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Des  Lettres  de  Charles  le  Hardy,  Duc  de  Bourgogne  ,  an  Sieur  de  Neufchaftel  du  Fayt 
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PREFACE- 

IL  me  paroît  inutile  de  relever  par  des  éloges  les  Mémoires  que 
l'on  donne  au  Public  dans  ces  deux  Volumes  :  un  Recueil  auflî 
riche  que  celui-ci  n'a  pas  befoin  de  recommandation ,  &  tous  ceux 
qui  aiment  l'Hiltoirc  de  France  en  reconnoîtront  l'importance  du 
premier  coup  d'oeil. 

Le  Journal  de  Paris  qui  eft  la  première  pièce  de  ce  Recueil ,  n'étoit 
pas  entièrement  inconnu,  M.  Cl.  Dupuy  ,  Confeiller  au  Parlement 
de  Paris ,  mort  en  1 55*4.  l'avoit  vû,  ôc  il  en  avoit  conçu  tant  d'eftime, 
qu'il  en  avoit  fait  de  ù.  propre  main  un  long  Extrait,  que  M.  Jacq^ 
L)upuy  ,  Prieur  de  S.  Sauveur,  l'un  de  fes  fils  ,  communiqua  depuis 
à  Denys  Godefroy  ,  qui  le  joignit  avec  quelques  autres  pièces  ,  à  ^ 
l'Hiftoire  de  Charles  VI.  de  Jean  Juvenal  des  Urfins.  Fûiv?7 

On  croit  que  le  Ms.  fur  lequel  a  été  fait  cet  Extrait ,  que  Godefroy  ' 
appelle  Une  Pièce  notable  &  eurieufe^  a  appartenu  à  M.  Pet  au  ,  Con- 
feiller au  Parlement ,  que  la  Reine  Christine  de  Suéde  l'acquit  en- 
fuite  ,  &  que  c'eft  de  fa  Bibliothèque  qu'il  a  pafle  dans  celle  du  Vati- 
can ,  où  on  le  conferve  aujourd'hui.  Quoiqu'il  en  foit ,  l'Extrait  que 
nous  en  avions  étoit  plus  propre  à  exciter  la  curiofité  qu'à  ta  fatisfaire , 
&  l'on  avoit  befoin  de  l'Original  pour  être  plus  parfaitement  inftruit 
de  divers  évenemens  importans. 

Il  ferait  à  fouhaiter  que  nous  euflîons  ce  Journal  entier ,  le  com- 
mencement nous  manque ,  &  l'on  ne  fçait  fi  l'on  peut  efpercr  de  ré- 
parer cette  perte.  M.  Dupuy  y  avoit  lu  fous  l'an  1408.  une  Rela- 
tion de  l'Entrée  du  Roy  Charles  VI.  à  Paris,  avec  quelques  obferva- 
tions  fur  ce  que  l'Univerfité  pratiquoit  autrefois  à  là  mort  duPape,  & 
lorfqu'on  lui  avoit  élu  un  Succefleur  :  au  lieu  de  cela  on  a  trouve  dans 
leMs.une  defeription  aflez  étendue  des  précautions  que  l'on  pritpenr. 
dant  deux  mois  dans  la  même  Ville  ,  pour  n'être  pas  furpris  par  le 
Duc  d'Orléans ,  que  les  Parifiens  n'aimoient  pas. 
Cette  defeription  qu'on  a  rapportée  à  l'an  1 40  8.  n'y  convient  fùre-     Hin.  <jc 


ment  pas  >  le  Duc  de  Bourgogne  n'avoit  plus  de  troupes  dans  Paris  Chail.  vi. 
lu  mois  de  Septembre  de  cette  année-là ,  il  en  étoit  forti  pour  aller 
combattre  les  Liégeois ,  qui  refufoient  de  reconnoître  leur  Evê- 


que.  Après  fon  départ ,  la  Reine  entra  dans  cette  Ville  le  3  o.  Août , 
&  peu  après  les  deux  Ducheflès  d'Orléans  &  le  Duc  d'Orléans  lui-mc- 

ai) 


Digitized  by  Google 


iv  PREFACE 

me,  à  qui  le  Confeil  promit  de  rendre  juftice.  On  fit,  à  la  vérité, gar- 
der les  portes ,  quand  on  eut  appris  la  défaite  des  Liégeois  i  mais  on* 
ne  prit  ces  précautions  que  contre  le  Duc  de  Bourgogne ,  dont  les 
Princes  appréhendoient  le  retour,  &  peut-être  aufli  pour  contenir  les 
Parifiens ,  qui  montraient  trop  d'affection  pour  le  Bourguignon  :  du 
moins  fongeoit-on  fi  peu  à  leur  donner  les  ordres  dont  ii  cil  faitmen- 
f.  i>4.  don  dans  le  Journal,  que  la  tranquillité  où  on  les  laifioit  fervit  de 
prétexte  aux  mal-intentionnez,  de  faire  courir  le  bruit  qu'on  avoic 
réfolu  de  défarmer  tous  les  habitans ,  &  de  leur  ôter  les  chaînes  dont 
ils  fe  fervoient  dans  les  temps  de  troubles  pour  fermer  les  paflages. 

Ce  qui  montre  encore  que  cet  endroit  du  Journal  ne  peut  conve- 
nir à  l'an  1408.  c'eft  qu'on  y  lit  que  l'Evcque  de  Liège  vint  au  mois 
de  Septembre  à  Paris ,  &  qu'après  avoir  été  obl'gé  par  le  Prévôt  qui 
étoit  allé  le  recevoir  à  la  Porte  S.  Denys,  à  faire  ferment  que  Une  ferait 
contre  le  Roy  ne  contre  la  Ville ,  il  alla  loger  à  l'Hôtel  de  la  Trimauille. 
Ce  Prélat  avoit  de  l'occupation  ailleurs  au  mois  de  Septembre  1408. 
il  venoit  defoûtenir  un  fiége  dans  la  ville  d'Utrecht,  &C-  après  la  re- 
traite- des  Liégeois ,  il  s  etoit  mis  en  marche  à  la  tete  des  troupes  qu'ii 
avoit  pu  raflembler ,  pour  aller  joindre  fes  Alliez  i  mais  quelque  dili- 
gence qu'il  eut  faite  ,  il  ne  les  joignit  qu'après  la  Bataille  du  x  3.  Sep- 
tembre ,  qui  fui  aflura  la  poflelfion  de  l*Evêché. 
J'ai  cru  devoir  chercher  l'époque  de  ce  commencement  du  Jour- 
T.  1  $4.  nal ,  &  j'ai  trouvé  que  c'étoit  l'année  1 40  5 .  La  Reine  &  le  Duc  d'Or- 
léans ayant  quitté  Paris  vers  la  fin  du  mois  de  Juillet ,  ou  au  commen- 
cement du  mois  d'Août ,  en  firent  enlever  le  Dauphin ,  mais  il  fut 
ramené  dans  cette  Ville  par  le  Duc  de  Bourgogne ,  qui  gagna  l'atfèo* 
tion  des  Parifiens  par  cette  action ,  &  en  déclarant  qu'ifavoit  réfolu 
de  s'appliquer  à  rétablir  le  bon  ordre  dans  le  Royaume.  On  fit  entrer 
enfuite  des  troupes  de  tous  cotez  dans  Paris ,  où  l'on  vit  en  peu  de 
temps  jufqu'à  vingt  mille  Chevaux  étrangers ,  (ans  que  les  vivres  y 
rencheriûent.Le  Duc  de  Berry  fut  fait  Capitaine  de  la  Ville &.  le  Duc 
de  Bourbon  y  étoit  dans  une  haute  confideration  >  on  le  nomma 
Chef  de  l'Ambauade  qu'on  envoya  à  la  Reine  &  au  Duc  d'Orléans ,, 
pour  les  appaifer.  Jean  Juvenal  ajoute  plufieurs  autres  particularités 
remarquables  :  que  les  troupes  du  Duc  de  Limbourg  ,  frère  du  Duc 
de  Bourgogne  ,  fe  gouvernèrent  bien  doucement  ejr  gratieufement ,  que 
l'Evêque  de  Liège  entra  dans  Paris  le  18.  d'Août ,  &  qu'il  fit  des  àijfx- 
cultez,  avant  qu'il  vouhêjl  entrer  :  que  le  Duc  de  Berry  fit  remettre  lest 
ehaînes  au  travers  de  la  rivière.  ...ejr  ordonner  les  fortes  four  fermer ,  les- 
quelles navoient  fermé  y  avoit  plus  de  vingt-quatre  ans  :  enfin  que  le  Sa- 
medy  1 5 .  jour  d'Octobre,  on  cria  allarme  j  que  les  gens  de  guerre  fie 
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les  habîtans  ayant  pris  les  armes ,  vouaient  faillir pur  U  porte  S.  Antoi- 
ne ,  mais  que  le  Duc  de  Berry  appaifa  ce  tumulte.  Il  eft  aifé  de 
voir  la  conformité  de  cette  narration  avec  celle  du  Journal ,  où  , 
l'on  n'a  apparemment  nommé  deux  Capitaines  de  Paris  ,  qu'à  caufe 
qu'il  avoit  été  réglé  que  le  Duc  de  Eourbon  leconderoit  le  Duc  de 
Berry ,  &  feroit  Capitaine  de  la  Ville  en  fon  abfence.  L'Hiftorien  de 
Charles  VI.  entre  davantage  dans  le  détail  des  troupes  qui  vinrent  à 
Paris ,  &  le  Journalifte  décrit  plus  exa&ement  les  précautions  que  l'on 
prit  pour  la  fureté  de  ia  Ville ,  8c  fur-tout  pour  empêcher  que  des  en- 
nemis cachez  n'y  miiîènt  le  feu.  S'ils  ne  font  pas  d'accord  fur  le  jour 
de  l'arrivée  de  TEvêque  de  Liège ,  ni  fur  celui  de  cette  émeute  géné- 
rale dont  j'ai  parlé ,  ces  légères  différences  nous  obligent  d'autant 
moins  à  croire  qu'ils  décrivent  des  chofes  arrivées  en  différentes  an- 
nées,  qu'il  eft  confiant  que  la  date  de  l'émeute  eit  vicieufe  dans  l'Hif- 
toire.  Le  i  5.  d'Octobre  en  1405.  fe  rencontra  au  Jcudy  >&  puifque 
l'Hiftorien  &  le  Journalifte  s  accordent  à  dire  que  ce  fut  un  Samedy 
qu'elle  arriva ,  nous  pouvons  hardiment  la  placer  au  1  o.  du  même 
mois  >  comme  a  fait  le  dernier. 

On  peut  dire  encore  qu'ils  font  d'accord  en  partie  fur  le  jour  de 
l'arrivée  de  l'Evêque  de  Liège  à  Paris.  Notre  Auteur  dit  que  ce  fut  le 
Vendredy  1  z.  de  Septembre  qu'il  entra  dans  cette  Ville  >  mais  le  n. 
de  Septembre  étant  un  Samedy  en  1405.  il  eft  conitant  qu'il  fe 
trompe  ,  &  peut-être  vaut-il  mieux  placer  avec  l'Hiftorien  cette 
arrivée  au  z8.  d'Août,  qui  effectivement  fut  cette  année-là  ua 
«Vendredy. 

Comme  c'eft  en  cette  année  1405.  que  commencèrent  les  troubles 
du  Royaume ,  auxquels  les  Parifiens  prirent  tant  de  part ,  il  y  a  lieu 
de  croire  que  le  Journal  ne  remontoitpas  plus  haut:  il  étoit  peu  char- 
gé d'abord ,  comme  on  le  voit  aux  années  1409.  &  141  o.  que  nous 
avons  toutes  entières  >  mais  il  eft  enfuite  plus  abondant ,  &  contient 
une  foule  de  détails  intereflans  qu'on  trouveroic  mal  aifément  ail- 
leurs. Au  refte>ce  n'eft  pas  l'Ouvrage  d'un  feul  Auteur  -,  le  premier 
qui  y  a  mis  la  main,  n'a  pouffe  fon  travail  que  jufqu'à  l'an  143.x.  ôC 
celui  qui  lui  a  fuccedé  eft  beaucoup  plus  court. 

Le  premier  Auteur  a  fi  bien  marqué  le  temps  où  il  écrivoit ,  que  je 
ne  comprends  pas  comment  M.  Dupuy  ne  l'a  pas  reconnu.  Je  ne 
m'arrête  pas  à  la  defcription  qu'il  fait  fous  l'àn  143  o.  des  défordres 
<|ue  commettaient  les  François  ,  les  Anglois ,  les  Armagnacs ,  les  Xii* 
Bourguignons  &  les  Picards  ;  il  en  parle  comme  de  maux  prefens  , 
mais  il  avoit  parlé  de  même  de  la  trifte  fituation  où  le  Roy  Char- 
te s  VI.  &la  Reine  la  femme  s'étoient  trouvez  en  141^.  après  la, 
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».  ée.  Pcrcc  ^c  ^onco^e  :  LeDaulphin ,  difoit-il  en  cet  endroit ,  ne  tend  à  Autre 
ehofe  jour  ejr  nuit ,  ou  les  fans  ,  que  de  gafter  tout  le  pays  de  fin  pere  à  feu 
rjr  àfangi&C  montrant  cnftiitc  fafenfibilité  pour  le  Roy ,  il  ajoûtoit  : 
le  pauvre  Roy  &  la  Royne  depuis  U  prinfe  de  Pontoife  ne  fe  meuvent  de 
Troyes  à  pouvre  me  fine ,  comme  furent-ils  déchoyez,  hors  de  leur  lieu  parleur 
propre  enfant ,  qui  eflgrant  pitié  a  penfer  a  toute  bonne  perfbnne. 

Quand  on  le  voit  parler  en  ces  termes  d'évenemens  éloignez  de 
onze  ans  l'un  de  l'autre ,  on  eft  porté  à  croire  qu'il  compofoit  chaque 
année  des  Mémoires  de  ce  qui  arrivoit  de  plus  remarquable  >  que  les 
ayant  digérez  enfuite ,  il  leur  donna  la  forme  où  nous  les  voyons 
préfentement ,  &  qu'il  en  conferva  quelques  endroits  comme  il  les 
avoit  écrits  d'abord ,  parce  que  le  tour  lui  en  parut  touchant ,  &  pro- 
pre à  faire  une  certaine  impreflion  fur  l'efprit  de  fes  lc&eurs.  C'eft  là 
a  peu  près ,  fi  je  ne  me  trompe ,  tout  ce  qu'on  peut  conclure  des  deux 
endroits  que  j'ai  citez ,  fi  on  les  compare  enfemble  >  mais  voici  d'au- 
très  paflages  qui  déterminent  précifément  le  temps  où  il  finit  fon  Jour- 
nal. Le  premier  eft  fous  l'an  1 4 1 5.  L'Auteur  y  parle  des  Services  qu'on 
fit  à  Paris  pour  le  repos  de  l'ame  de  Jean  Duc  de  Bourgogne ,  il  s'inte- 
refle  pour  lui ,  pour  le  Sire  de  Nouaille  ,  de  la  Maifon  de  Foix ,  qui 
avoit  été  tué  avec  ce  Prince  fur  le  pont  de  Montereau ,  pour  tous  les 
autres  Trépaflcz ,  Ôc  fa  dévotion  s'animant ,  Dieu  »  veille ,  ajoûte-t-il , 

P*  i*'  »  donner  grâce  à  nous,  ôc  à  toute  cette  cent  de  le  cognoiftre,  comme 
»  nous  devons ,  ôc  nous  doint  ce  qui  difoit  à  fes  Apôtres  :  Paix foitavec 
»vous  i  car  par  cette  malditte  guerre  tant  de  maulxont  efté  fais ,  que 
..je  cuide  en  telx  foixante  ans  paflèz  pardevant  il  n'avoit  pas  eu  ou 
»  Royaulme  de  France ,  comme  il  a  elté  de  mal  depuis  douze  ans 

«EN  ÇA. 

L'Auteur  parle  fur  un  ton  un  peu  diffèrent  dans  le  fécond  pafTage. 
C'étoit  un  de  ces  habitans  deParis  qui  avoit  conçu  une  averfion  furieu- 
fe  contre  ceux  qu'ils  appeiloientArmagnacsjil  s'emporte  contre  eux  en 
toute  rencontre  >  il  en  dit  tout  le  mal  qu'il  peut  :  mais  fon  affection 
pour  les  Bourguignons  ÔC  leurs  partifans  ne  l'empêche  pas  de  les  mal- 
traiter auffi  de  temps  en  temps ,  ôc  il  eft  rare  qu'il  fe  refufe  de  qualifier 
de  traîtres  ceux  qui  étoient  a  la  tète  des  affaires ,  de  quelque  parti 
qu'ils  fuflent.  Tel  étoit  le  caractère  de  cet  Ecrivain  >  dans  l'endroic 
dont  il  eft  queftion,  il  lui  a  plù  de  mettre  dans  la  bouche  de  quelques 
payfans  les  injures  qu'il  avoit  envie  de  dire  à  ceux  qu'il  appelle  les 
P .  $0.     Gouverneurs  i  il  les  fait  parler  ainfi  :  >»  Que  ferons-nous  ?  Mettons  tout 
«en  la  main  du  Deable ,  ne  nous  chault  que  nous  devenions.  Autant 
.'vault  faire  du  pis  qu'on  peut  comme  du  mièulx.  Mieux  nous  vaul- 
••fift  fervir  les  Sarazins  que  les  Chrcfticns  ,  ôc  pour  ce  faifons  du  pis 
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que  nous  pourons,auflî-bien  ne  nous  peut-on  quctuerouquepren-« 
dre.  Car  par  le  faulx  Gouvernement  des  traîtres  Gouverneurs  il<« 
nous  fault  renyer  femmes  8c  enftàns  &  fouir  aux  boys  comme  des» 
belles  efgarrées.  L'Auteur  emporté  par  la  véhémence  de  cette  décla-  « 
mation ,  ajoute  tout  de  fuite  en  fon  propre  nom  :  Non  pas  ung  an  ne 
doux  y  mais  II  a  ja  quatorze  ou  quinze  ans  que  cette  dance 
douloureuse  commença  >  &c.  Je  ne  crois  pas  qu'il  foit  neceflàire 
d'employer  beaucoup  de  paroles  pour  montrer  l'ufage  de  ces  deux 
paûages  :  les  douze  années  du  premier  commencent  au  temps  de  la 
mort  du  Duc  de  Bourgogne  >  &  les  quatorze  ou  quinze  années  du 
fécond.,  aux  troubles  qui  fuivirent  de  près  la  Bataille  d'Azin- 
court. 

11  y  a  d'ailleurs  dans  le  Journal  certaines  différences ,  qui  mon- 
trent qu'il  n'eft  pas  tout  entier  du  même  Auteur.  Le  premier  toujours 
mal-intentionne  à  l'égard  de  Charles  VII.  a  peine  à  lui  accorder  le 
titre  de  Dauphin ,  cinq  années  même  après  la  mort  du  Roy  fon  père; 
il  ne  le  qualifie  que  de  cellui  qu$  fe  dit  Dalphin ,  &  s'il  l'appelle  ail- 
leurs Roy  de  France  ,  ce  n'eft  uniquement  que  dans  un  endroit  où  il    P* l+0t 
fait  profeflîon  de  rapporter  ce  que  la  Pucelle  d'Orléans  avoit  dit  à  fes 
Commiflaires.  Il  n'en  eft  pas  de  même  de  celui  qui  a  continué  depuis 
143  z.Dès  l'année  fui  vante  il  parle  des  deux  Rois  qu'il  appelle ,  l'un  le 
Roy  Henry  en  France ,  &  l'autre  le  Roy  Charles  :  un  peu  plus  haut  il  s'é-  p> 
toit  encore  diftingué  du  premier  Auteur  dans  la  manière  de  parler  de 
ceux  qui  étoient  fidèles  au  Roy  j  car  au  lieu  de  les  appellcr  Ample- 
ment Armagnacs ,  il s'étoit  contenté  de  les  nommer  ceulx  que  on  di- 
Jbit  Arminaz,.  Je  pourrais  obmettre  une  autre  preuve ,  qui  réfulte  de     p.  ij». 
Ja  manière  dont  les  deux  Auteurs  parlent  des  Religieufes  :  le  fécond 
ayant  occafion  d'en  parler ,  les  nomme  Nonnains ,  &  c'eft  fous  ce  nom    p.  1 
lèul  qu'il  les  connoît ,  au  beu  que  le  premier  ne  les  appelle  jamais  au-  «f  J« 
trement  que  femmes  de  Religion. 

Ce  feroit  ici  le  lieu  de  donner  quelques  écIaircilTemens  fur  la  aua- 
lité  de  l'un  &  de  l'autre  Auteur  j  mais  tout  ce  qu'on  en  peut  dire  a'af- 
furé,  c'eft  que  le  fécond  étoit  membre  de  l'Univerfité  de  Paris ,  com- 
me l'Editeur  Ta  obfervé  à  la  marge  de  la  page  xoi.  où  l'on  trouve 
une  defeription  peu  vrai-fcmblable  du  prodigieux  fçavoir  d'un  jeune 
homme  qui  étoit  venu  en  1446.  à  Paris.  Dans  cette  defeription  , 
l'Auteur  fe  met  fans  façon  au  nombre  des  plus  parfaits  Clercs  de  l'Unie 
wcrfité ,  &  je  ne  lui  refuferois  pas  cet  éloee  ,  s'il  ne  donnoit  en  même- 
temps  des  preuves  de  fon  ignorance.  Il  la  montre  encore  ailleurs,  en 
s'amufant  à  décrire  des  bagatelles ,  &  en  gardant  un  profond  filence 
fur  les  évenemens  les  plus  importans.  A  l'égard  du  premier  Ecrivain , 
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qui  étoit  bien  plus  habile ,  il  eft  certain  qu'il  demeuroit  à  Paris ,  k  l'on 
ne  peut  guéres  douter  qu'il  n'y  fut  employé ,  foit  dans  l'Eglife  ou  dans 
l'adminiltration  des  affaires  civiles ,  car  H  entre  dans  un  détail ,  & 
montre  une  capacité  qu'on  ne  peut  pas  fuppofer  dans  un  (impie  Bour- 
geois de  ce  fiécle-la.  Au  refte  fi  ce  fut  un  Curé  ou  un  Laïque ,  c'eft 
ce  qu'on  ne  peutaflurer.  On  voit  bien  qu'il  étoit  dévoué  à  l'Uni  verfitp , 
mais  on  voit  aufli  qu'il  admiroit  les  Gouais ,  les  Caboches ,  les  Saint- 
yons  >  ces  Bouchers  étoient  fes  Héros  ,  &  pour  eux  il  ne  balance  pas 
a  fronder  l'Univerfité  même  :  c'eft  le  Diable  y  félon  lui ,  qui  l'a  confeil- 
lée ,  lorfqu'ellc  propofe  au  Roy  de  rétablir  la  paix  au  préjudice  de  ces 
grands  hommes ,  dont  la  domination  ne  pouvoit  fubfilter  que  dans 
les  temps  de  troubles.  Ils  s' étoient  avancez,  a  garder  la  bonne  Ville  à  leur 
povair ,  en  parlant  de  leur  banniûcnient ,  de  la  confifeation  de  leurs 
biens  ,  ainji  leur  advint ,  dit-il,  par  fureur  de  Prince ,  par  murmure  de 
Peuple  i  &  il  ajoute  qu'on  ne  fçavoit pourquoi  ils  étoient  fi  maltraitez, 
fors  qu'on  difoit  qu'ils  efioient  trop  convoiteux.  Leurs  femmes  n'avoient 
pas  moins  de  part  à  fon  eftime,  elles  épient  femmes  ctonneur  à-ieflat , 
&  la  plus  grant  partie  de  elles  n'avoient  oneques  ejlongné Paris  fans  honejle 
compaignic  :  c'elt  a  l'occafion  de  leur  banniflement  qu'il  en  parle ,  (on 
cœur  en  eft  déchiré  ,  il  trouve  fur-tout  infupportable  qu'on  leur  eut 
marqué  la  Ville  d'Orléans  pour  le  lieu  de  leur  exil ,  parce  que  tottttes 
femmes  font  vitupérées  dejlre  menées  à  Orléans. 

On  a  quelque  peine  à  reconnaître  ce  o^ue  je  viens  de  rapporter  dans 
l'Extrait  deM.Dupuyice  qui  a  peut-être  été  caufe  qu'aucun  Savant  n'a 
recherché  ,  d'où  vient  que  c'étoit  un  deshonneur  fingulier  pour  une 
femme  d'être  bannie  à  Orléans  plutôt  qu'ailleurs.  On  peut  remar- 
quer l'avantage  de  l'Original  .fur  l'Extrait  dans  une  infinité  d'autres 
endroits  plus  importans  ,  mais  il  fufHroit  prefque  d'en  rapporter  un 
feul  exemple  ,  pris  du  commencement  même  du  Journal.  M.  Dupuy 
n'a  pas  jugé  neceflaire  de  copier  ce  qu'on  y  lit  des  troubles  de  l'an 
1 410.  Cependant  le  détail  des  incommoditez  qu'en  fouffnt  la  Ville 
de  Paris  &  les  environs ,  ne  fe  trouve  point  ailleurs  i  &  quoique  des 
Urfins  n'ait  pas  prétendu  cacher  la  foiblefle  du  Bourguignon ,  il  s'en 
faut  néanmoins  beaucoup  qu'il  ait  fait  fentiraulfi-bien  l'avantage  que 
le  Duc  d'Orléans  eut  fur  luy  jufqu'à  la  paix  de  Bicctre.  La  difficulté 
d'extraire  ce  que  ce  Journal  contient  de  plus  fingulier  au  fujet  de 
ces  troubles,  eft  apparemment  ce  qui  a  porté  M.  Dupuy  à  n'en  rien 
prendre ,  ni  fur  cette  année  ,  ni  ûir  l'année  fuivante ,  où  l'on  verra 
volontiers  quelques  circonftances  de  la  prife  de  S.  Cloud  qui  ont 
échappé  à  des  Urfins ,  le  détail  du  fupplice  de  Colin  de  Pifex ,  qui 
avoit  tendu  cette  place  aux  partifans  du  Duc  d'Orléans ,  &  peut-être 

aufli 
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auifi  un  fentiment  plus  raifonnable  que  celui  de  i'Hiftorien  de  Char*- 
les  VI.  fur  les  fuites  de  la  mort  du  Chevalier  MainTartduBois. 

Je  ne  puis  m'empêcher  d'indiquer  ici  encore  la  relation  de  la  fur- 
prife  de  Paris  par  les  Bourguignons ,  8c  les  fuites  de  ce  grand  événe- 
ment dont  tous  les  Hiftoriens  ont  fait  mention  :  on  la  trouve  dans  i7' 
l'extrait,  mais  à-peu  près  auffi  fuccincte  que  dans  les  Mémoires  de  Fe« 
nin  j  au  lieu  que  le  Journaliftcapris  à  tâche  d'en  raflembler  une  foule 
de  circonftances  qui,  étant  jointes  à  celles  que  des  Urlins  a  rapportées, 
ne  nous  laifient  plus  rien  à  délirer  là-demis.  * 

La  Relation  du  Meurtre  du  Duc  de  Bourgogne  manquant  dans  le 
Journal ,  l'Editeur  a  cru  devoir  y  fuppléer,  en  en  compofant  une.  Il  a 
mis  les  Lecteurs  en  état  de  juger  s'il  a  bien  traité  ce  point  d'hiftoire  ,en 
publiant  fous  le  titre  de  Preuves  les  A&es  dont  il  s'eft  fervi  pour  le 
compofer.  Ces  A&es  qui  n'avoient  point  encore  paru  ,  font  de  pré- 
cieux monumens  qu'on  a  imprimez  très -correctement ,  fon  écriture 
étant  bien  lifible  >  mais  fa  maladie  furvenuë  dans  le  temps  qu'on  im- 
primoit  la  Relation ,  &  fuivie  peu  de  jours  après  de  fa  mort ,  a  caufé 
quelque  dérangement  à  cet  égard  :  fon  extrême  foibleûe  qu'il  dégui- 
ipit  à  fes  Libraires ,  ainfi  qu'a  tous  ceux  qui  le  voyoient ,  ne  lui  per- 
mit pas  de  prendre  garde  aux  chiffres  qui  renvoyent  à  ces  Preuves 
qu'il  auroit  dû  cotter  i  il  les  laifTa  dans  l'impreffion  tels  qu'ils  étoienc 
dans  fon  Mf.  &  l'on  ne  s'eftapperçu  de  ce  défaut,  quelorfqu'il  n'étoic 
plus  temps  d'y  remédier.  Voyez.  U page  145. 

Je  ne  crois  pas  devoir  m'arrêcer  à  ce  qui  regarde  les  Lettres  de 
Charles  Duc  de  Bourgogne  au  Heur  du  Fay ,  non  plus  qu'au  Poème 
fur  la  Bataille  de  Ljége  -.les  Scavans  connoiûent  trop  bien  le  prix  de 
ces  fortes  de  Recueils.  Ceft  dans  les  Lettres  des  Princes  qu'on  recon- 
noît  leur  caractère,  bien  plutôt  que  dans  les  Hiftoires,  où  il  dk  rare  de 
les  retrouver  tels  qu'ils  etoient.  Quand  on  y  verroit  toujours  quel  a 
été  le  fuccès  de  leurs  entreprifes  ,  du  moins  ignoreroit-on  fouvenc 
les  moyens  qu'ils  ont  employez  pour  y  réuflîr  *  mais  ce  fujet  a  été  trai- 
té tant  de  fois ,  que  ce  (croit  fe  donner  une  peine  inutile  d'en  parler 
■de  nouveau. 

Le  mérite  du  Poème  <Je  la  Bataille  de  Liège  confifte  au  grand  nom- 
bre des  perfonnes  qualifiées ,  foit  des  Pays-Ba*  ou  de  Bourgogne,  qui 
y  font  nommées  :  mais  les  Mémoires  pour  l'Hiftoire  de  Bourgogne ,  qui 
occupent  tout  le  fécond  Volume^n  ont  encore  un  autre  >  on  y  trouve 
un  détail  très-curieux  de  l'Eut  du  Duché  fous  les  Ducs  de  la  féconde 
Raceje  crois  que  lcPublicferafatisfa.it  de  l'ordre  que  l'Auteury  a  fuivi  j 
il  ne  s'eft  pas  contenté  de  ralTembler  tous  les  noms  des  Officiers  de 
*oniidcration,fous  chacun  de  ces  Ducs,  tels  qu'il  a  pu  les  trouver  dan* 
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les  Regiftres  de  la  Chambre  des  Comptes  de  Dijon  ,  maïs  il  les  a  ran- 
gez fous  les  différentes  Ckfles,de  la  Chapelle ,  dé  la  Chancellerie ,  des 
Gonfeils,  de  la  Guerre,  des  Finances,  &c.  &  afin  de  donner  une  exa&e 
connoiûance  des  fondions  attachées  à  chaque  Office ,  &  des  préroga- 
tives qu'on  y  avoit  attribuées ,  il  a  diflribué  dans  ces  C 1  allés,  &  les  ob- 
fc i  valions  que  la  lecture  des  Auteurs  qui  en  ont  traité  lui  a  pù  four- 
nir ,  &  les  différentes  pièces  authentiques  qui  lui  ont  fervi ,  quelque- 
fois à  corriger  ces  Auteurs,  &  toujours  à  les  mieux  entendre.  La  plu- 
part de  ces  piec  esfetrouvent  dans  l'Etat  des  Officiers  de  Philippe  le 
Hardy  i  il  y  en  a  cependant  quelques  autres  dans  les  Etats  de  fes  Suc- 
celleurs,  quand  ils  ont  fait  de  nouveauxReglemens.  De  plus,  on  a  ju- 
gé à  propos  de  renvoyer  à  la  fin  les  Ordonnances  Militaires  du  Duc 
Charles ,  les  Sermens  des  Nobles  &  des  Officiers ,  &  un  ancien  Rè- 
glement concernant  la  Chancellerie  de  Bourgogne. 

Les  Noqes  que  l'Auteur  a  ajoutées  à  l'Etat  des  Officiers ,  ne  font  pas 
moins  intcreûantes  que  fon  Texte ,  je  ne  fçai  même  fi  l'on  a  rien  im- 
primé jufqu'ici  de  plus  important  pour  la  connohTance  des  Familles 
Nobles  de  Bourgogne  :  l'annobliflement  de  quelques-unes ,  les  gran- 
des Charges  qui  font  entrées  dans  les  autres ,  les  Commiflîons  impor- 
tantes données  par  les  Ducs  à  divers  Seigneurs ,  les  récompenfes  de 
leurs  fidèles  fervices ,  les  acquifitions  de  Terres  qu'ils  ont  faites  en  dif- 
ferens  temps  i  voilà  ce  qui  remplit  ces  Notes.  On  y  cite  toujours  fes 
garants ,  c'eil-à-dire  ,  des  Manufcrits  confervez  dans  la  Chambre  des 
Comptes  de  Dijon ,  dont  on  donne  des  Extraits  quand  il  eft  neceflai- 
re  j  car  ce  feroit  inutilement  qu'on  chercherait  ces  détails  dans  les 
livres.  Il  y  a  lieu  de  croire  que  le  Public  fera'  un  favorable  accueil  à 
des  Mémoires  fi  utiles  pour  1  eclairciflement  de  l'Hiftoire ,  &  de  la 
France  en  gênerai,  &  en  particulier  d'une  Province  qui  en  a  tou- 
jours été  l'une  des  plus  nobles  parties. 
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EXPLICATION 
De  flufieurs  mets  anciens  qui fe trouvent  dans  ce  Livre. 


ABicondées ,  cachées. 
Achenez ,  acharnez. 
A  très-  peu  d'achoilon  ,  font 

grande  feint. 
Acou^ha,  tomba. 
AJcctups  .  trompé f 
Adoncvjucs  ,  alors, 
Affiner ,  finir. 
Affola  .  dtvsnt  fou. 
Affolé,  fou. 
Affouy  ,  accourut. 
Agcnez,  incentmodtç 
Agincourr,  Azsncourt. 
Agicvé ,  fatigué.endemmagé. 
Amendry  ,  diminué. 
Amcz ,  mimez. 
AtUCZ .  arrêtez* 
Angles  ,  Angtt. 
Apitcaft,  ne  fut  touché. 
Appert ,  adroit. 
Arces  ,  arfe  ,  brûlées. 
Ardement,  bardieffe. 

Ailtes  ,  accès. 

Alïènner  ,  tonftgntr ,  ajfisrer, 

convefitionntr. 
Aflemir  ,  connaître  ,  déco*- 


Attrempcement,^»,^- 
AvTrtTnnomrné,^»^ 


B 

BAdflairca .  ente  Us. 
Bailiner  ,  joutr  des  snflru- 
mens.  » 

Sain«Bauldour,  S»»,***- 

Bcnart  ,  Bernard. 
Benflbn  ,  b. >,,dirfion. 


CHalloit  (ne) 
doit  ,  ne  s'gméarajfoit. 
Chars  >  viandes. 
Charrie,  prifen. 
Chers  d'aulx,  tétts  d'ail. 
Cherivoifôn ,  captivité. 
par  Chcvalccs  ,  avec  des  che- 
vaux. 
Ch  van  ces  ,  biens. 
Cheveilre  ,  torde 
Chevir ,  traiter ,  venir  à  bout, 
éviter. 

Choifon ,  tecafon. 
Chrellienm's  ,  baftife't, 
Cloit  ,  fermoit. 
Comburcc ,  brut  C 
Commant ,  t  *bu»n:. 
Comme , 
Comun  ,ftu fit. 
Commutation  du  mois.rfc*». 

go*  tut  dë  la  Lunt. 
Contens  ,  différend,  difpute  , 

divorce  .diffention.  ' 
Cop ,  coup. 
Courccz  i  eourouetz. 
De  la  Croix  ,  U  Cardinal  dt 

la  Croix. 
Cruau'ie"  ,  cruauté, 
Cuer  ,  coeur. 
Cutdanc,  c rotant. 
Cuida-t  on  .  crut-on. 
C  idera  croira. 
Cure ,  foin. 

D 


DE^Ré,  ferdu. 
Dcmilt  ent .  dimlrtnt. 
Deiuez  .  en  de f ordre. 
Defconriz .  »  //  ttt 
Delerecrcnt,  débandèrent. 
Defpecie» ,  déchirez. 
Mmi.im.i  .  lvcrîîrcz  ,  déchire^. 

Bcloi™„«  ,  DcOotlfber , .  r.»4.„. 

Doze ,  donra. 

m 

ECrîer .  déclarer. 
EfiUDdtc,tirirbors,rmprt. 


Boulant"!'}-.//^ 
Boutoient  ,  rttir  iemt. 
Brayes  ,  taleçtns  ou  culotta 
Bretagne  bretonoanc ,  baffe 
Bretagne, 

Builloo ,  hUttt* 


Elle ,  «i/ï». 
tmblci  ,  entevet, 
Emprès  ,  auprès. 
Encer.fiers ,  encenfoirt, 
Encloyrent ,  enveloppèrent. 
i-norten.ent  Sollicitation. 
Ens ,  d.dans. 
i mefldant,  entendre. 
Ei]uincouit ,  Azincourt. 
Licafinons  ,  ftutitrt. 
Elchcver  ,  ivittr. 
Elloir.gner  ,  rotirer. 
Limer  ,d*mander. 
Ejparti .  écrira. 
Elr-igcs  enragés. 
El'raJtncr  ,  tt,fraindre. 
Eltathe.  unpttu,  une  fou  eh  e. 
tit-ingnoient .  mturntnt  & 

pruiot.mt. 
Euic ,  heureux. 

F 

FAvoureuX  ,  favorable. 
Fclon ,  traître  ,  rtbtllf. 
Ji  Fcrirent  eh  culx  fe  jetteront 

fur  eux. 
Feroient ,  bleffoient. 
Ferrez,  enchatmz. 
Féru  ,  frappé. 
Feilis ,  bis. 

r cure  de  HA  ,  chevet  de  Htt. 

Feurezi  Serrwitrs, 

Feuve  amie  ,f  délie  amie. 

Fiere,  frappe. 

Kpiyteffa. 

Finance  >  amende. 

Rner  ,  trouver  ,  avoir, 

Filicien  ,  Médecin. 

Flatir  ,  reculer  ,   tomber  a\ 

terre t  flétrir. 
Foiriers  .fortes. 
Fors,  fsnon. 
Foùrer  .fourager.. 
Fri:aige  .fruit.. 
*ull,bols.  *  ,»CfcH.M 

.VMM         ,  utl7*>M 

G Agnes,  **r,-/V 
Gaife .  votonté^ 
à  Garant  ,  «  rouvert* 
Gefir ,  coucher.. 
GcU  ,  aceouchte. 
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Gippon,  p turf oint  ou  eulottt. 

Grand  du  Roy  >  /*  grandeur 
du  Roj . 

Grcigneur,  plus  gr**dt tmt il- 
leur i. 

Grevez .  charge  t. 

Giieredon.  récompense. 

H 

HArdement ,  hardie fe. 
Hart ,  /*  corde. 
Sur  U  Hart  .font  p  tint  d'itrt 

pendu. 
Hayoient  »  haiffoient. 
Hcreles ,  hérétiques. 
Hérite ,  hérétique. 
Hoberent»  remuèrent. 
Hourderenc ,  retranchèrent. 
Houfeaux  ,  hottes  ,  bottines. 
Huches  ,  coffres» 
K^uitache  ,  Euflacht. 
$j[ui$ ,  portes. 
Huy  V  aujourd'hui 

1 

"»  Acque ,  uni  cuirage. 
I  Jouel»  joyau* 
Iîigner  »  marquex.. 
p'Moh.nefortoit. 
Iflue  .  fortie. 
Jus, 

.  L 

S.  T  Adre  >  S.  Lazare. 

X^i  Larecin  .  feerct. 
Lermcr  ,  pleurer. 
Levèrent  ung  aflault ,  livre- 

rent  unaffault. 
lez,  prit. 

M 

MAïns ,  moins. 
Qui  n'avoic  mais  fis» 
qui  sïavoit  point  tenu. 
Malengin ,  mauvais  dtjfein. 
MaleUon  »  malédiction. 
Mal  gaiene      p  tu  de  gain. 
Malvailrre,'/r*to/ïi». 
Margue,  reprefailles. 
Meriau ,  médaille. 
Mefiricc.  ftmittt,  train,  fuite. 


Mdiiet  .befeiu. 
Mêles  ,  bornes  ,  limites. 
Mcurlcn.  toeulan. 
Mildrent,  min  nu 
Monltrc  .  revit. 
Moule  .  beaucoup  ,  quantité. 
Mouiller  ,  Hgllft. 
Mucer  ,  cacutr. 

N 

NAvré  ,  bleffé. 
Neu,»ij#. 
Nevet,  Noiret ,  mtnntic  tu 

temps. 
Noient  ,  rien. 
Nonne  ,  neuf  heurts. 
Noyant  Un  Quidam. 
Nur«  t  Chirurgiens. 

O 

O Noues .  jamais, 
Orent ,  turent. 
Oit ,  armée. 
Ot-il ,  il  eut. 
Oùe ,  Oye. 
Ouvrer ,  travailler. 


PEnance ,  peniteneol 
Pcoeufe  ,  feinte. 
Perilliez  ,  jetiez  tn  mer. 
Permis  ,  [oupiraux. 
Pcftnc  doulour ,  extrême  dou- 
leur. 
Pis  ,  puits. 
Plante  ,  abondanetZ 
Poiaient ,  payoitnt. 
Neporent ,  ne  purent. 
Pou  ,  peu. 
Poullaine  »  Pologne. 
Povair ,  pouvoir. 
Pourcbaz  ,  intrigue ,  requift- 

tion  ,  pourfuitt. 
Preu  ,  profit. 
Prive"  ysmts 
Proier  ,  enlever. 
Proxifme  >  prochain. 
PuùTant ,  troiant. 


c  i 


RAfvioient .  revonoiem: 
R.  boutez  ,/>ipouj[ejL. 
KrC«UX  f*uv*t. 
Kcioullés ,  tmpi  chez. 
Remenan: ,  refte, 
Repairoient  ,  logtoient. 
RclCduvrent  .  recouvrent. 
Rccraherent .  fe  retirèrent. 
Retraire  >  retirer. 
Rober  aérobtr ,  piller. 
Koê  ,  Roue. 
Rue*  jus  ,  mis  en  déroute. 

S 

SAint  Bretor,  S.  Brenetor» 
s.  Viaor. 
Siinétures ,  reUqutt. 
Salfebry  ,  Salisbury. 
Salvetnent ,  firemen:. 
Sanâuaircs ,  reliques* 
Sang  bete ,  fang  cnilli. 
Sarmentcz  ,  firent  ferment. 
Safuioient .  rttoumoient. 
Tout  fec  ,  fidèlement. 
Srm  o  n  A  re ,  i uvit  e  r. 
Senglaude  ,  faint  CUtsir* 
Si  que,  tnfortt. 
iol-ontfctut-en. 
SufpettentZ  Jeupfonutm* 

T 

TAnçon ,  difpute. 
Tas,  nombre. 
Te- mine ,  temps. 
Touillèrent ,  couvrirent. 
Tourbes ,  troupes. 
Toutes  voies,  toutefois»  t 
Traioient .  tiroitnt. 
Trantour  .  trastrt. 
Trie  ,  c  t  ignée. 
Tricves ,  trevet. 
Trouftz  .chargez.. 


V 


CL 

^Uerieres,  carrières. 
Querrc.»  thertbet. 


Auîfilt,  valut. 
Véel  i  V tau. 
Vendroient  ,  vieudroitmt: 
Volt ,  Voulut. 
Vouldfenr ,  xoulurtnt. 
Voulfiflent  ,  veulufftut. 
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Commençant  en  i  40  8.  &:  limitant  en  1449. 

N  y  1  R  o  n  dix  ou  doze  jours  après ,  furent  changées  les  — 
ferrures  &  clefs  des  Portes  de  Paris  ,  &  furent  faiz   1  4 
Monfeigneur  de  Bcrry ,  &  Monfeigneur  de  Bourbon 
Cappitaines  de  la  Ville  de  Paris  ,  &  vinc  fi  grant  foùe- 
fon  de  Gens  d'armes  à  Paris,  que  aux  villaiges  d'en- 
tour ,  ne  demeurèrent  aufïî  comme  nuls  gens  :  Touttes 
voies  les  Gens  du  dcllus  dit  Duc  deBourgoingnc,  ne  prenoient  riens  , 
fans  païer ,  &  comproient  tous  les  foirs  à  leurs  Hoftes  «Se  païoient 
tout  fec  en  la  Ville  de  Paris ,  &  eftoient  ce  temps  durant  les  Portes 
de  Paris  fermées  ,  non  quatre  :  c'eft  affavoir  la  Porte  faint  Denis  , 
faint  Anthoinc,  faint  Jacques  ,  faint  Honoré.  Et  le  10.  jour  de  Sep-  w-fcpB 
tembre  enfuivant  furent  murées  de  plaftrc  la  Torte  du  Temple,  la 
Forte  faint  Martin ,  &  celle  de  Montmartre.  Et  le  vendredi  enfuivant 
Tj*i  l  A 
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1409.  doufiefme  jour  dudic  mois  arryva  à  Paris  l'Evcique  du  Liège  ,  & 
ix.  Sept.  &  lui  fift  faire  ferment  le  Prevoft  de  Paris,  &  autres,  à  1  entrée 
de  la  Porte  faint  Denis,  que  il  ne  feroit  contre  le  Roy  ne  contre 
la  Ville  ,  ne  lui  ne  les  liens  ;  n  ais  leur  feroit  garant  de  treftout 
fon  povair  :  &  ainft  le  promift-il  par  la  foy  de  fon  corps  &  par 
fon  Seigneur  ,  &  après  entra  à  Paris ,  &  fut  logé  en  l'Oftcl  de  la  Tri- 
moullie.  Et  icellui  jour  après  fa  venue  fut  crié,  ce  que  en  mift  des 
Lanternes  à  bas  les  rues  &  de  l'eave  aux  huis,  Se  auflîi  fut  on.  Et  le 
ï>. Sept.  I9<  iour  ^udit  moys  de  Septembre  fut  crié  &  commandé  que  on  cf- 
toupaft  les  pertuys  qui  donnoient  clarté  dedens  les  Ccliers.  Et  le  14. 
*4.Sept.  jour  enfuivant  fut  commandé  par  tretous  les  Peurez  &  Maréchaux 
de  Paris  &  Chauderonnicrs,  qu'on  fît  des  chaifnes  comme  autrcffbis 
a  voient  cfté,  &  lefdits  Ouvriers  de  fer  commancerent  le  landemain, 

xtScvt  ^  ouvrèrent  Feftes  &  Dimcnches  &  par  nuit  &  jour.  Et  le  1 6  jour 
dudit  mois  de  Septembre  fut  crié  deparmy  Paris  que  >  qui  auroie 
puiflance  d'avoir  Armure  fi  en  achataft  pour  garder  la  bonne  Ville  de 

i»  o&ob.  Paris.  Et  le  10  jour  d 'Octobre  enfuivant  jour  de  Sabmcdi  ,vint  telle 
cfmeuttecn  la  Ville  de  Paris,  comme  on  pourroit  guéres  voir ,  fan» 
fçavoir  pourquoy.  Mais  on  difoit  que  le  Duc  d'Orléans  eftoit  à  la 
Porte  de  faint  Anthoine  à  toute  fa  puiflance ,  dont  il  n'eftoit  riens  > 
&  les  Gens  du  Duc  de  Bourgoingne  s'armèrent  :  caries  gens  de  Pari» 
furent  fi  efmeus  ,  comme  ce  tout  le  monde  feuft  contre  eulx ,  &  les 
voulfift  détruire,  &  fi  ne  feeuft-on  oneques  pourquoy  ce  fuft. 

1409.  L'an  1409.  le  jour  de  la  my-Aouft  fift  tel  tonnoyre  environ  entre 
cinq  ou  fix  heures  au  matin  que  une  y  mage  de  Notre-Dame  qui  étoit 
ou  '  fur  le  Mouftier  de  S.  Ladre ,  de  forte  pierre  ,& toute  neufve  ,fut  du> 
Tonnoyre  tempeftee  &  rompue  par  le  mylieu ,  &  portée  bien  loing 
delà  :  &  à  l'entrée  de  la  villeote  S.  Ladre  au  bout  de  devers  Paris 
lurent  deux  hommes  tempeftez  ,  dont  l'un  fut  tué  tout  mort  &  fe* 
foulliers  &  fes  chaudes ,  fon  gippon  furent  tous  deffirez  ,  &  fi  n'avoit 
point  le  corps  entamé,  &  l'autre  homme  fut  tout  affolé. 

7.  Oùob.  Item,  le  Lundi  7.  jour  d'Octobre  enfuivant,  c'eft  aflavoir  140?.  fut 
prins  ung  nommé  Jehan  de  Montagu  ,Grant  Maiftre  d'Oftel  du  Roy  de 
France  empres  S.  Brcnctor  ,&  fut  mis  en  petit  Giaftclct ,  dont  il  aviné 
tclleefmeutte  à  Paris  à  l'cure  qu'on  leprint  ;  comme  fc  tout  Paris  fuft 
plain  de  Sarazins ,  &  fi  ne  fçavoit  nul  pourquoy  ils  s'enfuioîcnt  :  &  le 
print  un  nommé  Pierre  des  E(Tarts,qui  pour  lors  eûoitPrevoft  de  Paris» 
&  furent  les  Lanternes  commandées  à  allumer ,  comme  autrefois  &  de 
l'eave  à  Huis,&  toutes  les  nuys  le  plus  bel  guet  à  pie*  &  à  cheval  qu'or* 
vit  gueres  oneques  à  Pari%&  le  faifoient  les  Me/ri  ers  l'un  après  l'autre 

1».  Nov.  &    17*  jour  du  mois  d  Octobre  Jeudi ,  lut  le  deflus  dit  Graut  Maif* 
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(ré  d'Oftel  mis  en  unccharette  veftu  de  fa  Livrée  d'une  Hoopelande  1409. 
de  blanc  &  de  rouge  &  chapperon  de  mefmes ,  une  chaucc  rouge  & 
l'autre  blanche ,  ungs  Efpcrons  dorez ,  les  mains  liées  devant ,  une 
Croix  de  boys  entre  fes  mains, hault  aflis  en  la  charrette,  deux  Trom- 
pettes devant  lui.  En  ce  l'état  mené  ès Halles ,  là  on  lui  couppa  la  tête, 
&  après  fut  porté  le  corps  au  Gibet  de  Paris ,  &  pendu  au  plus  hault 
en  chemife  à  toutes  fes  chaudes  &  Efpcrons  dorez ,  dont  la  rumeur 
dura  à  aucun  des  Seigneurs  de  France ,  comme  Berry  ,  Bourbon  » 
Alcnçon  &  plu  lieu rs  autres  ,  dont  il  advint  l'année  enfuivant  1410. 
environ  la  fin  d'Aouft  »  que  chacun  endroit  foy  admena  tant  de  Gens 
d'armes  au  tour  de  Paris  que  à  vingt  lieues  environ  eftoit  tout  dé- 
gagé j  carie  Duc  de  Bourgoingne  &  fes  frères  admencrent leurs  puif- 
iances  de  devers  Flandres  &  Bourgoingne ,  mais  ils  ne  prenoient  que 
vivres  ceulx  au  Duc  de  Bourgoingne  ne  à  fes  aidans,  mais  trop  large- 
ment en  prenoient  j  &  les  Gens  de  Berry  5c  de  fes  aidans  pilloient  , 
roboient,  tuoitnt  en  Jtglifeôc  dehors  Eglife ,  efpecialement  ceux  au 
Comte  d'Armignac ,  &  les  Bretons,  dont  11  grant  charte  s'enfuivy  de 
pain  que  plus  d'ung  mois  le  fextierde  bonne  farine  valloit  cinquante 
francs  ou  foixante  ,  dont  les  pouvres  gens  de  ville  ,  comme  au  defef- 
poir ,  fuoient ,  &  leur  firent  pluficurs  efearmouches  6c  en  tuèrent 
moult ,  &  tout  ce  n'eftoit  que  pour  l'envie  qu'ils  avoient  pour  ce  que 
les  gens  de  Paris  aimoient  tant  le  Duc  de  Bourgoingne  ,  &  le  Prévoit 
de  Paris ,  nommé  Pierre  des  Eflars ,  pour  Ce  qu'il  gardoit  fi  bien  la 
Ville  de  Paris,  car  toute  nuyt&  toute  jour  il  alloit  parmi  la  Ville  de 
Paris,  tout  armé ,  lui  &  grant  foifon  de  gens  d'armes ,  &  faifoit  faire 
aux  gens  de  Paris  toutes  les  nuys  le  plus  bel  guet  qu'ils  povaient ,  & 
ceulx  qui  n'y  povaient  aller ,  faifoit  veiller  devant  leur  Maifon  ,  & 
faire  grans  feus  par  toutes  les  rues  jufques  au  jour  ,  &  y  avoit  Quar- 
teniers  ,  Cinquanteniers,  Difeniers ,  qui  ce  ordonnoient ,  dont  ceulx 
de  devers  Berry  tindrent  fi  court  ceulx  de  Paris  pardevers  la  Porte  S. 
Jacques ,  Bord  cl  les,  S.  Marciau ,  S.  Michel ,  que  les  vignes  demou- 
rerent  à  vendenger  &  les  fe mailles ,  &  plus  à  quatre  lieues  au  tour  de 
Paris  devers  lefdites  Portes  jufques  à  la  S.  Climcnt ,  encore  venden- 
geoit-on  ,  &  par  la  grâce  de  Dieu  il  y  avoit  très  peu  de  pourris  j  car  il 
fift  très  bel  tems ,  mais  ils  ne  fc  povaient  cfchaufcr  es  cuves,  &  fi  ne 
Venoit  pain  à  Paris  qui  ne  convenu!  aller  querre  a  force  de  gens  d'ar* 
mes  par  eauc  &  par  terre  ;  &  y  avoit  ung  Chevalier  logé  à  la  Chapelle 
S.  Denis  ,  nomme  Meftire  Morelet  de  Betencourt ,  qui  alloit  querre 
le  pain  à  S.  Brice  5c  aillîcurs  lui  &  fes  Gens  tant  que  ce  contens  dura , 
qui- dura  jufqu'àla  ToufTains.  Et  un  pou  devant  avoit  prefché  devant 
le  Roy  le  Miaiftre  des  Mathurins  très  bonne  perfonac ,  &  monftra  la 
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i  ^  0  ?>  crualité  que  ils  faifoicnt  par  deffault  de  bon  confeil ,  difant  qu'il  fafc 
loit  qu'il  v  euft  des  traîtres  en  ce  Royaulmc  ,  dont  ung  Prélat  norft- 
mc  le  Cardinal  de  Bar  qui  eftoit  audit  Sermon  le  defmenty  &  nomma 
villain  chien  ,  dont  il  fut  moult  hay  de  TUniverfiré  &  du  Commun  ; 
mais  à  peu  lui  en  fu ,  car  il  praticoit  grandement  avecques  les  autres 
qui  portoient  chacun  une  bende  dont  il  étoit  Ambailàdeur.  Car  le 
Duc  de  Bcrry  portoit  celle  bende  j  &  tous  iceulx  de  par  lui ,  &  ce 
tindrent  tellement  en  celle  bande  >  qu'il  avint  que  ledit  Prevoft  fut 
depofé  pour  l'envie  qu'ils  avoient  fur  le  Commun  de  Paris  qu'il  gar- 
doit  fi  bien  :  car  aucuns  &  le  plus  de  la  bende  qui  cuidoient  de  cer- 
tain qu'on  deuft  piller  Paris ,  &  tout  le  mal  qui  ce  faifoit  de  del  1 ,  cha- 
cun difeit  que  ce  faifoit  le  Comte  d'Armignac  ,  tant  eftoit  de  malle 
voulente'  plain  &  prur  certain  on  avoit  autant  de  pitié  de  tuer  ces  Gens 
comme  de  chiens.  £t  quelconque  eftoit  tué  delà  on  difoit  c'eft  un  Ar- 
jnignac  :  car  ledit  Comte  eftoit  tenu  pour  très  cruel  homme  &  Ti- 
rant &  fans  pitié.  Et  certain  cculx  de  laditte  bende  euffent  fait  dn 
mal  plus  largement ,  ce  ne  fuft  le  froid  &  la  famine  qui  les  fut  traie* 
ticr  comme  uneebofe  non  achevée,  comme  pour  en  charger  arbitres, 
0  "  &  fut  fait  environ  le  6  Novembre  141  o.  &  s'en  alla  chacun  àfaTcrrcr 

«  Novcm.  jufqucs  à  ce  qu'on  les  mandait ,  &  qui  a  perdu  fi  a  perdu.  Mais  le 
Royaulme  de  France  ne  recouvra  la  perte  &  le  dommaige  qu'ils  firent 
en  vingt  ansenfuivans  *  tant  viengne  bien.  En  ce  temps  fut  la  rivière  de 
Saine  fi  petite  ,  car  oneques  on  ne  la  vit  à  la  S.  Ichan  d'Eftéplus  petite 
qu'elle  eftoit  à  la  S.Thomas  devant  Nouclj  &  neantmoins  par  la  grâce 
de  Dieu  on  avoit  à  Paris  en  ce  temps  environ  cinq  femaincs  après  Tal- 
Jéc  des  Gens  d'armes  très  bon  blé  pour  dix-huit  ou  vingrfols  le  Sextier. 

"1  t' t  L'an  1411.  enfuivant  recommancerent  ceulx  delà  bende  leur 
Aouft  '  mauvaife  vie  :  Car  en  Aouft  vers  la  fin  vindrent  devant  Paris  du  cofte* 
de  devers  faint  Denis  &  defficrent  le  Duc  de  Bourgoingnc  &  fit  cha- 
cun fon  Aflcmbléc  vers  Mondidycr  ,  mais  que  les  Bendez  feeurent  la 
belle  Compaignie  que  Bourgoingnc  avoit,ils  ne  l'oferent  oneques  af- 
faillir  ,  &  fi  les  attendit-il  par  cinq  femaincs.  Quant  le  Duc  vit  la 
chofe,  il  dit  qu'ils  n'avoient  guerre  qu'au  Roy  6c  à  la  bonne  ville  de 
Paris  ,  lesrcnvoiafes  communes  &  les  convoya  grant  pays>&  les  faulx 
Bendez  Armignacs  commancerent  à  faire  tout  le  pis  qu'ils  pavaient 
&  vinrent  aux  plus  de  Paris  en  plaines  vendenges  ;  c'eft  aftàvoie 
3  Oôob.  environ  mynuit  entre  Sabmedy  &  Dimenche  troifiéme  jour  d'Oc- 
tobre 141 1.  furent  à  Pantin  ,  à  faint  Oayn,  à  la  Chapelle  faint  De- 
nis ,  à  Montmartre  ,  à  Glinencourt  &  par  tout  les  villaiges  d'entour 
Paris  dudit  cefté  &  aftegerent  faint  Denis  &  firent  tant  de  maulx, 
comme  eutfeut  fait  Sairazins  >  çax  ils  pendoiciu  les  gens  ,  le»  oai 
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par  les  poulccs,  autres  par  les  piez  ,  les  autres  tuoient  6c  rançon-  14.11. 
noient  &  cftorçpient- femmes  &  boutoientfeux  &  quiconques  ce  fetir, 
on  difoit  ce  lont  les  Armignacs ,  &  ne  demouroit  perfonne  cfdits 
viilaiges  que  eulx  mefmes.  Ccpandant  vint  Pierre  des  EOars  à  Paris  & 
fut  Prévoit  comme  devant  &  fift  tant  qu'on  cria  parmy  Paris  qu'on 
abandonnoit  les  Armignacs  &  qu'on  povoit  les  tuer  >  fi  les  tuait  & 
prints  leurs  biens.  Si  y  alla  moult  de  gens  qui  plufieurs  fois  leur  fi- 
rent dommaige  &  par  efpeciallement  compaignies  de  viilaiges  qu'on 
nommoit  Brigans  qui  s'aflcmblercnt  &  firent  du  mal  j  aflavoir  fous 
l'ombre  de  tuer  les  Arminaz.  En  ce  temps  prindrent  ceulx  de  Paris 
chapperons  de  drap  pcrs&  la  Croix  faint  Andrieu  ,  un  ]  ou  milieu  de 
Ja  Croix ,  ung  efeu  à  la  fleur  de  Lis  &  en  maint  de  quinze  jours  avoit 
à  Paris  cent  milliers  que  hommes  que  enfans  fignez  de  laditte  Croix  ; 
car  nul  n'yÛbit  de  Paris  qui  ne  l'avoit. 

Item  ,  le  1 3  jour  d'Octobre  prindrent  les  Arminaz  le  Pont  de  u  O&cb, 
faint  Cloud  par  un  faulxTraiftrc  qui  en  citait  Cappitaine  qu'on  nom- 
moit Colinet  de  Pifex  qui  leur  vendv  &  livra  &  furent  tuez  moult 
de  bonnes  gens  qui  citaient  dedens  &  tous  les  biens  perdus  dont  il  y 
avoit  grant  foifon  >  car  tous  les  viilaiges  d'entour  y  avoient  leurs  biens 
qui  furent  tous  perdus  par  le  faulx  Traiftrc. 

Item ,  le  vingt-quatrième  jour  d'Octobre  prinrent  S.  Denis  ,  corn-  44,  o&*> 
me  Saint  Cloud  par  trahifon  d'aucuns  qui  eitoient  dedens ,  fi  comme 
on  difoit  que  le  Seigneur  de  Chaalons  en  eftoit  confentant,  lequel 
citait  au  Duc  de  Bourgoingne.  Quant  les  Bandez  furent  maiftres  des 
deux  de  faint  Cloud  &  de  faint  Denis ,  ils  s'enorgueillirent  tellement 
qu'ils  venoient  jufques  aux  Portes  de  Paris  :  car  leurs  Seigneurs  ef- 
toient  logez  à  Montmartre  &  venoient  jufques  dedens  Paris,  &  qui  y 
entrait  &  yfloit,  dont  ceulx  de  Paris  avoient  grant  doubte.  En  ce 
temps  avoit  à  Paris  ung  Efcuier  nommé  Engucrrand  de  Bournonville, 
&  ung  nommé  Ame  de  Brey  qui  moult  leur  firent  d'efearmouches  & 
de  jour  &  de  nuit  :  car  les  Arminaz  doubtoient  plus  ces  deux  hom- 
mes que  le  Comte  de  S.  Paul  &  toute  fa  puhTance  qui  lors  eftoit  Cap- 
pitaine de  Paris  ,  &  portoit  en  fa  Bannière  fleur  de  Bourochc. 

Item ,  le  1 6  jour  d'Octobre  citaient  les  Arminaz  emprés  le  moulin  k  oaofc 
vent  au  deifusde  S.I^idre,  à  doneques  vinrent  ceulx  de  Paris  fans  Gou- 
verneur &  allèrent  fur  eulx  tous  nuds  d'armes,  fors  que  deTrait  &  dePi- 
ques  de  Flandres  ,  &  les  autres  citaient  bien  armez  &  vindrent  fur  la 
chauffée  à  eulx,&  tantoft  en  tuèrent  bien  foixante  à  quatre  vingt  &  leur 
ofterent  quant  qu'ils  avoient  jufques  aux  Brayes  »  &  plus  en  euflent  tué 
largement,  ce  ne  fuft  le  chemin  qui  eftoit  eftroit,&  la  nuit  qui  venoit  i 
car  non  pourtant  moult  de  ceulx  de  Paris  furent  navrez  >  ain  fi  advint» 
tytelquts  feuillet  j  ont  iti  âtikirex»  A  iij 
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i  4 1 1 .  A  doncqcftoient  ceux  de  Paris  moult  esbahis  ,  car  on  ne  fçavoit  nulle 
nouvelle  du  Duc  deBourgongne  ,  &cuidoit  on  qu'il  fuit  mort,  &  il 
cftoit  allé  traiter  aux  Englois  en  Angleterre,&  revint  à  Paris  le  pluftot 

%j,  OStob.  qu'il  pot,  &  y  entra  le  z$  jourd'Odobrc  ou  dit  an,  &  amena  en  fa  com- 
paignie  bien  fept  à  huit  mille  Englois  avecques  fesGens,&  le  15  jour 

a;.  C&ob  dudit  mois  allèrent  les  Englois  el  car  moucher  ou  Moulin  au  vent  »  & 
tuèrent  moult  des  Arminaz  &  de  leurs  chevaux  par  force  de  Trait. 

t.  Nor.  *ttm  *  *c  nuiticmc  i°ur  de  Novembre  enfuivant  oudit  an  ,  rift 
chafeune  Difenne  félon  fa  puiflance  de  Compagnons  vcftus  de  Jac- 
ques &  armes ,  &  firent  leur  monftrc  cedit  jour ,  de  furent  bien 
feize  ou  dix-fept  cens  tretous  fors  hommes  i  &  ce  jour  environ  dix- 
heures  de  nuyt  party  de  Paris  le  Duc  deBourgongne  avecques  lui  les 
Compaignons  deûus  dits  &  les  Englois ,  &  alla  toutte  nuyt  à  faine 
Cloud  ,  &  parti  par  la  Porte  S.  Jacques  >  &  quant  il  fut  devant  le 
Pont  de  S.  Cloud,  il  fut  le  point  du  jour.  Adoncqil  fift  aflaiUir  ledit 
PoHt  ,&  la  Ville  qui  étoit  toute  plaine  de  trespuiflans  gens  d'armes  Ar- 
minaz, qui  moult  fe  défendirent ,  mais  pou  leur  valult;  car  tantoft 
furent  defeonfiz ,  6c  tous  mis  à  l  clpée,  &  furent  bien  fix  cens  tuez* 
&  le  faulx  Traitre  qui  avoit  vendu  le  dit  Pont ,  fut  prins  en  l'Eglife 
de  S.  Cloud  au  plus  hault  du  clocher  veftu  en  habit  d'un  Preftrc ,  & 
fut  admené  à  Paris  en  prinfon >  &  le  Duc  de  Bourgongne  fift  mettre 
le  feu  dans  le  Pontlevcys ,  dont  il  s'en  noya  bien  trois  cent ,  &  dit-* 
on  que  ce  de  paour  &  de  hafte  d'entrer  en  la  Tour,  &  dit-on  que  ce 
fut  ungdes  beaux  aûaulx  qu'on  euft  point  vcii  paffé  à  long- temps.  Car 
une  partie  de  la  plus  grant  force  des  Arminaz  eftoient  en  la  Tour ,  fi 
que  on  ne  la  peuft  avoir  fi  legierement  ;  &  aufli  tous  les  Arminaz  de  S. 
Denis  y  vinrent  de  l'autre  coftéde  l'eaùe ,  fi  ne  porent  rien  faire  l'un 
à  l'autre ,  que  gafter  leurTrait.  Lors  fit  le  Duc  de  Bourgogne  retrairo 
fes  Gens ,  &  s'en  revint  à  Paris  pour  aller  affaillir  ceulx  de  S.  Denis. 
Et  le  landemain  allèrent  à  S.  Denis  le  Prcvoft,  &  Enguerran  &  ceulx 
de  Paris  ;  mais  ils  n'y  en  trouvèrent  nuls ,  tous  s'en  eftoient  fuiz 
la  nuyt  de  devant ,  &  paffé  la  rivière  par  un  Pont  de  bois  qu'ils 
avoient  fait  en  laditte  Ville  de  S.  Denis.  Et  ce  jour  que  nos  Gens  fu- 
rent à  faint  Denis,  eftoit  la  vigillc  faint  Martin  d'y  ver  ,  &  fut  ce  jour 
faite  Proce/Tîon  Générale  à  Noftrc-Dame  de  Paris ,  &  là  devant  tout 
le  peuple  fut  maudite,  &  excommuniée  toute  la  Compaignie  des  Ar- 
minaz &  tous  leurs  aidans  &  confortans ,  &  furent  nommez  par 
nom  tous  les  grans  Seigneurs  de  la  maldite  Bande  :  c'eft  aflavoir 
le  Duc  de  Berry  ,  le  Duc  de  Bourbon ,  le  Comte  d'Alençon,  le  fauljr 
Comte  d  Arminac  ,  le  Connectable  ,  l'Àrcevefque  de  Sens ,  frerc  du 
4cvant  dit  Montagu,  Robert  de  Tuillicres  Lieutenant  du  Prévoit  do 
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Paris ,  Frère  Jacques  le  Grant  Auguftin ,  qui  le  pis  confcilloit  de  tous ,    1 4  u. 
&  furent  excommuniez  de  la  bouche  du  Saint  Pere  ,  tellement  qu'ils 
ne  povaient  cure  abfouls  par  Prcftre  nul ,  ne  Prélat .  que  du  S.  Pere 
en  article  de  mort.  Et  deux  ou  trois  fois  devant  avoit  cfté  faitte  à  Pa- 
ris telle  Procelïion  &  tel  Excommunicmentfur  la  faulccBcnde. 

Item  y  le  Jeudi  douzième  jour  de  Nov.  audit  an  ,  fut  mené  le  faulx  u.  No?, 
Traitre  Colinet  de  Pifex  lui  feptiefme  es  Halles  de  Paris,  lui  cftant 
en  la  charrette  fur  un  aiz  plus  hault  que  les  autres  ,  une  Croix  de  fuft 
en  fes  mains,  vcftu  comme  il  fut  prins  j  comme  ung  Preftrc ,  en  telle 
manière  fut  mis  en  l'efcbafrault ,  &  dépouillé  tout  nu  ,  &  lui  coppa-on 
la  tefte  à  lui  fixiefme  &  le  feptiefme  fut  pendu  ,  car  il  n'eftoit  pas  de 
leurfaulcc  Bcnde  j  &  ledit  Colinet  faulx  traitre  fut  defpecc'les  quatre 
membres  h  &à  chafeune  des  maiftres  Portes  de  Paris,  l'un  de  fes  mem- 
bres pendus ,  &  fon  corps  au  Gibet ,  &  leurs  teftes  ès  Halles  fur  lix 
places ,  comme  faulx  Traiftrcs  qu'ils  cftoient  ;  car  on  difoit  tout  certai- 
nement que  ledit  Colinet  par  fa  faulce  &  defloyauté  trahifon  ,  fift 
dommaige  de  plus  de  deux  millyons  en  France  ,  fans  plufieurs  bon- 
nes gens  qui  eftoient  avec  lui, qu'il  fift  tiier  les  uns,  les  autres  ran- 
çonner ,  les  autres  emmener  en  tel  lieu  ,  queonoiiy  puis  nouvelles, 
puis  fift  on  mainte  Juftice.  Cependant  alla  M.  de  Guiennc  &  de  Bour- 
gongne  devant  Eftampcs  ,  qui  eftoit  de  la  Bcnde,  &  y  furent  par  plu- 
fieurs jours  tant  que  par  miner ,  que  par  afTault ,  ils  fe  rendirent  au 
Roy  à  fa  voulenté  j  &  fut  prins  le  Cappitaine  nommé  Bourden,  le- 
quel fut  mefné  en  prinfon  en  Flandres ,  &  depuis  ot  fa  paix.  Puis  re- 
fut  prins  ung  autre  Chevalier  de  la  Bende,  nommé  Meflire  Mauflart 
du  Bois ,  ung  des  beaux  Chevaliers  que  on  peuft  voir ,  lequel  ot  la 
tefte  couppee  es  Halles  de  Paris,  &  de  fa  force  de  fes  efpaules,  de- 
puis qu'il  ot  la  tefte  couppée  ,  bouta  le  tronchet  fi  fort ,  qu'à  pou 
tint  qu'il  ne  l'abbaty,  dont  le  Bourreau  ot  tel  freour  3  car  il  en 
mourut  à  tantoft  après  fix  jours ,  &  eftoit  nommé  Maiftre  GuicfFroy. 
Apres  fut  Bourcl  Capeluche  fon  varier.  Et  en  ce  dit  an  fut  fait  Con- 
nectable de  France  le  Comte  de  S.  Paul ,  nommé  Meflire  Galleren , 
&  alla  en  la  Comté  d'Alençon  ,  Se  là  eftoit  Meflire  Anthoine 
de  Craon,  lequel  devoit  avoir  journée  au  Comte  d'Alençon,  lequel 
n'ofa  oneques  venir  :  fi  s'en  revint  ledit  Conneftable  i  &  en  reve- 
nant le  cuida  détruire  le  Seigneur  de  Gaucourt ,  qui  avoit  bien  en  fa 
compaignie  mille  hommes  d'armes  ;  mais  par  la  grâce  de  Dieu  ,  ledit 
Gaucourt  &  fes  Gens  furent  defconffiz  honteufement ,  &  en  furent 
riiez  bien  fix  cens ,  &  bien  cent  noyez ,  &  bien  cinquante  des  plus 
gros  prins,  mais  Gaucour  efchappa  par  fon  cheval:  En  icellui  temps» 
ce  firent  plufieurs  cfcaimoucncs ,  dont  on  ne  fait  nulle  mention  ;  car 
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on  nefaifoit  rien  à  droit  pour  lesTraiftrcs  dont  le  Roy  eltoit  tout  ad- 
vironuc. 

£n  l'an  141  2.  fixiefmc  jour  de  May ,  fe  mift  le  Roy  fur  les  champs 
avecques  luy  Ton  ailnê  filx  ,  le  Duc  de  Guicnne  ,  le  Duc  de  Bourgon- 
May«  gnc  tScplufieurs  autres,  &  allèrent  droit  en  Aufletre ,  là  furent  aucuns 
jours  j  delà  fe  départirent  &  allèrent  aflîeger  la  Ville  de  Bourges  en 
Berry  ,  où  cftoit  le  Duc  de  Bcrry ,  ancien  de  bien  prés  quatre-vingt 
ans,  Oncle  dudit  Roy  de  France,  Maiftrc  &  Mcniftre  de  toute  trai- 
fon  de  ladite  Bendc ,  cruel  contre  le  menu  peuple ,  en  tant  que  fut 
oneques  Tirant  Sarazin  ,  &  aux  fiens  comme  aux  autres  ,  pourquoy 
il  cftoit  afliegé.  Et  firoft  que  cculx  de  Paris  feeurent  que  le  Roy  ef- 
toit  en  la  terre  de  les  ennemis ,  par  commun  conieil ,  ils  ordonnè- 
rent les  plus  piteules  Proccflions  ,  qui  oneques  eufient  efté  veiïes  de 
io.May.  aagc  d'homme.  C'cft  aflavoir  le  penulticfme  jour  de  May  audit  an  , 
jour  de  Lundi,  firent  Proccflion ceulxdu  Palais  de  Paris  ,  les  Ordres 
Mandians  &  autres ,  tous  nuds  piez ,  portant  plufieurs  Saincturcs  moult 
dignes  j  portant  la  Saindc  vraye  Croix  du  Pal'ays.  Ceulx  du  Parle- 
ment de  quelque  cftat  qu'ils  fuflênt,tous  deux  &cdeux ,  quelques  trente 
milles  perlbnnes  après  avecques ,  tous  nuds  piez.  Le  Mardy  derrenier 
ay'  jour  de  May  ou  dit  an  ,  partie  des  Paroilles  de  Paris  firent  Procef- 
fion ,  &  leurs  Parroifliens  au  tour  de  leurs  Paroifles,  tous  les  Preftres 
reveflus  de  chappes  ou  de  fourpeliz  ,  chacun  portant  un  fierge  en  fa 
main  &  Reliques  ,  tous  piez  nuds  ,1a  Chatte  faint  Blanchard,  de  faint 
Magloire,  avecques  bien  deux  cens  petits  Enfans  devant  tous  piez 
nuds ,  chacun  cierge  ou  chandelle  en  fa  main.  Tous  les  Parroiflicns 
qui  avoient  puiflance  ,  une  torche  en  leur  main ,  tous  piez  nuds ,  fem- 
k.Juin.  mes  &  hommes.  Le  Mercredy  enfuivant  premier  jour  de  Juing  ou 
dit  an  en  la  forme  &  manière  du  Mardi  fut  faitte  la  Proccflion.  Le 
Jeudi  enfuivant  fut  le  jour  du  S.  Sacrement ,  la  Proceflion  fut  faitte  , 
comme  on  a  accouftumé.  Le  Vendredi  enfuivant,  t  roi  fief  me  jour 
juin.  de  Juing  ou  dit  an  fut  faite  la  plus  belle  Proccflion  ,  qui  oneques  fut 
guère  vciic  j  car  touttes  les  Parroilïcs  &c  Ordres  de  quelque eftat  qu'ils 
fuflent ,  allèrent  tous  nuds  piez ,  portant  (  comme  devant  cft  dit  ) 
Sainclure  ou  cierge  en  habit  de  dévotion  ,  du  commun  plus  de  qua- 
rante mille  perfonnes avecques,  tous  nu<Js  piez  &  à  jeun  ,  fans  autres 
fccrettesabftincnces  ,bien  plus  de  quatre  mille  torches  allumées  En  ce 
point  allèrent  portant  les  laintes  Reliques  à  faint  Jehan  en  Grève.  Là 
prindrent  le  précieux  Corps  noftre  Seigneur, que  les  faulx  Juifs  bouilli- 
rent en  grans  pleurs,  en  grans  larmes ,  en  grant  devocion  ,  &  fut  livré 
quatre  Evcfqucs,  lcfqucls  le  portèrent  dudit  Moutiers  à  fainte  Gene- 
yiçfvc  à  telle  çompaignic  du  peuple  commiw  j  car  on  affermoit  que 
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Hseftoicnt  plus  de  cinquante  &  deux  mille.  Là  chantèrent  la  Grant  14.12. 
Meflc  moult  dévotement ,  puis  rapportèrent  les  faintes  Reliques  où 
ils  les  avoient  prinfes  à  jeun.  Le  Sabmcdy  enfuivant  quatrietme  jour 
dudit  moys  audit  an,  toute  l'Univerfité  >  de  quelque  cftat  qu'il  fu/l , 
fur  peine  de  privation ,  furent  à  la  Proceflion  ,  &  les  petits  enfens  des 
efcoles ,  tous  nudspiez ,  chacun  un  cierge  allumé  en  fa  main,  aufli-  bien 
le  plus  grant  que  le  plus  petit ,  &  aflcmblercnt  en  celle  humilité'  aux 
Mathurins  :  delà  s'en  vindrent  à  fainte  Catherine  du  Val  des  Efcol- 
liers ,  portant  tant  de  faintes  Rcliques,que  fans  nombre.  Là  chantèrent 
le  Grant  Mcfle  ,  puis  revindrent  à  cucur  jeun.  Le  Dimenchc  enfui- 
vant, cinquiefme  jour  dudit  mois  ou  dit  an,  vindrent  cculxde  faint 
Denis  en  France  à  Paris ,  tous  piez  nuds  ,  &  apportèrent  fept  Corps 
faims,  la  fainûe  Oriflamble ,  celle  qui  fut  portée  en  Flandres  ,  le 
fainû  Cloud ,  la  fain&c  Couronne ,  que  deux  Abbez  portoient  accom- 
paigniez  de  treize  Bannières  de  Proceflion  ;  &  à  l'encontrc  d'eulx  alla 
la  Parroifle  fain&  Huitace  pour  le  corps  de  fainôt  Huitacc  qui  eftoit 
l'une  dcfditesChafles  ,&  s'en  allèrent  droit  au  Palays  de  Paris  tous.  Là 
dirent  la  Grant  Mefle  en  grant  devocion ,  puis  s'en  allèrent.  Lafepmainc 
enfuivant  tous  les  jours  firent  moult  piteufes  ProcelTions  chafeun  à  fon 
tour ,  &  les  villages  d'entour  Paris  fembiablement  venoient  moult 
dévotement ,  tous  nuds  piez, priant  Dieu  que  par  fa  faintte  grâce  , 
Paix  fut  reformée  entre  le  Roy  &  les  Seigneurs  de  France  :  car  par 
la  guerre  tout  France  eftoit  moult  empirce  d'amis  &  de  chevaux  j  car 
on  ne  trouvoit  rien  au  plain  pays,  qui  ne  lui  portoit. 

Itcm>\t  Lundi  enfuivant  6  jour  dudit  moys  de  Juing  au  ditan,allerent 
ceulx  de  S.Martin  des  Champs avecques  eulx  plufieurs  ParrohTcs  de  Pa- 
ris &  Bailliages,  tous  nuds  piez,accompaignez  comme  devant  de  lumi- 
naires &  de  Reliques  à  S.  Germain  dcsPrez.  Là  dirent  la  Grant  Meflc 
en  grant  devocion  »  &  les  autres  Parroifles  allèrent  aux  Martyrs,  &  là 
chantèrent  la  grant  Meûe.  Et  ceulx  de  fainte  Catherine  du  Val  des 
Efcolliers  vinrent  chanter  la  grant  Meflc  à  faint  Martin  des  Champs. 

Item ,  le  Mardi  &  Mercredi  7.  &   se.  jour  dudit  moys  ou  dit  an 
fi/ton  Proceflion , les  Parroiflicns  autour  de  leurs  Parroifles. 

Item ,  le  Jeudi  ncufvicfme  jour  dudit  mois  ou  dit  an,  furent  plufieurs 
Parroifles  accompaignées  de  très  grant  peuple  d'F-glifc,  &  de  commun, 
tous  piez  nuds,  à  grant  Reliquaire  &  luminaire  ,  &  en  ce  point  allè- 
rent à  Boullongne  la  petite, là  firent  leur  devocion  &  dirent  la  grant 
Mcflè ,  puis  s'en  revindrent. 

Item ,  le  Vcndredy  enfuivant ,  difiefme  jour  dudit  moys  ou  dit  an  , 
fiit  faitte  Proceflion  générale  une  des  plus  honoranbles  que  on  euft 
oncaucs  veuë  ;  car  touttes  les  Eglifcs  ,  Collèges  &  Parroifles  y  furent 
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1 4  1  2.   tous  nuds  picz,  &  tant  de  peuple  que  fans  nombre  ;  car  le  jour  de  de* 
vant  a  voit  efté  commandé  que  de  chacun  Hoftel  y  fut  une  perfonne; 
&  pour  celle  dévote  Proccfllon  plufieurs  Parroifles  des  Villaiges  d'en- 
tour  Paris,  y  vindrenten  grant  devocion,  &dc  moult  loing,  comme 
de  plus  de  quatre  grottes  lieues ,  comme  de  pardelà  Villcneufve  faint 
Georges ,  de  Montgifon  &.  d'autres  Villes  voifines  ,  &  vindrent  à 
toutes  les  Reliques  dont  ils  porent  finer  ,  tous  nuds  piez  ,  très  an- 
ciens hommes,  femmes  greffes  &  petits  enffens,  chacun  un  cierge  ou 
chandelle  en  fa  main  Les  Sabmedy  &  Dimenche  n.&  i  2.  joursdudit 
mois  ou  dit  an ,  on  fit  Proceflïon  commune  autour  des  Parroifles.  Le 
Lundi  trefiefme  jour  dudit  moys  ou  dit  an  ,  vindrent  ceulx  de  faint 
Mor  des  Foflez,  accompaignez  de  dix-huit  Bannières,  des  Reliques 
très  grant  foifon  ,  vingt  Croix ,  tous  piez  nuds ,  à  Noftre  Dame  de 
Paris ,  chantèrent  la  grant  Mefle.  Le  Mardi  enfuivant ,  le  14.  jour 
dudir  moys  ou  dit  an ,  allèrent  ceulx  de  Paris  en  Procelfion  à  faint  An» 
thoine  des  Champs ,  là  dirent  la  grant  Mefle.  Le  Mercredi  enfuivant 
1  j.  iour  dudit  moys  ou  dit  an  ,  fut  faite  une  Proceflïon  autour  des- 
Parroifles.  Le  Jeudi  enfuivant  feiziéme  jour  dudit  moys  ou  dit  an  , 
firent  les  Parroifles  de  Paris,  les  Proceflions  aux  Mirtyrs  &  à  Mont- 
martre, là  chantèrent  la  grant  Mefle.  Le  Vendredi  enfuivant ,  allc- 
renr  à  faint  Denis  en  Frarrcc  ;  c'eft  aflavoir  faint  Paul  &  faint  Huitafle, 
les  gens  tous  nuds  piez,  là  dirent  la  grant  Mefle ,  &  tant  comme  on 
fift  ces  Proceflions ,  ne  fift  jour  qu'il  ne  plcuft  très  fort  que  les  trois 
premiers  iours.  Pour  vray  ceulx  de  Meaulx  vindrent  à  faint  Denis ,  6c 
de  Pontoife  &  de  Gonnefle ,&  pardelà  vinrent  à  Paris  en  Proceflïon. 
Le  Sabmedi  enfuivant ,  firent  ceulx  de  Chaftellet,  tous  grans  &  pe- 
tiz ,  Proceflïon.  Le  Dimenche  enfuivant  Proceflïon  aux  Parroifles.  Le 
Lundi  enfuivant  faintt  Nicolas  ,  fainctSaulveur ,  faind  Laurcns  al- 
lèrent à  Noftre  Dame  de  Boullongne  la  petite  ,  en  la  manière  que  dit 
eit  d'avant  le  Jeudi  9.  dudit  moys.  Tretout  le  temps  que  le  Roy  fut  hors 
de  Paris,firent  ceulx  de  Paris  ,&  ceux  des  Villaiges  dentour,Proceflîon 
comme  d avant  eft  dit,  &  alloient  chafeun  jour  par  ordre  en  Procef- 
fîon  aux  Pellerinaigcs  de  Noftre  Dame  entour  Paris,  comme  au  Blanc- 
mcfnil ,  comme  au  Mefche  &  aux  lieux  plus  renommez  de  devocion. 
Et  fur  vray  que  le  Sabmedy  troifiefme  jour  dudit  moys  de  Juing, ar- 
riva le  Roy  de  France  avec  fon  Oft  devant  la  Cité  de  Bourges  en 
Berry  j  &  quant  ils  furent  devant ,  ils  affaillirent  la  Ville  moult  af- 
prement ,  &  les  Arminaz  fc  d.  fendirent  moult  fort  î  mais  moult  fu- 
rent agrevez  :  fi  demandèrent  tricfvcs  ,  fi  furent  données  deux  heu- 
res ,  non  plus*  Ung  pou  avant  que  les  Trêves  furent  faillies ,  yflîrenc 
tors  les  fauU  TraÛres  g  grant  compaigme  ,  guidant  crayt  foiu> 
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prendre  nos  gens  qui  point  ne  s'en  gardoient  »  maisl'Avangarde  Jes  , 
recula  moult  aipremenr ,  &  fifenrenr  en  eulx  fi  cruellement ,  que  tous 
les  rirent  flatir  juiqu'aux  Portes  ,  6c  là  furent  de  fi  près  haltez  les 
Traiftre*  que  le  Sire  de  Gaucourt  conduiloit ,  qu'en  la  place  en  dc- 
moura  plus  de  fept  vint  hommes  de  nom,  tous  mon  &  foifon  prins , 
lcfquclx  recogneurent  qu'ils  cuidoient  emmener  le  Roy  par  force  ,  & 
tuer  le  Duc  de  Bourgongne  i  mais  Dieu  les  en  garda  celle  fois ,  puis 
paflerent  plufieur>  jours  fans  aucun  afiault.  Cependant  eulx  ,  ceulx  du 
Chaftel  de  Sanflcrre ,  lcfquelx  avoient  fait  moult  de  grief  en  l'Oft  j 
car  au  cemmancemant  du  Siège  par  ceulx  là  &  par  autres ,  pain  y  cl- 
toit  fi  cher  que  ung  homme  n'euft  pas  cfte  faoul  de  pain  à  ung  ref- 
pas  pour  trois  fols  Parifis  s  mais  tantoft  après,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  il 
vint  aflez  de  vivres ,  &  fi  eftoient  bien  en  l'Oft  plus  de  cinquante 
nùlle  hommes  à  cheval ,  fans  ceulx  de  pié  qui  eftoient  en  grant 
foifon. 

Item»  vers  la  fin  de  Juillet,  quant  tout  le  pouvre  commun,  & 
de  bonnes  Villes  &  du  plat  Pays  furent  tous  mengez ,  les  ungs  par  Tail- 
les, les  autres  par  pillaigcs,  ils  firent  tant  que  ils  firent  traitter  au 
Jeune  Duc  de  Guyenne  >  qui  a  in  (hé"  fllx  du  Roy  eftoit ,  &  qui  a  voit 
épouféla  fille  au  Duc  de  Bourgongne,  tant  qu'il  leur  accorda  par  faux 
Traiftres  privez  qui  eftoient  entour  le  Roy ,  qu'il  les  feroit  tous  eftre 
en  la  bonne  paix  du  Roy  :  &  ainfi  le  fift-il  qui  que  le  voulfift  veoir  ; 
car  chacun  eftoit  moult  agrevé  de  la  guerre  pour  le  grand  chaule 
qu'il  faifoit  j  car  on  diibit  que  d'aage  d'homme  qui  fuft  ,  n'avoit-on 
veu  faire  fi  grant  chault,  comme  il  faifoit ,  &  fi  ne  plut  point  de- 
puis la  faint  Jehan-Baptifte  qu'il  ne  fuft  deux  jours  en  Septembre.  Si 
furent  les  Arminaz  fi  grevez ,  qu'ils  eftoient  comme  tous  defconfys 
par  tout  le  Royaulme ,  quant  ce  faulx  confeil  traidté  fut  ainfi  ma- 
chine' >&  fut  ordonne'  qu'ils  vendraient  tous  en  la  Cité  d'Auflbire. 
En  ce  temps  furent  pluficurs.  communes,  comme  de  Paris, de  Rouen 
6c  de  plufieurs  autres  bonnes  Villes  devant  eulx.  (  ici  manque  quelque 
choje.  )  &gaignerent tantoft  la  Ville,  &  moult  tuèrent  de  gens  du  plain 
pays, que  tous  fe  rebellèrent  en  tout  le  pays  de  Beaufle  ;car  ils  avoient 
tant  de  peine  &  de  charge  degens  d'armes,  qu'ils  ne  iiçavoicnt  aufquelx 
obéir  ,  fi  fe  tindrent  aux  Arminaz  ,  qui  là  eftoient  les  plus  forts  pour  le 
tems  que  la  malle  guerre  commença.  Et  quant  lefdites  Communes 
vindrentà  Dreux,  ils  les  trouvercnrfi  rebelles,  qu'ils  les  tucrenttous, 
&  les  faulx  Traiftres  Arminaz  gens  d'armes,  qui  dévoient  les  lecou- 
rir ,  s'enfouirent  ou  Chaftel  de  ladite  Ville  ,  &  laiflèrcnt  tuer  les  pou- 
vrcs  gens,  &  puis  furent  aflegez  de  nos  gens  de  commun  fi  afpre- 
ment,  qu'ils  ne  fe  povoientplus  tenir,  quant  ung  Chevalier  quieltoit 
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1412  Maiftre  Gouverneur  defdites  Communes ,  comme  faulx  Traiftre-,  fî/1 
laiffçr  l'aflàult ,  &  print  grant  argent  des  Arminaz ,  5c  fut  du  tout  de 
la  Bande,  &  fi  difoit-on  que  c'eftoit  un  des  bons  de  France,  &nc  fc 
fçavoit-onenqui  fier  j  car  il  mift  nos  gens  cntelcftat  qu'il  leur  convint 
partir  à  minuyt  pour  eulx  en  venir  à  Paris,  ou  autrement  euflent  cfté 
tous  tuez  par  les  faulx  Traiftres  &  autres  Gentilshommes  qui  tant  les 
hayoient,  qu'ils  ne  les  povaint  fouffrir ,  pour  ce  qu'ils  befoingnoient 
fi  bien  i  car  qui  les  euft  creùz  ,  ils  euflfent  nettoyé  le  Royaume  de 
France  des  faulx  Traiftrcs  en  mains  d'ungan  ,  mais  autrement  ne  pot 
eftie  ;  car  nul  preudomme  ne  fut  efeouté  en  ce  temps.  Et  pour  ce  fut 
faite  Paix  du  tout  à  leur  gre',  quoique  le  voulfift  voir  :  car  le  Roy  ef- 
toit  toujours  malade ,  &  fon  ainfne'  fllx  ouvroit  à  ia  volenté'  plus  que 
de  raifon  ,  &  croioit  les  jeunes  &  les  fols,  fi  en  faifoient  lefdittes  Ban- 
des tout  à  leur  guife ,  &  fift-on  que  la  joye  d'icellc  Paix,  les  feuz  avau 
1.  AouA.  Paris.  Le  premier  Sabmedi  d'Aouft  141 2.  &  le  premier  Mardy  de  Sep- 
tembre ,  fut  criée  parmy  Paris  à  Trompettes ,  mais  il  fut  autrement  j 
car  il  fut  mis  ès  carrières  de  NoftreDamc  des  Champs ,  6c  le  penul- 
tiefmc  jour  dudit  moys  ou  dit  an ,  le  Roy  vint  au  Bois,  &  le  Duc  de 
Bourgongnc  à  Paris,  &  allèrent  les  Bourgeois  au-devant  pat  com- 
mandement. 

«7.Sepc.     Ittm9  le  Mardi  17.  jour  de  Septembre  ,  jour  faint  Cofme  &  faint 
Damiea  ,  fut  defpcndu  par  nuy  t  du  Gibet  de  Paris ,  Jean  de  Montaigu , 
jadis  Grant  Maiftrc  d'Oftel  du  Roy ,  lequel  avoit  eu  la  tête  couppée 
pour  fes  démérites,  &  fut  porté  à  Marcoufly  aux  Celeftins ,  lefquclx 
il  avoit  fondez  en  fa  vie. 
«j.Oftob*     ltem  »  le  Dimcnche  vingt-troifiefme  jour  d'Octobre  enfuivant ,  en- 
tra le  Roy  à  Paris  ,  &  fut  faitte  à  fa  venue  la  plus  grant  fefte  &  jove 
du  Commun  qu'on  avoit  veuë  pauee  avant  douze  ans  :  car  petiz 
&  grans  baflînoicnt,  &  vintavecques  lcRoy,leDuc  de  Bourbon 
&  le  Comte  de  Vertus  nepvcu  &  plufieurs  autres ,  &  furent  avec 
le  Roy  à  Paris  moult  amez  du  Roy  &  du  Commun ,  qui  avoit 
grant  joye  de  la  Paix  qu'on  cuidoit  qu'ils  tenifient  bonnement  ;  &  ils 
ne  tendoient  qu'à  la  deftruftion  du  Roy \  &  efpecialemcnt  de  la  bonne 
Ville  de  Paris  &  des  bons  Habitans  ,  &  firent  tant  par  leur  maulvaile 
malice,  pour  mieulx  venir  à  leur  maleurcufc  intencion,  que  plu- 
fieurs qui  amoient  &  avoient  ame'  le  Roy ,  &  le  prouffit  commun  , 
furent  du  tout  de  leur  malvaife  &  fnulce  intencion ,  comme  le  frère 
de  la  Royne  de  France,  Pierre  des  Ecarts ,  Prevoft  de  Paris ,  &  plu- 
fieurs autres,  &  parefpecial  ledit  Prevoft  qui  ce  povait  venrer  que 
l  revoft  de  Paris  depuis  cent  ans  devant ,  n  avoit  eu  au/fi  grant  grâce 
que  ledit  Prevoft  avoit  &  du  Roy  &  du  Commun  -,  mais  fimalfc  porta, 
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qu'il  convinft  qu'il  s'enfoùift  lui  &  plufieur s  des  autres  des  plus  grans,  1^12. 
comme  k  frère  delà  Roync,  Duc  de  Bavière,  le  Duc  de  Bar  Edouart  » 
Jacques  de  la  Rivière  &  plufieurs  autres  Chevaliers  &  Efcuicrs ,  fiç 
fut  en  la  fin  de  Février  1412  &  demoura  la  chofe  plufieurs  jours , 
aufli  comme  feon  les  euft  oubliez.  Et  cepandant  l'Univerfité  qai 
moult  amoit  le  Roy  &le  Commun,fift:  tant  par  grant  diligence  &  grant 
fens  qu'ils  orent  tous  ceulx  par  efeript  de  la  maldite  &  faulce  traï- 
fon,  &  la  greigneur  partie  de  tous  les  Grans  en  cftoient,  tant  Gentils 
que  villains.  Et  quant  l'Univerfité  par  grant  cure  orent  mis  en  efeript, 
cfpecialcmcnt  tous  ceulx  qui  povaient  nuire.  Cependant  revindrent  les 
delTufdiz  ,  qui  fuiz s'en  eftoient,  &  furent  les  bons varlcts,&  braflerent 
ung  mariaige  de  la  femme  au  Comte  de  Morraingqui  mort  eftoit ,  au 
frère  de  la  Roync  Duc  de  Bavière ,  &  eftoit  leur  malcureufe  inten- 
cion  de  faire  leurs  nopees  loing  ,  &  de  emmener  le  Roy ,  pour  eftrc 
Maiftres  de  Paris,  de  en  faire  toute  leur  volentéqui  moult  eftoit  mal- 
vaile  i  &  l'Univerfité  qui  tout  fçavoit ,  ce  le  fit  fçavoir  au  Duc  de 
Bourgongne&  au  Prevoft  des  Marchands  qui  avoit  nom  Andrict  d*Ef- 
pernon,  né  de  Quinquepoix ,  &  auxEchevins.  Si  firent  tantoft  armer 
la  bonne  Ville  &  clercs  ,  d'avant  diz  ,  comme  parurent ,  &  caflf  s'en- 
fuirent ou  Chaftcl  de  laint  Anthoinc ,  &  là  ce  boutèrent  par  force  , 
&  le  frerc  de  la  Roync  fift  le  bon  varlct ,  &  fer  voit  le  Roy  au  Ai  comme 
s*il  n'en  feeuft  riens  ,  &  ne  fc  mut  oneques  d'avec  le  Roy.  Tantoft 
après  fut  la  Ville  armée,  &  aflîcgercnt  ledit  Chaftcl,  &  jurèrent  que 
jamais  ne  s'en  partiroient  tant  qu'ils  les  eufient  prins  par  force.  Et 
quant  ceulx  qui  dedens  le  Chaftel  cftoient ,  virent  tant  de  gens  &  fi 
efmcus  ,  fi  fc  rendirent  vers  le  foir  au  Duc  de  Guiennc ,  &  au  Dûc  de 
Bourgongne  qui  en  refpondirent,  ou  les  gens  de  Paris  les  euflenttous 
defpeciez  5  car  ils  cftoient  bien  vingt-quatre  mille.  Lors  furent  prins 
bien  &  étroitement,  &  menez  au  Louvre,  &  le  fut  le  j.  jour  de  — — 
May  141 3.  jour  de  Vcndredy ,  &  ledit  Prevoft  demeura dedens  faint  1  + 1  3- 
Anthoine  encore  quatre  ou  cinq  jours  après ,  &  fut  allé  querre  &  y.  Maj. 
ad  mené  au  Louvre  environ  l'eure  du  minuyt,  &  là  fut  emprifonné  , 
&  la  fcpmaincdc  devant  l'Afcenfion  fut  la  Ville  de  rechief  armée  ,  & 
allèrent  en  l'Hoftcl  de  faint  Paul  ,  où  le  frère  de  la  Royne  eftoit ,  & 
là  le  prindrent,  voulfiftou  non;  &  rompirent  l'uys  de  la  chambre 
où  il  eftoit,  &c  prindrent  avecques  lui  treize  ou  quatorze  que  Dames, 
que  Damoifellcs ,  qui  bien  fçavoicnt  la  malvaiftrc  ,  &  furent  tous  me- 
nez au  Louvre  pelle  mellc ,  &  fi  cuidoit  ledit  frerc  de  la  Roy  ne  Ielan- 
demain  cfpoufcr  fa  femme  ,  mais  fa  chance  tourna  contre  fa  volcnté. 
Le  Mercredi ,  vigillc  de  l'Afcenfion ,  le  derrain  jour  de  May  ou  dit 
an  1 4 1 3 .  fut  amené  ledit  Prevoft  du  Louvre  au  Palais  en  prinfon ,  & 
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.  .  cedit  jour  fut  nomme  le  Pont  de  la  Hanche  de  Mibray,le  PontNoftre- 
i  4  i  3.  Dame  ,  &  le  nomma  le  Roy  de  France  Charles,  &  frappa  de  la  trie 
fur  le  premier  pieu  ,  &.  le  Duc  dcGuienne  fon  filx  après  ,  &  le  Duc  de 
Bciry  &  de  BourgOngnc  ,  &  le  sire  de  la  Trimouilie ,  &  eftoit  l'heure 
de  dix  heures  de  iour  au  matin  ,  &  en  cedit  moys  de  May  priiu  ia 
Ville  chapperons  blancs,&  rirent  bien  faire  de  trois  à  quatre  mille  >  5c 
en  print  le  Roy  uug  ,  &  Ga  enne  ,&  Bcrry  ,  &  Bourgongne  ,•&  avant 
que  la  fin  du  mois  tuft  ,  tant  en  avoit  à  Paris  que  tout  par  tout  vous  ne 
vilficz  gueres  autres clr.pperons  >  &  en  pnndrent  hommes  d'Lglifc ,  U 
femmes  d'onneur  ,  Marchandes  qui  à  tout  vendoient  les  denrées. 
i«.  Juin.  Item ,  le  difiefmc  jour  du  iroisde  Juin  141  3.  jour  S.  Landry,  vigi  lie 
de  la  Pcntecoftc  ,  fut  mené  Meilire  Jacques  delà  Rivière,  Chevalier, 
&  Symonet  Petitmeny ,  Efcuy  r  ,  eulxdcux  furent  prins  au  Palais  du 
Roy  ,  &  de  là  traifncz  julques  ès  Halles  de  Paris  $  c'eft  alTavoir  ,  Jac- 
ques de  la  Rivière  ;  car  il  cftoit  mort  y  &  ce  eftoit  tué  d'une  pinte 
pleine  de  vin  ,  dont  il  s'eftoit  feru  fur  la  tefte  fi  grant  cop  ,  qu'il  fe 
cafTa  le  tefi:  &  la  cervelle  ,  &  ledit  Symonnct  fut  traifné  jufques  à  la 
Hcaumerie ,  &  là  mis  en  la  charrette  fur  un  ais  atlis  ,  une  croix  en  fa 
main  ,  le  mort  traifné  jufques  ès  Halles  ,  &  là  orent  les  telles  couppées, 
&  dirent  à  la  mort  que  d'eulx  deux  fçavoitefté  la  plus  belle  prinle  qui 
euft  cfté  faite  pour  le  Royaulmc  >  pafle  avoit  vingt  ans ,  &  yceuix 
avoient  efté  prins  au  Chaftel  de  S.  Anthoine  ,  comme  davant  eft  dit. 
1.  juillet.  hem%  le  Jeudi  enfuivant,  ungautre,  nommé  Colin  de  Brie,  Efcuyer, 
prins  ou  dit  lieu  ,  comme  davant  eft  dit ,  &  prins  au  Palais ,  traifné 
comme  Symonnet  davant  dit ,  &  couppé  fa  tefte  ès  Halles,  de  ladite 
Bande,  très-plein  de  tyrannie,  très  laide  &  cruelle  perfonne  ,  &  re- 
cognut  plufieurs  trayfoas  ;  car  il  avoit  en  pencée  de  faire  de  par  le 
Prevoft  de  Paris  j  car  il  cuida  trahir  ceulx  du  Pont  de  Charenton  ,  &  - 
là  fut  pris  à  tout  finance  ,  qu'il  cuidoit  faire  palier  pour  ledit  Prevoft 
qui  cuidoit  pafler  par  ledit  Pont  celle  nuyt. 

Item,  le  premier  jour  de  Juillet  141  j.  fut  ledit  Prevoft  prins  de  'ens 
le  Palais  ,  traifné  fur  une  claye  jufques  à  la  Hcaumerie ,  &  puis  a/fis  fur 
ung  ais  en  la  charrette  tout  jus ,  une  croix  de  bois  en  fa  main,  vcftu  d'une 
houppelande  noire.déchiquctée .  fourrée  de  martres,  unes  chauffe  blan- 
ches, ung  cfcafînons  noirs  en  ces  piez;cncc  point  mefné  ès  Hallcs,de 
Paris,&  làon  lui  couppa  latefte  &  fut  mife  plus  hault  que  lesautrcsplus 
de  trois piez \  &  fi  efl:  vray  que  depuis  qu'il  fut  mis  fur  la  claye  jufques 
à  fa  mort ,  il  nefaifoit  toujours  que  rire,  comme  il  faifoit  en  fa  grant 
majefté,  dontleplus  degcnsle  tenoient  pour  ung  foui  i  car  tous  ceulx 
qui  le  vcoient  plouroient  fi  piteufement ,  que  vous  ne  ouylïiczoncqucs 
parler  de  plus  gratis  pleurs  pour  mort  d'homme ,  &  lui  tout  lculrioit, 
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&  eftoit  fa  pencée  que  le  commun  le  gardait  de  mourir  :  mais  il  avoit 
en  fa  voulcnté ,  s'il  eut  plus  vefeu  ,  de  trahir  la  Ville  >  &  de  la  livrer 
es  mains  de  fes  ennemis  ,  &  de  faire  lui-mefme  tres-grans  &  cruelles 
occifions  ,  &  piller  ,  ôc  rober  les  bons  habitans  de  la  bonne  ville  de 
Paris  ,  qui  tant  l'aymoient  loyaulement  5  car  il  ne  commandit  rien  , 
qu'ils  ne  fiflent  à  leur  povair ,  comme  il  apparoift  qu'il  avoit  prins 
fi  grant  orgueil  en  foy  ;  car  il  avoit  aflez  Offices  pour  Gx  ou  huit  filx  de 
Contesoudc  Banncrets.  Premièrement ,  il  eftoit  Prevoft  de  Paris ,  il 
eftoit  grand  Boutcillcr  ,  Maiftre  dcsEaiics&  des  Forcfts ,  grant  Gene- 
ral ,  Capitaine  de  Paris ,  de  Cberebourg,  de  Montargis  ,  grant  Fau- 
connier ,  &  plufieurs  autres  Offices  dont  il  cuillyt  fi  grant  orgueil ,  de 
laiflà  raifon  ,  &  tantoft  fortune  le  fift  mener  à  celle  honteufe  fin  ,  & 
faichiez  que  quant  il  vit  qui  convenoit  qu'il  mouruft  ,  il  s'agenouilla 
devant  le  Bourrel  ,  &  baifa  ung  petit  image  d'argent  que  le  Bourrci 
avoit  en  fa  poitrine,  &  lui  pardonna  la  mort  moult  doucement  ,  & 
pria  à  tous  les  Seigneurs  que  fon  fait  ne  fuft  point  crie'  tant  qu'il  fuit 
defcollé  ,  &  on  luyottroya.  Ainfi  fut  defcollé  Pierre  des  Effarts  ,  & 
fon  corps  mené  au  gibet ,  &  pendu  au  plus  hault.  Et  devant  environ 
deux  ans  le  Duc  de  Braban  frère  du  Duc  dcBourgongne.qui  vcoit  bien 
fon  oultragcux  gouvernement,  luidiften  l'Oftcl  du  Roy  ,  Trevoft  de 
Paris  ,  Jehan  de  Montagua  mis  vingt  Se  deux  ans  à  foy  faire  coupper 
la  tefte  •.  mais  vrayement  vous  n'y  en  mettrez  pas  trois  ,  &  non  flir-il  ; 
car  il  n'y  mift  qu'environ  deux  ans  &  demy  depuis  le  mot ,  &  difoit-on 
par  efbattemcnt  parmy  Paris  ,  que  ledit  Duc  eftoit  Prophète  vray 
difant. 

Item  ,  vers  la  fin  dudit  mois  recommancerent  ceulx  de  la  mal- 
dîtte  Bande  à  venir  prés  de  Paris  ,  comme  autrefois  avoient  eflé  ,  ôc 
vuydcrent  ceulx  des  Villages  d'entour  Paris  tout  ce  qu'ils  avoient ,  & 
l'amenèrent  à  Paris  ;  &  lors  fut  fait  ung  Traite'  pour  faire  la  Paix  ,  & 
devoit  eftrc  fait  à  Pontoife  ,  &  y  alla  le  Duc  de  Berry  le  vingtiefme 
jour  dudit  mois ,  jour  Ste  Marguerite  :  &  le  Duc  de  Bourgongne  le 
landemain  vigille  de  la  Magdcleine  ,  &  là  furent  environ  dix  jours 
pour  cuidet  faire  la  Paix  ,  &  firent  tant  qu'elle  fut  onequesfaitte  ,  & 
n'eufi  elte  aucunes  demandes  que  lefdits  Bandez  demandèrent  qui 
cûoienr  inraiionnablcs  ;  car  ilsdemandoient  aucuns  de  ceulx  de  Paris 
pour  en  faire  leur  plaine  voulcnté,  &  autres  chofes  tcuchans  vengence 
très- cruelle  ,  laquelle  choie  ne  leur  fut  point  accordée  :  mais  à  celle 
fin  que  la  Paix  ne  rint  à  ceulx  qui  de  par  le  Roy  y  eftoient  allez ,  firent 
tant  que  lefdits  Bandez  envoyèrent  à  fauf  conduit  leurs  Ambafladeurs 
avec  la  Compaignle  de  Berry  &  Bourgongne ,  cV  ceulx  de  Paris  pour 
parler  au  BLoy  à  bouche,  &  entrèrent  le  jour  S.  Pere  ,  premier  jour  du. 
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1  4  1  }.  mois  d'Aouftenfuivant,qui  futauMardy,&  parlèrent  au  Roy  à  bouche 
1  Aouft.    tout  à  leur  voulenté,  qui  leur  fift  faire  très-bonne  chère.  Quant  eft 
des  demandes  &  des  re'ponfes  ,  je  me  tais  i  car  trop  longue  chofe  fc- 
roit  :  mais  bien  fçay  que  ils  demandoient  toujours  à  leur  povair  la 
deftruû  ion  de  la  bonne  ville  de  Paris  &  des  habitans. 
j.  Aouft,      Item»  le  Jeudy  troifiefme  jour  dudit  mois  d'Aouft  futl'Univerfitéde 
Paris  à  S.  Paul  demander  congic  au  Roy  depropofer  le  landemain  cer- 
taines chofes  quimoult  eftoient  prouffitables  pour  laPaixdu  Royaulmc, 
laquelle  chofe  leur  fut  ottroyée.  Et  le  landemain  jour  de  Vendredy,qua- 
triefme  jour  d'Aouft,commc  ce  le  dyablc  les  euft  confeillé,propoferent 
tout  au  contraire  de  ce  qu'ils  avoient  devant  confeillé  par  plufieurs  fois; 
car  leur  première  demande  fut  que  mift  hors  tous  les  prisonniers ,  qui 
de  la  trayfon  dont  Pierre  des  Eflars ,  Melïîre  Jacques  de  la  Rivière  & 
Petitmcfnil  avoient  eu  lesteûcs  couppées  »  eftoient  droit  Maiftres  & 
Miniftrcs  ,  &  eftoient  le  Duc  de  Bavière  frerc  de  la  Roy  ne  de  France  , 
Meflire  Edoiiart  Duc  de  Bar ,  le  Sire  de  Boiflay  &deux  de  fes  filx,  An- 
thoine  des  Eflars  frerc  dudit  Pierre  des  Eftârs ,  &  plufieurs  autres ,  lef- 
quelx  eftoient  emprifonnez  au  Louvre,  au  Palays  &  au  Petit  Chaftei- 
let.  En  après  que  tous  cculx  qui  contrediroient  leurs  demandes  tou- 
chant la  Paix ,  fuflent  tous  habandonnez  ,  leurs  corps  &  leurs  biens. 
Après  autres  demandes  firent  ils  ,  &  ne  propoierent  point  pour  la 
Paix  de  ceux  qui  avoient  garde  à  leur  povair  la  ville  de  Paris  ,  &  qui 
avoient  efté  confentansd'emprifonrer  les  devant  diz  prifonniers  pour 
leurs  démérites;  &  fi  fçavoient-ils  bien  que  tous  les  Bandez  leshayoient 
jufqucs  à  la  mort.  Iccux  hays  eftoient  Maiftre  Jehan  de  Troyes,  Juré 
de  la  ville  de  Paris ,  Concierge  du  Palays ,  deux  de  fes  filx  ,  ung  nom- 
me' Jean  le  Gouays  &  fes  deux  filx  Bouchers ,  Denifot  Caboche,  Déni- 
fot  de  Saintyon  ,  tous  deux  Bouchers  ;  ledit  Caboche  Cappitainc  du 
Pont  de  Charenton ,  ledit  de  Saintyon  Cappitainc  de  S.  Cloud;  icculx 
eftoient  en  la  prefence ,  quant  le  propos  fut  ottroyé,  qui  leur  fcmbla 
moult  dure  chofe,  &  s'en  vindrenttantoft  enl'Oftelde  la  Ville,  &  là 
aflcmblcrcnt  gens  ,  &  leur  monftrercnt  comment  la  Paix  qui  eftoit 
traittec  n'eftoit  point  à  l'onneur  du  Roy  ne  du  Duc  de  Bourgongnc ,  ne 
au  prouffit  de  la  bonne  Ville  ,  nedes  habitans,  mais  à  l'onneur  defdiz 
Bandez ,  qui  tant  de  fois  avoient  menty  leur  foy.  Mais  ja  pource  le  me- 
nu commun  qui  ja  eftoit  aflemble'  en  laPlaccdeGrcve  armez  tous  à  leur 
povair  ,  qui  moult  defiroient  la  Paix  ,  ne  vouldrcnt  eneques  recevoir 
leurs  paroles:  mais  ils  commencèrent  tous  aune  voix  à  crier:  La  Paix, 
la  Paix  $  &  aui  ne  la  vieult  ;  fi  ce  traie  au  [enejlre  ,  &  qui  la  vieult, 
ce  traie  au  cojté  dextre.  Lors  fe  trairent  tous  au  code*  dextre  ;  car  nul 
n'ofa  contredire  à  tel  peuple  ;  cependant  lç  Duc  de  Guienne  &  le 
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Duc  de  Berry  ce  mirent  au  chemin  pourvenir  en  Grève  :  maisquant  Us 
furent  devant  lX)ftel  d'Anjou  ,  ou  ne  les  ofaoneques  laiflcr  entrer  en 
Grève ,  pour  paour  qu'aucune  mocion  de  peuple  ne  ce  feift  ,  &  s'erf 
allèrent  au  Louvre,  &  en  ofterent  le  Duc  de  Bar  &.  le  Duc  de  Bavière^ 
à  Trompettes ,  &àaufli  grant  honneur  furent  admenez  ,  comme  s'ils 
venitfent  de  faire  le  plus  bel  fait  com  puîft  faire  en  ce  monde  de  Sa- 
razinefmeou  d'autre  part ,  &  en  venant  querre  les  prifonniers  dcflus 
diz  ;  c'eft  aflavoir  le  Duc  de  Bavière  ,  loDuc  de  Bar  ,  &  autres  qui 
cftoient  au  Louvre  ,  ils  encontrerent  le  Duc  dcBourgongne  qui  alloit 
à  S.  Paul ,  &  de  ce  ne  f^avoit  riens  ,  fi  fut  moult  esbahy  quant  on 
lui  dit  lachofe  :  touttes  voies  il  diffimula  celle  foys  ,  &  alla  avecques 
culx  au  Louvre ,  regardant  faire  l'Exploit  devant  dit.  Après  ce  fait  ils 
revindrentau  Palays  >  &.  crioit  onNoùtl  par  tout  ou  Uspaflbienr.  Au-^ 
dit  Palays  eftoit  le  Sire  de  Boiflày  ,  deux  de  fes  enfans  ,  An  moine  des 
Eflars  ,  qui  furent  tous  dcflivrczplaincment ,  quiquelevoulfift  voir, 
foft  tort  ou  droit.  Et  rantoft  le  Duc  de  Guienne  quiouvroit  àvoulcnté 
habandonna  les  corps  &  les  biens  de  tous  cculx  qui  fçavoit  bien  quî 
avoienteauféde  les  emprifonner.  Pour  lors  eftoit  Concierge  du  Pa- 
lays Maiftrc  Jehan  de  Troycs  devant  nomme  ,  &  la  demeuroit  :  mais 
après  l'abandonnement  en  mains  d'heure  que  on  ne  feroit  aile' de  S.  Ni- 
colas à  S.  Laurens ,  l'Oftel  dudit  de  Troyes  fut  tout  pille  &  defnué  de 
tous  biens  ,  ces  fervircurs  prins,  menez  en  di  ver  fes  prifons.  Le  bon- 
homme foy  arma  le  mieux  qu'il  pot,  &  tous  les  autres  par  tel  party  : 
c'eft  aflavoir  les  Gouais,  les  en  fans  dudit  de  Troyes  ,  les  enfans  Sain- 
tyon  fc  Caboche ,  &  plufieurs  autres  qui  la  bonne  Ville  s'eftoient 
avancczdegarderàlcur  povair  ;  mais  fortune  leur  fut  fi  perverfe  à 
celle  heure  ,  que  ce  ils  euflènt  trouvez ,  fuft  du  Gentil  ou  du  commun  , 
ils  euflent  cfté  tousdefpeciez  ,  &  Ci  ne  fçavoit  -  on  pourquoy ,  fors  qu'on 
difoit  qu'ils  cftoient  trop  convoiteux.  Or  voy-on  con  peu  de  fiance 
par-tout  ;  car  le  jour  de  devant  ils  euflent  pcii ,  s'ils  euflent  voulu  , 
faire  aflèmblcr  la  ville  de  Paris  enune  place.  Ainfi  leur  advint  par  fu- 
reur de  Prince  ,  par  murmure  de  peuple  ,  &  furent  tous  leurs  biens 
jnisenla  main  du  Roy  :  ainfi  fuft.  Advint  après  que  le  Duc  de  Guienne 
&:  les  autres  vindrent  à  &.  Paoul ,  &  changèrent  ce  propre  jour  de 
Vendrcdy  le  Prevoft  de  Paris  ,  qui  eftoit  allé  en  Picardie  pour  le  Roy  , 
&  eftoit  nommé  le  Borgne  de  la  Heufe  ,  &  la  baillèrent  à  ung  des 
fervitcurs  au  Duc  d'Orléans  mort ,  qui  eftoit  Breton  ,  &  eftoit  nommé 
Tanneguy  du  Cbaftel.  Ils  changèrent  deux  desEchevins ,  &  mifdrent 
deux  autres  j  c'eft  aflavoir  Pcrrin  Oger  Changeur  ,  Guillaume  Ciraffe 
Charpentier ,  qui  avoient  renommée  d'eftrede  la  Bande.  Ils  laiflerent 
Andry  de  Spire  Prevoft  des  Marchands  pour  fa  très-bonne  renommée. 
Tome  I.  C 
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Item  y  ils  firent  les  d;ux  Ducs  devant  dis ,  de  Bavière  &  de  Bar  ^ 
*        Çappitaincs,  l'ungdcS.  Anthoine,  &■  l'autre  du  Louvre,  &  autres» 
de  S.  Cloud,  du  J  ont  de  Charenton ,  firent  Cappitaines  tous  hayneux^ 
du  commun. 

Item9  le  S-bmedy  enfuivantfift  cercher  au  tour  de  Paris  pour  trouver 
aucuns  des  Gouverneurs  devant  diz  j  mais  nul  n'en  trouva  »  &  ce  jour 
frt  terminé  qu'on  mciftdes  lanternes  par  nuyt. 
<.  AouÛ.     \  Ium  >  le  Dimeochj  en^tiivant  fixiefmc  jour  d'Aouft  141 3.  fut 
criée  la  Paix  p^r  les  carrefours  de  Paris ,  <Sc  que  nul  ne  ce  meflaft  de 
chofes  que  les  Seigneurs  feiflfent ,  &  que  nul  ne  feift  armé ,  fc  non 
par  le  commandement  des  Quarteniers  &  Cinquantcniers  ou  Difcniers. 
,  litm  »  le  Mercredy  enfui vant  fut  fait  Sire  Henry  de  Marie  Chan» 
celierde  France  ,  ôc  futdefpolé  Maiftre  Huiftafe  de  Lettre  qui  l'avoit 
cite  environ  deux  moys  ,  &  l'avoit  cfté  fait  par  les  Bouchers  devant 
diz  ,  &  avoient  defpofé  Mettre  Ernault  de  Corbic  ,  qui  bien  auroit 
maintenu  fO/ficcplus  de  trente  ans ,  &  fut  Cappitaincdc  Paris  le  Duc 
de  Berry.  Le  Vcndredy  enfuivant  &  ce  jour,  revint  le  Prévoir  ;  c'eft 
aflavoir  le  Borgne  de  la  Hcufé ,  &  fut  remis  en  fa  Prevofté,  &  l'autre 
voulfift  ou  non  1  deppofe  i  &aiufi  ouvroit  fortune  à  la  voilée  en  ce 
Royaume  ,  qu'il  n'y  avoit  ny  Gentil  ne  autre  qui  feeuft  queL  cftat 
eftoit  le  meilleur.  Les  Grans  s'entrehayoient  ,  les  moyens  eftoient 
grevez  par  fubOdes  ,  les  tr es-pou vrcs  netrouvoient  où  gaignier» 

Item ,  le  feiziclme  jour  d'Aouft  ou  dit  an  furent  murées  la  Porte 
S,  Martin  &  celle  du  Temple  »  ôefift  fichault  »  que  lcsraîfins  d'entour  » 
Paris  eftoient  prefque  bons  à  vendenger  en  icelluy  temps. 

Item  ,  le  vingt-troifiefme  jour  d'Aouft  fut  dépendu  le  devant  dit 
Prevoft  &  Jacques  de  la  Rivière  ,  &  furent  mis  en  terre  benoifte  par 
nuyt  1  &  n'y  avoit  que  deux  torches  ;  car  on  le  fift  trés-celeément  pour 
\c  commun  ,  &  furent  mis  auxMathurins. 

Item»  la  troiûeme  fepmaine  d'Aouft  ou  environ  furent  commencez 
Huguez  pour  ceulx  qui  gouvernoient,  où  il  avoit  foifon  fcullcs  d'ar- 
gent,  &  en  efeript  d'argent  le  droit  chemin,&  eftoient  de  drap  viollct, 
&  avant  que  la  fin  d'Aouft  fuft  ,  tant  en  avoit  à  Paris  que  fans  nombre , 
&  efpeciallement  ceux  de  la  Bande  qui  eftoient  revenus  à  cens&  à  mil- 
liers la  portoient,&  lors  commencèrent  à  gouverner  &mifdrenten  tel 
eftattous  ceulx  qui  c'eftoient  meflez  du  gouvernement  du  Roy  &dc  la 
bonne  Ville  de  Paris,  &  qui  y  avoient  mis  tcut  le  leur  ,  que  lesungs 
s'enfuioient  en  Flandres,  autres  en  l'Empire  ,  ou  oultre  mer  ne  leur 
çhalloit-on  ;  mais  ce  tenoient  moulteeureux,  quant  ils  pouvoient  ef- 
chapper  comme  truans ,  ou  comme  Paiges ,  ou  comme  Porteurs  d'ad- 
venture ,  ou  en  autre  manière  quelle  que  ce  fuft,  Ôc  nul  fi  hardy  d'ofer  • 
parler  contr'eulx, . 
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Item  ,  ccllcdite  fepmaine ,  s'en  akia  Je  Duc  dé  Bcnic£on  jme  horsde    .  ^  . 
Taris,&  feift  le  mariaigede  unedcfls  ôilcs,  çornmcon.difoit   mais  de 

lum  s  le  Vendredy  15  Jour  de  Septembre  141  fut  ofté  le  corps  „.  Sept, 
du  faux  Traiftre  Golinct  de  Pifoux  du  Gibet ,  &  fes  quatre  membres 
des  Portes,  qui  devant  avait  vendu  le  Pont  de  S.  Cloud,;  &  neant- 
moins  il  eftoit  mieftlx  digne  d'eftre  arsdo  baillé  aux  chiens ,  que  d'ef* 
tre  mis  en  terre  benoifte,  fauf  la  chrétienté  j  mais  ainfi  fa ifoient  à 
leur  volcnté  les  faulx  bandez. 

Item,  le  jour  de  S.Matthieu  crifuivant,  fut  defFerméclaPortefaint 
Martin  ,  quî  avoir  efté  murée  par  commandement  des  Bandez ,  &  pap 
eux  fut  faitte  demurcr  ,quiainfi  goùvcrnoîent  tout ,  ne  nul  n'en  ofoit 
parler,*  environ  dix  ou  douze  jours  devant  fut  deppofé  le  Prevoft  de* 
Marchands  ;  c'êft  aflavoir  ,  Andriet  tfEfpcrnon  ,  fie  y  fut  remis  Pierre 
Gcncien  ,  qui  moult  avoit  efté  contraire  au  meno  Commun  ,  &  s'en 
eftoit  fouy  pour  ces  faits  avec  les  Bandez  ,  qui  le  remirent  en  fon  Of- 
fice >  fuft  tort  Ou  droit. 

Item,  le  25.  jour  de  Septembre  1413'.  demîÛTcntle  Borgne  de  la  **•  *ep& 
Heufede  la  Prcvofté  de  Paris,  &  firent  Prévoit  de  Paris  ungdc  leur 
Bande  nommé  Andri  Marchant.  Ên  conclufion ,  il  ne  demoura  onc- 
ques  nul  Officier  du  Roy  qué!cDuc<le  Bourgongneenft  ordonne  qui  ne 
fuft  ofté  ne  deppofé,fans  leur  faire  aucun  bien,  &  faifoient  crier  la  Paix 
aux  Sabmedis  es  HaHcs,&toutleplat  pays  eftoitplain  de  gensd'armes, 
de  par  culx  &  fitent  tant  par  FUctbo  ,  qu'ils  orent  tous  les  grigneurs 
Bourgeois  delà  Ville  de  Paris  de  leur  Bande ,  qui  par  femblant  avant , 
avoient  amé  moult  le  Duc  deBourgongncpour  le  temps  qu'il  eftoit  à  Pa- 
xis>mais  ils  fc  tournèrent  tellement  contre  lui,qu'ils  euffent  mis  corps  & 
chevences  pour  le  deftruire  lui&les  fiens ,ne  perfonne  tant  fuft  grant 
n'ofoit  de  lui  parleroue  on  le  fceuft,quil  ne  fuft  tantoft  prins  &  misen 
diverfes  prinfons ,  ou  mis  à  grant  finance  ou  banny.  Etmefmes  les  pe- 
tits enfans  qui  chantoient  aucunes  fois  une  chanfon  qu'on  avoit  faitte 
de  lui ,  où  on  difoit  (  Duc  de  Bourgongne  Dieu  te  remsint  en  joye  )  ef- 
toient  fouliez  en  la  boue  »  &  navrez  villaynement  defdits  Bandez ,  ne 
nuls  n'ofoit  les  regarder ,  ne  parler  cnfcmble  en  my  les  rués,  tant  les 
doubtoit-on  pour  leur  cruaulté ,  &  à  chacun  n'eft  faulx  traiftre  chien 
Bourgoignon,je  regnibeu,ce  vous  ne  ferez  pilliez.  Et  en  ce  tempseftoit 
toujours  le  Roy  mallade  &enfermé,&  ils  tenoientfon  ainfné  filxquief- 
toit  Duc  de  Guicnne,&  avoit  epoufé  la  fille  du  Duc  de  Bourgongne,  de- 
dans le  Louvre  de  fi  près  que  homme  ne  povait  patler  à  luy  ne  nuytne 
jour  què  eulx ,  dont  le  povre  Commun  de  Paris  avoit  moult  de  dcftreflê 
au  cucur ,  qu'ils  n'avoient  aucun  chef  qui  pour  eux  parlaft  j  mais  autre 
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j  , -  4    n'en  povaint  faire.  Ainfi  gouvernèrent  lcfdits Bandez  toutOûembre; 
Novembre  ,  Décembre,  janvier  141 3^ 

*Fev.  Item ,  à  l'entrée  de  Fe'vricr  ou  dit  an  ,  vint  le  Duc  dç  Bourgongne  i 
S.  Denis  ,  &  fut  le  neuf viefrae  jour  d'udit  mois  j  &  leSabmcdi  enfai- 
vant  il  cuidoit  entrer  à  Paris  pour  parler  au  Roy»  mai-,  on  lut  ferma; 
Jes  Portes ,  &  furent  murées ,  comme  autrefiois  avoir  efté  ,  avecques 
cetresgrant  fo:fon  de  gens  d'armes  les,  gardoient  jour  &  nuyt ,  & 
nulle  de  deçà  les  Ponsneftoit  ouverte  que  celle  de  S.  Anthoine,  6c 
delà  celle  de  S.  Jacques ,  &  eftoit  garde  de  la  Porte  de  S.  Denis  le  firc 
de  Gaule y  &  de  celle  de  S.  Martin  Louys  Bourdon ,  qui  donna  tant 
de  peine  à  Eftampes,  &  le  Duc  de  Berry  gardoit  le  Temple ,  Orléans 
S.  Martin  des  Champs,  Arminac  l'Oftel  d'Artois,  qui  cftoit  le  droit 
chief  d'eubc,  Alençon  >  Bebaine  >  brief  tous  eftoient  deçà  les  Pons,8t 
Û  n'avoienthardement  d'ouvrir  nulles  des  Portes,  tant  fut  paour ,  & 
convint  ce  Sabmedy  fdevant  que  ceulx  qui  admenoient  les  biens  à> 
Patis,  comme  le  Pain  de  S.  Brice ,  comme  autres  biens  &  vivres, plu- 
Jîeurs  furent  jufqucs  à  une  heure  fonnée ,  pour  attendre  qu'on  ouvrift 
■  :  là  Porte  j  niais  oneques  rie  fut  en  Jcur  hardement  de  l'ouvrir,  tant 
ils  avoient  grand  paour  du  Duc  de  Bourgongne ,  &  convint  que  lef- 
dits  bonnes  gens ,  fi  remefnalTent  leurs  denrées  ,  &  les  mefncrent  en 
VO(ï  du  Duc  de  Bourgongne ,  qui  fit  crier  fur  la  Hart , qu'on  neprinft, 
riens  fans  payer,  &  là  vendirent  leurs  denrées  bien  ;  &  fut  ainû  Paris 
fermé  bien  quatorze  jours,  que  homme  n'olbit,&  ne  povait  befoingner 
aux  champs, &  fi  n'y  avoit  nuls  gens  d'armes  fur  les  champs  plus  près 
que  S.  Denis,  où  efloit  le  Duc  de  Bourgongne  &  fes  gens ,  qui  nul  mal  ne 
faifoient  à  créature  nulle  ,  &  difoit-on  qu'il  ne  vouloit  rien  à  homme 
nul  que  au  Roy  Louis  Duc  d'Anjou,  pour  ce  que  ledit  Louys  avoit  un 
filx  ,  lequel  avoit  époufé  une  des  filles  audit  Duc ,  &  fans  fçavoic 
caufe  pourquoy  ledit  Louys  fift  départir  Ton  Fils  de  ladite  Fille  dudie 
Duc  de  Bourgongne,  &  la  renvoya  comme  une  bien  povre  ou  fimplc 
Dame  à  fon  perc  ledit  Duc  ,  &  plus  fort  avoit  tant  fait  au  Duc  de  Brc- 
taigne,  qu'il  donna  en  mariaige  une  fienne  fille,  qui  n'avoir  mie  en- 
core trois  ansà  ce  dit  filx  du  Roy  Loys ,  qui  eftoit  mary  à  la  fille  de- 
vant dite  fille  du  Duc  de  Bourgongne.  Et  en  celle  dite  fcpmainc,fircn6 
crier  fur  le  Hart  que  nul  du  Commun  ne  fe  armait ,  &  qu'on  obeiff.  an 
Duc  de  Bavière  &  au  Comte  d'Arminac ,  qui  eftoient  deux  des  hom- 
mes du  monde  qui  plus'bayoient  les  bonnes  gens  de  Paris.  Ainfi  eiloit 
tout  gouverné  comme  vous  avez  oiiy. 

17.FCT.  I">»>  le  Sabmedi  enfuivant  17.  jour  de  Février  ou  dit  an  fut  crié 
ledit  de  Bourgongne  à  Trompettes  parmy  les  Carrefours  de  Paris  , 
baruiy  comme  faulx.  traiftre,  murttrier,  lui&  tous,  les  fiens  babandon~ 
Ikz  corp  &  biens  fans  pitié,  ne  fans  mercy. 
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Item,  en  icelluy  temps,  chantoient  les  petits  Enflons  au  foir  en 
allant  au  vin  >  ou  à  lamoultarde  ,  tous  communément:  Votre  C. .  a  U 
to*x,Commtre ,  vofire  C.  *  U  toux ,  l*  toux.  Si  advint  par  le  plaifir  de 
Dieu  qu'ung  maulvais  air  corrompu  >  chut  furie  monde,  qui  plus  de 
cent  mille  perfonnesà  Paris  mis  en  tel ,  qu'ils  perdirent  le  boire  &  le 
menger ,  le  repoufer ,  &  avoient  très  forte  fiebvre  deux  ou  trois  fois 
le  jour  i  &  efpeciallement  toutteffois  qu'ils  mengeoient ,  &  leur  fem- 
bloient  touttes  chofes  quelconques  ameres  &  très  maulvaifes  &  puan- 
tes ,  &  toujours  trembloient  où  qu'ils  fuffent  ,  &  avecques  ce  qui  pis 
eftoit ,  on  perdoit  tout  le  povair  de  Ton  corps ,  que  on  n'ofoit  toucher 
à  foy  de  nulle  part,que  ce  fuft ,  tant  eftoient  grevez  ceulx  qui  de  ce  mal 
.eftoient  atteints ,  &  durait  bien  lans  cefler  trois  fepmaines,  ou  plus ,  & 
commença  à  bon  efeient  à  l'entrée  du  moys  de  Mars  ou  dit  an,&  Je  nom- 
moit  on  le  Tac  ou  le  Horion  ,  &  ceux  qui  point  n'en  avoient ,  ou  qui 
en  eftoient  guéris,  difoient  par  esbatteraens,  en  as-tu  \  Par  ma  foy 
tu  as  chanté ,  vofire  C.  a  la  toux,  Commère  >  car  avec  tout  le  mal 
devant  dit ,  on  avoit  la  toux  fi  fort  &  la  rume  &  l'enroueure  ,  on 
ne  chantoit  qui  rien  fuit  de  haultes  M  elles  à  Paris;  mais  fur  tous  les 
maulx  la  toux  eftoit  la  cruelle  à  tous  ,  jour  &  nuyt  ,  qu'aucuns 
hommes ,  par  force  de  rou/ïîr  ,  eftoient  rompus  par  les  genitoires  toute 
leur  vie  »  &  aucunes  femmes  qui  eftoient  grottes ,  qui  n'eftoient  pas  à 
terme ,  orent  leurs  en  fans  fans  compaignie  de  perfonne  par  force  de 
touffe  r  ,  qu'il  convenoit  mourir  a  grant  martyre  &  mere  &  enfant  ;  & 
quant  ce  venoir  fur  la  garifon ,  ils  jettoient  grant  foifon  de  fane  heu 
par  la  bouche  &  par  le  nez  &  pardeûous,  qui  moult  les  cbayfîbit ,  & 
néanmoins  perfonne  ne  mourait  t  mais  à  peine  en  povait  perfonne 
cftre  guary  :  car  depuis  que  l'appetizde  manger  fuftauxperfonnes  re. 
venu,  fi  fu(t-il  plus  de  fix  fepmaines  après ,  avant  qu'on  fuft  nette- 
ment guary.  Ne  Fifilien  nul  ne  fçavoit  dire  quel  mal  c'eftoit. 

Item  ,  le  dernier  jour  de  Mars  ou  ditan,vigillc  de  Pafques  Flories» 
mefnerent  les  devant  diz  Bandez  le  Roy  &  fon  ainfné  filx  eferier  con- 
tre le  Duc  de  Bourgongne ,  &  lui  firent  afliegcr  Compicngnc  ,  ainfî 
lui  rirent  paffer  la  fcpmaine  peneufe,  &  les  Pafques  en  celle  bonne 
beibngne ,  &  cependant  ceux  qui  dévoient  garder  la  Ville ,  comme  le 
Roy  Loys ,  le  Prcvoft  de  Paris  &  leurs  Bandes  firent  &  ordonnèrent 
une  groffe  taille ,  &  firent  crier  parmy  Paris  que  chacun  portaft  la 
bande,  &  tantoft  pluficurs  la  prindrent  tout  à  plain.  Et  fut  ou  moys 
d'Avril  aprls  Pafques  ,  &  en  ce  dit  moys  fut  ars  le  Pont  à  Cboify  tre- 
tout ,  &  fi  ne  pot  homme  fçavoir  qui  ce  avoit  fait,  mais  moult  de  bon- 
nes gens  y  perdirent  tout  le  leur  entièrement..  . 
lm  Jtip»%  QV  moys  d'Avril  1414-  1*  deaainc  fcpmaine,  fut  prlnlé  1414. 
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Compicgnc  ,  par  ainfi  que  cculx  qui  dedans  eftoient ,  ne  fe  armeront 
*^*x*#  jamais  contre  le  Roy  pour  quelque  homme  du  monde,  fur  peine  de 
perdre  corps  &  biens  fans  mercy  »  &  d'eftre  reputez  pour  traiftres  à 
toujours. 

Item,  delà  eux  s'en  allèrent  à  Soiflbns ,  &  a/Tiegerent  la  Ville ,  &  y 
firent  plusieurs  aflaulx ,  où  ils  gagnèrent  pou  5  car  dedans  eftoit  En- 
guerran de  Brenonville,  un  homme  moult  prifié  en  armes ,  qui  en  ef- 
loit  Cappitaine,  fi  la  gardoit  fi  foigneufement  jour  &  nuyt  que  onc- 
ques  ici  porent  riens  gagner  en  icelle  temps  j  car  ledit  Engucrran  ne 
laiflbit  repoier  cculx  de  l'Oft  ne  par  nuyt,  ne  par  jour ,  &  en  prenôit 
fouvent  &  menu  de  bons  prifonniers.  Et  advint  à  un  afiault  où  il  eftoit 
que  le  Baftard  de  Bourbon  y  fourviut ,  &  fe  mift  en  la  méfiée  très  af- 
preroent ,  &  Enguerran  le  navra  à  mort.  Si  laiflerent  ceuîx  de  l'Oft 
l'aflault  »  &  Engucrran  s'en  alla  en  la  Cité  ,  lui  &  fes  gens. 
to.  May.  Item»  le  10.  jour  du  mois  de  May  ou  dit  an  que  fortune  qui  avoit 
tant  amé  Enguerran  ,  le  rlft  troubler  aux  gens  de  ladite  Ville ,  parquoy 
ung  très  grant  murmure  s'efmeut  contre  lui ,  &  machinèrent  que 
quant  il  yroità  la  monftrepour  veoir  fes  gens ,  ils  livreroient  la  Ville  à 
cculxde  l'Oft ,  &  fauveroiem  leurs  vies  s'ils  povaient.  Si  avint  que  En- 
guerran feeuft  leur  voulenté  ,  &  fe  meflerent  l'ung  à  l'autre  de  paro- 
les, &  les  autres  de  fait.  Adonc  y  Ait  ung  homme*en  larrecin  hors  de 
la  Ville ,  qui  dit  en  l'Oft ,  fe  vous  voulez  aflaillir  la  Cité  ,  vousTaurez 
en  prefent;  car  ceux  de  la  Ville  fe  font  meflez  aux  gens  Enguerran  » 
&  ne  trouverez  perfonne  qui  la  deftende  ;  car  tous  font  courus  à 
la  meflée.  Tantoft  la  Ville  fut  aflaillie  très  afprement ,  &  fut  tantoft 
prife  &  habandonnée  à  tous  &  tous  les  biens  &  les  corps.  Là  fut  prins 
Enguerran.qai  bien  fe  deffendit,  &  plufieurs  autres  Gentilshommes  de 
ii.  M  ia  compaignie  ,  mais  rien  ne  leur  valut ,  car  tous  furent  prins  &liez 
M*  &  admenez  par  charrettées  àParis  ,&  en  moururent  tous  par  le  juge- 
ment des  Bandez  ,  qui  faifoient  du  tout  à  leur  vouloir  >  &  fut  la  Ville 
prinfc  le  %  r .  jour  de  May  1 41 4.  à  un  Lundi  après  digner,&  Enguerran 
ot  la  telle  couppc'c  en  ladite  Ville  le  2  5.  jour  dudit  mois ,  &  plufieurs 
autres  &  plufieurs  en  furent  pendus,&  les  femmes  de  Religion,&  autres 
prudes  femmes  &  bonnes  pucelles  efforcées ,  &  tous  les  hommes  ran- 
çonnez,ôc  les  petits  cnfens,&  les  Eglifes  &  les  Reliques  pillées  fit  livrées, 
&veftcmens ,  &  avant  qu'il  fuftdix  jours  après  la  prinfc  de  la  Ville  , 
elle  fut  li  pillée  au  net,  qui  n'y  demoura  chofe  qu'on  peuft  emporter  , 
&  dit-on  qu'on  n'oiïyt  oneques  parler  que  les  Sarrazins  feiffent  pis 
que  firent  ceulx  de  l'Oft  en  ladite  Ville  par  le  maulvais  confeil,  qui 
pour  lors  eftoit  entour  le  bon  Roy ,  dont  homme  n'ofoit  parler. 
Item ,  quant  Us  eurent  fait  du  pis  qu'Us  porent  en  ladite  VUlc,  U$ 
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mcfnercntle  Roy  à  Laon,  &  entra  dedans  fans  noifc&  fanstaneoni  1414. 
car  ils  prindrent  exemple  à  ceulx  de  Soiflbns. 

Item  y  il  eft  vray  que  cculx  de  la  Bande  qui  pour  lors  gouvernoient 
leRoyaulmeàParis  &  ailleurs,  firent  faire  les  feux  comme  on  fait  à 
la  faint  Jehan ,  auflî-toô  que  ils  feeurent  la  nouvelle  de  la  deftruttion 
de  la  Ville ,  comme  fi  euflent  efté  Sarazins  ou  Meicreans  que  on  euft 
deftraits  ,  ne  il  n'eftoit  nul  qui  de  ce  ofaft  parler  ,  ne  en  atfoir  pitié 
devant  les  Bandez  &  Bandées,  dont  vous  eu/liez  veu  à  fes  diz  feux  & 
&  à  la  vigille  faint  Jehan  &  faint  Pere  plus  de  quatre  mille  femmes  , 
touttes  d'eftat  non  pas  d'onneur ,  touttes  bandées ,  &  des  hommes 
fans  nombre,  &  eftoient  fiobftinez  à  celle  fâulce  Bande,  qu'il  ne  leur 
eftoit  pas  advis  qu'il  fut  digne  de  vivre  qui  ne  la  portoit ,  &s*aucun 
homme  en  parlait  par  adventure  ,  fc  onlepouvoit  fçavoir,il  eftoit  mis 
à  grant  finance ,  ou  banny ,  ou  longue  peine  de  prinfon  fans  mercy. 

Item ,  de  Laon  s'en  alla  le  Roy  à  Perronne  ,  &  là  vindrent  ceux  de" 
Gant  &  de  Bruges  &  du  Franc ,  3c  des  autres  bonnes  Villes  de  Flan- 
dres parlementer  ,  &  aufli  y  vint  la  Dame  de  Houllendc  ,  &  ne  firent 
lien. 

Item  >  delà  s'en  alla  le  Roy  devant  la  Cité  d  Arras  ,  &  y  fut  moult 
longuement  le  Siège. 

Item  ,  en  cedit  an  14^4.  fut  commancée  par  lefdits  Bandez  une  j.Aouft. 
Confrairiede  S.  Laurent  aux  Blancs  manteaux  le  jour  de  l'Invencion  de 
S.  Eftienne  >  troifiéme  jourd'Aouft,  &  diloient  quec'cfloit  la  Con- 
frairic  des  vrays  &  bons  Catholiques  envers  Dieu  &  leur  droit  Sei- 
gneur, &  fut  la  faint  Laurent  au  Vendrcdy,  &le  Dimenche  enfui- 
vant  firent  leur  Fefte  à  faint  Laurent ,  &  furent  plus  de  quatre  cent 
tous  Bandez ,  que  hommes  que  femmes,  &  n'ofoitne  homme  nefem* 
me  eftre  ou  Moftierne  à  leur  fefte ,  s'il  n'avoit  la  bande,&  aucunes  per- 
fonnes  d'onneur  gui  y  eftoient  allez  veoir  leurs  amis  pour  la  fefte  faint 
Laurent  quife  faifoit  au  Dimenche ,  en  furent  en  très  grant  danger  de 
leur  bien ,  pour  ce  qu'ils  n'avoient  point  de  bandes. 

Item  ,  en  ce  tems  eftoient  guerres  par  toute  France ,  &  fi  y  avoit  fi 
grant  marché  de  vivres  à  Paris  de  pain  &  devin  )  car  on  avoit  une 
pinte  de  bon  vin  fain&  net  pour  ung  denier  Parifis,  blanc  &  vermeil 
en  cent  lieux  à  Paris ,  &  pain  à  la  value  ,  &  en  toute  celle  année ,  ne 
fut  trouvé  du  creu  d'icelle  vin  qui  devenift  gras,  ne  bouté,  ne 
puanr. 

Item,  cculx  de  l'Oft  en  avoient  grant  charté ,  car  ils  furent  moult 
devant  Arras,  fans  riens  faire. 

Item  ,  quant  ils  virent  que  tretout  encheriflbit  leurs  biens  ,  &  tfe^ 
tout,  &  chevaulxmouroient  de  faim  >  par  tout  ils  fixent  crier  la  Paix* 
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1  +  14..  Le  onziefme  jour  de  Septembre  environ  trois  heures  après  minuyt  à 
ung  Mardy,&  quant  ils  partirent  des  Tantes  après  le  cry  qui  avoit  elto 
ii.  Sept  ^uc  nuinomme  fur  peine  de  la  Hart  ne  mift  feu  en  fon  logis ;  mais 
les  Gafcons  qui  eft  oient  en  l'aide  de  la  Bande,  firent  le  contraire  ,  car 
ils  mirent  le  feu  par  tout  où  ils  purent,  en  defpit  de  ce  qu'on  s'en  al- 
ainfi,&  fut  le  feu  fi  grand  qui  courut  au  Pavillon  du  Roy  par  darricrre,& 
eufteftéic  Roy  ars  qui  ne  l'euft  mishors  par  devers  le  meilleur,  &  di- 
rent ceux  qui  fe  falverent  que  feu  ou  demeura  plus  de  cinq  cent  hom- 
mes qui  furent  ars  qui  eftoient  malades  dedens  les  Tantes. 

Item  ,  le  Jeudi  ensuivant  fut  feeu  à  Paris  >&  ne  ouyftes  oneques  plus 
belle  fonnerie  à  Parisqu'on  y  fîft  celluy  jour ,  que  depuis  le  matin  juf- 
ques  au  foir,  en  tous  les  Moufticrs  de  Paris  on  fonnoit  $c  faifoit-on 
grant  joye  pour  l'amour  de  la  Paix, 

M.OÛob.  Item  »  cc  Jcu^  1 3-  jouf  dc  Septembre ,  ung  jeune  homme  ofta  la 
'  Bande  a  l'ymage  fainft  Huiftace  qu'on  luiavoit  baillée ,  &  la  defehira 
en  defpit  de  ceulx  qui  lui  avoient  baillée ,  &  tantoft  fut  prins  tort  ou 
droit,  lui  fut  le  poing  couppé  fur  le  pont- Allais  devant  faine*  Huiftace, 
&  fut  banny  à  toujours  mais,  &  fine  fuft  oneques  homme  quiofaft 
dire  le  contraire,  tant  eftoit  tout  mal  gouverné  &  de  maulvaifes  gens; 
&fi  fçachez  que  tous  ceulx  qui  devant  Arras avoient  elle,  ou  la  plus 
grant  partie  quant  ils  venoient ,  eftoient  fi  décharnez ,  fi  pâles ,  fi  em- 
pirez, qu'il  fembloit  qu'ils  cuûentefté  cnprinfonfix  ou  huitmoysau 
pain  &  àl'cauè ,  &  n'en  apportèrent  que  peché ,  Ôc  en  mourut  plus  de 
onze  mille  ,  quant  ils  vindrent  à  leuraife. 

iwOOoS-  Item y  le  onziefme  jour  d'OSlobrc  enfuivant  ung  Jeudi  ,  fut  fait 
ung  champ  de  Bataille  à  faint  Ouyn  d'ung  Breton  «Scd'ung  Portugal,& 
eftoit  l'un  au  Duc  de  Bcrry  ,ôc  l'autre  au  Duc  de  Bourgongne,Sc  furent 
mis  ou  champ  à  oultrancc  ;  mais  ils  ne  firent  chofe  dont  on  doye  par- 
ler ,  car  on  dift  tantoft  ho,  lorfqu'ils dévoient  faire  armes,  &  fîft  ce 
faire  le  Duc  de  Berry  pour  le  Breton  qui  eftoit  delà  Bande,  dont  il 
avoit  moult  grant  paour  $  car  le  Portugallois  ce  maintenoit  en  fon 
Harnois  fi  très  legicrement,  quechafeun  lui  donnoitla  vic"toirei  mais 
on  ne  pot  oneques  dire  lequel  la  deuft  avoir  au  vray. 

tj  Ociob.  Item,  le  Sabmedi  enfuivant  trefiefine  jour  dudit  mois  d'Octobre  ou 
dit  an ,  vînt  le  Roy  à  Paris  à  belle  compaignie  de  ceulx  de  Paris,  & 
plut  tout  le  jour  le  très  fort,  qui  n'y  avoit  fi  jolis  qui  n'euft  voulu 
eftre  à  couvert;  &  foudainement  environ  huit  heures  denuyt,  com- 
mencèrent les  bonnes  gens  de  Paris  fans  commandement ,  à  faire 
feus ,  &  à  baciner  le  plus  grandement  qu'on  euft  veu  pafle  cent  aus  de- 
vant ,  &  les  tables  cnmy  les  rues  drecées  à  tous  venans  par  toutes  les 
ruës  de  Paris  qui  point  ayent  de  renon. 

lut», 


Digitized  by  Google 


de  Charles  VI.  &  de  Charles  VII.  i  $  __ 

Item ,  le  t    j  our  d'Oûobre  deppolercnt  le  Prcvoft  ;  c*cft  afîàvoir ,    14 1 4. 
Andry  Marchant,  &  firent  lcldits  Bandez  Prévoit  ung  Chevalier  de  la  " 
Courr  du  Duc  d'Orléans ,  qui  eftoit  Baron  ,  nommé  MeflQreTanncguy  1,< 
du  Chaftel,  &  ne  le  fut  que  deux  jours  &  deux  nuyts ,  pourec  qu'il 
n'eftoit  pas  bien  de  leur  accort.  La  troineme  journée  enfuivant,  fut 
reftjit  Ptcvoft  Sire  Andry  Marchant  très  cruel  &  fans  pitié ,  comme 
davant  eftdit. 

Item ,  en  cedit  temps  entre  la  S.  Remy  &  Noël ,  lefdîz  Bandez  qui 
tout  gouvernoient ,  firent  bannir  toutes  les  femmes  de  ceulx  qui  de- 
vant avoient  bannis  fans  mercy ,  qui  eftoit  moult  grant  pitié  à  veoir  ; 
car  tout  tes  eftoient  femmes  donneur  &  d'eftat,  &  plu?  grant  partie 
de  elles  n'avoient  oneques  eflongné  Paris  fans  honefte  compaignie,  6c 
ils  eftoient  accompagnée  de  Scrgcns  très  crueulx  ,  félon  figneur  me- 
furée  duicte ,  &  qui  plus  deftraignoit  le  cueur ,  c'eftoit  qu'on  les  en- 
voyoit  toutes  eu  pays  du  Duc  d'Orléans ,  tout  au  contraire  du  pays 
où  leurs  amis  &  marys  eftoient.  Et  encore  autre  chofequi  leur  yenoit 
au-devant  $  car  touttes  femmes  font  vitupérées  d'eftre  mefnées  à  Or- 
léans ;  &  là  les  envoyoit-on  le  plus  j  mais  autrement  ne  povaift  eftrc 
pour  le  temps  ,  car  tout  eftoit  gouverné  par  jeunes  Signcurs ,  fenon 
Je  Duc  de  Bcrry  &  le  Comte  d'Arminac. 

Item ,  les  Feftes  de  Noucl  enfuivant,  c'eft  affavoir  14.14.  fut  fait 
par  le  Roy,  le  Comte  d'Alençon  ,  Duc  d'Aiencon  ,  &  fut  faitte 
Duchié  qui  neftoit  que  Comté  ne  oneques  mais  n'avoit  efté  Duchié 
jufques  àcelluijour.  Ainfienfuf. 

Item ,  à  l'entrée  de  Février  enfuivant ,  jouxtèrent  le  Roy  &  les  Sei- 
gneurs en  la  grant  rue  faint  Anthoinc,  entre  faint  Anthoine  &  fainte 
Catherine  du  Val  des  El'colliers ,  &  y  avoit  Barrières.  En  ces  jouxtes, 
vint  le  Duc  de  Breban  ,  pour  traiticr  la  Paix  &  joufta  ,  &  gaigna  le 
prix.  Ad  ce  temps  eftoient  les  Anglois  à  Paris ,  pour  traittier  d'un  ma- 
riaige  à  une  des  Filles  du  Roy  de  France. 

Item  ,  leMardy  19. jour,  futdeppofe  de  laPrevoftéde Paris  Andry  ij.Fcv. 
Marchant,  qui  autrefois  avoit  efté  deppofé  par  fes  démérites  ;  mais  il 
fïnoit  toujours  par  argent,  fors  que  à  celle  fois  en  ladite  Prévoit  é  fut 
remis  SireTanneguy  du  Chaftel  la  féconde  ou  la  troificfine  fois.  Mais 
en  ce  temps  aufli  eftoient  Chevaliers  d'Efpaigne  &  de  Portugal ,  dont 
trois  de  Portugal  bien  renommez  de  Chevalerie  prindrent,  par  ne  fçai 
quelle  folle  entreprinfc  ,  champ  de  bataille  encontre  trois  Chevaliers 
de  France  i  c'eft  aflavoir ,  François  de  Grinquos  ...  la  Roque  . .  •  Mo- 
rigon,  &  fut  à  oultrance  ordonné  au  23.  jour  de  Février,  vigillc  faint 
Pere  Ôc  faint  Oiiin ,  &  fut  avant  Soleil ....  qu'Us  entraient  en  champ; 
Tome  /.  D 
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^  j  ^  mais  en  bonne  verité  de  Dieu ,  ils  ne  mirent  pas  tant  qu'on  ftiettroif  à- 
aller  de  la  Porte  S.Martin  à  celle  de  faint  Antoine  à  cheval,  que  les 
Portugallois  ne  fuflent  deconfiz  parles  trois  François,  dont  la  Roque 
fut  le  meilleur. 

le  Sabmedi  enfuivant ,  vigille  S.  Mathieu ,  fût  la  Paix  criée 
parmi  l'aris  à  Troirpcs,  &  diioit  chacun  que  ce  avoit  fait  le  Duc 
de  Brcban,  &  feift-on  au  Sabmcdy  plus  de  feus  parmy  Paris  que 
tcuttes  les  autres  fois  davant  dites;  &  H  eftoit  les  Quatre  Temps  des 
Brandons. 

Item ,  environ  fept  t>*u  huit  jours  en  Mars ,  fut  Saine  fi  cruelle  à  Pa- 
ris, que  ung  Moulied?  bûche  valloit  neuf  eu  dix  fols  parifis  ,  &  un 
cent  decofterets  qui  le  vouloit  avoir  bons,  vingt  huit  ou  trente  deux 
fob  parifis,  le  fac  de  charbon ,  douze  fols  parifis,  boure'es ,  foin  fem- 
blablcmcnt ,  tuylle  ,  Plaftrc  en  la  manière ,  &  fi  fâchez  que  depuis  la 
Touflainct  jufqucs  à  Pafques,  ne  fut  oneques  jour  qu'il  ne  cheift  de 
jour  ou  de  nuyt,  &  dura  la  grant  eaùe  jufqucs  en  my-Avril,  qu'on  ne 
povait  aller  ès  Marcz  entre  S.  Anthoine  &  le  Temple,  ne  dedens  la 
VjIIc,  ne  dehors. 

AvriL  Item,  le  17.  jour  d  Avril ,  fut  mon  dit  Seigneur  de  Guien  ne  en  l'Of- 
tel  de  la  V  ille  >  &  ordonna  trois  hfchevins  nouveaulx  j  c'eft  alfa  voir , 
Pierre  de  Granrrue  ,  Andriet  d'Efparnon  ,  &  Jehan  de  Louviers  ,  & 
deppofa  Pierre  Ogcr,  Jehan  Marcel ,  Guillaume  Tiraffe. 

Item,  le  jour  de  faint  Mare  enfuivant ,  fut  criée  deparmy  Paris  la 
Paix  à  trompcttesjfur  peine  de  perdre  corps  &.  biens  qui  la  contredirait. 

Item*  le  moysd'Aouft  enfuivant  au  commencement  ,  arriva  le  Roy 
d'Angleterre  à  toutte  la  puiflanec  en  Normandie  ,  &  prit  Port  emprès 
Harrcfleu ,  &  afliegea  Harrefleu  &  les  bonnes  Villes  d'entour. 
Sept*  Item  ,  M.  de  Guicnnc ,  filx  ainfnc  du  Roy,  fe  party  de  Paris  le  pre- 
mier jour  de  Septembre  à  ung  Dimenches  au  foir  à  trompes  ,  &  n'a- 
voir que  jeunes  gens  avec  luy,&  party  pour  aller  contre  lesAnglois,  & 
le  Roy  de  France  fon  perc  fe  party  leneuvie'me  jour  enfuivant,pour  aller 
après  fon  filx  ,  &  alla  à  faint  Denis  au  gifle  ,  &  tantoft  après  fut  cueil- 
lie à  Faris  la  plus  grant  taille  qu'on  cuit  vu  cueillir  d'aagc  d'homme , 
qui  nul  bien  ne  fift  pour  le  prouffir  du  Royaulmc.  Ainfi  cftoit  tout 
gouverne' par  lefdits  Bandez  :  car  Harrcfleu  furprins  par  les  Englois 
ou  dit  mois  de  Septembre  lequarorfiefme  jour,  &  tout  le  pays  galle  & 
robbé,  &  faifoient  autant  de  mal  les  gens  d'armes  de  France  aux  po- 
vrcs  gcns,  comme  faifoient  les  Englois  ,  &  nul  autre  bien  n'y  firent  ; 
&  fi  fift  bien  fept  ou  huit  fepmaines,  puis  que  les  Englofe  furent  arri- 
vez aufli  bel  temps ,  comme  on  vit  oneques  point  faire  en  Aoull  &en 
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vendcnges,  jour  de  vie  d'homme,  &  aufli  bonne  année  de  tous  les  14^  j4 
biens;  mais  néanmoins  pour  ce  ne  s'avança  oneques  nuls  des  Sei- 
gneurs de  France  de  combattre  les  Englois ,  qui  là  furent. 

Item,  les  deflufdits  Bandez  le  10.  jour  d'Oûobrc  141$.  firent  à  IO,o0ob. 
leur  pofte  un  Prevoft  des  Marchands  nouvel  &  quatre  Echevins  ;  c'eft 
aûavoir ,  le  Prévoit  des  Marchands  ,  Philippe  de  Breban ,  fils  d'un 
Ipofiteur  >  les  Echevins ,  Jehan  du  Pré  Efpicier ,  Eftiennc  de  Bon- 
pré  Pelletier  *  Regnault  Pidoye  Changeur  ,  Guillaume  d'Auflerre 
Drappier  »  ôlCi  eftoient  le  Roy  &  M-  de  Guiennc  à  ce  jour  en  Nor* 
mandie  j  l'un  àRoiien  &  l'autre  à  Vernon,  ne  oneques  cculx  de  Pa* 
ris  n'en  feeurenr  rien  ,  tant  que  ce  feuft  fait,  &  furent  moult  esbahis 
le  Prevoft  des  Marchands  &  les  Echevins  qui  devant  eftotent ,  quant  on 
les  deppofa  fans  autre  mandement  du  Roy ,  jae  du  Duc  de  Guienne ,  ne 
fans  le  fecu  des  Bourgeois  de  Paris, 

Item  ,  le  20.  jour  duditmoys  enfuivant ,  les  Seigneurs  de  France  10.O&& 
oiiyrent  dire  que  les  Englois  s'en  alloicnt  par  la  Picardie  :  fi  les  tint; 
Monfieur  de  Charollois  fi  court  &  de  fi  près ,  qu'ils  ne  porent  pafler 
par  où  ils  cuidoient.  Adonoques  allèrent  après  tous  les  Princes  de 
France ,  finon  fix  ou  fept ,  &  les  trouvèrent  en  ung  lieu  nomme  Agin- 
court  près  de  Rouftanville  ,  &  en  ladite  place  le  jour  fain&  Crepin 
&  Crcpinien  ,  &  combatirent  à  eulx,  &  cftoient  les  François  plus  la 
moitié  que  les  Anglois ,  &  fi  furent  François  defeonfis  U  tuez  & 
prins  des  plus  Grans  de  France* 

Item ,  tout  premièrement  le  Duc  de  Breban ,  le  Comte  de  Nevers , 
frères  du  Duc  de  Bourgongne ,  le  Duc  d'Alenoon ,  le  Duc  de  Bar  » 
le  Conneftablc  de  France  Charles  de  Labrait,  le  Comte  de  Marie,  le 
Comte  de  Roufly  ,  le  Comte  de  Pfalmes,  le  Comte  de  Vaudemons  , 
le  Comte  de  E)ampmarrin  ,  le  Marquis  du  Pont,  ceulx  ce  nommez 
furent  tous  mors  en  la  Bataille ,  &  bien  trois  mille  cfperons  dorez 
fur  les  aultres  ;  mais  de  ceux  qui  furent  prins  &  menez  en  Angleterre, 
le  Duc  d'Orléans ,  le  Duc  de  Bourbon  ,  le  Comte  d'Eu ,  le  Comte 
de  Richement ,  le  Comte  de  Vendofme  >  le  Marefcfaal  de  Bouci- 
quaut  ,1e  Filx  du  Roy  d'Ermcnic ,  le  Sire  de  Torfy  ,  le  Sire  de  Helly, 
le  Sire  de  Mony ,  M.  de  Savoify ,  &  plufieurs  autres  Chevaliers  & 
Ecuyers  dont  on  ne  fcet  les  noms.  Oneques  puis  que  Dieu  fut ,  ne  fut 
fait  telle  prince  en  France  par  Sarrazins,  ne  par  aultres  j  car  avec 
culx  furent  mors  plufieurs  Baillis  de  France  qu'ils  avoicut  avec  eulx 
admenez.  Les  Communes  des  Bailliages ,  qui  tous  furent  mis  à  le* 
pé  ,  comme  le  Bailli  de  Vermandoisfic  fes  gens ,  le  Bailli  dcMafcoa 
&  fes  gens ,  celui  de  Sens  &fes  gens,  celui  de Senlis  &  fes  gens»  ce- 
lui dcCacn  ce  fes  gens,  leBaillif  de  Mcaulx  &  fes  gens ,  ôcdifoit  oa 
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t  j ,  communément  que  cculx  qui  prins  eftoient ,  n'avoient  pas  efté  bons 
ne  loyaulx  à  ceux  qui  moururent  en  la  Bataille.  Environ  trois  fep- 
maines  après ,  vint  le  Duc  de  Bourgongne  aflez  prèsdel  aris,  moule 
troublé  de  la  mort  de  fes  frères  &  de  fes  hommes  ,  pour  cuider  par- 
ler au  Roy , ou  au  Duc  de  Guicnne  ;  mais  on  lui  manda  qu'il  ne  fuft  (i 
hardy  de  venir  à  Paris ,  &.  fift-on  tantoft  murer  les  Portes.,  comme 
autrefois , &:  fc  logèrent  plufieurs  Cappitaines  au  Temple,  à  faint 
Martin  £c  ès  places  devantdittes  par  deftaultc  des  Seigneurs,  &  furent 
toutes  les  ruelles  d'entour  les  lieux  devant  diz  prinzes  dcfdiz  Cappi- 
taines ,  ou  de  leurs  gens ,  &  les  povres  gens  boutés  hors  de  leurs  mai- 
fons  ,  &  à  grant  prière  &  àgrant  peine  avoient-ilsle  couvert  de  leur 
Cftel ,  &  cette  Laronnaillc  ccuchoient  en  leurs  lifts,  comme  ils 
feifient  à  dix  ou  douze  lieues  de  Pari»» ,  ÔC  n'eftoit  homme  qui  en  ofaft 
parler  ,  ne  porter  coutel ,  qui  ne  fut  mis  en  diverfe  prifon ,  comme 
au  Temple ,  à  faint  Martin  ,  à  faint  Magloire ,  en  Tyron  &  en  autres 
diverfes  prifons. 

Item,  environ  la  fin  de  Novembre  Tan  141 5.  îe  Duc  de  Guicnne  , 
ainfné  filx  du  Roy  de  France,  moult  plain  de  fa  voulenté  plus  que 
il,  Dec.  de  raifon,  acoucha  malade,&:  rrefpalTa  le  1  8 .  jour  de  Décembre  ou  dit 
an  jour  Mercredi  des  Quatre-Temps,  &  furent  faittes  fes  vigillcs  le  Di- 
manche enfui  van  t  à  Noftrc-Damc  de  Paris  ,  &.  fut  apporté  du  Louvre 
furies  efpaules  de  quatre  hommes  .  ÔC  n'y  avoir  que  fix  hommes  à  che- 
val ;  c'eft  aflavoir  devant ,  après  les  quatre  Ordres  Mandians  &.  les  autres 
Collèges  deParis,après  fur  un  grant  cheval  lui  &:  lbn  Paigcfur  ung  autre 
fut  le  Chevalier  du  Guet .  après  grant  pièce  JePrevcftdc  Paris.  Après 
le  corps,  fut  le  Duc  de  Berry ,  le  Comte  d  fcu  &  ung  autre.  En  ce 
point  fut  perte  à  Noftrc-Damc  de  laris,  8é  là  fut  enterre  le  lan- 
demain. 

Item ,  en  ce  temps  fut  le  pain  très  cher  ;  car  le  pain  qu'on  avoic 
devant  pour  huit  blancs,  valloit  cinq  fols  parifis,  &  bon  vin  pour  deux 
deniers  parifis  la  pinte.  En  ce  temps  furent  les  Portes  murées ,  comme 
xiutrerîois,  pour  le  Duc  de  Bourgongne  qui  cfto  t  près  de  Paris,  Se 
grant  foifon  de  gens  d'armes  ;  parquoy  fromaigesôc  ceufs  furent/* 
chers  ,  qu'on  n'avoit  que  trois  œufs  pour  un  blanc,  &  un  fromaige 
commun  pour  trois  ou  quatre  fols  parifis.  Et  Paris  cftoit  gardé  par 
gens  étranges,  &  eftoient  leurs  Cappitaines  ung  nomme  Remonct, 
de  la  Guerre ,  Barbafan  6c  autres  tous  mauvais  &.  lans  pitié  ,  & 
pour  mieulx  faire  leur  voulenté  ,  mandèrent  le  Comte  d'Arminac  , 
perfonne  excommuniée  ,  comme  devant  eft  dit ,  nommé  Benart,  & 
de  celui  firent  Conneftable  de  France  à  ung  Lundy  en  la  fin  de  Dé- 
cembre ,  &.  k  Prévoit  de  Paris  au  moys  cniiuyant ,  fut  fait  Admirai 
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de  France  ,  Gouverneur  de  la  Rochelle  >  8c  fut  deppolé  d'eftre  Admi-  1 
ral  une  maulvaife  perfonne  nommée  Clignet  de  Breban  >  qui  moult  1  4  1  f  • 
fît  de  mal  en  France  ,  comme  il  fut  Admirai. 

Item,  le  Duc  de  Bourgongneeftoit  toujours  en  la  Bric ,  nenepovait 
parler  au  Roy,nc  le  Roy  à  lui,  pour  puhTancc  qu'ils  euflent  eulx  deux  ; 
caries  traiftres  de  France  difoient  au  Roy  quant  il  demandoit ,  qui 
moult  le  demandoit  fouvent ,  que  plulieurs  fois  on  l'avoit  mande  ; 
mais  il  ne  daignoit  venir ,  &  d'autre  part  mandoient  au  Duc  de  Bour- 
gongne  qui  cftoit  à  Laingn  /  ,  que  le  Roy  lui  deftendoit  fa  Terre .  fuc 
peine  d'eftre  réputé  pour  traiftre  faulx. 

Item ,  le  doufiefme  jour  du  mois  de  Février  fut  fait  par  les  ddfus  «i-Fev. 
dits  Bandez  lcHit  Comte  d'Armignac  feul  de  tout  le  Royaulme  de 
France  à  qui  quil  en  dcpleuftj  car  le  Roy  eftoit  toujours  mal  difpoufé. 
En  celui  tems  s'en  alla  le  Duc  de  Bourgongne  en  fon  pays. 

Item  ,  le  premier  jour  de  Mars  141 5.  enfui  van  t ,  jour  de  S.  Aubin  ,  ,. 
entra  l'Empereur  Roy  de  Hongrie  à  Paris  à  ung  Dimanche ,  &  vint  par 
Ja  Porte  S.  Jacques  >  &  fut  logé  au  Louvre  ,  &  le  t.  Mardy  enfuivant 
furent  envoyées  femondreles  Demoifelfes  de  Paris  &  des  Bourgeoifes 
les  plushonneftes ,  &  leur  donna  à  difncr  en  l'Oftel  de  Bourbon  le  di- 
ficfme  jour  enfuivant  après  fa  venue  ,  &  à  chacune  aucun  joùcl. 

Item  ,  il  fut  à  Paris  environ  trois  fepmaines ,  &  puis  s'en  alla  de- 
vers Angleterre  pour  avoir  les  Prii'onnicrs  du  Sang  de  France  ,  qui  là 
eftoient  de  la  prinfe  d'Agincourr. 

Item  >  commençant  la  fepmaine  penneufe  enfuivant ,  qui  fut  en-  *J*  Av,& 
tranr  le  treifiefmc  jour  d'Avril  1 41 5.  entreprindrent  aucuns  des  Bour- 
geois de  Paris  de  prendre  cculx  quiainfi  tenoient  Paris  en  fugjcdion  , 
&  dévoient  ce  faire  le  jour  de  Pafques,  qui  furent  le  difneuvielme  jour 
d'Avril:  mais  ils  ne  le  firent  point  par  feus  j  car  il  fut  feeu  par  ceulx 
de  la  Bande  qui  lesprindrcnt  &lcs  mifdrenr  en  prifon  >  &  le  vintqua-  — — 
triefmc  jour  dudit  moys  d'Avril  1416.  fut  mené  en  un  tumberel  à 
boiiç  le  Doyen  de  Tours  Chanoine  de  Paris  ,  frçre  de  l'Evefque  de  Pa-  *4*  Av»l*' 
ris  de  devant  celluy  qui  pour  lors  eftoit  Maiftre  Nicolle  d'Oigemont , 
fil x  de  feu  Pierre  d'Orgcmont.  En  ce  point  veftu  d'un  grant  manrel  de 
viollet  &  chapperonde  mcfmcs  ,  fut  mefné  ès  Halles  de  Paris ,  &  en 
une  charrette  devant  eftoient  deux  hommes  de  honneur  fur  deux  aiz> 
chacun  une  Croix  de  boys  en  fa  main>  deavoit  l'ung  efté  Ffchevin  de 
Paris,  &  l'autre  eftoit  homme  d  honneur>&  eftoit  en  Ars  nommé  Maiftre 
Rcgnault  ,  ôcl'Efchevin  Robert  dcBclloy  ,  &  à  ces  deux- on  couppa 
les  teftes  ;  voyant  ledit  d'Orgemonr ,  lequel  n'avoit  qu'un  pié ,  &  après 
la  juftice  fut  ramené  fans  ofter  dudit  tumberel  en  prifon  ouChaftel 
S*  Aothoinc }  &  environ  quatre  jours  aptes  fut  prefchc  ou  Parvis  j&>~ 
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j  .  t  $ ,  ftfc  Dame  de  Paris  ,  condampné  en  chartre  perpétuelle  au  pain  & 
*  à  l'eaue. 

Item ,  le  premier  Sabmedy  de  May  enfuivant  furent  décollez  pour 
ce  fait  trois  moult  honneftes  hommes  ,  &  dcmoulr  bonne  renommée  i 
c'eftaflavoir  le  Signeur  de  Lours  de  la  Porte  Baudet ,  ung  Tainrurier 
nommé  Durant  de  Vry  ,  ung  "Marchant  de  Laron  ÔcEfpingtier  nommé 
Jehan  Perquin  ,  &  cftoit  ledit  Tainturier  Maiftredc  la  fuixantaine  des 
Arbalétriers  de  Paris. 

Item  3  le  fcpticfme  jour  de  May  fut  crié  parmi  Paris  que  nul  ne  fuft 
û  hardy  de  faire  aflemblécà  corps  ,  ne  à  nopees  ,  ne  en  quelque  ma- 
nière, fanslccongié  du  Prévoit  de  Paris.  En  ce  tempsavoit,  quanton 
faifoit  nopcesJcertainsCommiflàircs&  Sergensauxdefpensde  l'£poufe, 
pour  garder  que  homme  ne  murmuraft  de  rien, 
s.  May.  l*tm  »  'c  huitiefme  jour  de  May  Vcndrcdy  furent  oftées  tes  chaînes 
de  fer  qui  cftoient  à  Paris  ,  &  furent  portées  à  la  Porte  S.  Anthoine. 
En  ectems  eftoit  toujours  le  pain  fi  cher  ,  que  petits  mefnaiges  n'en 
povaient avoir  leur  faoul  ;  car  la  charte  dura  moult  longuement,  & 
couftoit  bien  la  douzaine  que  on  avoit  devant  pour  dix-huit  deniers, 
quatre  fols  parifis. 

9.  May.  Uem ,  le  Sabmedy  enfuivant  neuviefmc  jour  dudit  moys  furentoftées 
les  armures  aux  Bouchers  en  leurs  maifons ,  tant^c  S.  Germain ,  de 
S.  Marcel ,  de  SteGenevicfve  &  de  Paris. 

Item  ,  le  Lundy  enfuivant  fut  crié  parmi  Paris  ,  fur  peine  d'eftre 
reputépour  traiftre,  que  routhomme  ,  Prcftre,  Clerc  ou  Lay  portaft 
ou  envoyait  touttes  fes  armures ,  quelles  quelles  fcufTent  ,  ou  efpées  , 
ou  badclaires  ,  ou  hachets ,  ou  quelque  armure  qu'il  euft ,  au  Chaftcî 
de  S.  Anthoine. 

i  May.  Item^c  Vcndredy  quinziefmc  jour  dudit  moys  firentlefdiz  commen- 
**'  cer  à  abattre  la  grant  Boucherie  de  Paris  ,  &  le  Dimcnche  enfuivant 
vendirent  les  Bouchers  de  laditte  Boucherie  leurs  chars  fur  le  Pont  de 
Noftre-Damc,  moult  esbahis  pour  les  franchifes  qu'ils  avoient  en  la 
Boucherie  ,  qui  leur  furent  touttes  oftées  >  &  fembloit  ce  Dimcnche 
que  Iefdits  Bouchers  euucnt  eu  quinze  jours  ou  trois  fepmaines  de 
temps  à  faire  leurs  eftaulx  ,  tant  furent  bien  ordonnez  du  Vendredy 
jufqucs  auDimenche.  * 

Item  ,  le  Vcndredy  enfuivant  furent  commencées  à  murer  les 
Portes  ,  comme  autrefois. 
n.Aouft.  I/em  y  1e  landemain  de  la  S.  Laurcns  enfuivant  firent  crier  lefdiz 
Bandez  parmy  Paris ,  que  nul  ne  fuft  fi  hardy  d'avoir  à  fa  feneftre 
coffre  ne  pot ,  ne  hotte ,  ne  cofte  en  jardin ,  ne  bouteille  à  vinaigre  à 
fa  feneftre  qui  fuft  fur  rue  ,  fur  peine  de  perdre  corps  &  biens,  ne  que 
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nuls  ne  fc  baignaft  en  la  Rivière ,  fur  peine  d'eflrc  pendu  par  la  gorge.  ■ 
Item  ,  le  jour  de  S.  Laurens  enfuivant  firent  chanter  lefdits  Ban-  141*. 
dez  aux  Quinze-vingts  ,  fuft  toit  ou  droit ,  &  y  avoit  Commiflaires 
k  Sergens  qui  faifoient  chanter  devant  eulx  tels  Preftrcs  qu'ils  vou- 
Joicnt ,  maigre  cculx  dudit  lieu  ,  lefquelx  vouloient  que  on  leur  fift 
droit  de  certains  prinfonniers  qui  efloient  au  Ginllc ,  lefquelx  furent 
prins  en  la  Franchi fe  par  l'oultraige  du  Prcvoft  de  Paris,  &  furent 
pris  Je  vintcinquicfme  jour  de  May  ,  Vigille  de  l'Alccnfion  Noftre- 
Seigneur ,  &  fut  avant  la  S.  Laurens  enfuivant  que  on  chantaft  ne 
Méfie  ne  Vefpresen  laditte  fcglifc. 

Item  ,  la  première  fepmaine  de  Septembre  enfuivant  fift-on  deffenfe 
aux  Bouchicrs  que  plus  ne  vendaient  leur  char  fur  lePont  Noftre  Dame, 
&  celle  ditte  fepmaine  commencèrent  à  vendre  en  la  Halle  de  Beau- 
vais  ,  à  Petit-  Pont ,  à  la  Porte  Baudays ,  &  environ  quinze  jours  après 
commencèrent  à  vendre  devant  S.  Lieufray  au  Trou  Pugnais. 

Item  3  ch  celle  fepmaine  fut  crié  que  nul  Sergent  à  cheval  ne  de- 
mourait  hors  de  la  ville  de  Paris,  fur  peine  de  perdre  fon  Office. 

Item  ,  fut  crié  celle  ditte  fepmaine  que  lefdits  eftaulx  de  Bouche- 
rie feroient  bailliez  auprouffit  du  Roy  au  plus  offrant ,  &  que  lefdits 
Bouchiers  n'y  auroient  quelque  franchife. 

Item  ,  le  moys  d'Octobre  enfuivant  fut  commencée  la  Boucherie 
duCymeticre  S.Jehan  ,  &  fut  achevée  ,  &  y  vindrent  vendre  ceulx 
de  derrière  S.  Gcrvais  le  premier  Dimenchc  de  Février  oudit  an. 

Item  t  le  vinticfme  jour  de  Février  oudit  an  fut  cric  que  l'en  ne  tcY 
prinit  nulle  monnoic  à  Paris  que  celle  du  Roy,  qui  moult  fift  grand 
dommaigeaux  gens  de  Paris  $  car  lamonnoie  du  Duc  de  Tretaigne  & 
du  Duc  de  Bourgongne  eftoient  prinfes  comme  celle  du  Roy ,  dont 
pluficurs  Marchands,  riches  &  pou  vres,  &  autres  gens  qui  en  avoient, 
perdirent  moult }  car  pour  la  defrence  ,  homme  n'en  euft  eu  quelque 
ncccflité  ,  ce  nonaubuillon  :  mais  environ  ung  mois  après  onreprint 

les  deffus  dittes  monnoyes  dcffendu'és ,  comme  devant  furent.   

item  i  le  troifielme  jour  d'Avril  oudit  an  ,  trcfpafla  Monfienr  de  ,  ^  (  7< 
Cuienne  ,  ainlné  filx  du  Roy  de  France  à  Compiegne  ,  qui  avoit  eflé   j.  Avril, 
quinze  moys  ou  environ  Dalphin. 

Lt*m  ,  ledit  Roy  Louy s  Tan  1417.  trefpafla  environ  trois  jours  en 
la  fin 

ittm  t  en  icclluy  temps  on  avoit  vin  fain  &  net  pour  ung  denier  la  %9,  Mayv 
pinte;  mais  de  groflé  tailles,  trois  ou  quatre  tous  les  ans  ,  &  n'ofoit 
nul  parler  du  Duc  de  Bourgongne  ,  qu'il  ne  fuit  en  péril  de  perdre  le 
corps  ou  la  chevance  »  ou  d'eftre  banny. 

Item  9  le  Yimneuvicfme  jour  de  May  enfuivant ,  Vigille  dclaPen- 
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—  tecofte  fut  cric  que  nul  ne  prinft  quelque  monno>e  i  que  celle  feu* 
7#  lement  du  coing  du  Roy ,  &  que  on  ne  marchandait  que  à  lois  &  à 
livres  ,  &  furent  auflî  criez  à  prendre  petits  moutons  d'or  pour  feize 
fols  parifis  ,  qui  n'en  valloient  pas  plus  de  onze  fols  parilis  j  6c  le  Lun- 
dy  enfuivant ,  premier  jour  des  Feftes  de  Penthccoftes  ,  commen- 
cèrent les  Gens  de  Paris  ;  c'eft  aflavoir  de  quelque  état  qu  ils  fullent , 
Preftrcs ,  eu  Clercs  ,  ou  autres  ,  à  curer  les  voiries  »  ou  à  faire  curec 
à  leur  argent }  6c  fut  celle  qucullettc  Ci  afpre,  qu'il  falloir  que  ehafeun 
de  quelque  cftat  qu'il  fuft ,  de  cinq  jours  en  cinq  jours  en  baillaft  ar- 
gent }  &  quant  on  payoitpour  cent,  on  y  en  mettoit  une  quarantaine, 
Scavoicntles  Gouverneurs  le  remenent. 

Item  ,  celle  ditte  fcpmainc  fut  fait  le  Pont-lcveys  à  la  Porte  S.  An- 
thoine  ,  &  celle  année  furent  faittes  les  maifons  entre  les  Baftillcs  & 
TEfcor  chéries  aux  Tuilier  ies. 

Item  ,  en  celui  temps  futprins  de  parle  Prevoft  de  Paris  ung  nommé 
Louys Bourdon  ,  Chevalier ,  qui  tant  fit  de  peine  au  Chaftel  d'fckem- 
pes  ,  comme  devant  eft  dit ,  6c  futnoyépour  fesdemerites  ,  &  fut  la 
Royne  privée  du  tout .  que  plus  ne  feroit  au  Confeil  ,  &  lui  fut  fon 
eftat  amendry  }  ôc  demourcrent  les  choies  en  ce  point ,  finon  que  tou- 
jours prenoient  lefdits  Gouverneurs  ddquclx  vouloient  &  les  ban- 
nuToients  &  fi  falloit  qu'ils  allaflcnt  oùleldits  Gouverneurs  vouloient, 
6c  en  mains  de  trois  fcpmaines  en  bannirent  plus  de  huit  cent ,  fans 
cculx  qui  demeurèrent  en  prinfon. 

Item  ,  en  ce  temps  à  Tiffuc  d'Aouft  ,  s'efmeutlcDucdeBourgongne, 
pour  venir  à  Paris ,  &  vint  en  conquérant  Villes,  Citez  ,  Chafteaulx, 
&  par  tout  faifoit  crier  de  par  le  Roy  &:  le  Daulphin ,  6c  de  par  luy  que 
on  n'y  payaft  nulles  fubfidcs ,  dont  les  Gouverneurs  de  Paris  prindrenc 
fi  grant  haine  contre  luy, qu'ils  faifoienr  faire  Procédions  ,  &  faifoient 
prelchcr  qu'ils  favoient  bien  de  vray  qu'il  vouloit  eftrcRoyde  France, 
6c  que  par  luy  &  par  fon  confeil  eftoient  les  Engloys  en  Normandie  ,  6c 
par  tcuttesles  rués  dcParisavoit  cfpicsqui  eftoient rcfidjns  &cdcmou« 
rans  à  Paris  ,  qui  leurs  propres  voifins  faifoient  prendre  6c  emprifon- 
ncr  j  6c  nul  homme  après  ce  qu'ils  eftoient  prins  ,  n'en  ofoit  parler 
aucunement ,  qu'ilne  fuft  en  péril  de  fa  chevanceou  de  favie. 

Item  ,  à  l'entrée  de  Septembre  1417.  approcha  le  Duc  de  Bour- 
gongne  de  Paris  ,  &  gaigna  l'Iftc-Adam  ,  Pons  Ste  Maxcncc  ,  Scnliz  , 
Beau  mon  t.  Adoncq  fut  la  Porte  S  Denis  fermées,  6c  furent  abattues 
les  arches  pour  faire  ung  pont-lcveys ,  6c  fut  deux  moj  s  fermée  en  la 
droite  faifon  de  vendanges. 

Item  ,  env  iron  huit  ou  neuf  jours  en  Septembre  fut  deppofé  Brcban 
devant  dit  de  la  Prcvofté  des  Marchans  »  &  fut  fait  Prevoft  Eftiennc  de 

Bonpuis 
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Bonpuîs ,  lequel  ne  le  fut  que  cinq  jours  ,  &  fut  mis  en  la  Prevoftéung   

ïaiCcur  de  coffres  &  de  bans  ,  nommé  Guillaume  Sy raffe ,  le  1 2.  Sep-  ?  4. 1  7« 
tembre  oudit  an.  En  ce  temps  vindrent  les  Bourguignons  devine  «.Sept 
S.  Cloud  $  6c  lors  fut  le  Pont  rompu  ,  &  les  Bourguignons  affaillircnt 
la  Tour  à  Engins  ,  8c  l'cndommaigerent  moult;  mai»  point  ne  fut 
prinfe  à  celle  fois  ,  ains  la  laiflerent  :  mais  ils  tindrent  fi  le  Pays  au- 
tour de  Paris  ,  que  quelque  marée  ne  venoit  à  Paris  de  nulle  part. 

Item,  la  livre  de  beurre  fallé  valloit  deux  fols  pari  fis  ,  8c  vendoiN 
on  deux  œufs  ou  trois  au  plus ,  quatre  deniers  pari  fis ,  ung  petit  hareng 
caque  fix  deniers  parifis  :  le  frois  hareng  vint  environ  lesottaves  faint 
Denis  ,  trois  ou  quatre  penniers  ,  6c  vendoit-on  la  pièce  trois  ou  qua- 
treblancs ,  tout  lance  8c  le  poudre  deux  blancs  ,  riens  mains ,  &  le  via 
qu'on  avoiten  Aouft pour  deux  deniers,  couftoit  en  Septembre  enfui- 
vant  quatre  ou  fix  deniers  parifis. 

Item  ,  en  ce  temps  avoit  fi  pefme  douleur  à  Paris ,  que  nul  n'ofoît 
aller  vendanger  hors  Paris  devers  la  Porte  S.  Jacques,  de  touttes  parts» 
comme  à  Chaftillon,i  Bannex,Fontenav,Vaubcs,  Icy,  Clamart>  Mont- 
rouge  ;  car  les  Bourguignons  bayoient  moult  les  Bourgeois  de  Paris » 
&  ils  venoient  fourrer  jufques  aux  fauxbourgs  de  Paris  >  8c  quelques 
perfonnes  qu'ils  trouvoient ,  cftoient  prinsôc  emmenés  en  leur  Oft ,  8c 
avecques  eux  avoit  moult  de  gens  de  Paris  qui  avoienteté  bannis  ,  qui 
tous  les  cognoiuoient  pourenquerrir  ou  autrement  :  &  s'ils  eftoient  de 
quelque  renom  ,  ils  citaient  cruellement  traitiez,  8c  mis  à  fi  grant 
rançon  comme  on  les  povait  mettre  $  6c  s'ils  cfchappoient  par  aucune 
aventure  6c  venoient  à  Paris  »  6c  on  le  favoit ,  on  leur  mettoit  fur 
qu'ils  s'étoient  faitprendre  de  leur  bon  gré ,  6c  eftoient  mis  en  prinfon. 

Item ,  en  ce  temps  fut  fait  Cappitaine  de  la  Porte  du  Temple  ung 
nommé Symonnet  du  Boys,  qui  cftoit  Clerc  ,  Jacquot  l'Empereur  , 
Garde  des  coffres  du  Roy  ,  6c  delà  Porte  S.  Martin,  ung  nommé  Jchan- 
nin  Ncpveu  Chaudcronnier  ,  filx  d'un  Chauderonnier  nommé  Colia 
Nepveu. 

Item  ,  en  ccftuy  moys  d'Oûc  bre  fut  faitte  une  groffe  taille  de  felj 
car  pou  fu  de  gens  qui  fuflent  de  nulle  renommée,  à  qui  on  ne  en- 
voyait deux  fextiers  ou  trois ,  au  gros ,  ung  muy  ou  demy  muy }  8c  fi 
le  convenoit  payer  tantoft  6c  le  porteur  ,  ou  avoir  Sergcns  en  garnifon» 
on  eftoit  mis  en  prinfon  au  Palays  ,  6c  couûoit  le  fextier  quatre  efeus 
de  dix-huit  fols  parifis  pour  pièce. 

Item ,  la  plus  grantpartic  des  Cappitaines  qui  eftoient  dans  Paris,on 
les  payoitdcs  advoines  que  on  avoit  admences  à  Paris  pour  eftre  .bien 
£aivement,6c  avoient  congiéde  prendre  ce  qu'ils  povaient  piller  autour 
de  Paris  à  deux  ou  trois  lieues  environ  ,  ôc  ils  ne  s'en  fcignoient  pa*. 
Tome  L  ...  v^wt.v- 
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■  ■  En  ce  temps  firent  lesBouchicrs  de  S.  Germain  des  Prez  leur  Bouche* 
1  4 '  i  yi  rie  en  une  rue  qui  eft  entre  les  Cordeliers  Se  la  Porte  S.  Germain  ,  en 

ung  lieu  en  manière  de  celicr  ,  où  on  defeendoit  à  dçgrcz  qui  avoient 

dix  marches. 

Item  ,  en  ce  temps  valloit  le  caque  de  hareng  feize  livres  parifis. 

Item  ,  que  autour  de  Paris  >  de  quelque  part  que  ce  iiift  ,  n'ofoit 
homme  aller  qu'il  ne  fut  dei'robé  j  Se  s'il  ferevenchoit ,  ou  derTendoiti 
il  cftoit  tue' des  Gcnsd'armesde  Paris  mefmes ,  qui  yuoient  toutteftois 
qu'ils  vouloient  hors  de  Paris ,  pour  piller  ;  car  quant  ils  revenoient  , 
iis  cftoient  aufïi  trouffez  de  biens  que  fait  le  heriçon  de  pommes ,  Se 
nul  n'en  ofoit  parler  *  car  ainfi  plaifoit  aux  Gouverneurs  de  Paris. 

Vem  ,  en  icellui  temps  allèrent  les  Bourguignons  devant  Corbeil  » 
&  fourrèrent  le  Pays  tout  entour  ,  Se  firent  plufieurs  aflàulx  ,  mais  pas 
ne  leprindrent  à  celle  fois  j  car  ils  fe  retrairent  vers  Chartres  :  mais 
la  nuit  S.  Climent  arrivèrent  devant  Paris  fi  foudainement  que  mer- 
veilles >  Se  les  Gens  d'armes  de  Paris  les  allèrent  louvent  efearmou- 
cher  ,  mais  toujours  y  perdoient  grant  foifon  de  foudayers  de  Paris  > 
Se  ceux  qui  efchappoient ,  s'en  revenoient  par  les  Villaigcs  d'eatour  Pa* 
ris,  &  pilloient,  roboient ,  fançonnoient  ,  Se  avec  ce  admenoirnt 
fout  le  beftial  qu'il  povaint  trouver ,  comme  bœufs  ,  vaches, chevaux, 
afnes ,  afneflcs ,  jumens  ,  porcs ,  brebis  ,  moutons ,  chèvres  ,  chc- 
V reaulx  ,  Se  touttes  autreschofesdont  ils  povaient  avoir  argent ,  Se  en 
Eglife  prenoient-ils  Livres  ,  Se  toutte  autre  ehofe  qu'il  povaient  hap- 
per ,  Se  en  Abbayes  de  Dames  autour  de  Paris  prindrent  ils  Meûel  > 
Bréviaires  ,  Se  toutte  autre  chofe  qu'il  povaient  piller  ;  &  quelque 
perfonne  qui  s'en  plaignoit  à  Juftice  ,  ou  au  Conneftable ,  ou  aux 
Çappitaines  ,  tout  bel  luy  cftoit  de  foy  taire;  Se  vray  eft  que  Jes gens 
aucuns  qui  venoient  de  Normandie  à  Paris,  qui  cftoienrefchappczdcs 
Engloys  par  rançon  ou  autrement  après  ,  Se  avoient  eue  prins  des 
Bourguignons ,  Se  puis  à  demie  lieuë  ou  environ  cftotent  reprins  des 
Français,  Se  traittiez  fi  cruellement  &  par  tyrannie  ,  comme  Sarra- 
zins  :  mais  ils  parleurs  fermens  :  c'eft aïïàVoir-aiKuns.bons  Marchans> 
hommes  d'honneur  ,  qui  aveientefté  prifonniers  à  tous  les  trois  de* 
vanr  diz  ,  dont  ils  eftoient  efchappez  par  argent,  juroient  &  àmsrw 
moient  que  plus  amoureux  leur  avoient  cfté  les  Engloys  que  Jes  Bour- 
guignons,  &  les  Bourguignons  plus  amoureux  cent  fois  que  cculx  de 
Paris ,  Se  dcpitanceSe  de  rançon  ,  Se  de  ptine  de  corps  Se  de  prifon  , 
qui  moult  leur  ôftoit  esbahifiant  çhofe  ,  Se  à  tout  bon  Chrétien  doit 
cftrel  •       ■■-■  )-'        :'.  "/  v  ,  .  '■  ■  ■  "  >  .1 

Item  »  un;  pou  après  la  Touflainct  enchery  tellement  la  bûche  >que 
le  c$:ic  de  bons  coftercftz.vjLojt  deux  ,  francs  ,  Se  vingt»quatre  moica~ 
nés  buchc* ,  Se  celle  de  Bondis  vingt  fols  parais,     .  .  . 
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fttm>  la  buchc  de  molle  valoir  dix  fols  pariûs  le  molle»  &  dura  x  .  l  _ 
celle  charte  tout  hyver. 

//fi» ,  en  ce  temps  fut  la  char  ficherc  ,  que  ung  petit  quartier  da 
mouton  valloit  fept  ou  huit  fols  parifis ,  &  ung  petit  morlel  de  bœuf 
de  bon  endroit  deux  fols  parifis ,  qu'on  avoit  en  Octobre  pour  fix  de- 
niers parifis  >  une  froiflure  de  mouton  deux  ou  trois  blans ,  une  telte 
de  mouton  fix  deniers  parifis ,  la  livre  de  beurre  lallé  huit  blans. 

Item  »  ung  bien  petit  porc  couftoit  foixante  fols  ou  quatre  francs. 

Item  ,  ou  moys  de  Janvier  oudit  an  fut  le  Prevoft  de  Paris  davant 
Montlchcry  ,  &  Jui  rendirent  ceulx  de  dedans  de  par  traittié  d  argent. 

Item  ,  delà  s'en  alla  à  Chevreufe ,  y  gagna  la  Ville ,  &.  fift  tout 
piller ,  quant  que  homme  povait  apporter  à  charroy  ou  autrement  , 
comme  ils  firent  à  Soiflons,&;  moult  y  ot  des  bonnes  gens  du  Pays  tuca 
fans  pitié. 

Item ,  la  daraine  fepmaine  de  Janvier  oudit  an ,  alla  le  Roy  devant 
Scnlis  pour  le  prendre  par  force  ou  autrement ,  &  fut  la  Cite'  haban- 
donne'c  avant  qu'elle  fuftaflaillie. 

Item  -,  en  icellui  temps  tourtes  les  bonnes  Villes  de  Normandie  , 
comme  Rouen  ,  Montivillier ,  Dyeppe  ,  &  plufieurs  autres ,  quant 
ils  virent  comment  Caën  ,  Harflcur  ,  Falaifc  8c  pluficurs  bonnes 
Villes  du  Pays  avoient  efté  prinfcs  des  A  ngloys  ,  fans  avoir  fecours  du 
Roy  de  France,  pour  m eûaigcs  qu'ils  cnvoyalTcnt,  ce  rendirent  au 
Duc  de  Bourgongne. 

Item  ,  que  le  jour  S.  Martin  d'y  ver  141 7.  fut  fait  Pape  ung  Car-  xt-Nor. 
dinal  nommé  Martin  ,  par  l'accort  &  confentement  de  tous  lcsRoys 
chreftiens  ,  &  en  fîft-on  fefte  par  toutteChreftienté  »  ce  non  à  Paris, 
ne  on  n'en  ofoit  parler  ;  car  le  quatriefme  Sabmedy  de  Carefmc  oudit 
an  ,  pour  ce  que  le  Recteur  toucha  au  confeil  que  ce  lui  fembloit 
bon  que  on  fiït  folempnité  du  S.  Pcre  ,  qui  rant  avoit  coufte'  à  faire  , 
&  Ci  yavoit.on  mis  plus  de  deux  ans  &  demy  ,  pourtant  fut  mis  en 
prinfon,  &dix  oudouze  Aflaiftres  avecques  luy. 

Item ,  cftoit  toujours  le  Siège  devant  Scnlis  de  parle  Roy ,  8c  fâchez 
que  pou  de  gens  dedans  Scnlis  avoit  »  mais  toujours  yûoicnt  ou  par 
tiuy  ou  par  jour ,  &  fouvent  firent  fi  grant  dommaige  à  l'Oft  du  Roy  > 
que  le  Conneftable  jura  la  deftruftion  de  laditte  Cité  à  feu  &  à  fang  , 
&  fui  crier  à  trompes  le  doufiefmc  jour  d'Avril  que  tous  les  Gens  ix.  Avrî. 
d'armes  qui  à  Paris  eftoient ,  de  quelque  cftat  qu'ils  fulfcnt,  allaflent 
devant  Scnlis  ,fur  peine  de  perdre  harnoys  &  chevaulx,&  tant  en  y  alla 
&  tant  en  y  avoit  fur  les  champs  de  touttes  pars  ,  que  la  fepmaine 
penneufe  Paris  fut  fi  dégarny  de  buchc  >  que  qui  euft  donné  en  Grève 
vingt  fols  parifis  d'un  cofteret ,  on  n'en  cuÛ  pu  finer  ;  &  à  Pafques  en* 
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i    l     fuivant  couftoit  le  quarteron  d'oeufs  huit  blans,  &.  ung  très-petit  fro- 
*  maige  blanc  fixoti  fept  blancs  :  la  livre  de  vieil  beurre  fallé  fept  oie 
huit  blancs  ,  une  petite  picce  de  boeuf  ou  mouton  cinq  ou  fix  blans,  &: 
toutpar  le  mauvais  gouvernement  du  Prcvoft de  Paris  ôedes  Marchant 
Item  ,  celle  année  le  jour  des  grands  Pafques  negea  toute  jour  aufli 
fort  qu'on  vit  oneques  faire  à  Noiiel ,  &  fi  n'euft-on  fine  en  Grève  de- 
-  bûche  qui  eut  donne  ung  franc  d'un  quarteron* 
i  4  i  8.     Item  '  ^c  1 4-  Avril  14.18.  fut  faitte  la  folempnité  du  Pape  Martin 
14.  Avril,  parles  Eglif  s  à  Paris,  8t  environ  trcs-fimplemcnt. 
x  Avril  »  le  vingt-quatriefme  jour  d'Avril  oudit  an  revint  le  Roy ,  & 

*4,  vr  fon  Oft  de  devant  Senlis  ,  où  il  avoit  été  depuis  le  moys  de  Janvier , 
&  ne  la  pot  oneques  prendrc,&  fi  lui  coûta  que  en  canons  que  en  autre 
artillerie  ,  avec  autres  defpcncesplus  de  2 00000.  francs ,  &i  fi  furent 
fouvent  fes  gens  tuez,  rançon  nez  de  ceulx  de  la  Cité,&fes  tantes  arces, 
&  prinfc  fon  artillerie  ,  &  au  dernier  s'en  party  le  Roy  &  le  Con- 
nétable à-  très-petit  honneur  ,  dont  les  Gens  d'armes  qui  avec  le  Con- 
nétable cûoient ,  furent  fi  enragez  de  ce  qu'ils  orent  failly  i  leur  in~ 
tencion  de  piller  Senlis ,  qu'ils  fe  tindrent  fi  près  de  Paris  de  touttes 
pars,  que  homme  n'ofoit  aller  plus  loing  de  Paris  que  S.  Laurent  tout 
au  plus  ,  qu'il  ne  fut  defrobéou  tué.  Et  vray  fut  que  l'année  de  May 
les  gens  de  l*Oftcl  du  Roy  allèrent  comme  accoutumé  et  ,  au  Bois  de 
Boulognepour  apporter  du  May  pourl'Otel  duRoy,  les  Gens  d'armes 
de  Montmartre  à  la  Ville  l'Evefque  à  l'entrée  de  Paris  vindrent  fureulx 
à  force  ,  &:  les  navrèrent  de-  pluficurs  playes  ,  &  puis  les  defroberent 
de  tout  ce  qu'ils  porent ,  &  fut  bien  en  ceulx  defdits  fervitcurs  du  Roy 
qui  ce  pot  fauver  ou  gippon  ou  en  chemife  tout  à  pic.  En  cclluy  temps 
alloicnt  femmes  d'onneur  bien  accompaignees  veoir  leurs  héritages 
près  de  Paris ,  à  demie  lieue.  ,  qui  furent  effbrciécs  ,  ÔC  leur  compa- 
gnie battue ,  navrée  &  defrobée. 

Item  ,  vray  fut  que  les  aucuns  defdits  Gens  d'annes  furent  plains  de 
fi  grant  cruauté  &  tyrannie  ,  qu'Us  rôtirent  hommcs&cnfans  au  feu 
quant  ils  nepovaient  payer  leur  rançon  j  &  quant  on  s'en  plaignoit  au 
Connétable  ou  auPrevot  >  leur  réponfe  ettoit  s'ils  n'y  futentpas  al- 
Jées ,  &fe  futent  les  Bourguignons ,  vous  n'en  parlilficz  pas.  Ainfi 
commençatout  à  enchérir  à  Paris;  car  deux  œufs  cou  toient  quatre 
deniers  parifis ,  ung  petit  fromaigeblanc  fept  ou  huit  blans ,  la  livre 
de  beurre  onze  ou  douze  blans  ,  ung  petit  hareng  fort  de  Flandres  trois 
ou  quatre  deniers  parifis  ,  6c  ne  venoit  quelque  chofe  de  dehors  k  Paris 
pour  les  Gens  d'armes  deflus  dits.  Ainfi  eftoit  Paris  gouverne  faulcc- 
ment  >  &  tant  hayoient  ccuJx  qui  gouvernoient ,  ceulx  qui  n'etoient 
de  leur  bande  ^  ojn'ils  propofercat  que  par  touttes  les  mes  de  Paxis  il*> 
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lesprendroient  8c  tuëroient  fans  mer cy ,  8c  les  femmes  ils  noyeroient,  j  .  g# 
Se  avoient  prinfes  par  leur  force  les  toilles  de  Paris  aux  Marchans  8c 
à  autres  fans  payer  ,  difant  que  c'eftoit  pour  faire  des  tantes  6c  des  pa- 
villons pour  le  Roy ,  8c  c'eftoit  pour  faire  les  facs  pour  noyer  lefdittes 
femmes  ,  8c  encore  plus,  ilspropofcrent  que  avant  les  Bourguignons 
veniflent  à  Paris  ,  ne  que  la  Paix  fe  feift ,  ils  vendroient  Paris  au  Roy 
d'Angleterre  ;  8c  tous  cculx  qui  pas  ne  dévoient  mourir  ,  dévoient 
avoir  un  efeu  noir  à  une  croix  rouge  ;  8c  en  firent  faire  plus  de  feize 
mille  »  qui  depuis  furent  trouvées  en  leurs  maifons.  Mais  Dieu  qui 
fcet  les  ebofes  abfconde'es  ,  regarda  en  pitié  fon  peuple  ,  8c  efveilla 
fortune  ,  qui  en  fourfault  fe  leva  comme  chofe  eftourdie  ,  6c  mit  les 
pans  à  la  ceinture  ,  6c  donna  hardementà  aucuns  de  Parisde  faire  afTa- 
voir  aux  Bourguignons  que  ils  tout  hardiement  veniflent  le  Dîmcnche 
enfuivant ,  qui  cftoit  vingt- neuviefme  jour  de  May  ,  à  heure  de  mi- 
nuyt ,  6c  ils  les  mettroient  dedans  Paris  par  la  Porte  S.  Germain  ,  6C 
que  point  n'y  euft  de  faulte  ,  6c  que  pas  ne  leur  fauldroit  pour  mou- 
rir i  &  que  point  ne  doubtaflènt  fortune  j  car  bien  feeuffent  que  toute  la 
plus  grant  partie  du  peuple  cftoit  des  leurs. En  icclle  fepmaine  s'efmeu- 
rent  les  Bourguignons  de  Pontoife  ,  6c  vindrent  au  jour  dit  6c  à  heure 
en  Gamelles  ,  6c  là  comptèrent  leurs  gens  ,  6c  ne  ce  trouvèrent  que 
environ  que  fixou  fept  cens  chevaulx  ,  quant  fortune  leur  dit  que 
aveceulx  feroit  la  journe'e.  Adone  prinrent  cuer  ,  6c  hardement ,  8c 
vindrent  à  la  Porte  S.  Germain  entre  une  heure  6c  deux  devant  le  jour, 
&  ene/toirChcfle  Seigneur  de  1'Iflc-Adam  6c  le  beau  Sire  de  Bar  ,  6c 
entrèrent  dedans  Paris  vingt-neuviefmc  jour  de  May  ,  criant  :  Nojlre- 
Dsme  UPsix  ,  Vive  le  Roy  &  le  Daulphin  ,  &  U  Paix  >  5ctantoft  19.  May.- 
fortune  qui  avoitnourry  lefdittes  Bandes  ,  vit  que  nul  gré  ne  lui  fa- 
voient  de  fon  bien  ,  vint  avecques  lefdits Bourguignons  à  toutres ma- 
nières ,  6c  de  commun  de  Paris ,  8c  leur  fift  rompre  leurs  portes  8c 
effondre  leurs  trefors  ,  6c  piller  ,  6c  tourna  fa  roë  fidefpitemcnt  en 
iby  vengeant  de  leurs  ingratitudes  ,  pour  ce  que  de  Paix  n 'avoient 
cure  grant.  Tout  joyeulx  eftoit  qui  ce  povait  muCer  en  cave,  ou  en  ce- 
lier  ,  ou  en  quelque  deftour  ;  8c  quant  le  Prevoft  de  Paris  nommé 
Tanneguy  du  Cnaftel ,  vit  fortune  ainfi  contre  luy  y  car  que  les  Bour- 
guignons taf  choient  à  emprifonner  les  autres  en  p  ufieurs  prifons  di- 
verïes  ,  6c  le  commun  à  piller  ,  vint  à  S.  Paul ,  &  prinft  le  Daulphin 
ainfné  filxdu  Roy  ,  8c  senfouyà  routdroità  Melun  ,  quimourttrt 
bla  la  ville  de  Paris  8c  pfuficurs  au  très  des  plus  gros  delà  Bande,  com- 
me Maifîrc  Robert  le  Maçon  Chancelier  du  Daulphin ,  l'Evefquedte 
Clermont ,  le  grant  Prefident  de  Provence ,  l'ung  des  mauvais  chré- 
tiens dti  monde  >  &  plufieurs  autres  de  leur  bande  febontoient  dedans 
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~~"T  le  Chafteau  de  la  Porte  S.  Anthoine ,  &  par  ce  furent  fauvez ,  6c  par  la 
*  1  Dalphin  qu'ils  avoient,  &  firent  moult  aflault  à  ceux  qui  là  pallbient 
de  trait ,  dont  foifon  avoient.  Le  Dimcnche  au  loir  ,  le  Lundy  ,  le 
Mardy  enfuivant  convint  faire  grant  guet  &  feus  parmy  Paris  pour 
paourd'eulx  j  6c  en  icelluy  temps  ce  fournirent  de  Gens  d'armes  des 
fuyansde  leur  bande }  6cle  Mercredy  enfuivant ,  environ  huit  heures 
du  matin  ,  y/firent  du  Chaftel  >  6c  allèrent  ouvrir  laportepar  dedans  la 
Ville  t  qui  que  le  voulfift  vcoir  ,  6c  avecques  eulx  entra  grant  foifon 
de  Gens  d'armes  ,  6c  entrèrent  en  la  grant  rue  S.  Anthoine  ,  criant  : 
A  mort ,  k  mort  ,  Vtlle  gaignée  ,  Vive  le  Roy  &  le  Dauphin  ,  &  le 
Roy  d'Angleterre  ,  tuez,  tout ,  tuez,  tout. 

Item  ,  cft  vray  que  Dimcnche  vingt- ncuvicfme  jour  de  May ,  à  l'en- 
trée des  Bourguignons ,  avant  qu'il  fuft  nonne  de  jour  ,  on  euft  trouvé 
à  Paris  gens  de  touseftats ,  comme  Moyncs ,  Ordres  mandians »  fem- 
mes »  hommes  portansla  croix  S.Andryoudecroye  ,  ou  d'autre  ma- 
tière ,  plusdedeux  cent  mille  ,  fans  les  enfrens.  Lors  fur  Paris  moult 
cfmeu  ,  6c  fe  arma  le  peuple  moult  pluftoft  que  les  Gens  d'armes  $  6c 
avant  que  les  Gens  d'armes  fulfent  venus ,  eftoient  ta nt approchez  lcf- 
dits  Bandez  par  force  ,  qu'ils  eftoient  à  l'endroit  de  Tyron.  Adoncq 
vint  le  nouveau  Prevoft  de  Paris  à  force  de  gens ,  6c  à  l'aide  de  la  com- 
mune ,  les  repoufla ,  abattant  6c  tuant  à  grant  tas  jufques  dehors  la 
Porte  S.  Anthoine  >  6c  tantoft  le  peuple  moult  cfchaufïe  contre  lefdiz 
Bandez  ,  vindrent  par  toutres  les  Hoftellerics  de  Paris  querant  les  gens 
de  laditte  Bande  ;  ôc  quant  qu'ils  en  porent  trouver  i  de  quelque  cftat 
qu'il  fuft,  prifonnier  ou  non,  aux  Gens  d'armes  eftoient  amefnez  en 
my  la  ruë ,  6c  tantoft  tue  fans  pitié  de  grofles  haches  6c  d'autres  armes > 
&  n'eftoit  homme  nul  à  celui  jour  qui  neportaft  quelque  armeurc  donc 
ils  feroient  lefdits  Bandez  en  paflant  par  empres ,  depuis  qu'ils  eftoient 
tous  morts  ctanduz ,  6c  fem  mes  >  6c  enfans  ,  6c  gens  fans  puiflàncc,  qui 
ne  leur  povaient  pis  faire,  les  mauduToient  en  paflant  par  empres  ,  di- 
fant  :  Chiens  traîtres ,  vous  ejles  mieulx  que  à  vous  n'appartient ,  en- 
core en  y  eut  que  pleujl  à  Dieu  que  tous  feulent  en  tel  eflat  ;  6c  fi  neuf- 
ficz  trouvé  à  Paris  ruë  de  nom,  on  n'euft  aucune  occifion  i  6c  en  mains 
qu'on  n'y  iroit  cent  pas  de  terre  ,  depuis  que  mors  eftoient ,  ne  leur  de- 
meuroit  que  leurs  brayes,  6c  eftoient  en  tas  comme  porcs  au  milieu  de 
la  boe,  qui  moult  grant  pitié  eftoincarpou  fu  celle  lèpmaine  jour  qu'il 
ne  pleuft  moult  fort ,  6c  furent  celle  journée ,  Dimenchc  29.  May  ,  à 
'  Paris  mors  à  l'efpée  »  ou  d'autres  armes  en  my  les  rues ,  fans  aucuns 
qui  furent  tuez  ès  maifons  cinq  cens  vingt  6c  deux  hommes,  6c  plut 
tant  fors  celle  nuyt ,  que  oneques  ne  fentirent  nulle  malle  odeur  ; 
mais  furent  lavez  par  force  de  lapluyc  leurs  playes,  que  au  ma  tin  n'f 
avoit  que  fang,  bete,ne  ordures  fur  leurs  playes. 
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hem  ,  en  ces  jours  devant  diz  ,  prenoit-on  les  Arminaz  par  tout  1418. 
Paris ,  6c  hors  Paris,  entre  lefquelx furent  prinsplufieursGrans  de  re- 
nom &  très  maulvaiscouraige,  comme  Bernard  d'Armignac ,  Cbn- 
neftable  de  France,  aufli  cruel  homme  qui  fut  oneques,  Henry  de 
Marie ,  Chancelier  de  France  ,  Jehan  Gaude  ,  Maittre  de  l'Artillerie , 
le  pire  de  tous.  Quant  les  pouvres  Ouvriers  lui  demandoient  leur  fa- 
Iaire  de  leur  befoingne  ,  il  leur  difoit ,  avez-vous  point  de  petit  blanc 
pour  achetter  un  cheveftrc  pour  vous  aler  pendre  ?  Senglaude  chc- 
naillci  c'eft  pour  votre  preu ,  6c  n'en  avoient  autre  chofe  :  Si  par  ainfi 
efpargna  fi  grant  trefor  plus  que  le  Roy  n'avoit ,  Maiftre  Robert  de 
Tuillieres ,  Maiftre  Oudart  Baillct ,  l'Abbé  de  faint  Denis  en  Erance , 
tresfaulx  Papclart ,  Remonct  de  la  Guerre, Cappitaine  des  plus  forts 
Larrons,  qu'on  puft  trouver  en  place  ;  car  ils  faifoient  pis  que  Sarra- 
zins, Maiftre  Pierre  de  J'Efclat,  Maiftre  Pierre  leGajant,  perfonne 
fifmatique ,  herite  contre  la  foy,  6c  avoit  eftê*  prcfche'  en  Grève  ,  di- 
gne d'ardoir. 

Item  i  il  alla  après  ce  à  Cour  de  Rome ,  6c  quant  il  revint ,  il  fut 
plus  Maiftre  en  Chaftellet ,  6c  les  lettres  dont  il  fc  mefloit .  on  avoit 
avant  pour  huit  fols  par ifis,  il  en  falloit  bailler  vingt-quatre  fols  pa- 
rifis ,  6c  fi  falloit  payer  par  fa  main. 

Item, TEvcfque  deClermontqui  eftoit  tout  le  pire  contre  la  Faix, 
&  plufieurs  autres,  6c  tant  en  avoit  au  Palays  6c  au  Chaftellet  petit  & 
grant , à  faint  Martin ,  à  faint  Anthoinc,  à  Tyron ,  au  Temple ,  qu'on 
ne  les  i'çavoît  où  mettre. 

Ittm»  Cependant  eftoient  toujours  les  Arminaz  à  la  Porte  faint 
Anthoine  i  pourquoy  on  faifoit  toutes  les  nuys  très  grans  feus ,  6c 
n'efto.i  nuyt,  qu'on  ne  criaft  allarme,  Ôc  faifoit-on  cris  à  trompes  à 
minuyt,  après  minuyt ,  davant  minuyt  j  &neantmoins  tout  ce  plai- 
foit  au  p>  uple ,  pour  ce  que  de  bon  cuer  le  faifoient. 

Item  ,  le  peuple  s'avifa  de  faire  en  la  Parroific  S-  Huiftafle  la  Con- 
frairic  S.  Andry  ,  6c  la  firent  ung  Jeudy  neufviefmc  jour  de  Juing  :  qui  9,  joi^ 
s'y  mettoit ,  avoit  ung  Chapperon  de  rofes  vermeilles  »  ôc  tant  s'y  mift 
de  gens  de  Paris  ,  que  les  Maiitres  de  la  Confrairie  difoient  6c  affer- 
metent  qu'ils  avoient  fait  faire  plus  de  foixante  douzaines  de  chap^ 
peaulx  j  mais  avant  qu'il  fut  doze  heures ,  les  Chappeaulx  furent 
failliz  >  mais  le  Mouilier  de  S.  Huiftafle  eftoit  tout  plain  de  monde; 
mais  pou  y  avoit  homme  Preftrc  ue  autre,  quin'cuft  en  la  tefte  chappeau 
de  rotes  vermeilles  ,  &c  fentant  tant  bon  au  Mouilier  ,  comme  silfuft 
lavé  d'eau  rofe.  • .  . 

Item,  en  celle  fepmainc  demandèrent  cculxdc  Rouen  à  ceolx  de 
Paris  aide  ,  6c  on  leur  envoya  à  trois  cens  lanxci  6c  trois  cens  hom^ 
mes  de  trait ,  pour  ovier  aux  Angloisr 
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i  4  i  8.  k  Dimanche  enfui  vant  12.  jour  de  Juing  environ  onze 

heure  de  nuyt ,  on  cria  alarme  ,  comme  on  faifoit  fouvent  alarme  à 

1  i.Jum.  ja  porfc  fainf  Germain,  les  autres  crioient  à  la  Porte  de  Bardelles  : 
lors  s'efmeut  le  peuple  vers  la  Place  Maubert,6c  environ  puis  après 
cculx  de  deçà  les  Pons,  comme  des  Halles  6c  de  Grève  6c  de  tout  Pa- 
ris ,  6c  coururent  vers  les  Portes  deflufditcs  ;  mais  nulle  part  ne  trou- 
vèrent nulle  caufe  décrier  alarme.  Lors  feleva  la  Dcefle  de  difeorde , 
qui  eftoit  en  la  Tour  de  Mauconfeil ,  6c  cfveilla  Ire  la  forcenée,  6c 
Convoitifc  ,  6c  enragerietfc  vengeance  ,  ôc  prindrent  armes  de  tout- 
tes  manières  ,  6c  boutèrent  hors  d'avec  eulx  raifon  ,  jufticc,  mémoire 
de  Dieu  6c  atrempenec  moult  honteufement.  Et  quant  Ire  6c  Con- 
voitifc virent  le  commun  de  leur  accort ,  fi  les  cfchauffa  plus  6c  plus , 
6c  vindrent  au  Palais  du  Roy.  Lorslre  la  defvée  leur  jetta  fa  femen- 
ce  tout  ardant  fur  leurs  teftes  ;  lors  furent  cfchauffcz  oultrc  mefure  , 
6c  rompirent  portes  6c  barres ,  6c  entrèrent  ès  prifons  dudit  Palays  à 
minuit ,  heure  moult  csbahuTant  à  homme  iourprins ,  6c  Convoitife 
qui  eftoit  leur  Cappitaine ,  6c  portoit  la  Bannière  devant  qui  avec  lui 
mefnoit  trayfon  6c  vengeance ,  qui  commencèrent  à  crier  haultementi 
tue^,  tues,  ces  chiens  traijlrcs  Armintz..  ]e  rem  beu,  fe  ja  pié  en  cf- 
chappe  en  celle  nuyt.  Lors  For cencrie  la  defvéc,6c  Murtre  6c  occi- 
fion  abatirent,  tuèrent ,  murtrirent  tout  ce  qui  trouvèrent  ès  prin- 
fons  ;  fans  mercy ,  fuft  de  tort  ou  de  droit ,  fans  caufe  ou  à  caufe, 
6c  Convoitife  avoit  les  pans  à  la  fain&ure  avec  Rapine  fa  fille, 
6c  fon  filx  Larrecin  ,  qui  toft  après  qu'ils  eftoient  mors  ou  avant  , 
leur  oftoient  tout  ce  qu'ils  avoicnt,6cne  voulut  pas  Convoitifc  qu'on 
leur  laiflaft  leurs  brayes ,  pour  tant  qu'ils  vaulfiûent  quatre  deniers  , 
qui  eftoit  ung  des  plus  grans  cruaultés  6c  inhumanite's  chreftiennes  à 
aultre  de  quoyonpcuft  parler.  Quant  murtre  6coccifion  avoit  fait,ce 
revenoit  tout  le  jour  Convoitifc,lrc,Vengcnce  qui  dedenslcs  corps  hu- 
mains  qui  mors  eftoient,  bouttoient  touttes  manières  d'armes,6c  en  tous 
lieux ,  6c  tant  que  avant  que  Prime  fut  de  jour  ,  orent  de  cops  de  taille 
&  d'eftoc  ou  vifaige,  tant  que  on  n'y  povait  homme  congnaiftre  quel 
qu'il  fuft  ,6c  ne  fut  le  Conneftablc  6c  le  Chancelier  qui  furent  cog- 
neus  ou  lit*  où  tuez  eftoient.  Apres  allèrent  ce  dit  peuple  par  Tcnorte- 
ment  de  leurs Deeflèsqui  les  mefnoient  ;  c'eft  aflavoir  $  Ire,  Convoi- 
tifc 6c  Vengcnce  par  toutes  les  prinfons  publiques  de  Paris  i  c'eft  afla- 
voir à  faint  Eloy  ,  au  petit  Chaftellet,  au  grant  Chafteliet  >  au  Four- 
l'Evefque,  à  faint  Magloire ,  à  faint  Martin  des  Champs ,  au  Temple, 
6c  partout  firent,  comme  devant  eftditdu  Pallays,  6c  n'eftoit  hom- 
me nul  qui  en  celle  nuyt  ou  jour ,  euft  ofé  parler  de  raifon  ou  de  juf- 
tice,  ne  demander  ou.  elle  eftoit  enfermée.  Car  Ire  les  avoit  mife  en 
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il  profonde  fofle,  qu'on  ne  les  pot  oneques  trouver  toute  celle  nuyt, 
ne  la  journe'c  enfuivant.  Si  en  parla  le  Prcvoft  de  Paris  au  peuple  >  6c 
le  Seigneur  de  t'Ifle-Adam  ,  en  leur  admoneftant  pitié,  juftice  &  rai- 
fon ;  mais  Ire 6c  Forccnncrie  refpondit  par  la  bouche  du  peuple,  mal- 
gré bieu,  Sire,  de  voftre  juftice,  de  voftre  pitié  &  de  voftre  raifon  : 
Mauldit  foit  de  Dieu  qui  aura  ja  pitié  de  ces  faulx  traiftres  Armiuaz 
Angloys  ,  ne  que  de  chiens  $  car  par  eulx  cft  le  Roy  aulme  de  France 
deftruit  Se  gafté  ,  ôc  uTavoicnt  vendu  aux  Angloys. 

Item  i  eft  vray  que  devant  chafeune  dcfdirtes  prinfons  ,  avant  qu'il, 
fuft  dix  heures  du  jour  ,  eftoient  tous  entaflez ,  comme  ce  feuflent 
chiens  ou  moutons  ,  6c  n'en  avoit  nulle  pitié  ,  auflî  ont-ils  fait  facs 
pour  nous  noyer  &  nos  femmes  6c  nos  enrFens  ,&  ont  fait  faire  Eftan- 
darts  pour  le  Roy  d'Angleterre,  &  pour  ces  Chevaliers  ,  pour  mettre, 
fur  les  Fortes  de  Paris ,  quant  ils  l'auront  livre  aux  Engloys. 

Item ,  ils  ont  fait  cfcuflbns  à  une  roug?  Croix  plus  de  trente  milliers 
dont  ils  a  voient  propofé  de  figner  les  huys  de  ceulx  qui  dévoient  eftrc 
tuez  ou  non.  Si  ne  nous  en  parler  plus  dé.  par  le  Diable  ,  que.  pour  vous 
n'en  bifferons  riens  à  faire  par  le  fang  bieu.  Quant  le  Prevoft  vie 
qu'ils  eftoient  ainfi  efchauflfezdc  la  faulec  1  rc  qui  les  menoit,  fi  n'ofa 
plus  parler  de  raifon ,  de  pitié  ,  ne  de  juftice  ,  &  leur  dit,  mesamys  > 
faites  ce  qu'il  vous  plaira.  Ainfi  s'en  allèrent  es  prinfons  dcflufdittcs ,  8c 
quant  ils  trouvoient  trop  fortes  prinfons  >  ou  ils  ne  povaient  entrer  , 
fi  boutoient  dedans  force  de  feu  ,  6c  ceulx  qui'  deden s  eftoient,  n'a^ 
Voient  riens  de  quoi  leur  aider ,  fl  eftaingnoient  6c  ardoientlà  dedans 
à  grant  martyre, 6c ne  laiflerentcn  prinfon  de  Paris, finon  au  Lcuvre, 
pour  ce  que  le  Roy  y  cftoit ,  quelque  prifonnier  qu'ils  ne  tuaftent  par 
feu  ou  par  glayvc,  6c  tant  tuèrent  de  gen*  à  Paris  cjuc  hommes  que 
femmes  depuis  celle  heure  de  my nuit ,  jufqu'au  landemain  douze  heu* 
tes  qui  furent  nombrez  mille  cinq  cent  dix-huit  j  6c  furent  le  Connec- 
table ,  le  Chancelier ,  ung  Cappitainc  nommé  Rcrronetde  la  Guerre, 
Maiftre  Pierre  de  l'Efclat ,  Maiftre  Pierre  Gaiant ,  Maiftrc  Guillaume 
Paris ,  TËvefquc  de  Couftances  ,  filx  du  Chancelier  de  France  en  la 
court  de  darriere  devers  la  Coufture  ,  6c  funenr  deux  iours  entiers  au, 
pié  du  d^gré  du  Pal  la  y  s  fur  la  pierre  de  marbre ,  6c  puis  furent  enterrez 
ce  fept  à  S.  Martin  en  ladite  courtde  darriere  la  Coufture  6c  tcus  les  au- 
tres à  la  Trinité  ;  entre  lcfquelxmortsfurcnt  trouvez  tuez  quatre  Evcf- 
<jue  du  faulx  6cdampnableConfeil,  6c.deux  des  Préfidens  de  Parlement. 

Item,  celle  fepmaine  fut  deppofé  de  la  Prevofté  ides;  Marchans 
Guillaume  Cyraflc  ,  6c  j  fut  mis  fire  Noël  Marchant. 

Item ,  en  iccllui  tems  on  attendoit  Monficur  de  Bourgongne  de 
jour  en  jour,  &  £  n'eftoit  homme  qui  peuft  fçavçir  au  vray  où  il 
Tome  /.  F 
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citoit  ,dont  le  peuplefut  plus  félon  >  &  nofoit  le  Prevoft  de  Pâtis  faire* 

juftice. 

Item  y  celle  fernwiine  fut  fait  Procureur  du;BLoy  ung  no  miné  Vin^ 
cent  Lormoy. 

».  Juin,  Item  y  le  20.  jour  dejuinjj  fut  fait  juftice  d'ung  nommé  Boutart 
qui  eftoit  Sergent  à  cheval ,  demeurant  enlagrant  rue  S.  Denis. , l'un  g 
des  plus  maulvais.de  tous  ceulx  de  la  Bande ,  &  pour  ce  que  fi  anaul* 
vais  cftoit  contre  le. Duc  deBourgongne ,  ô^que  moult  bel  parleur  cf*- 
toit,&  grant  façon  d'homme  ;  il  recogneut  à  fa  fin  que  quant  il  vouloit, 
il  cftoit  à  l'eûroit  Confcil  des  Bandez  ,  &  avoit  eu  commuTion  depar 
le  Prcvoft  &  les  autres ,  environ  devant  huit  ou  neuf  jours ,  que  les. 
Bourguignons  aurivaflent  à  Paris ,  de  faire  tuer,  tout:  le  quartier  desj 
Halles  j  c'e&afTavoir  hommes  , femmes.  &  enfrens,  icfquclx qui  l'euft. 
voulu  ,  &  leurs  biens  confifquez  à  lui  &.  à  ceulx  qui  loi  euflènt  aiç)é  à» 
faire  ladite  occifion.  La  fcpmainc  que  lefdrts  Bourguignons  entrèrent 
à:  Paris,  devoir  ce  eftrc  fait,  &  rccongneutqueung  nommé  Symonnct 
Tarannc  avoit  ungpaurre  quartier ,  pour  faire  fcmblablcmcnt  ,&  autres 
de  lcur  maldir  Cortfeil  dévoient  ainfi  faire  par  tout  Paris.  Mai* 
Dieu  quifcctleschofcs  abfconditesw  qui  mua  le  Confcil  d'Otoferncs 
par  main  de  femme  ,  les  fift  cneoir  dans  la  foûe  qu'ils  avoient  faitte, 
comme  davant  eft  dit. 

,  Item ,  le  Sabmedi  cnftwvant  fut  décapité  Guillaume  d'Auflcrre 
Drappier,  efleu  de.  faint  Eloy  aagé  de  plus  de  foixante-fix  ans  qui 
avoit  de  moult  belles  filles  à  Paris ,  touttes  femmes  d'eftat,  lefquel,* 
les  il  vilena  moult  ;  car  il  congnut  tant  de  trayfons  contre  le  Roy  & 
fon  Royaulmc  ,  que  lui  &  ceulx  de  laditte  Bande  avoient  machinées 
&  fait  alliance  aux  Engloys,,  quefort  feroit  à  croire ,  &  aceufa  autres  , 
defquelx  fut  décapité  un  Sergent  d'armes  nommé  Monmcliaa,  le- 
quel avoit  fait  par  fon  pourchaz  décapiter  lec  fieur  de  .Lours  de  la 
Porte  Baudet ,  &  lequel  Seigneur  de  Lours  environ  lue  fepmaines 
après  que  les  Bourguignons  furent  entrez  à  Paris  ,  fut  dcfpendu ,  luy 
&  plufieurs  autres  du  Gibet,  &  furent  mis  en  Terre  faincle  »  &  fut  fait 
lair  fervice  honneftemenr.  1  i.y;;.  » 

Item ,  ou  moys  de  Juiog  fut  la  Porteifaint  Anthoine  mùrée,  $c  nV 
voit  à  Paris  que  deux  Portes  ouvertes  ->  c'eft  aflavoir  la  Porte  S.  Dc~ 
nis  &  celle  de  S.  Germain. 

Item  ,  en  celle  année  ne  fut  nouvelle  du  Landit.  Ce  ne  fut  qu'à 
la  fin  qu'on  vendy  un  pou  de  fouliers  de  Bfcban  an  trois  eftauJx  en  la 
grant  rue  faint  Denis  >  emprès  l<îs  tilles:  Dict». 
r   Item  i  la  vigillé  S.  Jehan  furent  remifes  les  chaînes  de  fer.au  bout 
des  rues  de  Paris  ,  6c  cuida-t'on  tout,  trouver  >  ;  maisil  s'en  falloir  trois  * 
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*cens  que  les  Bandez xsvleut  vivant  avoiènt  degafté  en  leur  protrftir  ,  x 
•on  ne  fcet  en  quel  lien  ,  &  les  refift  on  moult  haflivement.  1  * 

Item  ,  Le  Dimenche  troifiefme  jour<ie  Juillet,  fut  fait  une  des  plus 
belles  Procédions  que  on  euft  veu  oncqncs.  Touttes  les  Eglifesde  Pâ- 
tis s'afiemblercnt  à  Noftre-Dame  de  Paris  ,  &  delà  vindrent  à  grant 
luminaire  &  Sanct uaircs  à  laint  Jehan  en  Grève  ,  &  là  moult  bien  dé- 
votement prindrent  leCorpsNoftre-Seigneurque  les  faulx  fuifsbourl- 
iirent ,  &  l'apportèrent  moult  reverentement,  faifansgrans  louanges 
à  Dieu,  à  faint  Martin  des  Champs,  &  alloient  les  gens  de  l'Univcr- 
fitédeux  à  deux  ,  c'eft  aflavoir ,  emprès  chacun  Maiftre,alloit  un  Bour- 
geois au  deflbusdcluy ,  &  tous  les  autres  femblabl emenr. 

ltcm>lz  Vendredy  enfuivant  vindrent  les  Arminaz  de  Meaulx  fufques 
devant  PartSjBc  boutèrent  le  feu  à  la  ViWette,à  la€happelle-&  aillcursès 
granges  pleines  debleds  nouveaulx.  Si  cria  on  alarme  à  Paris ,  fi  s'en- 
fouirent, &  en  eulx  en  allant ,  allèrent  coupper  les  cordes  des  Ar- 
minaz  qui  pendus  eftoient  au  petit  Gibet  de  Paris ,  &  en  eulx  en  al- 
lant prindrent  grant  proye  de  Be/r'Tal  &  prinfonniers  povres  Labou- 
reurs en  leur  lis ,  &  le  Commun  de  Paris  s'arma  ;  mais  on  ne  leur  volt 
ouvrir  la  Porte  fi  toft  ,  pour  ce  que  fans  chief  eftoient.  Tantoft  après 
vint  le  Prevoft  de  Paris  qui  yffit  à  grant  compaignic,  &  eulx  le  fuivi- 
rent  moult  afprement.  Et  fut  vray  que  les  Arminaz  povaient  bien  ef- 
tre  à  plus  de  trois  licuës  loing,ains  que  ledit  Prevoft  yffit ,  ne  le 
Commun  qui  moult  fentit  mal  comptent  :  touttes  voyes  fuivirent-ils 
tant  leurs  ennemys  à  pié,  qu'ils  refeourrent  prcfque  tous  les  Prin- 
fonniers, &  furent  jufquesà  Lagny  fur  Marne ,  &  là  leur  fut  dit  que 
la  grofle  bataille  povait  ja  bien  eftre  à  trois  grofles  lieues  loin.  Lors 
Yen  rcvindrentle  mieiflx  qu'ils  porent  morik  las  j  car  mouit  faifoit 
grant  chault ,  &  on  ne  trouvoirrien  nulle  part  que  e's  bonnes  villes; 
car  pour  la  guerre  on  y  mettoit  tout  Quant  ils  furent  venus  à  Paris  , 
û  furent  moult  courroucez,  &  vouldrent aller  tuer  les  Prinfonniers 
Arminaz  du  Chaftellet ,  ce  n'euft  efte'  le  Cappitainc  de  Paris  ,  qui  par 
doulccs  paroles  les  appaifa.  Et  tantoft  aprc's  on  fit  faire  les  barrières 
devant  Chaftellet  î  mais  neahtmoins  cemme  il  mena  les  gros  Prin- 
fonniers à  très  grant  compaignie  de  gens  d  armes  à  la  Porte  faint  An- 
Tihoine  ,  ou  autrement  euflent  tuez  du  peuple. 

Ittm,  vrai  eft  que  en  icellui  temps  ,  SoifTons  ce  rendit  aux  Bour- 
guignons ,  &  prindrent  des  gros  Bourgeois  de  la  Ville  qui  eftoient  Ar- 
minaz, defquelx  ils  tirent  juftice  »  car  ils  cognenrent  à  la  mort  que' 
dedans  quatre  jours  ils  avoient  en  pencée  de  tuer  par  nuytou  pariour 
tous  ccubc  qui  eftoient  de  la  partie  au  Duc  de  Bourgongne ,  &  fem- 
mes &  enffens  faire  noyer  en  lacs  qu'ils  avoient  tous  propres  lais 
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faire  à  femmes  moult  volentaires  à  la  faulce  traiftre  Bande. 
1+1  Item ,  vray  eft  qu  ils  avoient  fait  faire  mon  noie  de  pion  tres  grant 
foifon ,  &  en  dévoient  bailler  aux  Dizcnicrs  de  la  Ville  de  Paris  ,  fé- 
lon ce  qu'ils  avoient  de  gens  en  leurs  Dizaines  qui  eftoient  de  la  Ban- 
de, &  n'en  dévoient  avoir  nul  autre  que  eulx  ,  &  dévoient  aller  pac- 
my  les  maifons  Icfdits  Bandez  par  tout  Paris  à  force  de  gens  armez 
portant  ladite  Bande  ,  difant  par  tout  y  tvefcvous  fomt  de  telle  mon» 
noie  ?  S'ils  difoient  vecz  en  cy ,  ilspaffoicnt  oultre  fans  plus  dire  ,  s'ils 
difoient ,  nous  n'en  avons  point ,  ils  dévoient  touseftre  mis  à  l'efpée, 
&  les  femmes  &  enffens  noyez  5  &  c'eftoit  la  monnoyc  telle  ungpou 
plus  grant  queung  blanc  de 4.  deniers  parifis,enlapUleun  cfcuà  deux 
Lieppars  l'ung  fur  l'aurrc ,  &une  eftoille  fur  l'fcfcu  en  la  Croix ,  à  ung. 
des  quemugnez  une  eftoille ,  à  chacun  bout  de  la  Croix  une  couronne. 
14.  Juillet.  Item  ,  le  Jeudi  14.  jour  de  Juillet  vint  la  Roync  à  Paris,  &  la  ad- 
menale  Duc  de  Bourgongne,  &  la  prefenta  au  £oy  au  Louvre,  la- 
quelle avoit  efté  long-temps  comme  bannie  &  hors  de  France  par  les 
Bandez ,  fe  le  Duc  de  Bourgongne  ne  l'cuft  fecouruë ,  qui  toujours  en 
fon  exil  l'onora  comme  fa  Dame,  &  la  rendit  à  fon  Seigneur  le  Roy 
de  France  moult  honorablement  le  jour  deflus  dit ,  &  fut  à  leur  ve- 
nue la  Porte  faint  Anthoinc  dcmurc'c,  &  furent  les  Bourgeois  de  Paris 
veftus  tous  de  pers ,  &  furent  receus  que  telle  honneur  &  joyeque  onc- 
ques  Dame  ou  Seigneur  avoit  efté  en  France  ;  car  par  toutou  ils  paC- 
foient ,  on  crioit  à  haute  voix  Noël ,  &  pou  y  avoit  gent  qui  ncplou- 
ralfent  de  joye  5c  de  pitié. 

Item ,  la  fcpmainc  enfuivant  avoit  à  S.  Denis  en  France  un  Cappitai- 
ne  nommé  Jehan  Bertran,auflibon  homme  d'armes  ,  &  aufli  preudom- 
mepour  fon  Seigneur  comme  nul  en  feeuft  en  tout  le  Royaulme  de 
France ,  mais  n'eftoit  pas  de  grant  lignaige.  Si  accroifl'oit  de  jour  en 
jour  fa  renommée  pour  le  bon  fens  &  proèfle  qu'il  avoit  y  fi  en  orent 
les  Piquars  fi  grant  envie  ,  qu'ils  efpierent  le  Lundi  enfuivant  que  la 
Royne  vint  à  Paris»  entre  Paris  &  S.  Denis  en  droit  de  la  Chappclle 
de  la  Ville,  &  là  l'afiaillirent  en  trayfon  ,&  le  navrèrent  de  lances  & 
d'cfpées  ,  moult  fedeflendy  longuement ,  mais  riens  ne  lui  vallu  j  car 
il  n'eftoit  quelui  cinquicfmc,  enfin  lcdefpecercnt  tout  fiemurtrirenc, 
dont  le  Duc  de  Bourgongne  fut  fi  dolent  quant  il  le  feeut,  que  il  com- 
mença à  lermer  moult  fort  des  yculx  $  mais  autre  chofe  n'en  ofa  faire 
pour  paour  d'cfmouvoir  le  Commun  ,  qui  fut  fi  efmeu  quant  ils  le 
feeurent ,  qu'à  tres  grant  peine  furent  appaifiez. 

Item  ,  en  ce  temps  les  Arminaz  faifoient  moult  fou  vent  grant  griefs 
au  tour  de  Paris  ,  &  prindrent  celle  fepmaine  même  Moret  en  Gaftt- 
nois,  &  tuèrent  grant  partie  du  peuplées  mercy, 
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Item  »  le  10.  jour  dudîc  moys  de  Juillet  les  Angloys  prindrent  le  jxi  8-. 
Font  de  l'Arche  par  deux  Cappitaines  failliz  ,  l'ung  nommé  Guillau-  io-  Juillet, 
me,  &  l'autre  Robinet  de  Braquemont ,  &lc  rendirent  par  leur  mau- 
vaifetic ,  avant  que  les  Trêves  ftuTcnt  faillies  i  car  ils  fçavoient  bien 
que  le  fecours  venoit  de  Paris  très  grant ,  pouryeftrc  à  la  journée. 

Item  »  en  icellui  temps  avoit  à  Paris  ung Chevalier  du  Guet  nommé 
Metfire  Gaultier  Rallarr,  qui  nulles  fois  n'alloit  au  Guet ,  qui  neud  de- 
vant lui  quatre  ou  cinq  Meneftricrs  joiians  dehaulx  Inft  rumens  ,  qui 
moult  eftoit  cftrange  chofe  au  peuple  ;  car  ils  difoient  qu'il  fembloit 
qu'il  dit  aux  Malfaitteurs ,  fuïe^-vous-en  ,  car  je  viens. 

Item ,  toujours  faifoient  lespovrcs  gens  le  guet  &  feux  ,  &  veiller 
toute  nuyt.  Et  fi  eftoit  la  buchefl  chère  que  toujours  la  bûche  de  Bon- 
di coûtoit  treize  ou  quatorze  fols  parifis,  celle  de  Griefve  la  plus  pe- 
tite eftoit  à  20.  fols  par  ifis,le  molle  à  10.  fols  parifis  Le  fac  de  charbon 
treize  ou  quatorze  fols  parifis ,  &  nul  temps  on  n'avoit  que  deux  ou 
trois  œufs  pour  ung  blanc.  Lalivre  de  beurre  au  meilleur  marché  >  fix 
blancs>  très  petit  vin  pour  fix  deniers  parifis  à  la  pin  te. 

Item y  lcBimanche  ai.  jour  d'Aouft  ,  fut  fait  en  Paris  une  grant 
efmeuttc  terrible  &  orriblc  &  merveillcufe  î  car  pour  la  caufe  que 
tout  eftoit  fi  cher  à  Paris  ,  &  qu'on  ne  gagnoit  rien  pour  les  Armt- 
naz  qui  eftoient  au  tour  de  Paris ,  s'cfmut  le  peuple  ecllui  jour  ,  & 
tuèrent  &  abatirent  ceux  qui  porent  fçavoir  qui  eftoient  de  ladite 
Bande»  &  comme  deruez ,  s'en  vinrent  en  Chaftellet  j  &  ^(fail- 
lirent de  droit  aflàult ,  &  cils  qui  dedans  eftoient  qui  bien  fçavoient  la 
mal  voulenté  d'un  Commun  efpecial  aux  Arminaz,  eulx  dépendi- 
rent moult  efforcement ,  &  jettoient  tuilles  &  pierres  ,&  ce  qu'ils  po- 
vaint  pour  cuider  eflongner  leurs  vies  ;  mais  ce  ne  leur  vallut  rien  j 
car  leChaftellct  fut  efchcllé  de  tourtes  pars,  &  defeouvert  &  pris 
par  force  >&  tous  cculx  dededens  misàl'efpée  &  la  plus  grant  partie 
fift-on  faillir  fur  les  carreaulx ,  où  la  grant  compagnie  eftoit  du  peu- 
ple qui  les  occioient  fans  mercy  de  plus  de  centplaycs  mortelles  ;  car 
trop  fouffroit  le  peuple  de  griefs  par  culx  >  car  riens  ne  povait  venir 
à  Paris ,  qu'il  ne  fuft  rançonné  deux  fois  plus  qu'il  ne  valloit ,  &  tout- 
tes  nuyts  guet  de  feux ,  de  lanternes  en  my  les  rués  aux  Portes ,  faire 
gens  d'armes ,  &  riens  gagnier,  &  tout  chier  plus  que  raifbn  par-  les 
faulx  Bandez ,  qui  tenoient  maintes  bonnes  Villes  d'entour  Paris , 
comme  Sens,  Moret,  Mclun,  Meaux  en  Bric,  Crecy,  Gompicgne, 
Montlhery  ,  &  plufieurs  autres  Forterefles  &  Chaftcaulx*  où  ils  tai> 
foient  tous  les  niaulx  qu'on  peuft  faire  ne  penfer.  Car  par  eulx  fut  plus 
martyre  de  gens  que  ne  fifrem  les  anxiens  ennemis  de  Chrétienté , 
comme  Dyoçlecien  &  Maxûniejiôc  auttes  qui  iuejuà  J^oaïe  Martyrs 
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.  pluficnrs  Saints  &$&jnte>  ;  niais  leur  tyrannie  n'citoit  point  accom- 
-paragée  auldits  Bandez  ^  comme  Dieu  iccr.  Par  quoi  ledit  peuple  et- 
-toit  ainfi  efmeu  contr  euix ,  comme  davant  cft  dit. 

Item,  dudit  Chaftellet ,  quant  ilsorent  misa  l 'épée  tous  cerne  qu'ils 
porent  Trouver  ,  s  en  allèrent  au  périt  Chaftellet ,  où  Us  orent  moult 
fortafiault  ;  mais  ce  ne  leur  vallu  rien  ,  car  tous  furent  tuez  comme 
-ceux  du  grant  Chaftellet.  Delà  s'cfmcurent  pour  venir  au  Chafteau 
S.  Antboinc.  Lors  Tint  le  Duc  de  Bourgongne  à  eux  qui  lescuida  appai- 
aler  par  ces  doulccs  paroles ,  mais  riens  ny  vallu  ,  car  ils  s'en  vindrent 
comme  gens  deruez  droit  au  Chafteau  ,&  Taflaillirent  à  force  ,  &  per- 
cèrent portes  ,  6c  tout  à  pierres  qu  ils  fettoient  encontre  ,  &  nul  û 
hardy  d'enhault  qui  s'ofaft  montrer  j  car  ils  leur  envoyoient  l'ajcttes5c 
-canons  litres  dru  que  merveille  ;  grant  pitié  en  avoir  le  Duc  de  Bout* 
gongne  t  qui  là  arToiïy  à  grant  hafte  ,  accorapaigné  de  plufieurs  grans 
Seigneurs  &  gens  d  armes  ,pout  leur  cuider  faire  cefler  l'aflàult  pour 
la  compaignie  qu'il  admenoit  ;  mais  oneques  pour  puiflance  qu'il  euft» 
ne  lui ,  ne  fa  compaignie  ne  les  porenrt  appaifier  ,  s'il  ne  leur  monf- 
troit  tous  les  Prinfonnicrs  qui  là  cftoient,  &  s'ils  n'eftoitnt  admenez 
ou  Chaftellet  de  Paris,  que  ils  difoient  que  ceux  que  on  mettoitoudk 
Chafteau  ,  cftoient  touiours  délivrez  par  argent,  6c  les  boutoit-oti 
iiors  par  les  champs  ,  &  faifoient  après  plus  de  maulx  que  devant ,  fie 
que  pour  ce  les  vouloienr  avoir.  Et  quant  le  Duc  de  Bourgongnc  vît 
la  chance  ainfi  ,  que  bien  veoit  qu'ils  difoient  vérité  ;  fi  leur  délivra  » 
par  ainfi  que  nul  mal  ne  leur  feroient  *  &  ainfi  fut  accordé  d'une  part 
&  d'autre  ,  &  furent  admenez  par  les  gens  du  Duc  de  Bourgongne  , 
e<  cftoient  que  ung  que  autre  environ  vingt.  Quant  ils  vindrent  près 
du  Chaftellet,  fi  furent  moult  clbabis  i  car  ils  trouvèrent  fi  grant 
nombre  de  peuple  ,  que  oneques  pour  puiflance  qu'ils  euflent ,  ne 
des  porent  fauver ,  qu'ils  ne  fuflTent  tous  martirez  de  plus  de  cent 
p'ayes  -,  &  là  furent  tuez  cinq  Chevaliers  tous  grans  Seigneurs,  com- 
me Enguerran  de  Malconquat  &  fon  nlx,  Premier  Chambelan  du  Roy 
notre  Sire,  Monficur  Ethor  de  Chartres  &  plufieurs  autres ,  Chariot 
-Poopart  Argentier  du  Roy,  le  vicl  Taoannc  &  ung  de  fes  filx  ,dont  le 
Du  c  de  Bourgongne  fut  moulttroublé,  mais  autre  chofe  n'en  ofa  faire. 

Item  ,  après  ce  l'occifion ,  droit  en  l'H6tcl  de  Bourbon  s'en  al- 
lèrent ,  &  mifijrent  à  mort  aucuns  prifonniers  ;  ils  y  trouvèrent  en 
une  chambre  une  q»jeuc  plaine  de  chauffes  trappes ,  &  une  grant 
Bannière  comme  Eftandart ,  où  il  y  avoit  ung  Dragon  figuré  ,  qui 
par  la  gueule  jertoit  feu  &  fang.  Si  furent  meuz  en  ire  que  devant 
&  la  portèrent  tout  parmy  Paris  les  cfpées  toutes  nues,  criant  fans 
xaifon  véescy  la  Bannière  .que  le  Roy  d'Angle terre  avoit  envoyée 
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atix  iauix  Arminaz  ,  en  figniflance  de  la  mort  dont  Us  nous  dévoient  gt 
faire  mourir  ,  &  ainfi  criant ,  quand  ils  orent  par  tout  monftré  >  la 
portèrent  au  Due  de  Bourgongne ,& quand  U  l'eut  veue  ,  fans  plus 
dire  fut  mile  à  terre,  &  marchèrent  defliis,  &  en  print  chacun  q*û 
en  pot  autre  fa  pièce  »  &  mifdrcnt  les  pièces  au  bout  de  leurs  efpées 
&  de  leurs  haches. 

Item  y  touttccelle  nuyt  ne  dormirent ,  ne  ne  cédèrent  de  quérir  & 
de  demander  par  tout  ce  00  feavoit  nub  Arminaz.  Aucuns  en  trou-< 
vexent  qui  furent  tuez  5c  mis  à  mort  furies  carreaulx  tous  nuds. 

Item  >  le  Lundi  enfuivant,  22.  jour  d'Aoutt  ,  furent  aceufées  au-  **•  Aouft. 
cunes  femmes,  kfquelles  furent  tuées  &  mifes  fut  les  carreaulx 
fans  robe,  qufcdc  leur  ehemue  ,  &  ad  ce  faire  cftoit  plus  cnctmle 
Boureau  que  nuls  des  autres >  entre  lcfquclles  femmes  il  tua  une 
femme  groflè  ,  qui  en  ce  cas  n'avoit  aucune  coulpe ,  dont  U  actvint 
un  pou  de  jours  après  qu'il  en  fut  prins  &  mis  en  Chaftcllet ,  lut- 
txoificfmc  de  fes  complices  y  &  au  bout  de  trois  jours  aprèseurent 
les  telles  couppées,  &  ordonna  le  Boureau  la  manière  au  nouveau 
Boureau  ,  comment  il  devoit  copper  tefte ,  &  fut  deflié ,  &  ordonna 
le  troachet  pour  fon  col  &  pour  fa  face  ,  &  ofta  du  bois  au  bour 
de  la  Dolaire  &  à  fon  couftel  ;  tout  ainfi  comme  s'il  voloit  faire 
ladite  office  à  ung  autre,  dont  tout  le  monde  eftoit  cihahy.  Après,- 
ce  cria  mercy  à  Dieu,  &.  fut  décolle'  par  fon  varlet. 

Item  9  en  celui  temps  ,  vers  la  fin  du  Moys  d'Aouft  faifoit  fi  grant 
ehalour  de  jour  &  de  nuyt ,  que  homme  ne  femme  ne  povait  dor- 
mir par  nuit ,  &  avec  ce  cftoit  très  grant  mortalité  de  Boce  &  d'£~ 
pidymie ,  &  tout  fur  jeunes  gens  &  enffens. 

Item ,  eclluian  demouroient  les  blcz  ôclcsadvoyncs  aux  champs 
à  fayer  tout  au  tour  de  Paris ,  que  nul  n'y  olbit  aller  pour  les  Ar- 
minaz ♦  qui  tuoient  tous  ceux  qu'ils  povaint  prendre  ,  qui  eftoient 
de  Paris.  Pourquoi  U  Commune  de  Paris  s'émeut  &  allèrent  devant 
Mont  le  hery ,  &  y  furent  environ  dix  ou  douze  jours ,  &  firent  le 
mieulx  qu'ils  porent  *  &  euflent  gaigné  le  Chaftel  &  les  Traiftres  de 
dedens ,  ce  netnTent  efte  aucuns  Gentilshommes ,  qui  avec  eulx 
eftoient  qui  Les  dévoient  garder  &  mener:  mais  quant  ils  virent  que' 
te  Commune  befoignoit  fi  bien  ,  fi  parlementèrent  aux  Arminaz  * 
qui  bien  veoient  qu'ils  ne  dévoient  longuement  durer  contre  la 
Commune  ,  qui  fi  afprement  les  aflailloii  de  jour  &  de  nuyt ,  & 
prindrent  grant  argent  des  Arminaz,  par  ainfi  qu'ils  feroient  lever 
le  Sîegb.  Et  anifi  firent-ils ,  quant  ils  otent  l'argent  :  fi  firent  enten-  . 
dre  aux  bonnes' gens ,  que  vrayément  il  venoit  un  très-grant  fecours 
k  cculx  do  Chaftel ,  &  qui  ce  pouroit  fauvex  ,fi,ce  fauvaft  >  que  plu»' 
».  .1  A 
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14  18.  ne  feroient  là  ,  &  ce  partirent.  Quant  ce  virent  la  Commune,  fi  ce 
départirent  moult  couroucez  ,  &  quant  ils  vindrent  près  de  Paris» 
on  leur  ferma  les  portes  ,  &  demourcrent  à  S.  Germain ,  à  S.  Mar- 
cel ,  à  Noftre-Dame  des  Champs  deux  ou  trois  jours  8c  nuys ,  &  les 
Arminaz  tantoft  après  le  département  du  Siège  couroient  jufqu'au 
bout  defdits  Villaiges  cù  eftoient  nos  gens  pour  les  cuider  fourpren- 
dre  ,  mais  oneques  pour  leur  puiflance  ne  les  porent  grever ,  &  fi 
n'avoient  nul  Cappitaine  que  de  ceulx  de  Paris  \  car  les  Gentils- 
hommes qui  les  avoient  laifiez  ,  cuidoient  que  les  Arminaz  les  deuf" 
fent  tous  tuer ,  mais  oneques  Arminaz  ne  les  oferent  aflaillir.  Et 
vray  eftoit  que  qui  euft  laifle  faire  les  Communes ,  il  ne  euft  demoute 
Arminac  en  France  en  mains  de  deux  Moys  qu'ils  n'euflent  mis  à 
fin ,  &  pour  ce  les  hayoient  les  Gentilshommes  qui  ne  vouloient 
que  la  Guerre ,  &  ils  la  vouloient  mettre  à  fin.  Quant  on  vit  qu'ils 
avoient  fi  grant  voulenté  d'affiner  la  Guerre, on  les  laifla  entrer  dc- 
dens  Paris  ,  &  allèrent  faire  leur  labour  ,  &  les  Arminaz  faifoient 
du  pis  qu'ils  povaient  :  car  ils  tuoient  femmes  ôcenrTens,  &  bou- 
toient  feux  au  tour  de  Paris ,  &  fi  n'eftoit  homme  nul  qui  y  meift 
remède  aucun  ;  &  d'autre  part  eftoient  les  Engloys  devant  Rouen  de 
touttes  pars  afliegê' ,  qui  moult  faifoient  de  grief  de  touttes  pars  à 
ceulx  de  Rouen ,  dont  furent  moult  arToibliz  *  mais  à  foufrrir  leur 
convint,  &  tout  ce  eftoit  par  les  faulx  Traiftcs  de  France  qui  ne 
vouloient  que  la  Guerre  :  car  bien  fçavoient  tous  combien  de  ran- 
çon ils  devoyent  payer  fe  prins  eftoient.  Alloit  ainfi  le  Royaulme  de 
France  de  pis  en  pis  ,  &  povait-on  miculx  dire  la  Terre  deferte  que 
la  Terre  de  France.  Et  tout  ce  eftoit,  ou  la  plus  grant  partie  par  le 
Duc  de  Bourgogne  ,  qui  eftott  le  plus  longi>ommc  en  touttes  ces 
befognes  corn  peuft  trouver  ;  car  il  ne  fe  mou  voit  d'une  Cité  quant 
Jl  y  eftoit ,  ne  quant  ce  paix  fut  par  tout ,  ce  k  peuple  par  force  de 
plaintes  ne  l'cfmouvoit ,  [dont  tout  encherry  dans  Paris  de  plus  en 
plus.  Car  il  eftoit  en  Septembre  le  commencemant  d'yver  qu'on  ce 
devoit  garnir ,  &  un  cent  de  bonne  Bûche  valloit  toujours  deux 
francs ,  un  fac  de  Charbon  feize  fols  pari  fis  ,  le  Moullc  dix  ou  douze 
fols  parifis ,  la  livre  de  Beurre  fallé  fept  ou  huit  blancs  en  gros  , 
oeufs  deux  deniers  parifis  la  pièce,  ung  petit  froimaige,  trois  fols  pa* 
ri  fis ,  bien  petites  poires  ou  pomes ,  ung  denier  la  pic'ce ,  deux  petits 
oignons  deux  deniers  parifis  ,  bien  petit  vin  pour  deux  ou  trois 
blancs  j  &  ainfi  de  toutes  chofes. 
Septembre;  Item,  en  cclluy  Moys  de  Septembre,  fut  mandé  le  Duc  de  Bre«* 
taigne  de  par  le  Roy  ,  &  y  vint  à  Corbeil ,  dc-là  à  S.  Mor  des  Foflez , 
&  là  vint  la  Roync ,  le.  Duc  de  Jtourgongne  >  &  pluGeurs  autres  Sei* 
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-gneurs.  Là  firent-ils  une  Paix  telle  qu'elle ,  que  vonllift  ou  non  la  l  g 
Royne.  Tout  fut  pardonne  aux  Arminaz  les  maulx  qu'ils  âvoient 
faits  ,  &  (i  citok  tout  prouvé  courre  culx  qui  cftOicht  confentans  de 
la  venue  du  Roy  d  Angleterre ,  &  qu'ils  en  avoient  eus  grans  de- 
niers dudit  Roy. 

Item  ,  d'empoifonner  les  deux  ainfnés  filx  du  Roy  de  France,  & 
fçavoit-on  bien  que  ce  avoit  cfté  &  fait  faire ,  &  de  l'empoilonne- 
ment  du  Duc  de  Hollande,  &  débouter  hors  la  Royne  de  France  de 
fon  Royaulme  ,  &  li  convint  tour  mettre  ce  à  nyant ,  ou  ce  non  ils 
euflent  dcltruit  tout  le  Royaulme  de  France,  &  livré  aux  Angloys  le 
Dalphin  qu'ils  avosenr  devers  eulx.  Ainfi  fut  fairte  celle  Paix  qui 
en  fut  couroucé  ou  ioyeulx  ,  &  fut  criée  parmy  Paris  à  quatre  Trom- 
pes &  à  fix  Meneilriers  ic  Lundv  i  9  jour  de  Septembre  ,  l'an  1418.      ï9.  Sept. 

Item  y  en  ce  dit  moys  ,  au  commencement  fut  deppofé  de  la  Pre- 
vofté  de  Paris ,  le  Beau  de  Bar  >  &  y  fut  mis  un  Efcuier  nommé  Jac- 
ques Lamben. 

•  Item,  ce  dit  moys  de  Septembre  cftoit  à  Paris  ,  &  au  tour  la  mor-  i 
talité  fi  très-cruelle  qu'on  n'eult  veu  depuis  trois  cens  ans  par  le  dit  des 
anciens  :  car  nul  n'efehapoit  qui  fuft  féru  de  l'Epidymic  ,  efpccialc- 
ment  jeunes  gcns&  entrens  i  &  tant  en  mou  ru  vers  la  fin  dudit  moys 
&  ii  hiftivcmcnt ,  qu  il  convint  faire  èsCymjttercs  de  Paris  grans 
folTes  ,  oii  on  en  mettoit  trente  ou  quarente  en  chacune ,  &  eftoient 
arrangez  comme  lars  ,  &  puis  un  pou  potildrcz  par  dcfllis  de  terre  , 
&  toujours  jour  &  nuyt  on  n'elloit  en  rue  que  on  ne  rencontrait  no- 
tre Seigneur ,  qu'on  portoit  aux  malades  ,  &  tretous  avoient  la  plus 
belle  cognouTancc  de  notre  Seigneur  à  la  fin ,  que  on  vit  oneques 
avoir  à  Chrcftiens.  Mais  au  dit  des  Clercs  ,  on  ne  avoit  oneques  veu 
ncouy  parler  de  mortalité  qui  fuft  fi  dcfu?c  ,  ne  plus  afprc ,  ne  dont 
moins  cfchapaft  de  gens  qui  feru  en  feuuent  :  car  en  mjins  de  cinq 
iemaines  trcfpalTa  en  Ville  de  Paris  plus  de  cinquante  mille  perfon- 
nes ,  &  tant  trcfpalTa  de  gens ,  que  on  enrerroit  quatre  ou  fix  ou  huit 
Chefs- d'Oftel  à  une  Mefle  à  Notte  ,  &  convenoit  marchander  aux 
Preftres  pour  combien  ils  la  chanteroient ,  &  bien  fouvent  en  con- 
venoit payer  feize  ou  dix -huit  fols  parili* ,  &  d'une  MclTc  balle  qua- 
tre fols  parifis. 

Ittm  ,  en  ce  temps ,  qui  cftoit  environ  douze  jours  en  Octobre  ,  n.O&ob. 
n'cltoitpas  encore  ceflee  la  mortalirc  aucunement ,  ne  les  Arminaz 
pour  paix  ,  ne  pour  aultre  chofe  ne  laifToient  à  faire  comme  davant 
tretout  le  pis  qu'ils  povaient  &  venoient  feuvent  jufques  emprès  de 
Paris  prendre  proyes  &  hommes  &  femmes,  &  mefnoiént  en  leurs 
Garnifons,  ne  nul  n'en  ofoit  mot  dire  ,  &  pour  vrai  il  reflembloit 
Tome  I.  G 
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j  4 1  8.  qu'au  Duc  de  Bourgongne  en  fuûapoy  &  apoilbit  le  peuple  de doul- 

ces  paroles. 

Item  ,  tout  le  moys  d'O&obre  &  de  Novembre  fut  la  mptt  ainli 
cruelle  >  comme  devant  eft  dit ,  &  quant  on  la  vit  fi  defuée  que  on 
ne  fçavoit  mais  où  les  enterrer ,  on  fiit  grans  fofles  ,  aux  Sains  In  no- 
cens  cinq  ,  à  la  Trinité  quatre ,  aux  autres  félon  leur  grandeur  ,  & 
en  chacune  on  mettoitlix  cent  per  Tonnes  ou  environ.  Et  fut  vray  que 
les  Corduanicrs  de  Paris  comptèrent  le  jour  de  leur  Confrcirie  , 
S.  Crefpin  &  S.  Crefpinian  ,  le*  mors  de  leur  Meftiers ,  &  comptè- 
rent 6c  trouvèrent  qu'ils  eltoient  trefpaflez  bien  dix-huit  cent ,  tant 
Maiftres  que  varlets  en  ces  deux  moys  en  laditte  Ville.  Et  ceulx  de 
TOftel-Dieu  ,  ceulx  qui  faifoient  les  fortes  6c  Cymetieres  de  Paris  ^ 
atermoient  qu'entre  la  Nativité  Noftre-Dame  &  fa  Conception  y 
avoient  enterré  de  la  Ville  de  Paris  plus  de  cent  mille  perfonnes  *  & 
en  quatre  ou  cinq  cens  n'en  mouroit  pas  douze  anciens  »  que  tous  enf- 
fens  &  jeunes  gens. 

Item  ,  les  Arminaz  tenoient  toujours  les  Villes  &  Fortercffes  de- 
vant dittes  &  tindrent  Paris  en  fi  grant  fubjc&ion,  que  ung  cnffentde 
quatorze  ans  mangeoit  bien  pour  huit  deniers  de  pain  à  leure  ,  6c 
couftoit  la  douzaine ,  fix  fols  parifis ,  qu'on  avoit  eue  pour  fept  ou 
huit  blans ,  ung  bien  petit  fromaige  ,  dix  ou  douze  blans,  le  quar- 
teron d'oeufs ,  cinq  ou  fix  fols  parifis  ,  la  char  d'un  bon  Mouton ,  le 
Beuf  trente-huit  francs.  Ainfi  petite  bûche  ,  comme  de  Marne  toute 
verte ,  quarante  fols  parifis ,  ou  trois  francs  le  cent ,  la  bûche  de 
Molle  ,  douze  fols  le  Molle,  mefehantes  bourrées  où  il  n'avoit  que 
feuilles  >  le  cent  trente-fix  fols  parifis.  Un  quarteron  de  poires  d'En- 
gouTe  ,  quatre  fols  parifis,  de  pommes,  deux  fols  ou  fix  blans.  L& 
livre  de  beurre  falée ,  huit  blans.  Ung  petit  fromaige  venant  de  la 
Foifiellc ,  feize  deniers  parifis.  Une  paire  de  Souliers  qu'on  avoit 
devant  pour  huit  blans  1418.  coudoient  feize  ou  dix- huit  blans  3  & 
touttes  autres  chofes  quelles  quelles  fuûcnt ,  cftoient  ainfi  chères  à 
Paris  par  tout. 

Novembre.  Item  ,  en  ce  moys  de  Novembre  fut  remis  le  Beau  de  Bar  >  c'eil 
alTavoir  Me/firc  Guy  de  Bar  ,  dit  le  Beau  ,  en  la  Prcvofté  de  Paris  % 
comme  davant. 

Item  ,  en  cedit  moys  de  Novembre  orent  lefdits  Bouchiers  congié 
de  refaire  la  crant  Boucherie  de  Paris  de  devant  le  ChaAelet,  6c  fut 
n.Novcm.  commencé  à  quérir  les  fondemens  le  Mercredy  onziefme  jour  de 
Novembre  &  environ  douze  jours  après  fift  crier  le  Roy  à  Trompes 
qu'il  pardonnoit  à  tout  hommcfuft  Arminac  ou  autre  quelque  choie 
que  on  lui  cutf  méfait  >  ce  npn  à  Troys  le  Prefidenc  de  Provence  » 


ioogle 


de  Charles  V I.  <5c  de  Charles  VIL        j  i  

Maiirre  Robert  le  Maçon ,  Rcmon  Ragmer.  Ces  troys  avoient  fait ■ 
tant  de  trayfon  contre  le  Roy  ,  qu'il  ne  leur  volt  pardonner  :  car 
pour  culx  troys  ce  faifoient  tous  lesmaulx  devant  diz  à  Paris. 

Item  y  la  fcpmaine  d'après  party  le  Roy  &  Monfieur  de  Bourgon- 
gne  pour  aller  contre  les  Angloys,  &  allèrent  loger  à  Pontoife  ,  & 
là  furent  jufqucs  à  trois  fepmaincs  après  Noël  fans  riens  faire  >  ce 
non  manger  tout  le  Pays  d'autour.  Et  les  Engloys  citoient  devant 
Rouen  ,  &  le  Dalphin  ou  fes  gens  gafterent  le  Pays  de  Touraine ,  & 
les  autres  envoient  au  tour  de  Paris ,  6c  venoient  jufques  aux  Portes  de 
Paris  ,  piller,  tuer,  ne  oneques  le  Duc  de  Bourgongne,  ne  les 
fiens,  ne- s'avancèrent  aucunement  de  contefter  aux  Engloys  ne 
Arminax.  Er  pour  ce  enchery  tretout  ét  piusrn  'plus  à  Paris  ,  car 
riens  n'y  povait  venir  pour  ceulx  devant  diz.  EiHTCclluy  temps  couf~- 
toit  ung  petit  pourcel  fix  ou  fept  francs,  &  toutte  char  encherry 
tellement  que  pou vres  gens  n'en  mangeoient  point  j  mais  en  celle 
année  fut  tant  de  Choulx ,  que  tout  Paris  en  fuc  gouverné  tout  l'hy- 1 
ver»  car  febves  &  poys  cftoient  outtragcnTement  ehers» 

Item ,  en  ce  temps val  loi  t  une  bonne  livre  de  Chandelle  huit  blanc*,* 
ou  fept  du  mains. 

Item ,  on  payoit  en  ce  temps  toot  homme  qui  vendoit  vin  de  chaf- 
cune  Queue  en  gros,  huit  fols  parais ,  &  cil  qui  l'acheptoit  autant 
&  d'un  point  on  quatre  fols  pari  fis  ,  &  ce  on  la  vendoit  à  détail  de  vin 
à  quatre  deniers  autre  huit  fols ,  à  fix  deniers  douze  fols  parifis ,  Se 
fut  commence  cette  douloureufe  pratique  environ  la  Touiïain& 
141e. 

Item ,  le  zo*  jour  de  Janvier,  ou  dit  an  141  S.  entrèrent  les  En-  lo.Janyfer, 
gloys  dedens  Rouen,  &  la  gaignerent  par  leur  force ,  &  parce  que 
n'avoientde  quoi  vivre  dedens  la  Cité}  mais  moult  la  tindrent  Ion-? 
guement  contre  les  Engloys  comme  environ  fîx  ou  fept  moys. 

Item  ,  après  ce  vindrent  devers  Paris  pour  gaigner  le  rcmenant  de 
France ,  &  nul  ne  les  contredifoit  que  ceulx  des  bonnes  Villes  qui 
ltur  tenoient  un  pou  de  pic  ;  mais  tantoft  les  convenoit  rendre  :  car 
nuls  des  Gentilshommes ,  ou  pou  s'en  mefloient  pour  la  hayne  de 
Bourgongne  &  Arminaz.  Et  parce  vint  fi  gr.mt  charte  à  Paris  de  tout- 
teschofes  dont  on  povait  vivre  *  car  tous  les  plus  grans  eftoient  ef- 
bahis,  êcvalloit  un  fextier  de  blé  quatre  on  cinq  francs  audit  an  141$. 
petit  pain  pour  fept  fols  parifis  la  douzaine  ,  une  petite  pièce  de 
char  fix  blanc  ,  unefroiûure  de  mouton  douze  deniers,  pour  ung  pe- 
tit fromaige  quatre  fols  parifis ,  trois  oeufs  trois  blancs ,  la  livre  de 
beurre  fallc  quatre  fols  parifis,  un  quarteron  de  petites  pommes  feize 
deniers ,  chacune  pomme  quatre  deniers.  Le  cent  de  harengs-fors 
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trois  efcus,lc  cent  de  harengs  cacques  quatre  francs  ;  deux  petits  Qui- 
gnons ung  denier  ;  deux:  chefs  d'Aux  quatre  deniers  ;  quatre  navez 
deux  deniers  ;  ung  boifiel  de  bons  poys  dix  ou  douze  fois  parifis  ,  & 
febves  autant  ;  bûche  chère,  comme  devant  eft  dit  j  le  ccntdcnoys 
feize  deniers  ;  la  pinte  d'huile  d'olive  fi  x  fols  parifis;  la  livre  defain- 
doulx  douze  blancs  >  la  chopine  dix-huit  deniers  j.la  livre  de  fro- 
maige  de  prefle  trois  fols  parifis.  Brief  tout  ce  de  quoy  créature  hu- 
maine povait  vivre,  eftoit  tant  cher >  que  chacun  denier  couftoit 
quatre  deniers  de  toutte  chofe,  ce  non  de  Metaulx  ,  comme  airain 
ou  eftain.  Airain  avok-on  por  fix  deniers  la  livre,  eftain  pour  dix 
deniers  la  livre  ou  pour  huit  deniers  j  la  livre  de  potin  quatre  deniers} 
mais  argent  valloit  en  ce  temps  dixt  francs  le  marc ,  ung  des  petiz 
moutons  devant  cliz  defeize  fols,  valloit  vingt  fols  parifis. 

Item ,  la  première  fepmainc  de  Février  ou  dit  an ,  futprinfc  Mante 
par  les  Engloys ,  &  plufieurs  forterefles  d'enrour^  &n'eftoithomme 
qui  y  meilt  aucun  remode  car  les  Seigneurs  de  France  cftoient  fi  cour- 
cez  l'ung  à  1  autre  ;  car  le  Dalphin  de  France  eftoit  contre  fon  Pcre, 
à  caufe  du  Duc  de  Bourgongne  qui  eftoit  avec  le  Roy  ,  &  tous  les 
autres  Signeurs  du  Sang  de  France  eftoient  prinfonniers  au|  Roy 
d'Angleterre  de  la  Bataille  d'Agincourt  du  jour  faine*  Crepin  &  fon 
frère  devant  dit. 

Item  t  en  ce  mois  de  Février  ou  dit  an  l'an  i  4.18.  fut  depofe'  Je 
Beau  de  Bar  de  la  Prevofté  de  Paris,  &  fut  fait  Prevoft  de  Paris  ung  • 
nommé  Gilles  de  Clamecy  ,  natif  de  la  Ville  de  Paris  ,  ce  qu'on  n'a- 
voit  oneques  mais  veud'aage  d'homme  ,  qui  à  celuy  temps  fut  trouvé 
en  vie  que  de  la  Napion  de  Paris  on  euft  fait  Prevoft. 

Item*  eu  moys  de  Mars  enfuivant  valloit  le  marc  d'argent  qua- 
torze francs ,  le  fextier  de  bon  bled  cent  fols  parifis  j  la  pinte  de 
bonne  huile  de  noix  fept  ou  huit  fols. 

Item,  ou  moys  de  Mars  enfuivant  environ  quinze  jours ,  fut  le  blé 
fi  cher,  que  le  fextier  valloit  huit  francs,  &  environ  huit  jours  àl'yf- 
fuë  dudit  moys  fut  crié  par  les  Carrefours  de  Paris ,  que  nul  ne  fuft  fi 
hardy  qu'il  vendift  blé  feglc  plus  de  quatre  francs  le  fextier ,  le  meil- 
leur fextier  de  mcftail  plus  de  foixante  fols  parifis.,  le  meilleur  fro- 
ment plus  de  foixante-douze  fols  parifis  le  fextier ,  &  que  nul  Moul- 
nier  ne  prenift  point  de  la -moufturc  que  argent  ;  c'eft  aflavoir,  huit 
blancs  pour  fextier ,  &  chafeun  Boulaingicr  fift  bon  pain  blanc  ,  pain 
bourgeois >  Se  pain  fcftiz  à  toute  la  fleur  ,  &  de  certain  prix  dit  ou, 
cry.  Quant  les  Marchans  qui  alloient  aqs  blcz  ,  &  les  Boulangicrs 
ouirent  le  cry  ,  fi  ceflerent  de  cuire,  &  les  Marchans  daller  hors  ,& 
juiifi  ils  n'y  alloient  point,  &  nallaOcnt  qu'à  une  lieue  de  Paris  que 
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ce  ne  fuft  fur  leur  vie  >  car  les  Engloys  lans  ceffer,  venoient  toutes  141$, 
les  fep mairies  une  fois  ou  deux  jufqu'au  Pont  de  faint  Cloud ,  &.  les  Ar- 
minaz jufques  aux  Portes  de  Paris  fans  ccflèr  ,  8c  nul  homme  n'ofoit 
yflir. 

//riw,  en  la  derraine  fepmainc  de  Mars  l'an  1418.  la  quatricfme 
fcpmainc  de  Karefme,  qui  euft  donné  ès  Ha+les  de  Paris,  ou  en  la 
Place-Maubcrt  vingt  fols  d'une  douzaine  de  pain  ;  il  n'en  euft  pu  fincr. 
Vray  e(t  qu'aucuns  Boulangicrs  cuifoient ,  8c  n'en  povait  avoir  chacun 
que  ung  ou  deux  au  plus ,  &  y  avoit  toujours  quelque  cinquante  ou  foi- 
xantepedonnes  à  l'uys  qui  attendoient  qu'il  fuft  cuit ,  &  le  prenoient 
tout  venantdu  four  ;  en  ce  point  eftoit  la  Cite'  de  Paris  gouvernée,  6c 
pour  vray  -en  tout  le  Karefme  pou vrcs  gens  ne  mangeoient  que  pain 
auffi  noir  &  mal  favouré  corn  pouroit  faire.  Vers  la  fin  de  Karefme 
vint  des  Hannons  de  foys  à  autre  $  mais  on  vendoit  le fac  vingt  fiz  fols 
parifis,  com  on  avoit  veu  avoir  pour  cinq  blancs  autrefois  ;  8c  n'en 
avoit-on  que  bien  peu  pour  cinq  ou  fix  blancs  >  &  vint  un  peu  de  fg- 
guesgrafles  8c  rudes ,  &  fien  vcndoit-onla  livredeux  fols  ,6c  toujours 
un  hareng  caque  bon  huit  deniers  parifis,  ung  forfix  deniers., une  pe- 
tite feichc  trois  ou  quatre  blancs ,  &  enchérirent  tant  les  oignons  , 
que  une  petite  botte  de  vingt  ou  vingt-quatre  oignons  quatre  fols 
parifis. 

.  Item  y  un  pou  devant  Mars  fut  pillée  Soilïbns,  &  grant  occifion 
faitte  de  hommes  &  de  fcmmes&  d'enftenspar  les  Arminaz. 

Item  ,  ou  dit  an  en  Mars  fut  faitte  grant  occilion  en  la  Ciré  de  Sens, 
que  le  Seigneur  de  Guitre  y  fut ,  pour  ce  que  cculxde  la  Cité  vouloient 
mettre  les  Bourguignons  dedens  fans  fon  feeu  ;  car  il  en  eftoit  Bailly. 

Item  ,  en  ce  temps  furent  Pafques  le  1 6.  jour  d'Avril  1419.  lors 
fut  la  char  fi  chere  ,  que  ung  bœuf  qu'on  avoit  veu  donner  maintes 
fois  pour  huit  francs  ou  pour  dix  tout  au  plus,  coufloit  cinquante 
frans  ,  un  veau  quatre  ou  cinq  f rans  ,  ung  mouton  foixan  te  lois  ou  qua- 
tre frans  :  toutte  char  que  on  povait  manger ,  fin  volaille  ou  autre  > 
eftoit  tant  chere  ;  car  ung  homme  euft  bien  mangé  à  fon  repas  pour 
fix  blancs  de  bon  bœuf,  ou  mouton  ,  ou  lart,  8c  n'avoit-on  que  deux 
œufs  pour  deux  blans ,  ungfromaige  mol  fix  ou  huit  blans,  la  livre 
de  beurre fallé quatorze  blans  ,  le  froys  dix-huit  blancs,  une  freiflurc 
de  mouton  deux  fols  ou  huit  blans,  ung  pié  de  mouron  quatre  deniers, 
la  tefte  de  mouton  trois  ou  quatre  blans.  Et  toujours  couroient  les 
Arminaz,  comme  ci-devant  eft  dit,tuoicnt,  pilloient,  boutoient 
feu  partoutfur  femmes  &  fur  hommes,  fur  grains,  &  faifoient  pis  que 
Sarrazins  ,  &  nul  ne  les  contredifoit  $  car  le  Duc  de  Bourgongne  ef- 
toit toujours  avec  le  Roy  à  Prouyins ,  &  nç  s'enbougeoient,  &  y  fu- 
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rent  jufques  au  z8.  jour  de  May  1419.  qu'ils  vindrent  à  Pontoife  ; 
*  c'eft  aflavoir  le  Roy  ,1a  Roync  ,  le  Duc  de  Bourgongne,  &  paflerent 
May*  pardevant  Paris  par  le  bout  de  faim  Laurcns  ,  fans  entrer  dans  Paris , 
dont  on  fut  moult  efbahy  à  Paris  ;  de  Ponroife  allèrent  à  Meu- 
lan,  &  orent  Trêves  aux  Arminaz  trois  moys  enfuivant  &là  parle- 
menteront aux  Engloys  auflî  par  Trêves  de  faire  aucun  mariaige  ,  & 
fut  une  chofe  dure  au  Roy  de  france  ,que  lui  qui  devoir  eftre  le  fou- 
verain  Roy  dcsChrcftins  ,  convint  qu'il  obéift  à  fon  anxien  ennemy 
mortel ,  pour  cftrc  contre  fon  enfant  5  &  cculxdelaBande  ,  qui  no- 
nobftant  Trêves ,  pilloient  toujours,  &  roboient  comme  devant. 

Item ,  en  ce  temps-là  eftoit  très  grant  charte  de  toute  vitaille  , 
comme  devant  cftdit,&  valloient  4.  chefs  bien  petits  d'aulx  4,  deniers. 
Juin.  Item,  le  8.  &  9.  jour  de  Juing  enfuivant  après  les  Trêves  devant 
dites  environ  fix  jours ,  vint  tant  de  biens  à  Paris  de  lars ,  de  fromaige 
de  preflfe  qu'ils  eftoient  es  Halles  entaflez  aufli  hault  que  ung  hom- 
me i  &  fut  donné  pour  deux  blans  ou  pour  deux  frans  ce  qui  couftoit 
fix  la  fepiraîne  de  devant ,  &  vint  tant  d'aulx  à  Paris  que  ce  qui  coul- 
toit  douze  ou  quinze  fols  la  fcpmaine  de  devant ,  cftoit  donné  poue 
cinq  ou  fix  blans ,  &  vint  grant  foifon  de  pain  dcCorbeil ,  de  Meleun 
&  du  plat  pays  d'entour  Paris ,  qu'ils  avoient  des  biens  aux  bonnes 
Villes ,  &  fi  en  vint  d'Amiens  &  de  par-delà }  mais  pou  amenda  du  mar- 
ché de  tous  jours,  fors  qu'il  eftoit  bien  plus  blanc.  , 

Item  ,  la  vigile  de  la  Trinité  vint  tant  de  pouTon  à  Paris,  que  on 
avoit  quatre  ou  cinq  bonnes  folles  pour  ung  gros,  &  l'autre  marée  à 
Juin,  la  valluë  ,  &  fut  la  Trinité  le  jour  faint  Barnabe  11.  jour  de  Juing  l'an 
1419 

Item  ,  la  fepmaine  enfuivant  fuft  crié  que  on  prenift  les  moutons  de- 
vant diz  de  feize  fols  pour  vingt-quatre  fols  parifis  ,  dont  les  Mar- 
chands de  loing  furent  plus  eflongnez  que  devant  de  venir  marchan- 
der à  Paris»  ne  nul  n'y  venoit  qui  de  la  monnoic  tenift  compte  ou 
pays  qu'elle  couroit  en  ce  temps  ;  car  il  couroità  Paris  blans  de  Bour- 
gongne  de  huit  deniers  parifis  pièce  que  on  appelloit  Lubres  ,  quine 
valloient  mie  trois  deniers  ,&  avec  ce  eftoient  rouges  comme  meriaux. 
Si  cufîicz  veu  par  tout  Paris,  où  marchandife  couroit ,  tous  jours  def- 
bat  fut  à  pain  ou  à  vin  ,  ou  à  autre  chofe. 

Item  3  en  icellui  temps  ftft  tant  le  Duc  de  Bourgongne ,  que  paix 
fut  faitte  entre  le  Dalphin  &  le  Roy  de  France  fon  pere  ,  &  tous  les 
Engloys  comme  en  manière  de  Traitté  ,  tant  que  ladite  paix  fut  faitte 
entre  Meleun  &  Corbcil,  en  ung  lieu  dit  le  Poncel ,  à  une  lieue  de 
Mcicun  emprès  Pouilly  ,  &  là  jurèrent  tous  les  vaiTaulx  d'une  part  & 
d'autre  à  tenir  ladite  Paix ,  fans  jamais  aller  à  rencontre  de  ce  qui 
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fait  en  eftoit ,  &  fut  le  Mardy  onziefme  jour  de  Juillet ,  &  en  fut  1419 
faitte  très-grande  fefte  à  Paris ,  6c  fut  confirmée  lcdix-ncuviefme  jour 
duditmoys  laditre  Paix  de  tous  les  Signeurs  qui  pour  lors  eftoient  en  111  ct* 
france  >  &  tous  les  jours  à  Paris,  efpecialement  de  nuyt  faifoit-on 
trèsgrant  feftepour  ladittcPaix  à  Mencftriers  ou  autrement. 

Item  ,  le  penultiefmc  jourdudit  moys  fut  la  fefte  S.  Huiftacc  qui 
fut  faitte  moult  joycul'ement ,  &  landemain  jour  S.  Germain  ,  tourna 
en  fi  grant  tribulacion  ,  queoneques  fit  fefte;  car  à  dix  heures»  ainfi 
qu'ils  cuidoient  ordonner  d'aller  joiier  aux  marais  ,  comme  couftume 
eftoit ,  vint  àParis  ungrant  crTroy  >  car  parla  Porte  S.  Denis  quelques 
vingt  ou  trente  pcrfonnesfi  effroyez  comme  gens  qui  eftoient)  n'avoient 
gueres  efchappcz  de  la  mort,&  bien  y  paru}  car  lesaucuns  eftoient  na- 
vrez,lcs  autres  le  cueur  leur  failloitde  paour ,  de  chault&  de  faing ,  & 
fembloient  mieux  mors  que  vifs.  Si  furent  artezàlaporte  ,  &  leur  de- 
manda-t-on  la  choifon  dont  grant  douleur  leur  venoit ,  &  ilsprindrent 
à  larmoyer  ,  en  difant  :  Nous  jommes  de  Pontotje  qui  a  été  cette  jour- 
née au  m  M  in  frinfe  des  Engloys pour  certain  »  &  puis  ont  tué  ,  navré 
tout  ce  qu'ils  ont  trouvé  en  leur  voyc  r&  bien  fe  tient  pour  bien  cure 
qui  peut  efebapper  de  leurs  mains  ;  car  onques  Sarrazins  ne  firent  pis 
aux  Chreftiens  qu'ils  font ,  &  ainfi  qu'ils  diibient ,  &  regardoient  ceulx 
qui  gardoientla  Porte  devers  S.  Ladre ,  &  veoient  venir  grans  tourbes 
de  hommes  ,  femmes  &  cnfans,lcs  uns  navrez  ,  les  autres  defpouil- 
lez ,  l'autre  po  rtoit  deux  enrTens  entre  fes  bras  ou  en  hoftes ,  &  eftoient 
les  femmes  ,  les  unes  fans  chapperon ,  les  autres  en  ung  pouvre  cor- 
cet ,  &  autres  en  leurs  chemifes  ,  pouvres  Preftres  qui  n'avoient  que 
leurs  chemifes  ou  ungfurpeliz  veftu,latefte  toute  découverte,  &  en  ve- 
nant faifoient  fi  grans  pleurs ,  cris  &  lamentations ,  en  difant  :  Dieu  y 
gardezrnous  par  votre  grâce  de  de/efpoir  >  car  huy  bu  matin  efiions  en 
nos  mai/ans  aifez,  &  manans  »  &  à  medy  enjuivant  finîmes  comme 
gens  en  exil ,  querant  notre  pain  ;  &  en  ce  difant  ,  lesaucuns  fe  paf- 
moient ,  les  autres  s'affeoient  à  terre  fi  laz  &  fi  dolorement,  que  plus 
ne  pouvoient  j  car  moult  avoient  perdu  aucuns  de  fang ,  les  autres 
eftoient  moult  affebliz  de  porter  leurs  enfansjcar  la  journée  cftoit  très- 
chaulde  &  vainc  ,&  eufiez  trouvé  entre  Paris  &  le  Landit  quelques  trois 
ou  quatre  centainfi  aflis  qui  recordaient  leurs  grans  douleurs  &  leurs 
grans  pertes  de  chcvanccs  &  d'amys  •»  car  pou  y  avoit  perfonne  qu'il 
n'euft  aucun  amy  ou  amie  ,  ou  enfïènt  demouré  à  Ponroifc.  Si  leur 
croiffoit  leur  douleur  tellement  qu'il  leur  fouvenoit  de  leurs  amys  qui 
eftoient  demourez  entre  ces  crueulx  tyra  ns  Engloys ,  que  le  pouvre 
cueur  ne  les  povait  fouftenir  ;  car  foîbles  eftoient  moult ,  pource 
qu'encore  n'a  voit  le  plus  beu  ne  mangé &  aucunes  femmes  groflrs  ac- 
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t  4  ,  couchèrent  en  la  fuite  ,  qui  tort  après  moururent  }  &  n'eft  nul  fi  dur 
cucurqui  euft  vûlciirgrantdcfconfort ,  qui  ce  fuit  tenudcplourer  ne. 
larmoyer  ,  &  toute  la  fepmainc  enfuivantne  finerent  quede  ainli  ve- 
nir ,  que  de  Pontoifc,  que  des  Villages  d'entour,  &  eftoient  parmy 
Paris  moult  esbahis  <i  grant  tropeaulx  j  car  toutte  v  ittaille  cfto.t  moult 
chère,  efpecialement  pain  &  vin  j  car  on  n'avoit  point  de  vin  qui 
rien  vaulli/t  pour  moins  de  huit  deniers  la  pinte  ,  ung  petit  pain  blanc 
huit  deniers  parifis,  les  autres  chofes  de  quoi  l'homme  povait  v  vre  » 
par  cas  pareil. 

Item ,  le  peuple  de  Paris  cftoit  moult  efmcrvcillé  du  Roy  &  du  Duc 
de  Bourgongnc  ,  que  quant  Pontoifc  fut  prinfe  ,  comme  dit  eft  ,  ils 
eftoient  à  S  Denis  bien  accompaignez  de  Gens  d'armes ,  &  ne  firent 
aucun  fecours  à  cculx  dePontciiè  ;  ains  vuydercnt  lendemain  le  ba- 
gaige  ,  &  allèrent  au  Pont  de  Charcnton  ,  &  delà  à  Laingny ,  &  paf- 
ferentau  plusprès  de  Paris  fans  entrer  ens  ,  dont  tout  le  peuple  de  Pa- 
ris fe  tint  pour  mal  comptent  i  car  il  fembloit  proprement  que  tous 
s'cnfouyficnt  devant  les  Engloys,  qu'ils  enflent  grant  h.iyne  à  ceulx 
de  Paris  &  du  Royaulme  i  car  en  ce  temps  n'avoit  Chevalier  de  renom 
d  armes  à  Paris ,  ne  Cappitainc  nul ,  que  le  Prévoit  de  Paris  &  ecluy 
des  Marchans  qui  n'avoient  pas  accouftumé  à  mener  fait  de  guerre.  Et 
pour  ce  les  Engloys  qui  favoient  bien  que  à  Paris  ne  avoir  que  la  com- 
mune; car  toujours avoient- ils  des  amys  à  Paris  &  ailleurs,  vindrent 
Ja  VigilleS.  Laurcns  enfuivant devant  Paris  jufques  près  des  murs,  fans 
que  nuls  les  contredit  i  maisaflaillir  n'oferent  Paris  pour  la  commune, 
qui  tantoft  femifdrent  fur  les  murs  pour  de/fendre  la  Ville  ,  &  feuflent 
voulenticrs  laditte  commune  aux  champs  yflue  :  mais  les  Gouverneurs 
ne  vouldrentlaifler  homme  ylîir.  Quant  ce  virent  les  Engloys  ,  ils  s'en 
allèrent  pillant ,  tuant ,  robant ,  prenant  gens  à  rançon.  Kt  le  lande- 
main  jour  S.  Laurent ,  revindrent  faire  une  cource  devant  Paris  ,  & 
s'en  retournèrent  devers  Pontoife. 

Item  ,  ce  jour  S.Laurent,  tonna  &cfparty  le  plus  terriblement  & 
le  plus  longue  m  en  r  que  on  euft  vû  d'aagc  d'homme,  &  plut  à  la  value } 
car  celle  tempefte  dura  plus  de  quatre  heures  fans  cefler.  Ainfi  cftoit  lo 
*LeMe>  »"onde  dans  le  doubte  de  la  guerre  ,  noftre  Seigneur  ,  &  celle  de 
moire  &  l'ennemy. 

fes  preu-      jtem  >  env;ron  douzc  jours  après  commencèrent  les  Bouchicrs  de 

vc$  qu  on        j  ,  "  * 

trouve  i-  rechief  à  refaire  la  grant  Boucherie.  En  ce  temps  n'cftoit  nouvelles  , 

fournir  ^°rS  ^UC  ^U  ma^  C'UC  *cs  ^nS'°ys  faifoient  en  Franoc  ;  car  de  jour  en 
tcpvem'  jourgaignoientVillcs&Chaftcaux,  &  minoient  tout  le  Royaulme  de 
entieremét  France  de  chevance&  de  gens ,  &  tout  envoioient  en  Angleterre. 


k  là  manquent  quelles  feùi/Iets  touchant  U  mort  de  jc*n  Duc  de 

suenc.      Bourgogne."  ^  Et 


quiyraan. 
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Et  les  Seigneurs  de  France  prins  des  Angloys  tout  par  orgueil  »  faire  la-  ' 
crileges  cent  foys  le  jour,  violer  Egliics,  manger  char  au  Vcndredy  à  1  *  1 
cuire  ,  efforcer  tilles  &  femmes ,  &  Dames  de  Religion ,  roilir  hom- 
mes Ôc  enfans  i  brief,  je  croy  que  les  Tyrans  de  Rome  ,  comme  Né- 
ron, Dioclctien  ,  Dacien  ôc  les  autres ,  ne  firent  oneques  la  tyrannie 
qu'ils  font  &  ont  fait ,  tous  ces  fâiz  devant  diz  de  pcrdurable  perdicion 
que  chafeun  fcet ,  cftoient  tousmisànyant ,  quanta  la  jufticc  corpo- 
relle j  deladivine  ,  jeme  tays.  Quant  la  déerfededifeorde  &  fonpere 
Sathanà  qui  ils  font ,  leur  Hit  la  faulcetrahifon  doloreufe  faire,  dont 
tout  le  Royaume  eft  à  perdition  »  ce  Dieu  n'en  a  pitié ,  ou  y  veille  de  fa 
grâce  ouvrer  qu'ils  foient  en  tel  eftat  qu'ils  le  veulent  congnoiftre,  & 
qu'ils  nepuiflent  nuire  à  nulli ,  comme  ils  ont  fait  le  temps  pafle  ;  car 
par  leurs  faiz  oultraigeux  devant  diz  meurent  de  fain  les  gens  aux 
champs  &  à  la  Ville  ,  &  de  froit }  car  auflî-tofr  qu'ils  orent  fait  leur 
dampnable  voulente'du  bon  Duc  ,  tous  ceulx  des  garnifons  coururent 
çà  &  ià  ,  pillant  >  robant ,  rançonnant  ,  boutant  feux  ;  par  quoy 
tout  enchery  tellement ,  que  le  blé  qui  ne  valloit  que  quarente  fols 
pari  fis,  vallutantoft  après  fixou  fept  francs  ,  ungfcxticr  de  poys  ou 
ic  febves  dix  ou  douze  francs ,  fromaiges ,  œufs ,  beurre  ,  aulx ,  oi- 
gnons ,  bûche  ,  char  ,  brief  touttes  chofesde  quoy  gens  bcûes  & 
enffeus  povaient  vivre ,  enchérirent  tellement ,  auc  très-petite  buchc 
valloit  trois  francs  le  centj  &  pour  celle  cherté  fut  ordonné  le  Boys 
<Jc  Vincennes  à  c/tre  coppé  ,  &  coftoit  le  molle  feize  ou  dix-huit  fols 
pari  fis ,  &  n'en  a  voit-on  que  trente-deux  pour  molle  >  une  fomme  de 
charbon  trois  francs ,  qu'on  avoit  eue  autrefois  au/fi  bonne  pour  cinq 
ou  pour  fixfols. 

Item  »  les  petits  enffens  ne  mangèrent  point  de  lait  j  car  pinte  couf- 
toit  dix  deniers  ou  douze.  Certes  en  icelluy  temps  pouvres  gens  ne 
mangèrent  ne  char  ne  greffe  i  car  ung  petit  enflent  euft  bien  mangé 
pour  trois  blancs  de  char  à  fonrepas.  La  pinte  de  bon  faindoulx  quatre 
ou  cinq  folsparifis,  ung  pic  de  mouton  quatre  deniers ,  un  pié  de  boeuf 
fept  blancs  ,  &  les  trippes  à  la  value  $  beurre  fallé  quatre  fols  >  ung 
œuf  huit  deniers ,  ung  petit  fromaige  fept  (ois  parifis  ,  une  paire  de 
foulliers  à  homme  huit  fols  parifis  ,  ungs  patins  huit  blancs  ;  brief,  & 
touttes  au  très -chofes  quelconques  eftoient  encheries  pour  la  mort  du 
bon  Duc  ,  &  fe  ne  gaignoit-on  denier  ,  &  fi  ne  valloit  rien  la  monnoyc 
blanche  i  car  png  blanc  de  feize  deniers  ne  valloit  pas  plus  de  trois  de- 
niers en  argent ,  &  ung  efeu  d  or  du  temps  pafle  valloit  trente-huit  fols 
parifis  i  pour  ung  marc  d'argent  quatorze  francs ,  &  pour  ce  point 
pour  la  foible  monnoyc  ne  venoit  point  de  marchandifes  à  Paris ,  &  fi 
cftoient  les  Anglcys  tous  les  jours  jufqucsaux  portesde  Paris  s'ils  vou- 
Tomt  I.  H 
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loient  ;  &  les  Arminaz  d  autre  cofté  qui  eftoientaufty  maulvays  j  & 
1  4  1  9-  alloit  cha  cun  deux  ou  trois  fois  la  fcpmainc  au  guet ,  une  fois  parmy 
la  Ville ,  l'autre  fois  fur  lesclchirHezj  &  fi  eftoit  lefincucur  de  l'yver, 
&  toujours  plcuvoit  &  faifoit  très-froit ,  &  furent  les  vendanges  celle 
année  Tan  141 9  les  plus  ordes&pluvicufes ,  les  raizins  pour  riz  ,  les 
plus  febies  vins  qu'on  euft  oneques  veu  d'aage  d'homme ,  &  fi  couftar 
celle  année  quatre  fois  plus  qu'ils  n'avoient  fait  d'aage  d'homme  qui 
fuft  en  vie,  &  tous  par  les  maulx  qu'ils  faifoient  par-tout  ;  car  pour 
certain  qui  avoit  a  cinq  ou  fix  lieues  près  de  Paris,  la  queue  lui  couftoit 
cinq  ou  fix  francs  tant  feulement  à  ad  mener  >  &  en  convoy  de  Gens 
d'armes  à  une  lieuë  près  de  Paris  ,  feize  ou  vingt  fols  parifis,  fans 
vendanger  ,  labourer  ,  rclyer  ,  autre  dépence.  Et  quant  tout  ot  eftéV 
vendangé  &  recueilli ,  ils  n'orent  ne  force,  ne  vertu  ,  ne  couleur 
&  n  en  eftoit gueres  ou  pou  qui  fentifient  ce  non  lepourry  ;  carie  plus 
n'avoient  point  cfté  ordonnez  en  vendanges  à  leur  droit  pour  la  paour  . 
qu'on  avoit  des  deflusdits  ,  &  pour  la  doubte  qu'on  avoit  tout  temps 
de  leur  trayfon.  La  nuit  delà  faintcFefte  de  Touflàin et  oneques  on  ne 
fonna  àParbpour  lesTrcfpaflez ,  comme  coufrume  eft,  ce  non  guarc- 
feu  ,&  ne.mmoinstouttcscespouvrctez,  mifercs  6c  doleurs  oneques  à 
Pape  ne  à  Empercur>nc  à  Roy,  ne  à  Duc,  fi  comme  je  croy  ,on  ne  fift 
autant  de  fervice  après  leur  trcfpaflement ,  ne  aufli  folempnel  en  une 
Cité ,  comme  on  a  fait  pour  le  bon  Duc  de  Bourgongne  ,  à  cui  Dieu 
pardoint. 

Item  ,  à  Noftre  Dame  dè  Pâris  fut  fait  le  iourS.  Michel  le  plus  pi* 
teufement  que  faire  ce  pot  >  &  y  avoit  ou  mouftier  trois  mille  livres 
de  cire ,  touttes  en  cierges  &  en  torches ,  &  là  or  un  moult  piteux  fer- 
jnon  que  fit  le  Recteur  de  l'Univerfiré  ,  nommé  Maiftrc  Jehan*  l'Ar- 
cher. Et  après  ce  le  firent  touttes  les  Parroiflcs  de  Paris  &  touttes  les 
Confrciries  de  Paris  lune  après  l'autre  ,  &  par-tout  faifoit-on  la  re- 
présentation ,  de  gi ans  cierges  &  de  grans  torches,  &  eftoient  les 
mouftiersencourrinez  de  noires  larges,  &  cl.antoit-on  le  Subvenite 
des  Morsôc  Vigille*  à  neuf  Pfcaulme*  &  à  neuf  Leçons  &c  par  tous 
les  mouitiers  eftoientaprès  mis -les  armes  du  bon  Duc  rrefpalfé  ,  &  du 
Sire  de  Nouaille  qui  fut  morr  avec  iuy  ,  dont  Lieu  veille  avoir  les 
ames  ,  êede  tous  les  autres  Trefpaflez  ,  &  veille  donner  grâce  à  nous, 
&  à  toutte  cette  Gcnrdc  le  cognoiftre  ,  comme  nous  devons,  6c nous 
deint  ce  qui  difoit  à  ces  Apoftres  :  Pa/x  [oit  avec  vous  '>  car  par  cette 
malditte  guerre  tant  de  maulx  ont  efle  faiz  ,  que  ieenideen  telx  foi- 
xante  ans  paflez  pardevant  il  n'avoit  pas  eu  ou  Royaulme  de  France  , 
comme  il  a  erté  de  mal  depuis  douze  ans  en  ça.  He'as  î  tout  premier 
Mormcudie  en  cû  toutte  exiilée ,  ôc  la  plus  gratlt  partie  qui  foulloit  • 
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f&irc  labourer  &  eftrc  en  fon  lieu  ,  lui,  fa  femme  ,  famelïnc ,  &  — — 
cftre  fans  danger  ,  Marchans,  Marchandifes  ,  Gensd'Eglile,  Moynes,  1  41  9» 
Nonoains  ,  gens  detousertats  ont  ette'  boutez  hors  de  leurs  lieux def- 
trangers  ,  comme  euflent  elré  beftes  fauvaiges ,  dont  il  convient  que 
les  ungs  truaudent  qui  foulloient  donner ,  les  autres  fervent  qui  foul- 
loient  cftreiervis  ,  les  autres  larrons  &  murtriers  par  defefpoir  ,  bon- 
nes puccllcs  >  bonnes  preudes  femmes  venir  à  honte  par  cfîors  ou  aur 
trcment,qui  par  neceflité  font  devenues  maulvaifes,  tant  de  Moynes 
tant  de  Prefhes,  tant  de  Dames  de  Religion  6:  d'autres  gentils  fem- 
ir  es  avoir  tout  laiflé  par  force» &  mis  cerps  &  amc  au  defefpoir,  Dieu 
feer  bien  comment.  Helas  !  tant  d'enfans  mors  nez  par  faultc-d'aj  de  , 
tant.dcmors  fansConfefficn  partyrannie,&en  autres  manières, tant  de 
mors  fans  Xcpulture  en  foreft  &  en  autre  détour  ,  tant  dcmariaigcvqui 
ontefte  délaiflcz  à  faire  .  tant  d'Eglifesarfcs,  &  Abbcïcs  &  Chapelles* 
Mai/ons-Dieu ,  Malladcriesoùon  foulloit  fairele  faim  Service  Ne  ftre- 
Seigneur  &  les  œuvres  de  mifericorde ,  où  il  n'-a  mais  que  les  places  , 
tant  d'avoir  mufle  ,  <\u\  i  jamais  bien  ne  fera  ,  &  de  joyaulx  dlglifeôc 
de  Reliques,  &  d'autres  qui  jamais  bien  ne  feront,  ce  n'eft  d'aventure. 
Bricf  jecuidequehomme  ne  pourra  ,  pour  fens  qu'il  ait ,  bien  dire  Ici 
grans ,  mifcrables ,  énormes  &  o^mpnablcs  péchez  qui  fe  font  enfuiviz 
&  fais  depuis  la  très-maleureufe  &  dampnable  venue  de  Benart  le  \ 
Comte  d'ArminacConneftable  de  France; -car  oneques puis  que  le  nom 
vint  en  France  de  Bourguignon  &d'Arminac,  tous  les  maulx  qu'on 
pourrait  penfer  ne-dire,  ont  cfté  tous  commis  ou  Royaulme  de  France 
tant  que  la  clamourdu  fang  innocent  efpandu  cric  devant  Dieu  ven- 
geance ,  Jkcuideen  ma  confciencc  que  ledit  Comte  d'Armmac  cftoit 
dun  ennemy  en  fouture  d'homme  ;  car  je  ne  croi  nul  qui  ait  efté  à  luy  ¥ 
ou  qui  de  luy  fe  renomme ,  ou  qui  porte  fa  bande  ,  qui  tienne  point  la 
loy  ne  foy  chreftienne  ,  ains  femaintiennent  envers  tous  ceulx  dont 
ils  ont  la  maiûrife  ,  commegens  qui  auroient  renyclcur  Créateur, 
■comme  il  appert  par  tout  le  Royaulme  de  France  ;  car  jefebien  diro 
-que  le  Roy  d'Angleterre  n'euft  efté  tant  hardy  de  mettre  le  pié  en 
France  par  guerre ,  ce  n'euft  eite  la  difeenfion  qui  a  elle  de  ce  malcu- 
ïcux  non  ,&  fuft  encore  toute  Normandie  Francoyfe,  ne  le  noble  fang 
-de  France  ainfi  efpandu ,  ne  les  Signeurs  dudit  Royaulme  ainfi  menez 
en  exil ,  ne  la  bataille  perdue,  ne  tant  de  bonnes  gens  mors  n'eufTent 
oneques  efte  en  la  piteufe  journée  d'Egincourt,  où  tant  perdit  le  Roy  de 
fes  bons  &  loyaulx  amys,cc  ne  fuft  l'orgueil  de  ce  malcureux  nom  Ar- 
mnacHchs  !  à  faire  ccftcsmalcurcufcs  oeuvres  ils  n'en  auront  de  remo 
liant  que  lepcché;&  s'ils  n'en  fontamende  ment  durant  lapouvre  vie  du 
-corps,  ils  enferoûun  très-cruclie*  miferablc  &  pardurable  damna-» 
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clon  '>  car  certes  on  ne  peut  rien  mefeonter  à  Dieu  ,  car  il  fcet  toutV 
plain  de  mifericorde ,  ne  s'y  fie  homme  nuls  ne  en  longue  vie  ne  erv 
autre  chofe  de  folle  efperanceou-devainc  gloire  ;  car  en  vérité  il  fera 
à  chafeun  droit  félon  fa  defertc.  Helas  Tjc  ne  cuide  mie  que  depuis- 
le  Roy  Clovis  qui  fut  le  premier  Roy  Chreftien ,  que  France  fuft  auffi- 
de'follce  &  divife'e  comme  elle  eft  aujourduy  ;  car  le  Daulphin  ne  tend 
à  autre  chofe  jour&  nuyt  lui  oulesficns  ,  que  de  gafter  tout  le  pays 
de  fon  peTe  à  feu  &  à  fang  ,  &  les  Engloys  d'autre  codé  qui  font  au- 
tant de  mal  que  les  SarrazinS}  mais  encore  vaut-il  trop  mieulx  eftrc* 
prins  des  Engloys  que  des  gens  duDalphin  qui  fc  dient  Atminaz ,  ÔC 
le  pouvre  Roy  &  IaKoyne  depuis  la  prinftde  Pontoife  ne  fe  meuvent 
de  Troyes  à  pouvre  Mefinc,  comme  fuftent-ils  defehaflez  hors  de  Jeuc 
lieu  par  leur  propre  en ffent  qui  eft  grant  pitiéàpcnfcrà  toutte  bonne: 
perfonne. 

*  Non      Item  *      le  R°y  *  Troyes  la  Fefte  de  Touûainft  en  Tan  i4i*.  & 
ceulx  de  Paris  ne  pouvaient  avoir  nulle  vraye  nouvelle  de  ion  retour 
dont  moult  eftoient  courroucez  les  bons. 

Item,  fift  le  Roy  à  Troyes  fon  Noùel ,  parce  que  on  ne  l'ofoit  ofter 
de  Troyes  pour  faultc  de  puiflance  &  de  compaignie  ,  &  pour  paour 
des  Engloys  &  des  Àrminaz  ;  car  chacun  d'eulx  le  tâchoit  à  prendre, & 
par  cfpecial  les  Arminaz  pour  avoir  leur  paix.  La  troificfmc  caufe,tout 
cftoitfi  cher  à  Paris,  quelcplusfeigenefîfavoit  vivre  ,  cfpeciallcment 
pain  &  bûche  qui  eftoit  fîchere ,  que  onequespuis  deux  cent  ans  avoit 
efte  ,  &  la  char  ;  car  à  Noiiel  ung  quartier  de  mouton  quand  il  eftoit 
bon ,  couftoit  vingt-quatre  fols  parifis ,  la  chair  d'un  mouton  me 
francs ,  une  oûe  feize  fols  parifis  &  l'autre  à  la  valiuë.  En  ce 
temps-là,  il  n'eftoit  nouvelle  fur  mefnaigeres  d'oeufs  ni  de  fromaiges* 
de  Brie,  ne  de  poix,  ne  de  febves  ;  car  les  Atminaz  deftruifoient 
tout ,  &  prenoient  femmes  &  cnfTens  à  rançon  ,  &  les  Engloys  d'au* 
sre  codé,  &  convint  prendre  Trêve  aux  Englois  par  force  qui  eftoient 
anciens  ennemys  du  Roy  ,  &  furent  données  depuis  la  moitié'  de  Dé- 
cembre jufques  au  mois  de  Mars,  pafla  Décembre,  Janvier ,  Février 
queoneques  fe  Roy  ne  laRoyne  ne  vmdrerrt  à  Paris,  ains  eftoient 
toujours  à  Troyes  ,  &  toujours  couroient  au  tour  de  Paris  les  Armi- 
naz pillant,  robant,  boutant  feuz,  tuant ,  efforçant  femmes  &  filles y 
femmes  de  religion,  &  à-  dix  lieues  au  tour  de  Paris  ,  ne  demouroio 
aux  Villaiges  nulles  perfonnes  qu'aux  bonnes  Villes,  Scquant  ils  s'en- 
iuyoiem  aux  bonnes  Villes  ,  ils  apportoient  quelque  chofe  ,  fuft  vi- 
taille  ou  autre  chofe  ,  tout  leur  eftoit  ofté  des  gens  d'armes  des  ung» 
ou  des  autres  fuft  Bourguignon  ou  Arminac.  Chafeun  en  faifoit  bien/ 
ton  perfonnaige ,    ainû  le  plus  fuft  femmes  ou  hommej  »  quant  ils 
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▼enoient  aux  bonnes  Villes  y  venoient  nuds  de  tous  biens  ,  &  con-  - 
yenoît  que  les  bonnes  Villes  foumiflène  tous  les  villaigcs ,  par  quoi  le  1  4 
pain  enchery  tant.  Car  en  ce  temps  on  n'avoit  pas  trop  bon  blé  pour 
dix  francs  le  fextier ,  dont  chacun  franc  valloit  feize  fols  parifis,  6c  fi 
couiloit  le  fextier  à  moudre  huit  ou  dix  fols  parifis ,  fans  ce  que  le  Mu* 
nier  en  prenoit  à  mau  prouffit. 

Item ,  pour  ce  fut  ordonné  que  le  blé ,  quant  on  le  bailkroit  au  , 
Moulnier  ,  feroit  pcfé,  &  rendroit  la  farine  par  pois,  &  avoit-on  du 
fextier  pelant  huit  deniers ,  6c  le  Moulnier  du  mouldrc  quatre  fols 
parifis. 

Item  ,  en  ce  tems  on  ne  faifoit  point  de  pain  blanc ,  6c  fi  n'en  fai- 
foit-on  point  de  mains  de  huit  deniers  pour  la  pièce»  par  quoy  pouvres 
gens  n'en  pouvaint  fincr,  Se  le  plus  de  pouvres  gens  ne  mangeoient  que 
pain  de  noix. 

Item  ,  en  ce  temps  en  Karefme  eftoit  celle  cherté'  i  car  il  n'y  avoir 
ni  cfpiccs,  ni  figgucs  ,  ni  raifins  >  ne  admende  ,  dechafeun  fe  couftoit 
la  livre cinqfols  parifis,  huille  d'olive  quatre  fols  parifis  I 

Item >  la  tainture  eftoit  fi  chère  que  une  aulne  de  drap  à  raindre  en 
vert  ancre,  couftoit  quatorze  folsparifis,  &  autres  couleurs  à  la  valluè. 

Item  ,  en  ee  temps  de  Mars  Tan  141$.  faillirent  les  Trêves  des  En- 
glois,  &  on  leur  demanda  autres  Trêves  en  attendant  le  Duc  de  Bour- 
gongne  j  mais  le  Roy  Englois  n'en  volt  nulles  donner ,  s'il  n'avoit  le 
Chafteau  de  Beau  mont  &  Corbcil,&  le  Pontfaintc  Mcuan ,  &  pluficurs 
autres  chofes  >  maison  ne  luy  en  accorda  nulle.  Si  commença  la  guerre 
comme  devant ,  &  tous  ungs  &  autres  n'avoient  envie  que  fur  la  Ville 
de  Paris  feullement ,  6c  feullement  pour  la  richeffe  qu'ils  cuidoîcnt  à 
euxufurper ,  ne  à  nulle  autre  chofe  ne  tendoient  que  à  piller  tour. 

Item  ,  en  celui  Karefme,  le  jour  du  grant  Vendrcdy  qui  fut  le  5»  f.  Avril. 
jour  d'Avril,  vindrent  les  Arminaz  comme  deables  defehainez,  6c 
coururent  autour  de  Paris ,  tuant ,  robant  6c  pillant.  Et  icetlui  jour 
boutèrent  le  feu  au  Fort  de  Champigny  fur  Marne,  &  ardirent  fem- 
mes &cnffens  ,  hommes  ,  bœufs ,  Vaches ,  Brebis  6c  autre  bétail ,  ad- 
voine,  blé  &  autre  grain ,  6i  quant  aucun  des  hommes  failloientpour 
la  deftreffe  du  feu  ,  ils  mettoient  leurs  lances  à  l'endroit ,  ôc  aim  qu'ils 
fulTcnt  à  terre ,  ils  eftoient  percez  de  trois  ou  quatre  lances ,  ou  de  leurs 
haches.  Celle  très  cruelle  félonie  firent  là  ,  &  aillieurs  cedit  jour  ,  Se 
landemain  vigilles  de  Pafques  firent  aultant  ou  pis  à  ung  Chaftct 
nommé  Croifly. 

Item  ,  la  lepmaine  de  davant  eftoient  allez  les  Marchands  de  Paris , 
&  d'ail  leurs  vers  Chartres  5c  ou  proche,  pour  faire  venir  de  la  vitaille 
pour  la  Ville  de  Paris  qui  grant  mç/Uer  enavoit  jmais  auûltôt  qu'il* 
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furent  partis  >  les  Arminaz  le  fecurent  par  faulx  fraiftres  de  quoy 
I4i5»  pa[is  e^oit  jjicn  garny  ;  fi  ieur  allèrent  au  devant  jufques  à  Gallardoiii 
&  là  les  aiïicgcrent ,  pourquoy  à  Paiques  ot  fi  grant  charte  de  char, 
que  le  plus  des  gens  de  Paris  ne  mangèrent  ce  jour  que  du  la  t  qui  ca 
povaitavoir;car  le  Cartier  d'-ung  bon  mi  uton  couftoit  bico,tccute-deujc 
fols  parifis,une  petire  queue'  de  mouton  dix  fols  pari  lis  ,  une  telle  de 
véel  ôc  la  froiflurc  douze  lois  chafeun,  ilx  i  Isparilis  la  vache  Je  porc 
au  priXjear  debeuf  n'y  avoit  pointa  Paris  pc  ur  le  jeur,  &  peur  vray  les 
Bouchers  de  la  grant  boucherie  de  Beauvais  uroient  6c  alfermoient 
par  lafoy  de  leurs  corps,  qu'ils  avoientveu  par  maintes  an  nées  devant 
paiTées,  que  en  l'Oftcl  d'ung  tout  feul  Boucher  de  Paris  à  un  tel  jour 
on  avoit  tue'  plus  de  char  que  on  ne  feift  en  touttes  lps  Boucheries  de 
Paris ,  ne  autour. 

"  Item ,  encore  fifl:  le  Roy  fa  Pafques  à  Troycs  celle  année  Taa 

1410.  14*°' 

f.  Avril.     l*<m  »  ce^c  année  cftoient  les  viollettes  au  moys  de  Janvier  bleuet 
èvjaufnes  ,  plus  que  l'année  davant  n'avoient  efté  en  Mars. 

Item ,  à  Pafques  14x0.  qui  furent  le  7.  jour  d'Avril  cftoient  ja  les 
rozes,  ôc  furent  touttes  paflees  quinze  jours  en  May  ,  Ôc  en  l'entrée 
de  May  vendoit-on  des  cerifes  bonnes ,  ôc  eftoient  les  blés  plus  murs 
en  la  fin  de  May,  qu'en  l'année  davant  à  la  faint  Jehan  ,  &  autres 
biens  pir  cas  femblables  ,  qui  fut  grand  bien  pour  le  pouvre  peuple  ; 
car  toujours  eftoit  le  très  cher  temps  de  touttes  chofes,com me  devant 
eft  dit ,  ôc  de  vefturc  encore  plus.  D  ap  de  feize  fols  valloit  quarante 
fols  parifis ,  farge  feize  fols»  ÔC  chauffe  ÔC  foulliers  encore  plu*  que 
devant  $  l'aulne  de  bonne  toillc  douze  fols,  fuftagne  feize  fols. 

Item  ,  en  ce  temps  efloient  les  Arminaz  plus  achenez  à  cruaultc 
que  oneques  mais ,  ôc  tuoient ,  pilloient  ,efforçoient ,  ardoint  Eglifes 
&  les  gens  dedens,  femmes  groupes  &  enffens  ;  brief  ils  faifoient  tous  les 
maulx  en  tyrannie  ôc  en  cruaulté  qui  peuffent  eftrc  faiz  par  deablcs 
ne  par  homme  ,  par  quoi  il  convint  qu'on  traittaft  au  Roy  d'Angle- 
terre ,  qui  eftoit  l'ancien  ennemy  de  France  ,  maugréque  on  en  euft 
pour  la  cruaulré  des  Arminaz ,  &  lui  fut  donné  une  des  filles  de  France 
nommée  Katcrinc  ,  &  vint  gefir  dedens  l'Abbaie  de  làint  Denis  le  8. 

».  May.  i°ur  ^e  1410.  Ôc  le  landemain  pafla  pardevant  la  Porte  laint  Mar- 
tin par  dehors  la  Ville,  &  avoit  bien  en  fa  compaignic,  comme  on  di- 
foit ,  fept  mille  hommes  de  trait  &  très  grant  compaignie  de  gensd'ef- 
tofte  .  &  portoit  ot  devant  luy  ung  Heaume  couronné  d'une  Cou* 
ronne  d'or  pou  r  cognoiftanec ,  &  portoit  en  fa  devife  une  queue  de 
Renart  de  broderie ,  ôc  alla  gefir  au  Pont  de  Charcnton  ,  pour  aller 
à  Troyes  pour  voir  le  Roy  ,  ôc  là  lui  fut  prefentec  Quatx  e  chaircttcc* 
de  moult  de  bon  vin  de  par  ceuix  de  Paris. 
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Ttem>  delà  alla  àTroyes  fans  contredit  des  Arminaz,  qui  s*cftoient  1  ■ 
vantez  qu'ils  le  combatt croient ,  maisoneques  ne  s'oferent  monftrer.  i  4  te, 

Item,  le  jour  de  la  Trinité  1410.  qui  fut  Ici.  jour  de  Juing ,  epoufa  lt 
à  Troyes  ledit  Roy  Engloys  la  fille  de  France  ;  &  le  Lundy  enfuivant 
quant  les  Chevaliers  de  France  &  d'Angleterre  voldrcnt  faire  unes 
jouxtes  pour  la  folempnité  du  ma/iaige  de  tel  ,  rince .  comme  accou- 
tumé eft  >  le  Roy  d'Angleterre  pour  on  vouloit  faire  les  jouxtes  >  pour 
lui  faire  plaint* ,  ditoïant  tous  de  fon  mouvement ,  je  prie  à  M.  le  Roy  de 
qui  j'ai  efpoufé  la  fillc,&  à  tous  les  bervitcurs,&  à  mes  ferviteurs,je  conv 
mande  que  demain  au  marin  nous  foyons  tous  prêts  pour  aller  mettre  le 
Siège  devant  la  Cité  de  Sens  ,  où  les  Ennemys  de  M.  le  Roy  font ,  & 
là  pourra  chafeun  de  nous  jouxter,  &  tournoyer  &  monftrer  faproefle 
&  fon  hardement  i  car  la  plus  belle  proëfTe  n'eft  au  monde  que  de 
faire  juftice  desmaulvais,  affin  que  le  pouvre  peuple  fe  puifle  vivre. 
Adonc  le  Roy  lui  octroya  Se  chafeun  s'y  accorda-,  &  atnfi  fut  fait ,  & 
tant  firent  que  le  jour  de  jour  faint  Barnabe  onziefme  jour  dudit  moys  xx.  jm* 
de  Juing  fut  la  Cité  prinfc-,  &  delà  vindrent  alBcger  Montcrau  ou 
feult  Yonne. 

Çy  enfuit  le  Traitté  fait  entre  les  Rqys  de  France  <P  ctEngkterrc 

&  tout  le  Confeil. 

1 

CH  A  R  L  E  S ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  à  perpétuelle 
mémoire:  Combien  que  pour  réintégrer  la  Paix,  &  ofter  les- 
di/ confions  des  Royaumes  de  France  &  d'tngleterre  >  plufieurs  nota* 
bles  &  divers  Traittez ,  qui  ou  temps  paûe  ont  efté  faits  entre  nos  no- 
bles Progeniteurs  de  bonne  mémoire  ,  &  ceulx  de  très  hault  Prince  > 
&  1  otretres  cbier  Hlx  Henry  Roy  d'Engleterrc,  héritier  de  France,. 
&c  au  ii  entre  Nous  &  notredit  Filx  n  ayent  apporte  le  fruit  de  paix 
pour  ce  defiré.  Sçav<  ir  faifons  à  tous  prelens  &  à  venir,  que  néant- 
moins  N<  irsconl)derans&  penfans  en  noitrecueurqtians,grans,  inre^ 
parables  maux  ,  quantes  énormités,  &  quelle  doloreu/eplayeuniverfal 
&  incurable  ,1a  divifion  des  deux  Royaulmesdeflusdiz,a  iufques  ici  mis  • 
&  apporte,  non  pas  tant  feulement auldizRoyaulmcs  ,  mais  à  toute  l'E- 
glifc  MilitantCjNous  avons  n'a  guercs  rcprinsTrairté  de  Paix  avec  noftre- 
dit  Filx  Henrv,  auquel  à  la  parrin  après  plufieurs  colacions&  parlemcns 
des  gens  de  noftre  Confeil ,  icclui  octroianterlets  à  nosdeûeins  qui  pro- 
met paixaux  hommes  de  bonne  voulenté  entre  Nous  &  noftre  dit  Filx* 
à  l  euvre  de  ladite  defirée  Paix  ,  eft  conclud,  comme  il  s'enfTuyt.  Pre- 
mièrement, que  pour  ce  que  par  l'alliance  du  mariaige  fait  pour  le  bien 
de  ladite  Paix  entre  nollredit  Fils  lcRoy.Henry,&  notre  très  chère- 
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&  amc'c  fille  Katcrinc,  il  elt  devenu  notre  Filx  &  de  notre  très  chiere 
Compaignc  Royne  >  icclluy  notre  Filx  nous  amera  &  honorera  8c 
noftrcdite  Compaignc  comme  pere  &  merc  ,  &  ainfi  comme  il  appar- 
tient honorer  tels  &  Signeurs  Prince  &  Prmccflc,&  devant  touttesper- 
ionnes  temporelles  du  monde. 

Item ,  que  noftre  dit  Filx  le  Roy  Henry  ne  nous  turbera ,  inquiet- 
teraou  empefehera  que  nous  ne  tenons  6c  poilidons  tant  que  nous  vi- 
vrons ,  ainfi  que  nous  tenons  &  poflidons  de  prêtent  la  Couronne  & 
Dignité  Royal  de  France ,  &  les  revenues  ,  iruiz  ,  pourveuz  d'iceulx  à 
Ja  fouftenanec  de  noftre  cftat  &  des  Charges  du  Royaulme  ,  &  que 
noftredite  Compaigne  aufti  ne  tiengne  tant  qu'elle  vivra  cllat  &  di- 
gnité de  Royne  ,  félon  la  couftùme  dudit  Royaulme  ,avecques  parties 
dcfdittes  ventes  &  revenues  à  elle  convenables. 

Itcnt,  eft  accordé  que  noftredittc  fille  Karerine  aura  &  pcrccpvra 
ou  Royaulme  d'Englcrcrre  Doiiairc  ,  comme  les  Roynes  d'Engle- 
terreont  ou  temps  puTc  accouftumé  d'avoir  &  perccpvoir  ,  c'eft  aflà- 
voir  pour  chacun  an  quarante  mille  efeus,  ôc  defquelx  les  deux  va- 
lent toujours  ung  noble  d'Engleterrc. 

Item,  eftaccordéque  noftredit  Filx  Henry  d'Engleterrc  par  touttes 
voyes,  moyens  &  manières  qu'il  pourra  fans  tranlgrcfllon  ou  oftcnfe 
du  ferment  par  lui  fait  de  pbfcrver  les  loys  &  couftumes  &  droits  do 
fondit  Royaulme,  labourera  Scpourvera  que  noftre  ditte  fille  Kathe- 
rine ic  plus  toft  que  faire  fe  pourra  ,  foit  en  tout  plaincment  atlurce 
de  parcevoir  &  avoir  en  fondit  Royaulme  d'Engleterrc  du  temps  de 
fon  trcfpas  le  Douaire  devant  dit  de  quarente  mille  efeus  annuels, 
defquelx  les  deux  vallent  toujours  ung  noble  d'Engletcrre. 

Item  ,  cflt  accorde'  que  s'il  advenoit  que  noftre  fille  Katerine  furvive 
à  noftredit  Filx  Henry,  elle  pcrccpvra  &  aura  ou  Royaulme  de  France 
tantoft  après  le  trcfpas  de  noftredit  Filx  Douaire  de  deux  cent  mille 
francs  par  an  fur  les  terres ,  lieux  &  Signcuries  que  tint  &  eut  en 
Douaire  noftre  très  chiere  Dame  de  bonne  mémoire  Blanche  ,  jadis 
femme  de  Philippe  de  mémoire ,  jadis  Roy  de  France  >  noftre  très  re- 
double Signcur  &  grant  Ayeul. 

eft  accordé  que  tantoft  après  notre  trefpas,  &  dès-lors  en 
avant  la  Couronne  &  Royaulme  de  France  avec  tous  leurs  drois&  ap- 
partenenecs  demourront  &  feront  perpétuellement  de  noftre  dit  filx 
le  Roy  Henry  &dc  l'es  hoirs. 

Item,  pour  ce  que  nous  femmes  tenus  &  empefehez  le  plus  du 
temps  par  telle  manière  qvic  nous  ne  pouvons  autre  perfonne  enten- 
dre ou  vacquer  à  la  difpoficion  desbefongnes  de  notre  Royaulme ,  la 
làculté&excrcite  de  gouverner  &  ordonner  la  chofe  publique  dudit 
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Royaulme  ,  feront  &  demourront  notre  vie  durant  à  noftrcdit  Filx  l 
Henry  avec  le  confeil  des  Nobles  &  faiges  dudit  Royaulme  à  nous 
*5béiflans  qui  auront amé  leprouflù  fie  honneur  dudit  Royaulme.  Par 
ainfi  que  dès  maintenant  fiedorefenavant  il  puiflTe  icclle  regir  &  gou- 
verner parluy-même  ,  &  par  aul très  qu'il  voudra  députer  avcclcCon- 
fail  des  Nobles  fie  faiges  deflus  diz ,  lcfquclx  faculté  ficcxcrcitc  de  gou- 
verner ainfi  eftant  par  devers  noftredit  filx  Henry  ,  il  labourera  affec- 
tueufcmcnt&  loyaulment  à  ce  qu'il  puift  &  doit  eftrc  à  l'honneur  de 
Dieu&  de  Nous  &  de  noftrc  ditte  Compaignc,  fie  auflî  au  bien  publi- 
que du  deflus  dit  Royaulme  &  à  dcffèndrc ,  tranquillcr ,  appaifer  » 
gouverner  icelluy  Royaulme  félon  l'exigence  de  juftice  fie  équité  avec- 
que  le  Confeil  fie  aide  des  Grans  Sîgneurs,  Barons  fie  Nobles  dudit 
Koyaulme. 

Item,  que  noftredit  filx  fera  de  fon  povair  que  la  Court  de  Parle- 
ment de  France  fera  en  tous  ôc  chafeuns  lieux fubjets  à  vous  mainte- 
nant ,  &  ou  temps  à  venir. 

Item,  que  noftrcdit  filx  de  fon  povair  deflfendra  Se  confervera  tous 
&  chafeuns  Pcrs ,  Nobles ,  Cités ,  Villes  fie  Communautc's  fie  fingu- 
lieres  perfonnes  à  Nous  maintenir  ou  temps  à  venir  fubjets  en  leurs 
Drois,  couftumes,  privilèges  j pree mina n ces  ,  libertés  &  franchifesà 
eulx  appartenir  ou  deulx  en  tous  les  lieux  fubjets  à  nous  maintenir  ou 
temps  à  venir. 

Item ,  que  noftredit  filx  loyalment ,  diligemment  labourera,  8c  fera 
de  fon  povair  que  juftice  fera  adminiftre'c  ou  dit  Royaulme  félon  les 
loix,  drois  fie  couftumes  du  Royaulmede  France,  fansacccpcion  de 
pexfonnes,  fie  confervera  &  tendra  les  Sujets  de  noftrcdit  Royaulme 
en  paix  fie  tranquillité  ,  fie  de  fon  povair  les  gardera  fie  défendrade  vio- 
lences &  d'oppreflions  quelconques. 

Item  ,eft  accordé  quenoftredit  Filx  Henry  pourvera  ,  &fera  de  fort 
povair  que  aux  Offices  tant  de  la  Juftice  de  Parlement ,  que  des  Bail- 
liages &  Senefchauflëes ,  Prevoftcz  fie  autres  appartenans  au  gouver- 
nement de  Seigneurie  ,  fie  aufli  à  tous  autres  Offices  dudit  Royaulme 
1er  ont  prinfes  perfonnes  habilles,  prouffitables  ficydoines  pour  le  bon  • 
jufte  ,  paifiblefic  tranquillité,  regimedudit  Royaulme,  &  des  adminis- 
trations qu'ils  leur  feront  à  commettre,  &  qu'ils  foient  tels  qu'ils  doi* 
Vent  eftrc  députez  &  prins  félon  les  loix  Se  drois  dudit  Royaulme. 

Item ,  que  noftredit  Filx  labourera  &  fera  de  fon  povair  le  pluftoft 
que  faire  ce  pourra  prouffitablement  à  mettre  à  noftrc  obéïûance  tou- 
tes &  chafeunes  Citez ,  Villes,  Chafteaulx ,  lieux  ,  Pays  &  perfonnes 
dedens  noftre  Royaulme  defobcïflàns  à  nous  &  rebelles  tcnansla  par» 
tie  ,  ou  eftans  de  la  partie  vulgairement  appeliez  du  Dalphin  ou  d'Ar- 
minaç.  Tome  I.  ^  j 
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1420.  //«rf  ,afin  que  noftredit  Filx  puiflc  faire  exercer  &  accomplir  le* 
chofes  deflus  dites  plus  prouflitablcment&  feurement ,  il  cft  accordé 
que  les  Grans  Signcurs,  Barons  &  Nobles ,  &  les  Eftats  dudit  Royaul- 
me  tant  efpirituelz  comme  tcmporelz  >  &  aufli  les  Cites  &  notables 
Communes,  les  Citoyens  &  Bourgeois  des  Villes  dudit  Royaulme  à* 
Nous  obéiffans  pour  le  temps ,  feront  les  feremens  qui  s'enfuivent. 

Premier  à  noftre  dit  Filx ,  ayant  la  faculté &exer  cite  de  difpofer  Se 
gouverner  ladite  chofe  publique  >  &  à  fes  commandemens  &  mandc- 
inens  en  touttes  chofes  concernans  l'cxcrcite  du  gouvernement  dudir 
Royaulme  ,  &  par  touttes  chofes  obéiront  &  entendront  humblement- 
à  lui  &  obeyflàmment. 

Item,  que  les  chofes  qui  font  ou  feront  appointées  &  accordées 
entre  Nous  &  noftre  dite  Compaigne  la  Royne ,  &  noftrcdit  filx  Henry 
avecqnes  le  confeildeceulx  que  Nous  &  noftreditc  Compaigne  &  nof- 
tiédit  Filx  auront  à  ce  commis ,  lefdits  Grans  Signeurs ,  Barons, No- 
bles &  Eftats  de  Noftrcdit  Royaulme  tant  efpirirueulx  que  temporels*, 
&  aufli  les  Cités ,  notables  Communautcz  3  les  Citoyens  &  Bourgeois 
des  Villes  dudit  Royaulme,  en  tant  que  à  eulx  &  à  chafeun  d'eulx 
pourra  toucher  en  tout  &  par  tout  bien  &  loyal  ment  garderont  &  fe«^ 
ront  de  leur  povair  garder  par  tous  autresquelxconques. 

Item ,  que  continuelment  dès  neftre  trcfpas  &  après  icelluy  ils  fe* 
ront  feaulx  hommes  liges  à  noftredit  Filx  &  à  fes  hoirs,&  icelluy  noftre 
filx  pour  leur  Signcur  lige  &  fouverain  &  vray  Roy  de  France  fans 
aucune  oppoficion  ,  contradiction  ou  difficulté ,  receveront ,  &  com» 
me  à  tel  obéiront ,  &  qu'après  ces  chofes  jamais  n'obeyront  à  autre  à 
nous  comme  Roy  ouRegent  le  Royaulme  de  France  ;  fe  non  à  noftre 
dit  Filx  le  Roy  Henry  &  à  fes  hoirs. 

Item  ,  qu'ils  ne  feront  en  confeil ,  aide ,  ou  confentement  que  nof^ 
tredit  Filx  Henry  perde  vie  ou  membre ,  ou  foit  prins  de  maulvaife 
prinfe ,  ou  qu'il  feurTre  dommaigeou  diminu  cion  en  perfonne »  Eftat  , 
honneur  ou  biens  i  mais  fe  ils  feevent aucune  telle  chofe  foit  contre  luy 
nulle  machinée  «  ôrils  l'empefeheront  de  leur  povair  f  &  lui  feront  af- 
favoir  le  pluftoft  qu'ils pourronrpar eulx,  Meflaigers ou  lettres. 

Item ,  eft  accordé  que  toutes  &  chafeunes  conqueftes  qui  ce  feront 
par  noftrcdit  Filx  Henry  hors  de  la  Duché  de  Normandie  dedens  le 
Royaulme  de  France  fur  les  defobéïfTans  deffus  diz ,  feront  &  ce  fe*. 
nom  à  noftre  prouffir  j  &  que  noftredit  Filx  de  fon  povair  fera  que 
touttes  &  chafeunes  Terres  &  Signcur ies  eftans  es  lieux  qui  font  ainfi 
à  conquérir,  appartenans  aux  perfonnesà  nous  prefentement  obeyf- 
fans  qui  jureront  garder  cette  prefenre  concorde  »  feront  reftituees 
aufdites  pcrfonjQç$  à  qui  elles  appartiennent.. 
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:  Item»  cft  accordé  que  tourtes  &  chafeunes  perfonnes  Eccleûafti- 
<ques,Beneficicesou  Du  chic  de  Normandie  ou  autres  lieux  quelxconqcs 
•du  Royaulme  de  France  fubgetsà  noftredit  filx ,  à  Nous  pbéyffans  & 
fevorifans  la  partie  de  noftrc  chicr  &  amc  filx  le  Duc  de  Bourgongne, 
qui  jureront  garder  cette  prefente  concorde  ,  joyront  paifiblcment  de 
leurs  Bénéfices  Ecclcfiaftiques  »  eûans  oudit  Duché  de  Normandie  ou 
iieux  devant  diz. 

Item  ,  que  femblablcment  tourtes  5c  chafeunes  perfonnes  Ecclcfia- 
ftiques obeyflans  à  noftredit  filx  le  Roy  Henry  &  Bénéficiera  ou 
Royaulme  de  France ,  &  ès  lieux  fubjets  à  nous  qui  jureront  &  garde- 
ront cette  prefente  concorde ,  joyront  paifiblement  de  leurs  Bénéfices 
Ecclefiaftiques  es  lieux  devant  diz. 

Item  ,  que  tout  tes  &  chafeunes  Eglifes  ,  Univerfirez  &  Eftudes  ge- 
neraulx,  &  aufli  Collieges  ,  Eftudians  &  autres  Colliegcs  tcclefia- 
iiiqucs  cftansès  lieux  à  nous  fubjets  prefentement ,  ou  pour  le  temps  à 
venir  ,  en  la  Ducbie'  de  Normandie  ou  autres  lieux  du  Royaulme  de 
France  fubjets  à  notxeditfilx  le  Roy  Henry  >  joyront  de  leurs  droits  & 
j>occlïions  j  rentes  ,  prérogatives ,  iibertez  ,  prééminences  &  fran- 
chifes  à  cuxou  Royaulme  de  France  comment  que  ce  foit  appartenans 
ou  deuës  ;  faufve  les  droits  de  la  Couronne  de  France  &  de  tous  autres. 

Item  ,  &  quant  il  avendra  que  noftrcdit  filx  le  Roy  Hen  ry  vendra  à  la 
Couronne  de  France  la  Duchié  4e  Normandie ,  &  aufli  les  autres  & 
jehafeuns  lieux  par  luy  conquis  ou  Royaulme  de  France,  feront  fous  la 
j  urifditlion ,  obeyûance  &  Monarchie  dè  laditte  Couronne  de  France. 

Item  t  cftaccordéque  noftreditfilx  le  Roy  Henry  de  fon  povair  fe 
Oarforcera  ,  &  fera  que  aux  perfonnes  à  nous  obeyflans  &  favonfant  la 
partie  ditte  qu'on  dit  de  Bourgongne,  auxquelles  appartenoient  Sei- 
gneuries ,  Terres  ,  revenus  &  poceflions  en  laditte  Duchié  de  Nor- 
mandie, ou  aux  autres  lieux  ou  Royaulme  de  Francepar  icelluy  noftre 
iîlx  le  Roy  Henry  conquifesjapieça  par  luy  donne'es,foicnt  faitte  fans 
<liminucion  de  la  Couronne  de  Francc,bonne  recompenfation  par  $ous 
<s  lieux  &  terres  acquifes  ou  à  acquérir  en  noftre  nom  fur  les  rebelles 
ou  dcfobcyffansàNous.Etfc  noftre  vieladittc  recompenfation  n'eft  fait- 
tc  aux  demis  diz ,  noftreditfilx  le  Roy  Henry  la  fera  efdittcs  terres  & 
biens  ,quantilfcravcnuà  la  Couronne  de  France:  mais  fclesïcrres.Si- 
gneuries  ,  rentes  ou  pou"e(fions  qui  auxdittcs  perfonnes  appartiennent 
«fdiz  Duchié  &  lieux ,  ne  auront  efté  données  pat  noÛrcdit  filx,  lefdittes 
perfonnes  feront  reftituées  fansdélay. 

Item  ,  que  durant  noftre  vie  en  tous  les  lieux  à  nous  prefentement 
ou  pour  le  temps  à  venir  fubjets»  les  Lettres  communes  de  Jufticc  t 
£c  dons  d'Offices ,  de  Bénéfices  &  d'autres  par  dons  >  ou  par  remuUons 
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&  privilèges  deveront  cftrc  eferipts,  &  procéder  fous  noftre  noitf& 
feel.  Touttcs  voyes  pource  qu'aucuns  cas  fingulicrepouront  avenir,qut 
par  humain  engin  ne  peuvent  pas  tous  eftre  preveus ,  cfquelx  pourra» 
eftre  neceûaire&  convenable  que  noftrcdit  filxle  Roy  face  eferire  ces 
Lettres  en  tel  cas  j  s  aucuns  en  adviennent ,  il  fera  loifiblcà  noftredic 
fi'x  pour  le  bien  &  feurté  de  Nous  &  du  Gouvernement  à  luy  ,  com- 
me dit  eft  t  appartenant.  Et  pour  éviter  les  périls  &  dommaiges  qui 
aultrement  pourroienr  vrayfcmblablemcnt  avenir  »  eferire  fes  Lettres 
à  nos  Subjets ,  par  lesquelles  il  commandera  &  deffendera ,  &  mandera 
de  par  Nous  &  de  par  luy  comme  Regent ,  félon  la  nature  &  qualité 
de  la  befongne. 

Item,  que  de  toutte  noftre  vie  noftrcdit  fiîx  le  Roy  Henry  ne  fe 
nommera  ou  eferira  aucunement ,  ou  fera  nommer  ou  eferire  Roy  de 
France  j  mais  doudit  nom  de  touspoinsfcabftendra-  tant  comme  noui 
vivrons. 

Item  ,  eft  accordé  que  Nous  durant  noftre  vie  nommerons ,  appel* 
krons  noftrcdit  filx  le  Roy  Henry  en  langue  Francoile  ,  noftrc  tres- 
chierfilx  Henry  Roy  d'Angleterre ,  héritier  de  France  >  &  en  langue 
Latine  ,  nojlcr prec*ri(pmus Jîlius  Henritns  Rex  AnglU  >  kxr<$  Fr*n- 
eu. 

Item ,  que  noftrcdit  filx  n'impofera  ou  fera  impofer  aucunes  impo- 
fic.ons  ou  exactions  à  nos  Subjcts  fans  caufe  raifonnable  &  très-necef- 
faire,  ne  autrement  que  pour  le  bien  publique  du  Royaulme  de  France* 
&  félon  l'ordonnance  des Loy s  ,  exigence  &  couûumes  raifonnablci 
&  approuvéesduditRoyaulme. 

lum  ,  &afin  que  concorde,  paix  &  tranquillité  entre  les  Royaulmcs 
de  France&  d'Angleterre  foient  pour  le  temps  à  venir  pcrpetuelment 
obier vées  ,  &  qu'on  obvie  auxobftacles  &  commencemens  par  lefquelx 
cntrelefdits  Royaulmcs  débats  ,  difeuflions  oudifcordespovaientîbur- 
dre  ou  temps  à  venir ,  que  Dieu  ne  veuille ,  il  eft  accordé  que  noftre*» 
dit  filx  labourera  par  effet  defon  povair  que  de  l'advisôc  confentement 
de  s  trois  Eftjts  defdits  Royaulmcs  ,  obftez  les  oftacles  en  cette  par- 
tic  ,  foit  ordonné  &  pourveu  que  du  temps  que  noftrcdit  filx  fera  vc«- 
nu  à  la  Couronne  de  France  ou  aucuns  de  fes  hoirs  ,  les  deux  Cou- 
ronnes de  France  8c  d'Angleterre  à  toujours  mais  pcrpetuelment  dc^ 
mourront  cnfcmble,  &  feront  en  uncmcfmeperfonne  î  c'eftaflavoir 
en  la  perfonne  de  noftrcditfilx  lcRoy  Henry  tant  qu'il  vivra ,  &dclà 
en  avant  ès  perfonnes  de  fes  hoirs  qui  fucceflivcmcnt  feront  les  ungs 
après  les  autres,  &  que  ces  deux  Royaulmcs  feront  gouvernez  depuis  ■ 
ce  temps  que  noftrcdit  filx  ou  aucuns  de  fes  hoirs  parvenraou  parven- 
-coût  aufdiz  Royaulmcs  n.oa  divtfemcnt ,  fous  divers  Roys ,  fous  un$. 


Digitized  by  Google 


deCharles  VI. &  de  Charles  VII.  69 

ffiefme  temps  ,  mais  fous  une  mcfmc  perfonne  qui  fera  pour  le  temps  -—" 
Roy  fie  Signcur  fouverain  de  l'ung  fie  de  l'autre  Royaulme ,  comme  1  4 
dit  eft  ,  en  gardant  en  touttes  chofes  à  l'ung  fie  à  l'autre  Royaulme 
fesdrois,  libertez  ou  couftumes,  ufaiges  fie  lois,  non  foubmettant 
en  quelque  manière  l'ung  defdiz  Royaulmes  à  1  autre  ,  ne  les  lois , 
drois  ,  couftumes  ou  ufaiges  de  l'ung  d'iceulx  Royaulmes  aux  drois  t 
lois  ,  couftumes  ou  ufaige  de  Tautrc. 

Item ,  que  dès  maintenant  fie  à  tous  perpétuellement  fe  tairont  fie 
appaiferont  de  tous  poins ,  cefleront  touttes  haynes  ,  rancunes ,  inimi- 
tiez &  guerre  d'entre  lefdiz  Royaulmes  de  France  &  d'Angleterre  ,  Sa 
les  peuples  d'iceulx  Royaulmes  adherens  à  laditte  concorde  ,  fie  entre 
les  Royaulmes  deflus  diz  fera  fie  aura  vigueur  dès  maintenant ,  perpe- 
tuclment  fie  à  jamais  paix  >  tranquillité ,  concorde  >  affection  mu- 
tuelle ,  amitiez  fermes  fie  eftablcs,  fie  fc  aideront  lefdiz  deux  Royaul- 
mes» fie  de  leurs  aides  fie  confeulx,  fie  affiftances  mutuelles  contre 
touttes  perfonnes  qui  à  eulxou  à  l'ung d  eu lx  s'efforceront  de  donnes 
violence,  injure,  grief  ou  dommaige  ,  fie  converferont ,  marchan- 
deront enfemble  les  ungs  avecques  les  autres  franchement  fie  feurc- 
œent ,  en  payant  les  couftumes  fie  devoirs  deuz  Ôcaccouftumez. 

Item  y  que  tous  les  confederez  fie  alliez  de  Nous  fiedudit  Royaulme» 
&  aufli  tous  les  confederez  de  noftredit  filx  Henry  fie  dudit  Royaulmo 
d'Angleterre  ,  qui  dedens  ung  moys ,  après  que  cette  prefente  Con- 
corde de  paix  leur  fera  notifiée,  ilsauront  declairé  fe  vouloir  ferme- 
ment adhérer  à  laditte  Concorde ,  fie  cftrecomprins  fous  le  Traité  fie 
Concorde  d'icelle  Paix ,  foient  comprins  fous  les  admitiez  fie  confé- 
dérations, feureté  fie  concorde  d'icelle  Paix ,  fauf  touttes  voycsàl'une 
&  à  l'autre  dcfdittcs  Couronnes  ,  à  Nous  fie  à  nos  Subgez ,  fie  aufli  à 
noftredit  filx  le  Roy  Henry  fie  à  fes  Subgez ,  fes  droits  ,  accions  ,  re- 
mèdes quelconques  convenables  en  cefte  partie  ,  fie  competans  en 
quelque  manière  que  ce  foit  envers  lefdiz  alliez  fie  confederez. 

Item  ,  il  eft  accordé  que  noftredit  filx  le  Roy  Henry  avec  le  confeil 
de  noftrc  très-chicr  filx  Philippe  Duc  de  Bourgongnc  Se  des  Nobles  au- 
tres du  Royaulme  qu'il  conviendra  fie  appartiendra  pour  ce  eftre  ap- 
peliez ,  pourveera  pour  le  gouvernement  de  noftre  Perfonne  feure" 
ment,  convenablement  fie  honeftement  ,  félon  l'exigence  de  noftre 
Kftat  Se  Dignité  Royale  par  telle  manière  que  ce  fera  l'onneur  de 
Dieu  fie  de  Nous ,  fie  aufly  du  Royaulme  de  France  fie  des  Subgez  d'icel- 
lui ,  fie  que  touttes  perfonnes  tant  nobles ,  comme  autres  qui  feront 
en  tour  Nous,  pour  noftre  perfonnel  fie  domeftique  fervice  non 
pas  feulement  en  offices  ,  mais  en  autres  miniftereS  feront  tels  qu'ils 
auront  cfté  nez  ou  Royaulme  de  France  ou  des  lieux  delangaige  Franr 
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çois  ,  bonnes  perfonnes  faiges ,  loyalJes  &  ydoincs  oudit  fervice. 

Item  >  que  demeurerons  &  rcûdcroos  pcrfoancllcment  en  lieu  no- 
table de  notre  obeiflanec  ,  &  non  ailleurs. 

Item  ,  confidcrezlesorribles&  énormes  crimes  &  délits  perpètre* 
oudit  Royaulmc  de  France  par  Charles ,  foit  difanr  Daulpbin  de  Vicn- 
noys  ,  il  eft  accordé  que  Nous  ,  ne  noftredit  filx  le  Roy  Henry  ,  ne 
suffi  noftre  très-chicr  filx  le  DucdeBourgongnc  ne  traiterons  aucune* 
ment  de  paix  ou  de  concorde  avec  ledit  Charles  >  ne  ferons  ou  feront 
trait  ter  fe  non  du  confeii  &  confentement  de  tous  &  de  chafeun  de  nous 
trois,  &  des  trois  Eftats  des  deux  Royaulmes  deflusdits. 

Item  ,  eft  accorde  que  Nous ,  fur  les  chofes  dcûus  dittes  &  chafeuncs 
d'icelles ,  oultre  nos  Lettres  Patentes  fee  liées  de  noftre  grant  feel  don- 
nerons &  ferons  donner  &  faire  à  notredit  filx  le  Roy  Henry  Lettre* 
Patentes  approbatoires  &  confirmatoircs  de  noftredite  Compaignc  ,  6c 
de  dit  filx  Philippe  Duc  de  Bouigongne  ,  &  desautres  de  notre  Sang 
Royal  >  des  gr  ans  Signcurs,  Barons,  Citez,  Villes  à  Nous  obéi  flans,  def- 
quelxen  cette  partie  noftreditfilx  leRoy  Henry  vouldra  avoir  deNous* 

Item  ,  que  fembiablemcnt  noftredit  filx  le  Roy  Henry  pour  fa  par- 
tie ,  oultre  fes  Lettres  Patentes  fur  ces  mcfmc s  chofes  fcclk'cs  de  fon 
grand  fccl  Nous  fera  donner  &  faire  Lettres  Patentes  approbatoires  & 
confirmatoires  de  fes  très-chiers  frères ,  &  des  autres  de  fon  Sang 
Royal ,  des  grans  Signeurs  >  Barons  &  de  Citez  ,  Villes  à  luy  obéïf» 
fans  ,  defquelx  en  cette  partie  nous  vouldrons  avoir  Lettres  de  noftre- 
dit  filx  le  Roy  Henry.  Toutteslcfquelles  chofes  deflus  efcnptcs  Nous» 
Charles  Roy  de  France  deffus  dit,  pour  nousôc  nos  hoirs,  en  tant  que 
pourra  toucher  Nous  &  nofdiz  hoirs  fans  dol ,  fraude  ou  mal  engin  , 
avons  promis  &  promettons  ,  juré  &  jurons  en  parollc  de  Roy  aux 
fains  Euvangiles  de  Dieu  par  Nous  corporellcmcnt  touchées  ,  faire  ac- 
complir &  obfcrver  ,  Ôcqueicelles  ferons  par  nos  Subgez  accomplir 
&  obferver  ,  &auffi  que  Nous  ne  nos  héritiers  ne  veudront  jamais  au 
contraire  des  chofes  deffus  dittes, ou  d'aucunes  d'icelles  en  quelque  ma- 
nière ,  en  jugement ,  directement  ou  par  oblique,  ou  par  quelque  cou- 
leur exquife.  Et  aifin  que  ces  chofes  foient  fermes  &  eftables  perpe- 
tuclmcnt  &  à  toujours ,  Nous  avons  fait  mettre  noftre  feelà  ces  Prc- 
fentes.  Donné  à  Troycslevingt-uniefme  jour  de  May  l'an  de  grâce 
1410.  &  de  noftre  Règne  le  quarantiefme.  Ainfi  figné.  Par  le  Roy  en 
fon  Confeii.  Jehan  de  R  i  v  e  l. 

Item ,  tant  furent  devant  Montercau  en  1 420.  que  ceulx  dededen* 
fe  rendirent ,  fauf  leur  vie  ,  en  payant  unefomme  d'argent  :  entre  les 
auttes  eftoit  l'cfné  de  Guitry  ,  l'ung  des  plus  plains  de  cruaulté  &  de 
tirannie  qui  fiift  au  monde  ,  lequel  fut  délivré  avec  les  autres ,  qui  de* 
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pois  fift  tant  de  tyrannicou  Pays  dcGauinois  &  ailleurs  que  fift  onc-  " 

ques  Sarrazin.  14*0* 

Item  >  de  là  vindrentleRoy  d'Angleterre  &  les  Bourguignons  do* 
▼ers  Melun ,  &  mifdrcnt  le  fiege. 

Item ,  en  ce  temps  eftoient  pleines  vendanges  à  la  Myaouft ,  &  ton* 
jours  courroient  les  Arminaz  plus  que  devant ,  &  pour  eulx  enchery 
tant  Jachofc  efpccialement  à  Paris  ,  qu'une  paire  de  fouliers  valloit 
dix  fols  parifis,  une  paire  de  chauffes  pou  bonnes  ,  deux  francs  ou  qua» 
rente  Ibis ,  touttes  chofes  de  quoy  homme  fe  povait  aider  an  prix. 

Item,  ung  efeu  d  or  de  dix-huit  fols  valloit  en  ce  temps  quatre 
francs  ou  plus ,  un  bon  noble  d'Angleterre  valloit  huit  francs. 

Item  »  en  ce  temps  avoit  fi  grant  faulte  de  change  à  Paris ,  que  les 
pouvres  gens  n'avoient  nulles  aumofnes  ,  ou  pou  ;  car  en  ce  tempt 
quatre  viels deniers  parifis  valloient  mieux  qu'un  gros  de  feire  deniers» 
qui  pour  lors  couroit ,  &  faifoit-on  de  très-mauvais  lubres  de  huit  de* 
niers ,  qui  pardevant  furent  tant  refufez ,  &  par  juftice  defTèndus  les 
gros  deffus  dits.  Et  pour  plus  grever  lepouvre  commun  ,  fut  mis  le 
pain  de  huit  deniers  à  dix  ,  &  celuy  de  feize  à  vingt. 

Item,  une  livre  de  bonne  chandelle  valloit  dix  blans  >  ung  œuf  qua* 
ire  deniers  >  la  livre  de  fromaigede  preffe  huit  blancs. 

Item ,  à  la  S»  Rcmy  ,  lepropre  jour  ,  fut  crié  Je  pain  de  cinq  blans 
à  deux  fols  parifis ,  celui  de  dix  deniers  à  douze  deniers ,  ung  œuf  fir 
deniers  ,  ung  hareng  caque  douze  deniers  ,  ung  hareng  pouldré  cinq 
blans. 

Item  y  en  celle  fa i Ton  eftoit  le  vin  fi  cher,  qu'une  queue  du  vin  du  cru 
d'entour  Paris  on  la  vendoit  vingt  &  ung  ou  vingt-deux  frans  ou  plus.Et 
en  celle  année  pluûcurs  qui  furent  cuilliz  ou  mois  d'Aouft  devindrent 
g  ras  ou  aigres. 

Itemt  en  ce  temps couroient  toujours  devant  Paris  &  venoient  iuf- 
quesaux  portes  de  Paris  les  Arminaz  ,  &  boutoient  feux  ,  prenoienr 
M  archans  à  l'entrée  de  Paris ,  &  n'eft oit  homme  qu'on  lauTaft  yfllr  j  8c 
fembloit  qu'aucuns  de  ceulx  qui  y  gouvernoient  en  ce  temps  ,  euflent 
aucune  alliance  avec  eulx  j  car  nul  Marchant  n'alloit  de  Paris  ou  ne 
venoità  Paris  tant  fecrettement,  qu'ils  ne  feeuflènt  aucunement  l'al- 
lée ou  la  venue;  parquoy  Paris  demeura  fi  nû  de  tous  biens,  efpecial- 
ment  de  pain  &  de  buchc ,  que  ung  fexticr  de  bonne  farine  feize  ou 
dix-fept  francs ,  la  mefehante  buchc  de  Marne  quatre  francs ,  & 
routtes  chofes  au  prix  j  carl  Oft  du  Roy  qui  toujours  eftoit  devant  Me* 
leun  fans  riens  faire,  dégaftoient  tant  de  biens,  qu'on  s'en  fen toit 
bien  vingt  lieues  tout  au  tour. 

Iscm>  fotià  tout  Octobre,  &leda-jfeptiefmç  joui  de  Novembre,:  i7.Noveni, 
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jour  S.Germain,à  unDimcnchc  entrèrent  nos  Seigneurs  dcdensMcleuni 
&  fc  rendirent  tous  ceulxde  dedensà  la  voulenté  du  Roy  ;  car  tous 
mouroient  de  faim,  &  mangeoient  leurs  chevaulx  ceulx  quienavoient. 

Item,  le  Jeudy  enfuivant  furent  admenez  à  Paris  environ  de  cinq 
ou  à  ûx  cens  prifonniers  de  laditte  Ville  de  Mcleun ,  &  furent  mis 
en  diverfes  prinfons. 

Item  ,  depuis  que  la  vîllc  de  Meleun  fut  prinfe  ,  furent  nos  Sei- 
gneurs i  c  cftaflavoir  le  Roy  de  France ,  le  Roy  d'Angleterc,  les  deux 
Roynes  ,  le  Duc  de  Bourgongne  ,  le  Duc  Rouge  &  plufieurs  Seigneurs 
tant  de  France  que  d'ailleursjdemouransà  Meleun  &  àCorbei)  jufqucs 
au  premier  jour  de  Décembre ,  jour  S.  Eloy  qui  fut  un  Dimenchc  ,  8c 
cedit  jour  entrèrent  à  Paris  à  grant  noblcfle  ;  car  toute  la  grant  rue 
S.  Denis  par  où  ils  entrèrent ,  depuis  la  féconde  Porte  jufqucs*  Noftre* 
Dame  de  Paris  cftoient  encourtinées  les  rues  &:  parées  moult  noble- 
ment ,  &  la  plus  grant  partie  des  gens  de  Paris  qui  avoient  puiflànce , 
furent  vertus  de  rouge  couleur  ,  &  fut  faitte  en  la  rue  dcKalcnde  de- 
vant le  Palais  un  moult  piteux  Myftere  delà  Paflion  Ncftrc-Seigneur  au 
vif ,  félon  que  elle  eft  figurée  autour  du.Cueur  de  tfoftrc-Pame  de 
Paris  &duroient  lescfchafraulx  environ  cent  pas  de  long,  venansdela 
rue  de  la  Kalende  jufques  aux  murs  du  Palays  j  &i  n  eftoit  homme  qui 
veift  le  Myftere ,  à  cui  le  cucur  ne  apitcaft ,  ne  oneques  Princes  ne 
furent  receusà  plus  grant  joye  qu'ils  furent  ;  car  ils  encontroient  paff 
touttes  les  rues  Procédons  de  Prcftrcs  reveftus  de  chappes  &  de  fur- 
peliz  ,  portans  Santuaires ,  ebantans  Te  Deum  Uudamus  ,  ou  Bette* 
diffus  qui  vènit ,  &  fut  entre  cinq  ou  fix  heures  après  midy  ,  &  toutte 
nuyt  quant  ils  revenoient  en  leurs  Eglifcs,&  ce  faifoient  fi  liement  & 
de  fi  joyeux  cueur  ,  &  le  commun  par  cas  pareil  *  car  rien  qu'ils  feiflent 
pour  complaire  auxdits  Seigneurs  ne  leur  ennuyoit,  &  fi  avoit  très* 
grant  pouvreté  de  faim  ,  la  plus  grant  partie  ,  -efpecialment  le  menu 
peuple  $  car  ungpain  qu'on  avoit  ou  temps  devant  pour  quatre  deniers 
parifis ,  couftoit  quarente  deniers  parifis  ,  le  fexticr  de  farine  vingt- 
quatre  francs,  le  fextier  de  poix  ou  desfcbvcs  bonnes  vingt  francs. 

Item  ,  lelandemain  i.  dudit  moys  entra  la  Royne  ,  avecque  elle 
la  Royne  d'Angleterre  ,  la  femme  du  >Duc  de  Clarence  frère  du 
Roy  d'Angleterre  ,  dedens  Paris  à  telle  joye ,  comme  devant  cft  dit , 
du  jour  du  Dimcnche  ,  &  vindrent  lefdittes  Roynes  par  la  Porte  faine 
Anthoine ,  &  furent  les  rues  tendues  par  où  ils  vindrent  &  leur  conv 
paignie ,  comme  devant  eft  dit. 

Item ,  avant  qu'il  fuft  huit  jours  partez  après  leur  venue  ,  enchery 
tant  le  blé*  &  la  farine ,  que  le  fextier  de  blé  froument  valloit  à  la  me» 
fore  de  Paris  es  Halles  dudit  Paris ,  trente  fraasde  la  monnoiequi  lors 
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courfoit»  &  la  farine  bonne  valloit  trente-deux  frans,&  autre  gfaîn  au  f 
prix, félon  qu'il  cftoit,&  n'y  avoit  point  de  pain  à  moins  de  vingt-quatre 
deniers  parûis  ponr  pièce*  qui  eftoit  à  tout  le  bran  &  le  plus  pefant  ne 
pefoitquc  vingt  onces  ou  environ.  En  iccllui  temps  avoient  pouvres 
gens  &  pouvres  Preftrcs  mal  temps,  qu'on  ne  leur  donnoit  que  deux 
iols  parifis  pour  leur  MelTc&'pouvres  ne  mange  oient  point  de  pain  quo 
choulx  &  naveaux  ,  &  tels  (ans  pain  ne  fans  fci.  1 
Item  »  tant  enchery  le  pain  avant  que  "Noue!  fuft ,  <jue  cil  de  qua- 
tre blans  valloit  huit  blans  ;  de  n'eftoit  nul  qui  en  puft  encore  finer,  s'il 
n'alloit  devant  le  jour  chez  les  Boullangers  t  &  donner  pintes  &  cho- 
pines  aux  maiftres  &  aux  varlets  pour  en  avoir  j  &  Ci  n'y  avoit  vin  en 
-ce  temps  ,  qui  ne  oouftaft  douze  deniers  la  pinte  du  moins  :  mais  on  ne 
le  plaignoit  point  qui  en  povait  avoir  î  car  quant  ce  venoit  environ 
nuit  heures ,  il  y  avoit  fi  tres-grant  prdïe  à  l'uys  des  Boullangers  ,  que 
nul  ne  le  croiroit  qui  ne  l'auroit  veu,  &  les  pouvres  créatures  qui 
pour  leurs  pouvres  maris  qui  citaient  aux  champs,  ou  pour  leurs  en- 
fans  qui  mou  roi  en  t  de  faim  en  leurs  maifons ,  quant  ils  n'en  povaienc 
avoir  pour  leur  argent  ou  pour  la  prefle:  après  celle  heure  ouyïlèz  par- 
my  Paris  piteux  plains  ,  piteux  crys ,  piteufes  lamentations ,  &  petir 
«nfans  crier  :  Je  meurs  de  f*im  •  &  fur  les  fumiers  par  m  y  Paris 
1 4*0.  puiliez  trouver  cy  dix  ,  cy  vingt  ou  trente  enfans,  fils  &  filles* 
«mi  là  mouroient  de  faim  6c  de  froit  $  &  n'eftoit  Ci  dur  cueur  qui  pat 
«uyt  les  ouift  crier  :  HeUs  f  je  meurs  de  faim.  Qui  grant  pitié  n'en 
•euft  ?  mais  les  pouvres  mefhaigiers  ne  leur  povaient  aider  j  car  on 
n'avoit  ne  pain  ,  ne  blé ,  ne  bûche  »  ne  charbon  i  &  fi  eftoit  le  pouvre 
peuple  tant  opprefie  des  guets  qu'il  falloit  faire  de  nuyt  &  de  jour  * 
qu'ils  ne  fçavoienteulx  aider  ne  à  autruy. 

Item  ,  en  ce  moys  de  Décembre  futdépofé  de  la  Prevofté  de  Paris  7.  Decewu 
Clamecv,  &  fut  inftitué  Prevoft  de  Paris  ungChcvalier  nommé  Morî- 
fieur  Jehan  duMcfnil,feptiefme  jour  de  Décembre  ,  jour  S.  Ladre. 

Item ,  le  jour  S.  Efticnne  enfuitefut  inftitué  Prevoft  des  Marchans  ung 
nommé  Maiftre  Hugues  le  Coq. 

Item  ,  le  jour  S.  Jehan  Evangelrftc  enfuîvant  vingt  fepricfme  iour  *7«Dccî 
de  Décembre  ,  fut  inftitué  Evcfque  de  Paris  ung  nomme  Maiftre  Jehan 
Courtecuiflc^Maiftre  en  Théologie  &  Prudomme. 

Item  ,  ce  jour  party  la  Fille  de  France  ,  nommée  Katherine ,  que  le 
Roy  d'Angleterre  avoit  cfpoufce*  &  fut  menée  en  Angleterre ,  &  fut 
une  piteufe  départie ,  efpecialment  du  Roy  de  France  &  de  fa  fille. 

Item  ,  le  Roy  d'Angleterre  laifla  pour  eftreCappitaine  de  Paris  fon 
frère  le  Duc  de  Carence  &  deux  autres  Comtes  qui  pou  de  bien  firent 
«Paris.  -  , 
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Item  y  en  ce  temps  eftoit  le  blé  fi  cher  ,  que  le  fextier  de  bon  blé  val- 
loît  trente-deux  frans  &:  plus ,  le  fextier  d'orge  vingt-fept  frans ,  ung 
pain  de  feize  onces  à  toutte  fa  paille  huit  blans,  de  feves,  de  pois  y 
nul  pouvre  homme  n'en  mangeoit  qui  ne  les  luy  donnoit. 

Item  y  une  pinte  de  vin  moyen  pour  mefnaige  couftoit  feize  deniers 
parifis,tout  le  mains ,  qu'on  avoit  eu  le  temps  précèdent ,  ou  aufli  bon 
pour  deux  deniers  parifis. 

Item  ,  encetcmpsàla  Chandeleur  ,  pour  conforter  pouvres  gens, 
furent  remifes  fur,  lesenffans  de  l'ennemy  d'enfer  $  c'eftaflàvoir ,  im- 
portions quatre  cV:  malcs  toutes,  &  en  furent  gouverneurs  gens  oyfeus 
qui  ne  feavoient  mais  de  quoy  yivrcj,  qui  pinçoient  tout  de  fi  près  , 
que  tourtes .  marchand]  fes  Jaifibicnt  avenir,  tant  pour  la  mon  noie  , 
comme  pour  les  liibfides  »  par  quoy  fi  grant  cherté  s'enfuivit  que  à 
Pafqucs  ung  bon  bœuf  couftoit  deux  cent  francs  ou  plus  ,  ung  bon 
vecJ  douze  frans  ,  laflichc  de  larthuit  ou  dix  frans ,  ungpourcel  feize 
ou  vingt  frans,  ung  petit  feoroaige  toutbJanc  feize  fols  parUis,&  toutte 
vyandeau  prix  ,  ung. cent  d'oeufs-  couftoit  feize  fols  parifis  ,  &  toute 
jour  &:  toute  nuyt  avoit  parmy  Paris  pour  la  cherté  devant  ditte  lcs: 
longs  plains ,  lamentations  ,  douleurs  ,  criz  piteables  que  oneques 
je  croy ,  que  Jeremic  le  Prophète  ne  fift  plus  doloreux  ,  quant  la  Cite  de 
Jherufalem  fut  toute deftruite,  &  que  les  enfrans  de  lfrahcl  turent  me- 
nez en  Babyloneen  chetinoifon  $  car  jour  8c  nuyt  crioient  hommes  , 
femmes  ,  petiz,  entiàns  :  HcUs  l  je  meurs  de  froit  ,  l'autre  de  faimr 
Et  en  bonne  vérité  il  fit  le  plus  long  yver  que  homme  euft  veu  paffé 
avoit  quarenteans  ;  car  les  Foîrics  de  Pafqucs  il  negeoit,  il  geloit  &. 
faifoit  toute  la  douleur  de  froit  que  on  povait  pencer.  Et  pour  la 
grant  pouvrereque  aucuns  des  bons  habitans  de  la  bonne  ville  de  Pa- 
ris veoient  fourfrir  >  firent  tant ,  qu'ils  achepterent  maifons  trois  ou. 
quatre  ,  dont  ils  firent  Hofpitaulxpour  les  pouvres  enftans  qui  mou- 
roient  de  faim  parmy  Paris ,  &  avoient  potaige  &  bon  feu  ,  ài  bien 
couchez.  Et  en  moins  de  trois  moys  avoit  en  ebafeun  Hofpital  bien 
quarentelitsou  plus  bien  fourniz  que  les  bonnes  gens  de  Paris  y  avoient 
donnez  ,  &  eftoit  l'ung  en  la  Heaumeric,  ung  autredevant  lcPallays, 
&  l'autre  en  la  Place  Maubert.  Eten  vérité  quant  ce  vint  fur  le  doulx 
temps,  commeen  Avril ,  cculxquien  yver  avoient  fait  leurs  buvaiges 
comme  defpence  de  pommes  ou  de  prunelles,  quant  plus  n'y  en  avoit, 
41s,  vuidoient  leurs  pemmes  ou  leurs  prunelles  en  my  la  rue  ,  en  inten>- 
cion  que  les  porcs  de  S.  Anthoine  les  mangea flent  :  mais  les  porcs  n'y 
fvenoient  pas  à  temps  ;  car  aufii-toft  qu'elles  y  eftoient  gettées  ,  ils- 
eftorent  prinfes  des  pouvres  gens  >  de  femmes  &.  d'entfàns  qui  les  marr» 
jeoient  par  grant  faveur ,  qui  eftoit  une  très-grant  pitic' ,  chacun  pouf 
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or-mefmes  ;  car  ils  mangcoicnt  ce  que  lcspourceaulxnedaignoicnt  I+:0. 
manger,ils  mangeoient  trougnonsde  choux  fans  pain  ne  fans  cuire, les 
herbettesdes  champs  fans  pain  &fans  fel.  Brief  il  eftoit  fi  cher  temps,  ' 
que  pou  des  mefnaiges  de  Paris  mangeoient  leur  faoulde  pain  i  car  de 
char  n'en  mangeoient- ils  point ,  ne  de  feves  ne  de  pois ,  que  verdure 
qui  eftoit  merveilleufcment  chere. 

Item  ,  ou  moys  de  Mars  vers  la  fin  ,  èsFoiries  dcPafques  prindrent 
journée  de  combattre  les  Arminaz  contre  le  Duc  dcClarencc,  qui 
eftoit  Cappitainc  de  Paris  ,  &  le  Duc  d'Ofter  8c  frère  ainfné  du  Roy 
Angloys  ,  &  devoit  eftre  la  bataille  entre  Angers  &  le  Mans  fur  la  Ri- 
vière du  Loir.  Si  alla  voir  la  place  le  Duc  deClarence  avant  que  le 
jour  de  la  bataille  fuit,  laquelle  place  eftoit  ou  pays  des  Arminaz  ,  8c 
luy  convint  pafler  laditte  Rivière  par  ung  Pont  bien  eftroit ,  &  fut  bien 
ac  compaigné  de  quinze  cent  hommes  donneur  8c  de  cinq  cent  archers. 
Ses  ennemis  qui  avoient  toujours  des  amis  par-tout ,  le  fecurent  & 
firent  deux  embûches  en  ung  Boys  où  il  luy  convenoit  paflèr  après  la 
Rivière  ,  8c  devant  oultre  lcBoysavoit  bien  quatre  cent  hommes  ar- 
mez au  cler  fur  une  petite  Montaigne ,  lefquclx  les  Angloys  povaent 
bien  voir  :  fi  n'en  tindrent  compte  ,  car  ils  cuidoient  que  plus  n'en 
y  euft  que  ceulx-là  ,  dont  ils  furent  de'ccuz  j  car  en  la  Valk'eavoitune 
grofle  bataille  d'Arminaz  fans  les  deux  embufehes  devant  dits,  qui  auf- 
fi- toft  qu'ils  virent  que  les  Angloys  furent  dedens  le  Boys ,  y /firent  par 
derrière ,  8c  allèrent  rompre  le  Pont ,  8c  puis  les  vindrent  accuillir 
par  derrière  6c  par  les  coftez  ,  &  les  autres  par  devant  j  &  ainfi  furent 
tous  misàlefpcc,  ce  non  environ  deux  cent  hommes,  comme  Me- 
neftrierscV:  autres  qui  cfchapperent  par  bien  fouir  ,  8c  refirent  le  Pont 
le  mieux  qu'ils  porent ,  8c  s'enfuirent  à  leurs  logeys  j  8c  quant  cculx 
des  logeisqui  eftoient  demourez  le  fecurent,  ils  fe  mirent  comme  tous 
enraigezès  faulxbourgs  du  Mans  ,ÔC  mirent  le  feu  ,8c  tuèrent  femmes 
Ôc  enflans  ,  8c  hommes  viculx  8c  jeunes  fans  mercy.  Et  fut  la  Vigillc 
de  Pafqucs,  qui  fut  le  vingt  8c uniefmc  jourde  Mars  1 420.  — 

Item  y  en  ce  moys  fut  ordonne  Garde  de  la  Jufticc  de  la  Prcvofté  de  1  4  2  1. 
paris,  Sire  Jehan  de  la  Vallée  Chevalier,  Seigneur  de  VualcAin. 

Item  ,  le  Sabmcdy  enfuivant  douzicfmc  jour  d'Avril  fut  criée  lamon-  AvrU* 
noie  de  Rouen  ,  que  le  gros  de  feize  deniers  parifis  ne  vaudroit  que 
quatre  deniers  parifis ,  8c  le  noble  foixante  fols  tournois  ,5c  l'efeu  trente 
fols  tournois. 

Item  y  le  Mardy  ensuivant  en  fut  figrantefery  à  Paris ,  que  chafeun 
cuidoit  certainement  queonfciftainfilcMercrcdy  ou  le  Sabmedy  en- 
suivant de  la  mon  noie,  comme  on  avoit  fait  à  Rouen  ,  dont  tous  vivres 
enchérirent  tant ,  que  on  n'en  povait  finer  j  car  une  pinte  d  huillc  qui 


Digitized  by  Google 


- 


 7$         Journal  de  Paris  fous  les  Règnes 

14 1 1.  ne  valloit  que  cinq  fols  ou  feize  blans ,  coufta  avant  leSabmedy  douze 
fols  parifis  ,  la  livre  de  chandelle  dix  fols  parifîs,  la  livre  de  beurre 
fallé  dix  lois  parifis ,,  &  toutes  autres  chofes  ou  prix  »  Ôc  vendoit  cha- 
cun Marchant  ainfi  qu'il  vouloit  touttes  dcnrc'es  \.  car  nul  n'y  mettoit 
aucun  remède  pour  le  prouffitpublique  :  mais  difoir-on  que  tous  ceul* 
quiy  dévoient  mettre  le  meilleur  remède  eftoient  Marchansculx-mc- 
mes  j  par  quoy  le  pouvre  peuple  fbuffroit  tant  de  pouvreté  de  faim». 
4e  froir,  6c  de  tourtes  autres  mefehances  que  nul  ne  le  fect  que  le  Dictt 
de  Paradis  ;  car  quant  le  tueur  des  chiens  avoit  tué  des  chiens ,  les- 
pouvres  gens  le  fuivoient  aux  champs  pour  avoir  la  char  ouïes  trippes 
pour  leur  manger- 

Item ,  le  Diuienche  devant  la  Penthecoflc  commcncicrent  lesBou- 
chiers  à  vendre  char  à  la  Porte  de  Paris,  &  laiûerent  le  Cymeticre- 
S.  Jehan ,  Petit-Pont ,  la  Halle  de  Bcauvais  &  les  autres  Boucheries, 
qui  pardevant  avoient  efié  faittes. 

Item,  en  ce  l'an  fut  y  ver  fi  long  6c  fi  dyvers  ,.  qu'il  faifoit  très-grant 
frôit  jufques  en  la  fin  de  May  ,  &  en  la  fin  de  Juing  n'eftoient  pas  en- 
cores  les  vigies  fleuries,  &  fut  fi  grant  année  de  chenilles,  que  le  fruit 
fut  tout  dclgafté  ,  &.  furent  en  celle  année  trouvées  à  Paris  en  aucuns 
lieux  efeorpioas  qu'on  avoit  point  en  ce  temps  accouflumé  à  veoir. 

Item,  en  ce  temps  à  la  Porte  S.  Honoré  fut  veue  deflbus  le  Pont  en- 
feau  une  fource  comme  de  fangung  pou  moins  rouge  ,  &  fut  apper- 
çeuë  le  jour  S.  Pere  &  S.  Paul  qui  fut  au  Dimcnche  ,  &  dura  jufques  au 
Mercrcdy  enfuivant ,  &en  furent  les  gens  qui  y  alloient  moultesbahys 
&  tant  qu'il  convint  que  la  Porte  fuft  fermée  &JcPont  levé  deux  jours 
pour  la  grant  multitude  du  peuple  qui  là  alloit  ;  &  fi.  ne  pot  oneques 
perfonne  fçavoir  la  fignifiance  de  la  choie. 

Item  *  le  Jeudy  enfuivant  Vigille  S» Martin  ,  furent  criées  lesmon- 
noies  à  Paris  ,  que  le  gros  de  feize  deniers  ne  vauldroit  que  quatre  de- 
niers parifis,  le  blanc  de  quatre  deniers  ung  denier  parifis,  une  pièce 
«kmonnoic  de  deux  deniers  parifis ,  qui  pour  lors  cftoit  ,  ne  valloit 
qu'une  maille ,  qui  moult  dommaigea  pouvres  gens ,  &  ne  fifi  prouffit 
que  à  cculxqui  avoient  rentes  &  revenues. 

Item ,  le  jour  S.  Martin  entra  le  Roy  d'Englcterre  à  Paris  à  belle- 
compaignic  ;  &  fi  ne  fçavoit-on  rien  de  fa  venue ,  tant  qu'il  fut  à  faint 
Denys  en  France.. 

Item  ,  en  ce  temps  eftoient  les  loups  fi  affamez  ,  qu'ils  déterroient  à 
leurs  pattes  les  corps  des  gens  quon  enrerroifaux  Villa  ges  &  aux 
champs  ;  car  par  tout  ou  on  alloit  ,  on  trou  voit  des  mers  &  aux 
champs  &  aux  Villes,  de  lagranr  pouvreré  qu'ils  du  cher  temps  &  de- 
là famine  foufiroient  par  la  roaiditte  guerre  qui  tçujouis  croiûlit  de: 
jour  en  jour  de  mal  en  oire,. 
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Item  ,  en  ce  temps  eftoit  très  grant  mortalité  ,  &  tous  mouroient  de  %  u 
Chaleur  qui  ouchief  les  prenoit ,  ài  puis  la  fièvre  &mouroicnt  fans  rien 
ou  pou  empirer  de  leur  char  &  touttes  ,  ou  les  plus  jeunes  gens.  En  ce 
temps  eftoit  le  vin  fi  cher ,  que  chacune  pinte  de  vin  moyen  couftoic 
quatre  fols  parifis ,  &  fi  n'amendoit  point  le  vin  i  &  fi  y  avoit  en  ce 
temps  à  Paris  plus  de  blc  que  homme  qui  fuft  né  en  ce  temps  y  euft 
oneques  veu  de  fon  aage  i  car  on  tefinoignoit  qu'il  y  en  avoit  pour  bien; 
gouverner  Paris  pour  plus  de  deux  ans  entiers}  &  fi  n'eûoit  point 
encore  cueilli  l'Aouft  de  nul  grain. 

Item  ,en  ce  temps  eftoit  une  grofle  murmure  à  Paris  pour  le  cry  de-, 
vantdit  de  la  monnoie  >  car  tous  les  gens  ceulx  du  PalUys ,  du  Chaf- 
telletce  fàifoient  payer  en  forte  monnoie  ,  &tout  le  Demain e  du  Roy 
comme  fcnpofitcur  quatriefmc  6c  toutes  fubdides  ,  fit  ne  prenoient  le 
gros  que  pour  quatre  deniers  parifis  >&  le  mettoient  en  touttes  cho- 
ies aux  pouvres  gens  pour  feize  deniers  parifis.  Si  fe  courfale  Com- 
mun i  &  firent  parlement  en  la  Maifon  de  Ville.  Quant  les  Gouver- 
neurs les  virent ,  fi  orent  paour*  &  firent  crier  que  le  terme  des 
jnaifons  premier  venant  ce  payeroit  en  douze  gros  pour  ung  franc  r 
}c  cependant  on  y  rcmedieroit  le  miculx  que  on  pourrait  »  &  eftoit  en» 
viron  dix  ou  douze  jours  après  la  faint  Jehan  141 1.  &  fur  dit  ou  cry 
que  la  darraine  fepmainc  d'Aouft  chacun  qui  tenoir  maifonà  titre 
de  loiiaigc  ,  ou  qui  devoit  censou  rente  ,  allaftparler  à  fon  Hoitc  ou 
Cenfier  ou  Rentier,  fçavoir  en  quelle  monnoie  ils  fe  vouldroient 
payer  après  la  faint  Remy ,  &  ouye  leur  refponfe  ,  ils  ciraient  quittes 
pour  renoncer  ou  louaige  ,  ou  cens,  ou  rente ,  dont  le  peuple  fe  def- 
porta,  &  futappaific  pour  ce  qu'encore  avoient  deux  moys  de  terme 
à  prendre,  ou  renoncicr  ,  ôtquele  terme  de  la  faint  Remy  venant  * 
iéroit  poyé  ,  comme  on  l'avoit  accoutume  devant  douze  gros  pou  s 


ung  franc. 


Item,  en  ce  temps  eftotent  les  Loops  fi  affamez,  qu'ils  entroient 
«k  nuyt  ès  bonnes  Villes,  &  fàifoient  moult  de  divers  dommaiges,  & 
fbuvent  paffoient  la  rivière  de  Seine  &  autres  à  neu  ,  &  aux  Cymctie* 
res  qui  cftoient  aux  champs.  Aufli-toll  qu'on  avoit  enterrez  les  corps  , 
Os  venoient  par  nuyt  &  les  defterroient&les  mangeoient  &  lesgem- 
bcs  qu'on  pendoit  aux  Portes ,  mangerent-ils  en  faillant ,  &  les  fem» 
mes  &  enrfans  en  plufieurs  lieux. 

Item  ,  la  première  fepmaine  du  moys  d'Aouft  Tan  142 1.  fut  mili- 
tai e  Prcvofl:  de  Paris  Pierre  ,  dit  le  Barrât. 

Item  ,  en  icelluy  moys  print  le  Rov  d'Angleterre  Dreux ,  Bonnes 
val  ,  Efpernon  &  antres  Vil'cs  par  Traitté ,  que  les  Arminaz  qui  de- 
deas  c^oic  t ,  s'en  allèrent  fauvcinem  >  que  puis  firent  taru  de  mauja? 
«uç  nui  ne  ieçroyoi:.. 
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+  JI>  Item ,  en  ce  temps  eftoit  tout  fruit  fi  cher ,  qu'on  n  avoit  que  quatre 
pommes  pour  un  blanc  $  le  cent  de  noix  quatre  fols  ,  deux  poires  fix 
blancs,  deux  livres  de  chandelles  pour  feize  fols  parifis ,  un  petic 
fromaige  trente  fols ,  ung  œuf  trois  blancs,  ungboiflbau  de  fevesou 
pois  deux  francs ,  la  livre  de  beurre  vingt-huit  blancs  ,  la  pinte 
d'huille  feize  fols  parifis ,  une  paire  de  fouliers  de  cordouan  vingt- 
quatre  fols ,  la  paire  bafanne  feize  fols  ,  la  pinte  de  vin  quatre  fols  , 
la  char  plus  chère  queoneques  mais. 

Item  >  en  ce  temps  print  le  Roy  d'Angleterre  deux  Villes  moule 
nuyfans  à  Paris  que  les  Arminaz  tenoient  j  aflavoir  Rangenay  &  Vil- 
lcneufve-le.Roy  ,  ôc  dc-là  s'en  vint  devant  Meaulx ,  droit  à  la  faine 
Remy. 

Item  ,  en  ce  temps  eftoit  le  Duc  de  Bourgongne  devant  S.  Riquicf 
Cn  Pontieu ,  &  là  tenoit  le  Siège  i  &  comme  il  vouit  aller  à  Bou- 
longnc  fur  la  Mer  en  pclerinaige  ,  les  Arminaz  le  fecurent  &  le  cui- 
derent  fourprendre,  mais  la  Vierge  Marie  y  fift  miracle  $  car  une 
partie  defes  gens  le  laifla  &  s'enfuirent ,  comme  confentans  de  la  ve- 
nue des  Arminaz  ;  mais  maigre' eux  par  la  grâce  de  Dieu  &  de  fa  glo- 
rieufeMerc,  les  Arminaz  furent  deiconfiz,  Ôcen  demourabien  onze 
cent  en  la  place,  fans  les  Cappitaincs  qui  furent  prins ,  &  tous  les 
Gransqui  là  eftoient  qui  furent  menez  en  divers  prifons. 
•  NoTcm.  //rw,  le  3.  jour  de  Novembre  enfuivanti  411.  rut  de  rechef  la  mon- 
noie  criée  que  les  gros  de  feize  deniers  ne  feroient  mis  que  pour  deux 
deniers,  &  firent  autre  monnoie  qui  ne  valloit  que  deux  deniers  Tour- 
nois ,  dont  le  peuple  fut  fiopprenc  &  grevé ,  que  pouvres  gens  ne  po- 
vaint  vivre  >  car  comme  choux ,  poreaux  ,  oignons,  verjus ,  &c.  on 
n'avoit  à  moins  de  deux  blancs ,  car  ils  ne  valloient  que  ung  denier 
âpre's  le  cry  ,  &  qui  tenoit  à  ioiïaigc ,  maifon  ou  autre  chofe  ,  il  en 
convenoir  payer  huit  fois  plus  que  le  louaige ,  c'eft  aflavoir  du  franc 
huit  francs  ,  de  huit  francs  foixante-quatre  francs,  ainfi  des  autres 
chofes,  dont  le  pouvre  peuple  ot  tant  à  fouffrir  de  faim  &:  de  froit  ,quc 
nul  ne  le  fcet  que  Dieu.  11  geloit  aufli  fort  à  la  ToufTainft  qu'il  fift 
oneques  à  Noiiel ,  &  ne  finoit-on  de  rien  qui  n'avoit  menue  monnoye. 

Item ,  en  ce  temps  avoit  à  Paris  le  Premier  Prefidcnt  de  Parlement 
nommé  Philippe  de  Morvillier  ,  le  plus  cruel  tyrant  que  homme  euft 
oneques  veu  à  Paris  ;  car  pour  une  parollc  contre  fa  voulenté  ,  ou 
pour  fourfaire  aucune  denrée  ,  il  faifoit  percer  langues  ;  il  faifoit  me- 
ner bons  Marchans  en  tumberaulx  parmy  Paris  ,  il  faifoit  gens  tour- 
ner au  Pillory  :  brief  il  faifoit  jugemens  fi  crueulx  &  fi  terribles  &  fi 
cfpouventablcs ,  que  nul  homme  n'ofoit  parler  contre  luy  ,  ne  appel- 
er de  luy ,  6c  avec  ce  faifoit  payer  fi  grans  admendes  &  fi  pefantes, 
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que  tous  cculx  qui  venoient  entre  fes  mains,  s'en  fentoient  touttcs 
leurs  vies  ou  de  villenic ,  ou  de  chevanec,  ou  de  partie  de  leurs  corps. 

ttem,  en  ce  temps  il  ordonna  delà  maiftrife  2c  de  ion  orgueil  que 
nul  Orfèvre,  ne  nul  d'autre  meftier  ne  changeroit  pour  nul  beloing  à 
fonamy  ,  neàaultrc  or  pour  monnoie.  ne  monnoic  pour  or  que  les 
Changeurs  jôcfin'y  avoit  fi  hardy  Changeur  qui  euftofé  prendre d'ung 
efeu  d  or  pour  change  que  deux  deniers  qui  ne  luy  cuit  fait  tamoft 
amender  de  deux  ou  de  trois  cent  livres  de  bonne  monnoie. 

Item ,  en  ce  temps  eftoit  encore  le  Roy  d'Angleterre  devant  Mcaulx 
qui  là  périt  moult  de  fes  gens  de  faim  ,  de  froit  j  car  environ  quinze 
jours  ou  trois  fepmaines  devant  Noùcl ,  plut  tant  fort  jour  Ôc  nuyt 
2c  tant  negea  ou  hault  pays  que  Saine  fut  fi  defrivée  Ôc  grant ,  que  en 
grevé  clic  eftoit  par  deçà  le  Mouftier  du  S.  Efprit  plus  de  deux  lances 
8c  en  la  grant  Court  duPallays  ,tout  oultre  le  Mouftier  de  Noftrc-Da- 
me ,  de  defl'oubs  la  Sainte  Chappclle  6c  en  la  Place-Maubcrt,  empres 
la  Croix  Hcmon,  6c  ne  dura  que  dix  jours,  ôc  depuis  commença 
defcroiftrcle  Dimanche  devant  Noiïel ,  6c  tant  qu'elle  miftà  croiiîre, 
il  geloit  il  fort  que  tout  Paris  c/loit  prins  de  glace  Ôc  de  gclce ,  Ôc  ne 
povait-on  mouldre  nul  moulin  àcauenul  part ,  qu'à  ceux  au  vent  pour 
les  grans  eauës. 

Item,  en  ce  temps  toute  malheureufeté  eftoit  à  Paris  par  lui  qui  faifoit 
payer  à  tout  homme  qui  avoit  point  de  puiflance  fclon  la  qualité  argent 
fin ,  l'ung  4.  Marcs,l  autre  3.  l'autre  2.  l'autre  3.  0114»  onces ,  fie  pour 
faire  celle  méchante  monnoie  davant  dite  ;  6c  qui  eftoit  refuians  tantoft; 
avoit  Sergensen  la  maifon,  Ôc  eftoit  mené  en  prinions  diverfes,  6c 
ne  povait-on  parler  à  luy  ,6c  le  convenoit  payer  ,  6c  n'euft  eu  plus 
Vaillant  ou  monde ,  puilque  ce  Prcfident  l'avoit  dit ,  ôceftoient  de  ion 
confeil  deux  autres  Tyrans,  Jehan  Dole  6c  Pierre  d'Orgemont  qui 
niifdrent  marchandifes  fi  au  bas  que  homme  ne  vendoit,  ne  n'achep- 
toit  que  feulement  pain  6c  vin  ;  car  ung  homme  eftoit  tout  chargé 
de  dix  francs  en  monnoic,  6t  pour  ce  n'en  portoit  on  point  dehors  T 
Se  fi  eftoit  chacun  fi  grevé  de  payer  fa  maifon,  que  pluficurs  renon- 
cèrent en  ce  temps  à  leurs  propres  heritaiges  pour  la  rente  ,  6c  s'en 
alloicnt  par  defeonfort  vendre  leurs  biens  fur  les  carreaulx,  ôc  ce 
partoient  de  Paris  commegens  defefpcrez.  Lcsunsalloient  à  Rouen, les 
autres  à  Scnlis  ,lcs  autres devenoient  brigans  de  boys  ou  Arminaz  ,  ÔC 
faifoient  tant  de  maulx  après,  comme  eulTcnt  fait  les  Sarrazirvs,  6c 
tout  par  le  faujx  gouvernement  des  devant  diz  loups  raviflans  qui  faf- 
ibient  contre  la  defenfe  du  vieil Teftament  ÔC  du  nouvel ;  car  ils  man- 
geaient la  char  à  tout  lefang,  6c  fi  prenoient  la  brebis  Ôc  la  laine 
Hclasl  la  grant  pitiç*  d'aller  parœy  ^  yiiie  de  Paris,  fuft  fcfteou  au- 
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i  4  £  f .  tre  jour  t  car  vrayment  on  y  veoit  plus  de  gens  demandant  l'aumofhe 
que  d'autres ,  qui  maudiflbient  leurs  vies  milles  fois  le  jour  j  car 
trop  avoîcnt  à  fouflfrir  >  car  en  ce  temps  on  leur  don noit  très  pou  ,  car 
chacun  avoit  tant  à  faire  à  foy  que  pou  povait  aider  à  autre  nulle 
perfonne  -,  ne  vous  eufliez  efté  en  quelque  compaignie  que  vous  ne 
vifïiez  les  ungs  lamenter  ou  plourcr  à  grofles  larmes  maudiflant  leur 
nativité  ,  les  autres  fortunes  ,  les  autres  les  Seigneurs ,  les  autres  les 
Gouverneurs  en  criant  à  haultevoix  bien  fouvent  &à  fecret  -.HelasX 
vray  Dieu  ,  quant  nous  cetera  cette  pefme  douleur  &  cette  dont  ou* 
reuîe  vie  &  dt  damnable  guerre  ?  en  difant  maintes  fois ,  vray  Dieu  » 
vindiea  fanguinem  Saniforum  >  venge  le  fang  des  bonnes  Créatures 
qui  meurent  fans  déferre  par  ces  faulx  traiftres  Arminaz. 

Item,  en  ce  moys  de  Décembre  le  5.  jour  d'icelluy  ot  la  fille  de 
france  en  Angleterre  ung  filx  nommé  Henry. 

Item  ,  le  Lundi  devant  Noiiel ,  landemain  de  faint  Thomas  ,  furent 
apportées  les  nouvelles  à  Paris ,  dont  on  fonna  par  tout  moult  gran- 
dement ,  ôc  fift-on  par  tout  Paris  les  feux  comme  à  la  S.  Jehan. 

Item,  en  ce  temps  la  vigille  delà  Tyephanic  vint  à  Paris  le  Duc  de 
Bourgongnequi  admena  foifondegens  d'armes  quifirenr  moult  de  mal 
aux  Villaiges  d'entour  Paris  j  car  il  ne  demoura  riens  après  culx  qu'ils 
peuflcntfs'il  n'eftoit  trop  chaultou  trop  pclànt,&  les  Arminaz  ou  côt£ 
delà  Porte  S.  Jacques,dc  S.  Germain»  deBordelles  jufques  à  Orléans* 
qui  faifoient  des  maulx  tant  quconeques  firent  Tyrans  Sarrazins. 

Item ,  en  ce  temps  eftoit  le  Roy  d'Angleterre  devant  Mcaulx ,  &  y 
fift  fon  Noël  &  fa  Tiephanie  qui  en  toutte  la  Bric  avoit  fes  gens  qui 
par  tout  pilloient  &  pouriceulx  ÔCpour  les  devant  diz ,  on  ne  povait 
labourer  ne  femer  nulle  part  ;  fouvent  on  s'en  plaignoit  aux  Seigneurs 
deflus  dits  ;  mais  ils  ne  s'en  faifoient  que  mocquer  ou  rire  ,  &  fai- 
foient leurs  gens  pis  trop  qucdevant,dontleplusdes  Laboureurs  celle 
rent  de  labourer ,  &  furent  comme  défcfperez  ,  &  laiflcrenr  femmes  & 
cnfFans  >  en  difant  l'ung  à  l'autre ,  que  ferons-nous  ?  Mettons  tout  en> 
la  main  du  deable  ,  ne  nous  chault  que  nous  devenions  ,  autant  vault 
faire  du  pis  qu*on  feut  comme  du  mteulx  ,  mieulx  nous  vaulfifl  fervir 
les  Sarrasins  que  les  Chrefiiens ,  &  pour  ce  faifons  du  pis  que  nous 
fourrons  ,  aujji  bien  ne  nous  peufl-on  que  tuer  ou  que  prendre  ;  car  par 
le  faulx  gouvernement  des  Traiftres  Gouverneurs  il  nous  faut  renyer 
femmes  cr  en  fans ,  &  fouir  aux  boys  comme  befles  ef garées  ,  non  pas 
ung  an  ne  deux  :  mais  il  y  a  ja  quatorze  ou  quinze  ans  que  cette  danfc 
doulourcufc  commença  ,  &  la  plus  grant  partie  des  Seigneurs  en  font 
morts  à  glaive ,  ou  par  poifon  ,  ou  par  trayfon  ,  ou  fans  confeffion  , 
eu  de  quelque  mauvaife  mort  contre  nature. 

Item, 
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ltem9tn  ce  temps  n 'avoit  point  à  Paris  d'Evefque>car  Maiftre  Jehan  1411. 
CourtecuiÛfc  devant  dit,  cilcupar  l'Uni  verfite  &  par  le  Clergé  Ôc  par  le 
Parleœcnt,ne  plaifoitau  Roy  d'Angleterre^  pour  ce  ne  fut-il  tout  ce 
l'an  aulcuncment  pofleflèur  de  l'Evefchc  ;  mais  demoura  tout  ce 
temps  à  faint  Germain  des  Prez ,  ca*  il  n'eftoitpas  bien  afleuré  en  fon 
Hoftel  à  Paris  ,  pour  ce  qu'il  n'eftoit  en  la  grâce  du  Roy  d'Angleterre. 

Item  ,  pour  la  bienvenue  du  Duc  de  Bourgongnc  devant  dit,  on  fift 
Crier  une  petite  monnoic  nommée  Noirevs  qui  ne  valloit  qu'une  Pou- 
tevine  vauldroit  une  maille  Tournoifc,  &  fut  tout  le  bien  qu'il  nous 
fiil  pour  lors  à  la  Ville  de  Paris  qui  tant  l'aimoit ,  &  qui  tant  avoit  eu 
à  lôufrrir,  &  encore  avoit  &  de  rechief  pour  luy  &  pour  lbn  perc  qui 
tant  fut  long  &  négligent  en  ces  chofes  touttes  que  Dieu  fcet,  &  vraye- 
oient  le  filxen  tenoit  bien  les  taches  ;  car  il  cuit  bien  fait  en  ung  quart 
d'an  ce  où  il  mettoit  deux  ou  trois  ans,  &  faifoirbien  femblant  que  de 
la  mort  de  fonpere  pou  ounyant  luichaufift;  car  certes  il  menoit  telle 
vicdampnablc  &  de  jour  &  denuyt,commc  avoit  fait  le  Duc  d'Orléans 
&  les  autres  Signeurs  qui  cftoient  morts  moult  honteufement ,  Se  cftoit 
gouverné  par  jeunes  Chevaliers  pleins  de  folies  &  d'oultrc  cuidanec» 
&  fc  gouvernoit  félon  ce  qu'ils  le  gouvernoient ,  &  eux  félon  luy  ,  & 
en  vérité  de  Dieu  à  nul  d'eulx  fe  challoit  que  d'accomplir  fa  voulenté. 

Itemtcn  ce  temps  fut  depofé  de  la  Prcvofté  de  Paris  cil  qui  eft  nommé 
devant  le  Warrat ,  &  fut  le  Bailli  de  Vermandois  de  Campluifanr. 

Item  $  le  Roy  d'Angleterre  fift  fon  Noûcl  >  (a  Tycphanic  &  fa  qua- 
rantaine devant  Mcaulx. 

Item  3  le  t.  jour  de  Mars  1411,  le  Seigneur  d'Aufïèmont  cuida  venir  u  Mari, 
conforter  les  Arminaulx  de  Mcaulx  ,  &  vint  environ  mynuit  accompa- 
gné de  cent  fers  de  lance,&  fçavoit  bien  par  où  on  povait  mieulx  entrer 
en  la  cité  pat  fut  les  murs ,  &  là  les  Arminaz  de  dedans  a  voient  mi  fes 
efchcJles  appuyées  aux  murs  pour  monter  ledit  Seigneur  d'Aufïèmont 
&  fes  gens,  &  a  voient  icfdits  Arminaz  couvertes  les  cfchelles  de  draps 
de  lit  pour  femblerà  cculxdc  l'Oft  ,  quant  ils  tournoient  poor  faire  le 
guet  que  ce  fuflfcnt  les  murs  qui  blancs  cftoient  à  celluy  endroit,&  aufli 
le  cuidoit  le  guet  en  paflant  par  icellui  endroit.  Quant  le  guet  fut 
pafîe  ,  ceux  de  dedans  virent  que  temps  eftoic  de  faire  monter  ledit 
Seigneur  ,  firent  le  figne  que  faire  dévoient  quant  feroit  de  monter , 
&  montèrent  par  les  efchellesqui  moult  cftoient  prés  à  près. 

Item  y  la  moitié  des  gens  dudit  d'Auffcmont  alla  cfmouvoir  l'Oft 
puhTant  que  quant  il  feroit  monté  lui  &  l'autre  moitié  de  fes  gens  > 
qu'il  venderoit  accompaigné  de  ceulx  de  la  Ville  pour  fecourer  les 
luttes  i  mais  il  advint  autrement.  Comme  en  la  propre  efchellc 
par  oii  ledit  Seigneur  montoit,  avoit  devant  lui  quatre  ou  cinq  Ri- 
Jmt  I,  h 


Digitized  by  Google 


8i  Journal  de  Paris ,  fous  les  Règnes 

baulx  montans  comme  lui,  dont  l'ung  avoit  à  fon  col  unes  befaces 
qui  touttcs  eftoient  pleines  de  harengs  fors  que  ledit  Larron  avoit 
emblécsen  venant  à  ung  Marchant.  Comme  il  eftoit  prefquc  au  plus 
hault  de  refchcllc  ,  &c  (à  beface  luy  e(chappe,qui  pefoit  6c  eftoit  fore 
lovée  ,  6c  encontra  ledit  Seigneur  d'Auflfemont  fur  la  telle  ,  6c  le  tref- 
bucha  de  fi  hault  comme  il  eftoit,  dedens  les  foftez.  Quant  Tes  gens 
l'entendirent ,  fi  dirent  l'ung  à  l'autre  ,  aidons  à  Moniieur  ,  hclas  | 
Monfieur  eft  cheu.  Cà  ôc  là  ès  foflez  avoit  des  Anglois  du  commun 
qui  faifoient  le  guet ,  fi  aiidoieat  que  ceulx  qui  oyoïent  parler ,  feuf- 
fent  de  leurs  gens  j  mais  quant  ils  ouvrent  dire  t  aide  à  Monfieur,  fi 
furent  esbahys ,  car  bien  fçavoicnt  que  nul  homme  de  nom  n'avoit 
celle  nuyt  avecques  culx  au  guet,  &  cuiderent  que  ceulx  de  la  Ville 
defeendiflent  fur  eulx,  fi  cuiderent  eftongner  la  place  pour  l'aller  dire 
à  l'Oft  }  mais  pour  ce  qu'il  eftoit  après  mynuit ,  que  leurs  corps  ef- 
toient travaillez  de  veiller ,  aventure  les  mena  tout  droit  auxcichellcs, 
fi  oùyrcnt  qu'on  plaignoir  trop  lcSigneur  :  fi  dirent ,  Monfieur ,  de  par 
le  deable  vous  mors  tretous ,  ôc  crièrent  al  larme  ,  ôc  furent  les  Ar- 
minaz  fi  effrayez,  qu'ils  s'enfouirent  qui  mieulx  mieulx,  ÔC  fut  ledit 
Signcur  prins  par  ung  qui  eftoit  Queux  de  la  cuifinedu  Roy  Anglois, 
ôc  dix  ou  douze  autres  qui  furent  menez  au  Roy  d  Angleterre  comms 
prinfonniers. 

Item  ,  ceulx  qui  dedens  la  Ville  eftoient ,  fçavoient  bien  que  Ia> 
Minne  que  le  Roy  d'Angleterre  avoit  fait  faire,  eftoit  près  de  parcc'e, 
fie  feeurent  bien  le  landemain  que  le  lire  d'Auftcmont  eftoit  prins  6c 
autres ,  6c  que  le  plus  d'habitans  eftoient  contre  eulx  s'ils  euflènt  pu. 
ôcofé,  fi  prindrent  confeil  cnfemblc  qu'ils  porteroient  leurs  biens 
Ôc  leurs  vivres  ou  marche  qui  moult  eftoit  fort  ,  ôc  bouteroient  le  feu 
en  la  V>lle,  fit  tueroient  tous  ceulx  qui  ne  feroient  de  leur  malle  inten- 
cion  dampnable,  fie  ainfi  commencèrent  à  porter  leurs  biens  oudic 
marché  tellement  6c  de  tel  cœur  y  entendirent,  qui  de'laifTcrent  ôt 
oublièrent  tout  entièrement  la  garde  des  murs  de  la  Ville.  Ung  bont 
preudomme  des  habitans  de  ladite  Ville ,  quant  il  vit  qu'ils  eftoient 
en  ce  point  vfi  foy  penfa ,  s'il  povait ,  qu'il  garderoit  la  Cite'  d  ardoir  > 
8c  monta  fur  les  murs  ,  Ôc  fift  aflavoir  aux  Angloys  leur  voulenté,  6c 
que  1  ai  dimentafiaiiliflent ,  que  perfonne  ne  leur  contrediroit  ;  fi  luy 
bai'lcrcnt  une  efchelle,  ÔC  descendit,  6c  fut  meneau  Roy,  6c  lui  àlÛ 
qu'il  vouloit  qu'en  lui  coupaft  le  col  •  fe ainfi  n 'eftoit  comme  devant 
«fl  dît  Quant  les  Habitans  de  la  Ville  fe  virent  ainfi  fourprins,  fi  fe  bou- 
tèrent ès  rallies  çYôclàoù  ils  purent ,  6c  cuiderent  mieulx  fauver  ;ÔC 
quant  Tc  Roy  Anglois  apperceut  ainfi  leur  mefehef ,  fi  fit  crier  par  tout 
que  çhaicua  reveniû  à  fon  propre  HofteJ  r  &  que  chaXcun  fit  ion  la»* 
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bour  comme  devant  faifoient ,  8c  ainfi  le  firent,  &  le  Roy  d'Angle-  14.21. 
terre  mift  le  Siège  devant  le  marché  de  ladite  Ville. 

Item ,  en  ce  avoit  au  Chaftcl  d'Ourfay  20.  Murdriers  ou  30.  qui  le  6.  (  Avril, 
jour  d'Avril  prindrent  le  Pont  &  le  Chafteau  de  Meullant ,  &:  fut  avec- 
ques  culx  le  Cappitaine  d'Eftampes  >  dont  tout  enchery  après  mervcil- 
leufement  en  celuy  an  l'an  14a  1.  à  Paris  ,  pour  ce  qu'il  nevenoit  nuls 
vivres  en  ce  temps  à  Paris  que  de  Rouen  *  fi  convenoit  pafler  par-là  , 
allant  &  venant,  dont  ceulx  de  Paris  furent  moult  esbahys  j  mais  par 
la  grâce  de  Dieu  ils  ne  s'y  tindrent  que  quatorze  jours  ou  environ  , 
qu'ils  ne  s'en  allaflènt  frans  &  quittes  par  Traitté,  &  emportèrent 
tout  ce  qu'ils  voldrent  emporter  j  car  on  ne  povait  pour  lors  mieulx 
faire >  pour  ce  que  le  Siège  cftoit  toujours  devant  Meaulx. 

Item  y  en  celle  année  eftoit  la  plus  belle  apparence  ès  vignes  en  tout 
le  Royaulmedc  France  qu'on  euft  oneques  veu  ;  mais  la  nuytS.  Marc 
&  la  nuyt  enfuivant  furent  toutes  gelées  entièrement ,  &  fembloit 
proprement  qu'on  euft  boute  le  feu  par  tout  de  fait  advifé  »  tant  cf- 

toient  brouyes  jufques  à  la  terre.  — "  

Item  ,  celle  anne'e  1422.  fut  la  grant  année  de  hannetonsde  Paf-  1422. 
«ques  jufques  à  la  S.  Jehan. 

Item  y  le  premier  Dimanche  de  May  fuivant,  ce  rendirent  ceulx 
du  marché  de  Meaulx  à  la  voulcnte'du  Roy  d'Engleterrc ,  &  fift-on 
parmy  Paris  les  feux  &  très  grant  fefte. 

Item,  le  Jeudy  enfuivant  envoya  à  Paris  le  Roy  d'Engleterre  bien 
cent  prinfonniers  dudit  Chaftel,  &  eftoient  liez  quatre  &  quatre,  & 
furent  mis  dedens  le  Chalrel  du  Louvre»  &  ledeuxicfme  jour  après 
furent  remis  en  bateaux  &  menez  en  divers  prifons  en  Normandie  & 
en  Angleterre. 

Item, le Mardy  enfuivant  on  en admenade  rechief  bien  1 00.&  y o. & 
It  l'Evcfque  au  Louvre  comme  les  autres  ,&  le  Vcndredy  enfuivant    j  u 
quinziefmc  jour  de  May  furent  mis  en  bateaux ,  comme  lés  autres  de-    *'*  "/" 
vant  diz  ;  mais  les  premiers  ne  furent  point  ferrez,  mais  ceulx-cy 
le  furent  deux  6c  deux  chafeun  par  unedes  jambes  ,  fenon  l'Evefque 
de  Meaulx,  &  ung  Chevalier  qui  avec  lui  eftoit.  Ces  deux  furent  en- 
tre eulx  deux  en  ungbatel  petit ,  6c  tous  les  autres  con  me  Porcs  en 
tas  ,  &  en  ce  point  furent  menez  comme  les  autres  devant  diz ,  &  n'a- 
voient  trois  ou  quatre  à  I'cure  que  ung  pain  bien  noir  £efant  deux  li- 
vres, Se  très  pou  de  pitance  &  de  l'eauë  à  boire  5  &  ce  pouiquoy  cf* 
toient  ferrez  &  non  les  autres,  la  caufe  eït  pour  ce  que  natifs  du 
Pays  eftoient  &  d'environ,  &  eftoient  avec  ce  tous  de  renom  &  de 
chevance  ;  mais  les  Laboureurs  du  pays  en  icellui  temps  n'avoient 
Rais,  pire*  enneroys-  ;  car  ils  eftoient  pire*  è'fcufsvoifins  que  n'eaflem: 
efte  les  Sarrazins.  L  ij 
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Ittm»  le  j.  jour  de  May  fut  leBaftartde  Vauru  traifnc  parmy  toute 
la  Ville  de  Meaulx  ,  Se  puis  la  tefte  coppée  &  Ton  corps  pendu  à  ung; 
arbre,  lequel  il  avoit  nommé  à  fon  vivant  l'arbre  de  Vauru,  &  ef- 
eftoit  ung  orme ,  &  deflus  luy  fut  mife  fa  tefte  en  une  lance  au  plus 
hault  de  l'arbre  &  fon  eftendart  deflus  fon  corps. 

Item  ,  emprès  lui  fut  pendu  un  Larron  Murdrkr  nommé  Denis  de 
Vauru  »  lequel  fe  nommoit  fon  coufin  pour  la  grant  cruaulté  dont  il 
cftoit  plain  »  car  on  n'oiiyt  oneques  par  1er  de  plus  cruel  Chreftien  en  ty- 
rannie que  tout  homme  de  labour  qu'il  povait  attraper  «  ou  faire  attrapée 
quant  il  veoit  qu'ils  ne  povaient  de  leur  rançon  fincr  ,  il  les  faifoit  me* 
ner  liezà  queues  de  chevaulx  à  fon  ourme  tout  battant  >  &  s'il  ne  trou- 
voit  Bourtcl  preft,  lui  mcfmc  les  pendoit ,  ou  cclluy  qui  fut  pendu 
avecques  lui  qui  ce  difoit  fon  coufin,  &  pour  certain  tous  ceulx  de 
ladite  garnifon  enfuivoient  la  cruaulté  des  deux  Tyrans  devant  diz-i 
&  bien  paru  par  une  dampnable  cruaulté  que  ledit  de  Vauru  fift  ,  que 
c'eftoit  le  plus  cruel  que  oneques  gueres  fut  Noiron  ne  autre  j  eau 
quant  il  print  ung  jeune  homme  en  jfaifant  fon  labour,  il  le  loia  à  la 
queue  de  fon  cheval  »&  le  mena  battant  jufques  à  Meaulx  &  puis  le 
filt  gebenner,  pour  laquelle  douleur  le  jeune  homme  lui  accorda  ce 
qu'il  demandoit  pour  cuider  efchcver  la  grant  tyrannie  qu'ils  lui  fai-^ 
ioiem  fourTrir ,  &  fut  à  fi  grand  finance  ,  que  tels  trois  ne  l'cuflcnt  p& 
payer.  Le  jeune  homme  manda  à  fa  femme ,  laquelle  il  avoit  efpou- 
fée  en  ce  l'an- ,  &  eftoit  allez  preft  de  terme  d'avoir  enflent,  la  grant  - 
fomme  en  quoi  il  s'eftoit  affis  pour  efchcver  la  mort  &  lequaffemem? 
de  fes  membres,  fa  femme  qui  moult  l'aimoit ,  y  vint ,  qui  cuidaamc- 
liorer  le  cuetir  du  Tyran  ,  mais  rien  n'y  cfploita  j  ains  lui  dit  que  cil 
n'avoit  la  rançon  à  certain  jour  nommé  qu'il  le  pendrait  à  fon  ourme. 
La  jeune  femme  commanda  fon  mary  à  Dieu  moult  tendrement, 
plourant ,  &  luy  d'aultre  part  plouroit  moult  fort  pour  la  pitié  qu'il 
avoit  d'elle.  Adoncq  fe  départi  la  jeune  femme  maudiflant  fortune  * 
&.  fui  le  pluftot  qu'elle  pot  finance ,  mais  ne  pot  pas  au  jour  qui  nom* 
mé  luy  eftoit,  mais  environ  huit  jours  après.  Aulïiquc  le  jour  que  le 
Tyran  avoit  dit  fut  pafle  ,  il  fift  mourir  le  jeune  homme  ,  comme  il 
avek  fait  les  autres,  à  fon  ourme  fans  pitié  &  fans  mercy.  La  jeune 
femme  vint  auflîtoft  qu'elle  pot  avoir  fait  finance,  fi  vint  au  Tyran  f 
&  lui  demanda  fon  mary  en  plcrant  moult  fort,  car  tant  laueeeftoic 
que  plus  ne  fc  povait  fouftenir  ,  tant  pour  l'eure  du  travail  qui  ap« 
prochoit ,  que  pour  le  chemin  qu'elle  avoit  fait  qui  moult  eftoit 
grant;  brief  tautde  douleur  avoir  qui  la  convint  pafmer  ,  quant  elle 
revint,  fi  fe  leva  moult  piteufenaent  quant  au  fecret  de  nature  ,  &. 
àsm^ird»  ion  roary  de  yccjiief ;  r  &-ttato&  lui fyt  refpontoque  ja  ner 
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le  vcrroit,  tant  que  fa  rançon  fut  payée.  Si  attend!  encore  ,  &  vit  plu-  ,  4  i 
ficurs  Laboureurs  admencr  devant  lcfdiz  Tyrans ,  lefqucls  aufll-toft 
qu'ils  ne  povaient  payer  leur  rançon  ,  eftoicnt  noyez  ou  pendus  fans 
jnercy.  Si  ot  grant  paour  de  fon  mary  j  car  fon  pauvre  cucur  lui 
jugeoit  moult  mal  j  neantmoins  amour  la  tint  de  fi  prés  qu'elle  leur 
bailla  laditte  rançon  de  fon  mary.  Aufli-toft  qu'ils  orent  la  pecunc  , 
ils  luy  dirent  qu'elle  s'en  alla  d'illec  ,  &a  que  fon  mary  cil  oit  mort  ainfi 
que  les  autres  villains.  Quant  elle  oùyt  leur  très  cruelle  parollc,fi  ot  tel 
deuil  à  fon  cueur  que  nulle  plus,  &  parla  à  eulx  comme  femme  for- 
cenée qui  fon  fang  perdoit  pour  la  grant  douleur  de  fon  cueur.  Quant 
le  faulx  &  cruel  Tyrant  le  Baftart  de  Vauru  vit  qu'elle  difoit  parollc 
qui  pas  ne  luy  plaifoicnt  ,  fija  fift  battre  de  battons,  &  mener  tour 
bâtant  à  fon  ourme ,  8c  lui  fut  acoler  &  la  fift  lier,  &  puis  luy  fift 
coupper  tous  (es  draps  fi  très  courts ,  qu'on  la  pouvoit  veoir  jufques  au* 
nombril ,  qui  cftoit  une  des  plus  grandes  inhumanités  qu'on  pour  roi  t 
pencer  »  8c  deflus  luy  avoit  quatre- vingt  ou  cent  hommes  pendus,  les 
ungs  bas ,  les  autres  hauls-,  les  bas  aucunes  fois,  quant  le  vent  les  fai- 
foit  brandiller ,  rouchoient  à  fa  tête  ,  qui  tant  lui  fcifoient  de  fraour , 
qu'elle  ne  fc  povait  fouftenir  fur  piez  5  fi  luicoppoienr  les  cordes  dont 
elle  cftoit  lice  la  char  de  f es  bras  }  fi  crioit  lapouvre  lafle  moult  hault? 
cris  &  piteux  plains  :  en  cette  douloureufe  doulour  où  die  cftoit ,  vint 
lanuyt .  fi  fe  defeonfortafansmefure,  comme  celle  qui  trop  de  mar-- 
tyre  lourTrcit  ;  5c  quant  il  lui  fonvenoitdc  l'orriblc  lieu  où  elle  eftoir , 
qui  tant  eftoir  efpouvcntable  à  humaine  nature,  fi  recommançoit  fa; 
doulour  fi  piteufement ,  en  difont ,  firc  Dieu  ,  quant  me  cédera  cette 
jcfme  doulour  que  je  fouffre  ;  fi  crioic  tant  fort  ôc  longuement ,  que 
de  la  Cité  la  povait  on  bien  oiiyr  :  mais  il  n'y  avoit  nul  quM'cuft 
ofée  ofter  dont  elle  eftoit ,  que  n'euftefté  mort.  En  ces  douloureux 
crys  le  mal  de  ion  enflant  la  print,  tant  pour  la  doulour  de  fes  crys, 
comme  de  la  froidure  du  vent  qui  par  deflbus  l'aflailloit  de  touttes 
parts ,  ces  ondées  la  hafterent  plus ,  fi  cria  tant  hault  que  les  loups  qui 
la  repperoient  pour  la  charongne ,  vinrent  à  fon  cry  droit  à  elle  ,  8c 
de  toutes  parts  l'aflaillirent  efpecialment  au  pouvre  ventre* qui  defc 
couvert  eftoit,  8c  lui  ouvrirent  à  leurs  cruelles  dents      tirèrent  l'en-' 
fant  hors  par  pièces,  8c  le  rcmenant  de  fon  corps  dcfpccerent;  tout" 
ainfi  fina  celle  pouvre  créature  >  8c  fut  ou  mois  de  Mars  en  Kardmc' 

Ï7*<>- 

Item  ,  en  ce  temps  JeSabmedi  13»  jour  de  May ,  firent  crier  fou-- 
dainement  les  Gouverneurs  de  Paris,  que  nul  de  quelque  cftat  qu'il 
fiift,  rc  print  gros ,  ne  ne  feift  prendre  fur  très  grofles  peines  ,  8c- 
£Ucor.lcs  portai  *m  aux  Changeurs  ordonez  pour  ce  changer  ,  lc£ 
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2    quelx  eftoient  quatre  qui  avoicnt  chafcun  un  Banqucre  de  France  à 
leur  change,  &  n'a  voit-on  du  marc  pefant  des  bons  gros  que  huit 
fols  Parifis  des  mauvais  aufli  comme  rien,  qui  fut  une  très  esbahyflante 
chofe  à  Paris  aux  riches  &  aux  pouvres  ,  car  Je  plus  n'avoient  autre 
monnoie ,  fi  perdoient  moult  $  car  le  meilleur  qui  louiloit  valloir 
feize  deniers ,  ne  valloitqucung  denier  ou  ung  tournois  $  fi  y  ot  grant 
murmure  du  peuple,  mais  à  fourTrir  leur  convint  >  quelque  neceflité* 
qu'ils  euflent  de  pain  ou  de  vinparderTaulte  d'autre  monnoye  j  car  vray 
cft  que  iceulx  gros  furent  ainû  deffendus  à  prendre  pour  gros  très 
mauvais  que  le  Daulphin  ou  les  Arminaz  faifoient  faire  en  fon  nom, 
^ui  par  eulx  eftoient  envoyez  à  Paris  ,  &  ès  autres  bonnes  Villes  « 
aon  tenant  leur  party  dampnable  par  faulx  Marchans,qui  après  ce  en- 
core gagnotent  par  grant  déception  j  car  quant  la  monnoye  fut  cryée 
que  plusneeuft  de  cours,  tout  le  meilleur  dlceulx  gros  faulx  on  n'en 
avoit  qu'une  maille  tournois  ,  &  pour  celle  caufe  fut  ainfi  deffenduc 
que  nul  n'en  fit  aucun  trefor. 
i/.Miy.      Item  ,  le  vingt-cinquiefme  jour  de  May  jour  S.  Urbain  ,  furent 
à  Paris  defeappirez  deux  des  Cappitaines  de  la  Rébellion  de  Mcaulx  j 
c'eft  aflàvoir  Maiftrc  Jehan  deRoubres,  &  ung  Chevalier  qui  cftoit 
Bailly  de  ladite  Ville ,  nommé  Meflke  Loys  Gas. 

Item  y  ce  jour  vint  la  Roync  d'Angleterre  ou  Bois  de  Vinccnncs  à 
moult  belle  compaignie  de  Chevaliers  &  de  Dames. 
Ma       ^tem  *  *e  vûig^cuvicf"10  )°ur  dudit  moys  de  May  vint  laRoyne  à 
7'  Paris ,  &  portoit-on  devant  la  litière  deux  manteaulx  d  ermines ,  dont 
le  peuple  ne  fçavoit  que pencer  fur  ce ,  fc  non  que  c'eftoit  figne  qu'elle 
eftoit  Roync  de  France  &  d'Angleterre. 

Item ,  pour  l'amour  du  Roy  d'Angleterre  &  de  la  Royne  &  de* 
Signeurs  dudit  Pays  ,  firent  les  gens  de  Paris  les  Fcftes  de  la  Penthc- 
co/les  ,  qui  fut  le  derrain  jour  de  May ,  le  Myftere  de  la  Paflion  faint 
George  en  IHoftel  dcNelle. 

Item ,  landemainde  la  Fefte-Dieu  ce  party  le  Roy  d'Angleterre  de 
Paris ,  &  emmena  à  Sentis  le  Roy  &  laRoyne  de  France  &  fafemme,& 
la  fepmaine  enfuivant  futprins  ung  Armurier  de  la  Hcaumerie  >  nom- 
me' Maiftre  Jehan  ....  lequel  eftoit  ou  avoit  efté  Armurier  du  Roy  & 
fa  femme  ,  &  ung^Boullanger  du  coing  de  la  Heaumcric ,  nommé  .... 
lequel  Boullangerot  la  te/te  coppée  un  pou  de  temps  après,  &  futprini 
ledit  Armurier  à-  Couppaulx  lez  S.  Marcel  dehors  Paris  ,  &  fa  femme 
aufli ,  &  furent  emprisonnez  au  Pallays  ,  &  difoit-on  qu'ils  avoient 
marchandé  aux  Arminaux  de  livrer  la  ville  de  Paris  le  Dimenchc  en- 
tx.  Juin,  fuivant ,  qui  eftoit  le  vingt-unicfmc  jour  de  Juing  1422.  &:  que  pour 
cçlie  caufe  les  Arminaz  de  Compiegac  s'eftoient  pluftoft  rendus  enef* 
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perance  ,  que  en  celle  journée  on  pillaft  Paris.  Mais  Dieu  qui  ordon- 
ne »  ôc  nous  déviions  ,  les  en  garda  ,  dont  ils  fc  tindrent  n  oult  ade- 
ceupsi  car  ils  eftoient  aflez  forts  6c  bien  envirailliez  pour  tenir  ung  an 
entier  la  place  ,  comme  il  apparut  quant  ils  yffirent.  Ils  eftoient  plus 
de  cent  hommes  d'armes  à  cheval ,  Ôcbien  mille  de  pic,  &  bien  cinq 
cent  foies  maies  femmes  >  qui  tous  rirent  le  ferment  aux  Roys  que  ja- 
mais ne  s'armeroient  contre  le  Roy  de  France  ne  d'Angleterre^  &  ainfi 
s'en  allèrent  francs  ôc  quittes,  emportans  chafeunce  qu'il  pot  empor- 
ter ,  fans  aucune  autre  aide  de  chevaulx  ou  de  charrettes  ,  ôc  s'enal- 
loient  moult  joyeufement  en  celle  intencion  de  piller  Paris. 

Item  %  en  celle  année  fifl  mcrvcilleufement  chault  en  Juing  6c  en 
Juillet  >  Ôc  n'y  plut  qu'une  fois  ,  dont  les  terres  fe  fentitfent  ;  pour* 
quoy  les  potaiges  ôc  les  Mars  furent  auffi  que  tous  ars  aux  champs  ,  ÔC 
ne  rendirent  pas  la  moitié  de  leurs  femences  ,  ôc  convint  arracher  les 
advoines  ôc  les  orges  à  la  main  >  racine  6c  tout  fans  faulcher  ne  foyer  , 
6c  pour  celle  grant  chaleur  fut  fi  grande  année  d'enftèns  malades  de  la 
vcrolle  ,  que  oneques  de  vie  homme  on  euft  veu  ,  6c  tant  en  eftoient 
couverts  ,  que  on  ne  les  recongnoiflbit ,  ôc  pluficurs  grans  hommes 
làvoient  cfpccialment  des  Anglois  ,  6c  difoiton  que  le  Roy  d'Angle- 
terre en  ot  fa  part.  Et  vray  cft  que  moult  de  petiz  enffens  en  furent  Ci 
aggrevez  ,  que  les  ungs  en  mouroient  î  les  autres  en  perdoient  la  vue 
corporelle. 

Item,  en  celle  année  1422,  fut  largement  fruit  6c  fi  bon  ,  que  on 
doit  ou  peut  demander  ÔC  rrès-bon  ble  &  largement  j  6:  vray  qu'il  fut 
fi  très-peu  devin  >  qu'en  deux  arpenson  ne  trouvoit  qu'une  caque  de 
vin  ou  ung  poinflbn  tout  au  plus 

Item  ,  en  la  darainc  febmainc  d'Aouft  eftoient  plaines  vendanges. 
Item  ,  en  ce  l'an  ou  mois  de  Juin  déifièrent  les  Arminaz  le  Duc  de 
Bourgongne  Se  tourte  fa  puiftàncc ,  6c  devoit  eftre  la  journe'e  le  deu- 
xiefme  Mercredy  d'Aouft,  6c  ledouzicfme  jour  dudit  moys  ce  devoit 
eftre  la  bataille  en  leurs  marches  fur  la  Rivière  de  Loire  vers  la  Charité 
fur  Loire  Si  fift  le  Duc  de  Bourgongne  une  très-belle  afîemblce ,  6c 
vint  en  la  place  eu  eftoitdevifé  que  la  bataille  feroit,  Ôc  là  fut  devant 
la  iournée  que  cedevoit  eftre,  6c  après  trois  ou  quatre  jours.  Mais  le* 
Arminaz  quant  ils  fçcurent  fa  puiflanec  »  ils  ne  fc  oferent  onequea 
monftrer,  ôc  n'orent  point  de  honte  deeulx  s'enfouir  fans  cop  frapper» 
&  tant  que  le  Duc  de  Bourgongne  1  es atten doit ,  qui  les  avoit  bel  at* 
tendre  i  car  ils  fçavoicnt  que  le  plus  des  grans  garnifons  de  Nor> 
mandic  eftoient  venus  en  l'aide  du  Duc  de  Bourgongne ,  là  tournèrent- 
ils  ôc  firent  eccifions ,  boutèrent  feux ,  ardirent  Eglifes  »  ôc  tous  les» 
xruulx  91e  on  peut  peofer ,  comme  cufcftt  fait  Sanazias, 
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r  4 1  2.  Item  >  en  ce  moysd'Aouft  ledarrain  jour  à  ung  Dimenc  he  tre^palft 
le  Roy  d'Angleterre  Henry  au  Bois  de  Vincennes,  qui  peur  lors  cfloit 
Regcntdc  France,  comme  davant  eftdit,  fie  fut  audit  Bois  tout  mort 
pour  l'ordonner  comme  à  tel  Prince  arriert ,  jufqu'aujour  de  l'Exalta- 
don  de  Ste  Croix  en  Septembre,  fiece  jour  après  difner  fut  porté  à  faint 
Denis ,  fans  entrer  à  Paris  ,  8c  le  landcmainjour  desOdavcs  Noftre- 
Dame  fut  fait  fon  Service  à  S.  Denis  en  France  ,  ôc  toujours  y  avoit 
cent  torches  ardens  en  chemin  comme  aux  Eglifes. 

Item  ,  de  S.  Denis  fui  porté  à  Pontoife  ;  &  delà  à  Roiien. 

Item ,  le  Sabmcdy  après  la  Ste  Croix  en  Septembre  vint  le  Roy  de 
France  8c  la  Roy  ne  à  Paris  ,  qui  moult  avoit  elle  grant  pièce  à  S  en  lis, 
&  moult  fut  le  peuple  de  Paris  joyeulx  de  leur  venue,  fie  crioient  par- 
my  ies  rues  où  ils  paÛbient  moult  haultement  Noùel  «  fie  faifoient  bien 
ligne  que  moult  amoient  leur  (buverain  Seigneur  loyalement. 

Item  ,  ils  firent  au  foir  des  feux  parmy  Paris,  8c  dançoient  8c  mon£- 
.troient  figne  de  lieue  moult  grant  de  la  venue  dudit  Seigneur. 

Item ,  le  Sabmedy  enfuivant  après  la  venue  du  Roy  &  de  la  Royne, 
Sept,  qui -fut  vingt  cinquicfmc  jour  de  Septembre  1 421.  fut  defcollé  8c  cf- 
cartcllé  ès  Halles  de  Paris  ung  nommé  Meflirc  de  Bloquiaulx,  Cheva- 
lier, fie  grant  Terrien ,  fie  grant  Signeur ,  lequel  eftoit  delà  malditte 
3ande  un  des  Souverains ,  fie  congnut  8c  confeflà  que  par  luy  e/loit 
ou  avoit  efté  tué  8c  murdry  de  Laboureurs  8c  autres  plus  de  fix  à  fept 
cent  hommes  ,  fans  ce  qu'il  avoit  bouté  feux,  pillé  Eglifes ,  efforcé 
puccllcs  8c femmes  de  Religion  8c  autres,  8c  fut  leprincipal  de  piller 
Ja  vUle  ue  SouTons. 

ti.Oâc&  *tem  '  ,e  vi^è1  «niefme  jour  du  moys  d'Oftobre ,  Vigille  de  onze 
mille  Vierges ,  trcfpalTa  de  ce  fiecle  le  bon  Roy  Charles ,  qui  plus  lon- 
guement régna  que  nul  Roy  chreftien  dont  on  euft  mémoire  >  car  il 
régna  Roy  de  France  quarente  trois  ans  ,  fie  fut  en  Hoflel  de  S.  Pol  » 
comme  il  eftoit  trefpafle dedans  fon  lift  en  fa  chambre,  le  vifage  treftout 
defcouvertdeuK  ou  trois  jours ,  la  Croix  au  pied  de  fon  lict&bcl  lunuV 
paire  ,  fie  le  vcoit  chafeun  qui  vouloit  pour  prier  pour  luy. 

Item  ,  il  fut  ordonné  à  S.  Pol ,  comme  à  tel  Prince  appartenoit ,  & 
,y  mift  pn  tant  pour  l'ordonnance  comme  pour  attendre  aucun  dcsSei- 
gneurs  du  Sang  de  France  pour  l'accompaigner  à  mettre  en  terre  j  car 
il  fut  à  S  Pol  depuis  le  premier  jour  de  fonjtrcfpaflcment  devant  dit, 
jufqu  au  neufviefme  jour  d'Octobre  enluivaut ,  jour  S.  Martin  :  mais 
oneques  n'y  ot  à  l'accompaigner  cclluy  iour  ,  nul  du  Sang  de  France, 
quant  il  fut  porté  à  Noftre-Dame  de  Paris  ,  ne  en  terre  ,  ne  nul  Sei- 
gneur que  ung  Duc  d'Angleterre  ,  nommé  le  Duc  de  Betfort  ,  frerc 
du  feu  le  Roy  Henry  d'Angleterre  ,  Ôc  Ibu  peuple  &  fes  ferviteurs  qui 
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moult  faifoient  grant  dciiil  pour  leur  perte  j  &  cfpccialmcnt  le  menu 
commun  de  Paris  crioit  quant  on  le  portoit  panny  les  rues  :  Ha  très- 
ther  Prince  ,  jamais  n'aurons  fi  bon  ,  jamais  ne  te  verrons  ,  maldttte 
foit  la  mort ,  jamais  n'aurons  que  guerre  fuif que  tn  nous  as  Uijjé  ,  tu 
vas  en  repos  ,  nous  demouront  en  touttt  tribulaeion  &  en  toutte  dou- 
leur i  car  nous  Comme  s  bien  taille^que  nous  ne  foions  en  la  manière  de 
la  chetyvoijon  des  enffans  dljrael  quant  ils  furent  mene^en  Babylone. 
-Ainû  difoit  le  peuple  en  faifant  grans  plains  ,  profons  foufpirs  & 
piteux. 

Item  ,  la  manière  comment  il]  fut  porté  à  Noftre-Dame  de  Paris. 
Il  y  avoit  que  Evefques  que  Abbez  ,  dont  les  quatre  avoient  la  mitre 
blanche ,  dont  l'ung  eftoit  l'Evefque  de  Paris  nouvel  ;  car  il  avoit 
chante  premièrement  à  Paris  le  jour  de  la  Touflainct  comme  Evefque, 
lequel  attendit  le  corps  du  Roy  à  l'entrée  de  S.  Paul  pour  luy  donner 
benoifte  au  partir  hors  dudit  lieu,&  tous  les  autres  entrèrent  dedens  ledit 
lieu  ,  ce  non  luy  ;  c'eft  aflavoir  tous  les  Mandians,  l'Univcrfitécn  fou 
eftat,tous  les  Collèges,  tout  le  Parlement,  le  Chaftellct,  le  Commun;  tfc 
lors  fut  apporté  hots  de  S.  Pol.  Quant  tout  fut  aflemblc  ,  lors  com- 
mencèrent les  lerviteurs  tel  &  fi  grant  deuil  ,  comme  devant  cft  dit. 
La  manière  comment  il  fut  porté  àNoftre  Dame  &  à  S.Denis  ,  &  en- 
terré.Ilfut  porté  tout  en  la  manière  que  on  porte  le  Corps  de  Noftrc  Sei- 
gneur à  la  Fefte  S  Saulveur  ,  &ung  drap  d'or  fur  luy  porté  par  quatre 
proches  ou  à  fix  .  &  le  portoient  les  ferviteurs  fur  leurs  cfpaullcs  ,  & 
eftoient  bien  trente  ou  plus  j  car  il  pcfoit  bien  comme  on  difoit. 

Item  ,  il  eftoit  hault  comme  une  toife,  largement  couché  envers  en 
ung  lift ,  le  vifage  defeouvert  ou  fa  femblance,  couronné  d'or  >  tenant 
en  une  de  fes  mains  ung  ceptre  Royal ,  5c  en  l'autre  une  manière  de 
main  faifant  la  benediàion  de  deux  doigts,  &  eftoient  dorez  fie  fi  longs, 
qu'ils  advenoient  à  fa  couronne. 

Itemj  tout  devant  alloient  les  Manéians  ,  PUniverfité  ,  après  les 
Eglifesde  Paris  ,  après  Noftre-Dame  de  Paris  ,  &  le  Pallays  après ,  <5c 
chantoient  ceulx-là&  non  autres.  Et  tout  le  peuple  qui  eftoit  en  my 
les  ruës  ,  &aux  feneftrcsploroicnt&crioient  comme  fechafeun  veift 
mourir  la  rien  que  plusamaft,  &  vrayement  leurs  lamentacions  eftoient 
aflez  femblablcs  à  ceulx  de  Jeremie  le  Prophète ,  qui  crioit  au  dehors 
de  Jerufalem  quant  elle  fut  deftruite  :  Quomodo  fiietjola  Civitas  pic- 
na  populo  ? 

Item  ,  là  avoit  fept  Croces  i  c'eft  aflavoir  l'Evefque  de  Paris  nou- 
vel ,  celuy  de  Bcauvais  ,  ecluy  de  Teroûenne  ,  l'Abbé  de  S.  Denis , 
ecluy  de  S.  Germain  des  Prez  ,  celuy  de  S.  Magloire  ,  celuy  de  faint 
Crcfpin  &  faint  Crefpinicn,  &  eûount  les  Preftres  &  Clercs  tous  d'un 
<  Tome  l,  M 
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"  rang,  &  les  Signeurs  duPallays,  comme  le  Prevoft ,  le  Chancelier  & 
'  les  autres  de  l'autre  ranc ,  &  devant  y  avoit  deux  cent  torches  que  les 
pouvres  ferviteurs  portoient  tous  vertus  de  noir  qui  moult  fort  plou» 
roient ,  &  ung  pou  devant  y  avoit  dix-huit  Crieurs  de  corps,. 

Item  >  il  avoit  trente  quatre  Croix  de  Religieux  &  autres  fonnant 
leurs  cloches  devant.  Ainfi  fut  porté  j  &  cftoit  après  le  corps  tout  feul 
le  Duc  de  Bctfort  frere  du  feu  Roy  Henry  d'Angleterre  ,  qui  tout  feul 
faifoit  le  deuil ,  ne  quelconque  homme  du  Sang  de  France  n'y  avoit» 
Ainfi  fut  porté  ccLundy  àNoftre-Damc  de  Paris  roù  il  avoit  deuxeenc 
torches  qui  touttes  eftoient  allumées.  Là  furent  dittes  Vigiilcs  >  Se 
landemain  bien  matin  la  MefiTe  >  &  après  la  Mcflc  rut  porté  en  la  ma- 
nière devant  ditte  à  S.  Denis ,  &  fut  après  fon  Service  enterre  emprè* 
fon  perc  &  fa  merc ,  &  y  alla  de  Paris  plusde  dix -huit  mille  perfonnesy 
tant  petits  que  grans  ,  &  fut  faitte  une  donnée  à  tous  de  huit  doubles  » 
qui  pour  lors  valloicnt  deux  deniers  tournois  la  pièce ,  &  n'avoir  pour 
lors  piusgrant  monnoye  ne  plus  petitte  >  ce  n  cftoit  d'or^ 

Item  >  on  donna  à  difner  à  tous  venans ,  &  fut  le  Mcrcredy  qu'il 
fut  enterré  ;  &  quant  il  fut  enterré  &  couvert  >  Se  que  l'Evefque 
de  Paris  qui  avoit  ditte  la  Mcflc  ,  &  fon  Diacre  l'Abbé  de  faint 
Denis  ,  Se  le  Soudiacre  l'Abbé  de  S.  Crefpin  ,  qu'ils  orent  dit  les  Com- 
mendaces  des  Trefpaffez  ,  ung  Hérault  cria  haultement  que  chafeun 
priaft  pour  fon  Ame  ,  &  que  Dieu  voulfift  fauver  &  garder  le  Duc 
Henry  de  l'Enclaftrc  Roy  de  France  Se  d'Angleterre  ;  &  en  criant  ce 
cry  ,  tous  les  ferviteurs  du  Roy  trefpafTé  tournèrent  ce  dclTus  deflbus 
leurs  maces  ,  leurs  verges  leurs  cfpccs  ;.  comme  cculx  qui  plus  n  cP  ' 
toi  en  t  Officiers. 

Item  y  le  Duc  de  Betfbrt ,  au  revenir fît  porter  l'Efpéc  du  Roy 
de  France  devant  luy  comme  Regent  >  dont  le  peuple  mur  mur  oit  fort' 
mais  à  founrir  à  celle  foys  le  convint. 

Item ,  à  tel  jour  proprement,  le  jourS.  Martin  d'yver  ,  fcavecques 
à  telle  heure ,  comme  il  entra  à  Paris  au  revenir  de  fon  Sacre  , 
au  quarente-troifiefmc  an  de  fon  Règne  fut-il  porté  enterrera  S.  De- 
nis le  jour  S.  Martin  d'yver  ,  &  difoient  aucuns  Anciens  qu'ils  avoient 
veu  fon  Perc  venir  du  Sacre ,  &  vint  en  citât  Royal ,  &  en  telle  ma- 
nière fut  porté  enterrer  à  S.  Denis  ;  &  auffi  comme  on  difoit  ,  avoit 
cité  ceftuy  Roy  à  fon  Sacre  ainfi  ordonné  de  fouliers  d'azur  femés  de 
fleurs  de  lys  d'or  ,  veftu  d'un  manteau  de  drap  d'or  vermeil ,  fourre 
d'ermines  ,  &  comme  chafeun  le  pot  vcoir  :  mais  plus  noble  com- 
pagnie à  fon  Sacre  qu'il  n'ot  à  fon  enterrement  ;  &  fon  Perc  ot  aufli 
noble  compagnie  ou  plus  à  fon  enterrement  qu'à  ion  Sacre  >  car  il  fut 
porte  enterrer  de  Duœfc  de  Coawcs ,  &  non  d  autre  gent ,  qui  tous 
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cftoient  veftus  des  armes  de  France  >  8c  y  avoit  plus  de  Prélats,  de  Che- 
valiers &  d'Efcuiersde  renommées ,  qu'il  n'y  avoit  à  accompaigner  ce 
bon  Roy  à  ces  darrains  jours  de  tourtes  gens ,  de  quelque  eftat  que  ce 
&  veu  ce  les  grans  lamentacions  que  le  pouvre  peuple  de  fi  dé- 
bonnaire avoir  perdu  le  pou  d'amis  qu'ils  avoient ,  &  la  foifon  d'enne- 
mis ,  n'eft  pas  merveilles  fe  ils  doubtoient  moult  la  fureur  des  enne- 
mis ,  &  ce  ils  difoient  la  lamentation  de  Jeremie  le  Prophète  :  Q^o- 
modo  J'edet/oU  Civttms  \  Et  car  toujours  faifoient  icculx  ennemisde 
pis  en  pis ,  &  convint  en  ce  temps  abattre  le  Chaftel  deBeaumont ,  Se 
Ait  abattu. 

Item  ,  en  Décembre  les  blansde  deux  blans  en  la  première  fcpmaine 
furent  criez  à  prendre  par  tout  un  pou  devant  Noiïcl. 

Item  ,  en  icelluy  temps  fut  démis  le  Prcvoft  de  Paris  devant  nom- 
mé ,  qui  avoit  cfté  Bailly  de  Vermandois ,  5c  fut  cfleu  ung  nomme 
Mcflîrc  Simon  Morhier  Chevalier. 

Item  ,  en  icelluy  temps  le  premier  jour  de  l'an  ,  prindrent  les  Ar- 
fninaz  le  Pont  de  Meullent ,  qui  tant  couda  que  Dieu  le  fcet  5  car  il 
leur  convint  aflîeger  ,  &  ils  fc  tindrent  fort  6c  puilfamment ,  &  cou- 
rurent jufques  à  Mante  fou  vent  piller  &  rober  ,  ou  ailleurs  >  comme 
accouftumé  l'avoient. 

Item ,  le  dixiefme  jour  après  qu'ils  orent  prins  Meullent  à  la  com- 
mutation du  moys  de  Janvier  douzicfme  jour  ,  fit  le  plusafpre  froit  que 
homme  euft  veu  faire  ;  car  il  gela  fi  terriblement ,  qu'en  mains  de  trois 
jours  ie  vinaigre ,  Je  verjus  geloit  dedans  les  celiers  ,  &  pendoient 
les  glaçons  es  voultes  des  caves  ,  &  fut  la  Rivière  de  Saine, 
qui  grande  eftoit ,  toute  prinfc ,  &  les  puiz  gelez  en  mains  de  quatre 
jours ,  .&  d'une  celle  afpre  gelée  dix-huit  jours  entiers  j  &  fi  avoit  tant 
negé  avant  que  celle  afpre  gelée  commençait  environ  uhg  jour  ou  deux 
devant ,  comme  on  avoit  veu  trente  ans  devant ,  &  pour  l'afpreté  de 
cette  gelée,  &  de  la  neige,  il  faifoitfi  très-froit,  queperfonne  ne 
faifoit  quelque  labour  que  fouller  ,  crocer  ,  joiieràla  pelote  ou  autres 
jeux  pour  foy  efchauffèr  j  êevray  eft  qu'elle  fut  fi  forte  ,  qu'elle  dura 
en  glaçons  en  cours  ,  en  rues  ,  près  de  fontaines  jufques  la  Noftre- 
Damc  en  Mars  Et  vray  eft  que  les  coqs  &  gelines  avoient  les  creftes  ge- 
lées jufques  à  la  tefte. 

Item ,  en  icellui  moys  de  Février  furent  fa rmentez  tous  cculx  de 
Paris  ;  c'eft  affavoir  Bourgeois  ,  Mefnaigers ,  Charretiers ,  Bergers  , 
Vachers  ,  Porchers  des  Abbayes  ,  &  les  Chambrières  ,  &  les  Moines 
mêmes  d  eftre  bons  &  loyaulx  au  Duc  de  Betfort  frère  de  feu  Henry 
Roy  &  Angleterre  Regcnt  de  France ,  de  lui  obéir  en  tout  &  par  tout, 
&  de  nuire  de  tout  leur  povair  à  Charles  qui  fc  difoit  Roy  de  France  & 
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\i  u  à  tous  fcs  alliez  ou  complices.  Les  ungs  de  boncucur  le  firent,  les  art. 
très  de  très-malvefevoulcnté. 

Item ,  en  iceluy  temps  cuiderent  les  Arminaz  faire  lever  le  Siège 
qui  devant  le  Pont  de  Meullcnt  cftoit  :  mais  ils  n'oferent ,  pource  que 
trop  pou  eftoient ,  &  moult  doubtoient  les  communes  qui  trop  les 
hayoit ,  &  à  bonne  caufe  cftoit  j  car  tous  les  pires  Sarrazins  de  ce  mon- 
de ne  leur  enflent  pas  fait  plus  de  tyrannie  qu'ils  faifoient  quant  ils  lcs< 
pren  oient.  Et  quant  ils  virent  la  puuTance  duditRegent  fc  lui  mandè- 
rent journée  de  bataille  au  Vendrcdy  vingt- fixiefme  jour  de  Février  > 
&  la  fepmaine  devant  celuy  jour  on  ne  ceflbit  jour  &  nuyt  de  prendre 
gens  à  Paris  que  on  foubçonnoit  eûre  de  leur  party ,  &  eftoient  mis  en 
prinfons. 

Item  y  en  celle  fepmaine  on  fit  quatre  jours  enfuivant  Procédions 
&  ne  fift  homme  à  Paris  quelque  labour  en  ces  jours- 

Item,  quant  ce  vint  à  la  journée  que  combattre  ce  dévoient  les  Ar^ 
minaz  ,  vint  à  quatre  lieues  près  ou  environ  un  Comte  d'Efcoflè  qui 
cftoit  bien  accompaigne  j  mais  il  attendoit  le  fecours  de  Tanguy  dur 
CJjaftcl ,  qui  luy  avoit  promis  qui  le  iêcoureroit  j  mais  il  luy  joua  de 
ion  meûier  ,  dont  Gannclon  joua  à  Ton  vivant  j  car  il  n-'y  vint  ne  n'y 
envoya.  Quant  ce  vit  le  Comte  d'Efcoflè  qui  fut  trahy  ,  fi  fc  retrait 
le  plus  bel  qu'il  put  pour  fauver  fcs  gens&  luy  vers  le  Pays  des  Armi- 
naz ,  &  là  ot  grant  contencion  entre  luy  &  Tanguy ,  &  grofles  paroles* 
par  quoy  ledit  Comte  fe  parti  de  leur  compaignie ,  &  s'en  alla  en  fon 
Pays.  £t  ceulx  de  Meullcnt  qui  dedans  cftoient  a/ïiegez,  nefe  feeurent 
comment  confeiller  $  car  bien  apperçurent  que  Tanguy  en  qui  ils  fe 
fioient  le  plus ,  les  avoit  trahis  >  fi  fe  fièrent  pou  ou  dcmourantdes  Ar- 
minaz ;  car  ilsn'avoient  à  manger  fi  pou  non  ,  &  bien  fçavoicnt  que 
les  communes  les  hayoient  très-mortellement ,  comme  ceulx  qui  bien 
lavoient  deffervi  à  culx  ,  comme  devant  cft  dit ,  de  leur  cruauté  & 
tyrannie,  fi  n'oferent  attendre  plus  ne  culx  fier  en  leur  fortune  :  aint 

Harv  ^  rendirent  bon  gre'  maigre  à  la  voulenté  du  Duc  de  Betfort  Rcgent , 
lequel  les  print  tous  à  mercy  le  premier  jour  de  Mars  l'an  r  411.  pour- 
ce  que  à  grant  foifotv  eftoient  Gentilshommes  ;  car  ils  cftoient  bien 
de  cent  à  quatre-vingt  cottes  d'armes.  Si  foy  penfa  que  moult  appetif- 
fbitla  puuTance  des  autres,  &  que  la  fienne  croiftroit ,  dent  il  fut  de* 
ceu  r  car  aufli-toft  qu'ils  porent  yflir  >  ils  ne  ttndrent  oneques  ne  foy 
ou  ferment  qu'ils euflent  fait,  mais  firent  pis  qu'ils  n'avoient  fait  dc- 

 vaut,  dont  le  peuple  fut  moult  à  malle  paix  î  mais  à  fouftrir  le  convint; 

y  Uem  ,  en  Avril  enfuivant  après  Pafques  »  qui  furent  le  quatriefme 
jour  d'Avril  ',  l'an  1423,.  futrfait  ung  grant  Confcil  en  la  Cité  d'A1- 
miens  de  nos  Signeuis9<&  là  ficentr  maxiaiges  &  alliances  de  maintenir,  la 
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guerre  contre  lesArminaz,&  fut  donnée  la  feeur  duDuc  deEourgongne  . 
au  Regcnt  de  France ,  &  après  lcurfdits  mariaiges  vindrent  à  Paris  j 
c'eft  aflàvoir  le  Duc  de  Betfort ,  lcComtedeSalfcbry ,  le  Comte  de 
SufTort,  &  pluficurs  autres  Signeurs  d'Angleterre,  ne  n'y  vint  quel- 
que Signeur  de  France  ,  ce  non  Anglois ,  lcfquelx  menoient  le  plus 
grant  eftat  de  vefture  &  de  joyaulx  que  on  euft  oneques  veu  de  aage 
d'homme>nenul  ne  s'en  remcttoitdu  gouvernement  du  Royaume  que 
culx. 

Item  ,  en  celuy  an  furent  tous  les  figuiers ,  romarins  ,  les  treilles 
de  marays ,  &  très-grant  partie  de  vignes  touttes  gelées ,  &  des  noyers 
de  la  gelée  devant  ditte  ,  efpecialment  tout  ce  qui  eftoit  dehors  la  ter- 
re, &  environ  lamy-May  commencèrent  à  getterde  terre. 

Item  ,  en  ce  Tan  14»    la  féconde  fepmainede  Juing ,  allèrent  les 
Angloys  devant  Ourfay  ,  qui  tant  avoit  fait  de  mal  en  France ,  efpe- 
cialment autourde  Paris,  de  touttes  pars  ;  caries  larrons  qui  eftoient 
dedans  le  Chaftel  eftoient  pires  que  Sarrazinsqui  oneques  fiifl'ent  ;  n'eft 
nul  quicreuft  la  douleur  &  la  tyrannie  qu'ils  faifoient  founrir  auxChref- 
tiens  qu'ils  prenoient  ;  car  premier  nulz  n'efehappoit  d'eulx  quant  ils 
le  prenoient ,  qu'il  ne  perdit  quant  que  il  avoit ,  s'ils  povaiont  ;  & 
après  celle  cruelle  rançon  ,  quant  ils  avoient  tout  ce  que  les  pouvres 
gens  ou  les  riches  povaient  finer  r  lesfaifoienr-ils  aucunes  fois  mourir 
de  faim  ou  d'autre  cruelle  mort.  Et  pour  ce  auflî-toft  que  on  mift  le 
Sicgc  devant  >  cculx  de  Paris  &  des  Villaigcs  d'enteur  y  allèrent  de 
bon  cueur ,  &  fut  afliegé  ledit  Chaftel  mouk  afprement  ;  moult  fc  def- 
f en  dirent  les  larrons  qui  dedans  eftoient  ;  car  bien  avoient  de  quoy  ; 
car  grant  temps  avoit  qu'ils  n'avoient  fait  que  gaigner  par  roberics:  mais 
leur  deftenfe  rien  nelcur  vall  u;car  avant  huit  jours  enfuivant  ils  furent 
û  honteufement  prins,  qu'ils  furent  admenez  à  Paris  chafeunungehe- 
veftre  dedens  le  col  bien  eftroit ,  ferme  ,  accouplez  Pung  à  l'autre 
comme  chiens  venans  à  pié  depuis  ledit  Chaftel  jufqucs  àParis,&  eftoient 
environ  cinquante  fans  les  femmes  &  petits  paiges. 

Item  ,  ceulx  que  on  tenoità  Gentilshommes  venoient  ung  pou  après 
les  devant  diz  ,  &  n'avoient  point  de  corde  au  col  >  mais  ils  tenoient 
chafeun  en  la  dextre  main  une  efpéc  toute  naè  par  le  milieu  de  l'alc- 
mellc  ou  environ ,  la  pointe  contre  la  poitrine  en  figne  de  gens  rendus 
à  la  voulcntc  du  Prince,&  furent  admenez  le  jour  S.  Gervaisfc  S.  Pro- 
thais  qui  fut  celle  année  au  Sabmcdy. 

Item ,  tantoft  après  fut  faitte  une  grofle  taille  Se  emprunt  qui  fift  tant 
dé  grief  aux  pouvres  gens,  que  très-grant-  foifon  s  en  allèrent  hors  de 
Paris  demourer. 

Item ,  la  darainc  fcpmaiûc  du  moys  de  Juillet  futordooné  par  1  &- 
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—  l'Evcfquc  de  Paris  que  nulle  femme  ne  feroit  ou  Cueur  du  Mouftier  » 
1423.  quant  on  feroit  le  divin  OfHcc ,  ne  nul  homme  bigame  ou  fans  couron- 
ne ne  toucherait  aux  Reliques  ne  à  quelque  chofequi  mû  facrée  ou  be- 
nifte ,  ne  fcrvirolt  le  Preftre  à  l'Autel  i  mais  ce  ne  dura  guercs. 

Item  y  en  ce  temps  futmonnoie  noire  de  trois  tournois  la  pièce  que 
on  n'ofa  faire  oneques  courir  pour  ce  qu'elle  de  deux  tournois  eftoit 
blanche  ,&  celle  dctrois  tournois  noire.  Le  peuple  en  fut  fi  mal  comp- 
tent ,  que  lacouvint  lahTer  ,  6c  fi  eftoit  tout  aflenrae. 

Item  ,  en  ce  temps  venoient  à  Paris  les  ioups  touttes  les  nuyts  ,  fie 
en  prenoit-on  fouvent  trois  ou  quatre  à  ungne  fois ,  &  eftoient  por- 
tez parmy  Paris  pendus  par  les  pies  de  derrière ,  &lcur  donnoitoa  de 
l'argent  grant  foifon. 

Aourt  Item' Ic  *our  dc  1,Invcntion  s*  tienne  % .  iour  d*Aouft  fut  faitte  grant 
*  *  fefte  à  Parisau  foir,commc  de  faire  grans  feuz,dancer  toutainû  comme 
à  la  S.  Jehan  :mais  c  eftoit  moult  piteufe  chofe  à  penfer  pourquoy  la  fefte 
ce  faifoit  ;  car  myeulx  on deuft  avoir plouré  ;  car,  comme  on  dtfoit 
que  trois  mille  ou  plus  furent  mors  des  A  rm  in  az  par  armes,  &  quelques 
deux  mille  prins  ,  &  quelques  quinze  cent  noyez  pour  eûchever  la 
cruelle  mort  que  ceulx  qui  les  ûiivoient  leur  promettoient.  Or  bien 
quel  dommaigefic  quelle  pitié  par  toutte  Chreftienté  ;  car  pou  d'icculx 
qui  ainfifont  morts  ,  ont  petite  fouvenanc*  de  leur  Createurà  l'eurc, 
&  ceulx  qui  lesoccient  aufli  pou  ;  car  le  plus  n'y  vont  que  pour  la  con- 
voitife  ,  &non  point  pour  l'amour  de  leurs  Signeurs  dont  ils  fe  renom- 
ment ,  ne  pour  l'amour  de  Dieu ,  ne  pour  charité  aucune  dont  ils  font 
tous  en  péril  4'cftre  honteufement  mors  au  lîecle,  &  les  a.rncs  à  per* 
die  ion. 

Item  y  qu'aux  lieux  demourez  inhabitez  »  comme  Villes,  Chafteaux» 
M outiers ,  Abbayes  &  autres  Hclas  Iquantcs  orphelins  on  peut  en  terre 
chremenne  trouver ,  &  quantes  pouvres  femmes  veufves  &  cfaetives 
par  telles  occifions  !  Helas  !  fe  ung  chafeun  de  nous  regardoit  bien 
feau  tel  douleur  nous  eftoit  advenue  ou  promife  com  grant  douleur  & 
com  grant  haync  nous  perceroit  les cuers  de  nos  ventres,  &  com  grant 
voulen  té  nous  aurions  de  en  eftrevangez  ;&  tout  pour  ce  nous  n'avons 
nul  regart  ou  temps  qui  cft  àadvenir  , lequel  eft  moult  doubteux  tant 
au  regart  de  cruelle  mort  par  vengeance  divine  ,  pour  la  joye  que 
nous  avons  du  mal  d'autruy  >  &de  la  deftruâion  dont  on  nous  peut 
tous  juger  d'homicide  $  car  on  dit  que  bonne  voulcnté  cft  réputée  pour 
iàit,  &  fi  ditHoftre-Scigneur  par  la  bouche  de  VApoftrc:  %uidegl*ivc 
ferrm  ,  de  gUive  mourra.  Nous  faifons  fcnablant ,  comme  fift  Calças 
ung  Dcvineur  de  Troyes  la  grant ,  lequel  allaà  fon  Dieu  qui  eftoit  nom. 
né  Apolio ,  par  le  comjé  du  Roy  Pria* ,  pour  demander  IrJqucix 


Digitized  by  Google 


de  Charles  VI.  &  de  Charles  VII.         ©  f 

fer  oient  vaincus ,  ou  ceulx  de  la  grant  Troyc  ou  les  Gregois  >  fi  luy  J  +  l  jt 
fuft  refpondu  qu'en  la  fin  Troye  feroit  deftruite ,  pourquoy  il  laifla  la 
Cité  &  les  amis  ,  &  s'en  alla  pardevers  les  Gregois  »  &  leur  dit  la  ref- 
ponfe  d'A polio  ;  par  quoy  ils  luy  firent  moult  grant  joye  pour  celle 
pour  le  refpons  d'Apollo  ,  auquel  Apollo  le  Diable  converfoit ,  qui 
dit  à  Calcas  que  les  Gregcoys  vaincroienr  :  mait  il  leur  cela  la  très- 
gvant  douleur  qui  leur  en  advint  ;  car  tous  périrent  $  car  très* pou  en 
cfchappa ,  que  tous  ne  furent  occis  ou  perilliez  en  mer  à  leur  retour, 
ne  Calcas  n'ot  onequespuis  joye  queung  pou  ,  quant  il  vint  avec  les 
G  regeoys,  ne  oneques  puis  on  fe  fia  en]  luy.  Or  vcez  quelle  douleur 
il  en  advinr  aux  deux  parties  pour  vouloir  avoir  vengeance;  car  l'Ecri- 
ture tefmoigne  que  là  moururent  par  glaive  &  par  feu  plus  de  vingt- 
deux  milliers  d'hommes  >  dont  tres-grant  partie  d'Orient  demoura 
veufve  Ôc  orpheline  detoutte  Chevalerie  3  car  pou  ou  néant  en  cfchap- 
pa quipeuft  rapporter  les  nouvelles  plaines  de  douleur  en  fon  Pays.  Et 
pour  cepour  l'amour  de  Dieu  ayons  pitié' de  nous- m efm es  en  craignant 
la  main  de  notre  Sauveur  Jefus-Chri/t  ;  car  nul  ne  fcet  que  à  l'œil 
luy  pend  j  car  à  telle  mefure  que  nous  mefurons  nous  ferons  me- 
surez. 

Item  3  la  darraine  fepmaine  d'Aouft  vint  le  Duc  de  Bourgongne  â 
Paris  à  petit  preu  pour  le  peuple  ,  car  il  avoit  grant  compaignie  qui 
tout  degaftoient  aux  villaiges  d 'en tour  Paris >  &  les  Angloys  aulfi  y  cf- 
toient«  En  icellui  temps  le  vin  eftoit  très  cher  plus  que  long-temps 
n 'avoit  eue  ,  &  fi  y  avoit  très  pou  railins  ès  vignes ,  &  encores  ce  pou 
defgaftoient  lefdiz  Angloys  &  Bourguignons  ,  comme  eufTcnt  fait 
Porcs,  &  n'eftoit  nul  qui  en  ofaft  parler;  ainfi  cftoit  le  peuple  mal 
gouverne'  par  la  malle  &  convoiteufe  voulcnté  des  gros  gouver- 
noient  Paris  >  qui  toujours  eftoient  avec  les  Signeurs  .  &  n'avoient 
nu-Ile  pitié  du  pouvre  peuple  qui  tant  avoit  de  pou vrcté  $  mais  fi- 
rent lel'dits  Gouverneurs  pour  complaire  aux  Signcurs  à  ung  Lundy 
fixiéme  jour  de  Septembre  après  dimer  environ  trois  heures  crier  la 
snonnoie  que  trois  doubles  ou  niquets  ne  vauldroient  que  ung  blanc 
qui  devant  valloicnt  fix  tournois,  &  de  ce  advint  qu'on  ne  pot  celle 
journée,  ne  landemain,  ne  pain,  ne  vin  à  Paris  pour  fon  argent 
fincr. 

Item  ,en  ce  temps  les  Angloys  prenoient  aucunes  fois  une  forte- 
refle  fur  les  Armmaz  au  matin ,  &  ils  perdoknt  aucunes  foys  deux  au 
loir  ;  ainfi  duroir  la  guerre  de  Dieu  maulditte. 

Item ,  en  ce  temps  ou  moysr  de  Septembre  frft  tant  TEvefque  de  Paris  >.  Offob, 
qui  eftoit  Patriarche ,  qui  fut  Arcevefquc  de  Rouen  par  faute  de  fou- 
rlfance,  &  le  jour  S.  Denis  enfuivanr  «/.  jour  d'Q&obrc  fut  fait  ung 
auucEvefquc  de  Paris  nommé  Jehan  de  Vienne, 
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Item  »  en  ce  mois  de  Septembre  devant  diz  ,  orent  journée  de  ba« 
4  *  *•  taille  enfcmble  les  Arminaz  ôc  les  Anglois,&  fut  en  Normandie  envi- 
ron Avranches ,  ôc  furent  defeonfiz  bien  quatre  mille  Angloys  tous 
mors  en  la  place  dont  ce  fut  pitié ,  &  eit  que  il  fault  que  Chrétienté 
détruife  ainfil'ung  &  l'autre,  &  certes  ne  fut  pas  fans  grant  deftruCUon 
des  autres,  car  tout  le  peuple  les  avoir  en  trop  mortel  haync  les  uns  & 
les  autres. 

Item  ,  quant  ledit  Evefquede  Vienne  fut  receu  Evefque  de  Paris,  il 
fi(ï  faire  quarente  jours  tout  enfuivant  Proceffion  que  Dieu  par  fa  grâce 
voulfift  mettre  la  Paix  en  la  Chrétienté ,  &  appaifier  le  temps  qui  trop 
eftoit  contraire  pour  les  fcmaillcs  ;  car  il  fut  bien  quatre  moys  tous 
entiers  ou  plus  que  oneques  ne  ceflà  de  plouvoir  &  de  jour  &.  de  nuyt. 

Item,  en  ce  temps  avoit  ou  Chaftcl  d'Yvry  la-Chauffe  ung  grant 
compaignie  de  Larrons  qui  fc  difoient  Armînaz  ou  de  la  Bande,  auf» 
quelx  rien,  s'il  n'eftoit  trop  chault  ou  trop  pefant  ne  leur  cfchappoit  , 
&quipiseft  ,  tuoient ,  boutoient  feux  >  crrbrçoient  femmes  &  filles, 
pendoieut,  s'ils  ne  payoient  rançon  à  leur  guife,  ne  marchandife 
nulle  par-là  ne  pouvoit  efchapper. 

Item ,  en  celluy  temps  le  monde  eftoit  moult  esbahy  pour  le  temps 
pluvieux  qui  tant  duroit >  &  le  doulx  temps  qu'il  faifoit  de  la  S.  Remy 
jufqucnviron la  S.  Thomas  l'Apoftrc,  faifoit  fi  très  doulx  temps,  que 
la  viollette  jaune  eftoit  au/fi  commune  ,  comme  elle  a  efté  aucunes 
fois  en  Mars, ne  negella  point  en  icellui  temps ,3c  difoit  chafeun 
que  yver  eftoit  tout  parte  -,  mais  Dieu  qui  ordonne  ,  &  nous  devi- 
fons ,  commença  à  faire  geler  à  la  laint  Thomas ,  &  gela  de  plus  en 
plus  fort ,  &  dura  jufques  à  la  Chandclour  fans  céder  ;  &  en  ce  temps 
qui  geloit  fi  afprement, avoit  fi  grant  marche  dechoulxà  Paris,qu'on  en 
avoit  une  charrettée  pour  douze  blancs  ;  on  en  avoit  aflez  pour  quatre 
ou  fix  perfonnes  pour  ung  noiret  qui  ne  valloir  qu'une  poitevine  ou 
environ  ,&  avoit-onpois,  febves  pour  deux  fols  parifisle  bohTeau. 

Item  ,  de  fruit  en  grant  abundance  &  très  bon  t  on  avoit  à  Noùel 
&  après  ung  quarteron  de  pommes  de  romeau  ou  de  capendu  pour 
quatre  deniers  &  pour  moins. 

Jtem ,  en  ce  temps  touttes  gens  quiavoient  maifonsy  renonçoîent, 
puifqu'elles  eftoient  chargées  de  rentes  ;  car  nuls  des  Ccnficrs  ne  vou*- 
lpient  rien  laifler  de  leurs  rentes,  &  amoient  mieulx  tout  perdre  que 
faire  humanité  à  ceulx  qui  leur  dévoient  rente ,  tant  eftoit  la  foy  pe«- 
titc  ,  &  par  celle  deffàultc  de  foy  on  euft  trouvé  à  Paris  de  maifons 
vuides  &  croifees  frîncs  6c  entières  plus  de  vingt-quatre  milliers  où 
nulli  ne  babitoit. 

Item,  en  ce  temps  bien  pou  après  ou  devant  No|iel  fut  reprinfe 
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Compiegac  par  les  Arminaz , &  avecques ce  prindrent  très  grantfoi-  ,  4  a  J# 
Ions  blez  qu'on  amenoit  à  Paris  du  Pays  de  Picardie  ;  &  taatoft  que 
les  nouvelles  furent  feeucs  à  Paris,  le  Prevoft  de  Paris  y  mena  grant 
foifon  gens  de  Paris  pour  les  afleger  ;  mais  il  ne  fift  chofe  dont  on 
doyc  parler  >  que  gafter  finance  j  &  donner  peine  aux  pouvres  gens. 

Item  »  en  ce  temps  n'avoit  en  France  nul  Signeur  >  ne  nul  Cheva- 
lier de  nom ,  ne  Angloys ,  ne  autre  »  &  pour  ce  eftoient  les  Armi- 
naz fi  hardis  &  fientreprenans. 

Item  y  à  l'y/Tue  de  Février  ou  dit  an  1425.  fe  rendirent  ceux  du 
Crotay  &  cculx  de  Montaguillon  aux  Angloys  leurs  vies  fauves ,  & 
s'en  allèrent  franchement  qui  tant  de  maulx  avoient  faiti  carilss'ef- 
roient  tenuz  plus  d'ung  an. 

Item  9  en  ce  temps  rien  ne  fàifoit  que  par  l'Angloys,  ne  nul  desSî- 
gneurs  de  France  ne  fe  mefloit  du  gouvernement  du  Royaulme*  En 
icelluy  temps  eftoit  la  Royne  de  France  demeurante  à  Paris ,  mais 
elle  eftoit  fi  pouvrement  gouvernée  ,  qu'elle  n'avoit  tous  les  jours  que 
huit  (extiers de  vin  tout  au  plus  pour  elle  &  fon  tyn«l,ne  le  plus  de  ceulx 
de  Paris  qui  leur  euft  demandé  où  eft  la  Royne,  ils  n'eneuflent  feeu  par- 
ler, tant  en  tenoit-on  pou  de  compte  qu'à  peine  en  challoit-il  au  peu- 
ple ,  pource  qu'on  difoit  qu'elle  eftoit  caufe  des  grans  rraulx  &  dou- 
leurs qui  pour  lors  eftoient  fur  terre. 

Item  y  tout  l'yvcr&  tout  le  Karefme  jufques  après  Pafques  qui  fu- 
rent  le  13.  jour  d'Avril  Tan  1414.  environ  le  May  ,  on  alla  aflteger  I  4  *  4* 
paillon,  Sedanne,  Nangis  &  autres  fortereûes,  lefquellcs  furent  *j.  Avril, 
rourres  prinfes  des  Anglois  >  &  s'en  allèrent  les  Arminaz  dcfdiz  leurs 
vies  fauves,  fenon  ceulx  de  la  garnifon  du  ebaftel  de  Sedanne.  qui  fu- 
rent tous  mis  à  l'cfpéc ,  &  les  autres  firent  pis  la  moitié  qu'ils  n'a- 
voient  fait  devant. 

Item  ,  en  ce  temps  le  Regent  de  France  fift  afleger  à  rentrée  de 
Juillet  ceux  qui  eftoient  dedens  Yvry-la  Cbauflée  qui  avoient  pou  de 
vivres »  &  eftoit  leur  cfperance  toutte  de  eulx  garnir  de  vivres  des  **• 
biens  qui  eftoient  fur  terre  en  cclluy  mois  efpecialment  de  tous  blez 
&  de  potaigers  pour  toute  l'année,  car  de  charUvoient-ils  toujours 
affez  >  mais  on  dit  bien  fouvent  que  ung  panfle  ly  afgne  &  l'autre  ly 
afgnier  >  &  Dieu  qui  mua  le  propos  de  Olofernc  ,  tourna  leur  joye 
quant  ils  cuiderent  eftrc  plus  abfcurcz ,  en  triftour.  Car  ils  furent  de 
ii  près  prins ,  qu'ils  n'orent point  de  povair  de  cueillir  ne  blc  ne  vin , 
ne  potaige  ;  pourquoy  il  convint  qu'ils  traiftaflent  au  Regent ,  8c  fut 
leur  traité  tel  qu'ils  fe  dévoient  rendre  à  la  voulcnté  du  Prince ,  s'ils 
n'a  voient  dedens  quinze  jours  (ecours  ou  moys  d'Aouft ,  lequel  -leur 
fut  accordé  ,  &  de  ce  baillèrent  en  ortaiges  bons  2c  fouffifans  tous 
Tome  I.  N 
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■    -       Gentilshommes  ;  car  bien  citaient  oudit  Chaftel  quatre  cent  homme* 
1  4 1  4-  d'armes,  tous  de  renom  j  fiorenr  grant  efperancc  ou  fe  cour  s  que  point 
ne  leur  fauldroit  audit  jour»  Si  fceurentlcs  Arminazle  jour  >  fi  firent 
grant  alTcn.blée  de  toute  leur  puifTancc  »  fie  eulx  mirent  en  chemin  par 
devers  Chartres,tuant ,  rebant ,  pillant ,  prenant  hommes  &  femmes» 
brief  ils  faifoient  tout  mal  :  d'autre  part  le  Regent  qui  cftoit  devant 
le  Chaftel  d'Yvry-la-aïauflee  ,  fift  femondré  ion  Oft  par-tout  ,  fie 
quant  ils  furent  venus,  fi  furent  armez  à  dix  milliers  tous  hommes 
deffenfablcs,  lcfquelx  il  ordonna  moult  faigement;  car  ilfc  miften  une 
plaine  moult  belle,  fit  par  derrière  luy  avoir  ung  tertre  moult  hault,par 
quoi  il  n'avoit  garde  par  derrière ,  car  nul  ne  peuft  bonnement  def— 
cendre  ladite  montaigne  pardeverseulx  fans  grant  travail.  En  ce  temps 
les  Arminaz  approucherent  plus,  fie  plus  l'Oft  du  Regent ,  quant  il  le: 
ficcur^s'y  fit  ordonner  ces  batailles,  6c  les  pria  de  bien  faire,  fie  laïcs  at- 
tendy  de  pie'  quoy  en  moult  belle  ordonnance,  les  Ar  minaz  envoyèrent 
courcux  montez  d'aventaige  pour  avifer  l'Oft  dudit  Regent  :  quant  les 
Coureux  virent  fon  Oft  en  fi  belle  Ordonnance  fi  s'en  retournèrent 
comme  gens  effrayez  à  leurs  gens»  en  leur  difant  que  très-grant  folie  fe* 
toit  d'Aflembler,  fie  que  le  mieulx  fer  oit  de  s'en  retourner  chafeun  en 
fa  garnifou.  Si  s'adviierent  après  d'une  trayfon  ;  car  ils  envoyèrent  à. 
une  lieue  près  de  l'Oft  du  Regent  environ  cinq  cent  hommes  d'armes 
bien  montez  fie  armez  >  lefquclx  firent  fcmblant  de  venir  pour  lever  le 
Siège  dont  ils  n'avoient  talent  ne  hardement  j.  fie  ceulx  qui  eftoient 
dedens  le  Chaftel,  eulx  orgueillircm  fie  commenccrcntà crier  5c braire; 
Se  difant  parolles  moult  villeneufes  fie  defpitcs  au  Regent  fie  à  Tes  gens; 
car  ils  cuiderent  bien  à  cette  foys  eftre  fecourus  fie  deflivrez ,  quant 
ils  virent  les  cinq  cent  hommes  k  car  leur  pcnfe'e  eftoit  que  ce  fuft 
l'avant-garde  des  Arminaz  :  mais  autrement  cftoit  ;  car  ils  n'eftoient 
aînfi  venus  que  pour  ce  que  bien  fça voient  que  le  Regent  les  attendroit 
en  la  place ,  fi  ne  fe  bougèrent  du  lieu  où  ils  eftoient ,  dont  les  deux 
Ofh  povaient  voir  l'ung  l'autre ,  fie  cependant  que  H  fetenoient ,  les 
Arminaz  faifoient  retourner  leur  charroy  fie  leur  train  le  plus  toft  qu'ils 
povaient  pour  eulx  Afuir  fans  riens  perdre  ,  ne  fans  coup  ferir.  Quant 
ceulx  qui  devant  TOftdu  Regent  eftoient  venus  orent  tant  cfté  illec 
que  bien  que  fuft  TOft  à  pié  cflongné  trois  ou  quatre  grofTcs  lieues  ,  fi 
montèrent  moult  toft  ,  fit  s'enfouirent  après  leurs  gens  qui  tiroient 
vers  le  Perche.  Et  ce  jour  cftokLundy  Vfgillc  de  la  Noftre-Dame  my- 
Aouft.  Quant  ils  furentpres  de  Vcrneifou  Perche  ,  fi  firent  une  grant 
trayfon  ;  car  ils  prindrent  grant  fbifon  de  leurs  foudayers  Efcoflbis  > 
qui  bien  fçavoient  parier  le  langage  de  l'Angleterre ,  fie  leur  lièrent  les 
mains  fie  les  mirent  aux  queues  des  chevaubc.,  fie  les  touillèrent  de  fang 
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<n  manière  de  playes  en  mains  ,  enbras&  en  vifaige  ,  &  aînfi  les  me-  — — 
aèrent  devant  Vcrncil  criant  5c  braiant  à  hault  cris  en  langaige  d'An-  t  4>  4* 
gloys  :  Afnl  vetfmes  ccjle  douloureufe  journée  »  quant  nous  ce  fier*  cette 
douleur  ?  Quant  les  Aogloisquidedens  la  Ville  eftoient  virent  la  dou- 
leur contrefait  te  ,  fi  furent  moult  esbahis ,  &  fermèrent  leurs  portes, 
&  ce  mirent  en  hault  pour  deftendre  leur  Ville;  &  quant  les  Arminaz 
virent  cecy ,  leur  montrèrent  le  Sircde  Torcy ,  l'ung  des  bons  &  vrays 
Chevaliers ,  qui  s'eûoit  rendu  àeulx  ,  qui  cftoit  lié  comme  les  autres 
par  rrayfon  f  qui  leur  dit  que  toutte  la  Chevalerie  d'Angleterre  eftoit 
morte  en  celluy  jour  devant  Yvry  »  &  pour  néant  fe  tandroient  que 
jamais  n'auroient  fecours»  &  ce  tefmoigncrent  les  autres  qui  bien  par* 
loient  Angloys  ,  de  jurèrent  par  leur  ferment  que  ainfi  eftoit  >  fi  ne 
fc  feeurent  comment  conseiller  >  car  ils  tenoient  le  Sire  de  Torcy,l'ung 
des  bons  &  vrays  Chevaliers  qutfuft  avecques  le  Regent ,  &  veoient 
les  autres  liez  aux  queues  des  chevaulx  ,  qui  par  loient  leurs  langaiges  , 
3c  leur  affermoient  la  chofe  cftre  toutte  vraye  ,  &  fi  avoient  peu  de 
vivres,  fi  s'accordèrent  que  ils  ferandroient  leurs  viesfaulves  ;  ainfi 
leur  fut  accorde.  Mais  quant  les  Arminaz  furent  dedens  la  Ville  ,  Ci 
firent  tropgrant  mal  $  car  ils  mirent  tous  ceulx  qu'ils  porrent  attrap- 
per  à  mort ,  âcplufieurs  femmes  &  enfrans,  &  ce  logèrent  en  la  Ville 
&  tout  leur  train.  Ceulx  qui  porent  efchapperqui  mieulx  miculx  vles 
aucuns  arrivèrent  en  l'Oftdu  Regent  qui  moult  furent  esbahyz.  Quant 
ils  furent  ceulx  de  l'Oft  qui  faifoient  bonne  chère  5c  lice,  fi  comptèrent 
leur  adventurc  au  Regent ,  8c  on  avoit  dit  au  Regent  qu'ils  faifoient 
fcmblant  de  fouir  ,  afin  qu'il  donnait  congie'  à  fes  gens  ,  6c  celle  pen- 
iee  avoient-ils  de  luy  courrir  fur  ,  s'il  leur  euft  donne  congié  :  mai* 
auffi-toft  qu'il  feeuft  la  chofe ,  fi  foy  departy ,  &  parlementa  à  ceulx  du 
Chaftcl  qu'ils  avoient  penfée  de  faire ,  que  bien  fçcuflcnt  que  tous 
mourroient  de  malle  mort  ,  s'ils  ne  fe  rendoient  ;  fi  ce  rendirent  à 
luy  ,  &  en  fift  ce  qu'il  volt.  Il  en  fift  pendre  »  il  en  délivra  la  plus 
grant  partie  ;  qui  depuis  firent  tant  de  m  aulx  ,  tant  que  cet  hydeux  du 
Raancon.  Après  s'efmeut  ledit  Regent  Duc  de  Bctfort  à  tout  fon  Oâ 
le  pluftoû  qu'il  pot ,  fuivit  les  Arminaz  jour  &  nuyt,  que  le  Jcudy 
4'après  la  my-Aouft  qui  fut  au  Mardy ,  approucha  des  Arminaz ,  tant 
qu'ils  virent  l'ung  &  l  autre.  Quant  ils  virent  le  Regent ,  fi  efmeurent 
leur  gent ,  &  virent  qu'ils  eftoient  bien  dix  -  huit  mille  combatans , 
&  rirent  cfmer  par  leurs  Hcraolx  les  gens  dudit  Regent,  qui  dirent 
par  leur  foy  qu  ils  n 'eftoient  pas  dix  mille  au  plus.  Quant  ce  oiiirent 
les  Arminaz  qui  de  Lombars  avoient  grant  plaine  moult  bien 
montez  ,  fi  leur  dirent  :  Nous  ordonnerons  en  telle  manière ,  que  vous 
de  Lomhuràiequï  fibien  ejles  monte  ^usnt ïtbMtkUlc  fera  bien  e/meue» 
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vvm:  ferez  tro  s  mille  hommes  de  vous  qui  p*r  derrière  eulx  viendrez  * 
'  &  tuire*  tout  fans  prendre  homme  «  rançon.    A  ce  s'accordcrcnt 
les  Lcmbars  :  le  Regent  d'autre  part  ordonna  fa  bataille  ,  &  fut 
en  une  belle  plaine  ;  fi  n'ot  de  quoy  fe  fermer  ,  fi  fut  defeendre  fe» 
gens  à  pic  ,  &  fift  lier  tous  les  chevaulx  de  fon  Oft  derrière  l'Oft  , 
les  teftes  devers  le  cul,  trois  ou  quatre  defpes,  &  tous  furent  ainfi 
Jiez  enfemble  ,  que  mefme  les  chevaulx  ne  fe  povaient  mouvoir 
l'ung  fans  l'autre  -,  car  moult  eftoient  court  liez.  Quant  orent  ainfi  or- 
donné les  deux  Ofts  leurs  batailles  ,  &qui  furent  en  ordonnance  ,  les 
Arminaz  qui  moult  eftoient  pécheurs ,  tirent  demander  au  Regent 
qu'il  avoit  en  penfée  ,  &quc  il  vauldroit  mieulx  faire  ung  bon  traité 
que  combattre  ;  car  moult  fe  doubtoient  pour  leurs  péchez.  Le  Re- 
genr  tout  allure'  leur  manda  que  tant  de  foys  avoient  leur  foy  mentie  » 
que  jamais  on  ne  les  devoit  croire  ,  &  que  bien  fçeuflent  que  à  luy  ja- 
mais nauroient  traité  ne  Paix  tant  qu"  il  les  euft  combattus.  Adoncques 
il  n'y  ot  plus  parlé  ,  les  deux  Ofts  vinrent  l'ung  contre  l'autre,  &  con> 
jnenecrent  à  frapper  &  mailler  l'ung  fur  l'autre  de  touttes  manières 
d'armures  de  guerre  que  on  peutpenfer  de  traie*  ou  d'autre  chofe.  Là 
cuftîez  oùy  tant  douloureux  crys  &  plaintes  ,  tant  hommes  cheoir  à 
terre,  que  puis  n'en  relevèrent  l'ung  chacer,l'autrc  fouyr,l'ung  mort 
fus  ,  l'autre  gefir  à  terre  gueulie  baiée  ,  tant  fangefpandu  deChreftiens 
qui  oneques  n'avoient  veu  en  leur  vivant  l'ung  l'autre  i  &  fi  venoient 
ainsy  tuer  l'ung  l'autre  pour  ung  pou  de  pecune  qu'ils  enattendoîentà 
avoir.  La  bataille  fut  moult  cruelle  ,  que  on  ne  fçavoit  qui  en  avoit 
le  meilleur.  Les  Arminaz  avoient  grant  fiance  aux  Lombards  qu'ils 
avoient  ordonnez  de  venir  par  derrière  rompre  la  bataille  du  Regent 
de  France  ,  lefquclx  n'oferent  oncqacs  ce  faire  quant  ils  virent  lahaye 
des  chevaulx  qui  par  derrière  cftoit ,  fine  leur  fut  agueres  qui  gaignaft 
ou  perdift  ,  mais  qu'ils  euflfent  du  pillage.  Si  tuèrent  les  pouvres  var- 
lets  &  paiges  qui  deflus  les  chevaulx  eftoient ,  ficorenc  le  cuèr  failly  de 
aider  à  leur  gent  ,  &  prindrent  tous  les  bons  chevaulx  &  tout  ce  qui 
defius  cftoit  troufle  }  &  ainfi  fe  enfuirent  fans  plus  revenir  vers  leurs 
Pays.  Ainfi  s'en  alerent  honteufement  comme  couars  &  convoitcux. 
Quant  les  Arminaz  virent  qu'ils  ne  venoient  point  »  fi  furent  mouh 
esbahys.  Si  leur  fut  dit  par  ung  Hérault  comment  les  Lombars  s'en- 
eftoient  enfoiiiz  fans  cop  ferir  pour  le  pillage  }  fi  furent  les  Arminaz 
fi  esbahyz  ,  qu'ils  ne  forent  quel  confeil  prendre ,  &  fi  eftoient  entrer 
en  bataille  plus  de  quinze  mille  ;  mais  leur  pèche  leur  nuifoit  tant  qu'ils 
ne  povaient  fiire  chofe  où  ils  euflent  honneur  oneques  $  puifque  le 
Duc  de  Bourgongnc  fut  tué  par  cul*.  Quant  les  Angloys  les  virent 
«bahiz ,  fi  feralicnt  &  leur  courent  fur  moult  afprcment  de  tout  leur 
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povair  >  &  prennent  terre  fur  eulx  plus  &  plus  fi  afprement,  que  les  -  " 
Arnrinaz  ne  porent  plus  fooffrir  l'cftour  :  ains  s'en  commencèrent  a  i  4  *  4» 
fbiiir  moult  honteusement  pour  fauver  leurs  vies  ,  &  les  gens  du  Rc«* 
gent  les  pourfuivent  jufques  devant  Vcrneiiil  ou  Perche  ;  là"  fut  grant 
l'occidon  &  cruelle  des  Arminaz  j  car  là  furent  mors  par  armes  par 
ledit  des  Heraulx  bien  neuf  milliers  (  &  fi  fut  prins  le  Doc  d'Alençon, 
6c  mort  le  Comte  d'Aumalle  filx  dù  Comte  de  Harcourt,  &  le  Comté 
de  Douglas  mort ,  &  le  Comte  de  Boveau  mort ,  &  k  Comte  de  Ton- 
noire  mort ,  &le  Comte  de  Wantadour  mort ,  &  le  Comte  de  Har- 
bonne ,  lequel  ot  la  tefte  coppée  depuis  qu  il  fut  mort ,  &  fon  corps 
pendu  au  gibet,  &  fa  tefteen  une  lance  moult  hault. 

Item  ,  furent  trouvez  morts  de  la  part  des  Arminaz  bien  deux  mille 
trois  cent  foixante  fit  quinze  cottes  d'armes.  1 

Item  »  de  cculx  du  Regent  furent  environ  trouvez  trois  mille  ,  & 
très-pou  y  ot  de  morsde  gensdenom.  Quant  cculx  qui  dedens la  Ville 
s  cftoient  mis  ,  virent  la  grant  defeonfiture ,  ils  ne  fe  fçeurent  com- 
ment conseiller,  fors  que  de  eulx  rendre  à  la  mercy  du  Regent ,  &  ain- 
file  firent.  Si  furent  les  ungs  navrez ,  lesautrcs  bien  demy  mors ,  &  en 
ce  point  furent  boutez  hors  de  la  Ville  à  leur  grant  confufion  tous  nuds 
de  touttes  leurs  armures. 

Item ,  les  Lombars  qui  avoient  pillez  les  chevaulx  devant  diz  ,  ne 
tindrent  pas  tousenfemble  leur  chemin  $  par  quoy  l'une  partie  fut  en- 
contrée  devers  Chartres  »  &  furent  tous  deftrouflez ,  &  grant  foifon  de 
tuez  &  navrez.  Laquelle  bataille  deflus  dittefut  le  Jeudy  dix-feptj'efme  ï7.  Aooft 
îour  du  moysd'Aouft  l*an  1 4x4.  &  le  Vendredy  enfuivant  dix-huiticfme  t9t  Aoulv* 
jpur  dudit  moys  fift-on  les  feus  par  tout  Paris  &  moultgrant  fefte  pour 
la  perte  des  Arminaz  ;  car  on  difoit  qu'ils  s'eftoient  vantez  que  ce  ils 
euflent  eu  le  deflus  de  nos  gens ,  qu'ils  n'euflent épargné  ne  femmes , 
ne  enffens ,  ne  Heraulx  ,  ne  Menefhicrs ,  que  tout  ne  fuft  naort  à  l'cf- 
•pée. 

lum ,  le  jour  de  la  Nativité  Noftre-Dame  en  Septembre  vint  le  Re~ 
gent  à  Patis  ,  &  fut  Paris  paré  par  tout  où  il  de  voit  palier ,  &  les  rué* 
parées ,  nettoyées ,  &  furent  au  devant  de  lui  ceulx  deParls  veftus  de 
vermeil ,  fie  vintenviron  cinq  heures  après  difner,'& allèrent  une  par- 
tie des  Procédions  de  Paris  aux  champs  au  devant  de  lui  jufques  oultre  la 
Chapelle  de  S.  Denis  j  &  quant  ils  encontrerent ,  fi  chanterenthaultev 
ment  Te  Demm  Undimus ,  &  autres  louanges  à  Dieu  Ainfi  vint  dé- 
pens Paris  bien  aconvoyé  des  Procédions  &  de  ceulx  de  la  Ville  ;  & 
par  tout  où  il  paflbir  oncrioit  haultement  No  'ùeL  Quant  îl  vint  au  coing, 
de  la  rue  aux  Lombars  ,  là  joua  un  home  dcfpartisé  le  plus  habille- 
ment que  on  ayoît  oneques  veu* 
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i  hc;n>  devant  Je  Chaûçlctavoit  ung  moult  bel  Myltecc  du  Vieil  Te* 

*  1  4".  ftament  &4u  nouvel  quejcs  entfans  de  Paris  firent ,  ic  fyc  fait  fans  par* 
1er  ne  Ian$  ligner  r,  connue  cç  ce  feuflent  ymages  enlevez  contre  ung 
mur.  Apres  quant  il  ot  moult  regardé  le  Myiterc ,  il  s'en  alla  à  NoAre- 
Dame  ,  ou  il  fut  receu  comme  ce  ce  fuit  Dieu  *  car  les  Proccflioni 
Q^in'avQicntpojs.eftéaux  champs  lesCbanoynes  de  Noftrc-Dame  le 
^cceuiseiK  à  la,$Jijs  grant  honneur  ,  en  chantant  hymnes  &  louanges 
<quc;ilspurcnt  >  #  joùoit-on  des  orgues  &  des  trompes ,  &  formèrent 
touttes les  cloches.  Brief ,  on  ne  vitoneques  plus  d  onneur  faire  quant 
les  Roumains  faifoient  leur  triumphe  .  qu'on  lui  riil  à  celle  journée  & 
à  fa  femme,  qui  toujours  alloit  après  lui ,  quelque  part  qu'il  allaft. 

Item,  celle  année  furentlcs  plus  belles  vendanges  que  onçqucson 
euft  veud'aage  d'homme  ,  &  tanrdc  vin  >  que  la  fuftaUle  fut  û  chicre  \ 
que  Ton  vendoit  deux  ou  trois  ques  vuides  une  queue  de  vin ,  ung  poin- 
fon  fans  loyer  feize  ou  dix-huit  fols  parifis ,  &  brief  plufieurs  mirent 
leur  vin  en  cuves  qu'Us  firent  enfoncer;  &  fut  le  vin  à  fi  grant  mar- 
ché avant  la  fin  de  vendange ,  que  on  avoit  la  pinte  pour  ung  double  , 
dont  les  trois  ne  vall  oient  que  une  blanc  ,  &  pour  ung  denier  en  avoit- 
on  la  pinte  environ  la  S.  Rcmy  ,  qui  fut  auDimenche  celle  année. 

Item  ,  au  foir  que  le  Rcgcnt  fut  entré  à  Paris ,  comme  devant  cil  dit» 
on  fift  par  tout  Paris  feus  &  très-grane  joyc,  &  fut  la  Nativité  de  No- 
Arc  Dame  au  Vendredi. 

Item  ,  tout  homme  de  quelque  eftat ,  fe  non  les  Gouverneurs ,  de 
tant  de  queùcsde  vin  qu'ils  cnillircnt ,  chafeun  païa  très-grant  rançon; 
car  tous  ceulx  qui  avoient  vin  devers  la  Porte  S.  Jacques  &  celle  de  Bor- 
dellcs ,  pa  Voient  de  chacune  queue  trois  fols  parifis  forte monnoie  ,  6c 
de  poinfons  ,  de  caques ,  de  barils  au  fer  des  queues ,  &  fi  avoient  à  leurs 
defpens  les  Angloys  par-delà  la  Porte  S.  Jacques  ,  &  l'autre  Porte  pour 
les  Arminaz  qui  toujours  couroient  en  ce  Pays-là. 

Item,  au  coite  de  deçà  les  Ponts  ne  pa  voient  que  la  moitié,  ponr- 
ceque  les  faulx  mauvays  n'y  couroient  point ,  &  fi  ne  avoient  nulles 
jgens  d'armes. 

.  Item,  ou  moys  de  Novembre  fut  marié  le  Sire  de  Toulongion  e» 
roftel  du  Duc  de  Bourgogne,  qui  eftoit  frère  au  Seigneur  de  la  Tri- 
mouille  ,  lequel  y  vint  par  faufeonduit ,  &  fi  fut  marié  le  Sire  de  J'Ef- 
qualcs  Angloys ,  &  firent  jouftes  plus  de  quinze  jours  tous  les  jours 
fans  cefler  »  &  puis  s'en  alla  le  Duc  de  Bourgongne  en  fon  Pays  i  Se 
quant  il  s'en  fut  allé  ,  le  Rcgent  priât  l'O fiel  de  Bourbon  pour  fien  la 
première  fepmaine  de  Décembre ,  &  là  firent  moult  grant  fefte  ,  qui 
coufta  moult,  &pour  ce  fut  aiïife  une  très  groûc  raille  &  lourde,  &  fut 
quinze  jours  devant  Noiiel  ;  &  quant  elle  fut  aflife,  tous  ks  grands 
Seigneurs  s'en  allèrent  à  Rouen. 


Digitized  by  Google 


14*4* 


de  Charles  VI.  &  de  Charles  VII.  105 

item ,  en  ce  temps  couroient  blancs  de  huk  denierf  par ifis ,  petiz 
blancs  aux  Armes  de  France  &  d'Angleterre  ,  &  couroit  niquez  & 
noirez  quatre  pour  ung  niquet ,  niquez  trois  pour  ung  blanc,  &  fi 
avoit  très  grant  foifon  de  blancs  de  huit  deniers  aux  Armes  de  Brc- 
taigne  ,  dont  plufieurs  Marchans  Bourgeois  &  autres  qui  en  avoient , 
furent  trompez  ;  car  foudainement  le  ncufviefme  jour  de  Décem- 
bre fut  public  qu'ils  necourroient  que  pour  iept  deniers  parifis.  Ainfi 
perdirent  tous  ceulx  qui  en  avoient  la  huittielme  partie  de  leur  pe- 
ctine. 

Item  y  H  Roy  ne  de  France  ne  fe  mou  voit  de  Paris  ne  tant  ne  quant 
te  eftoh  aufïi  comme  ce  fc  fuft  une  te  mmed'cft  range  pays  ,  enfermée 
tout  temps  en  l'Oftel  de  S.Paul  où  le  noble  Roy  Charles  VI.  trefpafla 
de  ce  fiecle  ion  bon  mary,  qui  Dieux  pardoint ,  &  bien  gardoit  Ion 
lieu  ,  comme  femme  vcufvc  doit  faire. 

Item  ,  en  iccllui  temps  s'en  allèrent  les  Angloys  en  la  Corme'  de 
Haynault,  &  là  furent  jufqucs  après  la  S.  Jehan- Baptirte  ,  pource- 
qu'ils  vouloient  avoir  la  Terre  de  la  Comteffe  que  ung  des  frères  da 
Rcgent  de  France  avoit  prinfc  plus  par  voulenté  que  par  raifon  ,  Ôt 
Tclpoufa  ,  &  fi  cftoit-cllc  mariée  en  France  au  Comte  de  Haynault 
frere  du  Comte  de  S.  Paul.  Si  en  commcncca  une  trés-douloureufc 
guerre. 

Item  ,  après  Pàfqucs  l'an  1425.  fut  fi  grant  année  de  hannetons  en  ~ 
France  ,  que  tous  les  fruits  furent  gaftez&  grant  partie  des  vignes. 

Item  ,  en  ce  temps  rendirent  ceulx  d'Eftampes  leChaftel  au  Duc  de 
Bourgongnc  &  plufieurs  fortereiïes  d'entour ,  &  après  allèrent  les  An- 
gloys de  par  le  R  egent  devant  la  Ci  ré  du  Mans. 

Item  ,  l'an  1424.  fut  faite  la  Dance  marâtre  aux  Innoccns  ,  &  fut 
commencée  environ  le  moys  d'Aoult ,  &  achevée  en  Karefme  en- 
fui van  t. 

Item  ,  après  Pafqucs .  pou  devant  la  S.  Jehan  ,  ceulx  de  la  rue 
S.  Martin  &  des  rues  d'entour  orent  congiéde  faire  ouvrir  la  Porte 
S.  Martin  à  leurs  couftz  &  dcfpens  ,  &  de  faire  le  Ponr-leveys ,  les 
barrières  brief  &  tout  ce  que  à  la  Porté  convenoir  pour  lors  qui 
moult  eftoit  endommaîgiée  ;  car  l'Arche  du  Ponr  eftoit  rompue  ,  & 
lies  murs  d'entour  de  touttes  parts  &  touttes  les  barrières  pouries ,  & 
tourtes  les  ferrures  enrouillécs  brief  il  fembloit  que  on  ne  l'enfl  point 
ouverte  puys  quarenre  ans  ,  tant  eftoit  toutdefmolly  S  empiré;  niais 
les  habitans  dé  la  grant  rue  S.  Martin  y  firent  fi  grant'  diligence  &  fi 
bonne  de  leur  peine  &  de  leur  argent ,  que  on  povait bien  dirc-que  ils 
avoient  le  cueur  àl'cuvre  j  car  chacune  dixaine  à  fbtt  tOnr  y  aîloitôc 
portoient  pelles ,  houe*  ,  &  hottes  &  pcnniexs ,  Remplirent  &  vuy- 
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14  i,  {,  derent  ce  que  il  falloit  ainfi  faire ,  &  tîroicnt  les  grans  pierres  des  to(- 
fez  peians  une  queiic  de  vin  ou  pins ,  &avcc  calxfc  mertoientPrcftre* 
&  Clercs ,  qui  de  leur  aider  faifoient  toutte  leur  puiûance ,  &  firent 
par  bonne  diligence  tant  de  leurs  corps  pener  de  bicnpaier  ouvriers , 
qu'elle  fut  pluftolt  faitte  que  chacun  y  povait  paflèr  chevaulx  &  char- 
rettes fept  fepmaine ,  que  le  commun  du  peuple  ne  la  jugeoit;  car  tout 
ou  le  plusdifoient  qu'il  feroit  avant  la  S.  Rcmy  que  on  y  puft  paflèr  , 
&  gens  &  harnoys  ,  comme  dit cft  ,  y  paûcrcnt  tout  à  leur  aife  Tan 
141  y.  &  dit-on  que  pane  avoit  trente  ans  on  n'y  avoit  vûpafier  autant 
de  perfonnes  comme  ce  jour  y  pafla ,  &  cedit  jour-là  gardèrent  le» 
Dizcnniers  du  Quartier ,  &  le  Quartenier  &  les  Cinquantenicrs  *  & 
frent  bonne  chère  ce  jour  de  S.  Laurens ,  qui  fut  au  Mcrcredy. 
i  Item ,  le  darrenier  Dimencfae  du  moys  d'AouA  fut  tait  un  esbatte^ 
ment  en  l'Oftcl  nommé  d'Arminac  >  en  la  rué  S.  Honoré  ,  que  on 
mcilt  quatre  aveugles  tous  armez  en  ung  Parc ,  chacun  ung  ballon  en 
/a  main,  &  en  celicuavojtjjng  fort  pour  cel,  lequel  ils  dévoient  avoit 
s'ils  le  povaient  tuer.  Ainfi  fut  fait,  &  firent  cette  bataille  fi  cArange  $ 
«ar  ils  fe  donnèrent  tant  de  grans  copsde  fes  ballons,  que  depis  leut 
en  fut  ;  car  quant  le  mieulx  cuidoient  frapper  le  pourcel ,  ils  frap- 
poient  l'ung  lur  l'autre  ;  car  fe  ils  n'euflent  cfté  armez  pour  vray  ,  ils 
fe  fuflent  tuez  l'ung  l'autre. 

Item,  le  Sabmedy  du  Dimcnchc  devant  dit  furent  menez  lefdits 
aveugles  parmi  Paris  tous  armez ,  une  grant  bannière  devant  où  il  avoit 
ungpourceletpourtrait,  &  devant  cuix  u ng homme  jouant  du  bedon. 

Item  ,  le  jour  S.  Lcu  &  S.  Gillcsqui  fut  au  Sabmedy  premier  jour  de 
Septembre ,  propoferent  aucuns  de  la  Parroifle  faire  ung  clbattement 
nouvel,&  le  ficcnt,&  fut  tel  ledit  eibattemcnt,ils  prindrent  une  perche 
J>ien  longue  de  fix  toifes  pu  près ,  &  la  fichèrent  enterre ,  &au  droit 
bour  de  hault  mirent  ung  pannicr,  &dedcns  une  grafleoué  &  fix  blancs* 
&  oingnirent  très-bien  la  perche  ,  &  puis  fut  crié  que  qui  pourroit 
aller  querre  laditte  oiié  en  rampeant  contre  mont  iànsaidc  ,  la  perche 
&  pannicr  il  aurpit ,  &  l'oùe  ôclcsfix  blancs  :  mais  oneques  nul  tant 
fçcut  il  bien  gripper  n'y  pot  avenir  :  mais  au  foir  ung  jeune  varier  qui 
avoit  grippé  le  plus  hault  ot  l'oùé.  non  pas  le  pannicr,  ne  les  fix  blancs , 
ne  la  perche  ,  &fut  fait  ce  droit  devant  Quinquempoit  en  la  rué  aux 
oiips ,  &  le  Mercrcdy  enfuivant  on  coppa  la  tefte  à  ung  Chevalier 
mauves  brigant,  nommé  Meflirc  Efticnne  de  Faviercs  ,  né  de  Brie , 
trè«-maulvais  4larron  ,  &  pire  que  larron  ,  &  furent  pendus  aucuns 
de  fes  difcipjcs  au  Gibet  de  Paris  &.  en  autres  Gibets. 

Item ,  en  celui  moys  les  Arminaux  laiiîcrcnt  Rochefort  où  ils 
«Aoicat  allégea  de  nos  gens ,  &  fi  vindrent  plus  quatre  foys  que  nos 
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gens  nettoient  pour  lever  le  Siège.  Mais  quant  les  Arminaz  virent  que  j  4  i  5. 
nos  gens  eftoient  de  fi  bonne  ordonnance  ,  ils  n  olcrcnt  approucher  ce 
non  de  bien  loing  T  &  rirent  une  efearmouche  bien  alprcdekur  trait, 
&  les  autres  contre  culx  moult  alprement,  efpecialment  ceulx  de  Pa- 
ris, qui  moult  les  grevèrent  de  leur.trait,  dont pluficurs  de  de-là  furent 
navrez  ;  auliï  furent  piulieurs  de  nos  gens  :  mais  quant  les  Arminar 
virent  h  bonne  voulente  que  nos  gens  avoient  de  culx  detïendrc,  com- 
me il  apparut  à  eulx  ,  ils  orent  paour ,  Se  tindrent  la  chofe  en  eftat  > 
&c  en  cefaifant ,  rirent  vuydcrlcur  bagaige  lepluftoft  qu'ils  purent  ;  Se 
quant  ils  fccurentqne  ce  fut  fait ,  ils  firent  manière  d'entrer  dedens 
Rochcfort  :  mais  ils  firent  autrement  ;  car  ils  firent  bouter  le  feu  de- 
dans, ce  avdirent  blés  &  lars,  &c  autres  biens  qu'ils  ne  povaien  rempor- 
ter ,  afin  telle  que  les  autres  n'en  admendaflent  de  rien  j  &  quant  ils 
virent  que  le  feu  montant  hault ,  &  qu'on  ne  le  pouroit  eftaindre  ,  ils 
s'en  allèrent  :  ainfi ,  fans  plus  faire  ung  pou  après ,  nos  gens  allèrent 
dedens,  ils  n'y  trouvèrent  que  les  paroys  ,  fi  s'en  revint  chacun  en 
ion  lieu. 

Item  ,  en  ce  temps  fut  ouverte  la  Porte  de  Montmartre  ou  moys  de 
Septembre  ,  &:  ou  moys  d'Octobre  fut  fait  IcPont-levcys. 

Item ,  en  ce  temps  couroit  une  monnoic  à  Paris,  nommée  placques  , 
pour  douze  deniers  parifis ,  &eftoient  de  par  le  Duc  de  Bourgongnc  ; 
lefquclles  placques  quant  on  vit  que  chacun  en  avoir  ou  pou  ougranr  , 
on  les  cria  parmy  Paris  le  Sabmcdy  dcuxicfmejour  de  Novembre  1425. 
,à  huit  doubles ,  qui  avoient  efté  prins  pour  neuf  doubles  ,  dont  grant  *•  Nov* 
murmure  futi  mais  à  fouftrir  le  convint  »  quoique  lecueur  en  douluft. 

Item,  la  première  fepmainc  de  Janvier  1415.  vint  une  grant  plante 
à  Paris  de  Laboureurs  pour  larrons  brigans  quietoienten  tour  à  douze  , 
sl  feize  ,  à  vingt  lieues  de  Paris  environ  ,  &faifoient  tant  de  maulx,  que 
riul  ne  le  diroit  ,  ck.fi  n 'avoient  point  d'aveu  &  nul  eftendart,  &  e/toient 
pouvres  Gentilshommes  quiainfidevenoient  larronsde  jour  &  de  nuyt. 
Quant  le  Prevo/r  de  Paris  oiiyt  la  plainte  ,  fi  print  la  Compaignie  de  la 
Soixantaine  de  Paris  d' Arbalétriers  &  d'Archiers  ,  &  les  mena  hafti- 
vcment  où  on  luy  avoir  dit  que  fes  larrons  repofoient ,  &  tant  fut 
/qu'en  mains  de  huit  jouis  ils  en  prindrent  plus  de  deux  cens,  &  les  en- 
>voyaen  diverfes  prînfons  esbonnes  Villes  dont  plus  pre^eftoit ,  &  le 
Mcrcrcdy  ncufviefmc  jour  du  moys  de  Janvier  142$.  en  admena  à  9.  Janvier. 
Paris  deux  chancttées  des  plus  gros  ,  &  n'eiloient  que  vingt  ou  en- 
viron. 

Item  »  en  ce  temps  avoit  toujours  guerre  le  frère  du  Rcgent  de 
France  au  Duc  de  Bourgongnç  ,  &  firent  plufieurs  efearmouche?  les 
flamens  fclesAngloys  delà  partie  4udit  frer.c  du  Rcgent. 
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Item  »  en  ce  temps  on  crioit  les  harengs  froys  parmy  Paris  à  la  moi. 
tic  de  Karefmc  environ  laS.Benoift,  &cn  vintgrant  ioifon  à  Paris. 

Item ,  on  avoir  aufll  bon  pois  qu'il  en  fuft  oneques  nuls  le  boueflei 
pour  trois  blancs  ou  quatorze  deniers,febvcs  pour  dix  deniers  ou  pour 
doze  deniers. 

Item  ,  en  ce  temps  commença  la  guerre  entre  les  Angloys  &  les- 
Bretons  ,  &  prindrent  les  Angloys  la  Ville  de  S.  Jame  de  Beuveron  , 
&  la  garnirent  de  vivres  &  fortifîcrent  moult  ,  &  les  Bretons  les  aflic- 
gerent  dedens  la  Ville  en  Mars  l'an  1425.  &  là  furent  jufqucs  après 
Pafqucsl'an  1 4.16.  qui  traitèrent  enfemble  fanscop  ferir,  6c  difoit-ori 
commune'ment  que  aucuns  des  gransdeBretaignc,  Evêques  ou  autres» 
en  orent  de  l'argent ,  dont  la  commune  de  Bretaignc  en  fut  trop  mal 
compte  nti  mais  ils  l'endurèrent  pour  celle  foys. 

Ltim  ,  en  ce  temps  eftoit  recommcnce'c  la  guerre  entre  IeEuc  de 
Bourgongne&  le  frerc  du  Regentdc  France  ,  &futadonq  levée  unr 
grofl'c  taille  qui  moult  greva  le  menu  peuple. 

Item  ,  ou  moys  dejuingenfuivant  furent  les  eaux  fi  grandes  par  tou* 
te  la  France,  que  la  propre  nuytde  la  S.  Jehan  Tan  1426.  quant  le  feu 
fut  bien  allumé,  &  que  les  gens  danceoient  autour  >  &  que  le  feu  fut 
abattu  ,  la  Rivière  crut  tant ,  qu'elle  vintdeftaindre  le  feu ,  &  print* 
on  ce  qu'on  pot  avoir  du  feu  baitivement ,  &  le  boys  qui  n'eftoit  pas 
encore  tout  ars  &  le  porta  vers  la  Croix  ,  &  là  fut  ars  le  remenant  de 
la  bûche;  mais  avant  qu'il  fuft  quatre  jours  ou  fix  après,elle  fut  fi  de- 
mcfuie'e  ,  qu'elle  pafla  la  Croix  ,  &  furent  les  marays  de  Paris  pleins 
d'eaiie,  &  commença  à  l'entrée  de  Juing,&  fut  avant  dix  ou  doze  jours 
ou  moysde  Juillet  ,  qui  font  bien  quarente  jours ,  qu'il  fut  tant  appe- 
tiflècqucd'eftre  marchande,  &  furent  les  gaignages  des  Bas-Pays  avec» 
ques  tous  perdus.  Pour  ce  fut  faitre  une  Proceflion  générale  la  fep- 
mainc  d'après  la  S.  Jehan ,  Mercredy  devant  S.  Père  &  S.  Paul ,  qui  fut 
moult  folempneUe  &pitcufc  ,  &  allèrent  lesParroillcsàNoftre  Dame 
&  portèrent  la  Chacede  la  Bcnoifte  Vierge  Marie  ;  c'eft  aflàvoir  par  le 
Pont  qui  c/r  derrière  l'Oftcl-Dieu  ,  &puis  1a  rue  première  d'oultre  le 
petit  Chaftell  et,  &  allèrent  pardeuus  le  Pont-  neuf  ,  &  après  par  le  grant 
Pont>  &  revindrent  par  le  Pont  Noftre-Damc  en  la  grant  Eglifc  j  &  là 
chantèrent  une  Meflc  delà  Vierge  Marie  moult  dévotement ,  &  fift-oa 
nngmoult  piteux  Sermon  ,  &  le  fift  Frère  Jacques  de  Tourraine  Reli- 
gieux de  rOrdcdeS.  François. 

Item  r  en  ce  temps  fut  le  Landit  au  licuaccouitumc  qui  n'avoir  mais 
lis  puis  l'an  1418. 

Item  y  en  celle  anne'e  141É.  fût  tant  de  cerifes  ,  que  maintes  fois 
caavoit  es  Halles  dePasis  neuf  livres  pour ung  blanc  de  quatre  deniers* 
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mais  tout  courant  plus  de  fix  fepmaincs  on  en  avoit  fix  livres  pour  qua-  ^  ^~JT 
tredeniers  parifis,&  durèrent  julqu'à  la  my-Aouft  qu'on  avoit  toujours  * 
ia  livre  pour  deux  deniers  ou  au  plus  pour  deux  doubles  qui  ne  valloient 
pas  quatre  tournois. 

Item ,  en  Septembre  le  jour  Stc  Croix,  qui  fut  au  Sabmedy  »  la  Porte 
S.  Martin  comme  devant  avoit  efte  fermée  fans  murer  ,&  demoura  fer* 
méc  jufqucs  au  feptiefme  jour  de  Décembre  enfuivant,  landemain  de  la 
Fefte  S  Nicolas  d'y  ver ,  &  furent  les  Dizeniers  du  Quartier  &  pluficurs 
autres  gens  donneur,  à  laquelle  peticion  &  requefte  laditte  Porte  avoit 
efté  ouverte.  Là  furent  le  Prévoit  des  Marchans  &  les  Hfchevins ,  qui 
à  la  Porte  ouvrir  dirent  :  Entre  vous,  Bourgeois  &  Mcfn*igicrs  ,  cette 
Porte  Joie  ouverte  à"  g*râée  à  vos  périls  i  &  ainfi  fut  ouverte  la  Porte 
S.  Martin  au  Sabmedy  feptiefme  jour  de  Décembre. 

Item ,  le  Dimenche  feiziefme  jour  dudit  moys  fut  faite  Proccflion  l4-  Dccv 
générale  à  S.  Magloirc  encontre  aucuns  Herefes  qui  avoient  lierre 
contre  notre  foy ,  comme  devant  eft  dit ,  ou  moys  de  May  1424  de 
Jeurs  invocations  &  de  ce  qui  fut  fait  j  c'eftaflavoir  par  Maiftrc  Guil- 
Iaume  l'Amy,  Maiftrc  Angle  du  Temple ,  &  plnfieurs  autres  en  la 
prouchainc  rue  d  emprès  le  Temple  du  reuc  du  Temple  ,  &  eft  nom* 
mee  la  ruëPortcfin. 

Item  ,  y  futpropofc  à  laditte  Proceflion  que  le  S.  Pere  vouloit  que 
rUniverfitc'  en  ml  fon  devoir  j  &  à  ce  faire  leur  ordonna  trois  ou 
quatre  Evêques  pour  être  avecques  eulx  j  c'eft  aflavoir  l'Evcfque  de 
Tcroùanne ,  qui  pour  lors  cftoit  Chancelier  de  France ,  &  1  Evcfque 
de  Beauvais. 

Item  f  le  feptiefme  jour  de  Janvier  1426.  fut  cric  que  les  doubles  7.  janvier, 
du  coing  de  France ,  les  quatre  ne  vauldroicnt  que  ung  blanc  ung  de- 
nier la  pièce  ,  &quc  cculx  quieftoient  ifignez  aux  armes  d'Angleterre, 
ne  fe  changeaient  point. 

Item  ,  efeus  qu'on  prenoit  pour  vingt- trois  fols  ,  furent  misa  dix- 
huit  fols. 

Item,  petis  moutons  d'or  pour  ce  qu*ils  eftoient  aux  armes  de  France 
comme  les  efeus ,  furent  mis  à  douze  fols  parilis ,  qui  devant  en  val- 
loient quinze  fols ,  &  ce  vrayeft  que  le  landemain  que  le cry. fut  fait, 
on  n'cu/l  eu  ne  pain  ne  vin  ,  ne  quelque  neceffité  des  doubles  Fran- 
çois ,  ne  les  Changeurs  n'en  vouloient  donner  deniers  ne  oboles  ; 

n'avoit  le  peuple  menu  autre  monnoie  que  celle  qui  rien  ne  leur 
vallu  i  &  quant  ce  virent  aulcuns  que  la  perte  leur  cftoit  grande  ,  fi 
maudifloient  fortune  en  appert  &  à  fccret ,  difant  les  volontés  des 
Gou verneu  rs .  &  vray  fut  que  plufieurs  gettoient  pardeflus  les  Changes 
en  la  Rivière  leur  monnoie  ,  poux  ce  que  rien  n'en  povaient  avoir  i 
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1426.  car  de  huit  ou  de  dix  fols  parifis  on  n'euft  eu  que  quatre  blancs  ou  cincy 
au  plus  ,8c  en  fut getté  cette  fepmainc  que  la  monnoic  fut  criéc.enla* 
Rivière  plus  de  cinquante  florins  ou  la  value  en  monnoic  par  droit  de 
dcfefpoir. 

Item ,  en  ce  temps  le  Regent  de  France  cftoit  toujours  en  Angleterre, 
ne  nul  Seigneur  n'avoit  en  France  ,  &  ce  party  ledit  Regent  de  Paris 
le  jour  S.  fcloy  premier  jour  de  Décembre  1 426. 

Item ,  en  ce  temps  cftoit  le  Siège  devant  Moymer  en  Champaigne , 
&  là  cftoit  le  Comte  de  Salcebry,  qui  moult  cftoit  chevalurcux  &  bon 
homme  d'armes  ôcfubtil en  tous  fes  fais. 

Item  ,  en  ccllcannce  fut  faîte  une  Ordonnancede  par  le  Prcvoft  de 
Paris  &  de  par  les  Signcurs  de  Parlement ,  que  nul  Sergent  à  cheval,  ne 
nul  Sergent  à  verge  ,  s'il  n'eftoit  marié  ou  s'il  ne  fe  marioit ,  n'offi- 
citroit  plus ,  &  fut  le  terme  de  culx  marier  depuis  la  Touflàinft 
jufqucs  à  Quafimodo  ou  après,  fans pafler  l'Afcenfion Noftrc Seigneur. 
Et  en  ce  l'an  fut  très-grant  yver  >  car  le  premier  jour  de  l'an  com- 
mença à  geler  ,  &  dura  trente- fix  jours  fans  cefler ,  &  pour  ce  fur  la 
verdure  toute  faillie  j  car  il  n  cftoit  nouvelle  de  choulx ,  ne  de  porée  r 
ne  de  perfil  ,  ne  de  herbes. 

Item  ,cn  ce  temps  fut  faitEvcfquc  de  Paris  MaiftreNicoHeFraHonv 
&  fut  receu  àNoftrc-Dame  de  Paris  le  Sabmcdy  vingt-huitict'mc  joue 
i*.  Dec.  de  Décembre  1 42  G. 

Item  ,  il  fut  avant  la  fin  de  Mars  que  verdure  yflîft  de  terre  ,  &  en* 
corc  n'en  avoit-on  point  pour  moins  de  deux  deniers }  car  il  gela  très- 
fort  à  glace  prefque  tout  le  moys  de  Février,  pour  ce  fut  verdure  fi 
chere^ 

  Itcm^  k  cinquicfme  jour  d'Avril  à  ung  Sabmedy  ,  vigille  du  Di- 

1  4  1  7«  menchc  perdu,  vintle  Regent  à  Taris,  quiavoit  demoreen  Angleterre 
Avril,  feizemoys  pour  cuider  traiter  paix  entre  le  Duc  de  Bourgongnc  frere 

de  fa  femme  &  fon  frerc  le  Duc  dcCeftrc  ;  mais  il  n'y  pot  mettre  paix 

à  celle  fois. 

Item  ,  vint  leCardinal  de  Vïnceftre  le  darrain  jour  d'Avril  enfui- 
vant  14*7.  lequel  cftoit  oncleau  Regent  de  France,  &  avoit  plus  grant 
tynel  avecques  lui  quant  il  vint ,  que  le  Regent  de  France  qui  cftoit 
Gouverneur  de  France  &  d'Angleterre. 

Item  ,  Je  moys  d'Avril  &  du  moys  de  May  jufqu  environ  trois  OU  * 
quatre  jours  en  la  fin  ,  ne  cefla  de  faire  très-grant  froit ,  &  ne  fut 
gueres  fepmaine  qu'il  ne  gclaftou  greflaft  très-fort  ,  &  toujours  pieu» 
voit ,  &  le  Lundy  devant  l'Afcenfion  de  Noftrc- Dame  &  fi  com- 
paignie  furent  à  Montmartre  ,  &  ce  jour  ne  ccflà  de  pleuvoir  depuisen- 
vicon  neuf  heures  au  matin  ju%ics  à  trois  heures  après  diihcr ,  non  pat 
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Qu'ils  fc  mufaffentpour  la  p'uïe  ;  mais  pour  certain  IcsEfchcvins  furent  — — ■? 
fi  très-fort  enfondrez  entre  Montmartre  &  Paris  que  nousmifmes  une  1  4  1  7» 
heure  largement  à  venir  de  Montmartre  à  S.  Ladre  ,  &  de  là  vint  la 
Proceflîon  par  S.Laurens >  &  au  départir  de  S.Laurens  il  efroit  envi- 
ron une  heure  ou  plus.  La  pluie  s'efforça  plus  fort  que  devant,  &  à 
celle  heure  s'en  alloit  le  Regent  &  l'a  femme  par  Ja  Porte  S.  Martin  , 
&  encontrerent  la  Proceflîon  dont  ils  tindrent  moult  pou  de  compte; 
car  ils  chevaulchoient  moult  fort ,  &  ceux  de  la  Proceflîon  ne  porent 
recullcr  ,  G  furent  moult  touillez  de  la  boue  que  les  piés  des  chevaulx 
gettoient  pardevant  &  derrière  :  maisonequesn'y  ot  nul  fi  Gentil  qui 
pourchaffe,  ne  pour  Procelfion  fe  daingneaft  ung  pou  arrefter,  Ainfi 
s'en  vint  à  Paris  la  Proceflîon  le  pluftoft  qu'elle  por  ,  &  fi  fut  entre 
deux  &  trois  heures  quant  ils  vinrent  à  S.  Mcrry.  A  celluy  jour  fc  part/ 
le  Regent  pour  aller  devers  le  Duc  de  Bourgongne  ,  comme  devant 
cA  dit ,  qui  fut  le  vingt-fixiefme  jour  de  May  1 427.  lS .Mayv 

Item  y  le  premier  jour  de  Juing  oudit  an  h'ft  l'Evefque  de  Paris  fa  x.  j^n, 
fefte  y  &  fut  conforme  Evefque  ,  &.  ne  fut  plus  parlé  de  l'élecïion  qui 
«lavant  avoitefté  faittej  c'eft  affavoir  de  Mefllre  Nicolle  Frallon,  le* 
quel  avoit  efté  efleu  de  tout  le  Chapitre  de  Noftrc-Damc  :  mais  non* 
pbff  ant  l'efledtion  du  Chapitre  ,  ledit  Nicolas  Frallon  en  fut  déboutré, 
&  l'autre  dedens  boutre  >  carainfi  le  plaifoit  aux  Gouverneurs,  &cfroic 
nommé  legtant  Ttcforier  de  Rains ,  &  en  fon  propre  nom  Mcflirtf 
Jacques. 

Item ,  en  ce  Tan  fut  la  Rivière  de  Saine  fi  très-grande  ;  caràlaPen* 
tecofte  ,  qui  fut  le  huitiefme  jour  de  Juing  ,  cftoit  laditte  Rivière  à  la  f.  ju^, 
Croix  de  Grève  ,  &  ce  tint  en  ce  point  jufqucs  au  bout  des  Fcftes ,  &  le 
}eudy  elle  crut  de  près  de  pie'  &  demy  dehauft ,  &  fur  l'Hic  de  ftortre* 
JDamc  couverte,  &  aux  ourmetiaux  qui  font  deçà  de  l'autre  cofté  de  la 
Rivière  devers  l'Eglife  de  S.  Paul,prcfque  toute  la  terre  eftoit  couverte, 
&  ce  n'eftoit  mie  trop  grant  merveille  j  car  depuis  la  moitié  du  moys 
d'Avril  jufqucs  auLundy  de  la  Pcntecoftc  ,qui  fut  le  neufviefmcjour 
de  Juing  l'an  142 7.  ne  fina  de  pleuvoir ,  &  toujours  jufqucs  à  celluy 
jour  faifoit  très-grant  froit  comme  à  i'entre'c  deMars>  &  en  ce  temps 
faifoit  on  Procédions  moult  piteufes  >  &  dedens  Paris  &  aux  ViUaU$es; 
carie  Mercredy  des  Ecries  de  la  iainre  Feftc  de  Pentecoftc  fut  le  jou* 
de  laBeneiflon  dixgros  Villaigcs  de  devers  la  Porte  S.  Jacques ,  com- 
ma  Vanvres  ,  Meudon  ,  Cloniart  y  Vfli ,  &c.  &  furent  jufqucs  à  dix 
Parroifles  ,  tant  qu'ils  furent  bien  de  cinq  ou  fix  cent  perfonnes  ou 
plus  ,  femmes  ,  enffens  ,  vielz  &.  jeunes ,  la  plus  grant  partie  nuds  piév 
à  Croix  &  Bannières,  chintans  hymnes,  &  louanges  à.  Dieu  noftn;  Sire; 
pour  la  pitié  de  la  grant  eau  &  pour  la  pitié  de  la  froidure  qu'il  foifcni$ 
«as  du  jour  n'euft  point  trouvé  une  vigne  en  ffeu*. 
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Item  ,  en  ce  point  vindrent  à  Paris  ,  &  de  là  à  la  tfeneiffon  au  Lan» 
dit ,  6c  puisa  S.  Denis  en  France  ,  &  là  firent  leurs  dévorions,  &  puis 
s'en  revindrent  tous  jcunsàParis,  &  telzy  cutiufqucs  en  leur  lieu  qui 
font  près  de  dix  lieues  de  terre  ;  &  quant  ils  paflerent  parray  Paris  au. 
retourner  ,  il  a  voit  bien  dur  cueur  à  qui  le  fang  ne  mueft  en  pitié  juf- 
ques  aux  larmes  ;  car  là  eufliez  veu  tant  de  vieilles  gens  tous  nuds  piés, 
tant  de  petiz  enrTens^comme  de dozcansou  de  quatorze  fi  travaillez;, 
car  ecllui  jour  fit  fi  grant  chault  que  merveilles. 

Item,  le  Jeudy  ensuivant  crut  tant  l'eau,  que  i'iflc  No/lr&-Dame 
fut  couverte  ,  &  devant  rifle  auxOurmetiaux  eftoit  tant  crue  ,  qucon 
y  euft  mené  batteaulx  on  nacelles  ,  &  touttesles  maifons  d'entourqui 
baffes  eftoient ,  comme  le  celier  &  le  premier  eftaige ,  eftoient  pleines  : 
telles  l'y  avoit  dont  le  celier  eftoit  plein  du  haultde  deux  hommes ,  6c 
là  eftoit  pitié}  caries  vins  s'y  eftoient  patdeflus  l'eau  ,  &  en  aucuns 
lieux  ,  encftables  qui  croient  baûcs  de  trois  ou  quatre  degrez  ,  l'eau 
crut  tant  làcntour,  queleschcvaulxqui  fort  liez  la  eftoient,  ne  porent 
touseftrerecoux,  qu'ils  ne  fuflenr  noyez,  les  aucunspar  la  grandeur  de 
l'eau  qui  fourdit  en  mains  de  deux  heures  de  pins  du  hault  d'ung 
homme  là  en  droit  &  ailleurs  ;  car  elle  crut  tant  le  Vendredy  &  le 
Sabmedy  enfui  vant ,  qu'elle  s'elpandit  jufques  devant  l'Oftel  delà  Ville* 
Se  fut  plus  d'un  hault  pié  largement  en  l'Oftel  du  Marefcbal  qui  de* 
moute  à  Toppo/itc  devantdu  cofté  de  la  Vannerie»  5c  jufques  au  fixiefme 
degré  de  la  Croix  de  Grève  droit  devant  l'Oftel  de  la  Ville  au  droit  de 
la  Croix  ,  &  fut  avant  environ  la  S.  Eloy  que  on  peuft  aller  en  la  Mor» 
tcllcrie  ,  &  bref  elle  fut  plus  grande  près  de  deux  piés  de  hault  qu'elle 
n'avoit  cfté  en  l'année  de  devant ,  &  par  tous  les  lieux  où  elle  fut  com- 
me en  blcz  ,  en  avoynes  es  maréselledegafta  tout,  6:  fecha  tellement 
que  celle  année  ne  firent  oneques  bien  ;  car  elle  y  fut  bien  çincjou  fix 
(ep  m  aines. 

Item  t  en  ce  fut  ordonnée  unegrofle  taille  &  cueillie  fans  mercy. 

Item  ,  en  ce  temps  environ  quinze  jours  en  Juillet ,  flft  mettre  le 
Regent  le  Siège  devant  Montargis  ,  &  le  6  jour  d'Aouft  enfui  van  t  fut 
ordonné  qu'on  ne  feroit  plus  pain  que  de  deux  deniers  pièces  oudeung 
denier  pièce  >  &  ainfi  fut  fait ,  &  bien  avoit  huit  ou  neuf  ans  qu'on 
n'en  avoit  point  fait  à  Paris  ,  qui  mains  V3ulfift  de  deux  deniers. 

Item,  celle  ditte  fcpmaine  mefme  fut  crié  &  publié  que  les  cfcqs 
d'or  ,  ne  les  moutons  d'or ,  n'auroient  plus  de  cours  pour  nul  prix 
que  pour  tant  d'or. 

Item  ,  celle  année  fut  moult  largement  fruit  6c  bon  ;  car  on  avoit  le 
cent  de  bonnes  prunes  pour  ung  denier ,  &  nulles  n 'eftoient  verroufes 
fç  de  tout  autre  fruit  largement ,  cfpecialmcnt  d'amendes  ^  avoit  tant 
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fur  les  arbres ,  qu'ils  en  rompoient  tous  ,  &  flft  aufli  bel  Aouft ,  qu'il 
fiit  oneques  d'aage  d'homme  vivant ,  quoique  devant  euft  fait  grant  1  ^  *  7» 
froidure  &  grant  pluie  ,  comme  dit  ell  >  mais  en  pou  d'heure  Dieu  la- 
boure ,  comme  il  appert  celle  année  ;  caries  blcz  furent  bons  &  lar- 
gement. 

Item,  le  dix-huitiefroe  jour  d*  Aouft  enfuivant  1417.ee  parry  de  Pa-  xt.  Aouft. 
lis  le  Régent  qui  toujours  enrichiflbir  l'on  Pays  d'aucune  chofe  de  ce 
Royaulme  ,  &  fi  n'y  rapportoit  riens  que  une  taille  quant  il  revenoit, 
&  tous  les  jours  couroient  lesmurrriers  &  larrons  autour  de  Paris  com- 
me tou  ours  pillant  8c  robant ,  prenant ,  ne  nul  nedifoit:  Dimitte.  Le 
Dimenche  d'après  la  my-Aouit,  qui  fut  le  dix-feptiefmc  jour  d' Aouft 
ouditan  1427.  vindrentà  Paris  douze  Pcnauciers  comme  ils  difoient  ; 
c'eft  aflàvoir  ung  Duc  &  ung  Comte,  &dix  hommes  tons  à  cheval ,  8c 
lefqucls  fc  difoient  très-bons  chreftiens,  &  citaient  de  la  bafle  Egypte, 
&  encore  difoient  qu'ils  avoient  efté  chreftiens  autrefois  ,  &  n'avoit  pas 
grand  temps  que  les  Chreftiens  les  avoient  fubjuguez  &  tout  leur 
Pays ,  &  tous  fais  chriftianer  ou  mourir  ceulx  qui  ne  le  vouloient 
eftre  :  ceulx  qui  furent  battiiez,furcnt  Signeurs  du  Pays  comme  devant, 
&  promirent  d'eftre  bons  &  loyaulx  ,  &  de  garder  la  Foy  de  Jcfus- 
Chriû  jufqucs  à  la  mort  ,  &  avoient  Rcy  &  Royne  en  leur  Pays 
qui  demouroient  en  leur  Signorie  ,  parce  qu'ils  furent  chreftiennez.  , 

Item ,  vray  eft  ,  comme  ils  difoient  ,  que  après  aucuns  temps  ils 
avoient  "prins  la  foy  chreftiënne  ,  les  Sarrazins  les  vinrent  aflaillir  > 
quant  ils  fc  virent  comme  pou  fermes  en  noftrc  Foy»  à  très-pou  d'achoi- 
fon  ,  (ans  endurer  gueres  la  guerre ,  &  fans  faire  leur  devoir  de  leurs 
Pays  defrendre  qui  très-pou  fe  rendirent  à  leurs  ennemys  ,  &  de- 
vindrent  Sarrazins  comme  devant ,  &  renvoyèrent  noftre  Signeur, 

Item  ,  il  advint  après  que  les  Chreftiens,  comme  l'Empereur  d'Al- 
lemagne ,  le  Roy  de  Poullainc  &  autres  Signeurs,  quant  ils  iorent  qu'ils 
crent  ainfi  faulcement  &  fans  grant  peine  laiflecnoftre  Foy  ,  &  qu'ils 
eftoient  devenuz  fi-toft  Sarrazins  ôc  idolâtres  ,  leur  courrurentfur,  3c 
les  vainquirent  tantoft  ,  comme  s'ils  cuidoient  que  on  Jaifl.ift  en  leur 
Pays  ,  comme  «l'autre  fois  pour  devenir  Chreftiens  :  mais  l'Empereur 
&  les  autres  Signeurs  par  grant  deliberacion  de  confeil  ,  dirent  que  ja- 
mais nctenfoient  terre  en  leurs  Pays  >  ce  le  Pape  ne  le  confentoit ,  & 
qu'il  cpnvenoitquclà  allaflcnt  au  S.  Fereà  Rome  ,  &  là  allèrent  tous 
petrz&  grans,à  moult  grant  peine  pour  les  enffens.  Quant  là  furent,  ils 
confeflerent  en  gênerai  leurs  pcehe's  ;  quant  le  Pape  otoiiycleur  con- 
feiton  par  grant  deliberacion  de  confeil  >  leur  donna  en  penanced  al- 
ler fept  ans  enfuivant  parmy  le  monde  ,  fans  coucher  en  lift  ;  5c  pour 
avoir  aucun  confort  pour  leur  defpcnie  r  ordonna  >  comme  on  difoit  9 
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i  4  i  y.  que  tout  Evcfquc& Abbc  portant  Crofle  leur  donxoir  pour  une  foys  dix 
livres  tournois  ,  &  leur  bailla  lettres  faifant  mention  de  ce  aux  Prélats 
d'Egliic,  &.  leur  donna  fa  bencilïon  ,  pui.  jtc  départirent  ,  &  fuient 
avant  cinq  ans  par  le  monde  qu  ils  veniHent  à  Pari^ëc  vin  Jrentle  dix- 

i7.Aoufl.  fcptiefmc  jourd'Acuft  l'an  1417.  les  do  c  devant  diz  ,  &  le  iour  iainx 
Jehan  Decolacc  v  int  le  commun  ,  lequel  on  ne  laitVa  poinr  entrer  dc- 
dcn,s  Paris;  >  mais  par  juftkç  .furent  lpgez  *  la  Chapelle  S.  Denis  ,  $c 
n'eftoient  poittt  plus  en  tout  d'homm-cs ,  de  femmes  &  d'encens  de 
cent  ou  lix  vingt  ou  environ  ;  &  quant  ils  le  partirent  de  leur  Pays  , 
dïoicnt  mille  ou  doze  cent  j  mais  le  remenant  eltoit  mort  cnJa  voye  > 
&.  leur  Roy  &  leur  Royne,  6c  ceulx  qui  eûoient  en  vie  avoient  efpc- 
rance  d'avoir  encore  des  biens  mondains  ;  car  le  S.  Perc  leur  a  voit  pro- 
mis qu'il  leur  donnerait  Pays  pour  habiter  bon  &  fertile  j  niais  qu'ils 
de  bon  cueur  achevaient  leur  penanec. 

Item  ,  quant  ils  furent  à  la  Chapelle  ,  on  ne  vit  oneques  plus  grant 
allée  de  gens  à  la  Beneiflbn  du  Landit  que  là  alloit  de  Paris  ,  de  S.  De- 
nis &.  d'entour  Paris  pour  les  voir.  Lt  vray  elt  que  les  enrlens  d'icculx 
cAoicnt  tant  habilles  filx  &  filles ,  que  nuls  plus ,  &  le  plus  &  prcfqup 
tous  ayoient  les  deux  oreilles  perc  es  ,  &  chacune  01  cille  ung  ancl 
d'argent  ou  deux  en  chacune  9  &  difoient  que  ç'eitojt  gentilieife  en 
leur  Pays. 

Item  t  les  hommes  eftoient  très-noirs  >  les  cheveux  crefpez  ,  Us 
plus  laides  femmes  qucon  puft  voir,  &  ks  plus  noires;  toutte*  avoient 
îevifage  de  plaie,  les  cheveulx  noirs  comme  la  quciic  dung  cheval, 
pour  touttes  robbesunc  vielle  flauflbic  tres-grofle  d'un  lien  4e  drap  ou 
de  corde  lice  fur  lcfpaulle  ,  &  defTous  ung  povre  roquet  jjp  chemife 
pour  tous  parcmens.  Bricf  c'ciloicnt  plus  pouvres  créatures  que  on 
vît  oneques  venir  cri  France  de  aage  d'homme  ,  &  ncamoins  loui* 
pouvietc,  en  lacompaignic  avoit  forcieres  qui  regardoient  ps  mains 
des  gens,  &  difoient  ce  que  advenu  leurcitoitouà  advenir,  ôtmircnp 
contans  en  plufieurs  mariaiges  j  car  elles  difoient  :  7*  femme  ,  t+ 
jemme  ,  t*  femme  t'*  fait  coux  *  ou  à  la  femme  :  Ton  m*ri  t'*  faif 
fûulpe  i  &  qui  pis  eftoit ,  en  parlant  aux  créatures  par  art  magique  ou 
autrement ,  ou  par  l'cnncmy  d'enfer  ,  ou  par  entreget  d  abilité  fai- 
foient  vuides  les  bourfes  aux  gens,  &  le  mettoient  en  leur  bourfe  9 
comme  on  difoit  j  &  vrayement  f  y  fus  trois  ou  quatre  fois  pour  pair 
1er  à  eulx  ;  mais  oneques  ne  m'apperçu  d'ung denier  de  perte  ,  ne  np 
les  y  y  regarder  en  main  i  mais  ainfi  le  diïoir  le  peuple  par- tout ,  tant 
que  la  nouvelle  en  vint  à  TEvç/que  de  Paris  ,  lequel  y  alla  &  men^ 
avecques  lui  ung  Frère  Meneur ,  nomme  le  Petit  Jacobin  ,  lequel  par  le 
commandement  del'Evel^uc  fift  là  une  belle  Prédication  en  excomr 

piunian* 


Digitized  by  Googl 


de  Charles  VI.  &  de  Charles  VII.        1 1  i  

«uinîanf  tous  ,  cculx  &  celles  qui  ce  faifoient,  &  a  voient  cru&mon-  ia%7. 
ftre  leurs  mains ,  &  convinrent  qu'ils  s'en  allaffent ,  &  ce  partirent  le 
jour  Noftre-Damc  en  Septembre,  &  s'en  allèrent  vers  Pontoife. 

Item  ,  le  Vcndrcdy  cinquicfme  jour  de  Septembre  l'an  1417.  fut  j.scpt* 
levé  le  Siège  par  les  gens  de  cellui  qui  fe  dit  Dalphin  ,  qui  eftoit  devant 
Aiontargis  ,  &  furent  les  Angloys  moult  grevez  j  car  trop  ce  fioient 
en  leur  force,  &  furent  trouvez  defarmez  de  leurs  ennemys ,  qui  bien 
en  tuèrent  fix  cent  ou  plus ,  que  Marchans  de  vivres  ,  que  hommes 
4  armes ,  &  leur  convint  laitier  le  Siège  ou  droit  temps  que  on  cueille 
ks  biens. 

Item  ,  en  ce  l'an  faifoitaulfi  grant  chaultà  la  S.  Remy  ou  près  qu'il 
avoit  fait  à  la  S.  Jehan;  car  en  ce  Tan  ne  fiftpas  plusd'ungmoysd'efté; 
par  quoy  les  vignes  apportèrent  fi  pou ,  que  le  plus  n'apportèrent  que 
ung  caque  de  vin  en  l'arpent ,  &  encore  mains  telz  y  avoit  j  moult  fe 
fenoit  heureux  qui  en  avoit  en  l'arpent  ung  muyou  une  queiic ,  &  tout 
par  le  long  y  ver  qui  tant  dura,  qu'on  vit  oneques  mais  H  long  ôevraye- 
menton  trou  voit  ésalmendiers  après  la  Fcfte  de  Toufiaint  des  amendes 
toutes  vertes  bonnes  à  peler  comme  à  la  my-Aouft ,  &  eftoient  de  très- 
bon  gouft. 

Item,  en  ce  temps  fut  le  vin  très-cher  ;  car  on  avoit  très*-pctit  vin 
pour  huit  deniers  pour  pinte  ,  &  fi  eftoit  lamonnoye  très-bonne. 

Item ,  enec  l'an  ou  pou  devant  vint  à  Paris  une  femme  nommée  Mar- 
got ,  aflèz  jeune,  comme  de  vingt-huit  à  trente  ans,  qui  eftoit  du  Pays 
àc  HenauJt ,  laquelle  jouait  le  mieulx  à  la  palme  que  oneques  homme 
cuit  vu,  &  avec  ce  jouait  devant  main  derrière  main  très-puiflàm* 
ment ,  très-malicieufement,  très-habillement ,  comme  povait  faire 
homme ,  &  pou  venoit  d'hommes  à  qui  ellcgaingnaft  ,  ce  ce  n'efloit  les 
plus  puiflans  joueurs  y  &  eftoit  le  Jeu  de  Paris  où  le  mieulx  jouait  en 
rué  Grenier  S.  Ladre ,  qui  eftoit  nomme  le  petit  Temple. 

Item ,  environ  quinze  jours  devant  la  S.  Remy,  cheut  ung  mauvais 
air  corrompu ,  dont  une  très-maulvaife  maladie  advint ,  que  on  appcl- 
loit  \*D*ndo  -,  &n'cftoitnul  ne  nulle  qui  aucunement  ne  s'en  fentift 
dedens  le  temps  quellcdura;  &la  manière  comment  elle  prenoit^elle* 
commencent  ès  raios  &  ès  efpaulles  ;  &  n'eftoit  nul  quant  elle  prenoit, 
qui  ne  cuidaft  avoir  la  gravelle ,  tant  faifoit  cruelle  douleur  ,  &  après 
ce  à  tous  venoient  les  ailées  ou  fortes  friffons  ,  &  eftoit-on  bien  huit 
pu  dix  ou  quinze  jours  qu'on  ne  povait  ne  boire  >  ne  menger ,  ne  dor- 
mir ,  les  ungs  plus ,  les  autres  mains  s  après  ce  venoit  une  toux  fi  très- 
mauvaife  à  chacun  ,  que  quanton  eftoit  au  Sermon ,  on  ne  povait  en- 
tendre ce  que  le  Sermonneur  difoit,  pour  la  grantnoifedes  touffeurs. 
Item ,  elle  ot  très-forte  durée  jufqu'après  la  ToiuTaint  bien  quinze 
Tome  I.  £ 
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jours  ou  plus  »&  ne  euflez  guer es  trouve  homme  ne  femme  quîneexifY 
*  4  1  7*  la  bouche  ou  le  nez  tout  cflevé  de  grotte  rongne,pour  raflées  »'&  quant 
onencontroit  l'ung  l'autre,  on  demandoit  :  As- tu  point  tu  de  Udandoî 
s'il  difoit  non ,  on  lui  refpondoit  tantoft  :  Or  te  garde  bien  que  vrsje- 
rnent  tu  en  bouteras  ung  morcelet  t  &  vrayement  on  ne  mentoit  pas  ,. 
que  pour  vray  il  fut  pou  ,  fuft  petit  ou  grant  femme  ,  ou  enflent qui: 
n  euft  en  ce  temps  ou  aûees ,  ou  frilfons  ,  ou  la  toux,  qui  trop  durait' 
longuement. 

«uj.Dceem.     Item ,  le  quinzicfme  jour  de  Décembre  enfuivant  fut  prins  ung, 
Efcuycr  nommé  Sauvage  de  Fromonville  dedens  leChaftel  de  rifle- 
Adam  »  par  force  lui  fie  deux  varlets  j  car  plus  n'y  avoit  de  gens  quant 
il  fut  prins  ,  aflez  fut  qui  le  lia ,  &  fut  nais  fur  ung  cheval  ,lcs  pié$' 
liez  >  &  les  mains  fans  chaperon  ;  en  ce  point  admené  à  Baignollet 
où  le  Regent  eftoit ,  qui  tantoft  commanda  que  fans  nul  délayon  fal- 
lait pendre  au  gibet  haûivement ,  fans  eftre  oiiy  en  ces  dcrTcnfcs  î  car 
on  avoit  grant  paour  qu'il  ne.  fuft  recoux  ;  car  de  très-grant  lignaige 
eftoit.  Ainûfut  admené  au  gibet  accompaigné  du  Prcvoft  de  Paris  &  de 
pluficurs  gens ,  &  avec  ce  eftoit  ung  nommé  Pierre  Baille  ,  qui  avoit 
efté  varlet  CordouannicràParis,fic  puis  fut  Sergent  à  verge,  fie  puisRc-- 
ceveur  de  Paris  ,J&  lors  eftoit  grant  Treforicrdu  Meinne ,  lequel  Pierre 
Baille  ne  volt  oncqnes,  quant  ledit  Sauvaige  demanda  confeflion  qu'H 
requiftfi  longuement ,  mais  lui  fit  tantoft  monter  1'efchelle  ,  &  monta ; 
après  en  deux  ou  trois  efchelons  en  lui  difant  grofles  paroles.  Le  Sau- 
vaige ne  lui  répondit  pas  à  fa  voulenté,  pourquoy  ledit  Pierre  luy  don— 
naun  grant cop  de  bafton  ,  &  en  donnoit  cinq  ou  fix  au  bourrel  pour 
ce  qui  l'intcrrogeoitdu  fauvementde  fon  amc.  Quant  le  Bourrel  vit 
que  l'autre  avoit  fi  malc  voulenté  ,  fi  ot  paour  que  ledit  Baille  ne  lui  fiïfc 
pis  ,  fi  fehaftapluftoft  qu'il  ne  devoit  pour  la  paour ,  fit  le  pendit  :  mais 
pour  ce  que  trop  fehafta  »  la  corde  rompiou  ce  defnoiia  ,  fit  chut  le- 
dit jugii  fur  les  rains,  &  furent  tous  rompus  fie  une  jambe  briféc  ;  mais  • 
en  celle  douleur  lui  convint  remonter  ,  fie  fut  pendu  fic  cftranglé, 
&  pour  vray  dire  ,  on  lui  portoit  une  très- malc  grâce ,  efpeciallemcnt" 
de  pluficurs  meurtres  très-horribles ,  &  difoit-on  qu'il  avoit  tué  de  fa 
main  ou  Pays  de  Flandres  ou  de  Haynault  un  Evcfque. . 
2  g      Item,  en  ce  l'an  après  Pafques ,  qui  furent  le  quatriefme  jour  d'Avril  • 
4     '  fan  1 428.  fut  fi  grant  foifôn  de  hannetons  ,  que  avoit  oneques  vu ,  ôc 
Avril.,  mangèrent  tellement  vignes,  almcndicrs  ,  noyers  fie  autres  arbres  a 
que  par  les  contrées  où  ils  furent ,  n'avoir  cfpecialment  ès  noyers 
nulles  feuilles  quinze  jours  devant  la  S.  Jehan-Baptifte. 
ttx,  May.     Item  3  le  Ducde  Bourgongne  vint  à  Paris  le  vingt-dcuxiefme  jour  de 
May  àung  Sa.bmedy  ,  V  ieille  de  la  Pcntccoftc ,  fie  vint  fur  un^petiv' 
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theval  en  guife  d'ung  Archer  ,  &  n'euft  point  efté  cogneu  du  peuple,  g; 
ce  n'euft  elle  le  Regent  qui  le  compaignoit ,  &  la  Régente  après.  "  ' 

Item,  il  s'en  alla  le  deuxicfme  jour  de  Juing  enfuivant ,  veille  du    *•  Juin. 
8.  Sacrement  ,  qui  fut  le  troificfme  jour  de  Juing.  j  Juin, 

Item  y  en  celle  année  fut  tant  de  hannetons  ,  que  les  Anxiens  di- 
foient  avoir  oneques  vu ,  &  durèrent  jufques  après  la  S.  Jehan  ,  ce 
gafterent  touttes  les  vignes ,  &  les  noyers  Se  les  amandiers  ,  &  fut 
avant  la  S.  Père  que  on  s'en  puft  délivrer  ,  &  fi  faifoit  très-grant  froit 
à  la  S.  Jehan  ,  &  toujours  pleuvoit  ,  tonnoit,  cfpartifloit ,  &  advint 
que  le  treiziefme  jour  de  Juing  le  tonnoirre  cheut  à  Paris  fur  le  do-  - 
cher  des  Auguftins  ,  & fouldroya  ledit  clocher,  toutte  la  couverture 
qui  eftoit  d'ardoife  ,  &  le  merrien  par  dedens ,  que  on  eftimoit  le  dom- 
maige  qu'il  fift  à  huit  cent  ou  mille  francs. 

Item  ,  le  vingt-cinquiefmc  jour  de  May,  le  Mardy  des  Feftcs  de  la  1Jt  nayî 
Pentecofte  l'an  1418.  prindrent  par  trayfon  les  Arminaz  la  Cite  du 
Mans ,  &  du  prendre  furent  pluficurs  de  la  Ville  confentans  ,  par  ainfi 
que lefdits  Arminaz  promifdrent  qu'ils  les  garderoient  en  leurs  fran- 
chifes ,  &  qu'ils  feroient  avecques  culx  comme  amis  :  mais  fi-toft  qu'ils 
orent  la  Seigneurie  de  la  Ville  ,  ils  pillèrent ,  roberent ,  efforcèrent 
iîllcs  &  femmes,  &  firent  tous  les  maux  qu'on  peut  faire  à  ces  enne- 
jnys ,  à  cculx  qui  les  cuidoient  amys. 

Item  ,  quant  ladittc  Cite'  futprinfe  ,  le  Cappitainc  qui  y  eftoit  de 
•£ar  le  Regent  ordonné  ,  eftoit  allé  en  ung  fien  affaire  environ  vingt 
lieues  loing  de  la  Cité  j  quant  il  fçut  la  chofe  comment  elle  eftoit ,  15 
fut  moult  courcé  nul  ne  demande  ,  il  fift  finance  de  trois  cent  hommes 
d'armes ,  &  s'en  vint  le  Vcndredy  enfuivant  environ  mynuit ,  &  fift 
tant  qu'il  regaigna  la  Cité  avant  qu'il  fuft  gueres  grant  jour  ;  car  quant 
la  commune  vit  lacruaulté  des  Arminaz  ,  ils  les  prindrent  en  fi  grant 
haync  , qu'ils  laiflerent  entrer  dedens  ledit  Cappitainc ,  ou  au  moinsne 
fedeffendirent  que  bien  pou.  Quant  ils  furent  dedens,  ils  comman- 
dèrent à  crier,  Vi  lie  gaignee  ,  fclecry  duCappitaine  dedans  la  forte- 
relTe  où  quantité  de  fesgens  s'eftoient  retraits ,  quant  la  Cité  fut  trahie 
premier.  Quant  ils  ouvrent  le  cry  de  leur  Cappitaine  ou  Bannière ,  fi 
fe  mirent  à  lancier  &  getter ,  &  à  laiflcr  cheoir  grofles  pierres  fur  les 
Arminaz  qui  les  avoient  afiîegez  ,  &  leur  Cappitainc  leur  vint  par  da- 
riere  qui  avoitavec  luy  trois  cent  hommes ,  comme  devanteft  dit,  de 
bonnceftofFe  ,  &  comprindrent  toutte  la  Place  tellement  que  les  Ar- 
minaz ne  porent  rcculler  ne  entrer  ou  Chaftcl,fi  fe  combatirent  main 
à  main  moult  longuement  ;  mais  en  la  fin  furent  defeonfiz  les  Armi- 
naz j  car  la  commune  les  avoit  en  fi  grant  hayne  pour  leur  mauvai- 
se ,  que  par  les  feneftres  ils  leur  gettoient  grofles  pierres  dont  Us 
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'  '  tuoient  eulx&  leurs  chcvaulx  î  &  quant  aucun  des  Arminaz  efchap- 
1428.  poit  par  bon  cheval  ou  autrement ,  tantoftcftoit  tué  du  commun  ,  8& 
tant  firent  j  c'eft  aflavoir  le  Cappitainc  nommé  Me/firc  Talebot ,  & 
culxdu  Chaftcl ,  &  la  commune  que  doze  cent  des  Arminaz  de  mou- 
rercnt  en  la  place  *  fans  ceulx  qui  furent  defcollcz  qui  avoicnt  eftc 
confentans  des  entrées  des  Arminaz  par  trayfon  ;  &  fans  les  prifon- 
niersqui  furent  très-grant  nombre  y  carilyavoit  vingt-deux  ou. vingt- 
quatre  Cappitaines  d' Arminaz  qui  eftoient  accompaignez  de  trois  mille 
hommes  d'armes  &  plus  ,  dont  il  appert  bien  clerement  qu'ils  font 
bien,  maleureux  quant  trois  cent  hommes  les  de f confît  fi  laidement 
&  pour  leur  pèche  ;  car  fe  ilsfe  fuflent  bien  portés  vers  ceulx  de  la 
Ville  ,  félon  qu'ils  avoicnt  juré  ,  ils  euflent  fait  que  fages. 

Item  >  fut  Tannée  fi  froide  longuement ,  que  tout  le  Landit  s  ne  à  la: 
S.  Jehan  ,  n'avoit  encore  nulles  bonnes  cerifes,  ne  bien  pou  encore  de 
fèves  nouvelles  ,  ne  blé  ,  ne  vignes  en  fleur. 
*i.  Juin.     item  ,  Le  jour  S.  Leufïrey  qui  fut  au  Lundy  vingt-uniefme  jour  de- 
Juing  ,  fut  la  plus  fomptueufe  fcftefaitteauPallaysàPaTis  que  homme 
qui  pour  lors  vequift  ,  euft  oneques  veuë  ;  car  touttes  perfonnes  de 
quelque  eftat  qu'il  fuft,  cftoit  receu  à  difncr  félon  fon  eftat  ;  car  le 
Regent  dç  France  fie  fa  femme  &  laChevalleric  furent  fervis  en  lieu  8c 
de  viande  félon  leur  eftat.  Le  Clergé  premièrement ,  comme  Evef— 
ques,  Prelas>  Abbés,  Prieurs ,  aprèsDocteurs  de  touttes  feiences  $• 
le  Parlement  après  ,  lePrcvoftde  Paris,  &  ceulx  du  Chaitcllet ,  après 
le  Prevoft  des  Marchans  ,  les  Efchcvins  &  Bourgeois  &  Marchans  en- 
semble ,.  &  après  le  commun  de  touseftats,  &  furent  bien  à  celluy 
difner  que  ungs  que  autres  plus  de  huit  milliers  feans  à  table  ;  car  il  y 
ot  de  pain  diftribué  de  environ  trois  deniers  la  pièce  ,  qui  pour  lors  • 
cftoit  moult  grant  »  car  on  avoir  ung  fextier  de  très-bon  froment  pour 
doze  fols  parifis  ,  fi  en  y  ot  bien  fept  cent  dozainnes. 

Item  »  on  y  but  de  vin  bienquarente  muids.. 

Item ,  y  ot  bien  huit  cent  plats  de  viande  ,  fans  le  beuf  &  mou  tort 
«pi  fut  fans  nombre.- 

Item  ,  environ  le  moys  d'Aouft  Tan  142**.  le  Comte  de  Salccbry 
avec  faCompaignie  print  la  ville  deNogcnt  le  Roy-,  print  Cauville  en.. 
Bcaufle  ,  print  Rochcfùrt ,  &  de  là  alla  à  Chafteaudun  &  à  Orléans  ^ 
voire  devant  la  Ville  ,  &  fut  faitte  unegrofle  taille  aufli- bien  aux  Vil- 
laiges  ,  comme  ès  Citez  ,  &  fi  leur  convint  faire  finance  de  bien  deux^ 
cent  voitures  chacun. à  trois  ou  quatre  chevaulx  pour  mener  vivres  8c 
artillerie ,  &  pour  mener  bien  deux  cent  queues  de  vin  ou  plus  qui 
furent  prinfes  dedens  Paris ,  &  fi-eftoit  le  vin  fi  cher  ,  que  nul  oupoui 
de  mefuaiges  n'en  buvoient  ;  car  la  pinte  de  moyen  vin  ou  moys  de 
Septembre  couftoit  douze  deniers  te çs-for  te  monnoic. 
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Tfem  ,  en  ce  temps  pour  la  charte'  du  vin  ,plufieurs  fe  mirent  à  braf-  J  %  ^ 
1er  fervoife  >  &  avant  que  la  Touflaint  en  ot  bien  à  Paris  trente  Braf- 
icurs  >  &  fi  laammenoit-on  tousles  jours  à  charrettées  de  S.  Denis  & 
d'ailleurs ,  &  que  on  la  crioit  parmy  Paris,  comme  on  a  accoufturné 
à  crier  le  vin ,  &  fi  n'eftoit  celle  de  Paris  qu'à  deux  doubles  ,  &  celle 
de  faint  Denis  à  trois  doubles  qui  valloicnt  quatre  deniers  parifis. 

Item  ,  en  ce  temps  on  avoit  bon  pois  pour  dix  deniers  le  bocflH, 
bonnes  fevespour  dix  deniers  >  le  quarteron  d'eeufs  pour  doze  deniers 
parifis* 

Item,  en  icelluy  mois  de  Septembre  1428  à  la  Sainte  Croix  ,  nV 
Voit  encore  nuls  raifins  que  on  euft  pu  dire,,  veez  cy  une  grappe  noiro 
entièrement ,  tant  fut  l'année  froide  longuement  &  tardive. 

Item  y  en  icelluy  temps  ou  moys  d'Aouft  fut  faite  une  Ordon* 
fiance  fur  les  Rentes,  que  chacun  qui  auroit  puiflàncc,  pouvait  avoir 
la  livre  pour  quinze  livres  tournois ,  pour  tant  qu'ils  fufTent  ou  euf- 
fent  eftégrant  temps  cuillies,  &  au/fi  en  furent  mis  hors  de  ladite  Or- 
donnance enffens  mineurs  dans  ,  femmes  vcfves,  Eglifcs  &  plufieur» 
autres  Ordonnances  furent  faittes  fur  lcfditcs  Rcnres  >  lefquellcs  on 
peut  fçavoir  ou  Chafteilet  qui  vcult. 

Item  y  ladite  Ordonnance  fut  publie'c  le  darrain  jour  de  Juillet  l'an; 

Item  »  le  Vendrcdy  io.  jour  de  Septembre  1428.  fut  dcfpcndu  du 
Gibet  de  Paris  ung  nommé  Sauvaigc  de  Fromonville»  à  qui  Pierre 
Baille  fit  tant  de  dcplaifir  >  quant  on  le  pendoit  »  car  il  le  frappa  en 
l'cfchellc  moult  cruellement,  &:  fi  bâtit  le  Bourrel  d'un  gros  ballon 
qu'il  tenoit,  &  eftoit  pour  lors  ledit  Pierre  Receveur  de  Paris. 

Item,  en  cellui  temps  eftoit  toujours  le  Comte  de  Salcebry.  fur  la' 
Rivière  de  Loire  ,  &:  prenoit  Chafteaux  &  Villes  à  fon  vouloir,  car 
moult  eftoit  expert  en  armes  ;  fi  s'en  vint  devant  Orléans  Partit  de 
toutes  parts ,  mais  fortune  qui  à  nully  n'eft  feuve  amyé  lui  mon/Ira' 
de  fon  mefticr  dont  elle  fert  fes  amez  fans  defiier  i  car  plus  cuide  cf-- 
tre  plus  feurement  comme  a  fiege  une  pierre  do  canon  lui  fut  pre*' 
fente'e  qui  lui  donna  le  copde  la  mort ,  dont  moult  grant  dommaige 
orent  les  Angloys,  efpecialmentle  Regcnt  de  France  ;  car  tl  le  repo- 
foit  ès  Citez  de  France  à  fon  aife  luy  &  fa  femme  ,  qui  par  tout  où  il 
alloit  le  fuivoit  ^&  quant  l'autre  fut  mort,  il  lui  convint  maintenir  la 
guerre ,  &  party  de  Paris  pour  y  aller  le  Mercrcdy  veille  de  faint  Mar- 
tin d'y  ver  142*.  &.  le  Comte  de  Salcebry  eftoit  mort  la  fepmainc: 
devant. 

Item ,  en  ce  temps  le  quatriefme  de  la  fervoife  à  Paris  à  fix  mille* 
cent  franci  „&  cellui  du  vin  n'ertoit  mic  à  la  troiûcfme  partie  ;  car/ 
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ç  J  ^  le  vin  nouvel  e/toit  fi  petit  &  fi  fbible ,  qu'on  n'en  tenoit  compte  ^ 
car  tout  le  meilleur  ou  la  plus  grant  partie  fe  fentoit  plus  de  verjus 
que  de  vin  ,  8c  fi  eftoit  fi  cher  que  on  faifoit  le  caque  qui  cfioir  ung  pou 
plus  fort  que  defpcn  ce  quatre  tournois  parifis ,  8c  ne  cuflîcz  eu  nul  à 
moins  de  quatre  francs.  £n  icellui  temps  convint  faire  par  les  Bour- 
geois de  Paris  finance  de  farine  pour  mener  en  l'Oit  devant  Orléans* 
8c  en  firent  finance  de  plus  de  trois  cens  chariots  chargez,  lefquclx 
chariots  Se  chevaulx  8c  touttes  chofes  appartenants  à  charroy,  ceulx 
du  plat  pays  d'entour  Paris  payèrent,  ce  non  qu'ils  furent  quand  ils 
vinrent  à  Paris  affignez  de  leurs  deupens  jufques  à  neuf  jours  enfui- 
vans  ,  &  n'y  dévoient  plus  demourer ,  mais  ils  y  furent  après  les  neuf 
jours  autres  neuf  à  leurs  defpens  ,  &  leurs  chevaulx  qui  moult  les 

1*.  Fer.  greva  j  &  le  douziefine  jour  de  Février  ce  partirent  à  grant  compai- 
gnie  de  gens  d'armes ,  &  allèrent  jufques  à  Eftampes  fans  danger.  Quant 
ils  furent  ung  pou  pardelà  entre  Cauvillc  en  Beauflè,  8c  ung  villaige 
nommé Tonmray  faint  Denis,  il  leur  vint  bien  fept  mille  Arminaz 
qui  les  amenèrent  comme  une  dance  fait  ung  de  petits  enflfens.  Quant 
nos  gens  virent  ce ,  ils  ce  ordonnèrent  au  mieulx  qu'ils  porent  8c  ne  fe 
boberent  ;  ils  avoient  foifons  grans  piculx  agus  à  ung  bout  8c  ferrez  k 
l'autre  qu'ils  fichèrent  en  terre  en  penchant  devers  leurs  ennemys  >  & 
furent  mis  les  Archers  8c  Arbaleftriersde  Paris  à  ung  cofté  aufquelx  fut 
ordonné  une  elle  de  nos  gens ,  8c  l'autre  elle  fut  dcArchicrs  Angloys» 
8c  ou  millicu  fut  ce  qu'ils  pouvoient  avoir  de  grofie  bataille  ,  car  ils 
n'eftoient  en  tout  pas  plus  de  quinze  cent  contre  fept  raille  qui  ef- 
toient  treize  Arminaz  contre  deux  de  nos  gens  5  ils  fe  hourderent  par 
darriere  de  leur  charroy ,  8c  ce  recommandèrent  à  noftre  Seigneur  » 
ôc  prièrent  l'ung  l'autre  de  bien  faire ,  8c  puis  ordonnèrent  bonne 
garde  pour  le  charroy  avec  les  Charretiers  pour  le  grand  péril  cfche-» 
ver  qui  povait  advenir  ,  8c  comme  il  advint,  car  aucuns  8c  grant  quan- 
tité des  Arminaz  vindrent  par  darriere  cuidant  piller  les  biens  de 
nos  gens ,  8c  aucuns  des  Voituriers  les  virent  venir  ,  ils  defiellercnt 
leurs  chevaulx  8c  s'en  voldrent  fuir  ,  mais  les  Arminaz  leur  furent  au 
devant  qui  moult  les  dommaigerent  du  corps  &  aucuns  de  la  vie,8c  après  " 
cuiderent  venir  au  pillage,  mais  ils  furent  fi  bien  receus  que  moult  tut 
joyeux  qui  potfcfauvcr  -,  entant  que  les  Larrons  furent  ainfi  gardez  de 
piller,  les  Arminaz  approuvèrent  nos  gens,  8c(  furent  les  Gafcons  qui 
eftoientbien  montez,  &  lagrcigncur  partie  de  leurs  gens  ordonnez  en- 
contre les  A rbaleftriers 8c  Archers  8c  Compaignons  de  Paris,  8c  lcsEf- 
coflbis  contre  les  Angloys,  Se  lagroûe  bataille  contre  la  grofie  bataille. 
Quant  ceulx  de  Paris  virent  que  ceulx  achevai  venoient  vers  eulx ,  ils 
gommen  ceient  à  traire  de  ars  &  de  arbalcfires  moult  afpremcnt  ;  quanj 
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Gafcons  virent  ce  ,  ils  baifferent  la  chère ,  &  tournoicrent  leurs  lan-  i^itif 
ces  devant  cube  pour  garder  leurs  chevaulx  du  trait ,  &  les  poignerent 
de  refperon  moult  fort  comme  cilz  qui  avoient  efperance  de  les  met- 
tre tous  à  mort ,  mais  qu'ils  fuflent  près  >  mais  les  malcureux  ,  les  mef- 
chans  ,.  les  maudits  ne  veoient  pas  le  mai  qui  eftoient  devant  leurs 
yeulx  j  car  comme  ils  approuchoknt  de  nos  gens  à  pointe  d'efpcron, 
leurs  chevaulx  entrèrent  dedens  les  pieux  fichez,  fie les  pieux  dedens 
leurs  poitrines,  ventres  &  en- jambes,  fi  ne  porent  en  avant ,  mais" 
churent  les  aucuns  tous  mors ,  &les  Maiftrcs  après ,  cculx  qui  furent 
atterez ,  crioient  aux  autres  viras  *  viras  ,  c'eft-à-dire  ,  retournez,  » 
retournez,  fi  s'en  cuiderent  tantoft  fuir  ,  mais  leurs  chevaulx  qui  na- 
vrez eftoient  des  pieux  davant  diz  ,  cheoient  tous  mors  fous  eulx  qui 
qui  en  abbattoient  deux  ou  trois ,  &  faifoient  trébucher  leurs  gens  qui 
après  venoient.  Quant  les  Ecoflbis  Se  les  autres  virent  ce  ,  moult  fu- 
rent esbahys  ,  &  eulx  prindrent  à  fuir  comme  beftes  que  un  loup  efparf 
<»à  &  là  ,  &  nos  gens  à  les  fuivir  de  près ,  &  à  occire  &  abattre  ce  qu'ils 
porrent  atteindre ,  &  en  demouraenla»  place  de  mors  quatre  cens  & 
plus»  Se  deprinsgrant  quantité^  &  comme  les  mefehans  eulx  cuide* 
rent  iauver  à  entrer  à  Orléans ,  ils  furent  apperecus  de  ceulx  du  Siège 
qui  leur  allèrent  au  devant,  &  en  tuèrent  autant  ou  plus  qu'on  avoit 
faitteen  la  bataille  davant  dittej  ainfi  leur  advint  pour  leur  pèche 
qu'ils  avoient  eu  penfée  que  tout  fuft  mis  à  l'efpée  :  mais  tour  bel  leur 
fut  quant  ils  fe  porent  gat>der  que  l  cfpéc  delcurs-ennemys  nc  les  tuafV. 
Quant  nos  gensorent  menez  leurs  vivres  en  l'Oit  ,  ils  s'en  revindrent 
^  Paris  le  dix-neufviefme  jour  de  Février  l'an  1418.  Se  fut  trouvé 
que  de  cculx  de  Paris  n'eiroitmort  en  bataille  que  quatre  hommes  Se  des 
Voituriers  qui  s  en  cuidercat  fuir-,  plus  ,  Se  moult  de  navrez'  ,  dont 
c'eft  grant  pitié,  &  d'une  part  Se  d'autre ,  qui  faulr  que  Chrétienté 
tue  ainû l'ung  l'autre  fans  avoit  caufe  pourquoy1 ,  car  lung  fera  de 
«eut  lieues  loing  de  l'autre  qui  fc  vendroit  entretuer  pour  gaignerung 
pou  d'argent',  ou  le  gibet  au  corps ,  ou  Enfer  à  la  pouvre  amc. 

en  ce  temps  furent  commenceeyàr  faint  Jacqucsdc  la  Bou-» 
cherie  à  dire  les  Heures  canoniaux  comme  a  Noftre-Dàrric  le  id 
jour  de  Janvier  14*8:  jour  de  Dimenebe  qui  étroit  par  cinq; 

Item ,  le  Duc  de  BourgongUe  revint  à  Paris  le  qùatriefme  jout  — 
«l'Avril  ,  jour  S.  Ambroifc  à  moult  belle  compaignie  de  Chevaliers  &  142^- 
d'Efcuicrsyfie  après  environ  huit  jours  vînt ;à  Paris  un  Cordclîcr  nom- 
mé Frère  Ricbart  ,  homme  de  trés-grant  prudence,  feevant  à  orai-* 
fon,  femeur  de  bonne  doctrine  pour  édiffier  fonproxifmc ,  Se  tant 
y  labeuroit  fort  que  en viz  le  crevoitqui  nè  l'auroit  Vcû  :  car  tant  corn-" 
jxte  il  fut  à  Paris,  il  ne  fut  qu'une  jornje  fans  faire  Prédication ,  Se- 
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commença  le  Sabmedy  fciziefmc  jour  d'Avril  1419,  à  Sainte  Gene- 
viève ,  ôc  le  Dimenche  enfuivant  &i  la  fepmainc  enfuivant  ;  c'eft  aua- 
voic  le  Lundi ,  le  Mardy ,  le  Mercredy ,  le  Jcudy  ,  le  Vendredy ,  le 
Sabmedy ,  le  Dimanche  aux  Innoccns,  Se  commençoit  fon  Sermon 
environ  cinq  heures  au  matin,  &  duroit  jufques  entre  dix  &  onze  f 
&  y  avoit  toujours  quelques  cinq  ou  fix  mille  perfonnes  à  fon  Ser- 
mon ,  &  droit  monté  quant  il  prcfchoit  fur  ung  hault  eichaffeult  qui 
eftoit  près  de  toife  6c  demie  de  hault ,  le  dos  tourné  vers  les  Charniers 
encontre  la  Charronneric  à  l'endroit  delaDancc  macabre. 

Item ,  le  jour  de  l'Invention  S.  Denis  s'en  retourna  le  Duc  de> 
Bourgongne  en  fon  Pays  de  Flandres ,  &  toujours  eftoit  le  Siège  de- 
vant Orléans  >  dont  les  vivres  enchérirent  fort  à  Paris»  car  par  con- 
trainte il  y  convenoit  fouvent  mener  grant  fbifonde  farines  8c  d'au- 
tres vivres  >  &  ebofes  qui  font  neceflairespour  guerre  au  Siège  :  brièf 
en  en  mena  tant  que  le  blé  enchery  à  Paris  de  Sabmedy  à  autre  de 
vingt  fols  parifis  à  quarente  fols  parifis ,  &  touttes  chofes  dont  hom- 
me povait  vivre  par  cas  pareil  >  ainû ,  comme  devant  eft  dit,  fc  de- 
party  le  Duc  de  Bourgongne  ,  fans  ce  qu'il  feift  aucun  bien  au  re- 
gard de  la  Paix  ou  du  pouvre  peuple ,  &  difoit-on  qu'il  alloit  com- 
battre les  Liégeois. 

Item  .  le  Cordelier  devant  dit  prefcha  le  jour  de  S.  Marc  enfui* 
vant  à  Boulongne  la  petite  >  &  là  ot  tant  dépeuple»  comme  devant  eft 
dit,  ôepour  vray  celle  journée  au  revenir  dudit  Sermon  furent  let 
gens  de  Paris  tellement  tournez  en  devocion  &  cfmcus  qu'en  moins 
de  trois  heures  ou  de  quatre  eufliez  veus  plus  de  cent  feux  ,  en  quoy 
les  hommes  ardoient  tables  &  tabliers ,  des  Cartes  ,  billes  &  billars  , 
nurclis  &  touttes  chofes,  à  quoy  on  ce  pou  voit  couteer  à  maugrer  à 
jeux  convoitcux. 

Item ,  les  femmes  cellui  jour  &  landemain  ardoient  devant  tout 
les  attours  de  leurs  teftes  comme  bourreaux»  trufiàux  »  pièces  de  cuir 
ou  de  baleine  qu'ils  mertoient  en  leurs  chapperons  pour  cftre  plus 
roides  ou  rebras  davant ,  les  Damoifelics  laifTerenc  leurs  cornes  8c 
leurs  queues  &  grant  foifon  de  leurs  pompes,  &  vrayement  dix  Ser- 
mons qu'il  fiû  à  Paris  &  ung  à  Boulongne  ,  tournèrent  plus  le  peuple 
à  devocion  que  tous  les  Sermoncurs  qui  puis  cent  ansavoient  prcfché 
à  Paris.  r 

Item ,  il  difoitpour  vray  que  depuis  ung  pou  il  eftoit  venu  de  Ciric 
comme  de  HierufaJem ,  &  là  rencontra  pluficurs  tourbes  de  Juifs 

?U  ,mw  ri-°S?  9  ils  Iui  dircnt  P°ur  vrav  <luc  Meflîas  eftoir  né  , 
lequel  Mcffias  leur  devoit  rendre  leur  hçritaigc ,  c'eft  aflavoir  la  Terre 
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de  Promiflion,  8c  s'en  alk  ient  vers  Babilone  à  tourbes,  &  félon  !a  i429. 
Sainte  Eicriturc  celui  Mcffias  eft  Antechrift,  lequel  doit  naiftre  en  la 
Cite'  de  Babilone  qui  jadis  fut  chef  des  Royaulmcs  des  Pcrfans ,  6c  doit 
eftre  nourri  en  Betlaaida,  £c  convcri'er  en  Corozaim. 

Item  ,  ledit  Frère  Richart  prefcha  le  darrain  Sermon  à  Paris  le  x€  ^vtiL 
Mardy ,  landemain  de  S.  Marc  26.  jour  dudit  Avril  1429.  &  diit  au 
départir  que  l'an  qui  feroit  après  ;  c'eft  aflavoir  Tan  trentiefmc  que 
on  verroit  les  plus  grandes  merveilles  que  on  euft  oneques  veuês ,  6c 
que  fon  Maiftre  Frère  Vincent  le  tclmoigne  félon  l'Apocalipfe ,'  6c 
les  Efcriptures  Monfieur  faint  Paul  ,  &  aulfi  le  tefmoigne  Frerc  Ber- 
nart ,  ung  des  bons  Prefchcurs  du  monde ,  fi  comme  on  difoit ,  ceftui 
Frère  Richart  j  6c  en  icellui  temps  cftoit  cellui  Frère  Bernart  en  Pré- 
dication par-delà  les  Alpes  en  Italie  ,  où  il  avoit  plus  converti  de  peu- 
ple à  devocion  que  tous  les  Prefcheurs  qui  depuis  deux  cent  ans  de- 
vant y  avoient  prefché  ,  &  pour  vray  le  Mardy  que  ceftui  Frerc  Ri- 
chart fe  party  de  fon  Sermon  que  plus  n 'avoit  congié  d'en  faire  à  Fa- 
ris,  quant  il  commanda  la  bonne  recommendacion  ,  &  qu'il  com- 
menda  à  Dieu  ou  peuple  de  Paris,  6c  qu'ils  priaient  pour  luy  ,  6c  il 
prieroit  Dieu  pour  culx  ;  les  gens  grans  &:  petiz  plouroient  fi  piteufe» 
ment ,  comme  s'ils  veillent  porter  en  terre  leurs  meilleurs  amys  6c 
lui  auffi ,  6c  à  tant  cellui  jour  ou  landemain  ce  cuidoit  partir  le  preu- 
domme ,  &  s'en  alla  vers  les  Parties  de  Bourgongne  j  mais  fes  Frères 
firent  tant  par  prières  que  encore  demoura  il  à  Paris  pour  confermer 
par  Prédication  le  bon  édifEement  qu'il  avoit  commancé  î  &  en  ce 
temps  fift  ardre  plufieurs  Madagoircs  que  maintes  fortes  gens  gardoient 
en  lieux  repos ,  6c  avoient  figrant  foy  en  celle  ordure  que  pour  vray 
Hs  croioient  fermement  que  tant  comme  ils  l'avoient ,  mais  qu'il 
fuft  bien  nettement  en  beaux  drapeaux  de  foye  ou  de  lin  enveloppé, 
que  jamais  jour  de  leurs  vies  ne  feroient  pouvres,  &  pour  certain  tels 
y  avoit  qui  les  baillèrent  de  leur  gre  ,  quant  ils  orent"  oiiy  comment 
le  Proudomme  blafrr.oir  tous  ceulx  qui  ainfi  follement  crioient ,  ils 
jurèrent  que  oneques  puis  qu'ils  les  gardèrent ,  ils  ne  ce  virent  ung 
jours  qu'ils  ne  dculTent  toujours  plus  que  vaillant  ils  n'avoient  ,mais 
très  grant  efperancc  avoient  qu'ils  les  eufTcnt  moult  riches  ou  temps 
advenir  par  le  maulvais  confeil  d'aucunes  vieilles  femmes  qui  trop 
cuident  fçavoir  quant  ils  fe  bouttent  en  telles  mcfchancetcz  qui  font 
droites  forecries  8t  herefies. 

Item ,  en  cellui  temps  avoit  une  pucclle  ,  comme  on  difoit,  fur  la 
Rivière  de  Loire  qui  ce  difoit  Prophète,  8c  difoit  telle  chofe  ad- 
viendra pour  vray  ,  6c  eftoit  contraire  au  Regent  de  France  6c  à  fes  ai- 
dants, &  difoit-on  que  maugté  tous  ceulx  qui  tenoient  le  Siège  dc- 
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vant  Orléans ,  elle  entra  en  la  Cite  à  tout  grant  foifon  d'Arminar 
&  grant  quantité  de  vivres ,  que  oneques  cculx  de  l'Oft  ne  s'en  mu- 
rent ,  «5c  fi  les  veoient  paffer  à  ung  trait  ou  deux  d'arc  prc's  d'eulx ,  &  Ci 
avoient  fi  grant  neceffité  de  vivres ,  que  ung  homme  cuû  bien  mangé 
pour  trois  blancs  de  pain  à  fon  difncr ,  &.  pluficurs  aultres  chofes  de 
elle  racontoient  ceulx  qui  mieulx  aimoient  les  Arminaz  que  les  Bour- 
guignons ,  ne  que  le  Rcgcnt  de  France.  Us  aftermoient  que  quant  elle 
eftoit  bien  petite  qu'elle gardoit  les  brebis,  que  les  Oyfeauxdes  bois 
&  des  champs,  quant  elle  les  appelloit ,  ils  venoient  manger  fon 
pain  dans  Ton  giron  comme  privez.  In  verttate  apocriphum  eji. 

Item  ,  en  cellui  temps  levèrent  le  Siège  les  Arminaz,  &  firent  par- 
tir les  Angloys  par  force  de  devant  Orléans,  mais  ils  allèrent  de- 
vant Vendofme ,  &  la  prindrent ,  comme  on  difoit,&  par  tout  alloit 
cette  pucellc  armée  avec  les  Arminaz,  «Se  portoit  fon  eftendart  où 
cftoit  tant  feulement  en  efeript  Jhefus ,  &  difoit-on  qu'elle  avoit 
dit  à  ung  Cappitainè  Angloys  qu'il  fc  departift  du  Siège  avec  fa  com- 
paignie  ,  ou  mal  leur  vendrait  &  honte  à  tretous ,  lequel  la  dif- 
fama moult  de  langaige  comme  clamer  ribaulde  &  putain,  &  elle  lui 
dift  que  maugré  eux  tous  ils  partiraient  bien  bref,  mais  il  ne  levcr- 
roit  ja,  &  fi  feraient grant  partie  defa  gent  tuez,  &  ainfi  en  advint-il, 
car  il  fc  noya  le  jour  devant  que  l'occifion  fut  faite,  &  depuis  fut 
pefchc  &fut  dcfpecé  par  quartiers  &  bollu  &  embofmé  «5c  apporté  à 
faint  Merry ,  &  fut  huit  ou  dix  jours  en  la  Chappellc  devant  le  Cel» 
lier  ,  &  nuyt  &  jour  ardoient  devant  fon  corps  quatre  cierges  ou  tor- 
ches ,  &  après  fut  emporté  en  fon  Pays  pour  enterrer. 

Item ,  en  ce  temps  s'en  alla  Frère  ÎUchart  ,&  le  Dimanche  de- 
vant qu'il  s'en  devoir  aller  ,  fut  dit  parmy  Paris  qu'il  devoit  pref- 
cher  au  lieu  ou  bien  près  où  le  glorieux  Martyr  Monfieur  S.  Denis 
avoit  efté  dcfcollé  &  maint  autre  Martyr  ;  fi  y  alla  plus  de  fix  mille 
perfonnes  de  Paris,  &  party  la  plus  granr  partie  le  Sabmcdy  au  foir  à 
grant  tourbes  pour  avoir  meilleur  place  le  Dimcncheau rratin ,  & 
couchèrent  aux  champs  en  vieilles mazurcs  &  où  ils  porent  mieulx  , 
mais  fon  fait  fut  empefehié  ;  comment  ce  fù  a  tant  m'en  tais,  mais  ilénc 
prelcha  point,  dont  les  bonnes  gens  furent  moult  rroublez,  ne  plus 
ne  prcfcha  pour  celle  faifon  à  Paris  ,  «5c  lui  convint  partir. 

Item  y  en  cellui  temps  tenoient  les  Arminaz  les  champs  qui  tout 
deftruifoient ,  fi  y  furent  commis  Angloys  environ  huit  mille ,  mais 
quant  ce  vint  au  jour  que  les  Angloys  trouvèrent  les  Arminaz  ,  ils 
nettoient  pas  plus  de  fix  mille  ,  «5c  les  Arminaz  eftoient  dix  mille  i  fi 
coururent  fus  aux  Angloys  moult  agrément,  «5c  les  Angloys  ne  les 
refuferent  mie.  Là  ot  grant  defeonfiture  d'un  lez  «Se  d'autre,  mais 
en  la  fin  ne  le  porent  les  Angloys  foumrir,  car  les  Arminaz  qui  plu» 
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«ftoient  de  la  moitié  que  n'eftoient  les  Angloys ,  les  encloyrent  de  1449. 
touttes  parts ,  là  furent  Angloys  defeonfiz,  &  furent  bien  ,  comme 
on  dîloit ,  trouvez  mors  des  Angloys  quatre  mille  ou  plus ,  des  autres 
ne  fot-on  le  nombre  à  Paris. 

Item,  le  Dimanche  19.  jour  de  Juingl'an  1429-  rot  dedic'c  l'Fglifc 
S.  Laurcns  dehors  Paris  par  Révérend  Perc  en  Dieu  l'Evcfqucdc  Paris , 
&  autres  Prelars. 

Item,  le  6  jour  de  Juing  ou  dit  an  1419  furent  nez  à  Hebarvilliers 
deux  enfïèns  qui  eftoient  proprement  ;  car  pour  vray  je  les  vis  &  les  tins 
entre  mes  mains ,  Se  avoicntdcux  tefteSjquatrcbras>dcuxcouls ,  quatre 
jambcs,quatre  pieds  &  n'avoient  qu'un  ventre  ne  qu'un  nombril,deux 
teftes  ,  deux  dos,  &  furent  chreftiennes  ,  &  furent  trois  jours  fur  terre 
pour  voir  la  grant  merveille  au  peuple  de  Paris  ;  &  pour  vray  du  peuple 
dcParisy  fut  les  vcoir  plus  de  dix  mille  perfonnes  que  homme,  que 
femmes ,  &  par  la  grâce  de  Noftre-Seigncur  la  mere  en  délivra  faine  8c 
fauve  >  ilsfurent  ne/,  environ  fept  heures  au  matin,&  ftircntchrefticn- 
nez  en  la  Tarroiflc  S.  Chriftouflc  ,  &  l'une  fut  nommée  Agncz  ,  l'autre 
Jehanne,  leur  perc  Jehan  Difcret,la  mere  Gillette  &  vefquirent 
après  le  Battefmc  une  heure. 

Item  ,  en  celle  propre  fepmainc>  le  Dimcncheenfuivant  fut  ne  en 
la  Chaunarie  derrière  S.JJehan  ung  veel  qui  avoitdeux  Tcftes,huit  pics 
&  deux  queucx,  &  la  fepmaine  eniuivant  fut  né  vers  S.  Huiftace  ung 
Pourccllet  qui  avoit  deux  teftes,  mais  il  n'avoit  que  quatre  p'tés. 

Item ,  le  Mardy  devant  la  faint  Jehan  fut  grant  cfmeute  que  les 
Arminaz  dévoient  entrer  celle  nuytà  Paris,  mais  il  n'en  fut  rien. 

Item  9  depuis  fans  cefler  jour  ne  nuyt ,  ceulx  de  Paris  enforecrent 
le  Guet,&  firent  fortifier  les  murs,  &  y  mirent  foifon  canons  &  au- 
tre artillerie  ,  &  changèrent  le  Prévoit  des  Marchans  &  les  Echevins, 
&  rirent  ung  nommé  Guillaume  Sanguin  Prevoft  des  Marchans  ,  &  les 
Echevins  furent,  c'eft  aflavoir  Imbert  des  Champs  Mercier  &  Tapi- 
cier  ,  Colin  deNcufville  PoifTbnnier  ,  Jehan  de  Dampicrre  Mercier, 
Rcmon  Marc  Drappicr,  &  furent  faiz  &  inftituez  la  première  fep- 
maine de  juillet ,  &  le  dixiefme  jour  dudit  moys  vint  le  Duc  de  Bour- 
gongne  à  Paris  à  ung  jour  dcDimenche  environ  fix  heures  après  dif- 
ner ,  &  n'y  demoura  que  cinq  jours  ;  cfqueis  cinq  jours  y  ot  moult 
grant  confeil ,  &  fut  faitte  Proceflion  générale,  &  fut  fait  bien  moult 
bel  Sermon  à  Noftre-Dame  de  Paris,  &  au  Pallays  fut  publiée  la 
Chartre  ou  Lettres  comment  les  Arminaz  traitèrent  jadis  la  Paix  en 
la  main  du  Lcgat  du  Pape ,  &  en  oultrc  que  tout  eftoit  pardonné  d'ung 
coftéSc  d'ung  aultre  ,  &  comment  ils  firent  les  grans  fermens }  c'eft 
aflavoir ,  le  Dalphin  8c  le  Duc  de  Bourgongne,  &  comment  ils  rc- 
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t  ceurent  le  précieux  Corps  de  Noftre  Seigneur  cnfemble,  &  le  nom- 
*  brede  Chevaliers  de  nom  d'ung.  lez  &  d'autre.  En  ladite  Lettre  ou 
Chartrc  mirent  tous  leurs  fignes  Ôcteaulx  ,  &  après  comme  le  Duc  de 
Bourgongne  voulant&i  délirant  la  Paix  duditRoyaulme,&  voulant  ac- 
complir la  promette  qu'il  avoit  fairte  ,  le  fubmift  à  aller  en  quelque  lieu 
que  le  Dalphin&  fon  Confeil  voldroient  ordonner  :  fi  fut  ordonné  par 
ledit  Dalphinou  fes  complices  la Placc,en  laquellcPlacc  le  DucdeBouc- 
gongnefe  comparu  lui  dixicfmeiies  plus  privez  Chevaliers  qu'il  cuffc,le- 
quel  Duc  de  Bourgongne  lui  cftant  à  genoux  devant  le  Dalph in ,  fut 
ainfi  traitreufementmeurdri ,  comme  chafcunfcet  j  après  la  couclu- 
fion  de  iaditte  Lettre  ,  grant  murmure  commença,  &.  tel  avoit  grant 
alliance  aux  Arminazqui  les  prindrent  entres  grant  hayne.  Après  la 
murmure,  leRcgent  de  France  &  Duc  de  Betfort  fit  faire  filcnce,  2c 
le  Duc  de  Bourgongne  fe  plaint  de  la  paix  ainfi  enirainte  ,  &  en  apre9 
de  la  mort  de  fon  pere  ,6c  adoneques  on  fiû  lever  les  mains  au  peu- 
ple que  tous  feroient  bons  6c  loyaulx  au  Regcnt  &  au  Duc  de  Bour- 
gongne ;  lefdits  Seigneurs  leur  promifrent  par  leurs  foys  garder  la 
bonne  Ville  de  Paris ,  6c  le  Sabmcdi  enfuivant  le  Duc  de  Bourgongne 
fc  partit  de  Paris  j  &  emmena  fa  f  rur  la  femme  du  Regcnt  avec  luy,  6c 
le  Rcgent  s'en  alla  d'autre  part  à  Pontoife  luy  ôc  fes  gens  ,  &.  fut  or- 
donné Cappirainne  de  Paris  le  Signcur  de  Plfle-Adam ,  &  les  Arminaz 
entrèrent  celle  fcpmaine  en  Ja  Cité  d'Aufterre  »  6c  puis  vindrent  à 
Troycs»  8c  entrèrent  dedens  fans  ce  qu'on  leur  deftendit  ;  6c  quant 
ceulx  des  Villaigcsdc  Paris  à  I  cmour  fecurent  comment  ils  oonqucf- 
terent  ainfi  pays ,  ils  laiflerent  leurs  maifons ,  6:  apportèrent  leurs 
bienz  ès  bonnes  Villes, 6c  foierent  leurs  blés  avant  qu'ils  fuflent  meurs 
6c  apportèrent  à  la  bonne  Ville.  Apres  tantoft  aprc's  entrèrent  ea 
Compiegne,  6c  gaignerent  les  CEaftellenics  d'entour  fans  nulle  defr 
fenfc  ,  Se  entour  Paris  prirent  ils  Luzarches  &  Dampmartin ,  6c  pliv- 
fietirs  autres  fortes  Villes  ôc  ceulx  de  Paris ,  qui  moult  avoient  grant 
paour ,  car  nul  Signeur  n'y  avoit  ;  mais  le  jour  faint  Jacques  en  Juillet 
furcitung  pou  reconfortez  ;  car  ce  jour  vint  à  Paris  le  Cardinal  de 
Vinccftrc  &  le  Regcnt  de  France ,  6c  avoient  en  lc;ir  compaignic  foi- 
fon  de  gens  d'armes  &  Archiers  bien  environ  quatre  mille  6c  le  fire 
de  rifle-  -.dim  qui  in  avoit  de  Piccars  bien  environ  fept  cent  fans  li 
Commune  de  Paris. 

Item  .  pour  vray  le  Cordeîier  qui  prefcha  aux  ï  inocens  qui  tant 
aflembloit  de  peuple  à  fon  Sermon,  comme  devant  eft  dit , pour  yr?y 
chevaulcho  r  avec  eux,  &  auflî  tort  que  ceulx  de  Paris  fjvciu  certains 
qu'il  cheva  ilchoit  ainfi ,  6c  q<ie  par  fon  langage  il  failoitainfi  tourner 
le,  Cites  qui  avoi-nt  fait  les  fermens  au  Rcgc.it  de  f  rance  ou  à  fes 
Commis ,  ils  le  maudiiToicnt  de  Dieu  6c  de  les  Saints,  &  qui  pis  çflL 
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les  jeux  des  tables ,  de  boules  ,  dcz  ,  brief  tous  autres  jeux  qu'il  avoit  l  a  z  c 
dét  endu  ,rccommcnccrcnt  en  deipit  deluy  ,  &  mcfmes  ung  meriau 
d'eftaing  où  eftoit  empraint  le  Nom  de  Jefus  qu'il  leur  avoit  fait  pren- 
dre laiûercnt-ils  ,  &  prindrent  tretous  la  Croix  S.  Andry 

Item,  environ  la  fin  fe  rendit  aux  Arminaz  la  cité  de  Bcauvais  & 
la  cité  de  Senlis. 

Item,  le  vingt- cinquiefme  jour  d'Aouft  futprinfc  par  eulx  la  ville  *>Aouft. 
de  S.  Denis  ,  &  landemain  couroient  julques  aux  portes  de  Paris  j  & 
n'ofoit  homme  yiîlr  pour  vendanger  vigne  ou  verjus,  ne  aller  aux 
m  ara  y  s  riens  cueillir  ,  dont  toutenchery  bien-tort. 

Item,  la  Vigille  S-  Laurens  fut  fermée  la  iPortc  S.  Martin  ,  &  fut 
crié  que  nul  ne  fuft  fi  olé  d'aller  à  S.  Laurens  par  devoeion  ,  ne  pour 
nulle  marchandife  fur  la  hart,  auflî  ne  fift-on,  &  la  refte  S.  Laurens  fut 
en  la  grand  cour  S.  Martin  ,  8c  là  fut  grant  foiion  de  peuple  ;  mais 
nulle  marchandife  ne  s'y  vendoit ,  fc  non  des  fromaiges  8c  œufs  & 
de  frt  it  de  routtes  manières  filon  la  faifon.- 

Item  ,  la  première  fepmaine  de  Septembre  l'an  1^x9.  lcsQuarte- 
niers ,  chafeun  en  fon endroit ,  commenceicnt  à  fortifier  Paris  aux 
portes  deBoullevars  ,  èsmaifonsqui  eftoient  fur  les  murs  affûtées  ca- 
nons ,  queues  pleines  de  pierres  fur  les  murs  ,  redrecer  les  foflez  de- 
hors Ja  Ville,  6i  faire  barieres  dehors  la  Ville  &  dedens.  Et  enicelluy 
temps  les  Arminaz  firent  eferire  lettres  fccllées  du  fccl  du  Comte 
d'Alcnçon  ,  &  les  lettres  difoient:  A  vous  ,  Prevoft  de  Paris  &  Pre- 
vojî  des  Aîarchans  ,  &  Efchevtns  ,  &  les  nommoient  par  leurs  noms, 
Se  leur  mandoient  de  falu  par  bel  langaige  largement ,  pour  cuider' 
cfmouvoir  le  peuple  l'ung  contre  l'autre  6c  contre  eulx  :  mais  on  apper- 
cut  bien  leur  malice,  &  leur  fut  mandé  que  plus  ne  gctaflent  leur  pa* 
pier  pour  ce  faire  ,  &  n'en  tint  oneques  compte. 

Item  ,  la  Vigille  la  Nativité  de  Noftre-Damc  en  Septembre  vinrent 
alTaillir  aux  murs  de  Paris  les  Arminaux  ,  5c  le  cuidoient  prendre  d'at- 
fault  i  mais  pou  y  conquefterent ,  ce  nefu  douleur,  honte  &mcfche£ 
car  plufieurs  d'eulx  furenr  navrez  pour  tcutte  leur  vie  ,  qui  par  avant 
l'aflault  eftoient  tous  fains  :  mais  fol  ne  croit  ja  tant  qu'il  prent  pour 
eulx  Je  dy  ,  qui  efioicnt  pleins  de  fi  grant  malcur  &  de  fi  malle  créance, 
que  pour  le  dy  d'une  créature  qui  cftoit  en  forme  de  femme  avec  eulx,. 
que  onnommoitla  Pucellc,  que  c'cftoit,Dicu  le  fect.  Le  jour  de  la 
Nativité  Noftre-Damc  rirent  coniuracion  tout  d'ung  accord  de  cellui» 
jour  arfaillir  Paris,.  &  s'afiemblcrent  bien  douze  mille  ou  plus,  & 
vinrent  environ  heure  de  grant  Mette  entre  onze  &  douze  ,  leur  Pu- 
celle  avecques  cuix  ,  &  tres-grant  foifoh  chariots,  charettes  &.  che»- 
vaulx#tous  chargez  de  grans  boure'cs  à  trois  bars  pour  emplir  les  foflez: 
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'      de  Paris,  &  commencèrent  à  aflaillir  entre  la  Porte  b.  Honore' &  la 
*  *  9'  PortcS.  Denis, 6:  fut l'ailault très-cruel , ôc  enaflailiant  dilient  moult 
de  villeincs  paroles  à  ceulxdc  Paris  ,  &  làeftoi'  leur  Pucellc  a  tout 
fon  Eitendart  fur-  les  conclos  des  foflez  ,  qui  difoit  à  cculx  de  Paris  : 
Rendez-vous  de  par  Je/us  à  nous  tojht  car  ce  vous  ne  vus  rtndez,  avant 
qu  il  /oit  la  nuyt  >  nous  y  entrerons  far  force  ,  vfùrilt^  ou  non,  &  tous 
jere^mis  amort  jansmercy  :  voire,  dilfc  ung  paillarde  ribaulde  ,  &  traie 
de  fon  arbaleftre  droite  à  elle  ,  &  lui  perce  la  jambe.toutoultre  »  & 
elle  de  s'enfouir,  ung  autre  percea  le  pie  tout  oultre  à  celluiqui  por- 
toit  fon  eftendart  j  quant  il  fe  fenti  navré  ,  il  leva  fa  vifiere  pour  vcoir 
à  ofter  le  vireton  de  fon  pic ,  &  ung  autre  luy  trait ,  8c  le  faingne  en- 
tre les  deux  yeux  ,  8c  le  navre  à  morr ,  dent  la  Pucclle  8c  le  Duc 
d'Alençpn  jurèrent  depuis  que  mieulx  ils  aimaflent  avoir  perdus  qua- 
rente  des  meilleurs  hommes  d'armes  de  1  ur  compaignie.  L'aflàult  fut 
moult  cruel  d'une  part  &  d'autre,  &  dura  bien  julqucs  à  quatre  heures 
après  dilner  fans  ce  qu'on  fçeult  quieuft  le  meillcur^ungpou  après  qua- 
tre heures eeulx  de  Paris  prindrent  cueur  en  culx,  &  tellement  le  ber- 
fercntde  canons  &  d'aurre  trait,  tellement  qu'il  leur  convint  par  force 
reculer  8c  laifler  leur  aflfaut  2c  culx  en  aller  qui  mieulx  s'en  pouvoit  al- 
ler c  ,oit  le  plus  eureux;  car  ceulx  de  Paris avoient  de  grans  canons 
qui  gettoieni  de  la  Porte  S.  Denis  jufqucs  par-delà  S.  Ladre  largement, 
qui  leur  gettoient  au  dos ,  dont  moult  furent  efpouvantez,ainli  furent 
mis  à  la  fuite  ;  mais  homme  n'yflî  de  Paris  pour  les  fuivir,  pour  paour 
de  leurs  embufehes.  Eulx  en  allant  ilsbouterent  le  feu  en  la  grange  des 
Mathurms  emprès  les  Porchcrons ,  &  mirent  de  leurs  gens  qui  mors 
eftoient  àl  aflault ,  qu'ils  avoient  trouflez  fur  leurs  chevaulx  ,  dedans 
celluy  feugrant  foifon  ,  comme  faifoient  les  Paycnsà  Rome  jadis ,  & 
mauduToient  moult  leur  Pucellc  qui  leur  avoit  promis  que  fans  nulle 
faute  ils  gaigneroient  à  celluy  aflault  la  ville  de  Paris  par  force  ,  8c 
qu'elle  geyroit  celle  nuyt ,  8c  culx  tous,  8c  qu'ils  feroient  tous  enri- 
çhiz  des  biens  de  la  Cité ,  8c  que  tous  feroient  mis  qui  y  racttroient  au- 
cune deftenec  à  lcfpée ,  ou  ars  en  fa  maifon.  Mais  Dieu  qui  mua  la 
grantentrcprinfed'Olofernc  par  une  femme  nommée  Judith  ,  ordon- 
na par  fa  pitié  autrement  qu'ils  ne  penfoient  ;  car  lelandemain  y  vin- 
drent  quérir  par  fauf  leurs  mors ,  6c  le  Hérault  qui  vint  avecques  culx , 
fut  farmenté  du  Cappitaine  de  Paris,  combien  il  y  avoit  eu  de  navrez  de 
leurs  gens  ,  lequel  jura  qu'ils  eftoient  bien  quinze  cent,  dont  bien 
cinq  cent  ou  plus  eftoient  mors  ou  navrez  à  mort ,  &  vray  qu'en  cel- 
luy aflault  n 'avoit  au/Ti  comme  nuls  hommes  d'armes  qu'environ  qua- 
renre  ou  cinquante  Angîoys ,  qui  moult  y  firent  bien  leur  devoir  \  car 
Ja  plus  grant partie  de  leur  çharroy  en  quoy  ils  avoient  amenez  leurs 
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bourrées,  ceulx  de  Paris  leur  oftcrcnt  ;  car  bien  ne  leur  devoît  pas 
Tenir  de  vouloir  faire  telle  occlfion  le  jour  de  la  fainte  Nativité'  de 
ïsortroDarrc. 

Ittm  ,  environ  trois  ou  quatre  jours  après  vint  lcRegent  à  Paris,  & 
envoyade  /es  gens  à  S.  Denis  :  mais  les  Arminaz  s'en  cftoient  partis 
lans  riens  payer  de  leurs  defpcns  j  car  ils  promettoient  à  ceulx  de  faine 
Denis  de  les  payer  des  biens  de  Paris  quant  ils  leroient  entrez  dedans: 
mais  ils  faillirent  à  leur  intencion  pourquoy  ils  trompèrent  leurs  hottes 
de  S.  Denis  &  d  ailleurs  -,  &qui  pis  fut  pour  culx  ,  le  Rcgent  &  le» 
Prcvofts  de  Paris  &.  des  Marchans&  Elcbevins  de  Paris  les  orent  en 
grant  indignacion  ,  pourec  que  fi-toft  fe  rendirent  aux  Arminaz  fans 
cop  ferir  ,  &  en  furent  condamnez  en  très  grandes  amendes  ,  comme 
vous  oircz  cy-après déclarer  pour  vray. 

li cm  t  le  Vcndredy  darrenier  jour  de  Septembre  de  l'an  1429.  vint 
à  Paris  le  Duc  de  Bourgongnc  à  moult  belle  compaignie,8c  tant  grant 
qu'il  convint  qu'on  Icslogeaft  èsmaifonsdes  mefnaigiers  &i  en  maifons 
vuides  dont  moult  avoit  à  Paris  ,  &  avecques  porcs  6c  vaches  cou- 
choient  leurs  chevaulx  ,  &  vint  par  la  rué  S.  Martin  ,  &.  amena  avec- 
ques lui  la  fœur  ,  femme  du  Duc  de  Bctfort  Rcgent  de  France  ,  qui 
avecques  luy  cftoit,  &  avoit  devant  luy  dix  Hcrauts,  tous  vcftus  de 
cottes  d'armes  du  Mgneurà  qui  chafeun  eftoit,  &  autant  de  trompettes, 
&  en  celle  pompe  ou  vaine  gloire  allèrent  par  la  rue  Maubûe  à  Ma~ 
dame  fainte  A  voyc  faire  leurs  oblacions,  &  delà  allèrent  à  S.  Paul. 
Inviron  huit  jours  après  vint  le  Gardinalde  Vinccftre  à  belle  compai- 
gnie,  &  puis  firent  plufieurs  confeils ,  tant  qu'enfin  à  la  requefte  de 
l'Univerfité ,  de  Parlement ,  de  la  Bourgcoific  de  Paris  fut  ordonne 
que  le  Duc  Angloys  de  Hedfort  feroit  Gouverneur  de  Normandie,  & 
le  Duc  de  Bourgongne  feroit  Regcnt  de  France.  Ainfi  fut  fait  :  mais 
moult  laiflbitennuislcDuc  de  Bedfort  ledit  Gouverncmenr ,  fi  faifoit 
fa  femme  :  mais  à  faire  leur  convint  ;  &  quant  les  Angloys  furent  par- 
ris  ,  qui  partirent  à  ungSabmedyau  foir ,  &  allerentà  S  Denis  faifant 
du  mal  aflèz,  le  Duc  de  Bourgongne*  fe  parry  après,  èvprint  trêve  aux 
Arminaz  jufques  àNoùel  enfuivant  5  c'eft  aflavoir  pour  la  ville  de  Pa- 
ris &  pour  les  faulbourgsd  autour  tant  feulement      tous  les  Villaiges- 
d'entour  Paris  efroient  apatiz  aux  Arminaz  ,  ne  homme  de  Paris  n'ofoir 
mettre  le  pic  hors  des  faulxbourgs  qui  ne  fuit  mort,  ou  perdu  ,  ou 
rançonné  de  plus  qu'il  n'avoit  vaillant,  ne  fi  n'ofoir  revancher ,  &  fi: 
ne  venoit  riens  à  Paris  pour  vie  de  corps  d'homme ,  qui  ne  fift  ran- 
çonné deux  ou  rrois  foys  plus  qu'elle  ne  valloit.  Le  cent  de  periz  cor- 
rcrez  valloit  vingt-quatre  fols  parifis ,  le  molle  fepr  fols  ou  huit  f  h 
deux  œufs  qnatreilcnicrs  parifis ,  ung  petit  fromalgctout  nouvel  fait,, 
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quacre  blancs  >  le  bouTeau  de  poys  quatorze  ou  quinze  blancs,  &  G  cou- 
tpit  très-forte  monnoye,  ne  U  n'eftoit  nouvelle  ne  pourTouflains  ,ne 
pour  autreFcfte  cncelluy  temps  de  harcn  froys  ,  ne  de  quelque  marée 
à  Paris. 

Item  ,  le  Duc  de  Bourgongne  quant  il  ot  efte'  environ  quinze  jours 
à  Paris ,  il  fcdcfparty  la  Vigille  S.  Luc,  &  emmena  avecques  lui  fes 
Piquars  qu'il  avoir  amenez  ,  environ  fix  mille  aufli  fort  larrons  qu'il 
avoit  entrez  à  Paris  ,puifque  la  malcureufc  guerre  eftoit  commance'c, 
&  comme  il  parut  bien  en  touttes  les  maifons  où  ils  furent  logez  j  &: 
aufli-roft  qu'ils  furent  partis  hors  desportesde  Paris,  ilsn'cncontraicnt 
hommes  qu'ils  ne  defrobaflTcnt  ou  batifient.  Quant  l'avant-garde  fut 
partie»  le  Duc  de  Bourgongne  fift crier  comme  une  manière  d'apaifec 
gens  fimplcs ,  que  ce  on  veoitqueles  Arminaz  venoient  aflaillir  Paris, 
que  on  £by  deffendift  le  mieulx  que  on  pourroit  »  &  lai  (Ta  fans  garnifon 
la  ville  de  Paris.  Veez  là  tout  le  bien  ainfi qu'il  fiftpour  la  Ville.  Or  n'ef- 
toient  point  les  Angloys  nos  amys ,  pourec  que  on  les  raift  hors  du 
Gouvernement. 

Item ,  avant  que  Noiiel  fuft  &  que  les  trêves  faillirent,  firent  tant 
de  maux  les  Arminaz  entour  Paris ,  que  oneques  les  Tyrans  de  Rome, 
ne  larrons  de  bois,  ne  meurdriers  ne  firent  oneques  plus  grant  ty- 
rannie fouffrir  à  -Chrefticns  qu'ils  faifoient  ,  &avec  la  tyrannie  pre- 
noient  quanqueavoient  ceulx  qui  cheoient  en  leurs  mains ,  jufques  à 
vendre  femmes  &  enffans ,  qui  les  euft  pû  vendre  ,  &  perfonne  nulle 
ne  les  contredifoit  ;  car  le  Rcgent  de  France  Duc  de  Bctfort  n'avoit 
caufe  de  s'en  mefler ,  pource  qu'on  avoit  fait  le  Duc  de  Bourgongne 
Rcgent ,  lequel  ot  en  iccllui  termine  grant  tribulacion  ;  car  comme 
il  ot  fait  tout  bien  5c  bel  ordonner  &  appareiller  tout  quanque  puet ,  & 
jdoit  apartcnirànopce  de  fi  grant  Prince;  &  comme  tout  fuft  apprefté 
qu'il  nkattendoitde  jour  en  jour  la  Dame  qu'il  devoit  prendre  à  femme, 
qui  eftoit  fille  du  Roy  de  Portugal ,  laquelle  s'eftoit  mife  en  mer  ;  & 
quant  elle ,  lui  &  fa  mcfnie'e  près  de  l'cclufe auflî  comme  à  une  veùe  , 
.&  qu'on  commançoit  ja  la  fefte  de  fa  venue,  il  vjnt  un  vent  qui  lui  fut 
fi  contraire  ,  que  clic  fut  cfloingnée  en  peu  d'heure  en  ung  loingrain 
Pays  ,  qu'il  fut  plus  dequarente  jours  avant  qu'on  fçeuftla  certenctc'cn 
quel  Pays  elle  eftoit  arrivée ,  &  luy  convint  par  force  en  la  Terre  fon 
perc  arriver  en  Portugal  5  &  après  fut-elle  ramenée  au  Duc  de  Bour- 
gongne faine  &  fauve,  &  ce  eftoit  la  caufe  pourquoy  ilentrelaifia  ainfi 
Paris  cellui  temps ,  &  par  celle  faulte  que  nui  Gouverneur  avoit  à  Pa- 
ris, nequiobviaftà  l'encontrcdes  ennemys;  &  que  rien  nevenoit  à 
^aris  qui  ne  fuft  rançonné  deux  ou  trois  fois,  &  qui  le  convenoit  ven- 
dre quant  U  eftoit  arrive ,  fi  cher ,  que  pou vrcs  gens  n'en  poyaient  avoir, 
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f\  en  advint  ung  grant  douleur  j  car  grant  foifon  de  pouvres  mefnai-  14  j  9. 
giers ,  dont  les  aucuns  avoient  femmes  &  enrfens ,  les  autres  nen  , 
s'en  yflirent  grant  foifon  de  Paris  comme  par  manière  d  aller  elbattre 
ou  gaignicr ,  &  fc  defcfpcrerent  pout  la  grant  pouvreté  qu'ils  fouf- 
froient ,  &  s  accompaignerent  avecques  autres  qu'ils  trouvèrent ,  & 
commencèrent  par  l'cnnortemcnt  de  l'ennemy  à  faire  tous  les  maulx 
que  peuvent  faire  Chrefticns ,  dont  il  convint  par  force  qu'on  s'aflTcm- 
blaft  pour  les  prendre  ,  &enprint-on  à  la  première  fois  quatre-vingt- 
dix-huit  ,  &  ung  pou  de  jours  après  on  en  pendit  douze  au  gibet  de 
Paris  le  deuxiclme  jour  de  Janvier,&lc  io.cnfuivantonenmenaonze  t  janv. 
es  Halles  de  Paris ,  &  leur  coppa-t-on  les  telles  à  tous  dix,  le  onziefmc  10.  j^i.t. 
cftoit  ung  très  bel  jeune  filx  d'environ  vingt-quatre  ans  >  il  fut  def- 
potiillé  6c  preft  pour  bander  fes  yeux  ,  quant  une  jeune  fille  née  des 
Halles  le  vint  hardiement  demander  ,  &  tant  fit  par  fon  bon  pour- 
chas  ,  qu'il  fut  remenc  ou  Cba (telle t ,  &  depuis  furent  efpoufez  en- 
semble. 

Item^  en  cellui  temps  fut  la  Pafque  le  dix-fepticfme  jour  d'Avril ,  Ayii, 
&  fut  Ci  très-cher  &c  très-froit ,  valloit  le  molle  de  bûche  neuf  fols  pa- 
lifis ,  &lc  cottcret&lc  charbon  ainfi  cher  ou  plus  ,  &  touttes  chofes 
dont  on  povait  vivre  ,  ce  non  pommes  dont  les  pouvres  gens  avoient 
ont  feulement  admendement  ,  &  pour  la  deffàulte  d'huile  on  man- 
geoit  du  beurre  en  cellui  Karefme  ès  Halles  comme  en  charnaige. 

Item  ,  le  vingt-unicfme  jour  de  Mars  vinrent  les  Arminaz  proicr  *»»M«8- 
gens  &  bcftail  >  &  firent  cellui  jour  moult  de  maulx  »  fi  le  vint-on  dire 
a  Paris  au  Sire  de  Saveufe  ,  lequel  s'arma  lui  &  fa  gent ,  &  avecques 
iui  plufieurs  de  Paris  avec  lefquclxavoitungQuartenier,  ungBfchevin 
&  Receveur  des  Aydcs  nommé  Collinct  de  Neuville  ,  le  baftart  de 
S.  Paul ,  le  baftart  de  Saveufe  ,  tout  futprins  ,  lefquelx  aufli-toft  qu'ils 
furent  aux  champs  ,  fc  deferéerent  fans  eulx  tenir  enfcmblc  ,  &  tous 
furent  prins  en  mains  d'une  heure  ,  dont  les  Arminaz  curent  très-grant 
finance. 

Item  ,  quant  les  Arminaz  virent  que  leurs  chofes  de  touttes  parts 
leurs  venoient  fibien  à  pointt ,  fi  s'enhardirent  &  vinrent  le  Vendre- 
dy  enfuivant  vingt-troifiefmc  jour  de  Mars  environ  mynuit ,  à  touttes  1J#  j^j. 
efchelles  devant  S.Denis ,  &  l'efchcllercnt ,  &  entrèrent  dedans,  & 
tuèrent  les  bonnes  gens  qui  faifok  nt  celle  nuyt  le  guet  fansmercy  ,  & 
après  allèrent  parmi  la  Ville  tuant  &  occiant  quanque  ils  encon* 
troient ,  &  pillèrent  cette  nuyt  la  Ville  ,  &  tuèrent  grant  foifon  des 
Piquare  qui  y  cftoient  engarnifon  ,  &  cm  menèrent  prefque  tous  leurs 
chevaulx  ;  &  quant  ils  furent  bien  trouu"ez  ,  ils  laiflerent  la  Ville,  Ôc 
S'en  allèrent  à  tout  leur  pillage  qui  moult  grant  eftoit  &  trop. 
Tomel.  R 
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1425.  lttmytn  celui  temps  firent  aucuns  dcsGrans  de  Paris,commc  du  Par* 
lementôc  duChaftellet,8cMarchans  &  gens  de  Meftier,qui  firent  enfemblc 
conjuracion  de  mettre  lesArminaz  dedansParis  à  quelque  dommaige  que 
ce  fuft,  &  dévoient  eftrc  fignez  de  certains  fignes  quant  les  Arminaz  en- 
treroient  à  Paris,&  qui  n'auroit  ce  figne  cftoit  en  peril  demort,&:y  avoit 
un  Carme  nommé  Frère  Pierre  d'Alléc,qui  cftoit  porteur  &  rapporteur 
de  lettres  de  ung  lez  &  d'autre  :  mais  Dieu  ne  volt  pas  fouffrir  que  fi 
grant  homicide  fuft  faitteen  la  bonne  cite  de  Paris  ;  car  le  Carme  fut 
prins ,  qui  moult  en  eneufa  par  géhenne  qu'on  lui  fift  ,  &  vray  fut  que 
la  fepmaine  de  la  Pa/fion  entre  Pafquc  fleurie  ,  &  le  Dimanche  devant 
on  en  print  plus  de  cent  cinquante, &  laVigillcde  Pafques  fleurie  on  en 
coppa  à  fix  la  tefte  ès  Halles ,  on  en  noya  »  aucuns  moururent  par  forces 
de  gehennes ,  aucuns  finerent  par  chevance  , aucuns  s'enfouirent  fans 
revenir.  Quant  les  Arminaz  virent  qu'ils  orent  faillis  à  leur  entre- 
prise ,  ils  furent  tous  dcfcfpcrcz ,  &  ne  trouvoient  ne  femmes  ne 
enifens  qu'ils  ne  prinflent ,  8c  venoient  jufquesaux  portes  de  Paris  fans 
contredit  de  nully  :  mais  on  attendoit  de  jour  en  jour  le  Duc  dcBour- 
gongne  qui  n'alla,  ne  vint ,  paflà  Janvier  ,  Février  ,  Mars&  Avril.  Le 

1:  Avril-,  vingt- uniefmc  jour  d'Avril  allèrent  bien  trois  cent  Angloys  ou  environ 
pour  cuider  prendre  ung  Chaftel  nommé  la  Chaflc  :  mais  par  leur  con- 
voitifeils  fe  tranfporterent  à  Chele  fainte  Badour,  &  pillèrent  la  Ville, 
puis  l'Abbaïe  ,  &  s'en  vindrent  devant  ledit  Chaftel  ainfi  trouflèz  des 
biens  de  l'Eglife  &  des  Laboureurs  ,  dont  ils  leur  mefehut  tres-gric- 
yement  ;  car  cependant  qu'ils  pillèrent  laditte  Abbaïe  ,  les  Arminaz 
eulx  aflcmblerent  des  garnifons  d'autour  ,  &  les  encloyerent  entre  le 
Chaftel  &eulx  ,  fi  ne  fçurent  oneques  les  entendre  î  car  "cculx  de  dc- 
dens  les  grevèrent  moult  de  trait ,  &  ceulx  de  derrière  les  affaillirent 
fi  afpremcnt ,  que  en  bien  pou  d'heures  furent  tous  mors  ou  prins  >  & 
ainfi  doneques  les  Arminaz  furent  moult  enrichis;  car  ils  orent  tous 
leurs  chevaulx  &  tout  ce  qu'ils  avoient  pillé  à  Chele,  &  les  rançons* 
des  vivans  ,  &  la  dépouille  des  mors. 

as,  A?riU      Item ,  le  vingt-ci nquiefme  jour  dudit  moys  ,  landemain  de  S.  Marc» . 
firent  tant  lesArminaz  parleur  force  ou  par  trayfon ,  qu'ils  gaignerent 
FAbbaicdeS.  Mor  des Foflez,& par- tout  leur venoit  bien, ne oneques 
puis  que  le  Comte  de  Salcebry  fut  tué  devant  Orléans ,  ne  furent  les  » 
Angloys  en  place  dont  ilncleur  convint  partir  à  très  grant  dommaige 
ou  à  très-grant  honte  pour  eulx. 
Item  ,  celle  année  avoit  foifon  rofes  blanches  au  jour  de  Pafques 
*'  Avfil    fleurie,  qui  furent  le  huitiefmc  jour  d'Avril  1419.  tant  cftoit  l'année 

1430.  haftive-  , 

xt.  Avril      Itm ,  le  vingt.fixiefmc  dudit  moys  l'an  1 43  o.  firent  faire  les  Gou*- 
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verneurs  de  Paris grans  feuz  ,  commeon  fait  à  la  S  Jehan  d'efté,  pour  1430. 
ce  que  le  peuples  esbahiûoit  de  ce  que  les  Arminazavoien  par-tour  le 
meilleur  oùy  ,  venoient  &  firent  entendre  au  peuple  que  c'efte  it  pour 
le  jeune  Roy  Henry  qui  fe  tenoit  Roy  de  France  &  d'Angleterre  qui 
cftoit  arrivé  à  Boulongne ,  luy  &grant  foifonde  louldoyers  pour  com- 
battre les  Arminaz  dont  il  n'eftoit  rien  ,  ne  du  Duc  de  Bourgongnc 
nouvelle  nulle  n'eftoit  i  fieftoitlc  monde  aufli  comme  au  defefpoir  de 
ce  que  onnegaignoit  rien,  &  que  les  Gouverneurs  leur  faifoient  ainfi, 
entendant  que  brief  ils  auroient  fecours  ,  dont  quelque  Signeur  ne  fai- 
foit  nulfcmblant  de  fecours,  ne  d'aucun  Traite  -,  par  quoy  des  mef- 
naigers  de  Paris  fe  departoient ,  de  quoy  Paris  affcblifibit  moult. 

item  ,  lafcpmainc  de  Mayavoitàla  Porte  S.  Anthoineprinfonniers 
dont  l'ung  avoit  payé  fa  rançon,  &  cftoit  efiargi,  &  alloit  avec  les  gens 
du  à  fon  plailir,fi  trouva  ung  jour  que  cellui  qui  gardoit  les  prinfons  s'en- 
dormy  après  difner  fur  ung  banc .  comme  on  fait  en  efté  »  fi  luy  ofta  les 
clefs  ainfi  comme  il  dotmoit ,  &  ouvry  laprinfon  ,  &  en  deflia  trois 
avecques  lui ,  &  vindrent  où  il  dotmoit  encore ,  &  autres  ,  Pung  çà . 
l'autre  là  ,  &  frappèrent  fur  culx  pour  les  tuer ,  &  en  navrèrent  à 
mort  deux  ou  trois  avant  que  les  gens  qui  eftoient  du  Chaftel  en  peuf- 
fent  rienouyr.  Quant  ils  forent  comment  lefdiz  prinfonniers  avoient 
ouvre,  ils  accoururent  à  l'aide  de  leurs  compagnons  haftivement ,  & 
le  Seigneur  de  l'Iflc-Adam  qui  leans  eftoit,qui  en  eftoitCappitaine,&dc 
la  ville  de  Paris,vint  toft  où  cils  eftoient  fi  Iesefcric  &  fierc  d'une  cache 
<\u'ii  tenoir,  le  premier  qu'il  trouve,  fi  l'abat  mort,les  autres  ne  porent 
fuir ,  fi  furent  treftous  prins  ,  &  recongneurent  qu'ils  avoient  en  pen- 
féc  de  tuer  tous  ceulx  qui  eftoient  dedans  le  Chaftel,  &  de  livrer  le  Chaf- 
tel aux  Arminaz  pour  prendre  Paris  par  trayfon  ou  autrement.  Et  tan- 
toft  que  ils  orenteedit ,  fi  les  fift  le  Cappitaine  tous  tuez  traifncr  en 
la  rivière. 

Item  ,  en  celle  année  le  douziefmc  &  le  trcizicfme  jour  de  May  ge-  u.i).Mai. 
Jerent  touttes  les  vignes  qui  eftoient  les  plus  belles  par  apparence  de 
foifonde  grappes  &  grofles  que  homme  leseuft  veuèspuis  trente  ans 
devant.  Ainfi  pluft  à  Dieu  qu'il  advenift  pour  nous  donner  exemple  que 
en  ce  monde  n'a  rien  fur  ,  comme  il  appert  de  jour  en  jour. 

Item,  le  vingt-troificfme  jour  de  May  fut  prinfc  devant  Compiegne  %f.  Majr. 
Dame  Jehanne  laPucelle  aux  Arminaz  par  Mcflire  Jehan  de  Luxem- 
bourg &  fesgens ,  &  bien  mille  Angloys  qu  ils  venoient  à  Paris ,  & 
furent  bien  quatre  cent  des  hommes  à  la  Pucelle ,  que  tuez  que  noyez. 
Apres  ce  le  Dimenche  enfuivant  vindrent  les  mille  Angloys  à  Paris  , 
8c allèrent  afTeger  les  Arminaz  qui  eftoient  dedens  l'Abbaye  de  faint 
MordesFoflcz,  ils  ne  fe  tindrent  point,  &  rendirent  laditte  Abbaye, 
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"   fauve  leur  vie  ,  fans  rien  emporter  que  ung  bafton  en  leur  poing  ,  & 
1  4  \  °*  eftoient  bien  cent,  &  fut  le  dcuxiefme  jour  dejuing  1430. 

]u:n.        jt(m  ^  cn  ccj|u j  tcnipS  ia  ]ivrc  dc  beurre  fallé  vallok  trois  fols  parifis 

de  très-forte  monnoyc ,  &  la  pinte  d'huile  de  noix  fix  fols  parfis.  Et 
pour  certain  ,  aufli-toft  que  les  Arminaz  furent  departiz ,  les  Angioys 
bon  gré  ou  malgré  de  leurs  Cappitaines  ,  pillèrent  tourte  l'Abbaye  & 
la  Ville  fi  au  net ,  qu'ils  n'y  laiflerent  pas  les  culliercs  au  pot ,  qu'ils 
n'apportaient ,  Scceulx  de  davant  à  leur  entrée  avoient  bien  pillé,  ôc 
les  darrains  encore  riens  n'y  laifierent  :  quelle  pitié  ! 

Item  ,  en  celluimoys  de  Juing  n'eftoit  encore  aucune  nouvelle  du 
Roy  Henry  d'Angleterre  qu  il  fuit  point  paflé  la  mer  ,  &  les  Gouver- 
neurs de  Paris  rirent  entendant  au  peuple  dès  le  jour  S.  Georges  qu'il 
avoir  parte  la  mer  par  deçà, dont  ils  firent  faire  des  feuz  parmy  Paris,dont 
le  menu  peuple  n'eftoit  pas  bien  comptent ,  pour  la  bûche  qui  tant  cftoit.. 
chere  ,  8c  que  bien  fçavoient  les  aucuns  qu'il  n'eftoit  point  palfé  deçà 
la  mer. 

Item  y  du  Duc  de  Bourgongne  n'eftoit  nulle  nouvelle  qu'il  deuft 
venir  ,  &  fi  n'eftoir-il  fcpmainc  qu'on  ne  l'attcndift  depuis  Janvier  ,  & 
c'eftoit  près  de  la  S.  Jehan  *  mais  aufli  le  donnoient  à  entendre  les 
Gouverneurs  au  peuple  pour  les  appailer  :  mais  ils  difoient  quant  on 
parloit  de  fon  venir ,  &  le  plus  ;  Pttrem  fequttur  fusprolis.  Vrayemcnt 
les  enrtens  enfuivent  voulentiers  leur  pere  ,  &  plus  n'en  difoient  j  & 
vrayemcnt  paûa  encore  Juillet  que  de  luy  n'eftoit  nouvelle  ,  fors  qu'il 
avoit  grant  foifon  Piquars ,  qui  dès  le  moys  d'Avril  avoient  mis  le 
fiege  devant  Compicgnc  ,  mais  encore  n'y  avoient  rien  fait  ou  moys 
d'Aouft.  Et  vrayemcnt  trois  cent  Angioys  faifoient  plus  en  armes  que 
cinq  cent  Piquars  ,  &  fi  n'eftoit  nulzplus  fors  larrons  &  moqueurs  de 
gens  ,  &  les  Angioys  gaignerent  bien  douze  forterefles  entour  Paris 
en  ung  moys  ,  &  après  allèrent  à  Corbcil  la  féconde  fepmaine  de 
Juillet. 

Juillet.  Item. ,  le  dix-fcptiefme  jour  de  Juillet  à  ung  Jeudy ,  Vigille  S.  Ar* 
noul ,  fut  la  cloche  Noftrc- Dame  fondue  &  nommée  Jacqueline  ,  & 
fut  faite  par  ung  Fondeur  nommé  Guillaume  Sifflet ,  &  pefoit  quinze 
mille  ou  envirc  n. 

Item  ,  le  Sire  de  Roz  ,  ung  Chevalier  Angioys,  vint  à  Paris  le  Mcr- 
Aouft.  efedy  feizicfme  jour  d'Aouft  l'an  1430.  le  plus  pompeufement  que  on 
vit  cncqi.es,  s'il  n'eftoit  Kr  y  ,  ou  Duc  »  ou  Comte  y  car  il  avoir  de-» 
vaut  luy  quatre  Meneftrelz  joiians  trompes ,  clcrons  .  tous  joùans  de 
leurs  inftrumens  :  mais  le  Vendredy  enfuivant  fortune  luy  fuftrop 
contraire  j  car  les  Arminaz  vindrent  prendre  la  proie  devant  la  Porte 
&  Anthoiae ,  &  prindreût  beufc  è  vaches    auuç  bcftail ,  &  s'en  ic*r 
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tournèrent  à  tout ,  quant  le  Sire  deRoz  le  feeut  ,  il  alla  à  touttes  fes 
gens  après  ,  8c  pourfuivy  fort  ,  &  ung  autre  Chevalier  Angloys  qui 
eftoit  Cappitainc  du  Bois  de  Vinccnnes ,  qui  le  fuivitdcprès,  &  autres, 
&  virent  les  Arminaz  qui  paflbicnt  Marne  par-delà  S.  Mor  ,  fi  les  fui- 
Virent ,  &  aucuns  fe  mifrent  en  la  Rivière,  qui  bienyircntle  gué  par 
où  les  Arminaz  paflerent ,  &  allèrent  outre.  Le  Sire  de  Roz  failly  à 
trouver  le  gué,  &  lby  boutta  en  la  Rivière  trop  hardiment,  &  leCap- 
pitaine  du  Bois  de  Vinccnnes ,  qui  aum  faillit ,  &  ung  autre  Chevalier 
nommé  Monfieur  de  Moucy ,  &  plu  fleurs  autres ,  qui  tous  furent  noyez, 
&  grant  foifon  d' Arminaz  aufli  ie  furent  j  mais  ceulx qui  paflerent  be- 
foingnerent  fi  bien  ,  qu'ils  recouvrèrent  tous  les  prinfonniers  &  la 
proyc  ,  &  avecques  ce  prindrent  le  Cappitaine  de  Langny  Mcfllrc 
Jehan  Foucault ,  &  plulicurs autres  tuèrent ,  Ôcplufieurs  d'eulx  furent 
tuez  j  ôc  n'eftoitgueres quinze  jours  qui  ne  venift  à  Paris  trois  ou  quatre 
ccntplus  ou  mains  d'Angloys  ;  mais  aufli-toll  qu'ils  alloicnt  fur  les  Ar- 
minaz ,  toujours  peidoicnt  aufli-roft  qu'ils  frapoicntenfemble  ,  &  les 
Arminaz  les  mettoient  tous  à  mort ,  &  dilbit  que  c'eftoit  pour  ce  que 
puis  leficge  fut  mis  devanr  Orléans  que  le  Comte  de  Salcebry  pilla  & 
fift  piller  l'Eglife  Noltre-Dame  de  Clery,  lequel  mourut  tantoft  après 
par  cas  de  mefehief  d'une  pièce  de  canon  qui  rompit. 

Item ,  après  fut  levé  le  fiege  qui  tant  avoit  courte  »  &  tant  de  leurs 
gens  prins  &  mors- 

Item ,  depuis  que  ce  qu'il  fift  à  Luzarches  en  PEglife  de  S*  Cofme  r 
puis  à  Chclc  Ste  Baudour ,  &  tantoft  après  furent  prefquc  tous  prins  5c 
tuez  ,  &:  puis  que  ont- ils  fait  à  S.  Mor  des  Foflcz  en  l'Eglife  &  par-tout 
©ù  ils  peurent  avoir  ledefl'us  ?  Les  Eglifes  font  pillées  qui  n'y  demourc 
uy  livres  ,  ny  la  bouefte  ou  couppe  où  le  Corps  de  Noftre- Seigneur 
repofe  ,  ne  Reliques  pour  tant  qu'il  y  ait  or  ou  argent  x  ou  aucun  mé- 
tal ,  qui  ne  gettent ,  ("oit  le  Corps  de  Noftre- Seigneur  »  (bien t. les  Re- 
liques ,  tout  ne  leur  chault ,  ou  des  corporeaux  ,  n'y  laûTent-ils  nulx 
qui  puiflent ,  &  ny  aucun  qui  l'oit  maintenant  aux  armes  de  quelque 
cefte  qu'il  foit ,  François  ,  ou  Angloys  ,  ou  Arminac  ,  ou  Bourgui- 
gnon  ,  ou  Piqua  rt  à  qui  il  eichappe  rien  qu'ils  puiflent ,  s'il  n'eft  trop 
chault  ou  trop  pefant ,  dont  eft  grant  pitié  &  dommaige  que  les  Sei- 
gneurs ne  font  d'accord  :  mais  ce  Dieu  n'en  a  pitié  ,  toutte  France  cil 
en  grand  danger  d'eftre  perdue  »  carde  touttes  parts  on  y  gafte  les  biens, 
on  y  tue  les  hommes  ,  on  y  boute  feuz  î  &  n'eft  effrange  ne  privé  qui 
point  en  die  ,  Dimitte  :  mais  toujours  va  de  mal  en  pis  ,  comme  il  • 
appert.  Vray  eft  que  le  jour  de  S.  Auguftin  en  Aôuft  14  3  0.  cinquante 
eu  fbixante  voituriers  ou  environ  ,  que  de.  Paris  ,  que  d'en  tour ,  al- 
lèrent guerre  des  blez^qui  près  du  BourgeJ  çfloient  nouveaulxloyez,^ 


1  4  3  o> 


Digitized  by  Google 


1 3  4         Journal  de  Paris  ,  fous  les  Règnes 

—  eftoientaux  Bourgeois  de  Pansues  Arminaz  le  fecurenr  parleurs  efpïes 
+  3  O»  dont  ilsavoient  allez  a  Paris,  fi  parvindrent  furculx  à  grain  puiflanec  » 
fî  fe  combattirent  le  miculx  qu'ils  porent  nos  gens  d-  Paris ,  mais  rien 
ne  leur  vallu,  car  tant  eft  queles  Arminaz  les  delcouflrent,  &  en  tuè- 
rent moult >  &  tout  le  remenant  qu'ils  ne  tuer.-nt,  mirent  en  leurs 
prinfons>  &  par  lourgrant  mauvelètié  mirent  le  feu  dedans  les  blez 
qui  es  chariots  8c  charrettes  cftoient ,  8c  tout  ardoicntque  rien  n'en  fut 
refeous  que  les  ferrures,  8c  quant  ils  veoient  aucun  de  ceulx  qui  ef- 
toit  à  la  terre  navre  à  mors  ou  mains  que  mort ,  qu'il  remuoit  ,  ils  le 
prenoient  8c  le  jettoient  dedens  le  feu  qui  moult  grant  eftoit,  car 
•tout  le  blé  8c  tout  le  charroy  eftoit  en  feu  &  en  flambe. 

Item  ,  fans  ceulx  qui  furent  mors,  ils  en  prindrent  bien  fix  vngt 
ou  plus 8c  tous  leschevaulx,  8c  les  rançonnèrent ,  &  à  celle  heure  de 
maleur  arriva  le  Conncftable  de  France  à  Paris  nommé  le  Signait 
d'Eftaufort  à  tout  une  très  grant  compaignie  d'Angloys,  8c  palTa  à  une 
lieue  on  environ  ou  près  la  place  où  ils  fe  combatoient ,  8c  fi  n'en  fot 
rien  ,  dont  ce  fut  grant  pitié  8c  grant  dommaige,  car  la  plus  grant 
partie  de  ceulx  qui  furent  prins  cftoient  tous  Mefnaigiers  ayant  fem- 
mes 8c  cnrTcns  qui  furent  onques  tous  à  pouvreté  parles  rançons  qui 
leur  convint  payer  ou  eftre  mors  fans  mercy. 

Item,  le  j.  jour  de  Septembre  à  ung  Dimanche  furent  prefehées  an 
Puis  Noftre-Dame  deux  femmes  qui  environ  demyan  devant  avoienc 
efté prinfes  à  Corbeil  8c  admenées  à  Paris,  dont  la  plus  ainfnée  Pier- 
aronne  ,  8c  eftoit  de  Bretaignc  bretonnant,  elle  difoit ,  8c  vray  propos 
avoit  que  Dame  Jehanne  qui  s*armoit  avecques  les  Arminaz  ,  eftoit 
ix>nne  9  8c  ce  qu'elle  faifoit  cftoit  bien  fait  8c  félon  Dieu. 

Item  y  elle  recogneut  avoir  deux  foys  receu  le  précieux  Corps  de 
Noftrc  Seigneur  en  ung  jour. 

Item  ,  elle  affermoit  8c  juroit  que  Dieu  s'apparoift  fouvent  à  elle  en 
humanité,  8c  par loit  à  elle  comme  amy  fait  à  autre ,  8cqueladarraine 
foys  qu  elle  l'avoit  veu ,  il  eftoit  long  veftu  de  robe  blanche  ,8c  avoit 
une  huque  vermeille  par  deflbus ,  qui  eft  aufli  comme  blafpheme,  fi  ne 
s'en  voltoncques  révoquer  de  l'affermer  en  Ion  propos  qu'elle  vcoit 
Pieu  fouvent  veftu  ainfi  ,  par  quoy  cedit  jour  fut  jugée  à  cftre  arce  , 
8c  mourut  en  ce  propos  cedit  jour  de  Dimenche,  8c  l'autre  fut  déli- 
vrée pour  celle  heure, 
jgp^  Item  ,  lelandemain  jour  de  Lundi  4.  jour  de  Septembre  1430.  ve- 
noit par  la  Rivière  vingt  trois  fonces  chargées  de  vivres  8c  d'autres 
marchandifes  ,  fi  ot  groflTcs  paroles  entre  les  gens  d'armes  Se  Mari- 
niers,  8c  à  celle  heure  arrivèrent  les  Arminaz  moult  cruellement  fur 
culx  ,  8c  pour  le  defeort  qui  entr'eulx  eftoit ,  8c  efpccialœent  en  treize 
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de  leurs  fonces ,  ils  orent  trop  pou  de  deffenfe  en  eulx ,  8c  furent  prins  — — — 
fix  vingt  &  plus  fans  les  mors ,  &  les  dix  qui  n'avoient  point  de  def-  1  4  3 
cort  le  firent  fi  bien  qu'ils  paflerent  eulx  &  lcurfdiz  fonces,  &  vin- 
rent à  port  fainement ,  &  pour  ce  defeort  entre  gens  en  doubtc  eft 
trop  grant  péril ,  comme  il  appert  à  ce  Royaulmc  de  France. 

Item  ,  landemain  que  le  firc  d'Eftaufort  fut  arrive  à  Paris ,  il  vit  al- 
ler aflîeger  la  Ville  de  Bric-Comte-Robert ,  6i  la  prit  d  aflàult  au  deu- 
xième jour,  mais  il  n'ot  pas  fi-toft  le  Chanel,  mais  toft  après  ce  ren* 
dirent  cculx  de  dedens.  Quant  cft  de  Monfieur  de  BourgoHgne,  n' ét- 
roit nulle  nouvelle  grant  pièce  après  la  faint  Rcmy,  ne  de  perfonne 
qui  bien  voulfift  à  la  bonne  Ville  de  Paris ,  &  bien  y  apparoit  $  car  il 
n'y  avoit  que  ung  pou  de  ne  fçoy  quelx  Larrons  à  Laingny  , ,  mais 
nul  n'y  remettoit  remède  que  touttes  les  fcpmaines  ne  prinfient  à 
quelque  Porte  de  Paris,  ou  bien  près  hommes,  femmes ,  enrfens,  bef- 
tail  fans  nombre,  dont  ils  avoient  grant  finance,  &  toujours  or  ou 
argent ,  &  ceux  qui  nepovaient  payer  leurs  rançons  ,  cftoient  ac- 
coupplez  à  cordes  ,  &  gcttez  en  la  -  Rivière  de  Marne  >  ou  pendus  par 
les  gorges ,  ou  en  vieilles  caves  liez,  fans  jamais  leur  donner  man- 
ger ;  &  fi  n'cfloit  rien  qui  de  quelque' bien  pour  corps  humain  qui  puft 
arriver  à  Paris ,  fans  eftre  en  leur  danger  ,  tant  gardoient  bien  tous  les 
pafiaiges  &  par  terre  &  par  cauë,  5c  tellement  à  la  faint  Rcmy  1 430. 
la  bûche  eftoit  fi  chère  que  le  cent  de  petiz  coterets  de  Bondis  eu  de 
Boulongne  la  petite  couftoit  vingt-quatre  fols  parifis,  forte  monnoic 
qu'on  fculloit  avoir  pour  fix  ou  pour  fept  fols  ,  &  le  molle  de  buchc 
dix  fols  parifis  quon  foulloit  avoir  pour  huit  ou  pour  neuf  blans. 

Item  ,  en  cellui  an  fut  très  bel  Aouft  &  très  belles  vendanges,  & 
furent  les  verius  haftifs  i  car  aufli-toft  qu'ils  eftoient  entonnez  ,  ils  ' 
commençpicnt  à  bouillir  ou  à  getter  pour  mieulx  dire  ,  &  furent  les 
Vins  très  bons ,  &  en  avoit-on  aflez  bon  compte  ;  car  on  avoit  une 
pinte  de  bon  vin  pour  tout  homme  d'onneur  pour  fix  deniers  la  pinte , . 
auffi  comme  l'avoit  à  Rouen  pour  fix  blans  ,  &  tcfmoignoient  cculx 
qui  en  beuvoient,  très-bien  congnoiflbientquc  eftoit  bon  vin.' 

Item ,  paûa  Septembre ,  Ottobre ,  Novembre ,  Décembre ,  Janvier 
jufques'au  penultiefme  jour  qui  eftoit  la  Fcftc  faune  Bauldour,  que* 
le  Duc  de  Bctfort ,  lequel  on  difoit  leRcgent  de  France,  vint  à  très  : 
belle  compaignie  ,  car  il  amena  avecque  lui  bien  cinquante-fix  bat-- 
teaux  ,  &  çtoze  foufles  tous  chargez  de  biens ,  de  quoy  corps  d'homme  ' 
doit^ivre,  &  ne  lès  voltoncques  laificr  qu'il  ne  les  vift  toujours,  ou  : 
fift  voir  tant  qu'ils  fuflent  à  Paris  ,  &  difoic  tout  le  peuple  qui  pafle- 
à  quatre  cent  ans,  ne  vint  fi  grant  foifon  de  biens  pour  une  fois,  3c 
difoit-on  par  manière  de  esbattement ,  le  Duc  de  Bctfort  a  amène  par~ 
le  plus  fort  temps  pour  eftre  en  rivière  que  on  vit  on cques  guère  faire  >> 
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car  le  vent  fut  fans  cefler  bien  trois  fepmaines  fi  très  cruel  qu'on  le 

!   vit  oneques ,  &  toujours  il  plouvoit,  &  les  eaux  très  parfaitement 

1  4  3  o.  grandes  ,  6c  les  Arminaz  qui  de  touttes  parts  mettoient  grans  embû- 
ches pour  le  dcftruireôc  fa  compaignîe ,  mais  oneques  ne  l'oferentaf- 
faillir ,  &  Ci  fut  tefmoigné  par  les  Heraulx  qu'ils  eftoient  bien  qua- 
tre contre  ung,  &on  difoitpour  ce  que  en  ce  fort  temps  ,  &  contre 
mont  Tcaue  que  le  Duc  deBourgongne  en  fairoit  venir  en  val  eaue  du 
pays  d'amont  deux  tels  temps,  car  ileft  Rcgent  de  France  ,  &verra- 
t'on  bien  comment  il  befoingnera  bien  ;  mais  il  fera  avant  après  Paf- 
ques  l'an  14.3  1.  car  à-prefent  il  c/l  trop  embefongné  pour  fa  femme 
quiageud'un  beau  filx  ,  qui  fut  chriftianné  le  jour  S.  Anthoinc  en  Jan* 
vîer,  &  on  dit  communément  que  la  première  année  du  mariaigeon- 
doit  complaire  à  l'efpoufce ,  &  que  ce  font  tretoutes  nopees,  &  pour 
celle  caufe  n'a  pu  vacquer  devant  Compiegnc  tant  qu  il Tcuft  prinfe; 
ainfidifoit-on  du  Duc  deBourgongne,  &c  pis  allez;  car  ceulx  de  Paris 
efpeciaimcnt  1  amoient  tant  comme  on povait  amer  Prince  ,  &  en  vc- 
rité  il  n'en  tenoit  compte ,  s'ils  avoient  faim  ou  foif  ;  car  tout  Ce  per- 
doit  par  fa  négligence  ,aufli-bicn  en  fon  pays  de  Bourgongne  >  comme 
entour  Paris  j  &  pour  ce  difoient-ilsainfi  commegens  moult  troubler 
pour  ce  qu'on  ne  gagnoit  rien ,  car  marchandife  ne  couroit point  ,pae 
ce  mouroient  les  pou vres gens  de  faim  &  de  pouvreté  dont  ils  le  mau* 
diflbient  fouvent  8c  menu  moult  douloureufement  &  à  fecret  8c  en  ap- 
pert ,  comme  dcfcfpcrez  &  non  crèans  qu'il  tiengne  jamais  nulle  chofe 
qu'il  promette. 

Item ,  après  la  venue  du  Regenç  bien  pou  de  temps  enchéri  tout  le 
blé  à  Paris ,  que  le  fextier  de  blé  qui  ne  valloit  devant  fa  venue  que  qua- 
rante fols  parifis  ou  quarante-deux  ou  environ  valu  ou  moys  enfui- 
vant  foixan te- douze  ou  cinq  francs  tout  melalejdont  le  pain  appe- 
tiflà  tant  que  le  pain  d'ung  blanc  très  noir  8c  trés-mcfale  ne  pefoit 
guère  plus  de  douze  onces ,  8c  en  mangeoit  bien  ung  Laboureur  trois 
ou  quatre  par  jour  »  car  pouvres  gens  n'avoient  ne  vin  ne  pitance ,  ce 
non  ung  pou  de  noix  &  du  pain  &  de  l'eauc,  car  pour  ne  fèves  ne  man- 
geoient  point,  car  ils  couftoient  trop  en  achapt ,  6c  plus  en  cuire  ,  Ôç 
pour  ce  s'appetiflbit  moults  Paris  de  gens. 

Item  »  en  cellui  Mars  le  Rcgent  fift  faire  aux  pouvres  gens  de  Par 
ris  certains  gens  d'armes  dont  trop  furent  grevez  ,  mais  à  faire  leur 
convint  ;  après  on  alla  àGournay  8c  fut  prins ,  &  après  alla-t'on  à  la 
Tour  de  M ongay  ,8c  fut  prinfe  par  compofition  le  18.  jour  de  Mars> 
8c  puis  allèrent  devant  Langny ,  &  là  firent  par  plu fieurs  fois  grans 
aflaults,  mais  à  la  fin  n'y  ot  point  d'onneur  ,  car  celle  mal  euvre  fe 
faifoit  la  fepmaine  jpeneufe  >  mais  ceulx  de  dedens  fc  dépendirent  fl 
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bien  que  pour  certain  fut  gctté  en  la  Ville  qu.trc  cent  &i  douze  pier- 
res de  canon  en  ung  jour ,  qui  ne  firent  oneque  mal  à  perlbnnc  que 
à  un  feul  coq  qui  en  fut  tue'»  dont  fut  grant  merveille  ,  que  bel  fut 
à  ceulx  du  Rcgent  &  de  Paris  de  laiilcr  leur  Siège  &  s'en  venir  »  & 
s'en  vindrent  la  veille  de  Pafqucs  qui  furent  ccliui  an  le  premier  j(  ur 
d  Avril  1431.5c  difoiton  par  moquerie  qu'ils  eftoient  ainfi  revenus 
pour  eulx  confefler  &  ordonner  à  Pafquescn  leurs  Parroiflcs. 

Item ,  environ  Ja  my-Avril,  pour  la  charte  de  tcus  vivres  Ôc  pour  les 
maulvaifes  gaignes  qui  pour  lors  à  Paris  eftoient  à  ung  Sabmedi  14. 
jour  dtidit  moys  d'Avril  la  vigillc  de  Mijericordta  Domint  fut  nom- 
bre que  par  eauc ,  que  par  terre  fc  parry  de  Paris  bien  douze  cent  per- 
sonnes fans  les  enftens  ,  parce  qu'ils  n'avoient  de  quoy  vivre  ,&qui 
patîlToicnt  de  fain. 

Item  y  le  Lundy  enfuivant  fe  party  environ  cent  hommes  d'armes 
àc  Paris ,  &:  allercnc  vers  Chevrcufc  à  une  vieille  forte  maifon  nom- 
mée Dannettc,  ou  avoit  bien  quarante  Larrons  dedens  qui  faifoient 
tous  les  maulx  qui  peuvent  eftrc  fais ,  &  furent  prins  &  admene  à  Pa- 
ris le  Jeudy  enfuivant  ôc  furent  par  nombre  tous  accouplez  cnfemble 
vingt  neuf  tous  jeunes  gens,  qui  le  plus  vieil  n'avoit  point  36.  ans. 

Item  ,  le  Sabmedi  enfuivant  furent  pendus  treize  au  gibet  de  Paris, 
&:  deux  quant  on  lçs  print  devant  leur  forterefle  ,  &  neuf  qui  efchap- 
perent  comme  faiges. 

Item,  le  il.  jour  d'Avril  l'an  14 31.  allèrent  les  gens  du  Rcgent 
qui  avoient  efté  à  Dannettc  à  la  Mote  ,  &  prindrent  cent  Meurdricrs 
qui  là  eftoient,  donton  en  pendit  ûx  ou  dit  lieu  ,  &  en  admena  à  Paris 
tous  ,  comme  devant  cftdit,  tous  accouplez  &:  liez  de  cordes  le  16. 
jour  dudit  moys  le  nombre  de  nonante-quatre. 

Item 3  le  Lundy  enfuivant  darrain  jour  d'Avril  on  pendit  au  gibet 
de  Paris  des  Larrons  qui  eftoient  de  la  prinfc  de  la  Motte  trente  & 
deux. 

Item  ,  le  Vendrcdy  enfuivant  4.  jour  de  May  des  Larrons  qui  à  la 
Motte  avoient  efté  prins,  on  en  pendit  au  gibet  de  Paris  trenteiainfi  fu- 
rent pendus  en  ce  Lundy  &  Vendrcdy  lôixante  deux  de  ces  Larrons.  . 

Item  ,  le  25  jour  de  May  Vendredy  enfuivant  fut  faitte  une  Pro- 
cefllon  générale  à  Noftrc  Dame  de  Paris,Ôcdc-l.\on  alla  aux  Auguftinsj 
là  fut  faitte  une  Predicatipn  ,  en  laquelle  Prédication  fut  monftré 
déclcré  le  très-hault  bien  efpirituel  que  PapcMartinV.de  nom  avoit 
donné  &  ortroyé  à  la  Feftc  du  trè* Saint  Sacrement  à  tous  loy  iulx 
Chrcfticns  qui  feroient  cneftat  d'avoir  cellui  bien  ;  c'eft  aflavoir  vny 
confées  &  repentant  $  vray  fut  que  celui  25.  jour  fut  le  Vendrcdy 
devant  la  Feftc-Dieu.  Ce  jour  prcfcha  un  Maiftre  en  Théologie  ,  & 
Tome  /.  S 
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devifa  au  peuple  comme  Pape  Urbain,quart  de  ce  nom,ordonna  pre> 
mierc.r  cnt  à  célébrer  lad  te  lolempnité  tous  temps  le  Jcudy  premier 
après  lcsoÛabes  de  Penthecoftes  &  Ici  pardons  qu'il  y  donna  ;  c'eft 
aflfavoir  aux  premières  Velpres,  à  Matines ,  à  la  Proceflion ,  à  la  grant 
Meflc  ,  aux  Vcfprcs  du  jour  pour  chal'eune  de  ces  quatre  cent  jours  de 
leurs  pénitences  enjointes. 

Item ,  à  cculx  qui  feroient  à  Prime  ,  Tierce  »  Scxte  ,  None  &  Corn- 
plie,lcdît  jour,  pour  chafeune  heure  quarante  jours  ,  ÔC  pour  ceulx  qui 
feront  aufdittes  heures  durant  les  o£abcs,pour  chacun  jour  cent  jours 
de  pardon. 

Item  ,  ladite  Feftc  fut  premièrement  par  Gilles  PAuguAin  1318. 
en  celluy  an  l'ordonna  ledit  Pape  Urbain  quatrième  de  ce  nom ,  cVllc 
jour  S.  Urbain  fut  faitte  la  Prédication 

Item,  que  le  Pape  Martin,cinquiéme  decenom,  lequel  trcfpaflacn 
l'an  1430  donna  &  ottroya  à  tous  cculx  qui  en  eftat  de  grâce  jeûne- 
roient  la  vigille  du  faint  Sacrement ,  ou  feroient  autre  pénitence  par 
le  confeil  delcur  Confcflcur,  pour  ce  qu'en  icellui  temps  il  fait  chault 
&  grève  fort  à  jeûner  à  aucunes  gens ,  il  donna  à  charcun  qui  bonne» 
ment  fera  icellui  jour  ladite  pénitence  ,  cent  jours  de  pardon,  &  qui 
fera  aux  premières  Vcfprcs ,  à  Matines ,  à  la  Meflc ,  aux  fécondes  Vef- 
prcs,à  chafeun  heurc.deux  cent  jours  de  pardon,  &  qui  fera  à  touttes 
les  autres  heures  du  jour,  pour  chafeune  heure  ,  quatre-vingt  jours  d« 
pardon  ;  pour  chafeune  heure  des  Oftabes  ,  c'eft  alfavoir  Matines  , 
Meflc  &  Vefpres  cent  jours  de  pardon  ,  &  pour  les  autres  heures  poui 
chafeune  quarante  jours. 

Item%  \  tous  Prélats  qui  ont  dignité ,  qui  feroient  aucunement  cm* 
pefchez  pour  le  bien  de  1  Eglifc ,  ou  pour  le  bien  commun  ,  ou  pour  la 
foy  qui  ne  peuvent  eftre  au  faint  Sacrement  celui  jour.ou  les  Odtabes, 
il  leur  ottroitau  tel  pardon,  comme  s'ils  euflent  eftéprefens,  car 
bonne  volonté  cft  réputée  pour  le  fait. 

Item ,  à  tous  cculx  qui  dévotement  &  à  jeun  fans  fablcr  ne  fans 
bouter  1  ung  l'autre  cent  jours  de  pardon  \  &  pour  tous  cculx  qui  ce 
jour  recevront  noftre  Seigneur  cent  jours  de  pardon. 

Item  ,  tous  Prcftrcs  qui  dévotement  cellui  jour,  &  chafeun  jour 
dcsO&abes  célébreront  en  la  révérence  de  la  Feftc  pour  chafeun  jour, 
cent  jours  de  pardon. 

Item  ,  ce  aucunes  Eglifes  font  enterdites  par  cas  de  chatif  mcfchefy 
comme  aucunes  foy  s  avient ,  ou  aucunes  Terres  ,  il  otlroir  que  cellui. 
jour&  lcsOclabesonpuift  célébrer  ès  dittes  Terres  ou  Eglifes  à  por- 
tes touttes  ouvertes  jlains  fonnans  5  c'eft  aflavoir  tous  Excommuniez  ^ 

&  tous  cculx  pour  qui  lauerditfcroit,  feront  hors  bouté  de  l'Elfe  & 
du  Service. 
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Item ,  à  tous  cculx  qui  dévotement  envoicront  ou  porteront  lu- 
mière à  convoïerle  précieux  Sacrement  le  jour  ,  ou  quant  on  lcpoitc 
à  aucun  malade  par  la  Ville  j  ou  qui  le  convoiront  allant  &  venant  en 
devocion  6c  reveranec  pour  chaicune  foys  cent  jours  »  6c  pour  tous 
ceulx  qui  ce  feroient  voulenticrs,  &  ne  pevent  cinquante  jours  de 
pardon. 

Item ,  il  ordonne  que  tous  Prélats  ou  Curez  de  quelque  citât  qu'ils 
foient  tous  les  ans  doremavant  le  Dimanche  des  Odabes  de  la  Pcn- 
theco/te,  ils  prononcent  ou  fartent  prononcer  le  deflusdit  Pardon 
aux  bons  Chreftiens ,  à  ce  que  par  négligence  ne  les  perdent  ;  ainfi 
furent  les  deflusdiz  Pardons  publicz,prcmierementen  l'Eglifede  faint 
Auguftin  à  Paris  le  jour  S.  Urbain  Pape  &  Martyr  1  j .  jour  de  Juing 
1431. 

Item ,  la  vigille  du  faint  Sacrement  en  celluy  an  qui  fut  le  30.  jour 
de  May  ou  dit  an  1 43  r.  Dame  Jehannc  qui  avoit  efte  prinfe  devant 
Compiegne  qu'on  nommoit  laPucclle  ,  iccllui  jour  fut  fait  un  pref- 
chement  à  Rouen,  elle  citant  en  ung  efchaftault  que  chafeun  la  po- 
vait  vcoir  bien  clercment ,  vcftuë  en  habit  d'homme,  &  là  lui  fuit  de- 
monftré  les  grans  maulx  dolorcux  qui  par  elle  cftoient  advenus  en 
Chrefticnté,  efpecialmenc  ouRoyaulmc  de  France  ,  comme  chafeun 
fcet ,  &  comment  le  jour  de  la  fainte  Nativité  Noftre-Dame  elle  ef- 
toit  venue  aflaillir  Ja  Ville  de  Paris  à  feu  &  à  fang  ,  &  pluficursgrans 
péchez  énormes  qu'elle  avoit  fait  &  fait  faire  ,  &  comment  à  Senlis 
êc  ailleurs  elle  avoit  fait  ydolatrcr  le  fimple  peuple,  car  par  fa  fai  lec 
ypocrifie  ,  ils  la  fuivoient  comme  fainte. Pu  celle  i  car  elle  leur  don- 
noit  à  entendre  que  leglorieux  Archange  S.  Michel ,  fainte  Catherine 
&  fainte  Marguerite  &  pluficurs  autres  Saints  &  Saintes  fe  «ipparoicnt 
à  lui  fouvent ,  &  parloient  à  lui  comme  amy  fait  à  l'autre  ,  &  non  pas 
comme  Dieua  fait  aucunes  foys  à  les  amyspar  rcvelacions  ,maiscor- 
porcllement  &  bouche  abouche  comme  un  amy  à  autre. 

Item ,  vray  eft  qu'elle  difoit  eftre  aagée  environ  27.  ans  fans  avoir 
honte  que  maugré  pcreôc  mere&parcns&amys,  que  fouvent  alloit  à 
une  belle  fontaine  ou  pays  de  Lorraine,  laquelle  elle  nommoit  bonne 
fontaincaux  H'cs  Noltre-Scigneur,  &  en  icellui  lieu  tous  ceulx  du  Pays 
quant  ilsavoient  fiebvrc,ilsalloientpour  recouvrer  garifon^là  alloit 
fouvent  laditte  Jehannc  la  pucellc  fous  un  grand  arbre  qui  la  fontaine 
ombroit,  &  s'apparurent  à  lui  fainte  Katerine  &  fainte  Marguerittc 
qui  lui  dirent  qu'elle  allait  à  ung  Cappitaine  qu'ils  lui  nommèrent  » 
laquelle  y  alla  fans  prendre  congé  à  père  ne  à  mere,  lequel  Cappi- 
taine la  vclti  enguife  dénomme  ,  &  s'arma  &  lui  faincl  l'cfpée  ,  &  lui 
bailla  ung  Efcuicr  &  quatre  Varlets ,  &  en  ce  poinft  fut  montée  fuc 
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i  4  3  i .  ung  bon  cheval ,  &  en  ce  poinft  vint  au  Roy  de  France ,  &  lui  dit  que 
du  commandement  de  lui  eftoit  venue  à  lui ,  &  qu'elle  le  feroie  eftre 
le  plus  grant  Signcur  du  monde  ,  &  qu'il  fuft  ordonné  que  tretous 
ceulx  qui  luidéfobéïroient  fuflent  occis  fans  mercy ,  &  que  faint  Mi- 
chel &  plufieurs  Anges  lui  avoient  baille  une  couronne  moult  riche 
pour  luy,  &  fi  avoit  une  efpe'e  en  terre  aulfi  pour  lui ,  mais  clic  ne 
lui  randroit  tant  que  fa  guerre  fuft  faillie  ,  &  tous  les  jours  chcvaul- 
choitavec  le  Roy  à  grant  foifon  de  gens  d'armes  fans  aucune  femme 
veftuë,  atache'e  6c  armée  en  guife d'homme,ung  gros  bafton  en  fa  main , 
&  auant  aucun  de  fes  gens  mefprenoit ,  elle  frappoit  deflus  de  fon  bal- 
ton  grans  cous  en  manière  de  femme  très  cruelle. 

Item,  dit  que  elle  cft  certaine  de  eûre  en  Paradis  en  la  fin  de  ces 
jours. 

Item  ,  dift  qu'elle  cft  toute  certaine  que  c'eft  faint  Michel ,  fainte 
Katerinc  &  fainte  Marguerite  qui  à  lui  parlent  fouvent,  &  quant  clic 
veult ,  &  que  bien  fouvent  les  a  veucs  avoir  Couronnes  d'or  en  leurs 
telles  ,  &  que  tout  ce  qu'elle  fait  eft  du  commandement  de  Dieu  ,  & 
plus  fort  dit  qu'elle  fcet  grant  partie  des  chofes  à  advenir* 

Item ,  plufieurs  foys  a  prins  le  précieux  Sacrement  de  l'Autel  toutte 
armée  ,  veftus  en  guife  d'homme,  les  cheveulx  rondiz,  chaperon 
déchiqueté,  gippon ,  chauft'es  vcrmcillesattachées  àfoifon  aguillcttes, 
dont  aucuns  grans  Signeurs  Se  Dames  lui  difoient ,  en  la  reprenant  de 
la  derifionde  fa  vefturc ,  que  c'eftoit  pou  prifer  Noftre- Seigneur  de  le 
recevoir  en  tel  habit  femme  qu'elle  eftoit ,  laquelle  leur  répondit 
promptemenr,car  pour  rien  n'en  feroit  autre ,  &:  que  mieulx  ameroit 
mourir  que  laiffer  l'habit  d'homme  par  nulle  défenec  ,  &  que  ce  elle 
vouloir,  elle  feroit  tonner  &  autres  merveilles  ;  &  qu'une  fois  on  lui 
volt  faire  de  fon  corps  dcfplaifir ,  mais  elle  failly  d'une  haute  Tour  en 
bas  ,  fans  foy  blccicr  aucunement. 

Item,  en  plufieurs  lieux  elle  fift  tuer  hommesôt  femmes  tout  en  ba- 
taille comme  de  vengeance  voulentaire  $  car  qui  n'cbcïflbitaux  letrres 
qu'elle  faifoit,  elle  faifoit  tantoft  mourir  fins  pitié  quant  elle  en  avoit 
povair  ,  &  difoit  &:  arTcrmoit  qu'elle  ne  faifoit  nulle  rien  que  par  Je 
commandement  que  Dieu  lui  mandoit  tres-fouvent  par  l'Archange 
f  int  Michel ,  fainte  Katerinc  &  fainte  Marguerite,  Icfquelx  lui  fai- 
foient  ce  faire  ,  8c  non  pas  comme  Ncftrc-Seigneur  faifoit  à  Moyfe  au 
Mont  de  Sinaï  ,  mais  proprement  lui  difoient  des  chofes  fecretes  à 
advenir  ,  &  qu'ils  lui  avoient  ordonné  &  ordonnoient  toutres  les  cho- 
fcsqu'eîle  faifoit ,  fuft  en  fon  habit  ou  autrement,  telles  faulces  er- 
reurs ,  6c  pires  avoit  affez  Dame  Jehanne  ,  &  Jefquellcs  lui  furent 
touttes  déclairces  devant  tout  le  pcugle  dont  ils  orent  moult  grant 
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erreur,  quant  ils  oùyrcnt  raconter  les  gran  s  erreurs  qu'elle  avoit  eues  1  4  3  1. 
contre  notre  foy,&  avoit  encore;  car  pour  chofe  qu'on  lui  dé- 
montrait Tes  grans  maléfices  &  erreurs,  elle  ne  s'en  cftraioit  ne  cs- 
bahifloit ,  ains  refpondoit  hardiment  aux  articles  qu'on  lui  propofoie 
davantelle  comme  celle  qui  cftoit  toutte  pleine  de  l'ennemy  d'Enfer, 
&  bien  y  parut ,  car  elle  vcoit  les  Clercs  de  l'Univcrfité  de  Paris,  qui  fi 
humblement  la  prioient  qu'elle  ferepentift,  &  révoquait  de  celle  malle 
rcur,8c  que  tout  lui  feroit  pardonné,par  penitenecou  ce  non  elle  feroit 
devant  tout  le  peuple  arfe  ,  6c  Ion  ame  damnée  ou  fons  d'Enfer,  8c 
lui  fuit  monftré  l'Ordonnance  6c  la  place  où  le  feu  devoit  cftre  fait 
pourl'ardoir  bientoft,  fi  clic  ne  ferevoquoit  ;  quant  clic  vit  que  c'eftoit 
à  certes  ,  elle  crya  mercy  ,  8c  foy  revoca  de  bouche  ,  &  fut  fa  robe 
oftée  8c  veftu'd  en  habit  de  femme  j  mais  aufli-toft  qu'elle  le  vit  en  tel 
eltat  elle  recommença  fbn  erreur  comme  devant ,  demandant  fon  ha- 
bit d'homme ,  &  tantoft  elle  fut  de  tous  jugice  à  mourir,  &  fut  lice  à 
une  eftache  qui  eftoit  fur  l'efcharlault  qui  efteit  fait  de  plaftrc,  &  le 
feu  fus  luy ,  6c  là  fut  bientoft  eftainte  8c  fa  robe  toutte  arfe  ,  &  puis 
fut  le  feu  tiré  aricre ,  6c  fut  venë  uc  tout  le  peuple  tourte  m,ë  ,  8c  tous 
lesfc  crezqui  povent  cftre  ou  doivent  en  femme  ,  pour  ofterles  doub- 
rcs  du  peuple  ,  &  quant  ilsorenr  aflèz  &  à  leur  gré  veue  tcuttemorte 
liée  à  l'eftacl^e,  le  Bourrel  remift  le  feu  granr  fur  fa  povre  charon- 
gne ,  qui  tantoft  fut  toutte  comburéc  6c  os  6c  char  mifes  en  cendres  ; 
aflez  avoit  là  6c  ailleurs,  qui  difoient  qu'elle  cftoit  Martyre  &  pour 
fon  droir  Seigneur,  autres  difoient  que  non  ,  ôcque  mal  avoit  fait  qui 
rantl'avoit  gardée  ,  ainfi  difoit  le  peuple  s  mais  quelle  mauvefté  ou 
bonté  qu'elle  euft  faite,  elle  fut  arfe  celluy  jour  ,  6c  celle  fepmaine 
fut  prins  le  plus  mauvais  6c  lcplusTyrant  &  le  mains  piteux  de  tous 
les  Cappitainesqui  fuflcntdetous  les  Arminaz  ,&  cftoit  nommé  pour 
fa  mauveftéla  Hire ,  6c fut  prins  par  pouvres  compaignies ,  &  fut  mis 
ou  Chaftel  de  Dourdan. 

Item ,  le  jour  faint  Martin  le  boullanr  fut  faite  une  Proceiïîon 
générale  à  faint  Martin  des  Champs,  8c  fift-on  une  Prédication, 
&  la  fift  ung  Frère  de  l'ordre  de  faint  Dominique  qui  eftoit  Inqui- 
fiteur  de  la  Foy  ,  Maiftre  en  Théologie ,  &  prononça  de  rechief 
tous  les  fais  de  Jehanne  la  Pucelle  ,  &  difoit  qu'elle  avoit  dit  qu'elle 
eftoit  fille  de  tres-pouvres  gens,  6c  qu'environ  l'aage  de  quatorze 
ans cile s 'cftoit  ainfi  maintenue  en guife  d'homme  , 6c  que  fonperc Se 
h  mere  l'cuflènt  faite  volontiers  dès-lors  mourir  >  s'ils  euflènt  peu: 
fans  blccier  o  nfeienec  ,  6c  pour  ce  fe  defparty  d'eulx  accompai- 
gnie  de  l'ennemy  d'enfer  ,  8c  depuis  vcfquit  homicide  de  Chré- 
tienté plaine  de  feu  &  de  fang  jufques à  nnt  quelle  fut  arfe ,  &  difoir 
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—  qu'elle  fc  fuft  révoquée ,  &  qu'on  lui  ot  baillé  pénitence  ;  c'eft  affa- 

f.  +  }  i  •  yoir  quatre  ans  en  prinfon  à  pain  &  à  cane ,  dont  elle  ne  filt  oneques 
jour ,  mais  le  failbitfcrvir  en  la  prinfon  comme  une  Dame ,  &  l'enne- 
my  s'apparu  à  lui  troificfme  }  c'eft  aflàvoir  S.  Michel ,  iainte  Katerinc 
&  fainte  Marguerite ,  comme  elle  difoit  qui  moult  avoit  grant  paour 
qui  ne  la  perdift  j  c'eft  aflâ voir  icculx  ennemy  ou  ennemys  en  la  four- 
me de  ces  trois  Sain&s ,  &.  lui  dift  mefehante  créature  qui  pour  paour 
as  laifle  ton  habit  9  n'aye  pas  paour,  nous  te  garderons  moult  bien  de 
tous ,  parquoy  fans  attendre  le  defpoiiilla ,  &  fc  revcûit  de  touttes  fes 
Robes  qu'elle  veftoit,  quant  elle  chevaulchoit  ,qu  elle  boutècsavoic 
ou  feurrede  fonlict ,  en  fe  lia  en  l'ennemy  tellement  qu'elle  difoit 
qu'elle  fe  repentoit  de  ce  que  oneques  avoit  laifle  fon  habit  :  quant 
J'Univcrfité  oueculx  de  par  elle  virent  ce,  &  qu'elle  eftoit  ainfiobfti- 
née  ,  fi  fut  livrée  à  la  Juftice  Laïc  pour  mourir  *  quant  elle  ce  vit  en  ce 
point ,  elle  appella  les  ennemis  qui  le  apparoient  à  lui  en  guife  de 
Sains  ;  mais  oneques  puis  qu'elle  fut  j  igcc,  nul  ne  s'apparut  à  elle 
pour  invocation  qu'elle  feeuft  faire  $  adoneques  s'advifa  ,  mais  ce  fut 
trop  tard  j  encore  diil  il  en  fon  Sermon  qu'ils  eftoient  quatre  ,  dont 
les  trois  avoient  efte  prinfes  }  c'eft  aflavoir  cette  Pucelle  &  Peronng 
&  fa  compaigne  ,  &  une  qui  cft  avec  les  Arminaz  nommée  Katerinc 
de  la  Rochelle  >  laquelle  dit  que  quant  on  facre  le  précieux  Corps 
Noftre-Seigncur  qu'elle  voit  merveilles  du  hault  fecret  de  Noftre-Sei- 
gneur  Dieu  ,  &  dilbit  que  routes  ces  quatre  pouvres  femmes  frère  Ri- 
chart  le  Cordelicr  qui  après  luy  avoit  fi  grant  fuyte  quant  il  prefcha 
à  Paris  aux  InnocenscV:  aillieurs ,  les  avoittoutes  ainfi  gouvernées} 
car  il  eftoit  leur  bcau-pere  >  &  que  le  jour  de  Noiïel  en  la  Ville  de  Jar- 
giau  il  bailla  à  cefte  Damcjchannc  la  pucelle  trois  foyslc  Corps  Noltre» 
Seigneur  ,  dont  il  eftoit  moult  à  reprendre,  &  l'avoit  baillé  àPcronnc 
celui  jour  deux  fois  par  Je  tefir.oingdeleur  Coufcflk>n,& d'aucuns  qui 
prefens  furent  aux  heures  qu'il  leur  bailla  le  précieux  Sacrement, 
Item  ,  ce  l'année  fut  la  faint  Dominique  au  Dimenche  ,  &.  ce  jour 
revint  le  Regent  à  Paris,  lequel  avoit  cfté  cfpié  des  Arminaz  quant  tf 
cuida  pafler  Mante,  ils  le  cuiderent  prendre ,  mais  comme  bien  advifé 
repafla  la  rivière  ,  &  vint  jour  &  nuyt  tant  qu'il  fut  à  Paris ,  Se  vint  par 
la  Porte  S.  Jacques  Je  jour  S.  Dom  iniquc,&  fes  gens  tindrentpiéà  leurs 
.ennemys  ,  tant  que  de  touttes  parts  en  demoura  plus  que  meftier  ne 
fut,  la  nouvelle  do  ce  courut  jufques  à  ceux  de  l'Oft  qui  eftoient  devant 
Louviers ,  fi  laiflerent  deux  ou  trois  Cappitainnes  le  Siège  à  touttes 
leurs  gens  quicuidoient  que  le  Regent  fut  prins.  Quant  ils  forent  que 
non  eftoit,  fi  s'en  hardirent  &  allèrent  jufques  devant  Beauvoys  Se 
S*cnbufcberent>  fi  fuft  dit  à  ceulx  de  la  Cité  >  fi  fe  haitereot  d'yfiir 
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qui  mieûlx  mieulx.  Les  gens  du  Rcgcnt  forent  leur  manière  par  leurs 
clpies  ,  fi  en  yflit  une  partie  qui  le  mirent  entre  la  Ville  6c  les  Armi- 
naz,  &  lct>  autres  vincrent  pardevant  ,6c  les  aflàillircnt  moult  af- 
prement  ,  &  euix  fe  dépendirent  moult  bien  j  mais  quant  ils  virent 
venir  par  derrière  les  autres,  fi  cuiderent  que  plusfeuflent  trop  qu  ils 
n'edoient }  ii  le  de feon firent  d'eulx  mcfmes>6c  furent  prins  les  plus 
gros  Cappitaines  ou  tuez;  &  entre  ks  autres  avoit  ung  mefehant 
Eommé  Guillaume  le  Berger  qui  faifoit  les  gens  ydolatrcscnluy,&  fes 
chcvaulchoit  de  coité,  &  monftroit  de  foys  en  autres  les  mains  & 
p  cz  &  fon  cofté  ,  &  citaient  tachez  de  fang  comme  faint  François  >  & 
fut  prins  ung  Cappitainc  nommé  Poton  de  baintraillc  de  moult  grant 
renommée  &  autres  allez,  6c  furent  menez  à  Roiïen.- 

Itcm  ,  le  jour  de  la  my-Aouft  14  3 1  cuily  ung  Boulanger  en  la  rue 

5  Honore  du  pain  bien  largement  de  trcs-bcllc farine,  6c  quant  il  fur. 
euit  bien  6c  bel,  il  fut  de  couleur  de  cendre ,  dont  il  fut  fi  grant.  par- 
ler à  Paris  ,  que  le  plus  diloient  que  c'eftoit  fignifiance  de  tres-grant 
mal  advenir  -,  les  aurres  diloient  que  c'eftoit  miracle  pour  ce  que  cuit 
avoit  cfté  le  jour  de  l'Aflomption  de  Noftre-Damc  ;  brief  Paris  eftoit 
tout  esbahy  de  celte  merveille  ,  6c  n'y  avoit  cellui  qui  n'en  jugeait  en 
aucune  manière  >  6c  fut  le  Boulanger  prins  6c  fa  farine  pareillement  t 

6  en  fit  le  Prévoit  de  Paris  cuire ,  6c  quant  il  fut  cuit  6c  ordonne'  le 
mieulx  que  faire  Je  pos  ait  ^  il  fut  trouvé  au  tel  que  l'autre  ou  plus  lait» 
Si  ce  confeilla  la  Juftice  8c  du  blé  vcoir  voldrcnt ,  6c  ne  virent  point 
ou  blé  nulle  derlaultc  ;  fi  en  firent  mouWre  6c  cuire  de  rechef ,  mais  il  ' 
fut  au  tel,  comme  devant  eft  dit  :  là  avoit  aucuns  Marchans  qui  blé. 
cognoilfoicnt ,  qui  dirent  que  en  aucuns  Pays  où  ils  avoient  efte  >• 
avoient  mange  de  tel  pain  plufieurs  fois  efpecialmcnten  aucunes  con- 
trées de  Bourgongne,  6c  eft  tres-bon  ôc  lavoureux  à  menger ,  8c  ad- 
vient par  une  herbe  qui  croift  avec  le  blé  fouvent  que  on  nomme  la. 
roivolle  ,  6c  vray  eftoit ,  mais  lepeuplcdc  Pans  ne  fe  povait  appaificr» 
&  n'eftoit  pas  filx  de  bonne  merc  qui  n'avoit  ung  morccl  de  ce  pain* 
pour  monftrer  l'ung  à  l'autre  pour  la  coullcur. 

Item  3  en  Octobre  enfuivant  le  1$.  jour  fe  partirent  de  la  Ville  de* 
Louvicrs ,  qui  bien  l'avo;ent  tenue  cinq  mois  ou  environ  contre  les, 
Angloys,  8c  furent  par  compofition  qu'ils  emportèrent  tout  ce  qu'ils- 
porent  emporter  ,  6c  fi  orent  grant  finance  avecques  ,  8c  encore  eftoit. 
en  la  compoficion  que  les  Angloys  ne  dévoient  à  tous  les  Habitans  de. 
la  Ville  rcprôucher ,  ne  faire  aucun  grief  par  pillage  ou  autrement 
mais-  de  ce  Te  parjurèrent  ;  car  aufli-toft  la  garnifon  futyflie  >  ils  firent 
tout  le  contraire  de  ce  qu'ils  avoient  promis  ,  &  fi  firent  abattre  les» 
nurs  de  tout  en  tout;  quant  il;  orent  fait  leur  youlcncç  qui  ne  fue 
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1431.  guère  à  leur  honneur,  ils  allèrent  à  Rouen  >  c'clt  ailàvoir  les  plus 
crans  pour  cul x  aificr >  &  difoit-on  qu'il  viendroit  tant  de  bûche» 
mais  que  la  Ville  de  Louviers  fuit  délivrée  que  chafeun  en  vauldroit 
mieulx  ;  mais  tantoft  après  environ  huit  jeurs  elle  enchery  de  Tour- 
nois à  Paris  ou  plus ,  8e  difoient  les  Gouverneurs ,  &  faifoient  dire  de 
jour  en  jour  que  le  Duc  de  Bourgongnc  venoir  à  Paris,  ce  que  pour 
vrai  il  admenoit  avècques  lui  ung  I.egat  du  Pape  ,  &  que  eulx  deux 
dévoient  mettre  bonne  Paix  entre  Charles  qui  ce  dilbitRoy  de  France 
fie  d'Angletcrrc,&  Henry  qui  ce  difoit  Roy  de  Francefic  d'Angleterre, 
mais  cela  nJeltoit  que  pour  appailicr  le  peuple  qui  moult  cftoit  en  grant 
oppreiîion  ;  car  en  vérité  le  Duc  de  Bourgongne  ne  tenoit  coirpte  de 
tous  ceulx  de  Pari1»  ne  du  Royaulme  en  rien  qui  foit ,  fie  pour  ce  vint 
Henry  à  Parisbien  accompagné  ,  ex  y  fut  facré  fie  couronné. 

Item  ,  Je  jour  S.  André  darrain  jour  de  Novembre  vint  gefir  Henry 
âgé  de  neuf  ans  ou  environ  en  l'Aboaye  de  S.  Denis  en  rr^nce  à  ung 
Vcndredy  ,  lequel  le  nommoit  Roy  de  France  &  d'Angleterre. 

Item,  le  Dimenchc  enfuivant  premier  jour  des  Advents  vint  ledit 
Roy  à  Paris  par  la  Forte  S  Denis ,  laquelle  Porte  devers  les  champs 
avoit  les  armes  de  la  Ville  i  c'eft  aflavoir  ung  efeu  fi  grant ,  qu'il  cou- 
vrent toutte  la  maçonnerie  de  la  Porte,  8e  eftoit  à  moitié  de  rouge  8c 
le  demis  d'azur  femé  de  fleurs  de  lis,  &  ou  travers  de  l'efcu  avoit 
une  nef  d'argent  grande  comme  trois  hommes. 

Item  y  à  l'entrée  de  la  Ville  par  dedans  eftoit  le  Prevoft  des  Mar- 
cha n  s  Se  Jes  Echevins  tous  rouges  ,  tous  veftus  de  vermeil ,  chafeun 
ung  chappel  en  fa  telle,  &  auflï-tollque  le  Roy  entra  dedans  la  Ville  , 
ils  lui  mirent  ung  grant  ciel  d'azur  fur  la  tefte  feme  de  fleurs  de  lis 
d'or  6c  le  portèrent  fur  luy,lcs  quatre  Echevins  en  la  forme  &  manière, 
comme  on  fait  à  Noflre-Scigneur  à  la  Fcftc-Dieu ,  fie  plus ,  car  chaf- 
cun  crioit  î^cùel  par  où  il  paflbir. 

Item ,  devant  luy  avoit  les  neuf  Preux  ,  8e  les  neuf  Preiics  Dames  , 
&  après  foilbn  Chevaliers  &  Elcuiers,  &  entre  les  autres  cftoit  Guil- 
laume qui  fe  difoit  le  Berger  ,  qui  avoit  monftré  fes  playes  comme  faint 
François,  dont  devant  cft  parlé,  mais  il  ne  povait  avoir  joye,  car  il 
cftoit  fort  lié  de  bonnes  cordes  comme  ung  larron. 

Item  y  présdevant  le  Roy  avoit  quatre  Evefques ,  celui  de  Paris  ,  le 
Chancelier  ,  celui  de  Noyon  &  ung  d'Angleterre,  fie  après  eÛoit  le 
Cardinal  de  Vinceftre. 

Item  y  encore  devant  le  Roy  avoit  vinjr.t- cinq  Heraulx  fie  vingt- 
cinq  trompettes ,  fie  en  ce  point!:  vint  à  Paris,  fit  regarda  moult  les 
Scrratnncs  du  Ponccau  S.  Denis  j  car  là  avoit  trois  Serrainncs  bien 
ordonnées,  fie  ou  millieu  avoit  ung  lis  qui  par  fes  fleurs  fie  boutons 
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Vin&  lait ,  &  là  buvoit  qui  voloit  ou  qui  povair ,  &  deflïis  avoit  ung 
petit  Bois  on  il  avoit  hommes  fau va igcs  qui  fa/oient  esbattemcns  en  1 
pluiieurs  manières  >  &  joùoient  des  efeus  moult  joyeufement ,  que 
chafeun  veoittrès-voulcntiers.  Après  s'en  vint  devant  la  Trinité  où 
il  avoit  fus  efchaffàult  le  Myftcrc  depuis  la  Conception  Noftre  Dame 
jufques  que  Jofeph  la  mena  en  Egypte  pour  le  Roy  Herode  qui  fift  def- 
coller  ou  tuer  fept  vingt  quatre  milliers  d'enftens  mafles.  Tout  cela 
eftoitou  Myilcrc,  &  duroient  les  chauftaux  depuis  ung  pou  par-delà 
S.  Sauveur  jufques  au  bout  de  la  rue  d'Ernctal  cù  il  a  une  fontaine  que 
on  dit  la  fontaine  delà  Royne. 

Item  ,  vintde-lààla  Porte  S.  Dcnys  où  on  fift  la  Decollacion  du  glo- 
rieux Martyr  Monfieur  S.  Denys ,  &  à  rentrc'c  de  la  Porte  les  Efche- 
vins  laiflcrcntle  Ciel  qu'ils  portoient ,  &  le  prinrcntles  Drappiers ,  & 
le  portèrent  jufques  aux  Innoccns ,  6c  là  fut  faitte  une  châtie  d'ungeerf 
tout  vif,  qui  fut  moult  plaifant  à  vcoir. 

Item  y  là  laiflerent  les  Drappiers  le  Ciel  ,  Se  le  prindrent  les  Efpi- 
ciers  jufques  devant  le  Chaftcllet  cù  avoit  moult  bel  Myftere  ;  car  là 
avoit  droit  encontre  le  Chaftellet  à  venir  de  front  le  lit  de  juflice  ;  là 
avoit  ung  enfrent  du  grant  du  Roy  &  de  fon  aage ,  vertu  en  eftat  Royal , 
houfle  vermeille  &  chapperon  fourré  ,  deux  couronnes  pendans  qui 
cftoient  très-riches  à  veoir  à  ung  chafeun  fa  iur  fa  tefte  >  à  fon  cofté 
dextre  eftoittout  le  Sang  de  France  ;  c'eft  aflavoir  tous  les  grans  Si- 
gneurs  de  France,  comme  Anjou  ,  Berry  ,  Bourgongne  ,  &c.  &  ung 
peu  loing  de  eulx  cftoient  les  Clercs  ,  &  après  les  Bourgeois  ,  &  à  fe- 
neftre  eftoient  tous  les  gransSigncurs  d'Angleterre,  qui  tous  faifoient 
manière  dedonner  confeil  au  jeune  Roy  bon  &  loyal ,  &  chafeun  avoit 
vertu  fa  cotte  de  fesarmes ,  ce  cftoient  icculx  de  bonnes  gens  qui  ce  fai- 
foient ,  &là  laiflerent  lesEfpiciers  le  Ciel ,  &  le  prindrent  les  Chan- 
geurs ,  &  le  portèrent  jufqu'au  Palays  Royal  ;  fie  là  baifa  les  fainftes 
Reliques,  &  puis  feparty ,  &  là  prindrent  le  Ciel  les  Orfèvres  ,  &  le 
portèrent  parmy  la  rue  de  Kalende  &  parmy  la  vieille  Jurie  jufques  de- 
vant S.  Denisde  la  Chartre ,  &  n'alla  point  àNoftre-Dame  celle  jour- 
ne'e.  Quant  ce  vint  devant  S.  Dents  de  la  Chartre  ,  les  Orfèvres  laif- 
ferent  le  Ciel ,  &  le  prindrent  les  Merciers  qui  le  portèrent  jufques  à 
l'Oftel  d'Anjou  ,  Se  là  le  prindrent  les  Pelletiers  qui  le  portèrent  juf- 
ques devant  S  Anthoine  le  Petit ,  &  après  le  prindrent  les  Bouchers 
qui  le  portèrent  jufques  à  l'Oftel  des  Tournelles.  Quant  ils  furent  de- 
vant l'Oftel  de  S  Paul ,  la  Royne  de  France  Yfabel  femme  de  feu  le 
Roy  Charles  VI.  de  ce  nom ,  cftoit  aux  feneftres ,  avecques  elle  Dames 
&  Damoifelles.  Quant  elle  vit  le  jeune  Roy  Henry  fiix  de  fa  fille  ,  à 
l'endroit  d'elle  il  ofta  tantoft  Ton  chapperon  ,  &  la  falua  ,  &  tantoft 
Tome  I.  T 
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elle  s'inclina  vers  luy  jmouIî  humblement ,  &  fe  tourna  d'autre  partr 
plorant  ;  &  là  prindrent  les  Sergcns  d'armes  le  Ciel  ;  car  c'eft  leur 
droit ,  &  fut  baillé  au  Prieur  de  Ste  Katherine  dont  ils  font  Fon- 
deurs. 

u.Dccem-  IUm  >  lc  1  &'  Dccembrc  àun£  Dimcnche  ,  vint  ledit  Roy  Henry  di* 
Pallays  Royal  àtf  oftre-Dame  de  Paris  ;  c'eft  aflavoirà  pié  bien  matin, 
accompaigné  des  Procédions  de  la  bonne  ville  de  Paris,  qui  tous  moult 
chantoient  melodicufcment  :  &  en  laditte  Eglifc  avoit  ung  efchaffaut 

qui  avoit  bien  de  long&  de  large  &  mon  toit  fus  à  bien  gransde- 

grez  larges  que  dix  hommes  &  plusy  pouvoient  de  front  >  &  quant  on 
eftoit  deflus  ,  on  povait  aller  pardeflbus  leCrucifi  autant  dedans  le 
Cucur ,  comme  on  avoit  fait  par  dehors ,  &  eftoit  tout  paint  &  cou- 
vert d'azur ,  &:  là  fut  facrédcla  main  du  Cardinal  de  Vinceftre. 

Item ,  après  fon  Sacre  vint  au  Pallays  difner  luy  &  fa  compaignic  r 
&  difna  en  lagrant  Salle,  à  lagrant  Table  de  marbre  ,  &  tout  le  re- 
manant parmy  la  Salle  çà  5c  là  i  car  il  n'y  avoit  nulle  ordonnance;  car 
le  commun  de  Paris  y  eftoit  entré  dès  le  matin,  lesungs  pour  veoir . 
tes  autres  pour  gourmander  ,  les  autres  pour  piller  ou  pour  defrober 
viandes  ou  autre  chofe  ;  car  iccllui  jour  à  icclle  aflembléc  furent  em- 
blez  en  la  prefle  plus  de  quarante  chapperons&i  coppes  &  mordans  de 
faincturcs  grant  nombre  ;  car  fi  grant  prefle  y  ot  pour  le  Sacre  du: 
Roy  ,  que  l'Univcrfité  ,  ne  le  Parlement ,  ne  le  Prevoft  des  Mar- 
chans,  ne  Efchevins  n'ofoient  entreprendre  à  monter  à  mont  pour  le 
peuple ,  dont  il  y  avoit  très-grant  nombre  j  &  vray  eft  qu'ils  cuiderent 
monter  devant  deux  ou  trois  foys  à  mont  :  mais  le  commun  les  rebou- 
toit  arriéres  fi  fièrement,  que  par  plufieurs  foys  leur  convenoit  tref- 
bucher  l'ung  fur  l'autre  ;  voire  quatre-vingt  ou  cent  à  une  foys  ,  &c  là 
befoingnoient  les  larrons.  Quant  tout  fut  efcoullc  le  commun  ,  ils 
montèrent  après  }  &  quant  ils  furent  en  la  Salle  ,  tout  eftoit  fiplain 
que  à  peine  trouverent-ils  où  ils  peufTent  saflèoir  j  neantmoins  s'af- 
firent-ils  aux  tables  qui  pour  eulx  ordonnc'es  cftoient  ;  mais  ce  fut  avec  ' 
Savetiers ,  Mouftardicrs  ,  Lieurs  ou  Vendeurs  de  vin  de  buffet ,  Aides 
à  Maçons ,  qui  on  cuida  faire  lever  :  mais  quant  on  en  faifoit  lcycc 
ung  ou  deux ,  il  s'en  afleoit  fix  ou  huit  d'autre  cofté.. 

Item  3  ils  furent  fi  mal  fervi  ,  que  perfonne  nulle  ne  s'en  louait  ; 
car  le  plus  de  la  viande ,  efpecialmcnt  pour  le  commun  ,  eftoit  cuide 
dislejeudy  devant ,  qui  moult  fembloit  eftrange  chofe  aux  François; 
car  les  Angloys  cftoient  chefsde  la  befongne  ,  &  ncleur  challoit  quelle 
honneur  il  y  euft  >  mais  qu  ilsen  fuflent  de/livrez  ,&  vrayement  on c- 
ques  perfonnes  ne  s'en  Joiïa ,  mefmemcnt  les  malades  de  l  Oftel-Dieu 
difoient  queoneques  fipouvrenc  fi  un  relief  de  tout  bien  ils  ne  virent: 
à  Paris, 
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Ittm%  le  iour  S.Tuomas  1  Aooi'rc  enfui* «:u  à  ungVendrcdy  ,  fut 
ditte  une  Mertcfo.empnelle^n  1  aanr  SaLe  ciu  Pallays,  le  Aoy  cfta'it  1431 
en  eftat  Royal ,  tout  le  Parlement  en  citât  c'eft  aiTavoir  à  chapperons 
fourrez  &  manteaulx  ;  &  aprcHa  M  elfe  luy  rirent  plulîcurs  demandes 
raifonnables ,  Iclquelies  il  leur  ottroya  ,  &  aufTi  (Lent  certains  1er- 
mens  qui  leur  furent  demandez ,  qui  font  félon  Dieu  &l  vérité  ;  car 
autrement  ne  vouldroient  ils. 

Itim ,  vray  eft  que  ledit  Roy  ne  fut  à  Paris  que  jufques  au  Iandemaîn 
<ic  Noiiel.  Ils  firent  une  petites  jouftes  landcmain  de  fon  Sacre  :  mais 
pour  certain  maintes  fois  on  a  vû  à  Paris  enrlens  de  Bourgeois ,  que 
quant  ils  femarioient  ,  tous  Mcfticrs,  con: me  Orfèvres  ,  Oi  Dateurs  , 
fcrief  gens  de  tous  joyeurs  Mefticrs  en  admendeiem  plus  qu'ils  n'ont 
fait  du  Sacre  du  Roy  &  de  fes  jouftes  ,  &  de  tous  fes  Angloys  :  mais 
cfpoir  c'eft  pource  que  on  ne  les  entend  point  parler  t  &  ne  nous  en- 
tendent point.  Je  m'en  rapporte  à  ce  qui  en  cft  ;  car  pource  qu'il  fai- 
foit  trop  grant  froit  encéliui  temps ,  &  que  les  jours  eftoient  courts , 
ils  rirent  ainfi  pou  de  largcfle. 

Item  ,  vraycftquelandcmaindc  Noiiel ,  jour  S.  Eftiennc  ,  ledit  Roy 
fc defparty  dcParis  fans  faire  aucuns biensà  quoy  on  s'artendoit,  comme 
■délivrer  prifonniers  ,  défaire  cheoir  maltottes  ,  comme  importions, 
gabelles,  quatriefme  ,  &  telles  maulvaifes  comme  couftumes  ,  qui 
font  contre  loy  &  droit  :  mais  onequesperfonnes  ne  à  fecret  ne  en 
appert-on  ,  n'en  oiiy  louer  ,  &  fi  ne  fiftoneques  à  Paris  autant  d'hon- 
neur à  Roy  ,  comme  on  luy  fift  à  la  venue  &  à  fon  facre  i  voire  veû 
le  pou  dépeuple,  les  mallcsgaignes,  lecucur  d'y  ver,  lagrant  charté 
<3e  vivres  ,  efpecialment  de  bois  \  car  ung  mefehant  fagot  tout  vert 
valloit  toujours  quatre  deniers  ou  fix  tournois  ,  &  vray  eft  qu'il  faifoit 
lï  fort  yver  ,  qu'il  n 'eftoit  fcpmainc  qu'il  ne  gclaft  très-fort  deux  ou 
treis  jours  ,  ou  il  negeoit  jour  &  nuyt  ,  &  avecques  toujours  il  plou- 
voit ,  Scfi  commença  des  laTouflainft ,  &  le  treiziefme  jour  de  Jan-  ,j.janr. 
Vicr  après  l'allée  du  Roy  ,  gela  fi  afprcment  dix-lept  jours  enfuivans , 
cjuc  Saine  qui  eftoit  très  grande ,  comme  jufques  dedans  la  Mortellc- 
rie  ,  fut  toute prinfc  de  la  gelée  jufques  à  Corbeil  ,  &  fi  print  en  une 
manière  de  admiration  j  car  le  Lundy  dont  elle  print ,  le  Mardy  toute 
jour  il  pleut ,  &  toutte  nuyt ,  &  cefla  un  pou  devant  le  jour  ,  &  fai- 
foit chault ,  &  au  point  du  jour  celui  Mardy  ,  auffi-toft  que  la  pluie 
fut  ceftec ,  celle  très-maulvaife  &  forte  gelée  commença ,  qui  dura 
comme  devant  eft  dit ,  dix  fept  jours ,  &  après  celle  géle'e  que  la 
Rivière  eftoit  ainfi  prinfc ,  le  jour  S.  Paul  il  commença  à  dégeler  tant 
doul cernent  6c  de  nuyt&  de  jour  ,  que  la  Rivière  fut  toute  dégelée 
par  pièces,  fans  faire  quelque  mal  à  Pons  ne  à  Moulins,  avant  qu'il 
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fuft  fix  jours  après ,  &  fi  difoient  les  Mariniers  quelle  avoit  plu;  de 
dcuxpiésd'efpais  ,  &  bien  y  apparoift  }  car  on  alloit  par-deflus ,  on  y 
charpentoit  piex  pour  mettre  au  devant  des  moulins  pour  rompre  li  gla- 
ce au  dcgel,on  y  levoit  engins  pour  frapper  lespicz:maisoncquesnc  s'en 
demantoit ,  &  pour vray  parla  grâce  de  Nourc-Seigneur  elle  fut  ainfi 
doulcement  dégelée  >  comme  dit  cft  :  mais  moult  grant  dommaige 
fi/t  »  car  il  avoit  grant  foifon  vins ,  blés ,  lars ,  oeufs  ,  fromaiges  qui 
eftoient  arrivez  à  Mante  pour  venir  à  Paris  :  mais  tout  ou  bien  près 
fut  perdu  pour  les  Marchans  i  car  moult  avoit  pieu  devant  qui  tout 
empira  par  la  longueur  du  temps ,  &  fi  leur  cou/toit  tant  en  garde  , 
que  autres  frais  ,  qu'ils  perdirent  prcfque  tout. 

Item ,  en  cclluy  temps  cou/toit  ung  mefehant  coterct  de  vieux  che- 
vrons cinq  ou  fix  deniers  ;  car  autre  bois  n'y  avoit ,  &  pour  ce  le  Ré- 
gent abandonna  le  Bois  des  Bruyères  aux  bonnes  gens,  qui  fecouru  ung 
pou  Paris. 

Item  i  le  vingtiefnie  jour  de  Février  Tan  14-31.  arriva  le  Cardinal 
de  Ste  Croix  de  Jherulalcm  ,  Légat  du  Pape  ,  pour  faire  la  paix  entre 
les  deux  Roys,  dont  l'ungeftoit  nommé  Charles  de  Valois  ,  &  fe  di- 
foitpar  droite  ligne  eftrc  Roy  de  France,  &  l'autre  eftoit  nommé  Hen- 
ry i  lequel  fe  difoit  Roy  d'Angleterre  par  fucceflion  de  ligne,  &c  de 
Francepar  le  conqueft  de  feufon  père  ,  lequel  Légat  en  flft  très-gran- 
dement fon  devoir ,  que  tous  deux  luy  promifrent  qu'il  s'en  foubmetr 
toient  du  tout  fur  ce  qui  ordonné  en  feroit  ou  GrantConcile  qui  devoit 
cure  celle  année  à  Baflc  en  Allemagne.  Après  qu'il  ot  oiïy  leurs  refr 
ponces ,  il  s'en  parti  de  Paris  ,  &  alla  aux  autres  Signeurs  Chrefliem 
par-tout. 

Item  ,  le  Mars  enfuivant  furent  les  eaux  fi  grandes  ;  car  en  Grève 
à  Paris  elle  eftoit  devant  l'Oftcl  de  la  Ville ,  en  la  Place  Maubert  juf- 
ques  à  la  moitié  du  Marché  au  pain  ,  &  tous  les  marays  depuis  la  Porter 
S.  Martin  jufques  à  myvoye  de  S.  Anthoine  tous  plains  jufques  à  huit 
j  ours  du  moys  d'Avril,  ne  depuis  Noiïel  jufques  après  Palques  de  l'an 
1431.  qui  furent  le  vingtiefme  jour  d'Avril ,  on  ne  mangea  point  de 
verdure  j  car  pour  faire  une  efcucllc  ,  coulloit  ung  blanc  fans*  l'ap- 
pareil ,  &  bonnes  fèves  couftoient  doze  blancs  le  bocûel  >  poix  qua* 
torze  ou  quinze. 

Item  ,  la  première  fepmaine  de  Mars  vfndrcnt  les  Arminaz  cuider 
prendre  Rouen,  &  furent  bien  fept  ou  huit  vingt  qui  firent  tant  par 
l'aide  qu'on  Jeurfïït,  que  par  cfchelles  ils  gaignerent  la  plus  grofle 
tourduChaftel  :  mais  cculx  delà  Ville  fe  fçeurent  tantoft  ,  fi  gar- 
dèrent très- bien  le  remenant  du  Chaftcl ,  qu'il  n'y  en  pot  plus  entrer, 
ne  ils  n'en  porent  yfiir.  Si  furent  fi  esbahiz  ,  qu'il  convint  qu'ils,  fer 
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rendirent  à  la  voulentéde  ceulx  de  la  Ville  ,  &  le  feiziefmeSc  le  dix- 
fepticfme  jour  dudit  moys  de  Mars  on  en  fit  mourir  cent  quatorze  ,  1  *  *  l' 
fans  ceulx  qui  furent  à  rançon  ou  noiez. 

Item ,  toujours  geloit  ou  grefloit ,  ou  il  faifoit  troggrant  froit  oultre 
mefure  ;  carie  Sabmedy  cinquiefmc  jour  d'Avril  1431,  grefla  &.  ne- 
gea  toutte  jour  ,  &  le  Dimenche  enfuivant  que  on  dit  leDimencho 
perdu  gela  fi  fort  &  fi  afprement ,  qu'entre  mynuit  &  le  point  du  jour, 
que  tous  les  bourgeons  &  fkurs  d'arbres  qui  eftoient  yflues  dehors  ,  & 
tous  les  noyers ,  tout  futars  &  brny  de  la  gelée. 

Item  >  le  Sabmedy  enfuivant  »  Vigille  de  Pafques  fleuries ,  fut  prinfir 
la  ville  de  Chartres  pargrant  traylbn  j  car  il  repparoitung  homme 
d'Orléans  >  qui  moult  ièrobloit  eftre  bon  Marchand  >&  pour  ce  avoit- 
il  lauf- conduit  d'aller  8c  venir  à  Chartres,  &  jaeftoitcogneu  par  toutte 
la  Ville  comme  le  meilleur  Bourgeois) qui  y  fu/L  Encelluy  temps  avoit 
en  la  Cite  grant  faultede  fel ,  fi  leur  dit  que  leur  enamencroit  dix  ou 
doze  charrettées  à  ung  jour  qu'il  leur  dift,  fi  s'y,  accordèrent.  Si  vint 
la  Vigille  de  Pafques  fleuries  à  toutes  les  charrettes  >  en  chafeune 
deux  grandes  queux ,  en  chafeune  avoit  deux  hommes  bien  armez  , 
&  à  chafeune  deux  hommes  d'armes  comme  charrettiers  veftus  de 
roques ,  guietres  en  leurs  jambes ,  ung  foùait  chafeun  en  leur  main  , 
&  fi  avoient  celle  nuyt  fait  bien  trois  mille  ho  prunes  d'armes  embuf- 
chez  ès  Villaigesd'antour  >  &  gaedoient  les  chemins  que  nul  ne  le  puft 
faire  fçavoirà  ceulx  de  la  Cité.  Quant  ils  furent  ainfi  ordonnez  ,  fi  fe 
mirent  au  chemin  lefdirs  Charrettiers  >  &  vinrent  à  la  porte  :  le  tran- 
tourappella  les  Portiers  qu'ils  Juy  ouvriflent  tantoft  la  porte  *  car  il 
leur  amenoit  comme  il  leur  dift  grant  foifon  fel  &  des  aloufes ,  s'ils 
conuoiterent  Ja  vitaille,&rallcrcntdirc  au  Cappitaine,lequel  vint  toft 
&  vit  le  rraiftrejfi  ne  s' en  deffia  point,  pour  ce  que  fou  vent  repairoit  avec 
culx  >  &Juy  fift  ouvrir  la  porte,  &  lûy  donna  ung  panier  d'aloufes  le 
traiftre  pour  plus  l'abufer-  Quant  ils  orent  mis  deux  ou  trois  de  leurs 
charrettesdedans,  ils  en  arrêtèrent  une  furie  Pont-leveys,  &  tuèrent 
le  Limonier  ,  &  fut  le  Pont  arrefté.  Là  y  (firent  ceulx  qui  eftoient  de- 
dans les  queux  à  touttes  greffes  haches  ,  &  tuèrent  les  Portiers  }  & 
tantoft  l'embufchc  vint  accourrant  qui  mieulx  mieulx  ,  &  entrèrent 
en  la  Ville  à  force  ,  &  gaignerent  les  Portes  &  la  Ville  j  car  fi  matir* 
eftoit  ,  que  les  gens  eftoient  encore  en  leurs  lits.  L'Evefque  s'arma 
quant  il  ouy  dire  la  chofe  ,  &  vint  contre  culxà  tout  un  pou  de  gentr 
mais  ce  ne  lui  vallu  rien  ;  car  il  fut  tué&  de  fes  gens ,  &  la  plus  grantr 
partie  des  Bourgeois  pr  ins  &  mis  en  diverfes  prinfons.  Ainfi  les  trahy  le 
faulx  traiftre  >  &  difoit-on  qu'il  en  devoit  avoir  quatre  mille  falus  d'or: 
Pour  celle  prinfe  de  Chartres  enchery  moidUc  pain*  Paris*  ça*  nioul* 
de  bon  en  venoit  avant  la  prinle. 
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  Item  ,  avec  ce  faifoit  Ci  grant  froit  tous  les  jours  &.  un  vent  fi  grant, 

î  4  H»  <juc  tant  pou  de  fruit  qui  eftoirdemourc  fur  les  arbres  fut  tout  abattu 
par  le  vent  qui  tant  eftoit  grant  &i  froit ,  &  avec  ce  geloit  tous  les  nia- 
tins  très-fort ,  &  dura-t-clle  ce  très-grande  froidure  ii»fques  après  la 
Tranflacion  S.  Nicolas  en  May  ,  &  vrayement  on  n  cul  pas  trouvé  en 
cent  almendiérs  cinquante  amandes  ne  prunes,  ne  quelque  fruit  que 
tout  nefuft  tout  rompu  du  vent  ou  gafté„nedes  noyers  n'etift on  trou- 
ve' une  toutre  feule  noix  de  lagrant  froidure  qu'il  faifoit  tous  les  matins, 
ne  en  cclluy  temps  n  eftoit  encore  auflï  comme  point  de  verdure  ,  & 
ce  qui  en  eftoit,  M  ce  n'eftoit  ce  que  vieille  pore'e  avoit  rejetté  ,  & 
vrayement  deux  OU;  trois  perfonnes  en  eufientbien  mingfz  pour  ung 
blanc, 'ou  de  crioukt  f  &li  eftoient  fromàiges  tant  chers,  que  ung  bien 
petit  qui  cltoit  tout  pîflant  ,  couftoit  trois  ou  quatre  blancs ,  &  n'avoit- 
on  que  cinq  œufs  pour  deux  blancs. 

Item  ,  le  premier  km f<  de  May  1451.  fut  fait  le  Signeur  de  l'Ifle- 
*i4Maî*  Adarm  Marefchaldcrrâice^&  celle  fepmaine  on  alla  atïieger  Lagny  , 
&  pourec  que  le  Prevoft  de  Paris  eftoit  &  faiges  homs  ,  il  fut  ordonné 
à  garder  vers  Chartres  >  &  lacuida  reprendre  par  l'aide  de  aucuns  qui 
dedens  eftoient  :  mais  on  avifa  leurs  voulentez  dont  ils  furent  mors 
bonteufement ,  &  failli  ie  Prevoft  à  fon  intencion  par  celle  caufe. 

Item  y  la  première  f-pmiine  de  Juing  enfuivant  fut  fait  Gilles  de 
Clamccy  Chevalier  Garde  ou  Commis  de  la  Prevofté  de  Paris,  tant 
que  l'autre  fuft  revenu. 

Item  ,  en  celle  lèpmaine  mefme  cuiderent  livrer  aux  Armînaz  au- 
cuns dePontoife  &  aucuns  Angloys  avecques  eulx  alliez  de  la  ville  de 
Pontoifc  :  mais  ils  furent  apperceuz  &  prins,  &  recongneurent  que 
leur  voulenté  eftoit  de  tout  tuer  ,  hommes ,  &  femmes  ,  &  enflfens , 
pourquoy  ils  furent  mors  honteufement ,  &  leur  lignaigeà  hontaige, 
&  femmes  &  enrfens  mis  à  pouvreté.  En  cellui  temps  n'eftoit  nouvelle 
du  Duc  de  Bourgongne. 

Item,  encelluianïc  jour  S.  Jean-Bapriftc  fit  une  fortune  de  temps  fi 
grande  de  tonnoirrcSc  de  fouldré,  laquelle  fîtmoultdc  maulx  en  plu- 
fieuts lieux,  &  par  efpecial  à  Vitry  ;  car  le  clocher  qui  eftoit  de  pierre , 
futabattu& foudroyé,  &  au  cheoir  rompit  la  couverture  ,  fie  puis|  les 
vouîtes  qui  cheurent  dedens  le  Moufticrs  ,  6c  arfollerent  moult  de 
créatures  ,  &  en  tuèrent  cinq  tous  mors  qui  eftoient  venus  pour  oiïyr 
lé$  Vefpres  du  jour.  Et  le  iour  S.  Pierre  S.  Paul  enfuivant  grerta  fi  ter- 
riblement,  qu'il  fut  trouvé  grefle  qui  avoit  feize  poulccsde  tour  , 
l'autre  comme  billes  à  billcrde  plus  menue  6c  de  plusgrolfe ,  &  fut  vers 
Lagny  &  Meaulx. 

jt^.  Juillet,    ikmi    viDgt-tcOiûcfmç  jour  de  Juillet  fut  mis  hors  d^laprcvofté 


Digitized  by  Google 


de  Charles  VI.  &  de  Charles  VII,        i  s  x 

«Tes  Marchans  Guillaume  Sanguin  ,  &  y  fut  ordonne  ung Seigneur  du 
Parlement  nommé  Maiftre  Hugues Rappiot  ,&  ung  pou  devant  on  avgit 
change  des  Llchevins deux.  r"  ,r;  ; 

. Item  ,  le  Dimcnchc  jour  S.  Laurent ,  cuiderent  prendre,  les  Ançloys 
Lagny  ,  &  gaignerent  le  Boullevart ,  &  fut  mife  la  Bannière  du  Ré- 
gent deflus  :  mais  guerre  n'y  demoura  ;  car  ceulx  de  dedens  y/ïirent 
qui  cftoknt  repofez ,  «Se  vindrent  fur  eulx  pardevant ,  &  ceulx  qui 
venus  eftoient  à  l'aide  de  ceulx  de  Lagny  ,  vindrent  baitivement  par 
derrière,  Ci  orent  les  Angloys  trop  à  taire,.  &  avec  ce  leva  une  (x 
grant  challour  ecllui  jour  à  l'curc  qu'ils  s'entre  encontrerent ,  qu'on 
avoit  grant  temps  avoit  ne  veii  ne  lcntie  dont  les  Angloys  crent  pis 
que  de  leurs  ennemys,  &lcur  convint  reculer  par  force  ;  &là  furent 
bien  mors ,  tant  par  leurs  ennemys  que  par  la  chaleur  du  temps  ,  trois 
cent  Angloys  ou  plus ,  &  ce  ne  fut  mie  grant  merveille  ;  car  les  Ar- 
minaz  elèoient  bien,  fi  comme  on  temoignoit ,  cinq  contre  deux  ,  qui 
eft  grant  chofe  à  telle  befongne ,  &  convint  qu'ils  miiTent  leurs  tantes 
où  pre  niers  s'eftoient  logez  quant  ils  mirent  le  fiege  devant  Laigny,  & 
le  malcur  comme  fortune  ,  quant  elle  commance  à  nuire  ,  elle  fait 
de  mal  en  pis  ;  car  elle  leur  fut  contraire  en  pluficurs  manières  j  car 
entre  le  Lundy  &  le  Mardy  eniuivant  de  nuy t  la  Rivière  de  Marne  Ci 
defriva  par  telle  manière  ,  qu'elle  crut  celle  nuyt  de  quatre  piés  de 
hault.  Et  vray  fut  que  le  moys  de  Juillet  fut  Ci  pluvieux  ,  qu'il  plut 
bien  vingt-quatre  jours  tout  de  rang  ,  &  puis  fi  vint  au  moys  d'Aouil 
unechalleur  trop  mervcilleufc  plus  que  accouftumance  }  car  elle  ar- 
dait touttes  les  vignes  en  verjus,  &  pour  ce  ,  &  pour  le  vin  que  on 
menoit  en  1  Oft ,  enchery  tant  le  vin  à  Paris,  que  ecllui  qui  en  don- 
noitpour  fix  deniers  en  Juillet ,  à  lamy-Aouft  il  couftoit  trois  blancs, 
&  encore  n'en  pouvoit  finer  pour  fon  argent  î  car  chacun  doit  fa  ta- 
verne à  cop 

Item ,  le  Mercredy  des  O&aves  de  l'AlTomption  de  No/lre-Dame  » 
jour  S.  Bernard  ,  laifla  le  Duc  de  Bctfort  Regent  lui  6:  fa  compaignie 
le  fiege  de  Langny,  6c  furent  Ci  près  prins ,  qu'ils  lailTerent  leurs  canon* 
&  leurs  viandes  toutes  preftes  à  manger,  &  grant  foifon  de  quêtes  de 
vin  dont  on  avoit  fi  grant  difette  à  Paris ,  &  de  pain  par  c&  pareil  , 
dont  le  blé  enchery  à  Paris  tellement  ;  carie  fextier  morale  Sabmc- 
èy  enfuivant  de  feize  folsparifis.  Veczlà  comme  tout-n  alloit  quant 
tqutte  la  Brie  fut  deftruite  des  ungs  ,  les  autres  ploient  Beaufle  ôc 
Gaftinoys  ,  &  tout  le  Pays  -,  de  quelque  part  qu'iS  tournaflent ,  c/toit 
pis  que  les  Sarrazins  qui  contre  la  Loy  deDi**4  font',  ilsfuflenr  entrez;; 
car  il  n'eftoit  rien  qui  tant  leur  pleuft  que  t  ianncr  *cs  pouvres  Labou- 
reurs de  droite  tyrannie.  Et  source  qu  Ie  ^c&c      kvé  fi  honteufe-- 
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ment ,  cculx  que  on  difoit  Arminaz,  furent  hardys  à  mal  faire,  que 
M  î  onn'ofoit  y  (Tir  de  Paris  ,  &  fi  eftoit  commancement  de  faire  les  ven- 
danges ,  qui  trop  grant  dommaigeeftoit  à  Paris  après  le  fiege  de  Lai- 
gny  ,  qui  tant  l'avoitdommaige  de  tout  bien  dont  on  euft  pu  vivre  , 
&.  de  toutes  manières  de  canons  &  d'artillerie  dont  on  peut  grever  fes 
ennemys  $  car  vrayement  gens  à  ce  congnoiflans  juroient  &  ater- 
moient que  bienavoit  couftéplus  de  cent  cinquante  nulle  falus  d'or  , 
dont  la  pièce  valloit  vingt -deux  folsparifis  bonne  monnoic. 

Item  ,  il  y  avoit  en  ce  temps  une  pièce  d'or  qui  n'eftoit  pas  de  fin 
or  ,  &  les  nommoit-on  Donrderes ,  &  valloient  feize  fols  parifis  i  tan- 
tôt! après  furent  criées  à  quatorze  folspariiis  ,  &  non  plus ,  &  moult  y 
en  avoit  par  quoy  on  perdy  moult. 

Item  ,  en  la  find'Aouft  fut  mifeen  prinfonl'  Abbeffe  de  S  Anthoinc 
5c  aucunes  de  fes  Nonnains  que  on  difoit  qu'ils avoient  cfté  conlèntans 
de  vouloir  à  la  faveur  du  ncpveude  laditte  Abbeffe,  qui  cefaifoit  moult 
amy  de  la  cité  de  Paris ,  trahir  laditte  ville  de  Paris  par  la  Porte  faint 
Anthoinc,  &  dévoient  premier  tuer  les  Portiers,  &  après  tout  tuer 
fans  rien  efpargner ,  comme  il  eftoit  après  la  prinfc  d'eulx  commune 
renommée. 

h.  Sept.  Item  ,  le  onzicfme  jour  de  Septembre  prindrent  les  Angloys  en  une 
forte  maifon  nommée  Mau repas ,  le  Seigneur  deMacy,lc  plus  cruel  ty- 
ran de  fang  humain  qui  fuit  en  France  ,  &  bien  cent  larrons  a  vecques 
lui ,  entre  lefqucls  en  avoit  ung  nommé  Mainguet ,  qui  recongnu  que 
dedans  ung  viculx  pis  avoit  getté  en  ung  jour  fept  hommes  l'un  après 
l'autre,  &  après  les  tuoit  de  grofles  pierres ,  fans  plu  fieur  s  autres  meur- 
dres  qu'il  recongnur. 

Item  y  en  cclltiy  an  faillirent  lesblés  ,  &  fut  fi  grant  charte,  que 
ung  fexticr  de  bon  blé  valloit  fept  francs  forte  monnoie  ,  &  l'orge 
valloit  quatre  francs ,  &  eftoit  à  la  Touflains. 

•  Item ,  en  ecllui  temps  eftoit  tres-grant  mortalité  fur  jeunes  gens  & 
fur  petits  enflfèns  ,  &.  tout  d'epidimie. 
*.  Oftob.  Item  ,  le  dcuxiefme  jour  d'Ocïobre  enfuivant  futptinfc  la  ville  de 
Prov«iS&  lcChaftel  par  les  Angloys ,  &  fut  pillée  &  robée ,  &  tué 
gens  ,  comme  couftume  eft ,  à  tels  gens  de  faire  ,  &  dient  que  ceft  droit 
de  guerre. 

Item  y  en  cJlui  temps  fut  fairte  à  Aufferre  ung  Concile  pour  trai- 
ter de  la  paix  des  JCUX  Roys  ,  &plufieursSigneursdctouttes  les  deux 
parties  y  furent ,  &  u  par  \e  Duc  de  Bourgongne  pluficurs. 

Item ,  en  cellui  tem^  cftoit  toujours  la  mortalité  à  Paris ,  laquelle 
aflàillila  Duchefle  de  Berort  femme  du  Rcgcnt  de  France  fecur  du 
Pue  de  Bourgongne,  nommcw  ^ne  y  lapius  piaifante  de  touttes  Dames 

qui 
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qui  adoncqucs  fuûent  en  France  ;  car  elleeftoit  bonne  &  belle ,  &de  1431* 
bclaagej  car  elle  n'avoit  que  vingt-huit  ans  quant  elle  trefpafla  ,  Ôc 
certes  elle  cltoit  bien  améc  du  peuple  de  Paris ,  &  vray  cû qu'elle  tref- 
pafla en  l'Oftel  de  Bourbon  emprès  le  Louvre  le  treiziefmc  jour  de  No- 
vembre deux  cures  après  my nuit  entre  le  Jcudy  &  le  Vcndredy  ,  dont 
eeulx  de  Paris  perdirent  moult  de  leur  efperancc  j  mais  à  fouftrir  icuc 
convint. 

Item  ,  le  Sabmedy  enfuivant  elle  fut  enterrée  aux  Celeftins ,  8c  fou 
cueur  fut  enterré  aux  Auguftins  ,  &  au  porter  le  corps  en  terre  eftoient 
tous  ceulx  de  S.  Germain  ,  &  les  Preftrcs  de  la  Confrairie  des  Bour- 
geois ,  chafeun  une  etollenoire  ôcung  cierge  ardent  en  leur  main  ,  ÔC 
ils  chantoienten  allant  en  portant  le  corps  en  terre  feulement,  les  An  - 
gloys  en  laguife  du  Pays  moult  piteufement. 

Item  ,  s'en  alla  la  fcpmaine  d'après  le  Regent  à  Mante  ,&  y  demou* 
ta  environ  trois  fcpmaincs,  &  puis  revint  à  Paris.  En  icclle  fcpmaine 
ceulx  qui  cftoienr  allez  à  Auflèrre  pour  traiter  de  la  Paix  ,  revindrent  » 
&  ne  firent  rien  que  defpcndre  bien  largement  ôegafter  le  temps.  Et 
quant  ils  furent  revenus  ,  on  fift  entendre  au  peuple  que  très-bien  bc- 
fongnezavoient  :  mais  le  contraire  cftoit  j  &  quant  le  peuple  le  feeut  as 
vray ,  fi  commencèrent  à  murmurer  moult  fort  contre  ceulx  qui  y 
avoient  eûé ,  dont  piufieurs  furent  mis  en  prinfon  ,  difiimulant  que 
c'cûoità  fin  celle  que  le  peuple  ne  s'cfmeuft  i  8c  quant  ils  avoient  payez 
leurs  defpens largement,  on  les  mettoithors. 

-  Item ,  quant  les  larrons  qui  eftoient  fur  les  champs  ,  fçcurent  de 
rray  qu'ils  n'orent  rien  fait ,  &  la  mort  de  la  Régente  »  ils  devindrent 
fiefragez  ,  queoneques  ne  payensne  loups  cfragez  ne  furent  pires  à 
Chrcftiens  ,  qu'ils  faifoient  aux  bonnes  gens  de  labour  &  aux  bons 
Marchans.  Et  pour  certain  il  n'eftoit  fepmaine  qu'ils  ne  venuTent  deux 
ou  trois  foys  jufques  aux  portes  de  Paris ,  &  faifoient  figranr  cruaulté  > 
qu'ils prenoient  Moines,  Nonnains  ,  Prcftrcs ,  femmes,  petis  enffens, 
hommes  viclx  de  foixante  ou  quatre-vingt  ans ,  &  nul  n'efehappoit  de 
leurs  mains ,  fans  payer  grant  rançon  ou  mourir  ;  &  s'il  n'eftoit  nul 
Seigneur  ,  quel  qui  fuft ,  qui  y  mift  tant  foit  peu  de  contredit. 

Item,  le  Jcudy  *.  jour  de  Janvier  fift  le  Regent  loblèquc  de  fa  ,. 
femme  aux  Celeftins ,  &  fift  faire  une  donnée  à  chafeun  de  deux  blancs, 
Se  furent  bien  quatorze  milliers  à  la  donnée,  ôc  y  ot  bien  quatre  cent 
luminaires  de  cire. 

Item  ,  eneellui  temps  gela  fi  fort  ,  que  Saine  qui  moult  grant  eftoit; 
car  elle  pafioit  la  Mortcllerie  en  Grevé ,  &  pour  certain  y  gela  fi  fort , 
que  en  deux  jours  &  en  une  nuyt  elle  fut  fi  fermement  gelée  ,  qu'elle 
iura  jufques  après  la  S.  Vincent ,  &  pour  ce  enchérirent  tous  vivres , 
Tome  I.  Y 
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cfpecialment  tout  grain  dont  on  povait  faire  farine  ;  car  le  froment 
1432»  couftoit  huit  francs,  petites  feves  de  deux  ans  ou  de  trois  queonfoul- 
loit  donner  aux  pourceaulx ,  coufterent  cinq  francs  le  fextier  >  orge* 
cinq  ou  fix  francs  ,  vefle  ,  ncllc  ,  tout  ce  vandoit  ainfi  cher  à  la  val- 
luë  ,  ne  on  nemangeoit  à  Paris  que  pain  que  on  foulloit  faire  pour  les 
chiens,  &  eftoit  fi  petit  de  quatre  deniers  qu'il  paffoit  bien  pardcfTous  la 
main  d'ung  homme. 

Item ,  le  quatricfme  jour  de  Février  fe  party  le  Regent ,  &  alla  en 
Normandie  cuillir  une  grofle  taille  de  quatre  cent  mille  francs  que  on 
lui  avoit  ottroyé  quant  il  fut  à  Mante  ,  comme  dit  eft  pardevant. 

Item  ,  en  celle  fcpmaine  fut  deppointé  de  touttes  Offices  Royallcr 
lc  Prcfident  1  c'eft  afîavoir  Philippe  de  Mor  vil  lier  ,  &  fut  ordonné  ert 
fon  lieu  comme  Commis  ,  Maiftrc  Robert  Pie  de  fer  demoutant  pour 
lors  emprès  la  Porte  S.  Martin. 

Item  ,  la  darraine  fcpmaine  de  Mars  fut  fait  ung  Concile  à  Corbeil; 
&  là  furent  en  cellui  temps  tout  le  remenant  du  Karefme  ,  &  plus. 
Ad  ce  Concile  eftoit  de  la  Croix  6c  l'Evefquc  de  Paris  ,  &plufieurs  au- 
tres Evefqucs  &  grans  Signeurs  ,  &  grans  Clercs  d'une  part  &  d'autre, 
&  fut  envoyé  à  Paris  par  le  Concile  ungEvefquc  qui  eftoit  venu  avec: 
le  Cardinal  à  Corbeil ,  lequel  fiftle  Divin  Office  la  fcpmaine  peneufe» 
comme  d'Àfloultes  ,  comme  du  Chrefmc  ,  Prcftrcs ,  Diacres ,  Sou- 
diacres  ,  Accolithes  ,  Couronnez  :  niais  il  les  fit  fi  matin ,  que  grant 
partie  de  touttes  Ordres  à  ce  jour  faillirent  y  après  s'en  alla  à  Corbeil 
celui  jour  mefmc. 

Item  y  en  celle  année  l'an  143  2.  fut  fi  grant  froit ,  que  jufques  bien: 
près  de  Pafqucs  143  3.  geloittous  les  jours,  mefmc  le  jour  S.  Marcflft- 
il  fi  grant  froit,  que  on  le  portoit  à  grant  peine  ;  car  après  difncr  negea 
&  grefla  moult  terriblement. 

Item  ,  faîfoit  très-grant  froit  à  la  Pcnthccoftc  ,  qui  fut  ce  l'an  lr 
.  darrain  jour  de  May  1433. 

1433.  Item^cn  ce  temps  fe  maria  noftreRegentde  France  le  Duc  deBet» 
fort,  le  zo.  jour  d'Avril ,  le  landemain  de  Quafimodo  ,  &  print  pat 
mariaige  la  fille  au  Comte  de  S.  Paul,  niepeedu  Chancelicrde  France. 

Item ,  le  fcpticfme  jour  de  May  vindrent  les  Arminaz  à  mynuit  en* 
la  ville  de  S.  Marcel  lez  Paris ,  &  firent  moult  de  maulx  î  car  ils  prin- 
drent  hommes ,  femmes  &  enffens  ,  dont  ils  orent  moult  grant  fi- 
nance j  &  ainfi  euix  en  allèrent  tuant ,  occiant ,  boutant  feuz  en  Mou* 
ftiers,&à  celle  fois  cuillirent  moult  grant  proyc  qui  moultgrcvaParisi 
car  pour  cefteprinfc  enchery  toutplus  quedevant,  &  ainfi  s'en  allèrent: 
à  Chartres  -,  tantoft  après  allèrent  devant  Crefpy  en  Valloys,  laquelle 
Ville  les  Angloys  avoient  prinfe  ung  pou  devant  ;  mais  clic  fut  par 
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trayfon  rendue  aux  Arminaz  qui  fut  douleur  fur  douleur  aux  bons 
Mefhaigcrs  de  la  ville. 

Item  ,  en  Juing  enfuivant  fut  fait  de  rechief  ungConfcil  à  Corbeil , 
lequel  dévoie  eftre  pour  faire  Trêve  ou  abftinence  de  guerre  entre  les 
deux  Roy  s  ,  mais  l'Evcfque  de  Tcroùcnne  ,  Chancelier  de  par  le  Roy 
Henry  en  France  ,  en  ce  l'eipace  de  temps  qui  fut  entre  le  premier 
Confeil,&  ce/tuy  dernier  alla  ceftuy  Evefquc  ,  ôcaflèmbla  les  garni- 
ions  de  Normandie,  6c  les  admena  à  Paris  la  première  fcpmaine  de 
Juillet ,  &  après  alla  au  Confctl  à  Corbeil,  &  quant  on  cuida  qu'il  deuft 
fceller  ledit  Traité  qui  devant  avoir  cfté  accordé  par  le  Cardinal  & 
par  le  Chancelier  du  Roy  Charles ,  Evefquc  de  Reims  &  parles  autres 
Signeurs ,  il  ne  volt  rien  faire  »  dont  chacun  fe  defparti  comme  par 
mal  talant  ,  6c  s'en  alla  iè  Cardinal  au  grant  Concile  à  Bade  ,  pour 
rapporter  comme  ledit  Confeil  s'eftoit  defparti ,  6c  l'Archevcfquc  de 
Reims  fe  defpani  moult  doutant ,  &  monftroit  Ion  volt  &  fa  manière 
qu'il  fut  moult  couroucc  de  ce  que  la  chofe  ainfi  alloit  ;  mais  autre- 
chofe  n'en  pot  faire.  Ceftuy  Chancelier  de  par  le  Roy  Henry  après, 
le  dcfpartemcnt  mena,  ou  envoya  ces  gens  qu'il  avoit  admené  droit  à 
Nully  en  Gaftinois ,  &  gaignerent  Mouftiers  8c  Ville  ,  &  ardirent  tout  * 
&  firent  pis  que  Sarrazins ,  ne  que  Payens  aux  Sarrazins. 

Item  ,  en  ce  temps  de  Tan  1433.  couftoit  le  blé  feigle  4.  francs  pa- 
rifis  ou  plus ,  6c  l'autre  au  cas  pareil.  La  darraine  fepmaine  de  Juing 
arriva  à  Normandie  tant  grant  foifon  blé  ,  que  le  premier  Sabmedy  de 
Juiller  on  cria  parmy  Paris  bon  blé  mctail  à  vingt-quatre  lois  parifis  ^ 
ce  qu'on  avoit  oneques  mais  vû  crier  le  blé  comme  charbon  ,  6c  le 
MercreJy  enfuivanr  fut  le  pain  de  huit  deniers  mis  à  quatre  deniers, 
car  il  fur  ce  dit  an  rrés-bon  blé  &  grant  foifon,  6e  fi  fift  moult  bel 
Aouft  /mais  très  grant  mortalité  eftoit  en  celluy  temps efpecialmcnt: 
fur  petits  enflrns  de  boce  ou  de  verolle  platte ,  &  encore  en  celluy 
temps  n  eftoit  oneques  puis  venu  le  Duc  de  Bourgongne  à  Paris  que. 
vous  avez  devant  oiiy  ,  ne  le  Regent  depuis  qu'il  fut  marie ,  n'eftoit 
retourne  à  Paris,  &  laiflbit  du  tout  régenter  ledevant  dit  Evcfque  de 
Teroûanneluy  6c  fes  alliez. 

Item  ,  en  ce  l'an  nft  le  plus  Aouft  que  on  euft  oneques  vû  d'aagc 
d'homme  ,  &  forent  les  blés  6c  les  potaigers  trés-bons  ,  mais  fi  grant 
mortalixé  eftoit  de  boce  Ôcd'épidimie ,  que  puis  la  grant  mortalité  qui 
fat  l'an  ï  34».  ne  fut  veuc  fi  grande  ne  fi  drue ,  car  pour  faignée  ji<i 
pour  criftoirc  ,  ne  pour  bonne  garde  nul ,  ne  nulle  qui  fut  frappé  de 
la  boce  qui  pour  lors  couroit,  n'en  povait  cfchapper  ce  non  par  U 
mort,  6c commença  dés  le  moys  de  Mars  l'an  14J3.  &  dura  aînft 
cruellement  jufqucs  à  bien  .pré vde  l'an  1 454-  W  toujours  jeunes  gens 
mouroient.  V  i j 
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*.  4  3  î*  *ftm  *  en  ce^ai  tcmPs  en  la  darrainc  fepmaine  de  Septembre  firent 
aucuns  de  Paris ,  gens  qui  a  voient  bonne  chevance  une  conjuracion 
cnfciv.blc  bien  maudite,  car  ils  avoient  ordonné  qu'ils feroient  en- 
trer à  Paris  grant  foifon  d'Efcoflbis  qui  avoient  la  Croix  rouges ,  &  fe- 
roient deux  cent  ou  plus ,  &  admeneroient  cent  des  plus  forts  &  har- 
dys  de  leurs  gens  qui  auroientla  Croix  blanche  ,  &  auraient  les  mains 
lie'cs  bien  Amplement ,  &  armez  à  couvert ,  &  dévoient  venir  par  la 
Porte  faint  Denys  &  par  la  Porte  faint  Anthoine  ,  te  dévoient  em- 
feufeher  en  tour  Paris  bien  près  trois  ou  quatre  mille  Arminaz  en  quer- 
rieres  &  ailleurs  en  defteurs ,  dont  aflèz  Ôc  trop  avoit  entout  Paris ,  te 
puis  dévoient  admener  leurs  prinfonniers  environ-midy  que- les  Por- 
tiers difnent ,  &  dévoient  tous  les  Portiers  tuer  ,  &  tous  ceulx  qu'ils 
eufleju  trouvé  allans  ou  venant,  fuft  aux  champs  ou  à  la  Ville ,  &  de* 
voient  gaigner  les  deux  Baftides  devant  dites ,  Se  envoyer  tantoft  qué- 
rir leurs  armes ,  &  mettre  tout  à  l'efpcc  ;  mais  Dieu  qui.  ot  pitié  de  lao 
Cité  ,  donna  cognouTance  de  leur  dampnable  confeil ,  &  leur  tourna 
leur  fait ,  comme  dit  le  Pfalmiftc  ,Locum*peruit  &  fodit,  &  inc'Uit 
injovtum  quant  fuit  i  car  lesungs  turent  décollez ,  les  autres  ban- 
Bis  ,  &  perdirent  leur  chevance  ,  &  mirent  leurs  femmes  &  enflent 
«n  mendicité  ,&  en  reprouche  cube  &  leurs  hoirs ,  fie  furent  cahayne 
de  touttes  les  deux  Parties. 

Item,  celle  fepmaine  me /me  avoit  autres  qui  avoient  vendus  Ia- 
ditte  Ville  pour  pay  ement  d'argent  qu'ils  en  dévoient  avoir  ,  &  dé- 
voient venir  la  vigillc  S.  Denys  atout  nacelles,  &  entrer  par  les  fof- 
fcz  d'entre  la  Porte  S.  Denys  &  la  Porte  S.  Honore,  pour  ce  que  il  ne 
demeure  perfonne  là  en  droit ,  &  dévoient  tout  tuer  ,  comme  devant* 
cft  dit,  &  pour  vray  ils  ne  fçavoient  rien  l'ung  de  l'autre >  fclor* 
leur  confeftlon  &  félon  le  cry  que  on  fift  es  Halles,  quant  on  les  def* 
colla  ,  &  iceulx  de  ces  nacelles  dévoient  entrer  le  jour.de  S.  Denis ,  &c 
avoient  pancée  moult  cruelle  &  plaine  de  fang  &  aux  champs  Se  à  la 
Ville  &  à  femmes  &  enflèns  j  mais  le  glorieux  Martyr  Monfieur  faint- 
Dcnis  ne  voir  pas  fouffrir  qu'ils  feiflent  telle  cruaulté  en  la  bonne  CitéV 
de  Paris  qui  l'a  au trefoys  gardée  par  fa  faintte  prière  de.tcl.pcril&  de  - 
plufîeurs  autres  plus  grans. 

^7-Jaov*  item ,  le  Vendredy  2  9.  jour  de  Janvier  1 43-3 .  venoient  à  Paris  grant 
foifon  de  bcftail ,  comme  bien  deux  mille  Porcs,  grant  foifon  beftes  ■ 
à  cornes  &  grant  foifon  brebis.  Les  Arminaz  qui  avoient  leurs  efpies* 
vindrent  au  devant  ung  pou  par-delà  faint  Denis  ,  dont  Cappitaine 
eftoit  ung  nommé  la  Hircplus  deux  foys  que  ceulx  qui  convoioient  le 
fecftail,  fi  furent  tous  defconfiz,&  tuèrent  la  plus  grant  partie,  Sa 
gr mirent  la  proyc  &  les  Marçham;,,  fc.  les  mirent  à-tres-gçant  rae-» 
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§€!*>-&  quant  Us  orcnt  tout  tué  ,  ils  firent  fcrchcr  le  champ  ,  &  les  1 4  j  j.. 
ptifonniers  6c  tous  ceulx  qu'ils  trouvèrent  mors  ou  vifs  qui  portoient 
ou  par  faing  d'Angloys ,  ou  parloit  Angloys,  ils  leur  copperent  les 
gorges  6c  aux  mors  &  aux  vifs  qui  eftoit  grant  inhumanité  de  retour- 
ner ou  champs  ,  6c  copper  la  gorge  aux  Chreftiens  qu'ils  avoient  tué* 

Item  ,  la  iepmaine  d'après  vindrent  à  Vitry  par  nuyt ,  8c  pillèrent 
&  ardirent  tout ,  fi  furent  landemain  fuivis  ung  pou  de  ceulx  de  Pa- 
ris, fi  ot  treize  pouvres  Laboureurs  qui  allèrent  aprc's  ceulx  de  Paris, 
&  laiflerent  ung  pou  la  compaignic  pour  cuider  gaigner  8c  recouvrer 
aucune  chofe  du  leur ,  fi  les  adviferent  les  Arminaz ,  8c  vindrent  à 
eulx  ,  8c  tantofr,  Jesprindrent  6c  leur  copperent  les  gorges  ;  en  cellui 
temps  ils  gaigner ent  la  Ville  6c  le  Chaftel  de  Beaumont ,  6c  le  27.  jour 
de  Février  fut  faitte  prinfe  de  chevauix  6c  de  gens  dedans  Paris  le  plus  *7'  * 
que  on  pot ,  6c  quant  ils  furent  là .  tout  bel  de  eulx  en  refoùir  bien* 
teft  ,  6c  ceulx  qui  s'en  refuoient  ne  s'en  faingnirent  pas  de  piller  en 
revenant  vaches,  beufs  6c  tout  ce  qu'ils  porent ,  non  pas  ce  qu'ils 
voldrent ,  comme  il  appert  clcrement  que  le  meilleur  ne  vault  rien.) 

Item  ,  en  cellui  temps  il  n'eftoit  nulle  nouvelle  du  Regent  ,ne  hom- 
me negouvernoit  que  l'Evcfquc  de  Te  rouanne,  Chancelier  de  Fran- 
ce» lequel  eftoit  moult  hay  du  peuple}  car  on  difoit  à  fecret  6c  bien 
fouvent  à  appert ,  qu'il  ne  tenoit  que  à  luy  que  la  paix  n'eftoit  en  Fran- 
ce ,  dont  il  eftoit  tant  maudit  6c  tous  fes  complices  que  fut  oneques 
l-Empcrcur  Noirort,.  mais  je  ne  fçay  s'il  avoit  déiervi  ou  non,  msùsr 
Dieu  le- fcet  bien.   

Item  ,  en  l'an  1 434.  furent  Pafques  le      jour  de  Mars  l'an  1 4Î4« 
6c  fut  très-fort  y  ver  6c  afprc  en  gelée,  car  il  commença  àf  geler  en-  1  4  J  4*~ 
YÛron  huit  ou  neuf  jours  devant  Noiiel ,  ÔC  dura  bien  trente  jours» 
fans  céder  jour  qu'il  ne  gelait  fort ,  6c  aucuns  des  Clercs  de  Paris  qui 
eftoient  enflez  de  feience  v  affermèrent  que  pour  certain  celle  grant 
froidure  dureroit  jufques  à  la  my  May  ou  plus  j  mais  Dieu  qui  tout- 
icet  fift  autrement ,  que  pour  vray  oneques  homme  n'avoit  veu  à  fon 
vivant  tel  Mars  ;  car  oneques  ne  plut  tout  le  mois  de  Mars  ,  8c  fi  fift 
fi  tres-chault ,  que  parmaintes  foys  on  n'avoit  vu  faire  plus  chault  à 
la  faint  Jehan  defté  qu'il  fift  tout  ledit  moys  ,6c  leKarefme  fut  fi 
planteur  eux  de  harengs  forsôc  blancs ,  que  à  la  my-Karefme  on  avoir 
la  cacque  de  bon  harcngblanc  pour  24.  i.  ou  pour  s  6  f.  parifis ,  on  avoit. 
le  quarteron  de  bon  hareng  for  pour  dix  deniers  ou  pour  deux  blancs. 
6c  du  blanc  pareillement  vbon  pois  pour  fix  blancs  ou  pour  iept  blancs  ,  • 
fevespour  quatre  blancs  ,  l'huille  pour  fept  blancs  la  pinte  toutte  la- 
meilleure  qu'on  puft  trouver  à  Paris. • 
Ite/th  tout  le  moy>  4-AyxU  il  ne  pjut  point ,  nais  ladarrame -fep.r 
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ï  4  3  ^  •  mâ*nc  d^dît  moys  le  z8.  jour  le  jour  S.  Vital  gela  tant  fort  que  tout- 
tes  les  vignes  furent  celle  nuyt  gelées  &  tous  les  mareys ,  &fi  y  avoit 
adoneques  la  plus  belle  apparence  de  foifon  de  vin  que  on  euft  vu  dix 
ans  devant  >  mais  bien  apparu  que  pou  lont  les  choies  de  ce  monde 
feures,  car  avecqucsla  getee  vint  tant  de  hannetons  &  de  chenilles  , 
que  tout  le  fruit  fut  tout  degaftéd'icelle  vermine,  &  eftoicnr  les  Pom- 
miers, les  pruniers  fans  feuilles  comme  à  Noël ,  &  en  cehui  temps 
croifloit  plus&  plus  fort  la  guerre j  car  ceulx  qui  fe  difoient  François 
comme  de  Lagny  &  des  autres  forterefles  d'entour  Paris ,  couroient 
tous  les  jours  jufques  aux  Portes  de  Paris  ;  pilloient ,  tuoient  hom- 
mes pour  ce  que  à  nul  des  Seigneurs  ne  chaleo't  de  mettre  la  guerre 
à  fin,  pour  ce  que  leurs  fouldoyers  point  ne  payoient ,  &  qu'ils  n'a* 
voient  autre  chofe  que  ce  qu'ils  embloient  en  tuant ,  en  prenant  hom- 
mes de  tous  eftats ,  femmes  &  cnftèns. 

Item,  à  l'entrée  de  May  l'an  1434.  vint  le  Comte  d'Arondel&  ung 
Chevalier  d'Angleterre  nommé  Talbot,  &  reprindrent  par  force 
Bcaumont,  &  furent  pendus  aucuns  des  Larrons  qui  dedens  furent 
prins  ,  ôc  après  allèrent  devant  ieChaftel  de  Craiul  en  Beauvoilin,  fie 
puis  s'en  revindrent  fans  riens  faire. 

Item  y  en  ce  moys  de  Juillet  fut  depofé  de  la  Prevofté  des  Mar- 
ebans  Maiftre  Hugues  Rappiot ,  &  changé  deux  Echevins. 

Item,  en  cellui  temps  n'eftoit  nulle  nouvelle  du  Rcgent,  ne  du 
Duc  de  Bourgongne  ,  ne  que  fi  fuflènt  mors ,  &  don n oit-on  tous  les 
jours  à  entendre  au  peuple  qu'ils  dévoient  venir  bien  bref,  puisPung 
puis  l'autre  &  les  ennemys  venoient  tous  les  jours  au  plus  prés  de  Pa- 
ris prendre*  les  proyes  ,  car  nuls  n'y  rcmedioit  ne  Àngloys  ne  Françoys , 
ne  quelque  Chevalier  ou  Signeur,  &  fi  cftoit  toujours  le  Confeil 
à  Baflc  en  Allemaigne  dont  on  n'avoit  au/fi  nulles  nouvelles. 

Item  ,  en  ce  temps  à  la  S.  Remy  on  avoit  bon  blé  froment  pour 
vingt- quatre  fols  parifis, 
t.  Aouft.     Ittm  ,  ou  moys  d'Aouft  le  2.  jour  fe  troublèrent  en  la  Normandie 
les  Angloys  à  aucunes  Communes  de  Normans  ,  &  en  mirent  bien  à 
Pefpée  douze  cent ,  &  fut  emprès  S.  Sauveur  furl'yre. 
Octob     I*em  *  *c  7*  j°ur  d'Ottobre  °,u'  futaujeudy  ,  commença  le  plus  tcr~ 
*  rible  vent  dequoy  on  euft  point  vû  depuis  cinquante  ans  devant,  Se 
cftoit  environ  deux  heures  après  difner  ,  ôc  dura  jufques  entre  dix  & 
onze  de  nuyt ,  &  en  ce  pou  de  temps  fift  cheoir  à  Paris  maifons  &: 
cheminées  fans  nombre,  &  pour  certain  il  fift  cheoir  une  veille  falle 
près  de  ma  mai  Ion  où  il  avoit  degroITes  pierres  de  taille ,  mais  lèvent 
en  jetta  trois  pefans  comme  unscacque  d'eaucouduvin  plus  de  qua~ 
torze  piesdç  loîng  en  ung  autre  jardin ,  &  il  leva  une  pouitre  toutte 
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en  l'air  de  laditte  fallc  ,  &  fut  aflife  fur  les  murs  d  ung  jardin  chaf-  ' 

cun  bout ,  portant  fur  l'ung  des  murs,  lans  aucunement  grever  les  1  4  3  4« 

murs ,  comme  fi  vingt  hommes  l'eunent  affile  le  plus  doulcement 

que  faire  fc  peut ,  &  fi  avoit  bien  quatre  toifes  de  longueur  ,  &.  fi  fut 

bien  portée  du  vent  >  comme  dit  cft,  cinq  ou  fix  toifes  loing  delà  où 

elle  fut  levée  du  vent  >  &  je  vous  jure  que  ce  vy-je  à  mes  yeux  ,aufli- 

bien  que  oneques  je  vis  rien  de  ce  monde ,  ne  je  n'en  creufle  nom-. 

me ,  fi  veû  ne  reuflè. 

Item»  dedens  les  Bois  de  Vincennes  y  fïït  fi  grant  tempefte  ,  que  en- 
mains  de  cinq  heures  abaty  ledit  vent  plus  de  trois  cent  foixante  des 
plus  gros  arbres  qui  y  fuffent,  les  racines  contre  mont  fans  les  petiz 
arbres  dont  on  ne  parle  pas  >  brief  il  hït  tant  de  maulx  en  bien  pou 
d'heure,  que  c'eft  une  grande  admira cion. 

Item  3  le  vin  fut  fi  cher ,  qu'on  ne  beuvoit  point  à  moins  de  trois 
blancs  vin  qui  valuft  rien  ,  mais  on  avoit  à  la  S.  'Andrey  Je  meil- 
leur froument  pour  vingt-deux  fois  parilis  &  autre  grain  à  bon  marché 
au  cas  pareil. 

Item  ,  le  Regent  revint  de  Normandie  à  Paris ,  &  admena  fa  fem- 
me le  Sabmedi  18.  jour  de  Décembre  l'an  1434.  environ  entre  une  Dcc. 
Se  deux  heures  après  difncr  »  &  fift-on  aller  au-devant  de  luy  aux 
Champs  les  Procédions  des  Mendiansôc  des  Parroiflfes  reveftus  ôtpor- 
tans  Croix  &  Encenficrs,  comme  onferoit  à  Dieu ,  &  à  la  BaftideS. 
Denis  eftoient  les  enfrensde  cueur  de  Noftrc-Dame  qui  moult  chan- 
roient  melodieufement  quant  il  entra  à  la  Porte  S..Denis  avec  fa  fem- 
me, &  crioit  le  peuple  abufé  à  haulte  voix  Noël  :  brief  on  lui  faifoit 
telle  honneur  comme  on  doit  faire  à  Dieu. 

//ttw,dcfdires Communes  qui  furent  tuées  emprès  S.  Sauveur  fur 
Dyvc  ,  des  Angloys  n'eftoit  plus  parle ,  fors  que  quant  on  parloit  à 
Paris  que  c!cfitoit  pitié  ,  aucuns  difoient  que  bien  l'avoient  defervy , 
aucuns  Angloys  difoient  quant  on  en  parloit  que  ça  avoit  eftéà  bonne- 
caufe ,  &  que  les  villains  vouloient  des  tourberaux  Gentilshommes  à 
faire  leur  voulenté ,  &  que  ce  avoit  cfté  à  bon  droit. 

Item  ,  en  celluy  temps  n'eftoit  nulle  nouvelle  du  Confeil  de  Bafle 
ne  en  fermon ,  ne  autre  part  à  Paris ,  ne  que  s'ils  futfènt  tous  en  Jhe- 
cufalem. 

Item  ,  en  celluy  an  fift  moult  doulx  temps  jufques  à  la  S.  Andry  y 
&  cellui  jour  commença  à  geler  fi  fort  que  merveilles  ,  &  dura  ung 
quart  d'an  neuf  jours  moins,  fans  point  dégeler ,  fi  negeabien^o. 
jours  fans  eelTer  ou  de  jour  ou  denuyt»  &  fut  abandonnée  la  Place  de 
Crevé  pour  la  porter  à  tomberaux  ;  car  il  fur  commandé  de  par  le* 
fcoy  que  on  l'oftafthors  des  rués,. mais  on  n 'cnfçavoit  tant  ofter,  que 
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l  4  3  4  landemaîn  n'en  euft  comme  devant ,  &:  la  convint  mettre  à  yal  Iflf 
jruës  ert  grans  tas  comme  mules  de  foing  tout  parmy  Paris ,  car  onc- 
ques  tant  comme  il  gela&  negea  fi  fort ,  ne  pluft  ne  ne  defgela ,  &  pour 
vray  la  glace  avant  qu'elle  fut  toutte  fondue ,  il  fut  l'Annonciation, 
Noftrc  Dame  en  Mars  qui  cft  fcpt  jours  à  l'yfluc. 

ItemAz  Rcgentfc  party  de  Paris ,  lui  &  fà  femme ,  le  i  o.  jour  de  Fé- 
vrier. . 

Item,  le  Duc  de  Bourgongne  ne  vint  ne  alla  à  Paris  ,  depuis  que 
/devant  eft  dit.  t 

Item  ,  le  vin  fut  G  cher  celle  anne'e,  que  du  plus  petit  on  navoit 
point  la  pinte  a  moins  de  trois  blancs  ,  &  fi  ne  pouvoir  on  finer  point 
de  fervoife  qui  vaulfift  pour  les  mauldittes  fubfxdes  qui  furent  defius 
rnifes  ,  ne  vendoit  fervoife  qui  ne  payaft  fept  blancs  pour  chafeune 
fepmainc,  &  fans  le  quatriclme  &  l'impofition. 

Item,  le  fruit  fut  tant  cher  que  on  vendoit  ung  cent  de  bonne» 
pommes  de  cappendu  ung  peu  groflfe  feize  fols  pariûs. 

Item  ,  il  recommença  à  geler  à  la  fin  de  Mars,  &  ne  fut  jour  qu  il 
ne  gelaft  jufques  après  Pafques  qui  furent  le  17.  jour  d'Avril ,  &  fu- 
rent les  vignes  qui  eftoient  en  vallées  &  les  marcs  tous  gelez,  8c  toug 
les  Bourdclays  qui  es  traillcs  des  jardins  eftoient,  &  tous  les  figuiers 
mors,&  tous  les  loriers  grans  &  petiz,&  le  bel  pin  de  S.  Victor  qui  eftoit 
le  plus  bel  qu'on  feeuft  en  France ,  &  la  plus  grant  partie  des  feri- 
fiers  aufii  moururent  celle  année  pour  la  grant  froidure  qui  dura  fani 
pleuveoir  ne  fans  defgeler  que  trop  pou  plus  d'ung  quart  d'an. 

Item  ,  en  celle  année  euft-on  trouvé  en  cours  umbraiges  deflbub* 
fyens  de  grands  glaçons  ,  &  en  vérité  je  en  vis  le  jour  S.  Yves ,  Sç 
furent  trouvez  en  un  arbre  creux  en  ce  l'an  par  compte  fait  fept  vingt 
oifeaux  mors  de  froit  &  plus. 

Item  ,  en  celle  année  les  AJuiandiers  ne  fleurirent  que  pou  ou  ncan* 
pour  vray,. 

Item  ,  le  Jeudi  abfolu  que  on  vent  le  lart  quî  le  14.  jour  du  moyi 
d'Avril,  vint  à  Paris  le  Duc  de  Bourgongne  à  moult  noble  compaigniç 
de  Seigneurs  &dc  Dames,  &  admena  avecques  lui  fa  femme  la  Du- 
«hefle,  &  ung  bel  filx  qu'elle  ayoit  eue  de  lui  en  mariaige,  &  aveç 
ce  admena  trois  jeunes  Jouvcnceaulx  qui  moult  beaux  eftoient ,  qui 
n'eftoient  pas  de  mariaige ,  &  une  belle  pucellc,  &  le  plus  vieulxn'a- 
Toit  pas  plus  de  dix  ans  ou  environ ,  &  avoit  en  fa  compaigniç  trois 
.chariots  tous  couverts  de  drap  d'or  ,  &  une  littiere  pour  fon  filx  dç 
mariaige ,  car  les  autres  chcyaulchoient  trés^bien  &  pour  fa  gouver- 
nante de  lui  &  fes  gens  avoient  bien  100.  chariots  ,  &  quelques  20. 
^barrettes  tout  chargez  d'armures,  d'artillerie,  de  char  fallé,dcpoiflbiji 

Cillé  « 
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Êllcjdc  frommaigcsj  dc|vins  de  Bourgongnc;  bricf  iljavoittoattei  pour-       3  j# 
veance  qu'on  peut  ou  doit  avoir  au  temps  de  guerre  ou  de  paix ,  car 
au/fi  il  avoitfoifon  pavillons  pour  loger  aux  champs,  fe  mefticr  euft 
efte,  &  chafeun  chariot  avoit  tous  les  jours  quarante  fols  parias,  5c 
les  charrettes  deux  francs. 

Item ,  il  fift  fa  Palque  à  Paris ,  &  tint  cour  plcniere  à  tous  venans . 
&  landemaîn  l'Univcrfité  propofa  devant  luy  fur  le  fait  de  la  Paix  ,  & 
le  Mardy  enfuivant  il  hft  faire  ung  moult  bel  obfcque  aux  CelefUni 
pour  feue  la  DuchefTe  de  Bctfortfa  fœur  qui  là  eftoit  enterrée  ,  &  lè  * 
fîft  moult  riche  offrande  d'argent  &  de  luminaire,  &  tous  Preftres  qui 
là  voldrcnt  aller  >  orent  Mefî'c. 

Item  ,  le  Mcrcredy  enfuivant  les  Damoifelles  &  Bourgeoifcs  de  Pa- 
ris allèrent  prier  moult  piteufement  à  la  DuchefTe  qu'elle  euft  la 
Paix  du  Royaulme  pour  recommandée,  laquelle  leur  fift  refponfe 
moult  doulceôc  moult  bénigne,  en  difant  mes  bonnes  amies,  c'eft 
une  des  chofes  de  ce  monde  dont  j'ai  plus  grant  defir  ,  &  dont  je  pri* 
plus  Monfeîgncur  &  jour  &  nuyt  pour  le  très  grant  befoing  que  je 
croi  qu'il  en  cil,  &  pour  certain  je  fçai  bien  que  Monfieur  en  a  trés- 
grant  voulcntc  d'y  expofer  corps  &  chevancej  fi  la  remercièrent 
moult ,  &  prindrent  congié  &  fe  départirent. 

Item  ,  le  Jeudy  enfuivant  21.  jour  d'Avril  fe  defpartit  de  Paris  le  u.Ant. 
Duc  &  fa  femme,  pour  eftre  le  premier  jour  de  Juillet  à  Arras  auCon- 
feil,  6e  la  première  fcpmaine  de  May  fut  defeonfit,  ôeprin*  le  Comte 
d'Arondel  &  fes  gens  mors  de  par  les  Arminaz,  &  fat  navré,  &  fut 
-devant  Gcrbcroy. 

Item,  de  nuyt  entre  le  darrain  jour  de  May  &  le  premier  jour  de 
Juing  après  mynuit  fut  prinfela  Ville  de  S.  Denis  par  les  Arminaz  , 
dont  tant  mal  s'enfuivy ,  que  la  Ville  de  Paris  fut  fiaffiegée  ,  que  de 
nulle  part  n'y  povaic  venir  nuls  biens  par  rivière,  ne  par  autre  part , 
&  venoient  tous  les  jours  jufques  aux  Portes  de  Paris  ;  &  à  tous  ceulx 
qu'ils  trouvoient  en  allant  ou  en  venant  qui  cftoient  de  Paris  ils  les 
tuoient,  &  femmes  &  filles  prenoient  à  force  &  faifoient  fayer  let 
blés  auprès  de  Paris,  ne  nul  n'y  mettoit  contredit ,  &  après saccouf- 
tumercntque  tous  ceulx  qu'ils  prenoient,  ils  leur  coppoient  les  gor- 
ges,  fuflent  Laboureurs  ou  autres ,  &  les  mettoient  en  my  les  che- 
mins ,  &  à  femmes  aufli  bien  après  :  vers  la  fin  d'Aouft  vint  grant 
foifon  d'Angloys  5  c'eft  afiavoir  le  lire  de  Haullcbit ,  le  fire  d'Efcalle  , 
le  fire  d'Eftau fort  &  fonnepveu  le  baûart  de  faint  Paul  .cc  plufieur* 
autres  Seigneurs  d'Angleterre &  la  darraine  fcpmaine  d'Aouft 
(afliegerent  ceulx  qui^dedens  faint  Denis  eftoient»  |&  leur  ofterent 
la  rivière  qu'on  nomme  Crout,Ôc  à  faire  leur,  logcys ,  dcfpecercnt  le* 
Terne  I.  X 
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~7TT.  maifons  de  S.  Oiiin,  de  Haubcrvillicrs ,  de  la  Chappclle  j  brief  de 
tous  les  Villaiges  d'entour  qui  n'y  demeura  ni  huys,  ni  feneftres ,  ne 
traillis  de  fer ,  ne  quelque  chofe  qu'on  puft  emporter ,  ne  n'y  de» 
moura  aux  champs ,  depuis  qu'ils  furent  logez ,  fèves  ,  ne  pois  >  ne 
quelque  autre  chofe  ,  &  fe  y  avoit  encore  des  biens  fur  terre  a  mais 
quelque  chofe  n'y  demoura  ,  &  coppoient  les  vignes  à  tout  le  grain 
Ce  en  couvraient  leurs  logeys,&  quant  ils  eftoient  ung  pou  à  lejour  ». 
ila  alloient  piller  tous  les  villaiges  d'entour  faint  Denis.  Quant  ceulx. 
qui  dedens  faint  Denis  eftoient  >  fc  virent  ainfi  enclos  >  ils  yfloient 
fouvent  fur  eulx  ,  &cn  tuoienttres-grant  foifon ,  &  quant  dedans  ef- 
toient, ils  les  tuoient  par  canons  grans  &  petiz ,  &  clpccialmcnt  par 
petits  longs  canons  qu'ils  appelloient  coulenbures,  &  qui  en  eftoit. 
frappé ,  à  peine  povait-il  cfchappcr  fans  mort. 

Item  »  landemain  de  la  Nativité  de  Noftrc-Dame  levèrent  ung  af- 
fault  à  ceulx  de  S.  Denis,  mais  tant  bien  fe  défendirent ,  qu'ils  tue* 
rentgrant  foifon  d'Angloys  Ôcde  bien  gros  Chevaliers  &  autres ,  &fur 
tué  le  ncpveuau  firede  Faceton ,  &  après  fut  defpecé  par  parties,  8c. 
cuit  en  une  chaudière  ou  Cymeticre  de  S.  Nicolas  tant  &  large menr 
que  les  os  lai  Ocrent  la  char  ,  &  puis  furent  très-bien  nettoyez  »  ils  fu- 
rent mis  en  ung  coffre  pour  porter  en  Angleterre ,  &  les  Tripes  5c  la  < 
char  &  l'eauë  furent  enfoiuz  en  unegrant  fbfle  oudit  Cymeticre  de 
S.  Nicolas. 

Item ,  celle  anne'c  fift  le  plus  bel  Aouft  &  bon  blé  &  foifon. . 

Item,  celle  anne'c  les  moriers  ne  portèrent  nulles  mores,  mais  il: 
fut  tant  de  pefches ,  que  on  en  vit  oncquesjnais  tant ,  car  on  avoit  le  - 
dent  de  très-belle  pour  deux  deniers  parais  ou  deux  tournois  ou  pour 
moins. 

Item  >  H  ne  fat  nulles  amandes. .  * 
,   Item  y  encore  eftoit  le  Confeil  à  Arras ,  &  on  n'en  avoit  aucunes- 
nouvelles  à  Paris  en  cellui  temps. 

Item  ,  le  Duc  de  Betfort  qui  avoit  cfté  Regent  de  France  depuis  la  ï 
mort  du  Roy  d'Anglcrcrre  Henri,  &  eitoit  trcfpaflfé  à  Rouen  le  i+. 
jour  de  Septembre ,  jour  fainte  Croix. 
Sept.  l  t€m  * lcs  AïnMn«  de  S.  Denis  prirent  le  Dîmenchc  24  jour  de  Sep- 
tembre l'an  1431 .  Trêves  ,  &  celle  propre  nuyt  ceulx  de  fon  party 
prirent  le  Pont  de  Mcurlen  ,  dont  ceulx  qui  eftoient  dedans  faint  De~ 
nis,  quant  on  cuida  traiter  avecquesculx  ,  ils  furent  pitesque  de  vant, 
&  convint  à  eulx  traiter  par  ainfi  qu'ils  s'en  yroient  à  tout  ce  qu'ils 
Vouidroient  ou  pouroient  emporter  fans  quelque  contredit  de  nully  , 
&  auûi  leur  fut  accordé  par  les  Signcurs  qui  tenoient  le  fiege ,  &  fe 
partircatlç  jour  ûinte  Ame  quatriefme  jour  d'Octobre,  tout  mo«- 
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^trant  des  Angloys ,  en  difant ,  recommandez-nous  aux  Roys  qui 
font  enterrez  en  l'Abbaye  de  S.  Denis  &  à  tous  nos  Compaignons  ',  Cap- 
pitaincs  fie  autres  qui  font  là-dedens  enterrez  ,ffic  eftoient  bien  de  qua- 
torze à  quinze  cent  très-bien  montez  5c  habillez  fie  aux  efearmouches 
&  aflaults,cn  mourut  bien  environ  quatre  cent,  fie  ce  n'euftefté  qu'ils 
avoient  très-grant  faulte  d'eau  doulce  fie  de  vin  &  de  fel  ,fie  fi  n'a  voient 
admenez  nuls  Nuresavecques  eulx  ,parquoy  pluficurs  navrez  mouru- 
tent par deffaulte  d'appareil,  &  fi  leur#avoit-on  oftélcur  Rivière,  ce 
a'euft  efté  Jce ,  on  n'euft  pas  eu  fi  bon  marché  de  leur  partie. 

Item ,  deux  jours  après  vindrent  devant  Paris  pillant ,  robant ,  pre- 
nant hommes,  femmes  fie  enffens  ;  car  il  n'eftoit  pefonne  qui  aux 
champs  ofaft  yffir  ,  fie  les  Angloys  eftoient  dedens  S.  Denis»  qui  pil- 
loient  la  Ville ,  fans  rien  y  laitier  à  leur  povair  ;  ainfi  fut  la  Ville  de 
S.  Denis  de  (truite  ,  &  quant  ils  orent  tout  pillé  à  leur  povair  >  fi  firent 
abbattre  les  portes  2c  les  murs  >  fie  en  firent  Ville  Champeftrc,  fie  tant 
comme  le  Siège  dura ,  il  n'eftoit  fepmainc  que  l'Evefque  de  Tcroiian- 
ne,  qui  cftoit  Chancelier  ,  ne  couchaft  en  l'Oft  une  foys  ou  deux ,  fie 
fift  faire  en  l'iflc  S.  Denis  une  petite  forterdTe  entourréc  de  grans  fof- 
fez  très-profons. 

Item  >  la  Royne  de  France  Yfabel  femme  de  feu  Charles  VI.  tref- 
pafia  en  l'OftelS.  Paul  le  Sabmcdy  vingt-quatrie fine  jour  de  Septembre 
l'an  143  5.  &  fut  trois  jours  que  chafeun  la  veoit  qui  vouloit ,  8e  après 
fut  ordonnée  comme  il  appartenoit  à  telle  Dame,  fie  fut  gardée  juf- 
tjues  au  treiziefme  jour  Jeudy  d'Octobre  qu'elle  fut  apportée  à  Noftre- 
Dame  à  quatre  heures  après  difner  >  fie  y  avoit  quatorze  Sonneurs  de- 
vant le  corps  fie  cent  torches^c  n'y  avoit  compaignie  de  femmes  d'Eftat 
mue  la  Dame  de  Bavière,  fie  ne  fçay  quantcsDamoifelles  après  le  corps 
«ui  cftoit  en  hault  levé  fur  les  efpaulles  de  feize  hommes  veftus  de 
noir ,  fie  cftoit  fa  reprefentation  moult  bien  faite  i  car  elle  cftoit  cou- 
chée fi  proprement  *  qu'il  fembloit qu'elle  dormi ft ,  fie  tenoit  un  ceptre 
Royal  en  fa  main  dextre.  Celle  journée  furent  dittes  fes  Vigillcs moule 
iblempncllemcnt ,  fie  fut  Prélat  l'Abbé  de  Ste  Geneviève  j  fie  là  furent 
touttes  les  Proccffions  de  Paris. 

Item,  le  landemain  fut  mife  en  la  Rivière  de  Saine  après  fa  Méfie  cm 
àng  baftel,  fie  fut  portée  enterrer  à  S  Denis  en  France  ;  car  on  ncl'oft 
porter  par  terre  ,  pour  les  Arminaz  dont  les  champs  eftoient  toujours 
pleins  fie  tous  les  Villaiges  d'entout  Paris. 

Item  ,  au/fi- tort  que  le  Pont  de  Meulan  futprins ,  tout  enchery  à  Pi- 
ris,  ce  non  le  vin:  mais  le  blé  qu'on  avoit  pour  vingt  fols  parifis  monta 
tantoft  après  à  deux  francs ,  fromaige  ,  beurre ,  huille ,  pain  ,  tout 
enchery  ainfi  de  près  de  la  moitié  ou  du  tiers*  fie  la  char  fie  faindoulx 
quatre  blancs  la  chopinc,  X  ij 
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Item  y  en  ecllui  temps  n'eftoit  nulle  nouvelle  du  Confeil  d'Àrras/ne 
que  s'ils  fcufTent  à  deux  cent  lieues  de  Paris* 

-  Item ,  en  cellui  ConfciL  ne  firent  rien  qui  prouficaftà  Paris-;  car  chaf- 
cun  vouloir  tenir  leparry  dont  le  proufrlt  lui  venoir. 

Item  ,  quant  les  François  ou  Arminaz  virent  qu'ils  ne  porent  trou- 
ver autre  accott  ,  ils  fe  mifdrent  fus  plus  fort  que  devant ,  &  fe  mirent 
en  Normandie  à  puiffanec ,  &  en  pou  de  temps  gaignerent  des  meillcurt 
Pors  de  mer  qui  y  foient ,  comme Montyvillycr  ,  Dieppe  ,  Harfleur  » 
&  autres  bonnes  Villes  6c  Chaftcllenies  aflez,  &  après  vindrent  plut; 
prèsdeParis  >  &  gaignerent  Corbeil ,  le  Bois  de  Vinccnnes  a  Beauté» 
Pontoifc ,  S-  Germain  en  Laye  ,  &  autres  Villes  &  Chafteaux  aflîfe» 
autour  de  Paris ,  parquoy  nul  bien  ne  povait  venir  en  la  ville  de  Paris, 
ne  de  Normandie  ,  ne  d'ailleurs  ,  ne  pour  monter ,  ne  pour  avallcr 
aucuns  biens ,  &  pour  ce  tous  biens  furent  très-chers  en  Karcfme  » 
efpccialment  harangs  caquez  ;  car  pour  certain  le  cacqué  couftoit  qua- 
torze francs  ,  &  le  for  aufli  cher  à  la  value ,  &  n'admenda  de  rien  tout  le 
Karcfme  ,  &  environ  Pafques  tant  enchery  le  blé  ,  qu'il  valloit  qua- 
tre francs ,  qui  ne  valloit  à  la  Chandeleur  que  vingt  fols  pariûs  le 
meilleur. 

Item  y  en  ce  temps  que  chafeun  aapprinsàgargncr  ,eftoientIès  gaiges- 
£  maulvaifes  ,  que  les  bonnes  femmes  qui  avoient  apprifes  à  gaigner» 
cinq  ou  fix  blancs  pour  jour.,fc  donnaient  volontiers  pour  deuxblancSj 
&  fe  vivoientdcûus. 

Item  ,  le  Vendrcdy  de  la  troifiefmefepmaine  de  Karefme  furent  en* 
voyez  les  Angloys  entour  les  Villaigcsd'entour  Pontoifc  pour  bouter  le 
feu  par- tout  3  &  en  Mes  ,  &  en  avoynes  ,  &  en  pois ,  &  en  fèves ,  quir 
dedens  les  maifonseftoient,  &  en  après  pillèrent  tout  ce  qu'ils  porent 
trouver  ;  &  qui  pis  eit*  treftous  ceulx  à  qui  les  biens  eftoient,  adme- 
nerentprinfonniers  dont  ils  orent  moult  gtant  finance.  Et  pour  vrayr 
fut  dit  en  la  Ville  de  Paris  par  gens  dignes  de  fb y  ,  tous  ordonnez  pour, 
mouldrc  de  bons  blés  avoient  ars  pour  vivre  fix  mille  perfonnes  demy 
an  ,  &  ceulx  de  Paris  en  avoient  trés-grant  neceflité,  comme  devant 
eft  dit ,  &  toute  cette  maléfice  &  diadique  guerre  fouftenoient  So 
maintenoient  trois  Evcfques  ;  c'eft  âûavoir  le  Chancelier  homme  trés- 
cruel  qui  eftoir  l'Evcfque  de  Teroûanne ,  l'Evcfque  qui  fut  de  Beau- 
vays  ,  qui  pour  lors  eftokEvcfquc  dcLifieax.Sc  l'Evcfque  de  Paris ,  &. 
pour  certain  par  leur  fureur,  fans  pitié  on  faifoit  en  fecret  &  en  ap- 
pert moult  mourir  de  peuple  ou  par  noyer  ou  autrement,  iâns  ceulx 
qui  mouraient  par  bat  il  le. 

Item  t  lafcpmaine  devant  Pafqncs  Flourics  l'an  143  5.  on  fi/b  aller 
Commiflaire  par  tout  Paris  ,pour  fçavoir  combien  de  blé  ou  de  fariner 
«Jufcun  ayoit  ou  d'avoync  ou  de  fev«  ou  de  pois.- 
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Ttem  ,  les  devant  diz  Gouverneurs  firent  faire  en  celluy  Karefmc  à  x  4  j 
tous  ceulxdc  Paris  le  ferment  fur  peine  de  dampnation  de  l'ame  ,  (ans 
cfpargner  Prcftres  ne  Religieux  qui  feroient  bons  &  loyaulx  au  Roy 
Henry  d'Angleterre  ,&  qui  ne  voloit  faire,  il  perdoit  fes  biens ,  &  $ 
eftoit  banni ,  ou  il  avoit  pis  ,  &  n 'eftoit  nul  homme  qui  parler  en 
ofaft ,  ne  faire  fcmblant,  Se  fi  faillirent  les  harengs  quinze  jours  devant 
Pafqucsôc  les  oignons ,  car  fix  oignons  un  pou  gros  couftoient  quatre 
deniers  pari  fis ,  &  tout  eftoit  tant  cher  ,  pour  ce  que  nul  n  ofoit  rien 
apporter  à  Paris,  qui  ne  fut  en  péril  d'eflrc  tué. 

Item)  il  convint  par  la  force  des  devant  diz  Gouverneurs  ,  que 
chafeun  portaft  la  Croix  rouge  fur  peine  de  la  vie  &  de  perdre  le  fien, 
êc  tous  les  Gouverneurs  portotent  une*bande  blanche  tout  tes  plaines 
de  croifettes  rouges. 

Item ,  le  Mercredy  de  la  fcpmainc  peneufe  fe  defpartircnt  de  Paris 
environ  quatre  ccntAngloys,  pour  ce  qu'on  ne  les  payoit  point  de 
leurs  gaiges ,  &  le  Jeudy  abfolucnfuivant  eftoientencorc  à Noftre- Da- 
me des  Champs,  &là  firent  du  pis  qu'ils  porent,  &  mangèrent  cel- 
luy 4our  tous  les  oeufs  &  frommaiges  qu'ils  porent  trouver  là«&  ail- 
leurs paroù  ils  tindrent  le  chemin ,  &  roberent  &  pillèrent  les  Eglife? 
de  Croix,  de  calices  &  de  nappes ,  &  toutes  les  maifons  des  bonnes 
gens  ;  brief  après  eulx  n'y  demouroit  rien  cmplus  qu'après  feu  ,  mais 
environ  trois  ou  quatre  jours  après  ils  furent  rencontrez  ,  tellement/ 
qu'ils  furent  prcfque  tous  mis  à  mort. 

Ittm>  le  Mardy  des  Feftcs  de  Pafqucs  les  Gouverneurs  de  Paris  fV 
fent  partir  de  Paris  environ  mynuit  bien  fix  ou  huit  cent  Angloys  pour  1436* 
aller  bouter  le  feu  en  tous  les  petis  villaiges  &  grans  qui  font  entre 
Paris  &  Pontoife  fur  la  rivière  de  Seine ,  &  quant  ils  furent  à  falnt  De- 
nis ,  ils  pillèrent  l'Abbaye  ,»&  vray  eft  qu'en  l'Abbaye  aucuns  pre- 
noient  les  Reliques  pour  l'argent  avoir  qui  au  tour  eftoit  &  défait , 
l'ung  regarda  ung  Preftçe  qui  chantoir  la  Méfie,  èc  pour  ce  qu'elle 
luy  fembloit  trop  longue  ,  quant  le  Prcftre  eut  dit  Agnus  Du i  ,  &  qu'il 
ufoit  le  précieux  Sang,  ung  grant  Ribault  faut  avant ,  &  tantoft  print 
le  Calice  &  les  Corporaux  &  s'en  va,  les  autres  prindrent  nappes  de 
»ous  les  Autels,  &  tout  ccqu'ils  porent  trouver  dans TEglifc S.  Denis, 
Je  s'en  alloicnt  à  tout  faire  les  douleurs  que  nos  Evcfqucs  &  les  Gou- 
verneurs leur  avoient  donnezà  faire ,  mais  le  Seigneur  de  l'IAc-Adam 
qui  eftoit  yfliide  Pontoife, &  eftoit  fur  les  champs  ,  vint  contr'eulx, 
&  lés  mit  prefque  t,ocsà  mort,  6c  lès  chafla tuant  &  occiant  par-delà- 
Kpincl  jufqucs  aux  Porresde  Paris  }  c'eft  aflavoir  la  Baftide  de  faint* 
©enis  ;  mais  celluy  jour  environ  deux  cent  s'eftoient  efpartis  ès  Bail- 
b&er  car  ils  forent  1*  chofe  comment  ellc-alioit ,  ils  fe  mirent  dcdcni 
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,  faint  Denis  en  une  Tour  qu'on  nomme  la  tour  du  velin  j  quantlc  fire 
*  5  *  de  riilc-Adam  vit  qu'ils  furent  là  ,  fi  dift  qu  il  n'en  partiroit  point 
tant  qu'il  les  euft  mors  ou  vifs  *  fi  Iaifla  defesgens  ,&  firent  tant  qu'ils 
les  prindrent ,  &  tantoft  furent  tous  mis  à  mort  fans  rançon ,  &  rut  le 
Vendrcdy  desFeftes  de  Pafqucs  Tan  1436.  &  furent  ce  J'an  Pafqucs 
le  huitiefmc  jour  d'Avril ,  &  fut  celle  année  hifcxtre  Dimenchc  cou* 
tant  par  G. 

Item ,  en  celluy  Vendrcdy  d*après  Pafques  vinrent  devant  Paris  Ici 
Seigneurs  de  la  Bande  devant  ditte  ;  c'eft  aflavoir  le  Comte  de  Riche* 
mont ,  qui  eftoit  Conncftable  de  France  de  par  le  Roy  Charles  >  le  baG- 
tard  d'Orléans ,  le  Seigneur  de  l'iAc-Adam  8c  pluûcurs  autres  Sei- 
gneurs droit  à  la  Porte  S.  Jacques,  &  parlèrent  aux  Portiers,  difant, 
laiflez-nous  entrer  dedens  Paris  paifiblemcnt,  ou  vous  ferez  tous  mors 
par  famine ,  par  cher  temps  ou  autrement  >  les  gardes  de  la  Porte  re- 
gardèrent par  deflus  les  murs >  &  virent  tant  de  peuple  arme,  qu'ils 
ne  cuidoient  mie  que  toutte  la  puiflànce  du  Roy  Charles  puft  finer  de 
la  moitié  d'autant  de  gens  d'armes ,  comme  ils  pov aient  vcoir ,  dorent 
paour  i  &  doubterent  moult  la  fureur >  fi  fe  confentirent  à  les  bouter 
dedens  la  Ville ,  &  entra  le  premier  le  Seigneur  de  l'Ifle-Adam  par  une 
grant  cfchcllc  qu'on  luy  avalla  >  8c  mit  la  Bannière  de  France  deflua 
la  Porte  criant  Ville  gaignée.  Le  peuple  en  fecut  parmy  Paris  la  nou- 
velle ,  fi  prindrent  tantoft  la  Croix  blanche  droite .  ou  la  Croix  laint 
Andry.  L'Evefque  de  Tcrouannc  quant  il  vit  la  befongne  ainfi  tour-* 
b^c,  fi  manda  le  Prevoft  8c  le  Seigneur  de  Huillcbit,  8c  tous  les  An- 
gloys ,  8c  furent  tous  armez  au  miculx  qu'ils  porent ,  d'aultre  part 
ceulx  de  Paris  prindrent  cueur  par  ung  bon  Bourgeois  nommé  Mi- 
chel de  Lalier,  8c  autres  pluûcurs  quieftotent  caufe  de  ladite  entrée  « 
il  firent  armer  le  peuple,  Se  allèrent  droit  à  la  Porte  faint  Denis,  de 
furent  tantoft  trois  à  quatre  mille  hommes  que  de  Paris ,  que  des  Vil- 
laiges  qui  tant  avoient  grant  hayne  aux  Angloys  5c  aux  Gouverneurs  » 
qui  autre  chofe  ne  défi  roi  en  t  que  les  deftruire  comme  ils  cft  oient  à 
garder  ladite  Porte ,  &  les  Gouverneurs  devant  diz  orent  aflcmblez 
leurs  Angloys,  fi  firent  trois  batailles ,  en  lune  le  fire  de  Huillebit  . 
en  l'autre  le  Chancelier  8c  le  Prevoft ,  8c  en  l'autre  Jehan  l'Archer  , 
ung  des  plus  crueulx  Chrcfticn  du  monde ,  8c  eftoit  Lieutenant  dut 
Prevoft  un  gros  villain  comme  un  cagoux»  &pour  ce  qu'ils  craignoient 
moult  le  quartier  des  Halles  y  fut  envoyé  le  Prevoft  à  toutte  fon  ar- 
mée »  8c  en  allant  trou  va  ung  fien  Compère  >  ung  très-bon  Marchand 
nommé  le  Vavafleur ,  qui  lui  dit ,  Monfieur  mon  Compère  ayez  pi- 
tié de  vous  ;  car  je  vous  promets  qu'il  convient  à  cefte  foys  faire  la 
Paix  t  ou  nous  fbmmes  tous  deftruits.  Comment ,  dit-il ,  Tiaiftrc  es- 


Digitized  by  Google 


de  Charles  VI.  &  de  Charles  VII.  16*7   

te  tourné ,  &fan^  plus  rien  dire ,  le  fiert  de  fon  épée  par  le  travers  du 
vuaige  dont  il  cheut ,  &  après  le  fit  tuer  par  (es  gens.  Le  Chancelier  1  *  * 
&  /es  gens  al  loi  t  par  la  grant  rue  faint  Denis ,  Jehan  1*  Archer  alloit 
par  la  rue  faint  Martin  loi  fie  fa  compaignie  &  n 'avoit  celui  qui 
n'euft  bien  en  fa  compaignie  deux  ou  trois  cens  hommes  tous  armez 
ou  Archers ,  &  crioient  le  plus  orriblement  que  oneques  on  vit 
crier  gens  faint  George,  faint  George  »  traiftres  Françoys ,  vous  tous 
mors  ,  &  ce  traiitre  l'Archer  crioit  qu'on  tuaft  tout,  mais  ils  ne 
trouvèrent  hommes  parmy  les  rues ,  ce  ne  fut  en  la  ruë  faint  Martin 
qu'ils  trouvèrent  devant  S.  Mery  ung  nommé  Jehan  le  Prcftrc,  &  ung. 
autre  nomme  Jehan  des  Crouftez ,  lefquelx  cftoient  très-bons  mei- 
naigers  &  hommes  d'honneur  qu'ils  tuèrent  plus  de  dix  foys  ;  en* 
après  allèrent  criant ,  comme  davant  cft  dit ,  &  tirant  aux  feneftres  ■ 
eipecialmcnt  au  bout  des  rues  de  leurs  flèches  j  mais  les  chaifnes  qui 
©li oient  tendues  parmy  Paris ,  leur  rirent  prendre  toutte  leur  force  » 
ainfi  allèrent  à  la  Porte  faint  Denis  où  ils  furent  bien  reccus  j  car 
quant  virent  tant  de  peuple  .  &  qu'ils  virent  qu'on  leur  getta  quatre' 
ou  cinq  canons  ,  furent  moult  esbahis,&  au  pluftoft  qu'ils  porent , . 
s'enfouirent  tous  vers  la  Porte  faint  Anthoinc ,  &  fe  boutèrent  tous 
dans  la  forterefle  ;  tantoft  après  vindrent  parmy  Paris  le  Conneftablc 
devant  dit ,  6ç  les  autres  Signcurs  aufli  doulcement,  comme  fe  toutte 
leur  vie  ne  fefeuflènt  point  meus  hors  de  Paris ,  qui  eftoit  ung  bien* 
grant  miracle  ,  car  deux  heures  devant  qu'ils  cntrafTent  leur  inten- 
cion  eftoit  &  à  cculx  de  leur  compaignie  de  piller  Paris  ,  &  de  met- - 
tre  tous  ceulx  qui  les  contrediroient  à  mort*  de  par  le  recort  d'eulx 
bien  cent  Charretiers ,  8c  plus  qui  venoient  après  l'Oft  >  admenoient 
blés  6c  autres  vitaillcs ,  difant  on  pillera  Paris ,  &  quant  nous  aurons 1 
Tendu  noftrc  vitaille  à  ces  vilains  de  Paris,  nous  chargerons  nos  - 
charrettes  du  pillage  de  Paris  ;  &  remporterons  or  &  argent ,  &  mef-  - 
nages  ,  dont  nous  ferons  tous  riches  touttes  nos  vies  ;  mais  les  gens 
de  Paris ,  aucuns  bons  Chreftiens  &  Chreftiennes  fe  mirent  dans  les  • 
EgUfes ,  6c  appclloient  la  glorieufe  Vierge  Marie  &  Mon  fleur  S.  Denis 
qui  apporta  la  foy  en  France  qu'ils  voulfiflent  de  prier  à  Noftrc-Sei- 
gneur  qu'il  oftat  toutte  la  fureur  des  Princes  devant  nommez,  &  de  ' 
leur  compaignie  ,  &  vrayement  bien  fut  apparant  que  Mônfieur  faint 
Denis  avoit  efté  Advocat  de  la  Cité  par  devers  la  glorieufe  Vierge* 
Marie.  &  le  glorieufe  Vierge  Marie  pafdevcrs  Noftre-Scigneur  jefus-- 
Ghrift  1  car  quant  ils  furent  entrez  dedens ,  &  qu'ils  virent  qu'on  avoit  f 
rompue  à  force  la  Porte  faint  Jacques  pour  leur  donner  entrée,  ils  fui- 
rent fi  meus  de  pitié  &  de  joie ,  qu'ils  ne  fe  porent  oneques  tenir  dc- 
latmoier ,  &  difoit  le  Conneftablc -auifi-toft  qu'il  fe  vit  dedens  la  Ville* 
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i  4  3  6,  flux  bons  Habitans  de  Paris  ,  mes  bons  amys,lebon  Roy  Charles  vous 
remercie  cent  mille  fois  ,  &  moi  de  par  luy ,  de  ce  que  fi  doulcement 
vous  lui  avez  rendu  fa  mainreflè  Cité  de  fon  BLoyaulmc ,  &  s'acun  de 
quelque  eftat  qu  il  foit  à  mefprins  par  devers  Monfieur  le  Roy,  (bit 
abfent  ou  autrement ,  il  lui  cft  tout  pardonné,  &  tantoft  fans  defeen* 
dre  fit  crier  à  fon  de  trompe  que  nul  ne  fut  fi  hardy  fur  peine  d  eftre 
pendu  par  la  gorge  de  foy  loger  en  l'Oftel  des  Bourgeois ,  ne  demcA 
naiger  oultre  fa  voulcnté  *  ne  de  reprouxher  »  ne  âc  faire  quelque 
dciplaifir ,  ou  piller  perfonne  de  quelque  eftat,  non  s'il  n'eftoit  natif 
d'Angleterre  &  fouMoycr  ,  dont  les  peuples  de  Paris  le  print  en  fi 
grant  amour ,  que  avant  qu'il  fut  landemain  n'y  avoir  celui  qui  n'euft 
mis  fon  corps  &  fa  chevance  pour  deftruire  les  Angloys.  Après  ce 
cry  furent  çerchêcs  les  Hoftellcries  pour  trouver  les  Angloys ,  Se 
tous  ceulx  qui  furent  trouvez  ,  furent  mis  à  rançon  &  pillez ,  &  plu- 
lîcurs  Mcfnaigers&  Bourgeois  qui  s'enfouirent  avec  le  Chancelier  de- 
dens  la  Porte  faint  Anthoine  ,  ceux-là  furent  pillez  ,  mais  oneques 
}  perfonne  de  quelque  eftat  qu'il  fut ,  ne  de  quelque  langue,  ne  tant  eut 

mal  fait  contre  le  Roy  n'en  fut  tué. 

Item,  landemain  de  l'entrée  jourdeSabmedy  ,  vint  tant  de  biens  à 
Paris  qu'on  avoit  le  blé  pour  vingt  fols  parifis ,  qui  le  Mercredy  devant 
couftoit  quarante-huit  ou  cinquante  fols,  &  fut  le  vieil  Marché  de 
devant  la  Magdelainc  ouvert ,  &  y  vendit-on  le  blé  qui  plus  de  dix> 
huit  ou  vingt  ans  avoit  cfté  fermé  ,  &  on  ot  cellui  jour  fept  oeufs 
pour  ung  blanc,  &  le  jour  dé  devant  on  n'en  avoit  jque  cinq  pour 
deux  blancs  &  autres  yitailles  au  cas  pareil. 

Item  ,  ceulx  qui  fe  boutèrent  en  la  Porte  S.  Anthoine ,  eulx  trou-* 
▼erent  moult  esbahis  ,  quant  ils  fc  virent  enfermez  là  dedens,  car  ils 
cftoient  tant  que  tout  eftoit  plain  ,  &  euflentefté  tantoft  aflimez  ,  fi 
parlèrent  au  Conneftable ,  &  fincrent  avec  par  finance  qu'ils  s'en 
iroient  fains  &  lâufx  par  laufeonduit  ,  &  ainfi  vuiderent  la  place  le 
Mardy  17,  jour  d'Avril  1 43  6.  &  pour  certain  oneques  gens  ne  furent 
autant  mocquez  ne  huyez  comme  ils  furent  >  efpccialment  Je  Chan- 

:  celier  ,  le  Lieutenant  du  Prévoit ,  le  Maiftre  des  Bouchers  ,  &  tous 

ceulx  qui  avoient  cfté  coupables  de  l'oppreffion  qu'on  faifoit  ou  pou- 
vrc  communj  car  en  vérité  oneques  les  Juifs  qui  furent  menez  en 
Caldéc  en  chetivoifon  ,  ne  furent  pis  menez  que  lepouvre  peuple  de 
Paris  ,  car  nulle  perfonne  n'ofoit  yflîr  hors  de  Paris  fans  congié  , 
ne  riens  porter  fans  pafTe-port,  tant  fut  pou  de  chofe,  &  difoit 
en,  vous  allez, en  tel  lieu,  revenez  à  telle  heure»  ou  ne  revenez 
*  plus. 

item ,  nul  n'p  oit  aller  fur  les  murs  fur  peine  de  la  Hart,  &  fi  ne 

gaignoi» 
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gaîgnôit  le  peuple  de  quelque  labour  qu'il  fuft  denier  ;  car  pou*  vray 
ks  Angloys  turent  moult  long-temps  Gouverneurs  de  Paris  ;  mais  je  1  4  3 
Aidée  iv  ai  a  confeience  que  oneques  nul  ne  fit  femer  ne  blc  ne  advoy- 
Âç,  ne  faire  une  cheminée  en  hoftel  qui  y  fuit,  ce  ne  fut  le  Ré- 
gent Duc  de  Betfort ,  lequel  faifoit  toujours  maçonner  en  quelque 
pays  qu'il  fuft,&  cftoit  fa  nature  toute  contraire  aux  Angloys  ;  car  il 
Ae  vouiok  avoir  guerre  à  quelque  perfonne,  &  les  Angloys  de  leur 
droite  nàrurc veulent  toujours  guerroicr  leurs  voifins  fans  càufc ,  pai 
quoy  ils  ^meurent  tousmauvaiiement  j  car  adoncq  cneftoit  nïorten 
îranec  plus  de  foixante  &  feize mille.  * 

Item,  le  Vefidredy  enftrivant  pour  la  grâce  quç  Dieu  avoit  faite  à  la 
Ville  de  Paris,  fut  faitte  la  plusfolcmpnclle  Proceffion  qui  fut  faitte 
pafte  avoir  cent  ans;  car  tonte  l'Uni  ver  fité,  petits  6c  grans,  furent  à 
j'ainte  Kateririe  du  Val  des  Efcollicrs,chafc*un  ung  cierge  ardant  en  fa 
main ,  &  eftoient  plus  de  quatre  mille,  fans  autres  perfonnesque  Pref- 
tresouEfcoMiers ,  ôc  pour  certain  oneques  on  ne  vit  cierge  qui  def- 
taignit  depuis  les  lieux  dont  ils  partirent  jufquesà  ladite  Egliie  ,  que 
on  tenoitàdroic  miracle ,  car  il  faifoitun  temps  pluvieux  6c  venteux, 
&  celles  choies  doivent  bien  donner  a  tout  bon  Chrcftien  voulcntc 
te  devocion  de  remercier  noftre  Créateur  ,  &cfpecial nient  de  l'entrée 
«jui  fut  fi  benignernent  &  fi  doulcement  faitte  >  comme  vous  avez  oiiy 
devant,  &  en  de  veroit-on  faire  tous  les  ans  louange  à  Noftre- Seigneur , 
car  comme  ce  ce  fut  de  droite  Prophétie,  l'offertoire  de  la  fainte 
Méfie  de  celluy  jour,  en  parle  aflez  de  ce  faire  j  car  il  dit  :  Rrit  vobis 
hic  die  s  mémorial i s ,  &  diem  Fefium  celebrabitu  follempnem  Domino 
in  progenies  veflras  legitimffmjempiternum  àiem.  Allelny* ,  alUlujs, 
MUluya. 

Item  r  le  Dimenchc  enfuivant  fut  faitte  Procefllon  générale  très- 
folcmpnellemcnt ,  &  ce  jour  plut  tant  fort ,  que  la  pluie  ne  cefla  tant 
que  la  Procefllon  dura  >.  qui  dura  bien  quatre  heures  ,  que  aller  que 
venir,  &  furent  les  Signeurs  de  fainte  Geneviève  moult  agenez de  la 
pluie ,  car  ils  eftoient  tous  nus  pies ,  mais  cfpecialmcnt  cculx  qui  cor- 
roient le  précieux  corps  de  Madame  fainte  Geneviève  &  S.  Marcel 
orent  moult  de  peine  ;  car  à  grant  peine  fe  fouilçnoient  fur  les  car- 
reaulx  ,  &  vrayement  ils  eftoient  fi  trempez  de  la  pluie  comme  s'ils 
euflent  efté  jettez  dedens  Seine ,  &  pour  ceïiain  ils  fuoient  (1  fort  qu'ils- 
defgouttoicnt  tous  par  le  vifaigede  fueur  ,  tant  eftoient  vains  &  tra- 
vaillez,  &  pour  certain  oneques  nuls  de  tous  ceulx  n'en"  fut  oneques- 
jnamins,  ne  malade,  ne  découraigé,  qui  ne  femble  droit  miracle 
de  Madame  fainte  Geneviève,  qui  peut  bien  faire  par  fes  mérites  par 
devers  Noftre.- Seigneur-;  ôcplus  que  tant ,  comme  il  appert  par  de* 


Digitized  by  Google 


t7<3        Journal  de  Paris,  fous  les  Regnôs 

vers  Noftre-Scigncur  en  fa  fainte  Légende  comment  par  plufietir* 
^  1  ^*  foys  elle  a  fauve  la  bonne  Ville  de  Paris ,  Tune  foys  de  cher  tcmp$x 
l'autre  fois  des  grans  eaux 8c  de  plufieurs  autres  périls.  Après  ce  on  é& 
un  Prévoit  des  Marchans  du  devant  dit  Michel  dcLaiiet  ,après-Qn  rjftr 
Efchevins  nouveaulx ,  dont  l'ung  fut  Colinetde  Neufville.  Jchin  de 
Grantrue  ,  Jehan  dcBelloy  ,  Pierre  deLangre  ,  tous  quatre  natifs  de 
la  bonne  Ville  de  Paris,  Se  fut  fait  Prévoit  de  Paris  ung  Chevalier 
nommé  Meflîre  Philippes  de  Ternant ,  Chevalier  Signeur  de  Terna.nr, 
deToify  bi  delà  Motte,  Confcillcr  du  Roy  noftre  Sire ,  &  Garde  <kik 
Prcvofté  de  Paris.       .  .  . \'[ 

Item  ,  la  darnicre  fcpmaine  de  May  furent  prins  lesof  du  Comte 
<TArminac  &.  du  Chancelier  de  France  lire  Henry  de  Marie  &  de  fort 
nlx  l'Evefquede  Couftances ,  &  ung  nommé  Maiftrc  Jehan  Paris.,  & 
ung  autre  nommé  Rcmon  de  la  Guerre,  qui  citaient  enterrez  en  la 
grant  Court  de  darrierc  faint  Martin  des  Champs  Cn  ung  grand  fumier 
qui  là  eft ,  &  furent  enterrez  leurs  os  cn  l'Eglife  de  faint  Martin  de* 
Champs  ;  c'eft  alTavoir  le  Comte  d'Arminac  dedens  le  cueut  à  dextre 
du  grant  Autel. 

Item  ,  quant  les  François  furent  affermez  avec  le  Parlement  &  les 
grans  Bourgeois  &  le  Confeil,  ils  fc  plaignirent  que  le  Roy  citait 
très- pou vrc  &  toutte  fagent ,  &  qu'il  convenoit  avoir  de  l'argent ,  ou 
qu'il  fuft  prins ,  fi  leur  fuft  dit,  il  faut  faire  ung  emprunt ,  &  ainfi 
fut  fait  efpeclalmcnt  trés-grief  fur  ceulx  qu'on  cuidoit qu'ils  amaflènt 
mieulx  les  Angloys  que  les  Françoys ,  &  fut  l'emprunt  tres-grant  > 
&  fc  monta  à  trc's-grone  fomme  d'argent  ôcd'or  ,  car  ils  furent  pou  à 
Paris  de  Mcfnaigers  qui  n'en  payaflent  pou  ou  grant.  Quant  ils  orenf, 
cette  grant  fomme  d'argent  *  ils  s'appointèrent  pour  aller  devant  Crail  f 
&  y  furent  environ  trois  fcpmaincs  ou  ung  moys  qu'à  aller,  qu'avenir, 
qu'à  mener  vitaillle  &  artillerie ,  &  quant  tout  futpreft,  &  qu'on  y  ot 
moult  defpcndu  fans  cop  frapper ,  ce  bien  pou  non  ils  levèrent  le  Siège, 
&  s'en  revindrent  treftous  fans  Ravoir  caufepourquoy,  comme  on  di- 
foit ,  ce  non  qu'on  leur  fift  entendre  que  grant  foifon  d' Angloys  vc- 
noient  pour  lever  le  Siège  :  ainfi  fut  làdeipendu  mauvaifement  grant 
partie  de  l'emprunt  ;  quant  ils  furent  revenus  à  Paris  »  filcur  convint 
faire  nouvelle  finance  ;  fi  leur  fut  donne  ce  confeil  qu'il  convenoit 

 faire  cheoir  la  mon  noie  ;  mais  pour  ce  qu'ils  n'avoient  point  afTez  de 

a\  m  ^onïioie  forgée  au  coing  du  Roy  Charles ,  ils  firent  crier  le  Mer- 
7%  credy  vingt-fixiefme  jour  de  May  1437.  les  blancs  de  huit  deniers  qui 
citaient  au  Coing  de  Henry  qui  fe  difbit  Roy  d'Angleterre  &  de 
France ,  ils  les  mifrent  à  fept  deniers  ,  fi  valloient  mieulx  de  fix  blancs 
pour  franc  ,  qnc  ceulx  qu'ils  forgeoient  au  Coing  du  Roy  Charles,  fi 
f  omme  on  difoit  ceulx  à  ce  reconnoiflàns. 
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Ttem  y  ic  Jeudy  i  %  jour  de  Juillet  enfuivant  ,  firent  de  tous  poins  14.37. 
cheoir  les  blancs  que  devant  avoient  mis  à  fept  deniers  &:  les  falus 
<ibr  qui  pour  le  temps  qu'ils  mirent  les  blancs  à  fept  deniers  valloient 
«vingt- quatre  fols  Parifis,  ils  les  mirent  à  vingt  fols  Parifis ,  &  la  fcp- 
waine  de  devent  s'eftoient  ralliez  les  Angloys  &  couroient  à  une  lieue 
près  de  Paris,  &  boutoient  feux  &  tuoient femmes 6c enfifens ,  Ôtdef- 
truifoient  quanques  ils  encontroient. 

Item,  en  celluy  temps  en  la  fin  de  ]uing,ungCaymant  ferit  renffent 
d'une  Caymandc  dedens  l'Eglife  des  Innocens,  celle  leva  fa  quenouille 
&  le  guida  frapper  fur  latefte,firecula.ellerafenaung  bien  pou  au  vifa- 
ge,  fi  Iuifirtune  très  petite  efgratigneure  dont  un  bien  pou  de  fangyflit  , 
mais  pour  certain  ils  en  furent  vingt-deux  jours  en  prinfon ,  &  en  ces 
vingt-deux  jours  oneques  l'Evcfque  de  Paris  ne  volt  réconcilier  l'E- 
glife s'il  n'avoit  .  .  .  .  &  les  deux  pouvres  gens  n'avoient  pas  tant 
vaillant  en  touttes  chofes,  comme  lafomme  qu'il  demandoit.  Et  pour 
ce  que  ledit  Evefque  ne  le  volt  faire  ,  s'il  n'eftoit  payé  à  fa  guife  >  en 
tout  les  vingt-deux  jours  oneques  Méfies  ,  Matines  ne  Vefpres, ,  ne 
corps  en  terre  ou  cymetierre  ne  fut ,  ne  le  Saint  Service  fait  de  nulle 
heure,  ne  leaiie  Benoiftc&  les  Confrairics  qui  âvoient  en  laditte  Eglifc 
leurs  journées  affignées ,  ils  alloient  faire  leur  Service  àS.  Jolfe,  en  la. 
lîie  Aubry-le-Bouché. 

Item ,  en  celle  année  fut  tant  de  ccrifes  que  on  avoit  la  livro 
-pour  ung  denier  tournois  :  voire  telles  foys  fut  fix  livres  pour  ung 
blanc  de  quatre  denier sParifis,  &  durèrent  jufques  à  la  NoÛre-Dame 
my-aouft. 

Item  ,  celle  année  fut  la  S.  Laurent  au  Vendredy  &flft-on  la  foire 
comme  autrefoys ,  de  touttes  rnarchandifes  accouftumées  à.iaditc 

journée. 

Item,  ou  moys  de  Septembre  enfuivant,  on  commença  à  ven- 
danger ,  mais  onequesmais  les  vendanges  ne  coufterent  autant 
comme  ils  firent  celle  année  ,  &  fi  ne  furent  onequesmais  vendan- 
geurs &  vendangeufes  à  fi  grant  marche  ;  car  on  avoit  au  com- 
mencement quatre  femmes  tout  le  jour  pour  deux  blancs  ,  &  tel 
jour  fut  on  en  avoit  cinq  pour  deux  blancs  &  hotteurs  pour  deux 
blancs  ou  pour  trois  j  &  fi  avoit  on  trés-grant  marché  de  vivres, 
&  fi  ne  furent  aufli  chères  parte  à  cinquante  ans.  Car  en  toutes  les- 
Portes  de  Paris  avoit  deux  ou  trois  Scrgens  de  par  les  Gouverneurs 
de  Paris ,  qui  fans  lôy  &  fans  droit  &  pat  force  faifoient  payer 
chacun  hotteur  deux  doubles  ,  à  chacune  charrette  qui  amenoit 
cuves  ou  il  y  euft  vendange  huit  blancs»  feize  de  deux,  huit  fols- 
Parifis  de  trois  ,  &  cculx  des  gamilbns  d'entour  Paris  comme  1* 


Digitized  by  Google 


i  j£       Journal  de  Paris ,  fous  les  Regntfï 

Bois,  comme  S.  Cloud,  le  Pont  de  Charrenton  fie  avoient  châCtm 

Villaige  huit  ou  dix  queues  de  vin  de  rançon  £c  autant  ou  plus  qu*'ilf 
en  pilloient  de  nuyt  fie  de  jour  ,  fans  les  grans  Patiz  qu'ils  avoient 
fie  ternoingnoient  les  gens  dignes  de  foy  ,  que  ou  bois  de  Vinccnncs 
tant  feulement  en  ot  bien  celle  année  trois  cent  queues  8c  les  au- 
tres ainfi  ce  qu'ils  porent  non  pas  tant  qu'ils  voldrenr.  Ft  en  celluy 
temps  n'eftoit  nouvelle  du  Roy  nullement ,  ne  que  fe  il  fuit  à  Rome 
ou  en  Jcrufalem.  Et  pour  certain  oneques,  puis  l'entrée  de  Paris 
nuls  dcsCappitaines  Francoysnc  fiit  quelque  bien  dont  on  doye  aucu- 
nement parler,  fenon  rober  fie  piller  parnuytfic  par jour,8tles  Anglois 
menoient  guerre  en  Flandres,  en  Normandie,  devant  Paris,  ne  nui 
ne  les  contredifoi/  8c  gaignoient  toujours  quelque  forte  Place.  ILt 
le  jour  S.  Cofme  8c  S  Damien  vindrent-ils  jufqucs  à  S.  Germain 
«les  Prez ,  ne  oneques  nuls  des  Gensd'armes  dç  Paris ,  8e  ne  s'en  voir 
drent  mouvoir,  fie  diloient  qu'on  ne  les  payoit  point.  Et  en  vérité 
quanques  pouvres  gens  de  bonne  Ville  en  leur  obeiflance  pourvoient 
gaignier  ciîoit  pour  eulx,  8c  de  ceux  des  Villaigcs  ce  qu'ils  avoient 
gaigne  ou  à  gaigner  leur  oftoint-ils  ,  ne  nulle  chofe  ne  leur  demou.- 
roit,  ne  que  après  feii  ,  8e  pour  certain  ils  difoient  qu'ils  avoient 
auflï  cher  ou  mieulx  chcoir  es  mains  des  Angloys  comme  ès  maint 
des  François. 

Item ,  en  ce  temps  les  Bouchers  de  S.  Germain  des  Prez  firent 
une  Boucherie  au  bout  du  Pont  S.  Michel  comme  on  tourne  à  aller 
aux  Auguftins,  fie  commencèrent  à  vendre  la  vigiile  de  Touflaint 
jour  S.  Qujptin. 

Item»  le  jour  S.  Clément  enfuivant ,  vint  le  Çonncftable  à  Parij 
&  ammena  fa  femme,  fœur  du  Duc  de  Bourgoingnc  6c  avoir  clfcé 
fçmmc  au  Duc  Guienne  filx  du  Roy  de  France  fie  vint  avecques 
lui  l'Arccvefque  de  Rains  Chancelier  de  France  &  le  Parlement  da 
Roy,  fie  entrèrent  par  la  Porte  de  Bordcllcs,  qui  nouvellement  avoj» 
cfté  dcfmurce. 

Item ,  le  Jcudy  enfuivant ,  vigiile  S.  Andry  fut  cric  àfon  de  trom- 
pe que  le  Patlement  du  Roy  Crnrlcs ,  qui  depuis  fa  defpartic  de 
Paris  avoir  efté  tenu  à  Poytiers  &  fa  Chambre  des  Comptes  à  Bour- 
ges en  Berry ,  fe  tendroit  déformais  au  Pallays  Royal  à  Paris  ,  en 
la  fourme  8c  manière  que  fes  PrcdecefTcurs  Roys  de  France  l  avcient 
accoutumez  à  faire  fie  commencèrent  le  jour  S.  Lloy,  premier  jour 
éo  Décembre  143  7.  Et  ainfi  fut  fait  8c  furent  rappeliez  aucuns  Bour- 
geois par  douiceur  qu'on  avoit  mis  hots  après  la  départie  des  An- 
gloys, pareeque  moult  eftoient  fàvourcux  aux  Angloys  pour  leurs 
offices  ou  autres  caufes,  fie  leur  fut  tout  pardonne  trcs-doulccmcnt, 
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Ifens  reprouchc  &  fans  raalmettre  eulx,     leurs  biens. 

Item ,  celle  année  fut  tant  de  Nav;z  ,  qu'on  avoir  celle  année  le 
boëflcau  pour  deuxjdoubles  &.  tanr  de  Porcaux  qu'on  avoit  unegrollc 
botte  pour  ung  denier  .  qui  l'année  devant  coultoit  quatre  doubles. 

Item ,  Pois ,  Fèves  furent  à  fi  grant  marché  qu'on  avoit  Fèves  p jur 
dix  deniers  le  boificl, belles  e\:  grofles,  Se  pour  quatorze  deniers  bens 
Pois  &  trés-bon  vin  par  tout  Paris  pour  deux  doubles  ,  blanc  &  ver- 
meil. 

-  .  » 

Item,  en  la  fin  de  Novembre,  la  vigille  S.  Andry  commença  A\ 
geler  fi  fort  qu'elle  dura  jufques  à  Karefme- prenant  ,  qui  fut  le 
iz.  jour  de  Février  &  en  cellui  temps  ne  plut  point ,  mais  moult 
negea. 

Item ,  celle  nuyt  de  Karefmc-prenant  à  heure  de  mynuit  ou  en- 
viron prindrent  les  Angloys  la  Ville  de  Pontoife,  pu  la  grahr  né- 
gligence du  Capitainnc  qui  eftoit  Seigneur  de  l'Ifle-Adam  ,quî  n'eftoit 
pas  fi  faige  comme  mefticr  euft  efte  ,  car  il  eftoit  très- conve  iteux 
&  bien  y  paru  j  car  on  difoit  qu'au  jour  que  la  Ville  fut  prinfe ,  qu'il 
y  avoir  de  blé  plus  qu'il  n'en  falloit  pour  deux  ans  tous  entiers  pour 
fournir  ladite  Ville  ,  &  il  en  avoit  trés-pou  à  Paris  ;  mais  oneques 
pour  prière  que  ceulx  de  Paris  peuflfent  faire  »  il  n'en  volt  oneques 
laifler  venir  grain  à  la  Ville  de  Paris  ,  ôé  lui  vouloient  donner  les 
Marchans  de  Pontoife  de  chafeun  fextier  quatre  francs  Parifis.  Or 
perdit  tout;  premièrement,  honneur , car  il  s'enfoiiyt  honteufement 
fans  dcrTendrc  ne  lui  ne  la  Ville.  Ainfi  par  lui  furent  les  bonnes 
£ens  tuez  &  leurs  biens  perdus  »  &  ceux  qui  ne  furent  tuez  furent 
mis  en  divers  lieux  en  prinfons,  &  mis  à  fi  grant  finance  qu'ils  ne  fo- 
rent payer,  pourquoy  pluficurs  moururent  dedens  les  prinl'ons.  Ainfi 
fut  tout  ce  mal  par  luy  &  enforcea  les  Enncmys  ,  &  greva  tant 
par  fa  maulvaife  garde  Paris  &  le  Pays  d  entour  ,  que  à  peine  le 
pourroit-on  raconter  :  car  aufii-toft  que  la  Ville  fut  prinfe  ,  trois 
ou  quatre  jours  après  le  blé  enchery  à  Paris  à  la  moitié  &  tout 
portaige  de  grain  ;  car  nul  n'ofoit  venir  à  Paris  pour  les  Angloys 
qui  par  tout  cou roient  autour  de  Paris  ,  8c  fut  la  veille  du  premier 
Dimenche  de  Karefme  vindrent  à  douze  heures  de  nuyt  ou  environ 
aflaillir  Paris ,  parce  que  les  foflez  eftoient  ge-ez  ,  mais  ils  furent 
fi  bien  reboutez  par  canons  ou  autrement  qu'ils  y  gagnèrent  pou  & 
que  tout  bel  leur  fut  de  leur  cfloigner. 

Item ,  la  première  fepmaine  de  Karefme  fut  crié  à  fon  de  trompe» 
que  nul  Boulanger  ne  fift  plus  de  pain  blanc,  ne  gafteaux  ,  ne  ef- 
chaudez  5  afin  que  fi  les  Bourgeois  qui  avoient  du  blé  cuififlent. 

Item,  la  gelée  avoit  tellement  fait  mourir  toutte  la  verdure ,  que 
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■  à  la  fin  de  Mars  on  n'en  trouvoic  quelque  pou  ,  ce  non  ung  peu 

2  4  3  7»  de  Poreaux  qui  coufteient  une  petite  botte  quatre  deniers  qu'on 
avoit  eu  en  Janvier  pour  ung  denier  fie  oingnons  très  chers  8c  pom- 
mes très- chères,  car  le  quarteron  dcCappendu  un  pou  grofles  couftoit 
fept  blancs,  Ôc  fi  ne  vint  nulles  figues  ;  mais  il  fuft  le  meilleur  miel 
qu'on  euft  veû  grant  temps  avoit  fie  à  bon  marche',  car  la  pinte 
lie  couftoit  que  deux  blancs  &  fi  avoit-  on  le  molle  de  bûche  en 
grève  pour  dix  blancs. 

Item  ,  le  pain  fut  moult  cher,  car  le  fextier  de  très -petit  feigle 
couftoit  quarante-quatre  fols  ou  trois  francs  ,  fie  le  fromment  qua- 
tre francs. 

Item  >  la  fepmaine  peneufe  ,  le  Mercredy  26.  jour  de  Mars  de  l'an 
1437.  furent  de fcol lez  trois  hommes,  l'ung  Advocat  en  Parlement, 
nomme  Maiftre  Jacques  de  Lunay  »  fie  ung  autre  de  la  Chambre  des 
Comptes, nommé  Maiftre  Jacques  Roufleau  ,  8c  un  Varlet  de  Bou- 
cher qui  eftoit  devenu  pourfuivant ,  qui  portoit  aux  Ennemys  anciens 
de  France  touts  les  fecrets  qu'on  faifoit  à  Paris ,  &  lui  envoioient  les 
deux  devant  diz  &  ung  autre  nommé  Maiitre  ]eban  le  Cler  ,  lequel 
lut  mené  eh  ung  tombcrcl  à  voire  la  journée  que  les  deux  deflus 
diz  furent  defcollez  &  après  condampné  perpétuellement  en  ou- 
bliette, pource  que  Clerc  cftoit  fie  les  deux  eftoient  Bigames,  lcf- 
quclx  recongnurerçt  efpecialmcnt  Maiftre  Jacques  Roufleau  ,  que 
quant  aucunes  bonnes  Villes  que  les  Angîoys  tenoient  fc  vouloient 
mettre  en  l'obeiflance  du  Roy  de  France ,  k  que  les  Bourgeois  le 
mandoient  au  Conneftable  &  au  Chancelier  qu'on  feuft  preft  de  ce 
faire,  à  tel  jour  les  faulx  Traiftrcs  devant  diz  le  mandoient  aux  An- 
gîoys, qui  tantoft  faifoient  grans  garnirons  de  Gens  d'armes  &  fai- 
foient  copper  teftes  à  defroy  U  banniftbientgens  &  prenoient  le  leur 
f^ns  mercy  ôc  ruoient  fie  boutoient  feux  es  villaigcs  d'entour  ,  5c 
■  menoient  tous  les  biens  en  leurs  garnifons. 
1  4  3  8.     Item  ,  la  fepmaine  de  Pafques  l'an  1438.  fur  prins  à  Beauvais  en 
Brie  un  nommé  Maiftre  Mille  de  Saulx  ,  lequel  eftoit  Procureur  de- 
Parlement,  qui  avoit  cfté  autrefois  prins  5c  avoit  promis  d'eftre  loyal 
&  avoit  baillé  fa  foy  6c  mis  fa  femme  fie  deux  filx  qu'il  avoit  en  hof- 
taige  ,  mais  de  tout  ce  ne  tint  compte  de  foy,  ne  de  femmes ,  ne 
denfTens,  mais  devint  le  plus  fort  larron,  boutcux  de  feux  fie  de  tout 
autre  maléfice  qui  fuft  en  France  ni  en  Normandie  ,  6c  fi  eftoit  du 
mandit  Confcil  des  trois  devant  diz,  fie  pour  ce  ot  il  la  tefte  coppéc  ÔC 
fon  Varlet  le  10.  jour  d'Avril  1438.6c  cetruy  Mille enfcignaplufieurs 
grans  caves  fie  anciennes  touchans  à  quarriercs  ;  defquelles  on  ne  fea- 
voit  riens  parmi  lcfqucllcs on  devoit  bouter  les  Angloys  dedens  Paris  t: 
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«ais  Dieu  qui  tout  fcct  ne  le  volt  confentir ,  ung  pou  après  en  cclluy 
moys  prindrent  les  Angloys  le  Chaftel  nommé  Ourvillc  qui  cftoit  au 
Çalloysd'Annoy  ,  lequel  Chaftel  il  perdit  par  fa  maulvaifetic  ;  car  les 
Soudacs  qui  le  dévoient  garder  ,  il  ne  vouloit  payer  de  leurs  gaiges  , 
parquoy  ils  furent  caufe  de  la.prinfc  du  Chaflel ,  6:  fiit  fa  femme  prinfc 
fcfut  menée  à  Aleaulx  qui  cftoit  en  cclluy  temps  en  Tobcï  flan  ce  det 
Angloys,  comment  elle  futdcfmcuéc,Jcs  Angloys, on  s'en  taift. 
-:  Item ,  il  perdit  toute  fa  chcvancc  Z<  fi  fift  la  prinfe.de  ceftuy  Cha/re! 
tint  de  mal  à  Paris  que  homme  ne  le  povait  nombrer  :  car  il  cftoit  fur 
les  chcmjrts  de  Flandres, ,5c  de  Picardie  &  de  Brie  ,  5:  brief  fur  tous 
les  chemins  dont  il  povait  venir  biens  à  Paris.  Brief ,  il  fift  tantde  mal 
à  Paris;  car  il  fut  prins  à  l'entrée  de  Juillet  que  on  devoit  cuillir  le» 
blés  fi  convint  mettre  grant  garni fon  à  S.  Denis  pour  garder  les  La- 
boureurs ,  mais  pour  certain  on  ne  fçavcit  duquel  on  avoit  le  meilleur 
marché ,  ou  des  Angloys  ou  des  Francoys ,  car  les  Francoys  prenoient 
patis  &  tailles  de.  trois  moys  en  treis  moys  ,  «5:  fêles  poirvres  Labou- 
reurs n'avoient  dequoy  payer,  les  Gouverneurs  les  habandonnoient 
aux  gens  d'armes ,  les  Angloys  le?  dclivroîcnt  cjuand  ils  les  povatenc 
prendre  par  rançon.  En  ccïhiy  temps  fut  mis  le  Siège  devant  Montc- 
reau  le  jour  S.  Barthélémy  en  Aouft,  dont  il  convint  que  ceux  de  Pa- 
ris payaflent  une  trop  grolfc  taille  qui  moult  les  greva;car  il  n'eftoitnul 
quigaignaft  ce  non  cculx  qui  avoient  blé  ou  orge  à  vendre,  &  fi  eftoic 
Je  blé  tant  cher  ou  droit  cueur  d'Aouft,  à  l'entrée  de  Septembre  que 
Je  plus  petit  blé  valloit  quatre  francs,  le  frommenr  fix  francs  ,  l'orge 
quarante  fols  Parifis,  6c  û  ne  mangeoit-on  point  de  pain  blanc. 

Item ,  le  jour  de  la  Myaouft  chanta-t-on  en  la  Chapelle  S.  Francoys 
•ux  Pelletiers ,  en  l'Eglife  des  Innoccns  la  première  MefTc  de  la  glo- 
rieufe  AfTomption  de  la  glorieufc  Vierge  Marie  Noftre-Dame. 

Item,  en  ceiluimoys  14} 8.  de  Septembre,  ou  fift  de  rechief  à  Parir 
la  pluseftrange  taille  qui  oneques  mais  euft  cfté  faitte;  car  nul  en  tout 
Paris  n'en  fut  excepte  de  quelque  cftat  qu'il  fuit  ne  Evefque,  Abbé, 
Prieur,  Moine ,  Nonnaines ,  Chanoine  ,  Prcftre  bénéficié  ou  fans  bé- 
néfice, ne  Sergens  ,  Mencftriers,  ni  les  Clercs  des  Parroiflcs,  ne  au- 
cune perfonne  de  quelque  eftat  qu'il  fuft.  Et  fut ,  premièrement  fait 
unegrofte  taille  Tut  les  gens  de  l'Eglife,  &  après  fur  les  gros  Marchans 
&  Marchandes ,  6c  payoient  l'ung  quatre  mille  francs  ,  l'autre  trois 
mille ,  ou  deux  mille,  huit  cent,  fix  cent ,  chafeun  félon  fen  eftat , 
après  aux  autres  mains  riches  ,  à  l'ung  cent  francs  ou  foixante  ,  cin- 
quante ou  quarante,  tretout  le  maindre  paya  vingt  francs  ou  au  deflus, 
les  autres  plus  petits  au  deflbus  de  vingt  francs  &  au  deflus  de  dix  francs, 
nul  ne  paffoit  vingt  francs ,  ne  nul  ne  payoit  mains  de  dix  francs ,  ungs 
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&  autres  plus  petits  nul  ne  paflbit  cent  fols  ne  mains  de  quarante  fol* 
*  Pariûs.  Après  cette  doulourcufe  taille  firent  une  autre  très  deshon- 
neftes  ;  car  les  Gouverneurs  prindrent  ès  Eglîfcs  les  joyaulx  d'argent, 
comme  Enccnfiers,  Plats,  Burettes >  Chandeliers , Paix ,  brief  de  tous- 
v.efTcaux  d'Eglife  qui  d'argent  cftoient,'  ils  ptenoienr  fans  demander-fic. 
en  après  ils  prindrent  lagrigneur  partie  de  tout  l'argent  monnoyé  qui 
eftoit  au  Trefor  des  Confrairics.  Brief,  ils  prirent  tant  de  finances  à 
Paris  >  que  à  peine  en  ferojt,  homme  crû  &  tout  fous  l'ombre  de  pren- 
dre le  Chaftcl  de  Montereau  &  ii  Vlitc.  Et  furent  devant  fans  rien* 
faire  depuis  la  Myaouft  jufqu  aii  Jeudi  ohzicrmc  jour  oVGctobrc  enfui- 
vant  landemain  S.  Denis  qu'Us  prindrent  la  Ville  par  aiîauft,  &  le* 
gens  d'armes  fe  mirent  dedens  le  Çhaftel  à  garant ,  après  plufieurs  foi* 
parlementèrent  enfemblc;  mais  ils  rie  potcrït  accorder.-  Si  afikillirenj 
le  Chaltcl  par  plufieurs  foys  &  getterent  de  leurs  canons  & d'autre» 
traits  tant  8c  fi  fouvent  que  grandement  giclèrent  le  Ghafrel  8c  ceulx 
de  dedens,  Se  aufli  traioient  ceux  de  dedens  à  ceux  de  dehors;  mais  pou 
leur  vallu,  mais  ils  virent  bien  que  longuement  ne  le  por aient  teitii 
le  Chaftcl  qu'ils  ne  fuflent  deftruis.  Si  parlementèrent  au  Roy  &  ad  ce 
s'accordèrent  qu,e  les  Angloys  s'en  yroient  fauves  leurs  vies  comme 
Eftrangicrs  Gonqucrans  terre  ;  car  ils  n'eftoient  pas  venus  en  France 
de  leur  autorité,  &  tous  ceux  qui  avecques  eux  eftoienr  de  la  langue 
de  France  fe  rendirent  à  la  vouienté  du  Roy.  Et  ain fi  fut  fait ,  dont 
la  plus  grant  partie  d'iceulx  Francoys  reniez  furent  pendus  par  leurs 
gorges,  8c  aucuns  autres  allèrent  en  longs  pcllcrinaigcs  une  corde  au 
col.  Cet  apjpointemcnt  fait  le  Ssbmcc'y  1 9  jour  d'Octobre  l'an  1 43  p. 
Et  le  Mardy  enfuivant  rendirent  le  Chaftci  &  s'en  allèrent ,  6c  ceux  de 
Paris  s'en  tindrent  bien  mal  contens  &  ne  firent  pour  la  prinfe  du 
Chaftelne  joie,  ne  feux  allumèrent,  ne  n'en  tindrent  compte  comme 
'   ils  firent  pour  la  prinfe  de  la  Ville;  car  on  fonnapar  tout  les  Mo/hers 
de  Paris,  on  fift  par  tout  joie  8c  liefle  toutte  nuyt  £c  feux  &  dnnfes  & 
tout  ce  fut  dclahTé ,  parce  qu'on  avoir  ainfi  délivré  les  Angloys  &  qui 
eftoient  trois  cent,  tous  meurtriers  &  larrons.  La  plus  grant  pattic 
d'culx  fe  mirent  en  la  Rivière  pour  plus  emporter  de  leurs  bagaiges-, . 
&  quant  ils  paflerent  pardevant  Paris ,  il  fut  crié  fur  peine  de  la  harr, 
que  nul  ne  nulle  ne  fut  fi  hofénefi  hardy  de  leur  dire  pis  de  leur  nom-, 
dont  le  peuple  de  Paris  fut  moult  maleontent ,  mais  à  foufirir  le  con- 
vint pour  celle  fois  :  car  de  nulîc  rien  ils  nofoient  parler  qui  touchaft 
le  bien  publique,  car  ils  avoient  tant  d'oppre/fions ,  tant  de  tailles  de- 
vant dittes  ,  tant  de  malgaigncs  ,  tant  de  grant  charte  de  pain  &  de 
tous  autres  vivres  que  oneques  ont  eufî  veu  puis  cent  ans;  mais  l'efpe- 
sance  de  la  venue  du  Roy  les  confortoit ,  laquelle  fut  bien,  envaia. 
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Car  quant  il  vinr  à  Paris ,  lequel  y  vint  Jandemain  de  la  Fcfte  de  S.  1 
Uartin  d'yver ,  l'an  143  s.  dont  on  fift  aufli  grand  fefte  comme  on  po- 
vait  faire  à  Dieu  :  car  à  l'entrée  de  la  Baftide  S.  Denis  par  où  il  entra 
tout  arme  au  Cler  &  le  Dalphin  jeune  d'environ  dix  ans  tout  arm6 
comme  fon  Père  le  Roy  ,  &  à  l'entre'e  les  Bourgeois  Iuy  mirent  ung 
Ciel  fur  fa  tefte  que  on  a  à  la  S.  Sauveur  à  porter  noftrc  Seigneur ,  & 
tinfi  le  portèrent  jufquesà  la  Porte  aux  Paintrcs  dedens  la  Ville,  ÔC 
entre  laditte  Porte  &  la  Baftide  avoit  pluficurs  beaux  Myfteres ,  comme 
à  la  Porte  des  champs  avoit  Angles  chantans ,  à  la  fontaine  du  Ponceau 
S.  Denis ,  moult  de  belles  choies  qui  moult  longues  feroient  à  racon- 
ter. Devant  la  Trinité  la  manière  de  la  Pafllon  comme  on  flft  pour  le 
petit  Roy  Henry,  quant  il  fut  facré  à  Paris,  comme  devant  cft  dit. 

Item  ,  à  la  porte  aux  Paintres  aufli  &  devant  Chaftclct  &  devant  le 
Pallays  ,  finon  que  depuis  laditte  porte  aux  Paintres  tout  fut  tendu  à 
Ciel  jufqu  a  Noltrc-Damc  de  Paris ,  ce  non  le  grant  Pont.  Et  quant  il 
fut  devant  l'hoftel  -  Dieu  ou  environ  ,  on  ferma  les  Portes  de  ladite 
Eglifc  de  No/trc-Damc  Se  vint  l'Evcfquc  de  Paris ,  lequel  apporta  ung 
Livre  fur  lequel  le  Roy  jura  comme  Roy  qu'il  tendroit  loyalmcnt  & 
bonnement  tout  ce  queben  Roy  faire  devoit.  Après  furent  les  portes 
ouvertes  &  entra  dedens  l'Eglife  &  le  vint  loger  au  Pallays  pour  celle 
nuy  t ,  &  fut-on  moult  grant  joie  celle  nuy  t  comme  de  barfincr ,  de  faire 
feux  enmy  les  riies ,  dancer ,  manger  &  boyre  &.  de  fonner  plufieurs  Inf- 
truments.  Ainfi  vint  le  Roy  à  Paris  comme  devant  eft  dit. 

Item,  le  jour  Sainte  Katherine  enfuivant  fut  fait  ung  moult  follemp- 
ncl  Service  à  S.  Martin  des  champs  pour  feu  le  Comte  d'Arminac 
qui  fut  tué  comme  devant  cft  dit,  environ  dix-neuf  ans  devant  dedens 
le  Pallays  &  yot  bien  ce  jour  dix-fept  cent  cierges  allumez  &  de  tor- 
ches à  la  valliie  &  tous  Preftrcs  qui  voldrentdire  Mefle  furent  payez; 
maison  n'y  fift  point  de  donnée  dont  on  s'esbahit  moult ,  car  tel  quatre 
mille  personnes  y  allèrent  qui  n'y  fuflent  ja  entrez,  s'ils  n'culTcnt  cuide 
qu  on  y  euft  fait  donnée  &  les  maudirent  qui  avant  prièrent  peur  Iuy, 
&  tout  ce  Service  fît  faire  le  Comte  de  Pardriel  ou  de  la  Marche  le 
Maifné  firx  du  Comte  d'Arminac  devant  dit  &:  y  fut  le  Roy  &  Cheva- 
liers d'Anjou  &  tous  ceulx  de  Noftrc- Dame  &  des  Collèges  de  Paris, 
tous  revcftus. 

après  dit  le  Service ,  furent  portez  les  os  dudit  Comte  à  Nof- 
tre-Dame  des  champs  accompaigné  de  grans  luminaires  &  de  gens 
tous  vertus  de  noir  ,  &  là  fut  laide  jufqu'au  Mcrcrcdy  fuivant ,  &  ce 
jour  difna  le  Roy  à  S.  Martin  des  champs ,  &  le  Mcrcredy  furent  em- 
portez les  os  dudit  Comte  en  fon  Pays  d'Arminac.  Et  en  ce  temps  avoit 
à  Paris  grant  foifon  de  gens  d'armes  j  &  environ  quarante  ou  cinquante 
Tome  l%  Z 
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g#  Larrons  qui  s'cftoicnt  boutez  dcdcns  chcvrcufe ,  couroient  tous  le* 
jours  jufqucs  aux  portes  de  Paris ,  &  prenoient  hommes,  bcftes,  voi- 
tures ,  &  devers  la  porte  S.  Denis,  ne  fcay  quels  larrons  qui  eftoit  à 
oudoitte  venoient  prendre  les  hommes  6c  les  proyes  jufques  emprè* 
les  portes  de  Paris ,  &  pour  ce  point  venoient  touttes  les  fepmaines, 
&  quant  ils  eftoient  trois  ou  quatre  lieues  loing ,  les  gens  d'armes  qui 
à  Paris  eftoient  s  armoient  tout  à  loifir  ,  &  fe  partoient  fans  convoy 
&  tantoft  s'en  revenoient ,  puifqu'ils  avoient  fait  manière  &  pour  ce 
enchery  tout  grain  j  car  le  blé  valloit  cinq  francs  8c  demy ,  qui  n  eftoit 
que  mefteil,  orge  foixante  fols,  feves  menues  cinq  fols  parifis  le  boef- 
fcl ,  pois  au  pris ,  huille  cinq  fols  parifis  la  pinte  ,  la  livre  de  beurre 
falc  fix  blancs  &  tout  à  forte  monnoie.  Et  depuis  que  le  Roy  eftoie 
entre  à  Paris  tout  enchery,  comme  dit  cft,  pour  ces  larrons  qui  tou- 
jours e/loicnt  en  embufehes  emprès  Paris ,  ne  Roy ,  ne  Duc,  ne  Comte  > 
ne  Prévoit,  ne  Cappitainne  n  entenoit  compte ,  ne  que  s'ils  fuflent  à 
cent  lieîics  loing  de  Paris. 

Item  ,  ce  l'an  grant  année  de  choulx  &  de  navez  ;  car  le  bocflel  ne 
couftoit  que  fix  deniers  parifis,  par  quoi  les  gens  appaifoient  leur  faim 
&  à  leurs  enffens* 

Item  ,  le  fruit  faillit  par  tout,  ce  non  de  ncfHcs  &  de  pommes  de 
bois,  &  il  ne  fut  nulles  noix  ou  nulles  amendes. 

Item»  le  Roy  fc  defpartit  de  Paris  le  3  jour  de  Décembre  1458.  fans 
ce  que  nul  biçn  y  fut  à  la  Ville  de  Paris  pour  lors,  &  fembloit  qu'il  ne- 
Hift  venu  fcullcment  que  pour  voir  la  Ville,  &  vrayement  fa  prinfe 
de  Montercau  &  fa  venue  coufta  plus  de  foixante  mille  francs  à  lx 
Ville  de  Paris  ou  qu'ils  fuflent  prins. 

Item»  le  jour  de  la  Typhaine,  les  larrons  de  chevreufe  environ, 
vingt  ou  trente  vindrent  à  la  porte  S.  Jacques  &  entrèrent  dedens  Pa- 
ris, &  tuèrent  ung  Sergent  à  verge  qui  cftoit  aflis  à  ung  huys  &  s'em 
r'allerent  franchement  &  prindrent  trois  des  Portiers  gardans  la  porte 
&  plufieurs  autres  pouvres  gens  ,  fans  la  proyc  qui  ne  fut  pas  petite  ôc 
fi  n'eftoit  que  douze  heures  de  jour  ou  environ  difoientoù  cft  voftrc 
Roy ,  il  eft  mucé  &  pour  les  courfes  que  leldiz  larrons  faifoient  enche- 
ry tant  pain  6c  vin  que  pou  de  gens  mangeoient  de  pain  leur  faoul,  ne- 
pouvres  gens  ne  beu voient  point  de  vin. 

Item ,  ceux  de  Montargis  firent  femblablemcnt  &  rendirent  ces 
tjois  Places. 

Itém ,  Monrargis  s'eftoit  autrefois  rendu  par  ainû*  qu'on  devoit  don» 
»cr  grant  finance,  laquelle  ung  grant  Seigneur  qui  la  devoit  porter 
la  joua  aux  Dez ,  ainfi  eftoit  tout  gouverné  &  ce  rendirent  la  dartaiftcr 
fcpmaiûei'an  ï4j8.  du  mois  d'Ottobre-. 
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Ttem%  la  mortalitj  fut  fi  grande  efpccialmcnt  à  Paris  j  car  il  mourut  — 
bien  à  l'hofteJ-Dieu  encelic  année  cinq  mille  perfonnes ,  &  paru  y  la  1  4  3  8. 
Cité  plus  de  quarante-cinq  mille  que  hommes ,  que  femmes ,  que  ciif-  t>aubiC* 
fens  :  car  quant  la  mortfc  boutok  en  une  mailon>clle  en  eir^ortoit  la 
plus  grant  partie  des  gens  8c  efpccialmcnt  des  plus  forts  8c  des  plus  jeunes. 

Item  ,  de  celle  morttrefpaiïàl'Evefqucde  Paris  nommé  Sire  Jacques 
un  g  homme  très  pompeux  ,  convoitcux  »  plus  mondain  que  ion  cftat 
ne  le  requerroit  &  trefpafia  le  i  jourdu  mois  de  Novembre  Pan  1 43  ». 

Item^  en  ce  temps  venoient  les  Loups  dans  Paris  par  la  Rivière  ,  8c 
prenoientlesChicns&  fi  mangèrent  un  enflent  de  nuyt  en  la  Place  aux 
Chats  derrière  les  Innoccns. 

Item^  le  jour  Ste  Geneviève  8c  landemain  &  le  3.  jour  enfuivant 
tonna  efparti,  grefla  aufll  fort  comme  on  vit  oneques  faire  en  efté 
temps  au  matin  8c  après  diner ,  8c  eftoit  tout  ainfi  cher  comme  devant 
cft  dit. 

Item,  ou  moys  de  Janvier  fut  prins  par  les  Angloys  le  Chaftcl  de  & 
S.  Germain  en  Laye ,  &  fut  par  ung  faulx  Religieux  de  Sic  Geneviève 
nomme'  Carbonnet,  lequel  eftoit  Prieur  de  Nanterrc  &  ce  fift  privé  da 
Capitaine  dudit  Chaftel ,  8c  tant  fift  qu'il  y  entroit  à  quelque  heure 
qu'il  vouloit  &  fçavoit  toujours  où  les  clefs  eftoient,  que  on  ne  fe  de- 
fioit  point  de  luy  ,  &  le  mauvais  homme  alla  à  Rouen  &  promift  au 
Comte  de  Warvic  que  ce  il  lui  vouloit  donner  trois  cent  falus  d'or 
cm  il  lui  rendroit  le  Chaftcl ,  8c  on  les  lui  bailla  8c  le  faulx  traiftre  leut 
livra  le  Chaftel  au  joui  qu'il  leur  avoit  promis.  Et  environ  douze  ou 
quinze  jours  après  fut  prins  8c  recongnut  toute  la  trayfon  8c  fut  jugé 
à  prinfon  perpétuelle ,  chargé  de  gros  fers,  jambes  &  bras ,  8c  ne  man«* 
ger  jamais  que  pain  8c  eau  8c  très  pou. 

Item  y  fut  la  Ville  de  Paris  fans  Evefque  jufqucs  11  jour  de  Février 
enfuivant  la  Vigillc  de  la  chiaire  S.  Pierre  ,  que  en  fift  Evefque  de  Pa- 
ris PArccvefque  de  Thouloufc  ,  pour  ce  qu'il  eftoit  du  Confcil  du 
Roy.  Il  ot  l'ung  &  l'autre  &  aufli-toft  qu'il  fut  confirmé ,  il  fe  tranf- 
porta  à  fon  Archcvefchc,  &  laifla  que  à  Pafqucs  8c  aux  quatre-temps 
de  la  première  fepmainc  de  Karefme ,  il  convint  prendre  &  prier  au* 
tre  Prélat  pour  faire  les  ordres  8c  autre  Divin  Service,  appartenant  à 
foy  de  faire ,  8:  en  cclluy  temps  il  n'avoit  ne  Roy  ne  Evefque  qui  tenift 
compte  de  laCitéde  Paris,8ccctenoit  le  Roy  toujours  cri  Berry,nc  Une 
tenoit  compte  de  l'Ile  de  France,ne  de  la  guerrc,ne  de  fon  peuple ,  ne] 
«jue  s'il  fuft  prinfonnicr  aux  Sarazins,8c  dit-on  par  commun  langaige fé- 
lon Signeur  mefnie  duite.  Car  en  vérité  les  Angloys  couroienttouttca 
les  fepmaines  deux  ou  trois  foys  autour  de  Paris  8c  pilloient ,  tuoient 
8c  rançonnoient,  &  pour  certain  le  Conneftable ,  ne  les  Capitaines  nç 
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*  s'avançpient  de  leur  derfendre  aucunement  ,  ne  que  s'ils  fuflent  de 
leur  party. 

Item ,  en  cellujr  temps ,  avoit  fi  cher  temps  à  Rouen  que  le  fextier 
de  bien  pouvre  blé  couftoit  dixfrancs&  tous  vivres  au  prix,  Ôctrou- 
voit-on  tous  les  jours  en  my  les  rués  les  petits  enfFcns  mors  que  le» 
chiens  mangeoient  ou  les  porcs ,  &  tout  par  la  cruauté  de  l'Arcevef- 
que  qui  eftoit  homme  plein  de  fang ,  &  avecques  lui  Prevoft  qui  avoit 
cfté  de  Paris  ,  Meflire  Symon  Morhier  qui  élevé  leur  a  tant  de  malc- 
tortes,  que  nul  ne  povait  vivre  en  la  Cité  de  Rouen  ,  s'il  n'eftoit  à 
eux,  ou  ce  il  n'elcoit  moult  riche  paravant:  ainiieftoit  gouverne. 

Item,  en  celluy  an  143S.  fuft  fi  largement  verdure,  comme  porce, 
choulx,  poreaulx,  navez  perfin  ,  cerfeuil  &  toutte  autre  verdure 
appartenant  à  corps  d'homme  nourrir;  car  au  moys  de  Janvier  jufqucs  à 
la  S.  Jehan ,  on  avoit  plus  de  verdure  pour  ung  tournois  à  la  chande-. 
leur  &  devant  &  après,  qu'on  avoit  eu  l'année  de  devant  en  Avril 
ne  en  May  pour  deux  blancs  ou  trois. 

Item,  environ  huit  jours  après  la  S.  Pcrc ,  fut  le  perfil  &  lccerftui 
tant  cher  que  on  n'en  povoît  finer.  Pour  vray  on  vendoit  quatre  dou- 
bles ou  fix  deniers  autant  de  perfil  ou  de  cerfeuil  que  on  avoit  eu  quia- 
zc  jours  pour  un  nevet. 

Item  y  à  la  S.  Jetian  ou  environ  enchéri  tant  le  blé ,  que  pour  vray 
un  fextier  de  bon  mcftil  valloit  huit  francs  ,  &  un  fextier  de  feigl* 
valloit  fix  francs,  &  la  mefurc  de  fuif  fix  lois  parifis ,  h  pinte  d'huile 
de  npix  fix  fols,  la  livre  de  chandelles  quatre  blancs. 

Item  ,  en  cellui  temps  vint  le  Conncflable  à  Paris,  &  amena  avec- 
ques luy  unggrant  tas  de  larrons  &  fift  entendant  qu'il  eftoit  venu 
pour  prendre  Ponroife  &  les  mena  environ  la  Ville  ,  &  la  regarda  tant 
feulement  de  lcing  &  dift  qu'elle  eftoit  moult  forte  à  prendre  &  qu'il 
n  avoir  pas  afiezgens,  &s'en  retourna  fans  autre,  chofe  faire,  lui  &  fes 
larrons  tout,  gaftant  les  blés  ,  les  granges  &  les  fritaiges  des  bonnes 
gens,  ayant  qu*i!s  fuflent  bons  efpecial ment  lesecrifes  qui  comment 
çoient  à  rougir  &  ce  qu'ils  ne  povaient  manger  comme  fèves  nouvelles 
&  pois  apportoienr-ils  à  grant  fâchées. 

Item,  la  darraine  fcpmaine  de  Juing,  vint  ung  autre  auifi  mau- 
vais ou  pire  nommé  le  Comte  de  Perdnel  ,  qui  fut  filxdu  Comte 
d'Arminac ,  qui  fut  tué  pour  Tes  démérites  &  admena  une  autre 
grant  compagnie  de  larrons  &  de  murdriers  ,  qui  par  leur  mauN 
vaife  vie  &  deteftabic  gouvernement  furent  nommez  les  efeorcheurs  , 
&  pour  vray  ils  n'eftoient  pas  mal  nommez  j  car  auffi  -  toft  qu'ils 
vcnoient  en  quelque  Ville  ou  Villaige  il  coavenoit  foy  rançon* 
ncr  a-eulxà  grant  finance,  ou  ils  defgaftoicnt  tous  les  blés  qui  % 
«iloient,  quieûçore  cflQierjt  tous  yerds,  fciircnt  entendant  qu'ils  de*- 
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voient  prendre  Mcaulx  d'alTaut ,  ou  par  geas  qui  dévoient  leur  livrer 
ou  par  compofition  ou  autrement,  ôt firent  charger  canons ôebrendre 
tout  le  pain  qu'on  trouvait  &  orent  l'argent  largement  j  car  on  cuîdoit 
qu'ils  deuflent  trop  bien  fairelabelongnej mais  ils  ne  paflèrentguercs  par 
de-là  leCha/tcl de  Dampmartin,&làpilloicnt,tuoient,rançonnoicnt  les 
blés  &  tous  autres  gaignaiges ,  fans  autre  bien  faire.  Ainfi  befoingnoit 
le  noble  Conneftable  de  France  Artus  Comte  de  Richement ,  &  pouf 
vray  les  prifonniers  Angloysdifoicnt  à  Paris  &  ailleurs  quant  ils  aveienc 
payée  leur  rançon  6c  qu'ils  e/toient  en  leurs  lieux ,  que  les  Angloys  di- 
ibient  pleinement  par  S.  George  ,  vous  povez  bien  crier  &  braire  à 
voftre  Conneftable  qu'il  vous  fc  coure  ;  car  par  S.  Edouard,  tant  qu'il 
fera  Conneftable  ,nous  n'avons  point  paour  que  nous  foyons  combattu 
qu'il  puifle.  Car  quant  il  vcult  faire  une.  Armée  pour  faire  le  bon  Var-* 
let  &  pour  avoir  de  votre  argent,  nous  le  favons  de  par  luy  ou  de  pat 
autres  toujours  trois  ou  quatre  jours  d'avant  ;  car  par  S.  George  luy> 
bon  Angloys  &  à  fecret  &  en  appert,  mais  aucuns  tenoient  qu'ils  le 
difoient  pour  le  mettre  en  haynedu  Roy  &  du  commun  ;  mais  la  plu» 
faine  partie  le  tenoit  pour  très  maulvais  homme  &  très  coiiart.  Brie£ 
il  ne  challoit  ne  de  Roy ,  ne  de  Prince ,  ne  du  commun ,  ne  de  Ville 
ou  de  Cha/lel  que  les  Angloys  preiïTcnt  ;  maisqu'il-euft  de  l'argent  no 
lui  challoit  du  demourant  ne  de  quel  part.  Bricf,  il  n'eftoit  à  rien  bon 
au  regart  de  la  guerre  ,  bi  laiflbit  &  fourTroit  aux  gros  qui  avoient  les 
gransgrenierspleins  de  bits  ôc  d'autres  grains  vendre  aux  pouvres  gens 
tant  comme  ils  vouloient  i  mais  qu'il  en  euft  un  émolument  ou  proufKry 
il  ne  lui  challoit  comment  ils  le  vendirent  &  tant  leslaifla  faire  à  leuc 
guife ,  que  la  première  fepmaine  de  Juillet,  qui  vonloit  avoir  un  fextier 
de  bon  blé ,  il  couÛoit  neuf  francs  très  bonne  monnoie ,  &  les  feves 
pour  faire mouldre  fix  francs  ,  &  pour  ce  que  le  peuple  ne  fe  povait 
taire  il  fift  le  bon  Var  let ,  &  fi/t  mettre  Je  Siège  devant  la  Cité  de' 
Meaulx  ;  mais  ce  fut  quant  ils  orent  tous  cuillis  leurs  faigles  &  leur* 
potaiges  &  ne  faifoit  mie  en  deux  moys ,  ce  qu'il  deuft  avoir  fait  cr» 
huit  jours  j  car  il  commença  dès  le  moys  de  May  à  dire  à  fes  gens  qu'il 
fc  convcnoit  ordonner  pour  y  aller  ôefi  futavant  le  19.  jour  de  Juillet 
qu'il  ne  fes  gens  y  mîircnt  le  Sicgc  ,  lefquels  gens  e/toient  les  plus, 
inaulvaifes  gens  que  on  euft  oneques  vcù  ou  Royaulmc  de  France ,  & 
fe  faiibient  appeller  les  Efcorchcursi  car  telx  les  devoit-on  tenir  parK 
tout  où  ils  paflbient,  carapres  eux  ne  venoit  rien  ne  que  après  feu. 

Item  ,  ils  a/lai!  litent  la  Ville  le  y%.  jour  d'Aouft  enfuivant  ,  &  la* 
grindrent  par  force ,  Ôl  y,ot aucuns  prins  à  quion  coppa  les  teftes; 

Item  ,  le  Marche  ne  pot  ertre  prins  v&  fe-  mitent  bien  fix^ent  An~- 
floys  dedensqui  letindtcnt  moult  bieû ,  jufqucsà  ce  que  le  Roy.  vint: 
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à  Paris  la  féconde  foys  puis  1  entrée  de  i  Françoys,  ce  y  entra  parla 
Porte  S.  Anchoine  le  jour  de  Septembre  ,  landemain  de  la  Nativité 
'  Noltre  Dame ,  &  le  Jeu^ly  enfuivant  alla  à  S.  Denis  faire  chanter  pour 
fa  focur  Dame  Marie  de  Poifly. 

Item,  le  Dimanche  enfuivant  tendirent  les  Ang^oys  le  Marché  de 
Meaulx  leurs  vies  lauve>  &i  leurs  biens  ,  &:  furent  admenez  par  eau  à 
Paris  ,  &  y  furent  deux  jours  fur  la  rivière  es  bateaux. 

Item  ,  le  darrain  jour  de  Septembre  fe  party  le  Ro  /  de  Paris  ,  Ôc 
alla  à  Orléans  ,  &  landemain  entre  le  Jeudy  2c  le  Vendredy  vindrent 
lesAngloys  environ  nynuiten  la  Ville  de  Noftrc-Dame  des  Champs, 
&  boutèrent  feux,  &  prindrent  hommesSc  biens  ce  qu'ils  porent. 

Item  ,  le  £4.  jour  d'Aouft  l'an  1438  fut  prîns  en  la  rivierc  de 
Seine  devant  les  Bcrnard'ns  ou  environ  ung  poiflbn  qui  avoit  entre 
queue  &  tefte  fept  pies  ôc  demy  au  pié  du  Roy  de  Chaftcllet  large- 
ment. 

Item  5  en  ecllui  temps  efpecialment ,  tant  comme  Roy  fut  à  Pa- 
ris, les  loups  fiefragés  de  manger  chair  d'hommes  ,  de  femmes  ou 
d'enftens,  que  en  la  darraine  fepmainc  de  Septembre  eftranglercnt  & 
mangèrent  quatorze  perfonnes  que  grans  que  petits  entre  Montmar- 
tre &  la  Porte  faint  Anthoine ,  que  dedans  les  vignes ,  que  dedens  lei 
Marés,  &  s'ils  trouvoïent  ung  troupeau  debeftes ,  ils  aûailloient  le 
Berger  ,  &  lauToient  les  belles.  La  vigillc  faint  Martin  fut  tant  chafîe 
un  loup  terrible  &  orriblc  ,  qu'on  dlloit  que  luy  tout  feul  avoit  fait 
plus  des  douleurs  devant  dittes  que  tous  les  autres  j  celuy  jour  fut 
prins,  &  n 'avoit  point  de  queue  •  &  pour  ce  fut  nommé  Courtault 
&  parloit  autant  de  luy ,  comme  on  fait  du  Larron  de  bois  ou  d'ung 
cruel  Cappitainc,  &  dilbit-on  aux  gens  qui  alloient  aux  champs  ,  gar- 
dez-vous de  Courtault  ;  iccllui  jour  fut  mis  en  une  brouette  la  gueule 
ouverte  &  mené'  parmy  Paris ,  &  laiiîoicnt  les  gens  touttes  chofes  à 
faire  fuft  boire,  fuft  manger  ou  autre  chofe  neceflaire  que  que  ce 
fuft  pour  aller  voir  Courtault ,  &  pour  vray  il  leur  vallu  plus  de  dix 
francs  lacuillctte. 

Item  »  en  celle  anne'e  fut  tant  de  gland  de  chefne,  qu'on  le  ven* 
doit  à  la  Halle  empres  l'avoyne ,  à  aulïi  grans  fâchées  comme  blé. 

Item,  le  16  jour  de  Décembre  vindrent  les  loups  foudainement, 
&  eftranglerent  quatre  femmes  mefnaigeres  ,  &  le  Vendredy  enfui- 
vant ils  en  afïbllercnt  dix- fept  en  tour  Paris ,  dont  il  en  mourut  enze  de 
Jeur  morfure  1  &  faifoient  en  ce  temps  ceulxqui  gouvernoient  de  par 
le  Roy  nouvelles  fubfides ,  car  ils  ordonnèrent  que  quelque  befte  à 
corne  comme  Beufs  ou  vaches  qui  feroienr  vendus  au  Marché  ,  paye- 
rçit  quatre  fols  parilis,  le  pourccl  huit  blancs,  le  mouton  ou  breb« 
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quatre  blancs ,  &  avec  ce  firent  une  très  grofle  taille  &  trés-grevablc  -, 
car  qui  n'avoir  payé  devant  que  quarante  fols ,  il  paioit  iix  livres ,  car 
elle  doubla  deux  foys ,  &  aulïï-toA  comme  ils  venoient  pour  eftre 
païez,&  on  ne  les  payoit-on  avoit  tantoft  après  Scrgens  en  garnifon,  qui 
moult  grevoient  le  pouvre  Commun  j  car  quant  ils  eftoient  dans  les 
maifons  »  îl  les  convenoit  gouverner  de  grans  defpcns ,  car  c'ef- 
toient  les  varlcts  au  Dcablc,  ils  faifoient  du  mal  trop  plus  que  on  ne 
leur  commandoit» 

Item  ,  en  cclluy  an  en  Janvier  &  Février  vint  moult  grant  foifon. 
de  Porcs,  mais  les  faulx  Gouverneurs  ,  quant  ils  virent  la  grant  habon- 
dance ,  ils  firent  tant  enchérir  le  fcl ,  que  le  bocflel  de  fcl  couftoir 
vingt  deux  fols  parifis  ,&  encore  on  n'en  povait  fîncr  pour  fon  argent,. 
&  furent  à  Paris  perdus  très-grant  foifon  de  Porcs  qu'on  avoit  tuez: 
par  deffàulte  de  ici ,  car  les  Gouverneurs  ne  vouloient  que  on  l'ame- 
na ft  que  par  chevallces  pour  vendre  plus  à  leur  voulenté,  fiedifoit* 
on  pour  vray  que  tout  ce  faulx  gouvernement  ne  procedoit  que  dit 
faulx  malice  de  l'Abbé  de  S.  Mor  des  Foflcz. 

Item ,  en  celle  année  fuft  tant  de  tauppes  ,  que  tous  les  jardins  en 
cftoient  gaftez. 

■  Item ,  en  celle  année  furent  les  Efcorcheurs  en  Bourgoigne  &  en 
une  grant  court  du  Pays  mirent  toutes  les  bettes  à  corne  comme  va- 
ches ,  beufs  qui  labouroient  aux  champs  qu'ils  porent  trouver  fans 
les  bettes  à  laines  &  pourccaulx  ÔÉauttes  beftail ,  &  tous  firent  mourir 
de  faim  ,  parce  qu'ils  furent  trop  fans  manger  là-dedans  ,  &  fut  pour 
ce  que  les  gensdu  pays  ne  porent  payer  fi  grant  rançon  qu'ils  deman- 
doienr. 

Item  ycn  celle  année  furent  les  Ecorchcurs  devant  Avranches,  &y 
mirent  le  Siège,  &  en  eftoit  Chef  le  Conneftablc  le  Comte  de  Riche- 
mont  ,  &  eftoient  bien  quarante  mille  contre  huit  mille  Angloys  r 
firent  lever  Je  Siège  à  gfcmt  deshonneur,  voulurent. 

Item,  en  cellui  remps  le  Roy  &  fon  filx  furent  à  defeort  par  le 
Confcil  d'aucuns  des  Seigneurs  de  France ,  comme  le  Duc  d'Anjou  r 
le  Conneftable  ,  lefquelx  furent  avec  le  Roy  &.  le  Duc  de  Bourbon 
avec  le  Dalphin  &  ung  grant  nombre  qu'on  nommoit  les  plus- 
Larrons  qu'ils  futtent  ou  remenant  du  monde,  &  eftoient  nommez: 
les  Ecorchcurs  ,  &  faifoient  guerre  ou  pouvre  peuple  fi  forte  ,  que  ont 
n'ofoit  yffir  hors  des  bonnes  Villes ,  &  quelques  perfonnes  qu'ils  cn- 
contraflenr  ,  ils  lui  demandoienr qui  vive,  s'il  eftoit  de  leur  party ,  il! 
n'eftoit  feulement  que  defrobbé  de  quant  qu'il  avoit ,  &  s'il  eftoit: 
d'autre  party  il  eftoit  tué  &  defrobbé  ,  ou  mené'  en  prinlbn  ,  dont  ja- 
mais  il  n'yffoit,  tant  eftoit  tyre  gehaine,  &  mis  à  grant  rançon,  que* 
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4.  j  g.  jamais  ne  la  povaitpaïcr,  8c  par  celle  caufe  mouroitdans  leurs  pria- 
Ions. 

Item  y  ils  mangcoîent  char  en  Karcfme,  fromaige,  lait  6c  œufs 
comme  en  autre  temps  j  en  cclluy  temps  fe  boutterent  dedens  Cor- 
______  beil  &  dedens  le  Bois  de  Vincennes  &  à  Beauté. 

Item  t  ic  premier  Dimanche  de  May  l'an  1440.  environ  une  dou- 
+  zainnede  ces  Efcorcheurs  vindrent  à  Paris,  &  après  difner  allèrent 
jouer  en  HAc  Noftrc-Dame  avec  autres  gens  ,  &  regardèrent  les  Toyl- 
les  des  Bourgeois  de  Paris  qu'on  blanchiflbit,  &  très-bien  lcs  advi- 
ferent ,  Se  quant  ce  vint  fur  le  foir  ,  ils  firent  femblant  s'en  venir  & 
fc  muccrent  en  lieu  qu'ils  avoient  efpic ,  &  à  mynuit  ou  près  vind- 
rent en  laditte  Ifle,  <5c  prindrent  touttes  les  toyllcs  de  lin  >fans  pren- 
dre unefcullc  de  chanvre,  8t  navrèrent  les  Gardes  deplufieurs  playes, 
&  diton  qu'ils  valloicnt  bien  quatre  cent  livres  parifis,&  s'en  allè- 
rent droit  à  Corbeil,  &  ung  vieil  Chevalier  nommé  Mcflirc  Jehan 
Foucault ,  &  le  Cappitaine  du  bois  qui  les  deuflent  avoir  recouÛes  » 
s'en  allèrent  partir  à  butin  à  Corbeil. 

Item  ,  celle  année  fut  tant  de  hannetons  8c  fi  largement  ,  que  on 
ne  les  avoit  oneques  mais  vû  venir  à  fi  grant  habondanec  ,  mais  il  fitt 
fi  grant  froit  la  première  fepmainc  dejuing  &  fi  grant  ventSc  pluye  » 
qu  ils  n'orent  . point  de  longue  durée. 

Item  ,  il  fut  de  tauppes  par  tout ,  queonn'avoit  onequesmais  vû# 
car  pour  vray  ils  gattoient  touttes  les  femences  que  on  mettoit  en 
terre,  &  fi  avoit  tant  dés- lors  qui  ne  demouroit  rien  en  arbre  qui 
firuit  .portait  ;  ne  cofl'cs  de  pois  ou  de  feve?. 

Item  ,  en  ce  temps  avoit  moult  cruelle  guerre  entre  le  Roy  &  foa 
filx ,  &  cftoit  le  Duc  de  Bourbon  à  l'aide  du  filx  contre  le  perc  ,  &  fe 
tenoit  en  fortes  Villes  ou  pays  de  Bourbonnois  accompaigné  de  foi- 
Jpngens  d'armes  qui  tout  deftruifoient  fon  Pays,  &  d'autre  part  le 
Roy  eftoit  ou  Pays  de  Berry ,  car  pour  certain  on  alloit  bien  dix  ou 
douze  lieues  que  onn'cuft  trouve  que  boire  ne  que  manger  9ne  fruit, 
ne  autre  chofe,  &fi  eftoit  ou  droit  cueur  d'Aouft,  &  tuoientSc  cop- 
poient  les  gorges  les  ungsaux  autres,  fuft  Preftrc,  Clerc, ou  Moyne, 
Nonnain ,  Mcncfirel  ou  Hérault ,  femmes  ou  enflèns  i  brief  il  n'eftoit  - 
homme  ne  femme  qui  ofaft  fc  mettre  en  chemin  pour  chofe  qu'il  eut 
à  faire,  &  prenoient  les  Villes  les  ungs  aux  autres.  Corbeil  fut  prins 
au  nom  du  Duc  de  Bourbon,  Beauté  &  le  Boys  &  les  autres  eftoient  de 
par  le  Roy  ;  &  ceulx  de  Corbeil  allèrent  faire  une  courcepour  pillée 
jur  les  champsA  aufli-toft  qu'ils  furent  ung  pou  efloingnez'dc  Corbeil, 
ceulx  de  la  Ville  leur  fermèrent  les  Portes ,  &  leur  Cappitaine  qu'on 
nommoit  McHiec  Jehan  foucault,  Chevalier,  le  bouta  dedens  le  Chaf- 
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te]  &  luy  &  cculx  qui  eftoient  demourez  pour  garder  la  Ville ,  &  tan-  . 
toft  cculx  de  la  Ville  ,  quant  ils  virent  qu'il  s'enferma  ou  Chaftel , 
1  affiegerent ,  &  quant  ils  fe  virent  ainfi  ailîcgcz ,  fi  joiierent  à  tout  ;  ' 
car  ils  a  voient  allez  canons  &  artillerie ,  dont  ils  dommaigerent  moult 
cculx  de  la  Ville ,  que  hojnmc  de  la  Ville  n'eftoit  tant  hardy  d'appro- 
cher vers  eulx.  En  ce  temps  le  Roy  &  Ton  filx  furent  accordez  ,  6c 
par  ainfi  que  toutes  les  Places  que  le  Duc  de  Bourbon  avoit  prinles  la 
guerre  durant ,  furent  rendues  au  Roy  par  le  Traité  fait  entre  eulx 
Signeurs ,  &  par  ce  point  fut  le  Chaftel  délivré  de  Foucault  ,  &  d'un 
grant  tas  de  Larrons  qui  avecques  lui  eftoient ,  &  fut  laditte  Paix 
criée  parmy  Paris  du  Roy  6c  defon  filx  le  jour  Madame  fainte  Anne 
vingt-huiticfme  jour  de  Juillet ,  &  fift-on  les  feux  parmy  Paris  ,  & 
celle  année  1440.  fut  trcs-fru&ueufe  de  tous  biens  très-bons  &  à  bon 
marché  >  car  on  avoit  aufli  bon  blé  pour  feize  fols  parifis ,  comme 
l'année  devant  pour  cinq  francs  ,  aufli  bonnes  fèves  pour  quatre 
blancs,  comme  l'année  de  devant  pour  fept  ou  huit  fols  parifis,  très- 
bons  pois  pour  fix  blancs,  &  fi  grant  marché  de  tout  fruit ,  comme  on 
voulloit  demander;  car  on  avoit  le  cent  de  grofles  pcfches  pour  deux 
deniers  parifis ,  poires  d'Angoiflcou  de  caillau  pépin  très  grofles  pour 
quatre  deniers  le  quarteron  ,  le  cent  de  prunes  de  damas  pour  fept 
deniers,  le  cent  de  très-»bonncs  noix  pour  quatre  tournois. 

Item ,  en  ce  temps  la  Ville  de  Harefleu  eftoie  afliegée  des  Angloys, 
c'eft  pourquoy  le  Roy  flft  une  grant  aflemblée  de  gens  d'armes  pour 
qui  il  convint  faire  une  grofle  taille  ,  6V:  lever  fubfidcs  plus  grans  que 
-  autrefoysjcar  une  queue  de  vin  païoit  aux  Portes  de  Paris  vingt  blancs  , 
qui  ne  payoit  l'année  devant  que  huit  blancs. 

Item ,  quant  Taficmbléc  des  gens  d'armes  fut  faitte ,  ils  prindrent 
leur  chemin  à  venir  parmy  Paris  pour  quérir  leurs  ne  cefli  tés»  &  y  fu- 
rent bien  quatre  ou  cinq  jours, &  eftoient  efpartis  és  Viilaigcs  d'en- 
tour  Paris ,  &  tout  à  leur  povair  gafterent ,  car  il  cftoit  le  droit  cucur 
de  vendange. 

Item  ,  en  ce  temps  cftoit  très-grant  nouvelle  de  la  Pucelle,  dont 
devant  a  efté  faitte  mention ,  laquelle  fut  arfe  à  Roiien  pour  fes  démé- 
rites, &  y  avoit  adoneques  maintes  perlbnne*  qui  eftoient  moult  abu- 
fez  d'elle  »  qui  croyoient  fermement  que  par  fa  fainteté  elle  fc  fuft  cf- 
chappeedu  feu ,  &  qu'on  euft  arfe  une  autre  cuidanteque  ce  fuft  elle  > 
mais  elle  fut  bien  véritablement  arfe  &  toute  la  cendre  de  fon  corps 
fut  pour  vray  gctrc'e  en  la  rivierc  pour  les  forceriesqui  s'en  feuflent 
pu  enfuivir. 

Item  »  en  cellui  temps  en  amenèrent  les  gens  d'armes  une ,  la- 
quelle fut  à  Orléans  très  honorablement  receue  ,  &  quant  elle  fut 
Tome  I.  Aa 
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près  de  Paris,  lagranr  erreur  recommença  de  croire  fermement  que 
4  4  0-  C'eftoit  ja  pUcelle ,  &  pour  celle  caufe  l'Univerfiréfic  le  Parlement  la 
firent  venir  à  Paris  bon  gré  malgré ,  ôc  fut  monftréc  au  peuple  au  Pa- 
lays  fur  la  pierre  de  Marbre  en  la  grant  Court ,  &  là  futprefchéc  ,  & 
toute  fa  vie  &  tout  fon  cftat ,  Ôc  dit  qu'elle  n'eftoit  pas  pucellc  ,  8c 
qu'elle  avoit  efté  mariée  à  ung  Chevalier  dont  elle  avoit  eu  deux  filx 
&  avec  ce  difoit  qu'elle  avoit  fait  aucune  chofe,  dont  il  convint  qu'elle 
allait  au  S.  Père ,  comme  de  main  mife  fur  fon  pere  ou  merc  ,  Preftre  ou 
Clerc  violentement,  8c  que  pour  garder  fon  honneur  ,  car  comme 
elle  difoit ,  elle  avoit  frappé  fa  merc  par  mefavenrurc,  comme  elle 
cuidoit  ferir  ung  autre ,  8c  pour  ccqu'clle  euft  bienefehevée  fa  mere 
le  n'euft  elle  la  grant  ire  où  elle  eftoit  >  car  fa  mere  la  tenoit  pour  ce 
qu'elle  vouloit  battre  une  tienne  commerre,  &  pour  celle  caufe  lui 
convenoit  aller  à  Rome  >  6c  pour  ce  elle  y  alla  vcftué  comme  ung. 
homme ,  8c  fut  comme  fouldoycr  en  la  guerre  du  Saint  Pere  Eugène  > 
8c  fift  homicide  en  laditte  guerre  par  deux  foys  ,  8c  quant  elle  fut  à 
Paris  encore  rctourna.cn  la  guerre  ,  &  fut  engarnifon,  &  puis  s'en 
alla. 

Item,  le  9';  jour  d'Odobre  futreceu  à  Noftre-Dame  de  Paris  ,, 
e'eft  aflàvoirle  jour  Monfieur  faint  Denis ,  TE vefquc  de  Paris  ,  lequel 
eftoit  Arcevcfque  de  Touloufe ,  8c  ainfi  fut-il  Arcevefque  8c  Evcf* 
que  de  Paris ,  &  fut  nommé  Denis  de  Moulins. 

Item  ,  en  cclluy  moys  fut  faite  une  grofTc  Taille  »  pouraller  ref— 
courre  Harreflcuquc  les  Angloys  avoient  afliegé ,  &  fut  cuillie  ,  ce 
puis  n'en  firentautre  chofe  Françoys ,  &  ceulx  de  Harrefleu  par  force 
de  famine  fe  rendirent  aux  Angloys  ,  &  fi  eftoient  bien  les  Francoy* 
vingt  mille,  commeon  difoit ,  ou  plus  ,  8c  les  Angloys  n'eftoientpas 
plus  de  huit  mille,  qui  toujours  gagnoient  Pays,  &  vrayement  il 
fembloit  que.  les  Signeurs  de  France  fbiiiflent  toujours  devant  cube 
cfpecialment  le  Roy  qui  avoit  avecques  luy  tant  de  Larrons,  car  Ici 
Roys  étrangers  difoient  aux  Marchans  de  France  ,  quant  ilsalloient 
dans  leur  Pays  ,  que  le  Roy  de  France  eftoit  le  droit  ourine  aux  Lar- 
rons de  Chrefticnté ,  &,  pour  certain  ils  ne  menroient  mie  ,  car  tanfc 
y  en  avoit  en  PIfle.de  France ,  qu'elle  eftoit  toutte  peuplée  de  gens 
pires  que  ne  furent  oneques  Sarrazins ,.  comme  il  apparoift  par  les 
grans  énormes  péchés  &  tyrannie  qu'ils  faifoient  au  pouvre  peupla 
de  tout  le  Paysoù  le  Roy  les  menoit  comme  des  Enflfans  nouveaulx 
mais  la  plus  grant  tyrannie  qu?on  euft  oneques  veuë  ,  car  ils  oftoient 
aufti-toft  qu'ils  eftoient  nez  de  leur  mere,  ôc  les  eufTent  pluftoft  laif- 
Ut  mourir  fans  Battefmc,  que.  jamais  pere  &  mere.  les  euflent  tenus 
fans  grant  rançon. . 
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l*m  ,  ils  prcnoicnt  les  petits  enffens  qu'ils  trouvoient  parmy  les  1440' 
chemins  aux  Villaiges  ou  aillieurs  ,  &  les  enfermoient  en  huches  ,  & 
là  mouroient  de  faim  &  d'autre  mefaife  ,  qui  ne  les  rançonnoit  de  grant 
ra  içon. 

Item ,  quant  un  preudhomme  avoit  une  jeune  femme  1  &  ils  le 
povaint  prendre  ,  &  il  ne  povait  payer  la  rançon  qu'on  lui  deman- 
doit ,  ils  le  tourmentoient  &  letyrannoient  moult  grièvement ,  &  les 
aucuns  mettoient  en  grans  huches ,  &  puis  prenoient  les  femmes  ,  & 
les  mettoient  partorec  fur  le  couvercle  de  la  huche  où  le  bon  hom- 
me eftoit  ,  &  crioient  villain»  en  defpit  de  toy  ta  femme  fera  chc- 
vaulchéc  cy  endroit ,  &  ainfi  le  faifoient ,  &  quant  ils  avoient  fait 
leur  malle  œuvre ,  ils  laUToient  le  pouvre  périr  là'dedans  >  s'ils  ne 
païoit  la  rançon  qu'ils  lui  demandoient ,  &  fi  n'eftoit  Roy  ne  nul 
Prince  qui  pour  ce  s'avançaft  de  faire  aucune  aide  au  pouvre  peuple; 
mais  dilbient  à  ceulx  qui  s'en  plaignoicnt,  il  faut  qu'ils  vivent,  fe  ce 
fîuTent  les  Angloys  ,  vous  n'en  parlafiiez  pas ,  vous  avez  trop  de 
bien. 

Item  ,  le  Sabmedy  14.  jour  de  Janvier  l'an  1440.  entra  le  Duc 
d'Orléans  à  Paris ,  qui  avoit  efté  prinfonnier  aux  Angloys  ou  Pays 
d'Angleterre  par  l'efpacc  de  vingt-cinq  ans  &  plus.  Quant  il  ot  efté 
environ  huit  jours  à  Paris ,  il  fe  defparty  de  Paris  lui  &  fa  femme 
qu'il  avoit admené  avecques  lui,  &  fe  pattyde  Paris  le  Jeudy  enfui- 
vant  qui  fut  venu ,  &  alla  voir  fon  Pays  d'Orleannois,  &  ceulx  de 
Paris  lui  donnèrent  de  beaux  dons  à  fa  defpartic  ;  6c  il  les  print  très 
voulenticrs  ,  Se  encore  convint-il  faire  une  Taille  pour  lui  aider  , 
dont  le  Clergé  païa  la  moitié ,  pour  ce  qu'il  promift  par  la  foy  de 
fon  corps  de  faire  Paix  entre  le  Roy  de  France  &  d'Angleterre  >  pour 
ce  le  Clergé  fut  plus  incliné  à  lui  aider  à  laditte  Taille ,  car  tout  fe 
perdoit  par  la  maudite  guerre.  Il  eft  vray  qu'on  pendit  ung  Larron 
lequel  eftoit  coutumicr  ,  quant  il  veoit  ung  petit  enflant  en  maillot 
ou  autrement,  il  l'oftoit  à  la  mere ,  &  tantoft  le  gcttoit ou  feu  fanspi- 
tié  ,  qui  tantoft  ne  le  rançonnoit ,  6c  en  fift  mourir  aucuns  par  fa 
cruaultc  comme  Herodes. 

Item  ^ncelluyan  1440.  fut  le  Cimetière  desïnnoccnsparl'efpace 
de  quatre  moys  qu'on  n'y  enterra  oneques  perfonnes  petits  ne  grans, 
ne  on  n'y  fift  Froceflîon  ou  recommendacion  pour  quelque  perfon- 
nc  ,  &  tout  par  rEvcfquc  qui  pour  lors  eftoit  qui  en  vouloit  avoir 
trop  grant  fomme  d'argent ,  &  TEglife  eftoit  trop  povre ,  &  fut  nommé 
cellui  Evefque  Maiftre  Denis  des  Moulins,  lequel  eftoit  Arcevefque 
4c  Touloufe,  Patriarche  d  Antioche ,  Evefque  de  Paris ,  &  du  grant 
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Ccnfeildu  Roy  Charles  fcpt  de  ce  nom*  &fidifoit-on  qu'il  n'en  cf- 
I  4.4  o.  toit  pas  contcnt,8c  fiefloit  homme  ancien  &trés-pou  piteux  à  quelque 
perfonne ,  s'il  ne  recevoir  argent  ou  aucun  don  qui  le  vaulfift  »  &  pour 
vray  on  diloit  qu'il  avoit  plus  de  cinquante  Procès  au  Parlement,, 
car  de  luy  n'avoit  rien  fans  procès. 
*  Item ,  il  3  ou  ces  tres-defloyaulx  Complices  trouvèrent  une  pratique 

bieneftrange  ,  car  ilsalloicnt  parmy  Paris,  &  quant  ils  veoient  huys 
fermez,  ils  demandoient  aux  voifins  d'en  tour  pourquoy  font  ces  huys 
fermez  à  Sire  ,  refpondoient-ils ,  les  gens  en  font  trcfpaucz ,  &  n'ont* 
ils  nuls  hoirs  qui  y  fuflent  demourez  à  Sire  ,  ils  demourent  ailleurs  » 
&  tant  faifoient  qu'ils  par  leurs  decevans  paroles  fçavoient  où  ils  ce 
demouroient,  &  tantoft:  les  faifoient  citer  pour  rendre  compte  de 
leurs  Teftamens ,  &  fe  par  aucune  adventurc  pour  long-temps,  po- 
fez  qu'ils  euiTent  bien  accomply  leur  Tcftament ,  &  qu'il  le  prou- 
vaient bien ,  Il  ne  peuflent-ils  chevir ,  s'ils  tantoft  ne  apportaffent 
leurs  Teftamens  ,  &  y  euft  duc  ou  douze  ans ,  &  s'ils  l 'apportaient, 
fi  bien  couftoit-il  argent  par  leur  fubtillccautellc. 

Item ,  celle  année  fut  moult  bonne  ,  car  on  avoit  le  fextier  de  bon  i 
froment  pour  feize  fols  parifis ,  le  fextier  de  noix  pour  vingt-quatre 
fols  pari  fis  ,  &  le  crioit-on  parmy  Paris ,  comme  on  fait  le  charbon  i 
trois  blancs  le  boefleau  ,1a  pinte  d'huille  cinq  blancs ,  bonnes  pom- 
mes en  May  pour  deux  blancs  le  boefleau,  la  pinte  de  vin  deux  dc-- 
niers  ,  feves  pour  dix  deniers,  pois  pour  quatre  blancs,  navez  pour 
quatre  deniers  le  boefleau  ;  mais  les  Angloys  couroient  fouvent  juf- 
ques  aux  Portes  deParis,&  fi  n'y  avoit  qu'ung  feul Cappitaine  d'Angle- 
terre nommé  Tallebot  qui  faifoit  vifaigc,&  tenoit  pic  encontre  le  Roy  6c, 
fa  puiflance,  &  pour  vray  il  fembloit  au  femblant  qu'ils  monftroient  que 
moult  le  doubtaflTcnt ,  car  toujours  culx  efloignoient  de  lui  vingt  ou 
trente  lieues ,  car  il  chevaulchoit  parmy  France  plus  hardiment  qu'ils 
ne  faifoient ,  &  fi  tailloir  tous  les  ans  le  Roy  deux  fois  fon  peuple 
du  mains  pour  aller  combattre  Tallebot ,  &  fi  n'en  faifoit-on  rien  f . 
par  quoy  le  peuple  du  Villaige  fut  tant  grevé  comme  au  pain  quérir 
cfpecialment  Laboureurs,  car  du  blé  qui  leur  avoit  couftç  en  femence.  * 
quatre  francs  le  fextier ,  ne  leur  valloit  que  feize  fols  parifis,,  ou  vingt 
fols  au  plus ,  &  l'avoyne  qui  avoit  confie  trois  francs ,  ne  leur  rendoit  : 
que  treize  fols  parifis  ,  &  pareillement  de  tous  grains ,  &  après  les  pâ- 
tis, les  Tailles,  &  les  cources  fans  pitié  ,  &  qui  pis  eft,  les  Cappi- 
taines  firent  une  Ordonnance  aux  Chaftcaulx  d'entour  Paris  où  il  y 
avoit  Pons  à  pafler  ,  comme  Charenton ,  le  Pont  de  faint  Cloud  & 
autres  Pons  ,  que  quelque  perfonne  qui  y  pafleioit,  payerait  paflàigç  * 
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fttà  pic,  ou  à  cheval  $  au  Pont  de  faint  Cloud  toutte  perfonne  qui 
y  entrait,  ou  yûoit ,  &  y  entraft  cent  foys  le  jour,  tant  de  doubles 
lui  convenoit  payer  fans  mercy  ,  une  charrette  vuide  ou  plaine  fix 
doubles ,  ung  charriot  douze  doubles. 

Item  »  le  1 9.  jour  de  May  jour  S.  Yves  ,  fift  mettre  le  Roy  le  Siège- 
ievantCreel  par  le  Conneftable  ,6c  y  vint  8c  fon  filx  avecques  luy. 

Item,  le  Mardy  23.  jour  de  May,  vigillc  de  l'Afcenfion  Noftrc* 
Seigneur,  on  fïft  crier  le  pain  de  deux  doubles  à  deux  parifis ,  pefant 
le  blanc  vingt-quatre  onces, &  le  pain  faitizà  toute  la  fleur  de  deux 
deniers  parilis  pefant  trente-deux  onces  tcut  cuit. 

Itemy\c  jour  de  l'Afcenfion  Noftre-Seigncur  furent  prinsparmy  Pa- 
ris plus  de  trois  cent  pouvres  hommes  Laboureurs  par  le  comman- 
dement d'un  droit  cruel  Tyrant,  qui  pour  lors  eftoit  Préfidcnt  > 
nomme  Maiftre  ,  pour  mener  en  l'Oft  devant  Creel ,  6c  les  eipioicnt 
les  Sergens  à  l'yAbè' des  Eglifcs  >  3c  mettoient  moult  rudement  la  main 
a  eulx  ,  &  faifoient  trop  pis  qu'on  ne  leur  commandoit ,  mais  qui 
pis  qui  en  parloit  tant  fuft  pou  ,  il  eltoit  mis  en  pnlon  villainement , 
&luicouftoit  moult  j  mais  comme  ils  eftoient  entre  les  mains  de 
fes  ennemys  Sergens  qui  dévoient  ou  cuidoient  partir  ,  Noftrc-Sei- 
gneur  les. conforta  grandement,  car  environ  deux  heures  après  dif- 
ncr  vint  ung  Hérault  de  par  le  Roy  6c  de  par  le  Conneftable  tout  bâ- 
tant qui  aporta  Lettres  au  Frevoft  de  Paris  &  des  Marchans  &  à  la 
Ville ,  lci'quclics  faifoient  mention  que  la  Ville  de  Crcèl  6c  le  Charte  1 
eftoient  rendus,  par  ainfi  que  les  fouldoycrs  qui  dedans  eftoient ,  s'en 
eftoient  allez  à  tous  leurs  bagues  franchement ,  lefquelx ,  fi  comme 
on  difoit ,  eftoient  bien  cinq  cent  d'hommes  de  fait.  •  Quant  les  - 
pouvres  Laboureurs  devant  diz  ciiyrent  les  nouvelles  ,  li  furent 
moult  reconfortez,  &  cculxdc  Paris  moult rejouys ,  &.  firent  moult- 
grant  joie  ,  6c  fonna-t'on  par  touttes  les  Eglifes  de  Paris  moult  haultc-- 
ment  &  après  fotipper  on  fift  grans  feus  comme  à  la  S.  Jehan,  ou  plus  • 
&  dançoit-on  parmi  Paris ,  &  les  enffens  crioient  noiiel  moult  haul-- 
tement. 

Item  ,  le  Jcudy  enfuivant  vint  le  Dalphin  à  Paris,  ôc  fut  loge'  cri' 
TOftel  des  Tournelles  empres  la  porte  S.  Anthoine  &  n'y  demoura* 
qu'une  nuyt,ne  ne  fc  monftra  point  à  Paris  ,  ne  fon  pere  le  Roy  n'y 
vint  point,  pour  ce  qu'on  leva  la  plus  grant  taille  à  Paris  félon  lagrane* 
pouvreté  d'argent  6c  de  gaing  qui  pour  lors  eftoit  qu'on  euft  veu  depuis  * 
cinquante  frans  j  car  on  faifoit  premier  très  grans  emprunts  à  tous  » 
ceuix  de  Parlement,  de  Chaftellet  &  de  toutes  les  Cours  de  pratiques, . 
fur  peine  de  tous  perdre  leurs  biens,&  le  convenoit  païer  ou  eftrc  mis  '• 
eu-prinlbn  6c  avoir  Sergens  en  fon  Oftel  en  garnifon  *  qui  tout  gsf-- 
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roicnt  aufïi  -  tort  que  ils  y  eftoienti  car  ils  faifoient  tres  oultrâîgeufe 
Jcfpence  8c  autres  maulvaifes  befoingnes  plus  que  on  ne  leur  com- 
mandoit. 

Item  ,  après  celluy  pred  furent  aflis  à  tres  grofies  tailles  5c  cuidoit 
Je  peuple  que  on  ne  leur  demandaft  rien ,  mais  après  on  commença 
la  grant  douleur  au  peuple  d'ic:llc  taille ,  car  nuis  ne  nulle  n'en  efc 
chappa  ôc  très  grevement  furent  aflis  ;  car  qui  n'avoit  payé  devant  que 
Vingt  fols ,  il  païoit  quatre  livres ,  celuy  de  quarante  fols  à  dix  francs, 
celuy  de  dix  francs  à  quarante  francs  ,ôc  fi  n'y  avoit  point  de  mercy  ; 
car  qui  eftoit  refufant,  fes  biens  eftoient  vendus  en  my  la  riie  &  fou 
«K>rps  en  prinfon. 

Item  ,  fut  mis  le  Siège  devant  Pontoife  le  Mardy  des  fc^cs  de  Pen- 
jtecoftes  qui  fut  le  4.  jour  de  Juing  1441.  Et  le  Sabmedy  enfuivant 
yint  le  Roy  à  Paris  comme ung  homme  effrange  &  fonfilx,  &  felogea 
près  du  Chaftel  S.  Anthoine  luy  &  fon  filx,  comme  s'ils  euflent  paour 
qu'on  leur  fift  aucun  gjief  dont  on  n'avoit  talent  ne  voulcnté  ,  &  le 
jour  de  la  Trinité  manda  l'Univcrfité  environ  cinq  heures  après  di.fner 
Çc  leur  demanda  aide  d'argent  pour  payer  fes  gens.  Après  paria  aux 
Bourgeois  qu'il  avoit  fi  tres-grevement  taillez  n'avoit  pas  encerc  un 
moys ,  &  leur  demanda  que  convient  que  ce  fuft  à  force  ou  autrement 
qu'ils  lui  feiflent  bientoft  finance  de  vingt  mille  efeus  d'or. 

Item ,  depuis  que  le  Roy  fut  devant  Pontoife  »  ne  fuft  jour  qu'on  ne 
fift  à  Paris  Proçeftlon  >  l'Univerfité ,  les  Religieux  ou  les  ParrouTes. 

Item,  Ja  darraine  fepmaine  de  Juillet ,  vint  le  Roy  à  S.  Denis  &:  fut 
là  trois  fepmaincs  entières  luy  &  la  plus  grant  partie  de  fa  gent ,  &  là 
faifoit  Confcils  tous  les  jours  &  confpiracions,  l'une  foys  de  laiflèr  le 
Siège  ,  l'autre  foys  de  prendre  tout  l'argent  que  les  Confrairies  de 
Paris  avoient  &  difoient  les  faulx  Confeillers  que  trop  y  avoit  con- 
frairies à  Paris  de  la  moitié ,  &  tant  firent  par  leur  grant  mauvaifeté  , 
que  la  plus  grant  partie  des  Confrairies  furent  apeticées  de  la  moitié 
ou'plus ,  car  à  la  plus  gtant  partie  où  on  difoit  trois  ou  quatre  Méfies, 
deux  à  nottes  &  deux  bafles,  on  ne  chanta  qu'une  baflc,&:  où  il  y  avoit 
yingtou  trente  cierges,  que  trois  ou  quatre  pointes  (ans  torches,  ne 
fans  honneur  à  Dieu 1  6c  de  touttes  parts  où  le  Roy  ou  tons  les  grans 
en  gênerai  qui  eftoient  avecques  lui  >  favoient  les  Angloys,  ils  s'en* 
fuioient d'autre  part,  puisàPoifly,  puis  à  MaubuuTon  >  puis  à  rifle- 
Adam  ,  puis  à  Conflans  ,  puis  s'en  rafuioient  à  S.  Denis ,  &  toujours 
avoit  en  leur  compaignie  trois  Françpys  contre  un  Angloys ,  lefquclx 
Françoysne  faifoient  tous  les  jours  que  piller  6c  rober  Ôcgaftcr  touttes 
les  vignes ,  tous  les  fruits ,  copper  les  arbres  tous  chargez  de  fruits 
qui  ne  lesrançpnnoit ,  battre  les  maifons  couvertes  de  thuillçs ,  bref 
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font  eftoit  rançonné  aux  champs  &:  à  la  Ville  ,  &  fi  le  fçavoicnt  bien  x   ...  t 
les  Signeurs  »  mais  ils  eftoient  treftous  fans  pitié  que  quant  on  s'en  4 
plaignoit,  ilsdifoicnt>  fe  cefuffent  les  Angloys,  vous  n'en  parlafficz 
pas  tant ,  il  convient  qu'ils  vivent,  ou  que  foit  ainfi  ,  eftoit  ce  Roy 
Charles  le  fept gouverné,  voire  pis  que  je  ne  dis  »  car  ils  le  tenoient- 
comme  on  fait  ung  enffent  en  tutelle. 

Item  ,  toujours  eftoient  devant  Pontoife ,  fi  advint  un  jourde Jeudy 
en  Septembre  le  jour  de  fainte  Croix  que  les  aucuns  des  Frahçoys  al- 
lèrent devant  la  Cité  d'Evreux  ,  &  fut  renduë  fans  fang  efpandrc  que 
pou  ,  car  d'ung  cofté&  d'autre  n'y  ot  mort  que  cinq  hommes. 

Item  ,1e  19.  jour  de  Septembre  enfuivant  fut  prinfc  par  force  j*.  Sspr;- 
d'aflàult  Pontoife  ,&  furent  tuez  à  l'affault  quatre  cent  Angloys  ou 
environ  ,  &  des  Françoys  environ  dix  ou  onze. 

Item  y  plufieurs  Angloys  furent  mis  à  mort  en  celiers  &  en  caves  & 
autres  lieux  où  ils  furent  trouvez  muflez,  &  fi  en  ot  à  l'Oftcl-Dicu 
de  trouvez  qui  orent  malle  eftrainc. 

Item  ,  le  15.  jour  dudit  mois  de  Septembre  emmenèrent  les  gens  *r  s*Pt; 
d'armes  les  prinfonniersqu'ils  avoientadmenezà  Paris  après  la  prinfe 
de  Pontoife  en  leurs  forterefles  moult  piteufement ,  car  ils  les  me- 
noient  au  pain  dc  douleur  deux  &  deux  accouplez  de  très-fort  che- 
vcftrcs,  tout  ainfi  comme  on  mène  chiens  à  la  chafle  montez  fur 
grans  chevaulx  qui  moult  toft  alloient ,  6c  les  prinfonniers  eftoient 
fans  chapperon ,  tous  nuds  teftes ,  chafeung  ung  pouvre  haillon  vef- 
tus  tous  fans  chauffes  ne  fouliers  la  plus  grant  partie  ;  bricf>on  leur 
avoittout  ofté  jufques  aux  brayes,  &  en  enmenerent  cinquante-trois 
de  l'Hoftclleric  du  Cocq  &  du  Paon  de  la  gtant  ruë  faint  Martin  ,  & 
tous  qui  ne  ce  povaient  rançonner  t  ils  les  menoienten  Grève  vers  le 
Port  au  foin ,  &  les  lioient  pics  &  mains  fans  mercy  mains  que  des 
chiens ,  &  là  les  noyoient  voyant  tout  Je  peuple ,  &  moult  y  en  ot  de  ' 
noyez  &  deemmenez  en  forterefics  ,  comme  devant  eft  dit;  car  plus  • 
de  gens  d'armes  avoit  delà  les  Pons  fans  comparaifon ,  qu  il  ne  avoit 
deçà  les  Pons,  &  touttes  voies  guercs  hoftellcrie  ne  deçà  ne  delà  où  il 
n'eut  foifons  prinfonniers  cfpccialment  où  eftoient  les  gens  d'armes. 

Item,  ce  25.  jour  vint  le  Roy  à  Paris  environ  quatre  heures  après 
difner  ,  &  ne  vint  point  le  Dalphin  ce  jour. 

Item  >  le  Roy  s'en  alla  de  rechief  en  fon  Pays  de  Berry ,  à  celle  fin 
qu'on  ne  lui  dcmandafl  quelques  rclafches  de  malletoftes ,  dont  tant  ' 
y  avoit  en  France,  &  auflî  pour  une  groffe  Taille  que  les  Gouver- 
neurs vouloient  cuillir,  laquelle  ilseuillirent  fufttort  oudioit. 

Item  ,  quant  le  Roy  fefut  party  de  Paris  ung  pou  après  le  1  5  ;  jour  o&ê& 
«*Oc"tobrc  l'an  14+f.  vint  le  Duc  d'Orléans  àParis  pour  prendre  -une 
befehee  fur  la  pouvre  Ville,  &  guis  s'en  rctourpa-cn-  fon  Pays  le  :o-- 
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,x  4  4  t.  jour  dudit  moys  ,  fans  nulbieri  faire  pour  la  Paix, ne  pour  autres  cho- 
fes  quelconques. 

,  en  ce  faint  temps  de  l'advcncment  de  Noftrc-Seigncur  ,  on 
troubla  tellement  l'Univcrfité ,  que  oneques  n'y  ot  Prédication  faite 
ne  à  Noël  ne  ès  Oûabes  ,  ne  jufqucs  au  jour  des  Brandons. 

Item  ,  apre's  ce  ccflàle  Parlement,  &  fut  avant  Je  8.  jour  de  Ka- 
rcfmc  que  cculx  de  Parlement  plaidoïaflcnt  aucune  caufequi  fut  celle 
environ  le  20.  jour  de  Février. 

Item ,  le  penultiefme  jour  de  Janvier  trefpafTa  la  femme  du  Comte 
de  Richemont,  Conncftablc  de  France  ,qui  fut  premier  efpoufcc  au 
Duc  deGutcnne,  filxdu  Roy  de  France  Charles  lefixicfmc  de  ce  nom, 
&  fut  fille  de  Jehan  j  Duc  de  Bourgongne  ,  Comte  de  Flandres ,  &  de 
pluficurs  autres  Comtés  &  Duchés  ,  &  trefpafla  en  la  ruë  de  Joiiy ,  5c 
fut  enterrée  le  5.  jour  de.Février  en  l'Eglifede  Noftrc  Dame  du  Car- 
me à  Paris\  &  fut  porté  fon  cueur  à  Noftrc  Dame  .de  Liefle  ou  de 
Liauflc ,  lequel  qu'on  veulr. 

Item ,  en  celle  année  fut  fi  grant  année  d'oignons ,  que  environ 
Pafqucs  Fleuries ,  qui  furent  celle  année  le  jour  de  l'Annonciation 
de  Noftrc-Damc  ,  ne  valloit  le  grant  bocftel  de  Bourgongne  que  fir 
deniers  parifis,ô:en  icellui  temps  vint  tant  de  figues  à  Paris,quc  la  livre 
delà  meilleure  ne  couftoit  que  quatre  deniers  parifis ,  8c  raifins  trés- 
bons  quatre  deniers  parifis ,  feves  les  plus  belles  à  douze  deniers  pa- 
'  rifis  >  pois  trés-bons  à  quatre  blancs. 

X  4  4  t.  Item  s  ou  rnoys  d'Avril  après  Pafqucs  1 44t.  furent  les  eaux  fi  gran- 
des >  qu'ils  cftoient  le  jour  de  Pafqucs  qui  furent  le  premier  jour  d'A- 
vril celle  année  144a.  qu'ils  venoient  jufqucs  devant  l'Oftelde  U 
Ville  en  la  Place  de  Grève  &  plus,  &  puis  fuft-elle  marchande  ,  & 
tantoft  après  à  l'entrée  de  May  vint  de  rechef  auffi  grande  comme 
devant  »  qui  moult  fift  de  mal  aux  gaignaiges  de  bas-P^ys  fur  rivière. 

Item ,  entre  le  Sabmedy  ôc  le  Dimanche  devant  l'A feenfion,  qui 
^  a}*  fut  le  6.  jour  de  May  qu'on  a  accoutumé  d'aller  à  S.  Spire  de  Cor- 
beil  en  pellcrinaigc ,  environ  neuf  heure-,  de  nuyt  commença  la  plus 
grant  pluye  ,  que  onequesmais  d'aagc  d'homme  ,  tant  fut  viculx,  euft 
cfté  veuë ,  car  depuis  celle  heure  jufqucs  au  jour  elle  ne  cefla  ,  Se 
chut  fi  très-habondamment  ,  que  es  plus  larges  Places  des  grans  rués 
de  Paris  ,  elle  alloit  es  Moutiers  dedans  les  ecliers  par-deflns  le  feiiil 
des  huys haults  ,  &  levoit  les  queues  de  vin  jufqucs  aux  planchers» 
&  nvec  ce  tonnoit  &  efpartiflbit  fi  terriblement  ,  que  tout  Taris 
en  fut  cfpouvantc  ,  6c  cculx  qui  cûoient  allez  à  S.  Spire,  nous  di- 
rent qu'ils  n'en  oùircnt  rien  ,  ne  de  la  pluve  ,  ne  du  tonnerre. 

Item  y  celle  fcpmainc  le  4.  jour  le  Vendredy  devant  le  Sabmedjr 
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que  ccJIc  terrible  pluye  chut,  furent  veus  entre  Villejuive  plus  de  V  "  : 
quatre  cent  corbeaux  qui  s'entrebâtirent  de  becs  ,  d'ongles  Se  d'ailes  1  *  4  *• 
û  tres-fort  que  firent  oneques  gens  en  bataille  mortelle ,  6c  en  laditte 
Place  cfpandircnt  foifon  de  leur  fang  ,  &  faifoient  fi  orribles  crys  que  ' 
très  grantpaour  &frcour  en  avoienteculx  qui  les  virent  &  oyrent. 

Item ,  le  troificfme  jour  de  Juing  Tan  1441.  fut  dédiée  l'Eglife 
S.  Anthoinc  le  petit  par  Révérend  Pcrc  en  Dieu  Maiftrc  Denis  de 
Moulins  ,  lors  Evefque  de  Paris;  Arcevcfque  de  Touloufe ,  Patriar- 
che d'Antioche,  &  Confciller  du  Roy  notre  Sire. 

Item,  celle  année  fut  le  plus  bel  Aouft  &  les  plus  belles  vendange» 
qu'on  puft  cftre  veues,  puis  50.  ans  devant,  &  tant  devin  qu'on 
avoit  pour  deux  deniers  parifis,  ou  pour  deux  deniers  tournois  parifit 
la  pinte  fin  &  net ,  pommes  groflfes  de  cappendu  de  Rouveau  pour 
ung  double  le  quarteron,  grotTcs  Poires  d'AngohTcs  pour  deux  doubles. 

Item ,  le  1  r .  jour  d'O&obre  au  jeudy  fut  la  Réclufe  nommée  Jchanne 
H  Voiriere,  mife  par  Maiftre  Denis  des  Moulins,  lors  Evefque  de  Pa- 
fis ,  en  une  Maifonnette  toutte  neufvc,  dedans  le  Cymcticrcdcs  Inno- 
cens ,  ôc  fift-on  ung  bel  fermon  devant  elle  Se  devant  moult  grant 
foifon  de  Peuple ,  qui  là  cftoit  pour  le  jour. 

Item  ,  en  ce  l'an  fut  le  plus  long  y  ver  que  oneques  homme  vivant 
euft  veu  i  car  il  commença  proprement  la  Vigillc  S.  Nicolas  en  Dé- 
cembre à  geler ,  &  ne  cefla  jufqucs  environ  le  1  j.  d'Avril,  qui  fut  le 
Lundy  de  la  fepmaine  peneufe,  &  puis  recommença  à  l'entrée  de  May. 
l'an  1443.  &t'gela  les  quinze  premiers  jours  tres-fort ,  qui  moult 
•mpira  les  Vignes,&  les  Hannetons  aufli. 

Item,  en  ce  l'an  furent  Pois  &  Fèves  très-mauvais  à  cuire,  &tour 
plains  de  coflbns  &  tres-chers  ,  car  ung  boefleau  de  bon  poiscouAoit 
fix  fols  parifis  au  plus  ,  &  advint  parce  que  l'Efté  fut  très-chault  & 
fans  pluye,  mais  tous  fruits  furent  à  très-grant  marché  ;  car  en  la  fin 
du  moys  d'Aouft  on  avoit  très-belles  pommes  de  cappendu  le  quarte- 
ron pour  deux  doubles ,  le  cent  de  noix  pour  deux  deniers  parifis  de 
antres  fruits  à  la  value ,  le  molle  de  bonnes  bûches  huit  blancs,  le 
cent  de  cotterets  pour  vingt  fols  parifis ,  mais  oignons  furent  tres- 
chers  ,  car  fix  oignons  gros  coudoient  quatre  deniers  parifis. 

Item,  celle  année  1443.  fut  bien  quatre  moys  &  plus  fans  pleu- 
voir ,  point  en  y  ver  ne  en  Efté ,  par  quoy  les  vins  furent  de  trcs-maul- 
vaife  garde  ,  &  tofi  tiroient  à  aigreur ,  &  devenoient  roux  &  de  malle 
faveur  ,&  pour  ce  furent-ils  celle  année  à  bon  marché. 

Item  ,  le  jour  de  fainte  Marguerite  20.  jour  de  Juillet  i44j.vintf 
fc  Dalphin  à  Paris ,  ôc  pour  fa  venue  fift-on  une  grofle  taille. 
Terne  l.  Bb 
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Item  ,  la  deuxiefme  fepmainc  d'Aouft  ledit  Dalphinfut  devant  Dicp» 
pc  ,  .&  par  force  il  leva  le  Siège  que  les  Angloys  avoient  tenu  de- 
vant lâditte  Ville  par  l'cfpace  de  grain  temps  ,6c  làfurent  mors  grant 
foi  Ton  d'Angloys  &  de  bons  Marchans. 

Item  y  qu  on  ne  doit  de  rien  jurer  qui  Toit  à  advenir  ;  car  le  premier 
jour  de  Septembre  enfuivant,ung  prinfonnier  delà  prinfc  de  Pontoife 
qui  avoitefté  par  plufiçurs  foys  condamné  à  noyer, ou  daurre  pire 
mort ,  ce  toujours  avoit  efté  enferre'  ès-prifons  de  faint  Martin  de* 
Champs ,  vendu  &  revendu  de  rançon  à  plus  grant  rançon  le  premier 
jour  de  Septembre  fut  marié  à  une  belle  jeune  femme  bien  née ,  &  y 
ot  très-belle  fefte,  ôc  de  bonne  foy  ils  n'attendoient  tous  les  jours  que 
Ja  mort  lui  &  Ion  compaignon  qui  fut  délivre  ecluy  jour  fur  fa  foy  i 
ainfi  ouvra  fortune  en  ces  deux  hommes,  &  pour  ce  nul  nefe  doit  dc'- 
fier  de  Noftrfc-Scigneur3  6c  foy  defcfpercr  pour  nulle  peine. 

Item  ,  en  la  fin  d'Aouft  vint  le  Dalpbin  à  Paris,  6c  y  fut  environ- 
trois  jours,  Ôc  après  alla  a  Mcaulx,  6c  la  fut  aucuns  jours  que  oneques 
naliaàrEgli£e,quetous  les  jours  aller  chafler,  ôc  faire  telles  vanités  ou 
pis  ,  ÔC  avocques  lui  avoit  quelques  mille  Larrons  qui  tout  dcûruifirent 
Tifle  de  France,  6c  leur  donna  ceftuy  Dalpbin  fur  chafeune  vache  qu'ils 
prendroicntdemy  efeu  ,  8c fur  chafeun  cheval  ung  efeu  ,  6c  qui  vou- 
loit  vendanger  ,  il  convenoit  qu'il  rançonnait  fa  vigne  à  grant  rançon  » 
&  toute  ceÛc  donlouneufe  tempefte  qui 'ainfi  fe  (bffroit  du  Dalpbin  &  de» 
Gouverneurs  faux  &  traiftres  au  Roy ,  ne  ce  faifoit,  que  pour  ce  que  le 
pouvre  peuple  ne  povait  pas  païer  les  grans  tailles  &  autres  fubûdes ,  à 
quoy  on  le  mettoit  de  jour  en  jour,&  faifoient  entendant  qu'on  faifoit 
ces  aidés  pour  a  lier  devant  lés  Mans, 'les  autres  difoient  devant  Rouen,, 
les  aurres  difoient  devant  Mantes ,  6c  faifoient  ainfi  entendant  lei 
ftulx  Gouverneurs  au  peuple,  &  tant  tindrent  ces  faulces  paroles 
que  le  peuple  efioit  tout  appaifié  de  leurs  dommaiges,  pour  efpcrancc 
qu'on  avoit  qu'ils  feiflent  aucune  chofe  de  bien  ,  mais  leur  cfperance 
fat  touttç  vaine,  car  ils  tindrent  tant  le  pouvre  peuple  en  celle  cfpe- 
rance que  Tyver  commença;  lors  futdit  par  les  faulx  Gouverneurs 
qu'on  ne  povait  tenir  Siège  jufqucs  au  temps  nouvel ,  6c  que  le  Roy 
avoit  moult  à  faire  où  il  eftoit  très  grant  befoin  ,  &  que  fon  filx  allait 
pardevers  luy  6c  fa  compaignie  haftivement  j  ainfi  fe  party  le  Dalphin 
le  14.  jour  d'Cctobreran  1443.  quant  il  ot  fa  pari  de  la  taille  fant 
jfoirc  ancunbicji  que  rouf  Je  pays  deftruire. 

Item  ,  en  ce  temps»  furent  dépendues  touttes  Prédications  dès  devant 
h  my-Aouft ,  jufqucs  à  la  Conception  Nofrrc-Dame  en  Décembre.  En 
icelluy  temps  n'eftoit  nulle  nouvelle  du.  Roy ,  ne  de  Roync,  ne  di- 

... 


Digitized  by  Google 


de  Charles  VI.  &  de  Charles  VII.       i$>c   p 

quelque  Seigneur  de  rranec  a  Paris ,  ne  que  ce  ils  futfcnc  àdeux  cent  1443. 
lieues,  mais  que  les  Gouverneurs  tous  Jeurj»  umbrcs  faiioicni  T.ûlLes 
fans  ceûer,  difantquc'ç.  Roy  &  1cs  fubjets.  mais  qu  us  euflent  l'ar- 
gent ,  qu'ils  yroient  conquetter  tourte  Normandie,  mais  quant  là 
eftoit  cuillie,  ôc  qu'ils  l'avoient  parJeversculx  ,  plus  ne  leur  en  chal- 
loit  que  de  jouer  aux  dcz,  ou  chaiTcr  au  bois, ou  danlcr  ,  ne  ne  fai- 
loient  mais  comme  on  i  oui  loit  faire  ne  jouîtes,  ne  tournois  ,  ne  nuls 
faits  d'armes  pour  paon r  des  lezions*,  bref  tous  les  Signcurs  de  France 
citaient  tous  devenus  comme  femmes,  car  ils  n'eftoien  t  hardis  que  fur 
les  pouvres  Laboureurs  &  fur  pouvres  Marchans  quiclloient  fuis  nulles 
armes ,  &  quant  ils  virent  que  le  pouvre  peuple  n'avoit  plus  de  quoy 
payer  la  Taille,  ils  firent  crier  que  nuls  ne  prinsplus  de  «quelque  n.on- 
noicque  cefuft  ne  de  Bourgongne,nc  d'Angleterre,  ne  de  Flandres>nc 
de  quelque  autre  pays  que  celle  qui  auroit  ung  chappelet  au  tour  de  la 
croix  ou  de  la  pille.  Helas!  le  pouvre  peuple  n'avoit  pour  celuy  temps 
que  cclde  monnoic  qui  fut  dcfFenduë  à  prendre  ,  dont  il  fut  tant  grevé 
que  c'eft  grant  pitié  à  patiflfer  ;  car  ce  fut  une  des  grandes  Tailles  qui 
euft  ciré  faitte ,  pafleavoit  grant  temps,  car  il  convenoit  la  uouvelle 
monnoie  à  leur  voulenté  achepter  ,  ne  nul  n'en  ofoit  parler  ,  &  fut 
fait  eccry  &  cette  Ordonnance  le  jourde  la  Chaire  laint  Pierre  qui  fut 
au  Sabmcdy ,  dont  lcpeuplc  qui  vint  au  Pardon  à  faint  Denis ,  furent 
mallcment  grevez  &  fort  endomir  aigez  ;  car  pou  y  avoit  de  gens  qui 
vindrent  devers  Normandie  ,dont  il  vint  grant  peuple  à  celle  fois  qui 
euflent  autre  monnoic  que  Engleiche  ,  ou  de  Bourgongne ,  Flandre*  , 
ou  de  Bretaignc,  parquoy  ils  furent  moult  grevez  pour  le  change- 
ment de  la  monnoie  qu'il  f al  loit  qu'ils  feiflent  par  tout  où  ilsfurenr. 

Item,  en  celuy  temps  avoit  toujours  en  fainte  Egliic  deux  Papes  , 
l'ung  nommé  Eugène  ,  6c  l'autre  Félix  ;  ccftuy  Eugène  tenoit  tourte 
la  partie  de  France  ,&  l'autre  la  partie  de  Stavoye,  &  d'aucunes  con- 
trées environ  fon  pays. 

Item  ,  celle  année  fut  tant  d'oignons ,  qu'on  avoit  le  boeflel  pour 
deux  doubles  ou  pour  deux  deniers  auflSboftsqne  on  euft  oneques  veù» 
&  de  Poureaulx  la  plus  belle  botte  des  Halles  pour  ung  denier  ou  pour 
ung  tournois  ,  ne  oneques  enchérirent  en  tout  le  Karclme,  bons  pois 
pour  trois  blancs,  feves  pour  trois  blancs ,  bon  vin  deux  deniers. 

Item  ,  à  la  my*Karefmc  que  ort  chante  en  fainte  Eglifc  L&tare  Je- 
fufulem  à  la  Mcflc  ,  touna  tant  de  fois  qu'on  euft  oneques  oui  puis 
cent  ans ,  &  fut  entre  rrois  &  cinq  heures  fans  çelTer  *  6c  chut  fur  l'E- 
glife  de  làint  Martin  des  Champs ,  6c  abatit  la  croix  6c,  le  cocher ,  ;6c 
une  pomme  de  pierre  qui  pefort  bien  une  queue  de  vin  ,  &  rompitje 
Mouftier  en  plnficurs  lieux,  tant  que  on  diioi t  qu'il  ne  feroit  pas  bien 
Tcparc  pour  trois  cens  efeus  d'or.  B  b  ij 


Digitized  by  Google 


i  crf         Journal  de  Paris ,  fous  les  Règnes 

Item  ,  en  cellui  temps  le  Chancelier  alla  à  Tours,  où  le  Roy  tÛcrf 
pour  traitter  de  la  Paix  de  France  &  d'Angleterre  ;  mais  il  cuida  par- 
ler au  Roy  ,  foudainement  ung  mal  le  print ,  dont  il  mourut  haftive* 
vement,  qui  fut  grant  dommaige,  car  bon  preudhomme  dftok  pour 
le  Royaulme. 

Item,  fut  faitte  une  des  piteufes  &  la  plus  dévote Proceflïon  que  on 
eufteneques  veuëà  Paris  ;  carl'Evefque  de  Paris  &  celluy  de  Beau- 
vays  &  deux  Abbez  portèrent  le  Corps  de  Noftre-Seigneur  de  faint 
Jehan  en  Grève  fur  leurs  efpaulies  ,  &  delà  allèrent  aux  Biilcttesquerre 
à  grant  révérence  leGannivet,  de  quoy  le  faulx  Juif  avoit  dépicqué 
la  char  Noftre-Seigneur,  &.  del.i  furent  portez  avecques  la  fainec 
Croix  Se  autres  Reliques  fans  nombre  à  fainte  Katherine  du  Val 
des  Efcolliers  ,  &  y  avoit  devant  plus  de  cinq  cent  torches  allu- 
mées ,  &  de  peuple  bien  neuf  ou  dix  mille  perfonnes  >  (ans  cculx 
de  l'Eglife ,  &  avoit  après  ces  fain&es  Reliques ,  tout  le  myftcpc 
du  Juif  qui  cftoit  en  une  charrette  lié  où  il  avoit  efpines  comme  fe  on  k 
menaft  ardoir  ,  &  après  venoit  la  Juftice  fa  femme  &  fes  enftans, 
&parmy  les  rues  avoit  deux  cfchafraulx  de  très-piteux  myûeres,  & 
furent  les  rues  parées  comme  à  la  faint  Sauveur,  &  fut  faitte  celle 
Procc/ïîon,  pour  ce  quon  avoit  bonne  efperance  d'avoir  Paix  entre 
le  Roy  de  France  &  d'Angleterre,  &  fut  le  1 5.  jour  de  May  au  Ven- 
dredy  l'an  1444. 

Item ,  lé  troifiefmc  jour  de  Juing  enfuivant  fut  la  troifiefmc  Fefte 
de  la  Penthecofte.  Le  Mercrcdy  des  Quatre-tcmps  furent  criées  les 
Trêves  de  Paix  entre  le  Roy  de  France  6c  d'Angleterre  commençons 
le  premier  jour  de  Juing  1444.  &  fur  la  nier  le  16.  jour  dudit  moys> 
&  furent  publiées  cedit  moys  parmy  la  France  &  en  Normandie  &  en 
Bretaignc  &  par  tout  le  Royaulme  de  France. 

Item  ,  en  ce  l'an  fut  le  Landit  qui  n'avoir  efté  puis  l'an  1426.  &  fbt 
fait  dedans  la  Ville  de  S.  Denis,&  fut  grant  debat  entre  l'Evcfque  de 
Paris  pour  la  Béniflbn  &  l'Abbé  S.  Denis ,  car  l'Abbédifoit  la  Ville 
eftre  à.foy,  de  fon  Droit,  &  que  lui  appartenoit  la  Benifion.  L'E- 
vefque  difoit  que  paffé  trois  cent  ans  l'avoient  faitte  fes  devanciers 
Evefques  de  Paris,  la  fe  roi  t.  Quant  l'Abbé  vit  cecy  >  luy  fift  faire 
deffènfe  fur  grofle  peine  de  faire  ladite  Benifion,  &  l'Evcfque  de  Paris 
alla  à  ung  autre  cofté  du  Marchèj  &  fift  faire  la  Bcniflbn  par  ung  Maif- 
tre  en  Théologie  nommé  Maiftre  Jehan  de  Lolive>né  de  la  V  illc  de  Pari  s. 

Item,  le  1  2.  jour  de  Juillet  fut  faitte  ProccfTion  gencralc.&  fut  ccl- 
Juy  jour  reporté  le  précieux  corps  dc-M.  S.Cloud  en  la*  Ville  dû  Sain# 
dont  il  avoit  cfté  aporté  pour  les  guerres  bien  avoir  feize  ans  ou  envi- 
ron, &  avait  cfté-à  S.- Simphoricn  derrière  S.Denis  de  la  Chartrccc^ 
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toi  temps  en  garde  en  une  châfc  ,  &  le  vindrent  querre  les  bonnes  — — 
gens  des  Villes  d'emour  S.  Cloud  à  Proccflîon  ,  en  chantant  à  Dieu  *  4  4  4* 
louanges. 

Item ,  le  n.  jour  de  Juillet  l'an  1 444.  fut  ouverte  la  Porte  S.  Mar- 
tin qui  n'avoit  cfté  mais  ouverte  puis  le  moys  d'Aouft  1425?.  que  la 
Pucelle  vint  devant  Paris  le  jour  de  la  Noftre-Damc  en  Septembre  en- 
fui van  t  qu'on  feift  premier  la  Feûe  S.  Laurent  en  la  grant  Court  de 
S.  Martin. 

Item ,  à  l'entrée  de  Juillet  vint  une  grant  compaignie  de  Larrons 
&  de  Murdricrs  qui  fc  logèrent  ès  Villaiges  qui  font  autour  de  Paris» 
&  tellement  jufques  à  fix  ou  environ  huit  licuës  de  Paris ,  homme 
n'ofoit  aller  aux  champs,  ne  venir  à  Paris ,  ne  n'ofoit  cuillir  aux 
champs  quelque  chofeque  ce  fuft ,  par  nulle  voiture  n'eftoit  d'eulx 
prinfe ,  qu'elle  ne  fuft  rançonnée  a  huit  ou  dix  francs  ,  ne  nulle 
befte  prinfc,fuft  afne  >  vache  ou  pourcel  qui  ne  fuft  plus  rançonné  qu'il 
ne  valloit,  ne  homme  de  quelque  eftat  qu'il  fuft  ,  fuftMoyne,  Preitrc 
ne  Religieux  de  quelque  ordre»  fuft  Nonnainsj  fuft  Mcncftrcl,  fuft 
Hérault,  fuft  femme  ou  enflant  de  quelque  aage  que  s'il  yflbit  de- 
hors Paris  qui  ne  fuft  en  grant  péril  de  fa  vie  ,  mais  fe  on  ne  luy 
oftoit  fa  vie,  il  cftoit  dcfpoùillé  tout  nû  tous  fans  ung  fcul  cxcepr 
ter  de  quelque  eftat  qu'il  fuft  j  &  quant  on  s'enplaignoit  aux  Goifc- 
verneurs  de  Paris  ,  ils  refpondoicnt^  il  faut  qu'ils  vivent ,  le  Roy  y 
mettra  bien  bref  remède,  &  de  cette  compaignie  eftoient  principale^ 
ment  Pierre  Rcgnault ,  Fioquart  l'Extrac  &  plufieurs  autres  tous 
membres  d'Antecrift>  car  tous  eftoient  Larrons  &  Murdriets ,  boute- 
feux  ,  efTorceurs  de  touttes  femmes  &  leur  compaignie. 

Item  ,  en  ecllui  an  le  Roy  alla  en  Lorraine,  &  le  Dalphin  fon  filx 
en  Allemagne  guerroier  ceulx  qui  rien  ne  leur  deniandoient  luy,  ces 
rnailegens  devant  dites  qui  tant  faifoient  de  maulx  que  le  Roy  con- 
traint &  tous  fes  Gouverneurs  tellement ,  tellement  mangèrent  le 
peuple  que  nul  bien  ne  luy  povait  venir  ,  ou  que  il  fuft,  car  il  laiflbit 
fon  Royaulme  qui  eftoit  tout  mcfléd'Angloysqui  fourniftbicnt&en- 
forçoient  leurs  Chafteaux  ,  &  ils  alioient  lui  &  fon  fîlz  en  eftranges 
terres ,  où  ils  n'avoient  rien  defpcndre&  gafter  fes  gens  en  la  finance 
de  fon  Royaulme. -Et  en  bonne  foy  ils  ne  faifoient  en  dix  ou  en  dix* 
ans,  ne  pour  eulx  ne  pour  autre  quelque  chofe  que  ce  fuft  pour  le  bien 
du  Royaulme  ,  qu'ils,  ne  deuflent  avoir  fait  en  trois  ou  en  quatre 
moys.- 

Item t  le  4:  jour  de  Septembre  ceflerent  les  Sermons  jufques  au  13.- 
jour  de  Mars  qui  fut  Ditoenche  devant ,  Ramis  Ptlmarum ,  &  fut  fait 
kS.  Magloire.  La  caufe  fut  ppurec  qu'on  flft  une  groûc  taille  ou  on.» 
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vouloit  aflcrvir  tous  les  fuppots  de  l'Univerfitc  de  Paris.  Si  alla  te 
4*  Rcéceur  pour  dépendre  &  garder  les  libertez  &  franchifes  de  ladite 
Univerfité>  parler  aux  Efleuz.  Si  y  ot  aucuns  dcfditsEfleuz  qui  mirent 
la  main  au  Recteur,  parquoy  les  Sermons  cédèrent.  En  ceiluy  tempj 
fut  apporte'  le  Circoncis  de  no/tre  Seigneur  à  Paris ,  &  cculx  qui  Im- 
portèrent difoient  que  le  Roy  &  le  Dalphin  &  Charles  dAniou  avoient 
impetrez  Lettres  à  noftrc  S.  Pere  le  Pape  Eugène ,  que  tous  ceux  qui 
prendroient  une  Lettre  qu'ils  bailleroicnr ,  qu'ils  feroient  abfouls  de 
peine  &  de  coulpe  à  l'eurc  de  la  mort  ;  mais  qu'ils  feuûcnt  vrays  con- 
fecs  &  repentans ,  &  très  chier  couftoit  une  cette  Lettre ,  car  les  ri* 
ches  en  paioient  quarante  fols  parifis ,  Ôc  les  moyens  trente  -  deux 
ou  vingt  fols  parifis,  &  les  pouvres  à  la  valiie  &  tauxoient  ces  Lettref 
à  journées  d'ung  ouvrier  deux  fols  pour  jour  ,  le  riche  à  vingt  ou  à 
trente  journées,  les  mains  riches  à  mains  ,6c difoient  quel  Evefqucde 
Faris  leur  avoit  octiroïé  à  ce  faire  en  fa  Dyocefe.  Par  quoy  le  Peuple 
print  par  dévocion  plus  de  cinq  cent  de  ces  lettres  Ôc  aufli  pour  la  ré- 
paracion  dc.Noftre  Dame  de  Coulombes  qui  avoit  cfté  deftruitc  pat 
lesgucrres,  &  quant  ils  eurent  emporté  la  Sainte  Relique  ,  l'fcvct- 
quede  Paris  fift  commandement  par  touttes  les  Parroiûcs  de  Paris  que 
tous  cculx  qui  avoient  ces  dittes  Lettres  les  luy  portaient,  fur  peine 
d'excommunié  &  pluficurs  de  ceulxqui  les  avoient prinfes pour  paour 
d'encourir  en  celle  Sentence  >  les  luy  portèrent  &  pour  paour  d'eftre 
en  indignacion  du  Prélat  5c  aufli  de  malehTon  pour  bénédiction ,  je 
quant  ils  les  portoient  on  les  pendoit  à  ung  crochet  en  fon  eftudc  y  <Sc 
n'en  fift  -  on  plus  pour  celle  heure  jufques  à  une  autre  fois  qu'on  les 
devoit  vifiter  plus  à  loifîr  >  &  ceulx  qui  les  avoient  portées  ne  les  po- 
rent  avoir  pour  celle  dont  moult  furent  troublez. 

Item,  après  fut  apportée  la  chaflTc  S.  Sebaftien  &  fut  pat  les  Pai- 
roifles  comme  celle  de  devant ,  &  tous  cculx  qui  fe  mirent  dans  la 
Confrairie  dudit  Saintt  paioient  chafeun  huit  deniers. 

Item,  le  jour  de  l'Afcenfion  qui  fut  le  jour  S.  Jehan  en  May  &  le 
îandemain  gela  à  glace,  par  laquelle  gelée  les  vignes  furent  geLcs, 
parquoy  le  vin  enchery  fi  fort  que  le  vin  que  on  donnoit  pardevant  à 
deux  deniers  fut  tantoft  mis  à  fix  deniers  Parifis. 

Item»  en  celle  fepmaine  fut  apporté  à  Paris  la  chafle  S.  Quentin  & 
fut  portée  par  les  Eglifcs  de  Paris ,  &  ceulxqui  le  conduifoient  faifoient 
pendre  un  grant  fléau ,  comme  il  cft  au  poids  du  Roy  ,  &  là  faifoieut 
pefer  hommes  &  femmes  &  eulx  eftans  en  la  balance  ,  on  les  tiroit 
tant  qu'ils  perdotent  terre  &  en  ce  faifant  on  nommoit  fur  eulx  plu- 
fieurs  Saintts  ou  Saindes  &  après  ils  fe  racheptoient  de  blé  ou  d'ar- 
gent ou  de  ce  qu'ils  vouloieut,&  moult  firent  grant  cuillette d'argent 
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à  Pâtis >  icculx  quefteurs  de  pardons  en  celluy  temps. 

Item ,  le  Mctcrcdy  de  la  tefte  de  la  Penthecoftc  chut  le  tonnere  en  1  4  4  4« 
l£glife  de  Nollrc-  Dam.  de  Licite  environ  fix  heures  au  matin  &  tua 
dedens  l'Eglife  de  Noltre-Damc  quatre  hommes  &  affola  bien  vingt- 
buitou  trente  perfonnes  de  leurs  membres,  &  aucuns  de  leurs  fens  6c 
leva  du  pavement  lesquarreaulx  &  barreaulx  de  fer. 
.  Item ,  le  i.  jour  d'Aouft  fut  faitte  une  Proccfllon  générale  de  touttes 
les  ParroiÛes  de  Paris  à  Noftrc  -  Dame ,  &  de  Noftrc-Damc  allèrent  à 
Noftrc-Dame  des  champs  par  grant  devocien  :  car  vray  cft  que  granc 
temps  avoit  que  ung  Moine  de  S.  Denis  en  France  pour  le  temps  que 
les  Angloys  gouvernoient  le  Royaulme  print  le  Cloud  £c  la  Couronne 
à  S.  Denis  à  celle  fin  que  les  Angloys  ne  l'otaflent  de  laditte  Abbaïe  ,. 
fie  l'cmportaflent  en  leurs  Pays,  ledit  Moine  print  ces  deux  précieux- 
joyau  lx  &les  porta  honorablement  àBourges  en  Bcrry  où  cftoit  adonc- 
ques  le  Roy  de  France  Charles  feptiefmc  de  ce  nom.  Et  le  premier 
jour  d'Aouft  furent  apportées  par  le  vouloir  du  Roy  &  des  Seigneurs 
du  Sang  Royal,  &  par  lepourchas  de  l'Abbé  S.  Denis  en  France, 
nommé  Gamaches  parfeurnom  à  noftre-Damc  des  champs,  6c  le  Lundy 
2  jour  d'Aouft  1444-  furent  apportées  à  S.  Magloire  par  très  honora- 
bles Procédons  à  grant  luminaire  &  là  furent  celle  journée  jufqucs  à 
kndemainqui  fut  le  jour  de  l'Invention  de  S.  Etienne  3.  jour  dudit 
moys ,  6c  ce  jour  vindrent  à  Paris  l'Abbé  de  S.  Denis  &:  tout  le  Con- 
sent revefms  de  chappesde  drap  d'or  ou  de  foye  &  avec  eulx  touttes 
les  Parroifles  à  bannières  &  à  croix  &  à  très  grant  foifon  peuple ,  6c  à 
très  grant  foifon  torches  allumées  vindrent  à  S.  Magloire  celluy  jour, 
&  là  fut  dit  une  Mcfle  tres-folcmpnclle ,  6c  après  congé  à  l'Abbé  &  à 
tout  fon  Convent ,  lequel  les  convoya  jufqucs  hors  de  Paris  vcfhi  & 
tout  aourné  comme  Evefque6c  tout  lion  Couvent revcftu  dechappes, 
&  avec  ces  faintes  Reliques  alla  tant  de  pcublc  de  Paris  que  à  peine 
icroit  crû  qui  ne  l'auroit  point  veû. 

Item  y  le  Lundy  16.  jour  d'Aouft  trefpafTa  en  la  Ville  dcChaalons 
la  femme  du  Dalphin  de  France  nommée  Marguerite  fille  du  Roy 
d'Ecoflc,  6:  en  celluy  temps  fut  fait  Chancelier  dcÉ  France  le  frerc 
TArchcdiacrc  de  Paris  &  Arcevcfque  de  Rains ,  tous  deux  enffens  de 
feu  Maiftrc  Jacques  Jouvcnel. 

Item  ,  la  féconde  fepmaine  d'Octobre  la  Vigille  des  Octaves  de  S.- 
Denis fut  ouverte  la  porte  de  Montmartre  à  ung  Vendredy. 

Item,  le  Roy  ne  nuls  des  Seigneurs  de  Franccn'ailoicnt  ne  venoient 
à  Paris  &  tout  temps  faifoit-t-on  grottes  tailles ,  fans  ce  quconfift  au-- 
cun  bien  pour  le  Commun,  &  toujours  s'enforçoient  les  Angloys  Str 
«ritailloient  leurs  forteiefïes  &  ne  failojcntnc  trêves  ,nc  paix  ,  <5c  ac 
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j  ^  ,  ,  challoit  au  Roy  comment  tout  en  allait  que  de  chevaulch?r  de  Payé 
*  3     en  autre  toujours  bien  accompaigné  de  vingt  mille  ou  plus  de  larron* 
qui  tout  Ton  Pays  mettoient  à  dcftru£tion. 

Item»  en  ce  l'an  fut  la  plus  terrible  maladie  de  la  verrolle  depuis 
la  xMyaouft  jufques  après  la  S.  Andry ,  que  on  euft  oneques  vcîie  efpe- 
cialcment  fur  petiz  cnfTens  :  car  en  la  Ville  de  Paris  on  euft  vû  durant 
ccHuy  temps  plus  de  fix  milliers,  &  moult  en  mourut  de  cette  mala- 
die &  mouroient  depuis  qu'ils  eftoient  gueriz  de  celle  verolle  maul- 
dite,  &  moult  en  furent  malades  plufieurs  hommes  &  femmes  de  tous 
aages,  efpecialmcnt  à  Paris. 

Item  ,  en  cclluy  temps  vint  ung  jeune  Cordclier  à  Paris  de  la  Na- 
tion de  Troyes  en  Champagne  ou  d'environ ,  petit  homme ,  très  doulx 
regart  &  avoir  un  nommé  Jehan  Crète  aagé  de  vingt  &  ung  an  ou  en- 
viron ,  lequel  fut  tenu  à  ung  des  meilleurs  Prefchcurs  qui  oneques  euft 
efté  à  Paris  depuis  cent  ans ,  car  vraiement  on  ne  vit  oneques  homme 
lirepluftoft  qu'il  difoit  fon  Sermon,  &  fembloit  proprement  qu'il 
fçeuft  tout  le  vieil  teftament  &  le  nouvel  &  toutte  la  légende  dorée 
&  tous  les  anciens  livres  de  touttes  Nations  du  monde  »  &  oneques  on 
ne  le  vit  faillir  de  revenir  à  fon  propos  ,  &  par  tout  où  il  prefehoit  » 
le  mouitier  eftoit  tout  plein  de  gens. 

Item  t  il  fc  départi  de  Paris  environ  huit  jours  avant  Noiiel,  &  alla 
prefeher  ou  Royaulmc  d'Angleterre. 

Item,  le  14  jour  de  Février  l'an  1444*  fut  dédiée  l'Eglife  des  In- 
nocens  par  Révérend  Pere  en  Dieu  l'Evcfque  de  Paris ,  nommé  Mcfc 
fire  Denis  des  Moulins. 

Item ,  le  premier  Lundy  de  Mars  enfuivant,  furent  renouvellées  le* 
trêves  du  premier  jour  d'Avril  jufques  au  premier  jour  d'Avril  de 
—   l'année  enfuivant,  ÔC  fut  crié  par  les  Carrefours  de  Paris. 
É.4  't  5»      Item*  à  un  Mardy  12  jour  d'Avril  l'an  1445.  en  la  fepmainc  pe» 
neufe,  entre  la  mynuit  &  prime  du  jour,  gela  fi  très  fort  que  touttet 
les  vignes  furent  touttes  perdues  &  tous  les  noyers  cuits  de  la  gelée, 
&  après  vint  tant  de  hannetons  &  de  chanilles  6c  d'autre  orde  vermine 
que  toutte  celle  année  n'y  ot  ne  vin,  ne  verjus  ,  ne  fruit  par  toutte 
la  France  ;  &  fut  le  1 7.  jour  de  la  Lune  de  Mars ,  &  furent  Pafqueç 
  le  17.  jour  d'Avril  en  ce  l'an  1446. 

p  a  4  Item ,  en  celiuy  an  vint  ung  jeune  homme  qui  n'avoit  que  vingt  ans 
ou  environ  ,  qui  feavoit  tous  les  fept  Arts  lïberaulx  par  le  tcfmoing 
de  tous  les  Clercs  de  l'Univerfitc  de  Paris ,  &  fi  feavoit  jouer  de  tous 
Inftrumens  ,  chanter  &  defehanter  mieulx  que  nul  autre  ,  peindre 
&  enluminer  mieulx  que  oneques  on  fçcuft  à  Paris  ne  ailleurs. 
ftem ,  en  fait  de  guerre ,  aul  plus  appert  &  jouait  d  uno  cfpéc  à  deux 
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ttains  fi  merveilleusement  que  nul  ne  s'y  comparait  ;  car  quant  il  veoit    ^  ■  ^ - 
fon  ennemy  il  ne  failloit  point  à  faillir  fur  luy  vingt  ou  vingt- quatre 
pas  à  u  ng  faulr. 

Item  .  il  cft  Maiftre  en  Arts ,  Maiftre  en  Médecine ,  Docteur  en  De-  Cet  e*- 
cret ,  Docteur  en  Théologie  &:  vrayement  il  a  difputé  à  nous  au  Col-  <?r°ic  nou* 
lege  de  Navarre  qui  eftions  plus  de  cinquante  des  plus  parfaits  clercs  £  y£™ 
de  l'Univerfitéde  Paris,  &  plus  de  trois  mille  autres  clercs,  6\:  a  &  teur  de  ce 
haultement  bien  repondu  à  touttes  les  queflions  qu'on  lui  a  faites,  que  £™j!m^ 
C'eft  une  droite  merveille  à  croire  qui  ne  l'auroit  vît.  bredcï'U- 

Item  ,  il  parle  latin  trop  fubtil,  Grec ,  Lbrcu ,  Caldaïque,  Arabique,  nivciûc*. 
êc  tous  autres  langaiges. 

Item ,  il  eft  Chevalier  en  Armes,  &.  vrayement  fe  ung  homme  po- 
vait  vivre  cent  ans  fans  boire ,  fans  manger  Si  fans  dormir  ,  il  ne  au- 
roit  pas  les  fcicnccs  qu'il  fect  touttes  par  cueur,  aprinfes  8c  pour  cer- 
tain il  nous  û(t  très  grant  freour,  car  il  fcet  plus  que  ne  puet  feavoir 
nature  humaine  j  car  il  reprent  tous  les  quatre  Docteurs  de  la  fainte 
Eglife.  Bref,  c'eft  de  fa  fapienec  la  nompareille  chofe  du  monde,  & 
nous  avons  en  l'Efcriturc  que  Antccrift  fera  engendré  en  advontive  de 
perc  chreftian  &  de  mere  Juîfve  qui  fe  feindra  chrétienne  &  chafeun 
cuidera  qu'elle  le  foit,  il  fera  né  de  par  le  Diable  en  temps  de  touttes 
guerres  &  que  touttes  jeunes  gens  feront  deguilez  d'abit  tant  femmes 
que  hommes,  tant  par  orgueil  comme  par  luxure,  &  fera  grant  hayne 
contre  les  grans  Signeurs ,  pource  qu'ils  feront  très  cruelx  au  menu 
peuple. 

Itemy  Touttc  fa  feienec  fera  de  par  le  Diable  Se  il  cuidera  qu'elle 
foit  de  par  fa  nature  ;  il  fera  chreftien  jufques  à  vingt  huit  ans  de 
fon  aage  ,  &  vifitera  en  celluy  temps  les  grands  Signeurs  du  monde 
pour  monilrer  fa  grant  fapience  &  pour  avoir  grant  renommée  d'î- 
ceulx  ;  au  vingt-haitiefme  an-  viendra  de  Jerufalcm  ;  &  quant  les  Juifs 
incrédules  verront  fa  grant  fapience,  ils  croiront  en  luy  &  diront  que 
e'eft  Mcfllasqui promis  leureftoit&l'adoureront  comme Dieu,adonc- 
ques  envoira  les  Difciplcs  par  le  monde  &  God  &  Magod  le  fuy  vront  > 
&  régnera  par  trois  ans  &  denty  ;  à  trente-deux  ans  les  Dyables  l'em- 
porte r  ont, &  adoncq  les  Juifs  qui  auront  été  deceups,  ils  fe  convertiront 
a  la  foy  chrétienne  ,  gc  après  vendront  Henoch  &  Elie,  Se  après  fera 
tout  chreftien  &  fera  l'Evangile  du  Sainâ:  qui  dit  :  &  fiet  unum  Ovlle 
&  unns  Ptjlor,  adoncq  approuvée  ,  &  le  fang  de  ceulx  qu'il  aura  fait 
tourmenter,  pourec  qu'ils  ne  vauldrent  adourer,criera  à  Dieu  ven- 
geance, &  adoncq  vendra  S.  Michel  qui  le  trébuchera  luy  &  tous  fes 
Miniftrcs  ou  prinfon,  puis  d'enfer,  ainfi  comme  devant  eft  dit,  le  ra- 
contèrent les  devant  diz  Do&eucs  de  celluy  homme  devant  dit,  le- 
Tome  L  Ce 
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quclcft  venu  d'Efpaigne  en  France*  8c  pour  vray  fclon  Danycl  &  TA- 
pocalypfc  Antecrift  doit  naifirc  en  Babylone  ,  en  Caldée. 

Item,  en  cclluy  an  1446.  fut  le  moys  de  May  le  plus  froit  8c  le 
plus  pluvieux  que  on  euft  oneques  vu  d'aagc  d'homme  vivant  ;  car 
oneques  jour  ne  fuit  qu'il  ne  gelaft  ou  que  il  ne  pleuft,  &  fut  avant  la 
fefte  de  la  Trinité  qui  fut  le  1 1  jour  de  Juing  que  le  temps  fc  ef- 
chaufra. 

Item  ,  la  fepmainc  devant  l'Afccnfion ,  fut  cric  parmy  Paris  que  le* 
Ribauldcs  ne  porteroient  plus  de  fain&ures  d'argent,  ne  de  collets 
renverfez,  ne  pennes  de  gris  en  leurs  robes ,  ne  de  menuver,8:  qu'ils 
allaflent  demourcr  ès  Bordeaulx  ,  ordonnez  comme  ils  eftoient  au 
temps  paûc. 

Item ,  la  Vigille  de  l'Afcenfion  fut  enterré  le  Prevofl  de  Paris  nom- 
mé Ambroys  Lore  Baron  de  Juille ,  maintamant  le  bien  commun  , 
qucnul  Prevoft  que  devant  luy  euft  eue  puis  quarante  ans  ;  car  il  avoir 
une  des  femmes  qu'on  peuft  voir  en  tout  Paris  ,1a  plus  belle  &hone/le 
&  fille  de  nobles  gentils  gens  de  grant  ancienneté ,  &  û  cftoit  fi  luxu- 
rieux qu'on  difoit  pour  vray  qu'il  avoit  trois  ou  quatre  concubines 
qui  eftoient  droites  communes ,  8c  fupportoit  par  tout  les  femmes  fo- 
lieufes ,  dont  trop  avoit  à  Paris  par  fa  lafeheté  &.  acquift  une  tres- 
maulvaife  renommée  de  tout  le  peuple  •>  car  à  peine  povait-on  avoir 
droit  des  folles  femmes  de  Paris,  tant  les  fupportoit  5c  leurs  maque- 
relies. 

Item ,  après  fon  trefpaflTcment  le  7.  jour  d'Aouft  on  ordonna  pour 
eftre  Prevoft  de  Paris,  Jehan  d'Eftouvillc  Chevalier  ,  Confciller  & 
Chambellan  du  Roy  noftrc  Sire  1446.  au  jour  devant  dit  courant  le 
Dimenche  par  v. 

Item9  le  3  jour  de  Septembre  enfuivant  fut  crié  à  Trompes  parmy 
Paris  qu'on  portaft  à  Pontoifc  tous  vivres  pour  laji  folempnité  de  la 
fefte  de  la  Nativité  delà  Vierge  Marie  qui  fut  le  jeudy  enfuivant  v 
pour  caufe  de  certains  pardons  fie  indulgences  que  notre  Sire  le  Roy 
Çc  Monficur  le  Dalphin  6c  Monfieur  de  Bourgogne  avoient  impetrez 
par  devant  noftre  S.  Pere  le  Pape  Eugène  ;  c'eft  aflavoir  pour  l'Egiifc 
Noftrc -Dame  de  Pontoifc  qui  moult  cftoit  empiréc  par  les  guerres- 
6c  par  les  longs  Sièges  qui  devant  avoient  efté  par  pluficurs  foys  tant 
d'Angloys  comme  de  Françoys. 

Item ,  ledit  pardon  commença  à  doze  heures  de  nuyt  la  Vigille  de 
la  Nativité  de  Noftrc -Dame  &  dura  jufques  à  mynuit  de  la  journée 
d'icellc  Fefte  qui  font  vingt  -  quatre  heures,  &  fut  dit  plain  pardon 
comme  il  eft  à  Rome  $  mais  celluy  de  Rome  dure  plus  longuement 
&  fault  eftre  vray  confees  8c  repentant. 
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Item  y  celle  annc'c  i  446  fut  le  vin  fi  cher  que  ou  ne  avoît  point  J* 
'de  vin  qui  vaulhïr  rien  qui  ne  couft  tft  dix  ou  douze  deniers  parilis  la  1  4  4  f  « 
pinte  >  &  fu  fi  pou  de  vin  que  on  n  avoit  point  le  fextier  qui  ne  cou  fê- 
tait du  moins  feize  blancs ,  &  fi  pou  de  noix  que  le  cent  en  couftoit 
quitre  blancs  que  on  avoit  l'année  précédente  pour  deux  deniers  pa- 
iifis  ou  pour  deux  tournois. 

Item ,  celle  anne'e  vint  à  Paris  par  eaiic  &  à  charroy  ,  que  on  avoit 
le  quarteron  pour  fix  deniers  Paris  les  plus  grofles  poires  d'Angoillcs 
ou  pour  deux  blancs  au  plus ,  &  fi  eftoient  de  fi  bonne  garde  qu'ellé 
n'empirèrent  point  jufques  à  la  Mymars.  Et  de  vray  les  tas  en  eftoient 
ès  Halles  de  Paris  comme  je  vy  oneques  de  Charbon  à/  la  croix  de 
grève ,  non  pas  ung  tant  feulement  >  mais  fix  ou  fi.pt  tas  fans  garde  > 
Se  des  pommes  autant  ou  plus  qui  furent  apportées  du  f  ays  de  Laft- 
guedog,  de  Normandie  &  de  plufieurs  autres  Pays. 

Item  3  celle  année  fut  ne  ung  filz  de  la  Roync  de  France  le  jonc 
des  Innocens  après  Noc'l ,  qui  furent  cette  année  le  Mercrcdy  &  fut 
né  à  un  Chaftel  nommé  le  Motis  en  Tourainnc  &  fut  nommé  Charles 
Duc  de  Bcrry. 

Item  ,  ecllui  an  fut  le  grand  pardon  au  mont  S  Michel  par  deux 
foys;  c'eft  aiTavoir  en  May  l'an  1446.  &  en  Septembre  enfuivant  ou 
dit  an.   

Item,  en  May  1447.1e  Dimenche  18.  jour  landemain  de  S.  Jehan  1447. 
Porte  Latin. 

Item9  le  Dimenche  enfuivant  qui  fut  le  14.  jour  de  May  1447. 
fut  faite  Proceflïon  de  noftre  merc  TUniverfité  à  Noftre-  Dame  de 
Paris  qu'on  priait  pour  feu  Pâpc  Eugène,  qui  trefpaÛale  }.  jour  de  Fé- 
vrier, Je  jour  S.  Blaife. 

Item  ,  fut  inftitué  après  luy  Pape  Nicolas  cinquiefmc  du  nom ,  & 
toujours  cftoit  Pape  Félix  Dux  des  Savoyfiens  en  fa  voulenté  pre- 
mière ;  c'eft  aflavoir  de  vouloir  cftrc  Pape  fans  vouloir  aucunement 
foy  condefeendre  que  à'fà  voulenté  ,  &  difoit  que  le  S.  Concile  de 
Bafle  l'avoit  ordonné  fans  nulle  prière  qu'il  en  fift  aucunement  &pour 
Pïpe  fc  tenoit. 

Item ,  en  ce!  luy  temps  cftoit  le  vin  à  Paris  fi  cher  &  ne  bu  voit  le 
pouvre  peuple  que  farvoife,  ou  bochet ,  ou  bierc,  ou  cidre ,  ou  peré 
en  tclz  manières  de  breuvages  ,  &  en  ce  temps  environ  la  Mymay 
arriva  tant  de  vins  en  la  Ville  S.  Denis  en  France  pour  le  Landit  qui 
devoit  eftrc  le  moys  enfuivant  ,  qui  furent  prifiez  à  douze  mille 
queues  &  environ  fept  cent  muys,  que  de  Bourgogne  que  de  France, 
&  après  le  Landit  en  fut  tant  ramené  à  Paris ,  qu'on  avoit  aufli  bon 
ïin  pour  quatre  doubles  ou  pour  fix  deniers,  qu'on  avoit  devant  pouf 
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douze  doubles ,  &  bientoft  après  ot  t-on  très  bon  vin  pour  quatre 
deniers  pinte. 

Item ,  ou  moys  de  Septembre  1447.  trefpafla  de  ce  fiecle  Révé- 
rend Père  en  Dieu  Monlieur  l'Evcfquc  de  Paris,  le  1 5  jour  de  Sep- 
tembre, nommé  Monlieur  Denis  des  Moulins  Patriarche  d'Antioche. 
Arccveique  de  Thouloze  &  fut  enterre  à  Noftrc-Dame  de  Paris. 

Item,  le  jour  S.  Nicolas  en  Décembre,  fut  fait  par  clecldon  Evcfque 
de  Paris  Meflïre  Guillaume  Charetier ,  homme  de  très  bonne  renom- 
mée &  eftoit  Chanoine  de  Noftrc  -  Dame  de  Paris. 

Item  ,  en  cclluy  temps  fut  décollé  Maiftre  Pierre  Mariette ,  pouc 
le  contans  qu'il  avoit  mis  entre  le  Dalphin  &  le  Duc  de  Bourgongne, 
_  par  fa  grant  mauvaitié  ôcdefloyaulté  trayfon. 

Item  ,  le  11  jour  d'Avril  1448.  fut  confirmé  Abbé  de  S.  Magloire 
Frerc  Jehan  Jamelin ,  lequel  avoit  efté  tout  nourry  en  ladite  Abbaye 
né  de  la  Cité  de  Paris,  &  le  facra  &  beney  l'Evcfquc  de  Meaulx ,  le- 
quel avoit  efté  Moync  de  S.  Magloire  &  eftoit  avec  ce  Abbé  de  S.  Mot 
&  Prieur  de  S.  tloy  de  devent  le  Pallays ,  &  fut  à  fa  benciflbn  l'Abbé 
de  S.  Denis,  l'Abbé  de  S.  Germain  des  Prcz ,  l'Abbé  de  S.  Viftor  , 
l'Abbé  de  Stc.  Geneviève, 

Item  ,  la  darrainc  fcpmaine  d'Avril  vint  à  Paris  une  Damoifclle, 
laquelle  on  difoit  cftrc  aimée  publiquement  au  Roy  de  France  fans 
foy  &  fans  Joy ,  &  fans  vérité  à  la  bonne  Royne  qii.il  avoit  efpou fée  ,. 
&  bien  y  apparoift  qu'elle  menoitauffi  grant  eftat  comme  une  Con* 
telle  ou  Ducheflc ,  &  alloit  &  venoit  bien  fouvent  avecques  la  bonne 
Roync  de  France,  fans  ce  qu'elle  euft  point  honte  de  Ion  pechc , 
dont  la  Roync  avoit  moult  de  douleur  à  fon  cucur  :  mais  à  fouffrir 
lui  convenoit  pour  lors,  &  le  Roy  pour  plus  monftrer  &  manifeftec 
fon  grand  pechié  &  fa  grant  honte  &  d'elle  auftl  lui  donna  le  Chaftel  ' 
de  Beauté  ,  le  plus  bel  Chaftel  &  jolis  &  le  miculx  aflis  qui  fuft  en 
toutte  rifle  de  France  ,  &  ce  nommoit  &  faifoit  nommer  la  belle 
Agnez,  &  pourec  que  le  peuple  de  Paris  ne  lui  fift  une  telle  révérence 
comme  fon  grant  orgueil  demandoit  que  elle  ne  pot  ccller ,  elle  dift 
au  départir  que  ce  n'eftoient  que  villains  &  que  ce  elle  euft  cuidé  que 
©n  ne  luy  euft  fait  plus  grand  honneur  qu'on  ne  luy  fift,  elle  n'y  eult  , 
ja  entré  ne  mis  le  pic  ,  qui  euft  efté  dommaige  j  mais  il  euft  efté  petit- 
Ainfi  s'en  alla  la  belle  Agnez  le  1  o.  jour  de  May  enfuivant  à  fon  péché 
comme  devant.  Helas!  quelle  pitié,  quant  le  chef  du  Royaulmc  donne 
fi  malle  exemple  à  fon  peuple,  car  s'ils  font  ainfi  ou  pis  il  n'en  ofe- 
roit  parler ,  car  on  dit  en  un  proverbe  félon  Signeur  mefme  duytc  , 
comme  nous  avons  d'une  Daire  Roync  de  B.ibylone  nommée  Semi- 
lamis ,  qui  fut  une  des  neuf  Preufes  qui  fift  de  fon  propre  filx  fon  amy- 
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ou  fon  ribault ,  &  quant  elle  vit  que  Ton  peuple  en  mur muroit ,  elle 
fin*  crier  publiquement  par  tout  fon  Royaulmc  que  qui  vouldroit  pren- 
dre fa  merc,  fa  fille  ou  fa  fœur  par  mariaige  ,  ou  par  folle  amour  ,  ou 
autrement,  qu  elle  en  donnoit  atout  fon  peuple  quel  qu'il  fuit  licence 
&  povair  de  ce  faire  &  le  commandoit  >  dont  il  vint  moult  de  maulx 
oudit  Royaulme  de  Galdée  ;  car  les  hommes  efforçoient  les  femmes 
&  les  filles,  dont  maints  homicides  fut  fait  depuis  cette  loy  que  Semi- 
ramis  fift  pour  couvrir  fa  grant  luxure.  Car  quant  ung  fi  grant  Signcuc 
ou  Dame  fait  publiquement  grans  pèches ,  les  Chevaliers  &  fon  peuple 
en  cft  plus  hardy  à  pécher. 

Item ,  en  celluy  an  fut  fi  bon  marché  de  pain  &  de  vin  ,  que  ung 
homme  Laboureur  avoit  aïTez  de  pain  pour  deux  tournois  à  vivre 
pour  ung  jour  ,  très  bon  vin  pour  tout  homme  pour  deux  deniers  pa- 
rifis  la  pinte ,  blanc  &  vermeil,  à  la  S.  Jehan  -,  le  quarteron  d'oeufs  pour 
huit  deniers  parifis,  un  tres-granr  fromaige  pour  fix  deniers,  la  livre 
de  bon  beurre  pour  huit  deniers  parifis. 

Item ,  a  un  Dimcnche  courant  par  F.  celluy  an  le  jour  de  la  Ma- 
delaine  fut  facre  £c  beny  l'Evciquc  de  Taris,  en  l'Abbaye  de  S.  Victor 
lez  Paris,  &  celluy  jour  fut  faite  une  Proucefiion  à  S.  Germain  l'Au- 
cerrois  &  là  fut  ordonné  qu'on  yroit  rachepter  des  Cbrcftiens  qui  ef- 
toient  ès  mains  du  Soldan  auxquelx  on  faifoit  fouffrir  moult  des  mar- 
tyres ,  &  le  2.  ou  3.  jour  après  ce,  partirent  de  Paris  aucuns  frères 
de  S.  Mathurin  &  autres  pour  aller  audit  voyage  piteux. 

Item ,  le  Dimeuchc  enfuivant  4.  jour  d'Aouft ,  fut  reccu  ledit  Evcf- 
queà  Noftrc-Damcdc  Paris  Se  partit  de  S.  Viclorfur  ung  cheval  blanc- 
U  vint  à  Stc  Geneviève  delà  fut  porte  à  Noftrc-Damc  de  Paris  à 
très  grant  honneur. 

Item  y  celle  année  fut  la  Rivière  de  Saine  fi  petite  que  à  laTouflàint 
on  venoit  de  la  Place  Maubcrt  tout  droit  à  Noftrc-  Dame  de  Paris  , 
à  l'aide  de  quatre  petites  pierres  &  hommes  &.  femmes  &.  petiz  enf- 
fens  fans  mouiller  leurs  pies,  8c  devant  les  Auguftins  jufques  au  Pont 
S.  Michel  en  quatre  ou  en  cinq  lieux ,  en  telle  manière  pour  venir 
au  Pallays  du  Roy  par  la  porte  de  derrière. 

Item  ,  celluy  an  furent  commandées  à  fefter  lesFeftes  de  Madame 
Ste  Geneviève,  comme  le  jour  du  Dimenche  par  PEvcfquc  de  Paris 
devant  nommé,  &  la  fefle  de  Madame  Ste  Katherine  ,  Icfquelles  on 
feftoit  devant  aux  us  Se  confiantes. 

Item,  Monfieurde  Paris  deflus  dit,  n"ft  une  belle  Prédication  aux 
Tnnocens  le  Jeudi  abfolu  ,  Si  donna  abfolucion  à  tous  les  trcfpafiez  , 
qui  par  faultc  d'amis  ou  de  pecune,  ou  par  mauvais  Procureurs  avoîent 
«lié  ou  cftoient  nommez  es  Kglifes  >  excommuniez  par  négligence  ou. 
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autrement ,  jufques  à  trente  jours.  Et  en  cclluy  temps  le  bon  Preud- 
homme  vifita  les  Regiflres,  &  y  mit  très  bonne  Ordonnance  contre 
ceux  de  la  Court  d'Eglife  ,  qui  ainfi  toft  faifoient  excommunier  une 
perfonne  fuit  tort  ou  droit,  5c  le  Dimcnche  qu'on  dit  A4*Jericordi* 
Domini*  fut  dire  Vigillcs  &  les  Commandaflfons  landemain,  &  Mcfle 
très  folempnelle  par  toutes  les  Paroiifesdc  Paris ,  &  aux  Innoccns  deux 
fois  la  Proceflion. 

Item  ,  en  ce  temps  furent  ptins  Caymans,  larrons  &  meurdriers  , 
Jelquelx  par  Jehaine  ou  autrement  confeflerent  avoir  cmblcz  enft\rns, 
à  l'nng  avoir  creve  les  yeux,  &  à  autres  avoir  coppé  les  jambes,  aux 
autres  les  pies  &  aux  autres  maulx  allez  &  trop .  &  eftoient  femmes 
avec  les  meurdriers  pour  mieulx  décevoir  les  percs  &  les  mercs  &:  les 
enflfens  ,  Se  demouroient  comme  logez  es  Hoftels  trois  ou  quatre 
jours ,  &  quant  ils  vcoient  leur  peint  en  plain  marche ,  Pays  ou  ail- 
leurs ,  ils  embloient  ainfi  les  enftens  &  les  martyroient  comme  de- 
vant eft  dit.  En  ce  temps  en  la  fin  de  Mars  14+8-  furent  aucuns  pnns 
qui  eneuferent  tous  les  autres,  &  de  ces  Caymans  furent  pendus-ung 
homme  Se  une  femme  le  Mercredy  1  j.  jour  d'Avril  emprès  le  mou- 
lin au  vent,  ou  chemin  de  S.  Denis  en  France  1449.  Aucuns  def- 
dits  Caymans  qui  eftoient  de  la  Compagnie  d'iceulx  devant  diz  furent 
mis  en  prifon  ;  car  on  difoit  qu'ils  avoient  fait  ung  Roy  &  une  Royne 
par  leur  derifion ,  &  prouvé  contre  eulx  qu'ils  avoient  à  petiz  enflens 
qu'ils  avoient  cmblcz  es  Villaiges  ou  ailleurs ,  coppé  les  jambes ,  cre* 
vez  les  yeux  &  aflez  &  trop  de  tclx  meurdres  faiz  où  ils  repairoient 
&  eftoient  très  grans  compagnies  de  telx  larrons  à  Paris  Se  ailleurs. 

Item  »  le  14.  jour  d'Avril  1449.  furent  à  ung  Mercredy  publiées 
nne  Lettre  que  Pape  Nicolas  efteit  paifiblemcnt  demouré  en  la  Pa- 
palité  du  bon  gré  de  Félix  Duc  de  Savoye  ,  &:  ledit  Félix  eftoit  par  % 
TOrdonnance  du  Confeil ,  fut  ordonné  Cardinal  &  Légat. 

Item  ,[le  Jeudy  enluivant  5.  jour  dudit  moys,  fut  faite  grant  joie 
à  Paris  pour  lefditcs  nouvelles  &  fift-on  les  feux  parmy  les  rues  comme 
on  fait  à  la  S.  Jehan. 

Item  ,  le  Vendredy  enfuivant  fift-on  Proceflion  générale  à  S."Vic- 
tor-lez- Paris,  6c  ne  fift-on  rien  à  Paris  ne  que  au  Dimcnche. 

Item»  en  celluy  temps  eftoit  fi  grant  marche  d'oeufs  ,  qu'on  avoit 
à  l'Afccnfion  ung  quarteron  pour  fix  deniers  parifis  ,  un  fromaige 
pour  quatre  ou  cinq  deniers,  &  bon  vin  deux  doubles  &  ung  pain 
pour  vivre  ung  homme  pour  ung  bon  double ,  dont  les  trois  valloient 
quatre  deniers  parifis ,  mais  de  poires  ne  de  pommes  ne  furent  nulles 
celles  année,  &  fi  furent  les  hannetons  à  grant  puilTance,  qui  moult 
firant  de  maulx. 
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Item  ,  en  celluy  mois  de  May  fut  gaigné  fur  les  Angloys  le  Pont 
de  l'Arche  /&  le  Mardy  27.  jour  de  May  furent  faittes  Procefllons 
générales  au  Pallays  du  Roy  en  la  Ste.  Chapelle  >  &  là  furent  monf- 
trez  la  precieufe  Couronne  dequoy  noftre  Seigneur  Dieu  fut  couronné» 
&.  le  fer  de  la  Lance  &  ung  des  Cloux  dont  il  fut  percé  ,  &  autres 
dignes  Reliques  largement ,  qui  n'avoient  efte  montrées  au  peuple 
puis  la  prinfe  de  Pontoife  qui  fut  l'an  1401. 

Item ,  le  30.  jour  de  May ,  fift  ung  terrible  tonnerc  environ  quatre 
heures  après  digner  qui  defeouvry  tout  le  Clochicr  des  Auguftinsd'ung 
cortège  d'autre ,  -ompy  gros  chevrons  &  rompy  le  bras  à  un  Crucifix 
fur  l'Autel,  ôcabbaty  de  la  couverture  du  mouftier  grant  partie. 

Item ,  en  celluy  temps  on  avoit  bon  blé  froment  pour  huit  fols  & 
pour  îr.oins  ,  &  bon  blé  fcigle  pour  quinze  ou  feize  blancs ,  mais  on 
gaignoit  pou. 

Item,  en  celluy  an  environ  la  S.  Jehan  fut  prins  le  Pont  de  l'Ar- 
che  ,  &  environ  la  My-aouft  fut  prins  Mante  ,  Vcrnon  &  plufieurs 
Villes  &  Cliafteaulx  que  les  Angloys  tenoient  en  Normandie.  En  ce 
Tan  fut  le  graHcTPardon  gênerai  en  la  Cité  dEvreux  ,&y  vint  le  Roy 
de  France  faiis  venir  ne  luy  ne  la  Royne  en  la  bonne  Cité  de  Paris. 

Item,  en  ce  l'an  fut  faittcuneProceffionbienpiteufcle  13  jour  d'Oc- 
tobre, des  enfïèns  de  quatre  Ordres  mendians  &  de  touttes  les  Efcolles 
de  Paris,  de  Valetons  &de  Pucclles,&  furent  nembrez  à  douze  mille 
cinq  cent  enffem  &  plus,  &  tous  vindrent  aux  lnnocens  en  la  grant 
riie  S.  Denis ,  &  là  fut  chanté  une  Méfie ,  &  là  fut  moult  bien  hono- 
rablement prins  l'ung  des  Sain&s  lnnocens  ,  &  porté  par  deux  de- 
votes  perfonnes  à  Noftre-Dame  de  Paris  &  les  enffens  après  ,  tous 
portans  cierge  ou  chandelle  de  cire  en  fa  main,  &  fut  faite  une  moult 
belle  Prédication  par  un  Maiihc  en  Théologie  ,  &  au  revenir  près 
de  leurs  Eglifes  commencèrent  Inviolat*  jufques  dedans  l'Eglifc,  & 
difoient  une  Antienne  du  Saint\ou  Saindbe  de  l'Eglifc  &  une  Oraifon. 

Item,  le  Dimcnchc  19.  jour  d'Octobre,  entra  le  Roy  en  la  Ville 
de  Rouen  par  la  voulenté  du  commun  &  malgré  les  Angloys,  &  le 
Lundy  enfuivant  on  fonna  par  tous  les  mou/Hcrs  de  Paris ,  &  landc- 
main^fift-on  des  feux  pour  la  joie  de  l'entrée  de  laditte  Ville  qui  fut 
faitte  fans  fang  efpandre  ,  &  fe  boutèrent  les  Angloys  dedans  le 
Pallays  qu'ils avoient  faïr  faire  que  meftier  leur  fu  ;  car  le  commun 
de  la  Ville  moult  pou  les  avoit  cher  ,  pource  que  trop  de  mal  leur* 
avoient  fait  ou  temps  qu'ils  fignouriloient. 

Item  ,  le  jour  S.  Simon  &  S.  Jude  fut  faitte  la  plus  belle  Procef- 
fion  à  S.  Martin  des  champs  qu'on  euft  vû  puis  cent  ans  devant  ; 
car  ceux  de  Noftre-Dame  accompaignez  de  toutte  l'Univerfitc  &  de: 
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—  ■  —  routtes  les  Parroiiles  de  Paris ,  &  allèrent  querre  le  précieux  corps 
J  4  4  9.  nollrc  Seigneur  à  S.  Jehan  en  grève  accompaignez  de  bien  cinquante 
mille  pcrlonnes  tant  du  Parlement  que  d'autres,  &  parmy  les  ruesoù 
ils  palTcrent  les  firent  encourtinez  comme  le  jour  du  S.  Sacrement , 
&  fut  fait  en  la  grant  riie  S.  Martin  devant  la  fontaine  Maubrie  , 
ou  près  ung  moult  bel  efcharïault  où  on  fift  une  très  belle  hiftoirc 
de  Paix  <5c  de  Guerre,  qui  longue  chofe  feroit  à  raconter ,  qui  pour 
ce  on  delaiûera. 
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POUR  SERVIR 

A  L HISTOIRE  DU  MEURTRE  DE  JEAN» 

DIT    SANS  PEUR, 

DUC    DE  BOURGOGNE. 

E  Roy  de  France,  le  Dauphin,  &  tous  les  bons  Frai- 
cois  ,  fatiguez  de  la  Guerre,  qui  defoloit  depuis  plu- 
sieurs années  tout  le  Royaume  ,  &  qui  avoit  donné 
lieu  aux  Angloysde  faire  revivre  leurs  prétentions  fur 
plufieurs  Provinces  de  France ,  refolurcnt  de  chercher 
tous  les  moïens  de  rétablir  le  calme  &:  la  tranquillité 
dans  le  Royaume,  Se  d'en  chaffer  l'Anglois,  qui  fçavoit  fe  fervir  de 
Tanimofité  qui  regnoit  entre  le  Dauphin  &  le  Duc  de  Bourgogne , 
pour  envahir  une  partie  de  la  France.  Le  Duc  de  Bretagne,  de  con- 
cert avec  la  Reine  de  Sicile,  Ducheffe  d'Anjou,  le  Duc  d'Alençon, 
le  Comte  de  Vertus,  &  tous  les  plus  qualifiés,  tant  de TEglife  que 
de  la  NoblclTe ,  donnèrent  toute  leur  attention  pour  pouvoir  exécu- 
ter le  projet  qu'ils  avoient  formé.  Ils  crurent  pour  cela  devoir  com- 
mencer par  détacher  le  Duc  de  de  Bourgogne  du  party  de  l'Angloys, 
Se  par  rétablir  la  bonne  intelligence  entre  le  Dauphin  &.  le  Duc.  Ils 
y  reùflirent,  &  la  Paix  fut  conclue  à  S.  Maur  des  Foflcz  le  16.  jour 
de  Septembre  1418.  Les  articles  furent  approuves  par  tous  les  Prin- 
ces qui  y  avoient  travaillés,  &  furent  lus  &  publiés  en  leur  prefence , 
&  en  la  prefence  des  Cardinaux  des  Urfins  &  de  S.  Marc  ,  qui  avoient 
«té  envoïés  par  le  Pape ,  pour  contribuer  par  leurs  bons  offices  à  don- 
ner la  Paix  au  Royaume» 
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Il  paroît  par  une  Lettre  de  Gharles  VI.  donnée  à  Provins  le  14 
4e$c0mp!  ^c  May  l4l9*  <3UC  k  Pai*  conclue  à  S.  Maur  des  Foflfés,  n'eut  pas 
tes  d<  Di-  tout  l'effet  qu'on  en  attendoit  $  puifqu'il  fut  neceflaire  de  publier 

h  -ette  une  trcve  ^e  troiS  mo*s  '  pendant  laquelle  on  ne  pourroit  arrêter 
ni  rechercher  qui  que  ce  foit,  ni  empêcher  le  commerce,-  au  contraire 
«  4*.  on  ceflTcroit  de  part  &  d'autre  tout  acte  d'hoftilité  ,  &  on  laifferoit 
prcuv.p.i.  pau^er  £ur  toutc8  ies  terres  du  Royaume,  toutes  les  pcrfbnncs  de  quel- 
Chambre  que  qualité  qu'ils  fuflent ,  fans  leur  donner  aucun  empêchement.  Le 
ul  d^Di-  ^uc  ^e  Bourgogne  fatisfît  à  cette  Trêve  par  une  Lettre  qu'il  écrivit 
jon.  de  Provins  datée  du  a  3 .  May  1419*  par  laquelle  il  déclare  qu'il  obéira 

h^tre  des  ^  ^Cra  °'>cjr  a  ^a  *-ettrc  du  >  &  qu'en  -ce  qui  le  rouche  il  la  fer» 
Trait?$  de  accomplir  :  en  effet  il  l'a  fit  publier  au  moys  de  Juin  1419.  à  Cha- 
VMx.ihfie  Ion,  àMaicon,  à  Charolles  &  à  Autun. 

♦.cottes.     Tanneguy  du  Chaftel  Gentilhomme  Breton,  qui  avoit  été  infor- 
mé qu'il  devoit  être  du  nombre  de  ceux  qui  furent  malTacrés  à  Paris,, 
dans  cette  fameufe  fedition  ,,  où  les  Parifiens  du  party  du  Duc  de  Bour. 
gogne ,  ne  donnèrent  aucun  quartier  aux  Armagnacs  ,  ne  s'acom- 
modoit  pas  de  cette  Paix,  qui  faifoit  échouer  fes  defleins;  car  à  quel- 
que prix  que  ce  fut ,  iL  vouloit  faire  penr  le  Duc  de  Bourgogne,  fous 
prétexte  de  vouloir  venger  la  mort  du  Duc  d'Orléans,  dont  il  avoit 
été  Domcflique  :  C'eft  pourquoy  il  jugea  à  propos  d'engager  Bar- 
bazan  à  entrer  dans  fes  deffeins ,  luy  représentant  qu'il  étoit  de  fon 
honneur  de  venger  la  mort  du  Comte  d'Armagnac  Connétable  de 
France,  dont  il  avoit  été  le  confident ,  &  qui  avoit  été  maiïacré  à  Pa- 
ris par  les  ordres  du  Duc.  Il  n'eut  pas  de  peine  à  leperfuader ,  ilss'u-  ' 
nirent  donccnfcmble  &  cherchèrent  de  concert  tous  les  moyens  pour 
pouvoir  donner  de  la  jaloufie  au  Dauphin  qui  naimoit  pas  le  Duc  ;  & 
afin  de  mieux  réiiflir ,  ils  engagèrent  Robert  le  Maçon ,  Chance- 
lier du  Dauphin,  &  Jean  Lovet , Préfident  de  Provence  quMsfça- 
voient  être  mecontens  du  Duc  ,  à  entrer  dans  leur  complot  ;  mais 
ce  n'étoit  point  encore  affez  pour  eux  ,  ils  crûrent  qu'il  étoit  abfo* 
lument  neceflaire  de  gagner  ceux  qui  croient  le  plus  en  faveur  ,  &  qui 
avoient  plus  de  pouvoir  fur  l'cfprit  du  Duc.  Comme  la  Dame  dcGyac 
étoit  celle  qui  avoit  le  plus  de  part  dans  fes  bonnes  grâces  >  ils  n'ou- 
blièrent rien  pour  la  gagner,  ils  lui  propoferent  de  fi  grands  avantages, 
Compte  *111C  cetrc  femme ambitieufe  feprêta  à  tout  ce  qu'ils  demandèrent  d'elle. 

dejeande  Ils  gagnèrent  auffi  Philippe  JolTequin ,  homme  de  néant  ,  fils  d'un 

finffltnTlc  des  Armuricrs  du  Duc  *  qui  h*  premièrement  fon  Valet  de  Cham- 

30.  Juin  dccj  enfuitc  Garde  de  fes  joïaux,  enfin  fon  Confeiller  ,  fon  favory  & 

î4'9-  fol.  Garde  de  fon  Sceau  feerct.  Ils  engagèrent  encore  dans  leur  confpira- 

J0*  S7'  ration  Regnault ,  Vicomte  de  Murât ,  moïennant  la  ptomefle  de, 


Duc  de  Bourgogne»  lit  • 

570O0  moutons  d'orôc  yco.  liv.  de  rente  en  terres.  Tous  ces  Con- 
jurez d'un  commun  accord  reprefenterent  fi  fortement  au  Dauphin  * 
qu'il  devoit  fe  défaire  du  Duc ,  s'il  vouloit  gouverner  paifiblcment  le 
Royaume  pendant  la  vie  du  Roy  Ion  pere  î  que  ce  jeune  Prince ,  fan» 
faire  beaucoup  d'attention  aux  fuites  qui  en  pourroient  arriver,  fe  li- 
vra entièrement  à  eux,  5c  leur  promit  tout  ce  qu'ils  fouhaitoient  de 
iuy. 

Les  Conjurez  s'applaudiflant  de  la  reuflite  de  leur  projet,  &  ayant 
été  informés  que  la  conférence  tenue  au  Pont  de  Meulan  entre  la 
Reine ,  le  Roy  d'Angleterre  ÔC  le  Duc  avoit  été  rompue  ,  6c  que  le 
Duc  s'étoit  retiré  très-mecontent  de  l'Anglois  ,  6:  avoit  même  ré- 
folu  de  fe  joindre  au  Roy  pour  chalTcr  les  Anglois  hors  du  Royaume* 
ils  lui  propoferent  d'entrer  en  Traite  avec  le  Dauphin.  Le  Duc 
qui  c roy oit  qu'on  agiûoit  de  bonne  fby  ,acquicfça  à  leur  propofition  , 
d'autant  plus  volontiers  >  qu'il  fouhaitoit  pafiïonnément  de  s'accom- 
moder avec  ce  Prince.  11  envoya  le  18.  Juillet  141 9.  deux  Ambaf-  /-*-.«.., 

/■  j  1  .        _  /*-r»  .     _^  compte 

iadeurs  vers  le  Dauphin  ;  içavoir,  Mcflirc  Pierre  de  Gyac  ion  Chambc-  de  Jean 
lan ,  &  Maître  Nicolas  Rollinfon  Confeilier  pour  l'anurer  qu'il  ne  de-  j^jg"0^ 
mandoit  que  la  Paix>&  pour  conférer  avec  ceux  de  fon  party  fur  les  me-  ,  x.  a£ecf 
furcs  qu'il  y  avoit  à  prendre  pour  fe  réunir ,&  pour  agir  de  concert  con-  «4 1*.  foî; 
tre  l'ancien  ennemy  de  la  France.  Ils  n'eurent  pas  de  peine  à  convenir  *?u 
entr'eux  , 'le  Dauphin  le  fouhaitoit  fort ,  afin  d'exécuter  fon  deflèin  , 
foubs  l'apparence  de  cette  réunion.  Alain  Evcfquc  de  Léon,  envoyé 
par  le  Pape  pour  accélérer  la  Paix,  preûa  tellement  les  parties  de  fe 
réunir  8c  de  joindre  leurs  forces  contre  l'Angloys  »  que  les  Ambaf- 
fadeurs  de  part  &  d'autre  convinrent  que  »  à  l'occafion  des  grandes  di- 
»  vi fions  qui  depuis  un  certain  temps  en  çà  ont  régné  en  ce  Royaume  t 
»  aucuns  fufpicions  fe  foient  engendrées  ès  cuers  de  nous  &  de  plu-  Ja  "t*'2J 
«•fleurs  nos  OiSciers,  Serviteurs  8c  vauaulx  les  uns  envers  les  au-  TtSus  dl 
»  très  j  par  quoy  &  pour  plufieurs  ymaginations  que  à  celle  caufe  Pawjiafle 
••avons  conceu'és  ,  avons  été  empefehiez  de  concordiaulment  vaquer      *  8 
•»5c  entendre  aux  grans  frais  &  befoingnes  touchans  Monfeigneur  le  ï- 
»'  Roy  &  fondit  Royaulmc ,  &  de  enfemble  réfifter  à  la  dampnablc  en-  P*  *" 
treprinfe  de  fes  anciens  ennemys>  8c  les  noftres  les  Anglois ,  qui  fous 

*  umbre  &  par  le  moyen  des  devantdites  divifions  ,  fe  font  enhardys 
1»  d'eulx  ainfi  avant  bouter  en  cedit  Royaulmc ,  8c  de  fait  y  ont  con- 
•quelle,  &  de  prefent  ufurpent  5c  occupent  une  bien  grant  partie  de  la 
»»Scigneurie,&  pourroient  encore  plus  faire,  les  chofes  eftins  en  telle 

•  &  fcmblable  difpofition  :  que  ayant  levez  tous  les  foubçons  qu'on 

•  pourroit  avoir  les  uns  contre  les|autres,on  promettrait  d'un  commun 

♦  accord  ôcaflfcntcment  pour  l'honneur  ôcrevorence  de  Dieu  t  prin* 
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»»cipalcmcnt  aufli  pour  le  bien  de  la  Paix  >  auquel  un  chacun  bon  Ca* 
«tholique  devoit  eftre  enclin,  pour  relever  le  pouvre  peuple  des 
»*grans  6c  H  dures  oppreffions  que  à  la  caufe  avant  dite  a  eu  à  fouffrir 
*>  jurer  ès  mains  de  Révérend  Père  en  Dieu  Alain  Evêquc  de  Léon  , 
»Lcgat  de  noftre  Saint  Pere,  pour  le  fait  de  laditte  union  &  paix  de 
»  cedit  Royaulme  fur  la  vrayé  Croix  &  faints  Evangiles  de  D  eu  pour 
«ce  manuellement  touchiez  de  leurs  mains,  par  la  foy&:  ierement  de 

*  leurs  corps  pour  ce  preftez  l'un  à  l'autre,  fur  leur  part  de  paradis  en 
paroles  de  Princes  Scaulrrcment  le  plus  avant  que  faire  fe  pourra, 

»  les  chofes  qui  cy  après  s'enfuivent. 

i°.  »  Que  le  Duc  oublieroit  tout  le  pafle  tant  qu'il  vivroit ,  qu'a- 
»  près  la  perfonne  du  Roy  ,  il  honoreroit  Se  ferviroit  le  Dauphin ,  & 
«comme  à  fon  état  appartenoit ,  lu  y  obcïroit,  5c  nefourrroit  qu'il  fut 
m  fait  aucune  chofe  à  fon  préjudice ,  qu'il  aideroit  6c  maintiendroit 
»fon  état  &  fes  prérogatives  en  toutes  manières,  6c  qu'il  feroit  tou- 
•»  jours  fon  vray  &  loyal  parent,  qu'il  procureroit  l'on  honneur ,  fon 
»  mal  &  fon  dommaige  empefeheroit  6c  lui  fourniroit  fon  fecours  en 
»  guerre. 

z°.  »  Que  le  Dauphin  oublieroit  toutte  fa  vie  le  pafle  ,  qu'il  cheri- 
**  roit  le  Duc  comme  fonbonCoufîn,  &  en  touttes  les  occafions  le* 
wtraiteroit  comme  fon  bon  parent  ,  procureroit  fon  bien  ,éloigneroit 
»fon  mal ,  luigarderoitfes  états  prérogatives  ,  les  defténderoit  con- 
tre tous ,  fi-toft  que  le  Duc  l'en  averriroit ,  mefme  fi  aucun  de  fon 
»fang&  lignago  ou  autres  vouloient  pour  les  chofes  paûces  en  ce 
»  Royaume  ,  lui  demander  quelque  chofe  ou  le  quereller  en  fes  Etats» 
»  le  dcfFendroit. 

3°.  «QuelcDaulphin  8c  le  Duc  rravailleroientdorefn  rivant  au  bien  Se 
m  avantagcjdu  Royaumcfans  rien  entreprendre  l'un  contre  l'autre; &  fi 
»  quelques-uns  de  leurs  Officiers  leur  faifoit quelques  rapports  qui  puft 

-  caufer  de  la  divifion  ,  promcttoientde  s'avertir  l'un  l'autre  de  bonne 
»>foy  ,  qu'ils  s'employeroient  d'une  même  volonté  6c  fansfi&ion  à  re- 

-  pouffer  les  ennemis  du  Royaume. 

4*.  »  Qu'ils  ne  feroient  aucunes  aiiances  avec  les  ennemis ,  fi  ce 

•  n'étoit  du  confentement  de  l'un  ôc  de  l'autre,  &  pour  le  bien  évident 
•»  du  Royaume ,  ni  pareillement  avec  aucuns  Roys ,  Princes ,  niCom- 
«munautés  ,  foitdu  lignage  de  France  ,ou  autres  pré  udiciables  l'un 
»  à  l'autre  ;  au  contraire  en  toutes  les  aliances  qu'ils  feroient ,  ils  y 

feroient  compris  de  bonne  foy  3  &  qu'ils  renonceroient  à  toutes  le9 
-alliances  cy-devant  faites. 

5°.  -  Que  pour  témoignage  qu'il  ne  leur  reftoit  aucun  foubçon  fut 
».les  Officiers  &«  lervireurs  des  uns  ôc  des  autres ,  leurs  principaux 
Officiers  ;ureroic::t  tous  ces  articles. 
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L'on  propofa  enfuitc  de  faire  jurer  &  ligner  ces  articles  pâr  le 
Dauphin ,  par  le  Duc  de  Bourgogne,  &  par  leurs  Officiers  &  Servi- 
teurs ,  on  fixa  le  lieu  de  l'Aflèniblée  fur  le  Ponteau  qui  eft  à  une  lieuë 
deMelunfur  le  chemin  de  Paris,  aflTez  près  de  Poilly  le  fort ,  où  te 
Daulphin  &  le  Duc  le  rendirent  le  Mardy  1 1.  Juillet  1419*  là  ils  ju-  Pttïïi% 
zerent  entre  les  mains  d'Alain  Evêque  de  Léon  ,  Légat  du  Pape  qu'ils  p.  ;. 

•  obfcrveroicnt  ledit  Traité  ,  &.  le  teroient  obfcrvcr  ,  fe  foumettans 
••en cas  d'infraûionà  la  cohertion  &  contrainte  de  notre  Mere  fainte 
»  Eglife ,  de  noftrc  S.  Pere  le  Pape  ,  de  fes  Commis  &  De'pure's,  par 

•  lefquelx  ils  vouloient  &  confentoient  être  contraints  ,  &  chafeun. 
»  d'eulx  en  droit  foy  à  obfcrver  ,  &  accomplit  les  chofes  deflus  dites 

•  &  chafeunes  d'icclles  par  voye  d'excommuniement,  anathemarifa- 

•  tion  ,  aggravation  ,  rt1  aggravât  ion  ,  interdit  en  leurs  Pays  &  Terres» 
»  &  autrement  par  la  cenfure  de  i'Egliic  le  plus  avant  que  faire  fc 
»  pourra.  ' 

Les  Seigneurs  &  Officiers  qui  avoient  accompagnes  le  Dauphin  &  le 
Duc  de  Bourgogne  ,  dont  voicy  les  noms.  De  la  part  du  Dauphin  »  Mre  Chambre 
•«Jacques  de  Bourbon, Seigneur  de  Thury,Maître  Rcbcrt  le  Maçon  fon 

•  Chancelier,  le  Vicomte  de  Narbonne,ie  fire  de  Barbazan,lc  fired'Ar-  [oi.iayctw 
•pijon,  le  fire  du  Bochafge.lc  fire  de  BcauvauUefirc  de  Montenay,le  fia  moïc 

•  fire  de  Gamaches,Tanneguy  du  Chaficl  Chevalierjchan  LouvctPre-  j^"^. 
•fident  deProvencc,Guillaume  d'Avaugour,Huguet  de  Noyers  ,  Jean  tes  1*  i. 

•  Meluil  Confeillers  &  Chambclans  ,  Pierre  Frotier ,  Guitart  de  Bc-  Prcuvcp. 

•  ibrdon  ,  6c  Colart  de  la  Vigne  ,  Ecuyers  d'Ecurie  :  Ôcde  la  part  du 

•  Duc  de  Bourgogne ,  le  Comte  de  S.  Pol,  Meflirc  Jehan  de  Luxem-  dcCj^ntC 

•  bourg  ,  Mefllre  Archamhault  de  Foix  ,  Seigneur  deNoiiailles,  le  Fraignoc 

•  Seigneur  d'Antoing  ,  Meflire  Thibault  Seigneur  de  Ncufchaftcl,  finijj^,£' 

•  Meffirc  Jehan  de  Neufchartei ,  Seigneur  de  Montagu ,  Me/îirc  Jehan  Î+,,.  fol. 

•  de  la  Tremoille,  Guillaume  de  Vienne  ,  Meflire  Pierre  de  Baulïre-  tvr- 
•mont,  Grand-Prieur  de  France  ,  Meflire  Gauthier  de  Ruppes,  Mef- 

•  fire  Charles  de  Lens,  Meflire  Jehan  Seigneur  de  Cothebrunc,  Marô- 
»•  chai  de  Bourgogne  Meflire  Jehan  Seigneur  de  Toulon jon,  Meflire 
»»Rcgnier  Pot ,  Meflire  Pierre  Seigneur  de  Gyac ,  Meflire  Anthoine  de 
>Toulonjon,  Meflire  Guillaume  de  Chanipdivers ,  Philippe  Mufnicr 

dit  Joflequin  ,  &  Maiftre  Nicolas  Rolin  jurèrent  &  promirent  en  la 
manière  fuivante.  «  NousSc  chafeun  de  Nous  en  enfuivant  la  bonne  **** 
«volonté  de  nos  devant  diz  très-redoubres  Scigneurs,avons  d  un  com- 
9»  mun  accord  &  afl'entcmcnt  promis  &  juré  es  mains  dudit  Révérend 

•  Pere  en  Dieu  l'Evêque  de  Léon,  Légat  de  noftredit  faint  Pere  ,  & 

•  pour  la  caufe  dite  ,  par-deçà  envoyé  .  &  en  la  prefence  de  nofdiz 
»tces-rcdoubtés  Seigneurs  fur  la  vraie  Croix  >  &  les  faim  Evangile* 
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»  de  Dieu  pour  ce  manuellement  touchés  de  nos  mains  ;  pâf  la  foy  êË 
»  fermens  de  nos  corps  pour  ce  preftés ,  fur  noftec  part  de  Paradis  & 
a»  autrement  ic  plus  avant  que  faire  fe  puet  tenir  de  noftre  part  j  &  en 
»  tant  qu'à  Nous  pourra  toucher  les  chofes  devant  dittes,ôc  que  de  tout 
Preuve  p.  "notre  P°vair  Nous  entretendrons  nos  defliifdiz  tres-redoubtes  Sci- 
4. 1  »gncurs  en  bonne  &  vraie  amour  l'un  envers  l'autre  ,  ne  ne  feront 
«•ou  procurerons  chofequice  doyc  empêcher  ;  mais  fi  aucun  empê- 
•»  chement  y  apperceverrons ,  nous  les  en  ad vertirons  8c  chafeun  d'eulx* 
*&  de  ce  &  de  touttes  les  autres  chofesdevant  dittes.ferons  notre  loyal 

•  devoir  >  en  tcfmoing  defquellcs  chofes  ,  Nous  &  chafeun  de  Nou» 
»  avons  eferips  nos  noms  de  nos  propres  mains  à  ces  prefentes  1  5c  icel* 
»»les  fait  mettre  &  appofer  nos  Sceaulx.  Donné  au  lieu  de  la  conven* 

Journal  "  l*on  ^  aiTemblécde  nofdiz  tre'wedoubtés  Seigneurs  fur  le  Ponteau  • 
4e  P«i«.  »  qui  eft  à  une  lieue  de  Melunou  droit  chemin  de  Paris  près  de  Poillf 
Ws*  »  le  fort  le  Mardy  1 1.  jour  de  Juillet  l*an  14 19.  Ce  Traité  beureufe- 
Layette  ment  conclu ,  le  Duc  de  Bourgogne  envoïa  Meflirc  Hue  de  Lan- 
4a  Du?"  n°y  »  Maître  Robert  de  Saulx  ,  &  Maître  Quentin  Menart,  le  portée 
jean.  cot-  au  Pape  Martin  V.  lequel  l'approuva  dans  tous  fes  points  par  une  Bula 
*PreCu£p!  donnée  à  fainte  Marie  majeure  le  v.  des  Nones  d'Octobre,  &  de  foz% 
j.  Pontificat  l'année  vu. 

Le  Duc  de  Bourgogne  très- fatisfait  d'avoir  conclu  la  Paix  avec  le 
Dauphin,  lui  fitprefenter  un  fcrmail  d'or  garni  de  trois  gros  diamant» 
d'un  grand  prix  ,  Ôc  le  landemain  le  Dauphin  lui  envoya  un  Courfiet 
brun  baye  à  longue  queue  ;  un  compte  de  Jean  Praignot»  Receveur 
General  des  Duché  &  Comte  de  Bourgogne  pour  un  an ,  commen- 
çant le  premier  Janvier  1418.  finiflànt  le  31.  Décembre  1419.  folié 
146.  dit  »  que  le  Duc  étant  au  mois  de  Juillet  1 41 9.  au  Ponteau  près 

èt  *  PoilIy  le  fort  >  à  unc  licu«  &  dcmie  de  Melun  avec  le  Dauphin  pout 
Fraignot  •»  le  bien  de  la  Paix  &  union  du  Royaume ,  donna  à  Maître  Robert  le 
Dec'î  \U.  *MaÇ°n»  Chancelier  dudit  Dauphin,  au  Prcfident  de  Provence  ,  à 
faUt+t,9  *Tanneguy  du  Chaftel ,  à  Barbazan ,  à  Mcflire  Louys  de  Courailles  , 

•  au  firede  Beauvaul ,  à  Huguet  de  Noyers,  à  Guillaume  d*  A  vaugour  fie 

•  à  Jacques  du  Pefchin  3  à  chafeun  d'eulx  500.  Moutons  d'or  de  joî 
>  fols  pièces  >  tous  très-feaulx  &  très  -  defloyaulx  traiftres  ,  qui  de- 
p  puis  le  meurdrirent  faulcement ,  mauvaifement ,  traiftreufement  & 
*•  defloyaument  à  Montcrcau  où  fault- Yonne  le  ïo.  Septembre  1419* 
Dieu  luy  face  pardon  à  l'ame  »  6c  à  Dieu  en  foit  la  vengeance ,  qui  en 
▼cùile  faire  ainfi  comme  ilsontdeflcrvy.  Il  donna  encore  à  Jacques  de 
Bccourt  ferviteur,  domeitique  du  Roy  Jacques  (  d'EcofTe  )  40.  mou- 
tons d'or ,  pour  luy  porter  la  nouvelle  de  cette  Paix,  dcpcfcha  def 
Courriers  à  Arras  pour  en  donner  ayis  au  Comte  de  Charrolois  9  à 
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Dijon  pouf  en  avertir  laDuchefle,  &  faire  céder  tous  actes  d'hoftilitcs 
aux  Mâconnois,  Charrolois  6c  Duché  de  Bourgogne  contre  les  gens 
du  Dauphin  >  lequel  ne  pouvant  s'empêcher  de  faire  paroitre  fon  cha- 
grin d'avoir  manqué  fon  coup  ,  fe  retira  fans  rien  dire ,  fes  Officiers 
qui  l'avoient  accompagne  ,  n'ayant  pas  jugé  à-propos  de  rien  entre- 
prendre ,  parce  que  l'entrevue  fc  faifant  en  raze  campagne  ,  &  le 
Duc  e'tant  beaucoup  plus  fort  que  le  Dauphin  ,  ils  auroient  trop  rif- 
<qué ,  s'ils  avoient  tenté  d'exécuter  leur  attentat. 

L'Aflemblécs  etantfeparée ,  le  Duc  fc  retira  à  Pontoife,  où  étoient  chambre 
le  Roy  6da  Reine,  remit  à  Sa  Majefté  les  articles  arrêtez  entre  le  Dau-  desComp- 
phin  fit  luy ,  fur  lefquels  le  Roy  fit  expédier  une  Déclaration  datée  de  jonlfyeué 
Pontoife  le  1 9.  Juillet  1419*  contenant  ce  qui  fuit.  »  Nous  avons  pre*  première 
•  miercment  fait  8c  faifons  par  ces  prefentes  abolition  générale  à  tous,  j"p^itcs 
»  de  quelque  cftat  8c  condition  qu'ils  foient ,  de  tous  les  faits  &  cas  ad-    LUfle  4* 
«venus  en  ce  Royaume  le  temps  paffé  ,  8c  jufques  aujourd'huy  ,  pour  4«- 
*»occafion  des  divifions  &  débats  qui  ont  efteen  cedit  Royaume ,  &  ^feurep. 
»  avons  remis ,  remettons  ,  pardonnons  &  quittons  toutes  injures  & 
»  oftenfes  tant  d'un  cofté  que  d'autre  ,  fans  ce  que  jamais  en  foit  &  puuTe 
»  cftre  faite  aucune  pourfuite  ,  ne  action  de  droit  ou  de  fait,  directe- 
«ment  ou  indirectement,  publiquement  ne  occultemcnt,  ores  ,  ne 
«pour  le  temps  advenir  ,5c  fur  ce  impofons  filencc  perpétuel  à  noftre 
«Procureur  &  àtous  aultres,  8c  par  ainfi  nous  plaît ,  voulons  8c  or- 
«  donnons  que  dorefnavant  Ton  ne  puiHe  reprocier  l'un  à  l'autre  au-- 
»  cune  des  chofes  palTces  ,  6c  que  toutes  paroles ,  injures,  reproces 
•c  eurent  tant  d'un  codé  que  d'autre. 

»  Item ,  8c  femblablement  abolitions  8t  mettons  au  néant  toutes  con- 
m  fifeations,  appeau lx  ,  proclamations,  adjournemens ,  Sentences, 
-  Arrcfts ,  baniflemens ,  tous  procès  8c  toutes  exécutions  faits  en  Court- 
«Tayc  ,  toutes  fufpenfions  &  privations  de  bénéfices ,  incarcérations, 
»  condempnations  6c  proferiptions  de  gens  clerz,' fais  fous  umbre& 
couleur  de  Juftice ,  en  Cour  d'Eglife ,  à  l'occafion  des  difeors  ,  divi- 
»  fions  &  debas  demis  diz  j  qui  ont  eu  cours  en  cedit  Royaulme",  & 
••par  ce  voulons  8c  ordonnons  que  ebafeun  retourne  pleinement  6c 
«paifiblcment  à  fes  bénéfices  ,  héritages  ôc  biens  immeubles ,  6c  feront 
«rendus  à  chafeun  fes  Villes  ,  Cbafteaux  6c  ForterefTes,  fans  ce  que* 

»pour  réparations,  fouldécs,  gaige  ou  autre  charge, elles  puuTent  ef-> 

»  tre  retenues  ou  empêchées, 
»Ihm  ,  voulons  5c  ordonnons  que  toutes  garnifon  s  de  Gcnsd'armes* 
de  trait  fe  vuident  tantoftlans  délay,  6c  fhns  faire  aucun  dom- 

»maigc  ,  &  celTent  de  toute  guerre  ,  fcuf  contre  nos  anciens  ennemis* 

••les.  Anglois,  contre  lefquels  il  nous  plaiû  qu'ils  fc  croployent  à  lai 
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«  confervation  de  noftre  Seigneurie  &  recouvrement  de  la  perte  d'î* 
»>  celle,  &  que  pour  icclles  garnirons  faire  vuidier ,  foient  prefente* 
«ment  commis  quatre  Chevaliers  ,  deux  de  par  Nous,  &  deux  de  par 
»  noftredit  Filz,  lcfqucls  auront  de  Nous  &  de  noftredit  Filzpovoir 
*>  fuififant  de  ce  faire,  • 

»  Item ,  vouions  coordonnons  que  les  Sièges  mis  devant  la  Ville  de 
*  Partenay  en  Poitou ,  &.  devant  la  Fortercfle  du  Seigneur  de  Rocheba- 
»  ron,  &  généralement  tous  fiegcs  mis  devant  bonnes  Villes  &  Fortcref- 
»fes  quelconques  en  ceRoyaulmc,tantd'un]coftéque  d'autre  celfcnt 
8c  foient  levez  preftement  &  fans  delay ,  &  que  les  gensd'armes  &  de 
»  Trait  c'tant  en  iceulx  Sièges ,  fe  employent  contre  nofdiz  ancien! . 
«'ennemis  ,&  fe  depuis  la  date  de  ces  prefentes  par  les  gens  cirant  aux 
*»diz  Sièges  ou  autres  ,  étoit  aucune  choie  innovée  ,  ou  redicion  ,  oa 
••prinfe  faite  d'aucunes  places  ou  d'aucunes  perfonnes,ou  biens,  vou* 
»  Ions  &  ordonnons  que  tout  fera  rendu  »  rcAitué  5c  reparc  ,  &  mis  au 
»  premier  citât  &  deub.  Touttes  voyes ,  en  tant  que  touche  le  Siège 
«  étant  devant  la  Ville  de  Partenay  en  Poitou,  voulons  &  nous  plaift, 
»  &  du  confentement  de  noftrc  dit  filz  le  Dauphin  ,  Ordonnons  que 
»  par  noftre  dit  Coufin  de  Bourgogne,  foit  pourveu  à  la  garde  de  la* 
P»dittc  Ville  &  Chaftel  de  Parthcnay  de  perfonne fouffifant&  ydoifne, 
»  qui  foit  agréable  à  noftre  dit  filz  ,  tellement  que  par  le  moyen  de 
»>  laditte  Ville  &  Chaftel  de  Partenay ,  nepuift  eftrc  faite  aucune  guerre 
»•  oudit  Pays  de  Poitou  ,  &  aux  fubgiez  de  noftrcdit  filz  le  Daulphin  ; 
•>6c  moyennant  ce  »  ledit  Siège  fera  levé ,  &  fe  départira  &  vuydera 
»  de  fait  la  garnifon  de  Partenay ,  &  lequel  Commis  fera  le  ferement 
»  à  noftrcdit  Filz ,  de  lui  rendre  lefdittes  Villes  6c  Chaftel,  après  le 
»  décès  dudit  lire  de  Partenay,  félon  la  fourme  &  teneur  du  Contrat 
»  delà  vendition  faite  entr'eulx  dcfdittes Terres,  Ville  &  Chaftel. 

»  Item,  quant  aux  Comte's  d'Eftampes ,  de  Gyen ,  que  noftredit  Cou- 
»fin  requiert  luy  eftre  délivrées ,  &:  àluy  en  cftre  baillée  la  pofleflion 
»  comme  à  lui  appartenant ,  ainfique  ja  pieça  noftre  très-cher  &  amé 
^  Oncle  fon  perc  en  eftoit  veftu  &  faifi  de  la  propriété ,  &  nous  en 
••avoir  fait fby &homaigc,  &  depuis  noftredit  Coufin j  après  le  décèf 
»»  de  noftredit  feu  Oncle  ,  nous  en  fait  lefdiz  foi  5c  homaige ,  après  lef- 
v  quelles  foy  &  homaige  ainfi  faiz ,  feu  noftre  très-cher  amé  Oncle  le 
f*  Duc  de  Berry ,  foit  allé  de  vie  à  trefpaflcmcnt ,  auquel  lefdittes  Ter- 
»•  res  appartenoient  par  ufufruis,  &  après  fon  trcfpas  dit  &  maintient 
»  noftredit  Coufin  de  Bourgogne ,  icelles  lui  appartenir  en  plein  droit  ; 
••Nous  voulons  &  Nous  plaid  la  pofleflion  dcfdites  Terres  ,  Villes  , 
s» Forrercffes  &  appartenances  luy  cftre  rendue?,  reftituées  realemenç 
\>  £  de  fait ,  pleinement,  &  paiûblcment, 
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,  roulons  &  ordonnons  que  tous  les  Offices  de  noftre  Royaul- 
»  me  demeurent  en  noftre  difpofition ,  comme  raifon  eft,  &  quant 

•  noftrcdit  filx  fera  venu  pardevers  nous  ,  nous  pourverrons  à  icculx 
•Offices ,  &  en  ordonnerons  comme  il  Nous  plaira  »  par  l'advis  de 
»  noftrcdit  Filz ,  de  noftredit  Coufin  &  de  noftrcdit  Confcil. 

*»  Tourtes  lefquelles  chofes  deflus  dedairées  ,  Nous,  noftrcdite 

•  Coinpaigne&  noftredit  Filz  le  Daulpliin  ,  &  aufti  noftrcdit  Coufin  de 
»  Bourgogne,  &  plufieurs  autres  tant  de  noftre  Sang  &  lignage,  comme 
•de  noftre  Confeil,  jurerons  aux  faints  Evangiles  de  Dieu,  fur  la  vraye 
«  Croix,  ài  en  leurs  foix  &  loyaultez ,  avoir  aggréable,  &  en  tant  qu'à 

•  chafeun  d'eulx  touche ,  les  tcnir,garder  &  entretenir-  ,  &:aidier  à  te- 

•  nir,  garder  &  entretenir  ,  fans  enfraindre  ,  6t  aidier  à  punir,  &  faire 
"punir  les  Tranigrcflèurs  d'icclles  ,  ou  qui  attempteront  à  rencontre 

•  en  fait  ou  en  paroles,  ainfi  que  com  metteur  s  de  crime  de  leze  Ma- 
m  jefte. 

Non- feulement  tous  les  Princes  du  Sang  jurèrent  &  promirent  ob- 
ferver 6c.  faire  obferver  lcldirs  articles  j  mais  encore  tous  les  gens 
d'Eglifes  ,  Nobles  &  Bourgeois  des  Villes  du  Royaume ,  les  jurèrent  > 
£t  le  Roy  les  fift  lire  ,  publier  &  en  enregistrer  le  20.  Juillet  1 41  g.  - 

Le  Duc  de  Bourgogne  en  conformité  des  Ordres  du  Roy,  donna  les 
Lettres  •»  promettant  en  bonne  foi  &  en  parole  de  Prince  fur  les  faints  p,^^ 
■«  Evangiles  de  Dieu  ,  &:  fur  fa  vraye  Croix  icelluy  Traitié  ,  &  tous  layette  dès 
*»  points  d'icelui  garder  ,  &  faire  garder  &  accomplir  fans  enfraindre  ,  p^^J^ 
~  &  fans  aller  ,  ne  fouftrir  eftrc  allé  au  contraire ,  directement  ou  in-  4,  cotte  47. 

•  directement,  publiquement  ou  obcultemcnt,ores,  ne  pour  le  temps  Preuve 
««dvenir  :  mandant  par  ces  mêmes  prefentes  à  tous  Jufticicrs ,  Offi-  **' 

-»  ciers  &  Subjez  que  laditte  Paix  ils  tiengnent  &  gardent  fans  enfrain- 
»  dre ,  &  le  contenu  es  Lettres  de  mondit  Seigneur  deflus  tranferip- 
-»tes  ,  enterrinent  &  accomplillcnt  de  point  en  point ,  ainfi  que  mon 
*>  dit  Seigneur  le  veult  &  mande  ,  &  nous  plaift  qu'au  vidimns  de  ces 
»  prefentes  fait  fous  le  Scel  Royal  ou  autentique,  foi  foit  ajoutée  com- 
»mc  à  ce  prefent  original,  auquel  afin  que  ce  foit  ferme  chofe&  ftablc 
»»à  toujours,  Nous  avons  fait»mettrc  noftre  Scel.  Donné  à  Pontoife 
»le  19.  jour  de  Juillet  141 9.  Par  Monfeigneur  le  Duc  .  .  .Boueflcau. 

Pendant  le  féjour  que  le  Duc  fift  à  Pontoife  ,  il  fift  diftribuer  aux 
Domeftiques du  Dauphin  cinq  cens  efeus  d'or.  De  Pontoife  il  accom-  ^j0™^' 
patina  le  Roy  à  S.  Denis ,  où  le  Dauphin  envoya  en  Ambafladc  Maître  Fraignoc 
Robert  Maillier,  &  Maître  Jean  Champion  fes  Secrétaires  ,  vers  le 
Roy  &  le  Duc  ,  non  tant  pour  afturcrfa  Majefté  qu'il  obéïroit à  fes  foi  \l£19' 
ordres  portées  par  fa  Déclaration ,  que  pour  obferver  la  conduite  du 
Pue  ,  lequel  fe  confiant  aux  proteftaùons  d'amitié  que  leDauJphi» 
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lui  fift  faire  par  fes  Ambaflàdcurs,lcur  donna  toutes  les  marques  porA- 
blesdc  bienveillances,  &  leur  fift  prefent  le  2.  Aouft  1419-  de  1 50. 
francs  à  chacun.  Le  7.  duditmoys  le  Roy,  la  Reine  &  le  Duc  partirent 
de  S.  Denis  ,  &  allèrent  à  Provins, d'où  le  Duc  écrivit  à  Meilleurs  des- 
Comptes  de  Dijon  »  d'avertir  prompteinent  les  Seigneurs  d'Arlay  >; 
ë-SeTrT*  *  ^ntouie  de  Vergy,,  de  Villets  Sccey  ,  de  Ray  ,  de  Rnppcs  ,  le  Ma- 
Frai/r.ot    **  rechal  de  Bourgogne  ,Me(firc  Guy  de  Pontallicr ,  de  Chateauvillain  i 
fini  îe     »de  S.  George,  Meflire  Jean  de  Vergy  &  Meffire  Jean  de  Neufchaftel, 
to?.Ciiî*    Pour  Avenir  trouver  promptement.  ÎJn  manufeript  qui  fe  trouve  dans 
le  Cabinet  de  feu  Monfieur  Perard  ,  dit  que  c'étoit  pour  compofer 
l'armée  ,  qu'il  vouloit  envoyer  au  Service  du  Roy  en  exécution  de 
ladite  Paix  j  il  fift  davantage  ,  car  »  il  retira  la  garnifon  qu'il  avoit  à 
»  Chartres ,  d'où  il  tira  trois  gros  canons  ou  bombardes  appellécs  Cam- 
»»  bray ,  Brabant  &  Bruxelles  qu'il  rlft  conduircà  Dijon  avec  fcptmil* 
«liers  de  falpêtrc  &  plufieurs  habillcmcns  de  gens  de  guerre. 

Le  Duc  étant  arrivé  àTroycs  le  10.  du  mois  d'Aoufl  avec  le  Roy» 
la  Reyne&  IcDuc  de  Brabant, le  Daulphin  y  envoïa  Tanncguy  du 
chaftel,  Jean  du  Pefchin&  Louis  d'Efcorailles  ,  pour  aflurer  le  Duc 
qu'il  étoit  trcs-difpofé  à  exécuter  la  Déclaration  du  Roy  Ton  pere  dw 
19.  Juillet  dernier,  offrant  d'en  jurer  l'obfervation  ;  mais  qu'il  fou- 
haitoit  qu'ils  la  juraffent  tous  les  deux  prefens,  qu'il  avoit  plufieurs 
chofes  importantes  qui  regardoient  le  bien  de  l'Etat  &  de  tout  le 
Royaume,  à  lui  communiquer  ,  qu'il  croioitque  lelieu  lepluscom* 
mode  pour  l'un  &  pour  l'autre ,  feroit  le  Pont  de  Montereau  où  le' 
Dauphin  l'attcndroit.  Le  Duc  leur  remontra  qu'il  feroit  plus  décent 
de  jurer  ce  Traité  en  prefence  du  Roy  &  de  la  Reine  ,  qui  defiroient 
avec  paillon  de  le  voir&  de  l'entretenir.  Comme  Tanneguy  du  Chaf- 
tel n'étoit  pas  venu  à  dclTein  de  fe  laûTer  perfuader  ,  il  ne  répondit 
rien  à  la  Propofitioa  du  Duc  ,  duquel  il  ne  put  aufH  tirer  aucune  au- 
tre réponfe. 

Le  1 7. Aouft  le  Duc  depefcha  Huguenin  du  Bois  fon  Ecuier  d'Ecuries 
pour  faire  avancer  en  diligence  fes  gens  d'armes  &  de  trait  qui  étoient 
en  Bourgogne  &  dans  le  Charrolois,  afin  de  les  joindre  aux  Troupes  du, 
Roy  qui  aflembloit  fon  Armée  à  Troyes ,  croïant  qu'en  vertu  du 
Traitté  conclu  entre  lui  «5c  le  Daulphin  ,  il  n'y  avoit  rien  à  craindre 
pour  le  Mâconnois  ni  pour  le  Charrolois  des  Troupes  du  Dauphin 
qui  étoient  fur  les  frontières  du  Lionnois ,  ni  de  celles  du  Duc  de 
Bourbon  qui  étoient  fur  les  frontières  de  Bourbonnois.  Sur  ces  ordres 
les  Seigneurs  de  Jonvcîle,  de  Vergy  Seigneur  de  Rigny  &  Régnier 
Pot  fe  rendirent  avec  bon  nombre  de  gens  d  armes  au  lieu  marqué* 
&  pourprefler  le  reftedes  Troupes  de  les  fuivre  ,  il  leur     donner  de" 
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J'argent ,  tfîn  de  fe  mettre  plus  promptement  en  eftat  de  lefefvirdans 
l'Armée  que  le  Roy  met  toit  fur  pied. 

Cependant  Tanneguy  du  Chaitcl  retourna  à  Troyei ,  preffa  le  Duc 
de  venir  à  Montcreau,  ou  du  moins  qu'il  s'en  approchât ,  &  fe ren- 
dit à  Bray  fur  Seine ,  où  l'on  pourroit  plus  commodément  conférer  . 
pour  convenir  du  lieu  où  le  Dauphin  &  lui  jureroicnt  cette  Paix.  Pour 
engager  le  Duc  à  faire  cette  première  démarche,  Tanneguy  du  Chaf- 
tcl  rlit  agir  la  Dame  de  Gyaç  &  Philippe  Joflequin  ,  qui  obtinrent  du 
Duc  qu'il  fc  rendroit  à  Bray  fur  Seine  ,  à  deux  bonnes  heures  de  chc- 
-Juin  de  Montcreau ,  pour  conférer  avec  les  gens  du  Dauphin. 

Le  Duc  partit  de  Troy  es  le  14.  d'Aouft,  &  aufli-toft  qu'il  fut  arrivé 
À  Bray  ,  Barbazan  le  vint  vifiter  de  la  part  du  Dauphin  ,  &  lui  décla- 
rer qu'après  ie  Roy  fonpere,  il  laimoit  le  plus  ,  qu'il  fouhaittoit 
très-fort  de  le  voir  &  de  1  embrafler  ;  à  quoi  le  Duc  répondit  qu'il 
«toit  prêt  de  fervir  le  Dauphin,  d'emploïer  fa  perfbnne  ,  fes  amis, 
ie^  alliés ,  fes  fubjets ,  &  tous  fes  pays ,  pour  lui  marquer  fon  obe»f- 
fance  ,  qu'il  aviferoit  au  iurpiusà  ce  qu'il  deûroit  touchant  le  lieu  où 
ils  jurcroient  la  Paix. 

Ces  negotiations  fe  continuèrent  jufqu'au  7.  Septembre,  auquel 
jour  Tanneguy  du  Chaftel,  Jacques  du  Pefchinôc  Louis  d'Efcoraillos 
ie  rendirent  à  Bray ,  &  remontrèrent  au  Duc  qu'il  n'y  avoit  rien  à 
-craindre  pour  fa  perfonne  ,  ni  pour  les  fiens  de  venir  à  Montcreau  , 

le  Dauphin  l'attendoit  depuis  quinze  jours  ,  que  pour  fa  fûreté  ,  le 
Château  lui  feroit  livré  ,  qu'il  y  logeroit  fes  gens  d'armes,  &  en  feroit 
Je  Maître  a  &  que  l'entrevue  fe  faifantfur  le  Pont,  ayant  lcChaiîeau  à  fa 
difpofition  il  commanderait  fur  le  Pont  ;  que  le  nombre  de  ceux  qui 
*ccompagn croient  le  Dauphin  &  le  Duc  feroit  égal*  que  pour  laplus 
grande  aflurance,ceux  du  Dauphin  &  duDucrcnouvelleroicnt  Je  fer- 
ment fait  au  Traité  du  Ponteau  ,  près  de  Pouilly  le  fort  le  i  o.  Juillet 
dernier  ;  &  pour  convaincre  le  Duc  de  la  finecrité  des  intentions  du 
Dauphin  ,  il  eut  ordre  de  luy  dire,  que  ayant  quelques  Seigneurs  au- 
près de  fa  perfonne ,  qui  n'avoient  pas  juré  d'obfervcr  le  Traité  con- 
-cJu  au  Ponteau,  comme  le  Dauphin  s'y  étoit  obligé  >  il  fouhaitoit 
qu'ils  prétalTcnt  le  ferment  en  prcfcncc  des  Ambafladeurs ,  qui  avoient 
-Jiegptié  ce  Traité.  D'un  autre  côté  la  Dame  de  Gyac  &  Philippe  Jof- 
fcquin  conseillèrent  le  Duc  d'accepter  ces  conditions  ,  &  de  fc  ren- 
dre à  Montercau  le  plus  promptement  qu'il  pourroit ,  autrement  qu'il 
Jie  pourroit  éviter  d'être  blâmé  de  toute  la  France  d'avojr  refuie  une 
conférence, qui  fans  doute  procureront  la  paix  du  Royaume. 

Le  Due  ne  fçachant  à  quoy  fc  réfbudre ,  donna  avis  au  Hoy ,  à  (a 
Reine  &  à  fon  Conjfcildespropofitions  wkl&tyWlv  &f°*  fM» 
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'  fur  lcfquelles  il  reçoit  ordre  du  Roy  de  Te  rendre  à  Montereau ,  atî* 
quel  il  obéît ,  en  aflbrant  Tanneguy  du  Chaftel  &  les  autres  Envoïéz 
du  £>auphin ,  qu'il  fe  rendroit  près  de  fa  perfonne  le  10.  Septembre» 
Tanneguy  ayant  pris  congé  du  Duc  ,  s'en  retourna  vers  lcD  uphin  , 
luy  flft  un  rapport  exact  de  fa  negotiation ,  &  dit  à  (es  complices 
»  qu'il  falloir  qu'il  euft  bien  de  quoy  ,  puifqu'Havoit  fçu  achepter  un 
»Duc  de  Bourgogne.  Barbazan  entendant  le  rapport ,  dit  tout  tranf- 
porte  de  joye  »  ce  fera  donc  alors  que  nous  exécuterons  nos  defleins, 
*>&que  ceux  de  noftrc  paTty  recevront  dans  peu  de  jours  de  bonnet 
-nouvelles.  A  1  inftant  même  il  donna  ordre  à  Renaudin  le  Nom- 
mant d'achever  inceflament  les  bariercs  du  Ponti 

Le  9  Septembre  Tanneguy  du  Chaftel  &  d'Efcoraillcs  retournèrent 
à  Bray ,  &:  Pierre  de  liyac,  &  Nicolas  Rolin  à  Montcreau  ,  pour  re- 
nouvcller  les  fermons  faits  au  Pontcau  ,  tant  par  le  Dauphin  que  par 
le  Duc  5c  leurs  principaux  Seigneurs,  &  en  même  temps  Mefllre 
Charles  ,  Seigneur  d'Albret ,  Jean d'Har court-Comte d'Aumale, Ber- 
trand* de  la  Tour,  Meffire  Antoine  de  Lcvt  Seigneur  de  Vauverr» 
Jean  Seigneur  du  Pcfchîn,  Laurent  d'Avodie,  &.  le  Seigneur  d  CM- 
Jiergues  par  ordre  du  Dauphin  ,  &  en  prclencc  du  fire  de  Gyac  &  de 
Maitrc  Nicolas  Rollin  jurèrent  de  garder  les  Traitas  de  Paix  conclus 
entre  le  Dauphin  &  le  Duc. 

Le  Dimanche  io.  de  Septembre  le  Duc  après  fondifné  partit  <$c 
Bray  avec  fon  Conféil,  &  fa  maifon ,  accompagné  d'environ  quatre 
cent  hommes  d'armes,  &  étant  arrive  à  la  vûc  de  Montercau  ,  il  fift 
faire  aire  dans  un  Prc'  derrière  le  Château  ,  &  croyant  qu'il  cftoit  de 
fon  devoir  de  faire  avertir  le  Dauphin  de  fon  arrivée  ,  il  envoya  vers 
luy  Archambault  de  Foix  Seigneur  de  Noiïaillcs  ,  Guillaume  de 
Vienne,  Seigneur  de  S.  George  &  de  fainte  Croix  i  Se  Antoine  cte 
Vergy  ,  Seigneur  de  Champlitc  &.  de  Rigny  ,  pour  le  fatuer  de  <â 
part;  &  lui  dire  qu'il  étoit  venu  fuivant  fes ordres,  pour  s'employer  à 
fon  fervicc,  6c  mi  bien  du  Royaume ,  &  fçavoir  ou  il  lui  plairoit qu'ils 
conferaflenr  enfcmble  ;  aufquels  le  Dauphin  repondit  qu'il  étoit  très 
fatisfait  de  l'arrivée'  du  Duc  ,  &  quant  au  lieu  où  ils  dévoient  tenir 
leur  conférence ,  on  en  étoit  convenu  de  part  &  d'autre ,  qu'il  nV 
avoit  point  de  temps  à  perdre  ,  parce  qu'il  voulloit  aller  toute  lanuit 
àMcrcr.  ^v. 

Enfuite  il  fut  parlé  des  fu retés  qu'ils  fcdevo'cnr  donner  dè  part  5c 
d'aurre.  <)n  convînt  de  jurer  en  parole  de  Prince  ,  de  ne  porter  ou 
faire  porter  à Tunni  ir  l'autre,  ni  à  ceux  de  leur  fuite  aucun  mal  ni 
'  de  m  m  âge  i  que  le  Dauphin '&  le  Duc  feroient  chacun  accompagnes 
dedans  des  barrières*-  de  a\x  pe  r  fon  nés.  feule  ment  r  telle  s  qu'Us  le» 
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#©udrotent  choifir  ,  &  dont  ils  feroient  mettre  les  noms  par  écript , 
dans  un  Rôle  ,  que  les  uns  8c  les  autres  s'envoyeroient.  Cela  fait  » 
les  Seigneurs  envoyas  au  Dauphin ,  retournèrent  vers  le  Duc  lut 
làire  le  rapport  de  leur  negotiatien,  laquelle  le  Duc  agréa,  8c  à 
finitant  il  choifit  les  dix  perlbnnes  pour  l'accompagner,  qui  furent 
■Charles  de  Bourbon,  Archambault  de  Foix,  Seigneur  de  Noua  il  les, 
Guil'aume  de  Vienne,  Seigneur  de  faint  George  8c  de  fainte  Croix, 
•Antoine  de  Vcrgy  Seigneur  d'Autrcy ,  Jean  de  Fribourg ,  Jean  de 
Hcufchaftel ,  Guy  de  Pontaliex  Seigneur  de  Talemay ,  Charles  de 
iens  &  Pierre  de  Gyac. 

Mais  comme  quelques-uns  rapportoient  qu'il  y  avoit  des  gens  de 
pied  armés  ,  cachés  dans  les  maifons  voiiinesdc  l'entrée  de  la  bar- 
rière du  coté  de  la  Ville,  Pierre  de  Gy a c  fut  feul  commis  par  le  Duc 
pour  les  reconnoitre  ,  lequel  rapporta  n'y  avoir  trouve  perfonne.  Sur 
cette  amirance  trompeufe,  qui  fut  la  caufe  de  la  mort  du  Duc ,  il  alla 
au  Château  oùlc  Dauphin  luy  envoya  les  noms  des  dix  personnes  qu'il 
avoit  choifies  pour  l'accompagner  fur  le  Pont  ;  Ravoir  ,  le  Vicomte 
,dc  Narbonnc,  Pierre  de  Bcauvau,  Robert  de  Loire ,  Tanneguy  du 
Chaftcl,  Barbazan,  Guillaume  Batailler  ,  Guy  d'Avaugour,  Olivier 
-Logct,  Varcnne  6c  Frotier.  Le  Duc  fur  le  champ  fit  écrire  les  noms 
rdes  dix  perfonnes  qu'il  avoit  choifies  pour  Raccompagner  furie  Pont, 
*6c  donna  le  Rôle  aux  Seigneurs  de  Noiiailles  6c  de  S.  Georges,  qui 
'le  portèrent  au  Dauphin,  6c  prirent  fon  ferment ,  &  celuy  des  dix 
perlonnes  qui  dévoient  l'accompagner. 

-    En  fuite  le  Duc  dit  à  Jean  Seguinat  fon  Secrétaire  de  le  fuivrey  cHimBrr 
farce  qu'il  pourroit  avoir  befoingdc  lui  >  6c  fortit  du  Château  avec  d«  Dijon, 
ries  dix  per  Ion  nés  nommées,  pour  aller  trouver  le  Daulphin  fur  le  iÎ^"^  aï 
•Pont,  armes  feulement  de  lcurs^cottcs  6c  épées.  Lorfque  le  Duc  fut  à  i>uc  Jean 
la  bariére  du  Pont  qui  ctoit  faite  à  crenaux  ,  Pierre  de  Bcauvau  "p^J^. 
étant  hors  de  la  bariére  ,  receut  le  ferment  du  Duc  ,  6c  de  ceux  de  P  4. 
£i  compagnie.  Les  Gardes  de  la  bariére  dirent  au  Duc  d'y  entrer  avec  n>  14  if* 
les  dix  perfonnes  de  fa  mire  ,  ce  qu'il  fit.  Tanneguy  du  Guftel  avec  Jj" 1J' ll" 
quelques  autres  armes  à  couvert  (  c'eft-à-dire  decuiraflTcs  fous  leurs 
robes  )  tenants  chacun  une  hache  à  la  main  ,  s'éfant  avancés  iufqu'à 
.l'entrée  de  la  bariére  ,  y  receurënt  le  Duc  ,  lui  faifant  une  profonde 
révérence,  lequel  leur  leva  le  chapeau  ;  mais  Tanneguy  s'imparierï- 
âant  que  ceux  delà  fuite  du  Duc  entroient  trop  lentement ,  rira  parla 
snanchc  Seguinat  dans  la  bariére,  pour  la  faire  fermer  pluspromptd- 
orient  Alors  le  Duc  fe  tourna  vers  Tanneguy  6c  ceux  de  fa  fuirey 
Heur  cfat.  »  Meflîeurs  vous  vecz  comment  je  viens    en  leur  montrant: 
<faeluy  ftc  ceux  de  faluite  nctoient  anne*quc  de  cortwSc  d'épées* 
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,&  qulls  avaient  une  entière  confiance  en  leur  ferment.  Ayant  fait 
deux  ou  trois  pas  ,  appercevant  le  Dauphin  qui  s'avancoit  vers  lui* 
&  qui  étoit  à  un  coin  du  Pont  vers  la  Porte  de  la  Ville  »  où  étoit  uns 
loge  faite  de  charpenteric  du  côté  de  l'eau,  alla  droit  à  fa  rencontre» 
£tant  Ton  ebapperon  qui  c'toit  de  velours  noir  s  en  l'abordant ,  il  mit 
,un  genoùil  à  terre ,  le  faluant  tres-humblcmcnt ,  &  lui  dit  ces  paro- 
les :  »  qu'aprùs  Dieu,  il  n'avoit  qu'à  fervir  &  obéir  qu'au  Koy  ôtà 
•»  lui  &  en  leur  fervice  ,  à  la  confervation  du  Royaume  ,  offrit  à  met- 
«  tre  ôc  employer  corps ,  biens,  amis ,  allies  &  bienveillans,  ôc  fe  oa 
»  lui  avoit  fait  quelques  rapports  à  fa  charge  »  lui  pria  que  ne  les  voul- 
>ûic  croire ,  &  pour  plus  grant  feurcté,  s'il  fembloit  au  Dauphin, 
•»  que  ou  Traitiésde  la  Paix  ôc  alliances  faites  entr'eulx ,  feuflènt  auf 
cunes  chofesà  adjouter ,  qu'il  étoit  preft  de  le  faire  au  dit  de  lui  5c  de 
fesgensillec  prefens  j  5c  en  finiûant ,  il  dit  au  Dauphin  5c  à  ccuxdef* 
fuite  »  Monfieur ,  5c  entre  vous  ,  Mefijcurs  ,  dis  je  bien.  »  Ces  paro- 
les ainfi  prononcées  par  le  Duc ,  le  Dauphin  lui  répondit  »  biau  Cour 
•»  fin,  vous  dites  fi  bien  que  l'on  ne  pourroit  miculx,  levez- vous  & 
»  vous  couvrez.  Enfuitc  le  Dauphin  prenant  le  Duc  par  la  main  , 
le  fit  lever,  5c  parlants  enfcmblc  ,  tous  ceux  qui  les  accompa- 
gnoienr ,  croioient  qu'ils  s'entretenoient  honneftement.  Leur  pour* 
.parler  cependant  fut  interrompu  par  le  Prefident  de  Provence-, 
lequel  s'étant  avancé  vers  le  Dauphin  ,  Se  lui  ayant  parlé  à  l'o- 
reille}  ris  firent figne  de  l'œil  à  Tanneguy  du  Chanel,  lequel  tenant 
une  petite  hache  d'armes  en  fa  main  ,  poufià  le  Duc  entre  les  deux 
épaules ,  lui  difant  »  Monfieur  de  Bourgogne,  entrez  leans  ;  »  à  ce 
coup  le  Duc  fc  tourna  vers  Tanneguy ,  lequel  s'adreftant  au  Dau» 
phin,  «  Voilà  le  traiftre  qui  vous  retient  votre  héritage.  »  En  même 
temps  ayant  levé  la  hache  qu'il  tenoit  fur  le  Duc  pour  te  fraper ,  les 
Seigneurs  dcNouaillcs  &  de  Vergy ,  fc  mettant  entre  le  Duc  Se  Tait- 
neguy  ,  l'cmpcfcncrent  de  le  frapper  i  mais  le  Vicomte  de  Narbonna 
ayant  levé  fa  hache  fur  le  Seigneur  de  Nouailics,  lui  dit  »  fi  vousbou- 
»  gez  ,  vous  cftes  mort  »»  à  quoi  il  repartit  prenant  la  hache  »  vous  ne 
»mc  tuerez  pas.  m  Pendant  ce  démêlé  les  gens  du  Dauphin  ayant  crié, 
tue,  tiie ,  ceux  qui  étoient  cachez  étant  entrez  en  foute  parlabaricre 
laite  do  côté  du  Dauphin ,  un  grand  homme  brun  qui  çtoit  proche  de 
-Barbazan  ,  tirant  une épée  taillante  ,  en  frappa  le  Duc-  fur  la  tefte, 
en  descendant  au  long  du  vifage  du  côté  droit  »  lequel  pour  éviter 
Je  coup,  prefenta  le  bras  pour  le  parer  j  mais  il  fut  fi  furieux, que 
,non-fculement  il  en  fut  blelTé  au  vifage ,  mais  au/B  au  poignet  qu'U 
*ut  prcfque  couppé ,  duquel  coup  cependant  il  ne  fut  pas  atteré  * 
txm  jwmcffiy  lui  donna  un  fi  grand  coup  de  fa  bâche  fur  la  tefl*?, 
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ïpi'il  fofiïba  par  terre  fur  le  côté  gauche ,  le  vifage  aux  pieds  du  Dau-, 
phin  ;  après quoy  allant  au  Seigneur  de  Noiiailles,  qui  s'étoit  mis  en 
devoir  de  fe  faifir  de  la  hache  du  Vicomte  de  Narbonne  ,  lui  en  donna 
nn  coup  fur  la  tefte ,  duquel  il  tomba  à  terre  ,  non  pas  mort  fur  la 
place ,  comme  plufieurs  Historiens  ont  avancé ,  mais  il  en  mourut 
quelques  jours  après  dans  l'Hôpital  de  Montereau  où  il  fui  porté.  Les 
gens  du  Dauphin  arrêtèrent  prifonniers  ceux  du  Duc  ,  àlarefervc  de 
Ncufchaftcl  qui  faulta  par  deflus  la  bariére  j  Tanneguy  fe  faifit  du  Sei- 
gneur de  S.George  qui  étoit  malade  d'un  devoicment ,  &  qui  rendoit 
dans  l'eau  appuyélur  l'nn  des  crenaux  du  PontjleVicomtc  de  Narbonne 
s'alTura  de  la  peribnne  de  Guy  de  Pontallier  j  Batailler  arrefta  Jean 
Seguinat,  Secrétaire  du  Roy  &  du  Duc,  lequel  l'ayant  prefentéau- 
Dauphin  ,  le  mit  à  la  garde  de  Robert  Mailler  fon  Secrétaire. 

Mais  comme  le  Duc  n'e'toit  pas  encore  mort  >  un  nommé  VaflTy 
s'agenouilla,  &  le  perça  de  trois  coups  depées,  dcfquels  coups  le 
Duc  s'érant  eftendu ,  fit  un  grand  foupir ,  &  expira.  Une  lettre  écrite 
au  fujet  de  la  mort  du  Duc  Jean  ,  dit  ce  qui  fuit  :  •>  un  nomme  Gillct  - 
»  Bataille,  lequel  frappa  le  fécond  coup  après  Tanneguy  du  Chaftel ,  delà  more 
•»&  s'en  eft  Chariot  Bataille  fon  frère  vanté  par  pluficurs  fois  à  la  JDuc  de 
«  Grange  en  vérité,  enprelenccd'un  des  Gentilshommes  de  ma  corn-  gnë.'coête 
»  paignic  ,qui  là  étoit  prifonnier  ,  &  auflî  en  avoient  fait  une  chan-  10. 
p  fon  les  faulx  Traytres,  &  y  avoit  comment  Rcgnaudin  l'enferma  ,  ^"^^ 
»  Tanneguy  fi  le  frappa,  ôc  Bataille  fi  l'aflbmma.  Enfuite  un  Domcfti- 
que  du  fieur  de  Guitry  lui  arracha  les  bagues  de  fes  doigts,  &  les  Compte 
joyaulx  qu'il  avoit  au  col,  JeanLcvoir,  Valet  fervant  du  Duc,  étoit  tJajtjJJJ 
auprès  de  lui  lorfqu'il  fut  tué.  Pendant  ce  defordre  le  Prefident  dcPro»  fini/fant  le 
Vencc  ,  complice  de  cet  aflàlCnat ,  prcflfé  par  les  remords  de  fa  con-  5I*  Dec 
Xcicnce  ,  voulut  fc  retirer  ;  mais  Regnaudin  le  Normant  i'arrefta  ,&  Preuve» 
lui  dit  :  »  ne  t'enfuis  pas,  car  tu  es  confentant  du  meurdre  aufllbicn 
•comme  moy.  L'animofité  des  Aflàflins  fut  fi  grande  que  chacun 
d'eux  voulut  avoir  un  morceau  de  la  robe  du  Duc,  pour  le  mettre 
fur  la  leur,  &  le  porter  comme  une  marque  d'avoir  contribué  à  un 
meurtre  fi  inhumain.  Tanneguy  du  Chaftel  voulut  fe  difiinguer  des 
autres  fes  complices,  il  prit  un  des  éperons  noirs  du  Duc  à  molettes 
dorées,  &  fift  faire  un  eftuy  pour  cnchâfer  la  hache  au  bec  de  faucon  , 
ée  laquelle  il  avoit  frappé  le  Duc.  Les  cris  extraordinaires  que  l'on 
faifoit  fur  le  Pont ,  ayant  été  entendus  par  les  gens  du  Duc  qui  croient 
hors  la  bûriére;  ils  crurent  d'abord  que  le  Duc  avoit  cré  arrefté  pri- 
fonnier ,  c'efi  pourquoy  ils  voulurent  fe  mettre  en  devoir  de  la  for* 
cer  i  mais  le  Seigneur  de  Ncufcbaftel  qui  s'étoit  fauvé  en  franchiflànc 
h  baricre  ,  les  altura  qu'il  avoit  été  ailâfliné. 

Les  Meurtriers  poitcrcntlc  corps  du  Duc  dans  une  maifon  votfmer 
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de  la  Porte  delà  Ville ,  &  ayant  ferme  la  porte  qui  étoit  du  c6tè*  du 
Pont,  &  fait  lever  le  Ponslevys,  ils  firent  jouer  toutes  les  Trompet- 
Compte  tcs  &  tous  lcs  autres  inftruments  ,  comme  s'ils  eufiènt  remporté 
4c  Jean    quelque  grande  victoire  j  enfuite  ils  firent  fortir  quatre  cent  hom- 
rraignot    mcs  d'armes  qui  vindrent  fondre  fur  les  gens  du  Duc  qui  étoient  au 
Décembre  faubourg  defleça  1  eau ,  qui  en  le  retirant  a  Bray  en  defordre  avec  le 
loL  Seigneur  de  Ncufchaftcl,  en  tuèrent  une  partie,  &  firent  grant nom- 
M*'        bre  de  prifonniers ,  &  rentrants  dans  la  Ville,  ils  dépouillèrent  le 
corps  du  Duc  »  ne  lui  laiuant  qu'un  juppon  avec  fes  hoiuTeaux ,  le  por- 
tèrent furie  Pont,  à  defieindele  jetter  dans  la  rivière  &  le  priverde 
fepulturc;  mais  Macé  Bonnet,  Curé  de  FEglife  de  Montcrcau  ,  &  le 
Curéd'Eflagi  l'ayant  empêché  ,  le  gardèrent  le  rèftc  de  la  nuit  fur  le 
Pont.  Lelandemain  les  gens  du  Dauphin  le  firent  porter  en  l'Hôpital 
de  la  Ville  ,  le  mirent  en  la  bière  qui  fervoit  aux  pauvres ,  &  en  cet 
état  il  futdépofc  en  l'Eglifc  de  Noftre  Damc  3  où  il  fut  inhume  de- 
vant l'Autel  de  S.  Antoine  avec  fon  juppon  Se  fcshouflèaux.  Le  mê- 
me jour  les  gens  du  Duc  qui  croient  dans  le  Château  en  fortirent» 
iaiflant  le  Dauphin  maître  du  bagage  du  Duc  &  de  celuy  de  fa  fuite, 
entre  lefqucls  celuy  de  l'Evoque  de  Langres  c'toit  compris,  &  ces  ba- 
gages furent  partagez  par  le  Dauphin  entre  les  dix  perfonnes  qui  Pa- 
Toient  accompagné  fur  le  Pont. 

Le  Dauphin  fift  tous  fes  efforts  pour  engager  les  Seigneurs  prifonniers 
qui  avoient  accompagné  le  Duc,  à  fuivre  fon  party  foubs  de  grandes 
promettes  ,  &  même  il  les  prefla  de  déclarer  que  le  Duc  avoit  été  tué, 
parce  qu'il  avoit  voulu  tirer  fonépéc  pour  l'en  f  râper  j  mais  ccsSci" 
gneurs  avoient  trop  d'honneur ,  pour  confentir  à  ce  qu'on  exigeoit 
d'eux ,  il  n'y  eut  que  Pierre  de  Gyac  qui  oublia  Ion  devoir ,  &  Phi- 
lippe Joflcquin  qui  ayant  trahi  fon  Maître  ,  fe  retira  à  Bourges,  8c 
delà  en  Dauphinc,  fes  biens  furent  confifqués  &  vendus,  ôcles  deniers 
provenants  de  la  vente  furent  employez  à  l'achapt  de  Noyers. 

Le  Dauphin  &  ceux  qui  renoient  fon  party  voulant  donner  quelque 
couleur  à  leur  afTafTinat,  aceufoient  le  Duc  d'avoir  fait  alliance  avec 
l'Anglois ,  lorfqu'il  alla  à  Calais  ,  d'avoir  fait  tuer  le  Coneftablc ,  le 
Chancelier  &pluficurs  autres  perfonnes ,  lorfquc  Paris  fe  déclara  pour 
lui  d'avoir  eu  intention  de  tuer  le  Dauphin  à  Montereau ,  d'avoir 
voulu  conduire  le  Roy  à  Meairix  ou  \  Melun  ,  à  delTein  de  livrer  la 
place  au  Roy  d'Angleterre  j  quetantà  faint  Denis  au  mois  de  Juillet 
141 9.  après  le  Traite  de  Pouilly ,  il  avoit  fait  des  alliances  fccrcttcs 
Preuve*  ÛVCC  Plu^lcurs  particuliers  de  Paris  contre  ce  Traité  :  Sur  tous  ces 
-  chef;  le  14.  Septembre  141 9.  fon  Chancelier  interrogea  Jean  Segui- 

JXM ,  Secrétaire  du  Roy  fie  du  feu  Duc  Jean ,  lequel  ne  repondant  pas 
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comme  il  defiroit ,  le  fift  conduire  en  la  Tour  de  Melon  *  &  le  lande- 
main  1 5.  du  même  rrfois  ,  le  fiït  interroger  de  nouveau  par  Nicolas 
Noël ,  Lieutenant  du  Bailly  de  Mclum  &  par  Nicolas  d'Orléans,  Con- 
icilicr  de  Tanneguy  du  Chaftel  ;  ils  expoferent  à  fes  yeux  tous  les  inf- 
truments  deftinezpour  lui  donner  la  queftion,  &  firent  paraître  trois 
Queftionnaires  pour  l'y  appliquer  5  mais  perfiftantà  ne  vouloir  rien 
déclarer  contre  laverité,M«.  NicolasNoelrcfufadclaluifaire  donner. 

Le  16.  Septembre  1419.  le  Dauphin  prenant  la  qualité  de  Regent  du 
Royaume ,  écrivit  aux  Maire  &  Echevins  dcTroyes  ,  qu'ayant  fait  un 
Traité  de  paix  avec  le  Duc  de  Bourgogne  ,  il  ne  l'avoir  pas  exécute  , 
comme  ily  étoit'obligc  i  qu'étant  à  Montereau  pour  conférer  avec  lui ,  <jc  jJ^J^ 
il  l'y  avoir  attendu  18  jours, après lcfquels  s'y  étant  rendu>^&lui  Duc 
ayant  abandonné  le  Château  j  ils  étoient  entres  en  pour  par  1er  au  lieu  Jca°- cotte 
convenu,  auquel  il  lui  auroit  reprefente  doucement  qu'il  n'avoit  fait  Prcuvcp. 
la  guerre  aux  Anglois  >  ni  retiré  les  garnirons  des  places»  à  quoy 
le  Duc  auroit  repondu  plufieurs  paroles  outragculcs ,  &  tiré  fon 
épéc  pour  le  tuer ,  ou  pour  l'arreftcr  prifonnier  j  à  raifon  dcfqucls 
outrages ,  il  eftoit  refté  mort  fur  la  place ,  nonobftant  quoi  il  mandoit 
vouloir  avoir  foin  des  Enfants  de  Bourgogne  ,  8c  tous  au  très  ayant  tenu 
fon  party,&  entretenir  le  Traité  de  paix,cc  qu'il  auroit  fait  fçavoir  à  la 
Ville  de  Paris,  promettant  de  donner  tout  fecours  à  la  Ville  de  Troycs, 
pourvu  qu'elle  ne  donnait  point  entrée  au  Bourguignon,  &  qu'elle 
gardait  le  Roy,  la  Heine  &.  fa  feeur  Catherine.  Certc  Lettre  qui  eft 
datée  de  Montereau  le  1 6.  Septembre  141 9.  n'eut  pas  le  fuccès  que  le 
Dauphin  en  attendoit  $  s'il  euft  agi  >  comme  il  le  devoit  faire  dans 
la  conjoncture  prefente  ,  il  feroit  allé  à  Troycs  dès  l'onze  de  Septem- 
bre ,  à  la  telle  de  fon  armée ,  invertir  la  place  ,  pour  fe  rendre  maître 
du  Roy  ,  de  la  Reine  &  de  toute  fa  Cour»  ce  qu'il  auroit  pû  faire  d'au- 
tant plus  facilement ,  que  le  Roy  étoît  alors  dénué  de  confeil ,  de 
troupes  &  d'argent  ;  mais  le  Seigneur  de  Ncufchaftel  agiflant  en 
homme  fage ,  aufli-toft  qu'il  fut  arrivé  à  Bray  avec  le  débris  de  la 
maifion  du  Duc  &.  de  fes  gens  d'.irmes  >  envoya  une  perfonne  aflidéc 
porter  cette  fâcheufe  nouvelle  au  Roy>  à  la  Reine  &  à  fon  Confeil , 
lequel  depefcha  fur  le  champ  un  Courier  au  Comte  de  faînt  Pol ,  qui 
ctoit  à  Paris.  En  même  temps  le  Seigneur  de  Ncufchaftel  fitaulfi  par- 
tir Ticdric  l'Allemant ,  Se  compagnon  gtave  Ecuier ,  pour  informer 
le  Comte  dcCharrelois  quiétoit  à  Gand ,  de  la  mort  funefte  du  Duc 
Jean  fon  pere. 

La  Lettre  que  le  Seigneur  de  Ncufchaftel  écrivit  au  Roy  ,  lui  fut 
xenduë  le  matin  du  4.  Septembre  ,  fur  quoi  il  fit  partir  de  Troycs  le 
même  jour  Jean  Mercier ,  l'un  de  fes  Confeillcr*  ,  pour  fc  r«ndrc  au* 
Tmc  l.  E  f 
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près  de  la  Ducheiîc  de  Bourgogne ,  &  lui  remettre  une  Lettre  du  Royr 
fic  une  de  la  Reine  ,  qui  contenoit  en  fubftancc  »  que  le  Duc,  par  fou 
Layette  ordre ,  étant  allé  à  Montcveau  pour  trouver  ic  Dauphin  pour  le  bien 

'dTc  "  *k  Ia  Paix  ^  du  Ro>'aulTlc  '  P^ufieurs  des  gens  du  Dauphin  avoient 
Jean,  coite  blcŒé  le  Duc ,  &  retenu  prifonnicr  contre  les  fermens  par  eux  plu- 
4.  ^  ficurs  fois  réitérez  \  &  comme  cette  aÛion  tou choit  fa  perfonne ,  celle 
y  ^°  *a  Duchelfe  &  de  fes  enfants ,  comme  aufli  le  bien  public  de  fon 

Royaume,  étant  fort  peu  accompagné  de  Chevahcrs&  Ecuiers  »  il  la 
prioit,  &  néanmoins  lui  commandent  trcs  exprellcment  fur  la  foy 
qu'elle  lui  devoit ,  &  par  l'amour  qu'elle  étoit  obligée  de  témoigner 
envers  fon  mary  Le  Duc  de  Bourgogne ,  d'aflémbler ,  li-tofl:  la  prefente 
reccuë  ,  tous  les  parens  >  anus  >  vallaux  &  fujets ,  &  les  envoyer  très- 
promptement  pardevers  lui  >  pour  l'aider,  confcillcr  &  conforter, 
ainfi  que  la  chofe  le  requeroît ,  &  pour  pourveoir  au.  grand  deshon» 
neurqui  avoir  été  fait  à  Sa  Majefté  &  au  Duc  ;  au  iurplus  qu  e!leajou~ 
taft  foi  à  tout  ce  que  lui  diroit  de  faparr  fon  Conleiiler  Jean  Mercier 
qu'il  lui  envoyoit.  Les  Lettres,  quoiqu'elles  ne  portaient  pas  que  le 
Duc  cuit  cfté  afi'aiTiné ,  l'ordre  de  l'Envoyé  etoit  qu'après  ics  avoir 
rendues  à  la  Ducheiîc  ;  il  la  difpofalt  à  lui  apprendre  que  le  Duc  ctoi: 
mort  de  fes  blcfiures ,  ôc  de  quelle  manière  il  avoit  été  tuev 

Quoique  la  Ducheflé  lut  tréj-feniiblement  touchée  de  la  mort  du 
Duc  ,  &  que  fa  douleur  la  dult  empefeher  de  penfer  à  autre  chofe  ;  clic 
ne  laûTa  pas  de  mander  fes  principaux  Oiïkicrs  &  Confciliers,  poux 
délibérer  avec  eux  fur  ce  qu'il  y  auroit  à  faire,  pour  exécuter  les  or- 
dres du  Roy  ,  &  pour  mettre  en  feureré  les  pays  du  nouveau  Duc  fon 
Compte  fils.  Après  qu'elle  eut  entendu  leur  avis  •»  elle  envoya  en  Ambalïade 
ï'J'not    * *e  14  SePtcm^)rc  1 41    vers  le  Rov,  la  Reine  &  la  Ville  de  Troyes , 
fÇf.Vle°ji.  "  Maître  Hugues  d'Orge  ,  £vêque  de  Chalon  ,  Médire  Jean  Seigneur 
JDec  t+ï5>.  »  de  Montagu,  Mcfllre  Jacques  de  Courtiamblcs  Suigneur  de  Comœar 
Compte   " ticn  »  MelïireGny  de  Bar  Bailly  d'Auxois ,  Maître  Jean  Hiic Doyen 
du  mefmc  «d'Autun ,  Mcflirc  Guy  Armenier  Dotleur  en  Loix  ,  Maître  Lambert 
frl.  m.     ^fe  saujx  ^  Gouverneur  de  la  Chancellerie  du  Duché  de  Bourgogne  , 
»&MeJcan  de  Terrant  Confcillcr  du  Roy  cv  de  feu  Monlcigncur  le 
»  Duc  ,  leur  expofer  la  grande  trahi  Ion  perpétrée  en  la  perlonne  de  feu 
»  mondit  Seigneur  le  Duc  Jcan,afind'culx  encourager  a  avoir  &  aider  à 
•»  madite  Dame  laDuchcfTe^&C  Monfeigneur  le  Duc  Philippe  fon  fils  la  . 
•  punition  dudit  menait,  telle  que  le  cas  le  requiert.  Ces  Ambafiadeurs 
•ayant  été  favorablement  écoutez  ,  ils  retournèrent  en  Bourgogne  ,  & 
Raflant  par  Châtîllon, ils  y  reçurent  un  Ordre  de  la  DuchclTequi  por- 
toit  de  conduire  avec  eux  rrois  AuTonorres  qui  étoient  dans  les  pri- 
ions de  Trovcs  ;  çe  qui  les  obligea  de  renvoyer  Thomas  de  la  Roi- 
chcllc  qui  les  amena  dans  les  priions  de  Ch  tillon  ,  d'où  ils  furent 
conduits  par  le  même  au  mois  de  Novembre  1  + 1?.  dans  1:5  £r  ferre- 


Digitized  by  Google 


Duc  de  Bourgogne.  nj 

^eplfon,  pour  en  ordonner  par  Madame  la  Ducheûe&  ton  Confeii . 
u'nfi  qu'ils  jugeroient  à-propos.  Un  compte  de  Jean  de  Villeccflèy  pour 
une  année  finie  le  31.  Décembre,  dit  que  le  io.  Octobre  1419. 

•  Monfeigneur  l'Evoque  de  Chalon  ,  Monfeigneur  Jehan  de  Blaify  , 

•  Abbe'  de  faint  Seine,  ôcMeflire  Jacques  de  Courtiamblcs  Chevalier, 
»  firent  mettre  en  prifon  au  Chafteau  de  Chaftillon  >  en  la  garde  de 
*Perrin  Morcau  Tbourier  ,  Maître  Pierre  de  Dyou  ,  Maître  Jehan 
«de  Vefac  &  Maître  Bidault  Varricr  Aftronomes,  pendant  neuf  jours , 
êc  un  compte  de  JcanFraignor  fini  le  3  1.  Décembre  142 1,  fol.  16». 
dit  que»  Maître  Pierre  l'AItronomicn  demeurant  a  Apremont  f  fut 

•  amené  aux  prifons  de  Dijon  par  Ordonnance  de  Monfeigneur  le 

•  Chancelier  de  Bourgogne  ,  pour  l'interroger  fur  le  fait  de  la  mort 
*>du  Duc  Jean. 

M  idame  la  Duchefle  envoya  à  Philippe  fon  fils  Duc  de  Bourgogne  , 
■qui  étoit  en  Flandres  ,  Mcfllrc  Gauthier  de  Ruppes  Chevalier  ;  Jac-  Compte 
ques  dcBuxeul ,  Aymé  Bourgeois  Ecuier ,  Monnot  Machefoing  ,Mi-  jj?  .Jtan 
chel  &:  Rouflel  Clercs ,  chevaucheur  d'Ecurie  ,  pour  lui  expofer  le  {qU*™^ 
croit  qu'il  avoit  de  pourfuivre  la  vengeance  de  la  mort  du  Duc  fon 
père.  Elle  envoya  auflï  des  Ambaflàdcurs  au  nom  de  fon  fils  &  du 
iien  en  plufieurs  Cours.  Sçavoir  »  au  Pape  >  à  pluficurs  Cardinaux,  Pa- 
triarches, Archcvcques,Evêques  &  autres  Prélats  de  la  lainte  Egiifc , 
»  M«  Robert  de  Saulx  Licentié  en  Loix ,  Confciller  de  feu  M  le  Duc  ,  dcc™|?e 
-  &  Guyot  Laurent  dit  Ravotc,Chcvaucheur ,  leur  porter  lettres  clo-  F^gno" 

•  fes  de  par  madite  Dame  touchant  la  mort  de  mondit  Seigneur  le  P°"J  u^; 
+  Duc  ,  fie  le  Traité  de  la  paix  faite  entre  ledit  Duc  &  le  Dauphin ,  ÎJSfCaoc  là 
»  afin  d'exécuter  les  Lettres  de  ladite  Paix  par  la  manière  que  ledit  Dau-  ji.  Dec. 
•»  phin&  Monfeigneur  Je  Duc  le  fubmirent  à  la  Cour  de  noftre  Saint  ,i*,j,ê  *"oL 

•  Pcre,  en  leur  expofantpar  ledit  Maître  Robert  le  cas  de  ladite  mort , 
»ainfi&par  la  manière  qu'elle  efl  advenue.  Us  partirent  le  24.Septcm- 

•  bre  1419.  à  l'Empereur  Jean  de  Morimond  Ecuier,Iui  porter  Lettres 
»  claufes  contenants  le  cas  de  ladite  mort,afin  de  luiadherercr  &  aider 
«»à  madite  Dame,  pour  avoir  laditte  punition  ,  telle  que  de  raifon 
»»  renie  cas.  Il  partit  le  16.  Septembre  1419-  ^  Madame  de  Bour- 
»  bon  Mc/fire  Jehan  de  S.  Hilairc  ,  Bailly  de  Chalon,  &  Maître  Jehan 

Pclichot  Licentié  en  Loix  ;  à  Madame  la  Comtcfle  de  Nevcrs,  Mrc 
►  Jehan  de  Digoine  Chevalier ,  Jehan  du  Bouchet ,  Maiftre  d'Hoftel  de 

•  feu  M.  le  Duc  ,  &  Durant  Arnoult  Chevaucheur.  Au  Roy  de  Na- 
v»  va rre,au  Comte  de  Foix  Sc  à  Archambault  de  Foix  fon  frere,Mrc  Jehan 

m  de  Saulx  Chevalier,  Meflirc  Jehan  de  Murât  Chevalier  ,  Henry  du 
*»  Quonquet  Ecuicr  ,  &  Maiftre  Girart  Vyon  ,  Procureur  de  feu  M. 
*le  Duc  au  Bailliage  de  Dijon.  Au  Duc  de  Lorraine  6c  de  Bar  ,  Hu- 
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Compte  »Sucnîn  d'Aichy  Ecuier  &  Maiftre  Regnault  )©ly  fage  en  Droit.  A 
èx  né  qï   »»  Avignon  porter  aux  Habitans  dudit  lieu ,  ainfi  qu'il  cft  advenu  en  la 
fol  117.    »pcrfonnc  de  M.  le  Duc,  afin  détenir  fon  party  à  l'en  centra  des 
Ai  ^mc  »  Traiftres  Meurdriers  &  Parjus ,  Maiftrc Samart  de  Molincs.  Au  Duc 
fol.  H9-    »  &  à  la  Duchefle  de  Savoye,  Meflîre  Philippe  de  S.  Lcgier ,  Cheva- 
«3c  U*!norc  "  lî^r  »  Confeillcr  ,  Chambelan  ,  &  Jocerant  Frepicr  ,auifi  Conlciller 
du  D;ic     »  dudit  feu  Duc.  Aux  gens  d'Eglife  ,  Nobles  ,  Bourgeois  &  Habitans 
isia.  cotte  M(jcs  bonnes  Villes  de  Languedoc  ,  Mcflire  Guy  de  la  Brofle  ,  Reli- 
Ptsuves,  »  gieux  de  l'Ordre  de  Clugny ,  Secrétaire  du  Pont  S.  Bfprit.  Au  Comte 
F-ij.i+-    «deFoix  ài  à  p'ufieurs  Seigneurs  de  Dauphiné ,  François  Pèlerin 
•  Ecuycr.  Au  Comrc  Palatin  du  Rhin,  à  laComteflèdcWittemberg,au 
»  Marquis  de  Bade  &  autres  Seigneurs  d'Allemagne  ,  Meflîre  Thomas 
••de  Grandmont  Chevalier.  AMonfcigneur  le  Cardinal  Duc  de  Bar,, 
w  Meffirc  Jehan  de  Ncufchaftel ,  Seigneur  de  Montagu  &  d  Amancc  , 
»  &  Maiftrc  Guy  Gelmier ,  Confeillcr  du  Duc  pour  la  punition  des 
»>  Meurdriers.  Elle  écrivit  au  Comte  de  S.  Pol ,  Gouverneur  de  Pans, 
à  rUnivcrfité  &  au  Prevoft  de  la  même  Ville ,  aux  bonnes  V  illcs ,  tant 
en  l.anguedoil  comme  en  Languedoc  ,  les  informant  comment  le 
Duc  avoit  été  tué ,  leur  envoyant  copie  des  Lettres  du  Roy  &  de  a 
Reine,  pour  les  engager  à  demeurer  fermes  dans  les  intérêts  de  ba 
Majcfté,  &  de  ceux  du  Duc  fon  fl's. 

Le  15.  Septembre  141  9  la  Duchefle  receut  une  Lettre  du  Comte 
de  S.  Pol ,  par  laquelle  il  l'afluroitde  la  fidélité,  &  du  ferment  preue 
entre  fes  mains  le  iz.  Septembre  ,  en  prefence  du  Chancelier  ♦  par 
pluficurs  Nobles  Cappitaines  &  gens  d'armes ,  par  le  1 revoft  de  Paris, 
le  Prevoft  des  Marchands,  &  autres  Conseillera  &:  Officiers  du  Roy  r 
&  par  les  Bourgeois ,  Manans  de  la  Ville  en  très-grand  nombre ,  de  lui 
obéir  &  fervir  en  qualité  de  Lieutenant  de  Sa  Majcfté,  de  réiifter  aux 
dedans  des  infraûeurs  delà  Paix  »  confpiratcurs  ,  coupables  &  con- 
fentans  de  la  mort  6c  homicide  du  feu  Duc  ,  d'en  pourluivre  la  ven- 
geance ,  de  vivre  &  mourir  avec  lui  en  la  pour  fuite  de  ce  crime  ,  de 
dénommer  Ôc  aceufer  en  Jufticc  tous  ceux  qui  voudront  aider  le» 
Meurtriers  du  Duc  ;  enfin  de  ne  faire  aucun  Traité  fur  les  chofes  def- 
fus  dites  fans  le  confentement  de  l'un  8c  de  l'autre  i  &  le  Comte  de 
S.  Pol  fift  le  ferment  entre  les  mains  du  Chancelier ,  en  prefence  de 
tous  les  deffus  nommez  ,  de  ne  pas  abandonner  la  Viilc  de  Paris.  L'Lf- 
I«"ette  n,vcr^tc  de  Paris  lui  écrivit  pour  luy  remontrer  «qu'il  n'étoir  pas  temps 
it  la  .nort  **  de  plaintes ,  de  larmes ,  ne  de  pleurs.,  aincois  eft  beloing  de  labourer, 
Ojc     «  traveillicr ,  &  pener  à  la  réparation  du  très-enorme  e\l  cruel  meurtre, 
jwan.cotte  «à  laquelle  tout  preudhomtnc  fc  doit  employer  de  tout  fon  cucr,. 

Preures,  »  &  de  toute  fa  puiflance ,  &  refifter  à  la  mauvaifc  &  dampniblc  en- 
>  *'*      m  trepxifc  lis  cruculx  &  de  defloyaux  Meurtriers  $  &  quant  cft  de  nous',. 
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>trci-exCelIente  Dame  »  nous  fommes  en  ferme  propos  &  volentc 

,»  depourfuir  la  réparation  dudit  meurtre  >  dey  labourer  &  y  travcilier  de  Jean 

»en  toutes  les  manières  que  faire  le  pourrons ,  félon  noftre  eflat  &  fini'?e0t 

•  prof cfllon,  fort  en  Prédications ,  en  Lettres  miilivcs  à  notre  baint  Dccembre 
:»  Pcre  le  Pape  ,  au  iaint  Collège  des  Cardinaulx,  à  Roys,  Ducs  ,  à 

;*  Princes ,  Efludes  ou  Communautés,  &  à  brief  dire  >  en  toutes  les 
.••manières  qu'on  pourra  penlcr  6c  advifer  eftre  profitables  au  bien  &à 
:»  lonncur  du  Roy  &  de  fon  Royaulme ,  de  vous  &  de  la  eau  le  ,  telle 

•  aefte  noftre  délibération  prinl'e  d'un  commun  accord  &  conlentc- 
»  ment ,  fans  ce  que  aucun  de  nous  y  contredit.  Ifcript  à  Paris  .ea 

•  noftre  Congrégation  générale  folcmncllcment  cclcbréc  à  faint  Map 
•»  thurin  le  1 6.  jour  d'Qclobrc  ,  vos  tièv humbles      bicnveiilans  les 

•  Rc&eur  »  Docteurs  &  Maiftres  de  l'Univçrfiré'de  Paris. 

Madame  la  DuchclTe  fçavoit  parfaitement  qu'il  ctoit  delà  dernière 
confcqucnce  pour  le  Duc  Ion  fils  d'avoir  des  perfonnes  auprès  du  Roy, 
pour  aAiftcr  aux  Confeils  ,  &  pour  y  foûtenir  fes  inrerêts  $  c'efr  pour- 


quoy  elle  envoya  à  Troyes  au  commencement  du  mois  d'Octobre  jfcj^t 
.Meftlre  Guy  de  laTrcmoille,  Seigneur  dVchon  &  Cpmte  de  Join-  finj'fe^V 
gny  ,  J'fcvêque  de  Chalon  ,  l'Abbé  de  feint  Seine  (  Frère  Jean  de  D*«"j.bra 
Blaifv  )  Jean  Hue  Doyen  d'Autun ,  Jean  de  Neufchaftcl,  Cuy  .Ar-  \])' 
menier ,  Jean  Terrant  &  Jocerant  Frepicr  Confcillers  du  feu  Due  , 
.pour  aiTifter  aux  confeils  du  Roy  avec  Meflfjre  Jean  Seigneur  dç  Gr>  . 
-ihcbiune ,  Maréchal  de  Bourgogne  ,  Se  Louis  de  Chalon  Prince  d'O- 
range ,  qui  avoient  fous  leur  commandement  mille  hommes  d'armes 
&  mille  hommes  de  trait ,  pour  la  feurtc  de  leurs  Majcftés ,  lefquelf 
affiegerent  &  prirent  le  Çhâtcau  de  Dampi erre  pioche  de  Chalon  ,  Ôc 
4e  poftereilt  fur  les  frontières  de  Champagne  >  pour  empêcher  les 
courfes  du  Dauphin  fur  le  Territoire  de  Troyes^         •  :. 
.    Le  ScigncuT  de  la  Fayette > partilan  du  Dauphin,  s'étant  mis  en  cam-  Compte 
pagne  du  côté  de  la  rivière  de  Loire,  la  Duchcflc  établit  des  garnifons  de  Jean 
en  toutes  les  Villes  &  Châteaux  du  Charrolois  &  de  Scmur  en  Briorv  5noéeUfi- 
Hois,pour  arreftcrlcs  courfes  &  éviter  lesfurprifes.  Nousapprenons  paj  niflànt  le 
un  compte  dejean  Fraignot ,  que  MelTire  Girard  j  Seigneur  de  la. Gui*  *u 
die ,  Chevallier  Bancrct  &  Bailly  de  Mafcony  commandoit  à  28  r.  \Vy.* 
payes  pour  conferver  le  pays  du  Mafconnois  ,  &  pour  empef* 
cher  les  courfes  du  fire  de  la  Fayette ,  lequel  étoit  avec  des  troupes 
i!ans  le  Lyonnçis  ,  &  qu'Antoine  du  Bois  Ecuier  avoir  quarante  neuf 
tommes  d'armes  ci  un  Trompette  ,  pour  la  garde  de  Maçon  $«luPayi       "  A 
deCharrolots,  ,        .  . 

Philippe  nouveau  Duc  de  Bourgogne  ayant  receu  à  Gand  la  Lertra 
du  Seigneur  de  Ncufçua/tel  par  Iliicdric  yAllemant  &  Compagnon 
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s  Compte  grave  Ectoîcrs ,  ij -fit  ce  rire  à  Maître  Euftachcde  Pavilly  qui  ctolt-4 
%Âe-  '  "-B'ùges',  devenir  en  diligence  à  Gand  peur  l'aider  de  (es  confeils  fur 
baud  pour  la  mort  du  Duc  fonperc,  &  envoya  Jean  Jollèquin  Chevalier ,  6c  Lau- 
•un  .infinir.  rent  Bruxelles  l'un  des  Chevauchcurs  de  fon  Ecurie,  porter  fes  Let- 
GOiuio.  trcs  au  R©y  &  à  4a  Reine  qui  croient  a  Troyess  il  députa  auflî  George 
d'OftcndeCon  Secrétaire  au  Roy  d'Angleterre,  &  d'autres  perfonnes 
en  Picardie ,  pour  sWurer  des  places ,  des  Capitaines  &  des  gens  d'ar- 
.mes  qui  y  étoient  en  garnifoni  il  dcpcfcha  en  même  temps  pluficufs 
-Couricrs  à  la  Duchefle  fa  mere  $  pour  fçavoir  ce  quife  paflbit  en  Bourv 
,gogne,cC  pour  porter  fes  ordres  à- l'Evêquc  d'Amiens  &  à  Jacquei 
-d'Harcourt  fon  frerc  ,  à  Jean  de  Luxembourg  &  aux  Officiers  de  fon 
tfrmée,  au  Comte  de  faintPol  j  Gouverneur  de  Paris,  à  ceux  du  Cori* 
feil  du  Roy  qui  y'étoient ,  aux  Trevôt  êc  Echevins  de  cette  Ville  3C 
aux  Villes  de  l'Atrois  &  Boulonnois.  Il  envoya  Jean  de  la  Kaytullc 
d* SI  fon  Confeiller  6c  Maître  de  fes  Requêtes  au  Duc  6c  à  la  Duchefle  de 
Brabant ,  &  en  fuite 'à  Jean  de  Bavière  qui  ctoit  en  Hollande  pour  les 
informer  de  lainëW  ftmefte  du  Due  fon  perc,  &le  prier  de  fe  rendre 
«-Mâlincslè y?  d'Octobre,  pour  délibérer  avec  eux  ÔCavec  fes  autres 
paifc««i  &  ^amis\  kit  ce  qu'il  dé  voit  faire.  '  * 

Compte  'Ccperidant  il  voulut  avant  cette  aflcmblée  prendre  poflcflîon  de 
t  ces  Villes  de  Flandres.  Le  20.  Septembre  1415.  il  prit  poflefllon  de 

baud  pour  "Gahd,  le  ii.  de  la  Ville  d6  Bruges»  le  Octobre  delà  Ville  de 
pne  année  -Eifre  ,  le  4.  deCoûrtray,  le  f .  de  Dûife,  le  7.  de  Tcn re monde  >  le 
j.Oûob?  8-  de  Malines,  le  17.  de  Lèns,  &  enfuite  du  Pays  d'Artois.  Touttes 
1410.  fol.  ces  Villes  lui  promirent-dc  le  fecourir  d'hommes  &  d'argent ,  pouf 
uu        tirer  vengeance  de  la  mort  du  Duc  fon  père. 

«  Le  7.  OéVobré  IdDuc  fe  rendit  à  Malines  ,  où  il  trouva  le  Duc  &lt 
Duchefle  de  Brabant  ,  Jean  de  îkvicre,  fes  autres  parents  &  amis8C 
as  fon  Confciï  -,  qui  furent  tous  d'avis  qu'il  devoît  faire  alliance  avec  le 

Roy  d'Angleterre,  &  faire  enforte  auprès  du  Roy  de  France  ,  qu'il 
epoùfdt  Catherine  de  France  fa  fille,  &  que  le  Dauphin  fuft  déclaré 
j1,  iféchû  de  la'iCouronne  &.  le  Roy  d'Angleterre  Regcnt ,  ôeqù'apres  la 
.wii  rttàft  du  Roy,  il  fuft  reconnu  héritier  de  la  Couronne  de  France, 
•x  î  Pour  faire  r<R$fTr  cette  grande  enrreprife ,  le  i<j.  Octobre  le  Due; 
c'tant  à  Arras ,  dcpcfcha  divers  Couriers  au  Senechal  de  Haynault. 
pour  lever  autant  de  gens  d'armes  qu'il  pourroit ,  aux  Baillys  de  Lille  , 
àfmTme    <kS.Omer  »  d? HeftHn  &  d'Aire,  de  convoquer  tous  les  Chevaliers 
a     '  Kîc^^^e^urs  BailHages,  pour  fe.mettre  en  armes,  manda  cri 
Flandres  àEngebçrt  d'Anghien ,  au  fire  de  Lalain  ce  à  fon  fils  Re# 
.  gnaùlt  de  Follevillc ,  à  Charles  de  Segnè,  à'Morclet  du  Bos ,  aux  fircs 
<le  Nantouillet,  Mouchy  ,  &  Jacotm  de  Boflu  de  fe  rendre  à  Lille  Jj 
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12.  de-Novembre  ,  où  une  pat-tic  de  L'armçe..,  quilleid^piraeconH  Coa-  * 
pagnerà  Troycs  ,  fc  devoir  aU'erablciXaDUçhçâc.ékrw.çôtié  inandi  <je  J;-* 

•  à  tous  les  Barons  y  Vaflaulx  &;  feaulx  du  Pays  de?  Bourgogne  &  de  finVitC^  le 
»Charrolois  d'aller  au  devant  du  Duc  to\\  ûls  ,  qui  stoit  eni  Flandres  »  31.  Dec. 

•  pour  raccompagner  au  voyage  qu'il  vouloir  faire  à  Tfdycs  vers  le  ,41'*  ^* 

•  Roy  &  la  Reine.  ^      .      -  .  '/     *  ls 
Fendant  que  ces  Seigneurs  fc  mettoienr  en  équipage*  lctoc  écam  à 

Arras,  fui  taire  le  13.  Ottobre  1419.  les  cèdjaqueA  du.  feu  Due  fon 

père  dans  l'Eglifc  de  l'Abbaye  de  faint  Vaft  ,  avec  toute  la  pompe  Compte 

ou  on  pouvoit  fouhairer  Le  Choeur  étoit  tendu  de  drap  de  foyc  noiro  de  Guy 

depuis  la  voutc  iufqu'cn  bas ,  charge  d  ecuflbns-  aux.  amlci  du  Duc  >  biudlni 

éclaire  de  onze  cenr  cierges ,  y  ayant  plufiaiM  Jauii*frics  &"pcnonft  de  le  5.  oft> 

drap  de  foyc  noire  ,  aux  armes  de  Bourgogne  ,  de: Fianrfres  &  d'ArH  ^otr 

rois  en  broderie  garnies  de  franges  dor.  La  chapelle  ardente  étoil  Uu 

très-elevcc  ,  toute  couverte  de  cici*ges,' en  touche  de  pentes  de  drap 

é-or  traînan  rcs  à  terre  de  tous  les  côtes ,  chargées  des  :axmcsdu  Duc*   Preuve  p. 

La  Nef  de  I  'Kglifc  croit  tendue  de  noir  ,  les  piilidr s  garnis  d'écnftbnp  lt' 

com  me  le  chœur.  U  y  avoir  quatre  grandes  barrières  noires  aux  armes 

de  Bourgogne  en  broderie ,  le  relie  brode  &  frangé  dôr.i  Le  tour  de 

la  îîicf  étoit  £arni  de  ©loueurs  xangs  de  chandeliers  nûiw  rempihiiie 

«ierges.  Le  Duc  y  étoit  en  dcii il  accompagné  de  Jean  de  Luxembourg 

&  de  Mettre  Jacques  d'Harcourt  auffi  en  deiiU.  Les  Religieux  de 

l'Abbaye -de  faint  ^aft,  les  Fortes  Prêcheurs  ,  Mineurs ,  Carmes  &c 

lés  Religieux  de  la  Trinité'  d'Arràs,  récitèrent  Je  Pfcauricr  pendant 

tout  le  jour.  Toutes  les  cloches  des  Eglises  fonderont  pendant  vingt- 

Quatre  heures.  Il  y  avoir  quatorze  Autels  dans  la  tiei 4  parez  de  noir, 

Jsharçèz^  d"écafions ,  brodez  dkir  ce  d'argent  aux  armes  dti  Diuc  ,  :oii 

deux  cent  teente  Prêtres*  célébrèrent  la  Meflc  ce  fc>urr!à*?jLesnqua>tilo 

Mendians,  les  pauvres  des  Hôpitaux *îc  iàinr  Jcan,dè  TainrVair ,  de 

iaint  Mayeux,  de  la  Maifon  Dieu  en  Ciré-,  8c  ceux  de  la  rue  de  l'Ab- 

fcaye  affilièrent  au  Service.  Maître  Pierre. Bloure,  Religieux  du  Con- 

vent  des  Frères  Prêcheurs  ,  Inquifiteurdebla  Boy ,  fit  l'Oraifon  func-- 

fcre  ,  &  les  Aumôniers  diftribtierent  2.00V  iecus  dor..  - 

Le  Duc  ayant  rendu  les  derniers  devoirs^  aon  perc  1  nomma  les  Of- 
ficiers de  fa  mailon  ,  retenant  par  préferance  du  feu  Duc,  donnant 
diverfes  rccoirpenfes  en  argent  ou  en  joiïifl'ances  de  terres  à  ceux  qui 
Soient  hors  d'état  de  continuer  leurs  fer  vices.  Il  donna  enfuite  avi* 
à  Philippe  de  MorviHiers  ,  Premier  Préildent  du  Parlement  de  Paris  de 
la  grande  alîcmbléc  des^  Principaux  des  Erats  ,  qu'il  vouloir  faire  -à 
Arras  au  mois  de  Novembre;  manda  pour  ce  fujet  Jean  de  Luxem* 
6our&,  leDoy.cudeLdrç*  ,  Jean  de  PrefTy,  Jean  Mctcicr,  le  }?rci'4r 
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de  fairït  Donat  de  Bruges  »  le  louverain  Bailiy  du  Pays  6c  Camée  de 
Flandres  »  Roland  de  Dunkerke,  Jean  de  Commines,  Evêque  de  The-* 
rouenne ,  le  Site  de  Voyelle ,  le  Vidamc  d'Amiens  ,  le  Prévôt  de 
S.  Orner,  le  (ire de  Fontaine ,  qui  tous  fe  trouvèrent  cri  cette  affem- 
blée  avec  Philippe  de  Morvilliers  ,  &  alors  le  Duc  leur  rît  entendre 
qu'il  étoiten  état  de  faire  la  Paix  avec  le  Roy  d'Angleterre ,  &  da 
pourfuivre  la  vengeance  de  la  mort  du  feu  Duc  fon  perc  s  que  pour 
y  parvenir ,  il  avoit  mandé  tous  fes  vaflaux ,  tant  de  Bourgogne,  que 
de  Flandres  &  d'Artois,  qu'il  avoit  délivre'  descommiflions,  pour  le- 
ver des  gens  d'armes  en  Brabant,  en  Hollande  &  en  Allemagne,  &  les 
conduire  à  Troyes  au  fervice  du  Roy  ;  qu'au  refte  pour  l'entretien  de 
cette  arnréc  ,  il  lui  coovenoit  de  faire  de  grandes  depenfesj  qu'ainû 
H  les  i  mi  toit  de  l'aider  à  Ibûtcnir  cette  guerre . ,  qui .  dans  peu  do 
temps  leur  procureroit  une  paix  folide,  &  à  lui  la  vengeance  qu'il 
cfpéroit  obtenir  du  Roy  des  Meurtriers  de  fon  perc.  Tous  lui  promi» 
rent  l'aflîllance  qu'il  pouvoit  attendre  de  fes  bons  fubjets,  qui  de* 
▼oient  s'intereflfer  dans  cette  vengeance. 

:  Les  idiotes  étant  difpofées  pour  conclure  une  alliance  entre  l'An* 
glcrerfe&  lzDuc  de  Bourgogne,  le  Roy  d'Angleterre  refolut  de  lui 
^cnvbycr  des.Anibau*adeursr  ce  que  lc  Duc  ayant  feeu,  illuidepef* 
chaun  nomme  Joycs  fonpourfuivatit  d'armes,  pour  lui  remettre  un 
fauf-conduit ,  lequel  le  trouva  à  Mantes.  Auflî-toft  le  Roy  d'Angle* 
Merrc  fit  partir  le  Comte  dcWàrvic,pour  k  rendre  à  Arras.  Dès  que 
:1c  Duc  en  fut  averti  ,  il  envoya  Antoine  d'Aveskerkes  Seigneur  de 
-Fontaines,  Chevalier  &  fonChambclan  jufques  à  AbbcviUe ,  pour  le 
recevoir.  Le  Comte  étant  arrivé  à  Arras,  ils  conclurent  entr'eux  une 
-Trêve  de  tcois  mois ,  du  confentement  du  Grand-Maître  d'Hoflcl  du 
:Roy  qui  -étoît  auprès  du  Duc  de  la  part  de  Sa  Majcfté  *  &  pendant 
ce  tcriî'ps*là  ils  travaillèrent  à  une  Paix. 

Le  i«.  Décembre  le  Duq  donna  avis  de  tout  au  Roy ,  à  la  Reine  &  à 
fon  Confcil  par  Régnier  Pot  &  Jean  Occors  fes  Cbambelans  ,  comme 
-aufli  de  la  difpofition  oh  il  ctbit  de  fe]rcndrc  avec  fon  armée  auprès  de  Sa 
Majefté  ,  il  en  avertit  auflî  le  Comte  de  S.  Pol*  le  Chancelier,  les  Pre> 
voft  &Echevinsdc  Paris  <Jdi  louhaitoiem  la  Paix  avec  beaucoup  d'ar- 
deur, 6c  les  aûlira  que  dans  peu  de  temps  elle  feroit  conclue  avec 
l'Anglois.  Le  3 .  du  même  mois  il  envoya  une  trompette  aux  gens  de 
guerre  qui  étoient  fur  les  frontières  de  Picardie  &  de  Normandie» 
pour  leur  notifier  &  faire  obfervcr  la  Trêve  qui  avoit  été  conclue 
pour  trois  mois.  Le  7.  lcComte  de  WaryicÔc  le  Grand-Maître  d'Hô- 
tel partirent  d'Arras  pour  la  faire  obfcrver.  Le  même  jour  le  Dup 
«nyoya  upc  âmbaflàdc  au  Roy  d'Angleterre  ,_dç  laquelle  l'.Kvéquc 
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4'Arras  étoit  le  chef,  Meflire  David  de  Brimeu,  Simon  de  Four- 
melie  &  George  d  Oftende  fes  Confcillers ,  avec  Jean  de  Renel ,  Se- 
crétaire du  Roy  ,  l'accompagnèrent,  lefquels  conclurent  le  2  5.  Dé- 
cembre 1419.  à  Rouen  un  Traité  d'alliance  entre  le  Roy  d'Angle- 
terre &  le  Duc ,  par  lequel ,  en  confequence  des  Traités  faits  &  arref- 
tés  au  mois  de  Septembre  dernier,  entre  les  Roys  Charles,  Henry  &  le 
Duc  touchant  la  paix  générale  du  Royaume  de  France  &  d'Angleterre. 
Le  Roy  Henry  fir  prelcnter  des  articles  au  Duc  de  Bourgogne ,  qui  les» 
trouva  raifonnab  les.  Par  ces  articles  il  déclaroit  quepour  affermir  & 
accélérer  cette  paix,  il  promettoic  d'epoufer  Catherine  fille  du  Roy  de  Pwbyc 
France  ,  &  de  faire  le  mariage  de  l'un  de  fes  frères  ,  avec  une  des  p*  *'* 
ibeurs  du  Duc  de  Bourgogne  ,  &  qu'en  vertu  de  ces  promettes  ,il  con  Chambre 
fidercroit  le  Duc  de  Bourgogne  comme  fon  frere  ,  &  le  conferve-  JjJ  ^JJ^ 
roit  en  tous  droits  &  prérogatives,  &  s'il  étoit  appelle  au  gouver-  j0n. 
nement  du  Royaume  de  France ,  qu'il  procureroit  la  punition  du  meur-  P«uve  p. 
tre  commis  en  la  perfonne  du  Duc  fon  pere,  que  s'il  arrivoit  que  ,l" 
Charles  Dauphin  ou  fes  complices  tombafTent  entre  fes  mains ,  il  pro- 
mettoit  qu'ils  ne  feroient  mis  en  liberté  que  du  confentement  du 
Duc  ,  &  feroient  gardez  pour  en  faire  jufticej  que  pour  le  dédom- 
mager des  frais  de  la  guerre  ,  il  lui  donneroit  vingt  mille  livres  de 
rente  en  fonds  de  terre  proche  de  fes  pays,  pour  lui  &  fes  enfans  Picuvcp. 
mâles.  Ce  Traité  ayant  été  porté  à  Arras  ,  le  Duc  le  ratifia  ,  &  en  JO,  4t. 
fit  expédier  un  pareil  le  5.  Janvier  1419.  y  ayant  feulement  ajouté 
qu'il  promettoit  d'affilier  le  Roy  d'Angleterre  de  tout  fon  pouvoir  , 
&  le  défendre  contre  tous  ;  excepté  contre  Charles  Roy  de  France  fort 
Bcaupere,  &  de  lui  faire  ferment  de  fidélité,  s'il  étoit  Roy  de  France. 
Ce  Traité  étoit  trop  tnjujlefour  avoir  lieu. 

Après  la  conclufion  de  cette  alliance  ,  le  Roy  d'Angleterre  envoya 
Louys  Rofebart  Chevalier  &  fon  Chambelan  à  la  Ducheûe  de  Bour- 
gogne, mere  du  Duc  Philippcs,  laquelle  étoit  à  Dijon  ,  pour  l'aflu- 
rer  qu'il  procureroit  par  toutes  fortes  de  voyes  la  punition  de  la  mort 
éu  Duc  ion  époux  ;  cette  PrincelTc  fift  prefent  à  l'Envoyé  d'un  gros 
Fermai!  d'or  garny  d'un  gros  Balay ,  d'un  faphir  quarré  &  de  cinq 
groflès  perles  rondes  d'un  grand  prix.  Le  Duc  pourveut  le  7.  Décem- 
bre 1 41 9,  Jean  de  Thoify ,  Evêque  de  Tournay  de  la  Charge  de 
Chancelier  aux  gages  de  huit  livres  par  jour ,  lorfqu'il  feroit  en  fer- 
Ticc,  &  de  deux  mille  livres  de  penfion  par  an.  Sur  la  fin  du  mois, il 
reçut  les  Ambauadeurs  de  Louys  Comte  Palatin  du  Rhin,  Duc  de 
Bavière  fur  la  mort  du  Duc  Jean  fon  pere  ,  lefquels  pafierent  vers  le 
Roy  d'Angleterre ,  pour  le.prier  de  la  part  de  leur  Maître  de  fe  join- 
te au  Duc,  pour  obtenir  iulbec  du  Roy  Charles  de  la  mort  du  feu  Duc. 
TomeL  GS 
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Co  Au  commencement  de  Janvier  le  Duc  étant  à  Lille  ,  apprît  qnt 

de  Guy  les  gens  du  Dauphin  avoient  fur  pris  Royc  fur  la  Somme,  ce  qui  l'o* 
Guïilc-  bligea  d'envoyer  en  toute  diligence  ordre  à  Jean  de  Luxembourg  de 
Vamcgcr  »  &  à  les  Vaflaux  de  Flandres  Ôc  d'Artois  de  s'y  rendre  inccl- 
famment.  Enfuite  il  envoya  à  Calais  le  Prevoft  de  S.  Pharchant  ion 
Confciller  &  Thiery  Gcrbodc  fon  Secrétaire,  qui  conclurent  un 
Traite  de  Commerce  entre  la  France  &:  l'Anglcterrre,  puis  il  donna 
les  ordres  neceflfaires  à  tous  fes  gens  d'armes  &  de  trait  de  s'aflem- 
blcr  en  corps  d'armée  à"  Cateau-Camb refis  au  28.  Janvier  ,  ce  envoya 
Guillaume  de  Champdivcrs  fon  Chambclan  à  Roiien  vers*  le  Rot 
d'Angleterre,  pour  lui  donner  avis  de  la  marche,  &  de-là  fc  rendre 
en  Bourgogne ,  pour  en  avertir  la  Ducheil'cfa  merc.  Pour  cet  cftet  il 
fc  rendit  à  Lille  le  2  5.  Janvier  ,  &  en  partit  le  7.  Févri  r  pour  Ba- 
paunies,  &  delà  à  Pcronnc ,  d'où  il  prelîà  les  gens  d'armes  de  Flan» 
dres  de  le  venir  joindre ,  &  fon  Chancelier  de  le  venir  trouver.. 

AulÏÏ-toft  qu'il  fut  arrivé  en  Picardie ,  il  en  donna  avis  au  Roy  ,  & 
fe  plaignit  que  le  Cardinal  Protecteur  de  France  en  Cour  de  Rome  ^ 
qui  avoit  été  nommé  pendant  le  miniftere  du  Coneftabled'Armignac, 
traverfoit  à  Florence  où  ctoit  le  Pape ,  Robert  de  Saulx  fon  Ambaf- 
fadeur  ,  en  s'oppolànt  à  ce  que  fa  Sainclcté  ne  deelaraft  parjures  & 
infraÊtcurs  du  Traité  de  Ponccau  le  Dauphin  Ôcfcs  complices }  ce  qui' 
obligea  le  Roy  de  dépêcher  un  Courier  à  Florence,  pour  le  révo- 
quer &  défavoùer  tout  ce  qu'il  avoit  fait. 

Le  18.  Février  le  Duc  arriva  à  faint  Quentin  i  le  21.  il  écrivit  air 
Roy  d'Angleterre  pour  continuer  la  Trêve  qui  devoit  finir  le  premier 
de  Mars  i  le  26.  il  fit  venir  du  Canon  de  faint  Quentin  ,  &  toutes 
les  chofes  neceflaires  pour  aflîcger  Crcfpy  en  Valois,  qu?il  crut  pou- 
voir efealader  en  fàifant  Venir  de  Royc  les  mêmes  échelles  qui  avoient 
fervi  pour  furprendre  cette  place  ;  mais  cette  attaque  ne  réiifTit  pas  ; 
c'eft  pourquoi  le  premier  de  Mars  il  fift  commencer  le  Siège  qui  dura 
jufquau  10.  après  quoi  il  pafTa  par  Laon  ,  Rheims  &  Ghalons*  où  il 
reçut  Philibert  Audrict ,  Chevalier,  ArabalTadeur  du  Duc  de  Savoye 
qui  venoit  pour  l'engager  à  traiter  avec  le  Dauphin.  11  fc  rendit  à 
Troyes  le  2 1.  &  le  Comte  de  Warvic  &  autres  Ambaffadeursdu  Roy 
d'Angleterre  allèrent  vers  le  Roy  Charles  où  îls  arrivèrent  le  2  3.  de 
Mars.  Le  Duc  les  fift  loger  en  deux  grandes  hôtelleries  qu'il  fit  très- 
richement  meubler  des  meubles  apportez  de  Dijon  ,  les  fit  fervir  par 
fes  Officiers  &  deffrayer  de  toutes  chofes  jufqu'à  payer  les«fcrs  des  che- 
vaux. Ils  féiournerent  à  Troyes  vingt- trois  jours,  pendant  lefquels 
leur  depenfe  de  boud*e  coûta  au  Duc  1*042.  liv.  Ce  fut  en  ce 
temps-là  que  le  Duc  fit  conclure  par  le  Roy,  la  Reine  &  fon  Confcil-*, 


Digitized  by  Google 


Duc  de  Bourgogne.  13/ 

«qui  étolt  compofe  de  gens  à  fa  dévotion  ,  le  mariage  de  Catherine  de 
France  avec  Je  Roy  d'Angleterre,  fuivant  les  articles  d'alliance 
arreftées  à  Rouen  le  z  y  Décembre  par  le  Roy  d'Angleterre  ,&  à  Ar- 
lasparleDuc  le  5.  Janvier  14 19.  ancien  ftilc. 

Le  17*  Avril  1410.  le  Comte  de  Warvic  partit  de  Troyes  pour  compte 
fe  rendre  à  Rouen  auprès  du  Roy  fon  Maître.  Le  Duc  le  même  jour  de  g  iy 
iui  envoya  une  Ibicmnclle  ambaûade;  fçavoir ,  Lourdin  de  Saligny  ,  Quille- 
Hue  de  Lannoy ,  Jean  Seigneur  du  Mcfnil  fes  Confeillers  &  Chambe-     c"  e 
ians ,  Jean  le  Clerc ,  Pierre  de  Marigny  ,  &  Jean  Renel  fes  Confcil-  de  j«n 
lers  ,  pour  lui  iàire  part  de  la  refolution  du  Roy  ,  de  la  Reine  &  de  j£aiSnoc 
fon  Confcil  touchant  fon  mariage ,  aux  conditions  de  leur  Traite'  ,& 
lui  écrivit  qu'il  euft  à  fc  rendre  à  Troyes  pour  figner  le  Traité  a  & 
pour  confommer  le  mariage. 

Auffi-toft  que  la  Ducheflc  mere  du  Duc  feeut  l'arrivée  de  fon  fils 
à  Troyes ,  elle  lui  envoya  frère  André  de  Vauvcrt ,  prieur  de  la  Compte 
Chartreufe  de  Dijon  pour  l'informer  de  tout  ce  qu'elle  avoit  fait  de-  *?a£*7 
fais  la  mort  du  Duc  Ion  époux  ,  8c  étant  arrivée  à  Villaines  au  mois  b£ifm 
d'Avril  1420.  elle  envoya  Guy  Gelinicr  Maître  des  Requêtes ,  pour 
lui  faire  connoitre  la  neceflite  qu'il  y  avoit  de  faire  une  Trêve  avec 
la  DuchciTe  de  Bourbon.  Le  Duc  en  connoiflant  la  confequence,  ren-  ^f^** 
voya  Guy  Gelinier  à  Dijon,  pour  prendre  au  Threfor  de  fa  Chambre  Frai^not 
.des  Comptes  ,  le  Traité  de  Trêve  fait  entre  le  Duc  Jean  fon  perc  &      *e  *" 
le  Duc  de  Bourbon  en  1414.  lui  ordonna  de  fc  rendre  de  Dijon  à  foî.77.410* 
Bourbon-Lancy »  avec  Philibert  de  S.  Léger ,  Girard  de  Bourbon  ,  chambre 
tBailly  de  Chalon ,  Hugucnin  du  Bois ,  Bailly  du  Charrolois  &  Re-  desComp- 
gnault  de  Thoify  pour  rcnouveller  ladite  Trêve  avec  les  Seigneurs  de  Dl* 
Châteaumorand ,  de  l'Efpinacc  6c  de  Bar ,  Envoyez  de  la  Ducbefle  de    prtfUTe . 
Bourbon,  laquelle  fut  conclue,  le  *8.  d'Avril  14*0.  Gratifiée  le  P- li- 
ai. May  par  le  Duc ,  qui  étoit  à  Troyes. 

Au  commencement  du  mois  d'Avril,  l'Armée  du  Duc  aflîegca  le 
Château  d'Haillebaudicre  proche  Troyes  ,  dont  la  Garnifon  incom- 
modait fort  la  Cour.  Jean  de  Luxembourg  qui  commandoit  à  ce 
Siège ,  y  fut  bleûe  à  l'œil  d'un  jet  de  lance  ,  duquel  ne  pouvant  gué- 
rir ,  le  Duc  envoya  le  30.  de  May  un  Courier  à  la  Dame  de  Ruttey  • 
pour  lui  demander  une  pierre  préeteufe  que  l'on  difoit  avoir  la  vertu 
de  guérir  cette  bldfure  i  cette  pierre  ne  fit  point  l'effet  qu'on  attenr 
doit,  car  il  perdit  l'œil.  • 

Le  premier  d'Avril  le  Duc  fit  hommage  au  Roy  du  Comte  de  Flan-  ^g™ 
dres  Xc  Maréchal  de  l'ifle-Adam  affiegeant  un  Fortnpmmé  l'Eftang  tes  de  Di- 
dc  S-  Germain  dans  l'Auxerrois,  le  £>uc  lui  écrivit  le,  14.  May  &aux  jor 
autres  Capitaines  qui  Soient  à  ce  Siège  de  ne  le  point  quitter  »  pour  4« 
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Compte  "  caufe  delà  convention  qui  lors  bricfvemcnt  fe  devoit  faire  entre  le 
de  Jean    »Roy  de  France  ôc  le  Roy  d'Angleterre.  Il  écrivit  auffi  le  4.  May 
finiSClc  I420*  à  Monfieur  le  Maréchal  de  Chaftelus  ,  afin  qu'il  vint  en  dili- 
31.  Dec.    gence  le  trouver.  Comme  le  Roy  manquoit  d'argent  pour  le  paye- 
1410.  fol.  ment  de  l'Armée ,  le  Duc  fit  compter  par  fon  Threforicr  au  garde 
du  Threfor  du  Roy  la  fomme  de  49 1  S  7.  liv.  &  fit  tirer  du  Threfot 
du  Duc  Jean  fon  perc ,  qui  étoit  à  Dijon,  2 0000.  Ecus  d'or  >  &  10000. 
Moutons  d'or. 

La  Duchcfle  s'étant  rendue  à  Montbart  au  commencement  du 
mois  de  May,  le  Duc  y  arriva  le  6.  pour  la  voir  &  la  confolcr  fur  la 
mort  du  Duc  fon  père,  &  pour  délibérer  de  quelle  manière  on  fc 
pourvoiroit  devant  leRoy  pour  en  demander  jufticc.  Un  compte  d« 
Jean Fraignot  fini  le  3  1.  Décembre  1420.  fol.  si.  dit  que  »  Maître 
••  Jean  Prcvoft  demeurant  à  Befançon  »  fit  au  Roy  au  nom  du  Duc  & 
duCmone  *,^c^a  Duchcfle  fa  mcrc  la  complainte  pour  avoir  punition  &  ven- 
fol  ti.  «  geance  du  meurdre  perpétré  en  la  perfonne  de  feu  Monieigneur  le- 
»  Duc  Jean,  &  écrivit  fur  ledit  cas  à  la  confufion  des  Meurtriers, 
».  félon  les  Droits  divins  ,  canons  &  civils,  avec  autres  aûcmbk'es  à 
»  Dijon,  pour  accorder  les  appointemens  &  écritures  que  chafeun 
«d'eulx  avoitfaiten  ladite  matière  au  mois  de  Mars  141  <v  queMaitre 
"Jean  d'Argcntoles ,  Doven  de  Langrcs  fut  mandé  à  Dijon  pour  y 
«travailler  avec  Guy  Armcnier,  &  Hnguenin  de  Montieu,  Bailly 
»  d'Autun  &  de  Moncenis ,  &  que  ce  fut  Maître  Nicolas  Rolin  Doc- 
»  teur  en  Droit  qui  rédigea  à  Montbart  la  Requcftc  fut  les  Mémoires 
qu'on  lui  avoit  fournis ,  laquelle  Rcqucfte  contenoit  foixante  6c  dix~ 
m  fept  feuillets. 

Le  jour  du  mariage  du  Roy  d'Angleterre  avec  Catherine  de  France 
fut  arrefté  pour  le  2.  de  Juin  1420.  Le  Duc  y  voulut  paroître  ac- 
compagné non  feulement  de  toute  fa  maifon  ,  qui  étoit  nombreufe  , 
des  principaux  Prélats  de  fes  Duché  &  Comte  de  Bourgogne,  &  de 
fes  autres  Pays,  Ôc  des  Seigneurs  de  fon  armée  ,  mais  auûl  de  fes  Va£- 
faux  ;  il  envoya  à  cet  etfèt  le  16.  Avril  aux  Duché  &  Comté,  par 
lequel  ilenjoignoit  à  tous  Chevaliers  ,  Ecuiers,  gens  d'armes  &.  de 
trait  defe  rendre  à  Troycsau  20.  de  May,  il  écrivitau  Duc  de  Sa- 
voye  de  lui  envoyer  pour  cette  Fcfte  grand  nornbre  de  gens  d'ar- 
mes ,  pria  jufqn'à  deux  fois  le  Duc  de  Lorraine  de  l'y  venir  trouver, 
manda  l'Archevêque  de  Befançon,  les  Evêques  de  Langres  &  d'Au- 
tun ,  les  Seigneur*  dcChnftelus&  de  rifle-Adam,  Maréchaux  de 
France,  le  Prince  d'Orange ,  les.  Seigneurs  de  Savcufe ,  de  Chaftcl-vi- 
lain  ,  de  fhint  George  ,  le  Bailli  d'Auxois  ,  le  Seigneur  de  Champdi- 
vers,  Jacques  de  Briœeux ,  de  Couniamblcs,  de  Toulonjon,  le 
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le  <5raftd-Maîtrc  d'Hoftcl  du  Roy  ,  M'  de  Monugny  ,fon  Confeil  Se 
fa  Chambre  des  Comptes  de  Dijon  6c  Jean  de  Noidens  fonThrelb- 
rier  gênerai ,  avec  ordre  de  lui  apporter  une  grande  foin  me  d'ar- 
gent. 

Cependant  ceux  qui  tenoient  le  party  du  Dauphin  en  Picardie ,  ne 
fe  trouvant  pas  aûez  forts  pour  entrer  en  Champagne,  voulurent  le  &  Guy** 
10.  de  May  faire  une  diverfion  dans  l'Artois, en  s'aflèmblantà  Guifc ,  Guilic. 
mais  le  Seigneur  de  Bouflers  ,  Gouverneur  d'Arras  en  ayant  donne  ç^^m 
avis  à  la  DuchelTe  qui  étoit  à  Gand ,  fit  aflèmbler  un  petit  corps  d'ar- 
ciécpout  s*y  oppofer,  compofe  des  gens  d'armes  de  l'Evcquc  de  Te- 
rouanne  ,  les  gens  de  guerre  commandez  par  les  Seigneurs  d'An- 
Coing»  de  Hector  de  Saveufe  >  de  Foflèux  ,  du  Bâtard  de  Coucy ,  de 
Pierre  Guienot  &dc  Jean  de  Champigny ,  fift  au/fi  avertir  les  Villes  de 
Picardie,  d'Artois  &de  Bolenois  de  le  tenir  fur  leurs  gardes. 

Le  21.  Mav  1420.  le  Roy  d'Angleterre  jura  folemncllcment  en 
l'Eglife  Cathédrale  de  Trcycs ,  le  Traite  de  Paix  fait  entre  le  Roy  de  6^mhre 
France  &  lui  >  en  fifl  expédier  fes  Lettres  patentes  fcelle'es  de  Ion  «deDil 
Sceau  en  cire  verte  à  Las  de  foye  bleue  pendants  ;  lequel  Traite'  en-  i<>n- 
tr 'autres  chofes  portoit,  qu'à  caufe  des  incommodités  du  Roy  de  J^^P1 
îrance  ,  qui  l'cmpêchoicnt  de  vaquer  aux  affaires  du  Royaume ,  le 
Roy  d'Angleterre  en  auroit  la  Régence  ,  6c  qu'après  fa  mort  il  luy  ap- 
partiendroit  &  à  fes  enfans  &  defeendans  j  que  le  Roy  d'Angleterre 
6c  le  Duc  de  Bourgogne  ne  feroient  aucun  accommodement  avec 
Charles  foy  difant  Dauphin ,  que  du  confentement  de  l'un  &  de  l'au- 
tre. Il  y  eft  encore  rapporté  plufieurs  conditions  qui  concernent  le 
t>ouaire  de  Catherine  fonépoufe,  l'honneur  &  lerefpcfl:  qu'il  doit 
rendre  au  Roy  &  à  la  Reine  ,  la  manière  avec  laquelle  il  gouverneroit 
le  Royaume  après  la  mort  du  Roy  &  aux  autres  conditions  que  l'on 
peut  voir  au  Traité. 

Après  que  la  folemnité  des  nopecs  de  Henry  Roy  d'Angleterre  &  de  Compte 
Catherine  de  France  fut  achevée  ,  le  Duc  partit  deTroycs,  &  alla  <k  Guy 
aiïicgcr  Sens  ,  d'où  il  écrivit  à  Meffirc  Guy  de  Bar  Bailly  d'Auxois,  de  "fini 
faire  conduire  des  vivres  à  fon  Camp.  Cette  Ville  fe  rendit  le  jour  au  mois 
de  S.  Barnabe  11.  Juin  1420.  De  Sens  il  alla  faire  le  Siège  de  Mon-  d'0^<>bro 
tereau ,  prit  la  Ville  en  peu  de  jours  ,  le  Château  fit  plus  de  refulance ,  ,"°* 
mais  il  fe  rendit  le  23.  Juin.  Lagarnifon  qui  étoit  commandée  par  fcÇjS, 
Guitry  »  fe  rachepta  par  une  fomme  d'argent.  Auflî-toft  qu'ilfut  Maî- 
tre de  la  Ville ,  il  fit  exhumer  le  corps  du  Duc  Jean  fon  père  &  celui 
«TArchambault  de  Foix,  Seigneur  de  Noiïailles,par  Jean  le  Sueur  ,  lef- 
quels  il  fift  embaumer  &  coudre  dans  des  facs  de  cuir  de  bœuf  bien 
wanez,  Un  compte  de  Guy  Guillcbaud  finilTant  le  3.  Octobre  nior 
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fol.  n).  dit  que  le  Duc  »  donna  i  20.  liv.  à  Meflire  Jean  <3uiot 
»  Doyen  de  la  Collégiale  de  Noftre-Damede  Montereau  Fault- Yonne, 
n  tant  pour  Jui ,  que  autres  de  ladite  Eglife,  pour  avoir  gardé  fûre- 
»  ment  en  leur  Eglife  le  corps  de  Monfeigneur  le  Duc  Jean  ,  fanseftre 
«ofté  ni  tranfporté  d'iccllc  par  Tes  ennemis ,  6c  pour  avoir  dit  &  cele- 
»>bré  un  Service  le  jour  de  fon  déterrement  d'illec  >  &  pour  avoif 
«  rendu  le  beau  &  riche  Bréviaire  dudit  feu  Duc  ,  qui  fut  perdu  le  jour 
»  de  fon  trépas ,  par  mandement  donné  au  fiege  dudit  Montcrcau  le 
»dix-fept  Juin  14x0.  Pendant  ce  Sicgc  Jean  Maine,  Contrôleur 
«General  de  Languedoc  apporta  au  Duc  la  nouvelle  que  le  Pays  s'é- 
»  toit  déclaré  pour  lui  contre  le  Dauphin.  Le  vingt-quatre  du  mois 
île  Juin  il  fift  faire  un  Service  folcmnel  pour  le  repos  de  l'ame  du 
Pue  Jean  dans  lTïglifc  de  Nôtre-Dame  de  Montereau  ,  &  c'erivit 
à  la  Duchcffc  fa  merc  qu'elle  euft  à  envoyer  à  Crevant  pour  y  rece- 
Toir  le  corps  3  &  le  faire  conduire  à  la  Chartrcufe  de  Dijon  pour  y 
ttre  inhumé.  Le  25.  Juin  lecorpsdu  Duc&  ecluy  d'Archambault  de 
Foix  furent  efeortés  par  des  gens  d'armes  &  de  trait  qui  les  condui/1- 
rent  depuis  Montereau  à  Crevant ,  où  ils  attendirent  que  la  Ducheffe 
y  eût  envoyé  des  gens  de  guerre  pour  les  efeorter  jufqu'à  Dijon, 
Guillaume  de  Vienne  eut  ordre  de  fe  rendre  à  Crevant  avec  vingt 
fcomnics  d'armes  pour  l'accompagner  ,  Guillaume  de  la  Tournelle  , 
Ecuycr,  Bailli  delà  Montagne  fut  envoyé  avec  fes  gens  d'armes  &  do 
trait  à  Avalon  ,  pour  reconnoître  les  ennemis ,  &  pour  s'oppofer  en 
cas  qu'ils  voulurent  enlever  le  corps  du  Duc ,  Girard  de  Bourbon 
Seigneur  de  la  Bô\ilayc,  Bailly  de  Chalon  fut  aulîi  envoyé  à  Crevant. 
Les  Evêques  de  Tournay,  Chancelier  de  Bourgogne,  d*Autun,de 
Chalon  ,  d'Auxerre  &  de  Mafcon  »  tous  les  Abbés  du  Duché  ,  Mon- 
feigneur de  faint  George  Se  de  fainte  Croix ,  Seigneur  deSeurre  ,  Jean 
Chonfat ,  Drue  Maréchal  &:  pluficurs  autres  Seigneurs,  Nobles  «Se 
gens  notables  de  toutes  les  Villes,  accompagnèrent  le  corps  depuis 
Crevant  jufqu'aux  Chartreux  de  Dijon,  où  il  arriva  le  quatre  Juillet 
1420.  Un  compte  de  Jean  Fraignot  finUTant  le  trente-un  Décembre 
1420.  fol.  160.  &  165.  dit  que  »  le  corps  du  Duc  Jean  fut  amené 
•>  de  Crevant  aux  Chartreux  le  4.  du  mois  de  Juillet  avec  celuy  du 
»  Seigneur  de  Foix  ,  fur  lcfqucls  il  y  avoit  deux  poêles  on  couvertu- 
9»  res ,  lefquels  furent  rendus  après  l'enterrement  à  ceux  qui  Ici 
?»  avoient  prêtez  j  moïennant  quoi  il  fut  donné  100.  francs  à  Frerc 
«André  de  Vauvcrt,  Prieur  des  Chartreux  pour  fon  droit  defditcs 
»  couvertures  ,  qui  lui  appartenoient,  que  M.  le  Duc  Jean  fut  enterré 
«•aux  Chartreux  lès  Dijon  le  r  t.  Juillet  1420.  aux  pieds  de  feu  bonne 
r  mémoire  le  Duc  Philippes  fon  perc  ,  &  auc  la  Duchcûc  8c  plufiçgri 
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0  Archevêques ,  Evèques  &  Chevaliers  allifterent  aufdltcs  obfequcs. 
Un  manuicript  qui  eft  dans  le  cabinet  de  M.  Pecard,  die  »que  le  corps 

•  du  Duc  Jean  qui  avoit  été  embaumé  &  cnvclopc  dans  un  cuir  tanné 

•  arriva  à  Dijon  le  4.  Juillet ,  qui  fut  dépofe  en  la  Chapelle  de  Dijon  , 
«dont  le  Chœur  étoit  tendu  de  noir  depuis  la  voutc  jufquen  bas* 
»  charge  d'écuflons  &  de  cierges ,  qu'au  milieu  de  la  Chapelle  étoit 
-une  chapelle  ardente  chargée  de  400.  cierges,  &  aux  quatre  coins  r 
«quatre  gros  flambeaux  de  fix  livres  chacun  ,  qu'au-deflus  de  la  cha- 

•  pelle  ardente,  il  y  avoit  un  dais  de  drap  d'or  chargé  de  46.  écuf- 

•  fons  en  broderie  aux  armes  du  Duc ,  que  fous  ce  dais  étoit  pofé  le 

•  corps  du  Duc  couvert  de  drap  d'or  entourré  de  treize  torches  de 
»  huit  livres  chacune  ,  chargé  d'écuflbns  en  broderie  ,  que  le  grand 
a»Autel  étoit  tout  tendu  de  noir,  ayant  deffus  dix-huit  chandelier! 
"d'argent,  &  en  chacun  chandelier,  un  flambeau  de  deux  livres; 
-  que  le  1 2.  on  fit  un  Service  en  cette  Chapelle  où  la  Duchefle  affilia 
«  en  grand  deuil ,  qu'il  y  avoit  quatre-vingt  petits  Autels  parez  de 
«noir,  où  l'on  célébra  continuellement  des  Méfies  baltes,  que  le 
»  Service  achevé  ,  les  corps  du  Duc&d'Archambaultde  Foix  furent 
•portés  aux  Chartreux  pour  y  être  iuhumés  i  fçavoir ,  celui  du  Duc 
»  en  un  caveau  nouvellement  construit  proche  celui  de  Philippe  1er 

•  Hardy  fon  pere>  &  celui  d'Archambault  de  Foix  à  cofté  du  même 
»  caveau ,  &.  ce  en  prefenec  de  la  Ducheffe ,  de  plufieurs  Archevê- 
*>ques  ,  Evêques,  Abbés  &  Chevaliers  en  grand  nombre,  qui  tous 
»  affilièrent  à  fon  enterrement.  Un  compte  de  Jean  Fraignot  fini  fiant 
le  31.  Décembre  1410.  rapporte  que  »  Madame  la  Ducheffe  étant  à 

•  Dijon  ordonna  de  l'avis  &  délibération  deMeflîre  Jacques  de  Cour- 

•  tiambles,  Chevalier,  Seigneur  de  Commaricn,  de  Philibert  de 
"ChantcmerlcEcuyer,  du  Bailly  de  Dijon  ,  de  JeanChoufat ,  de  Jean- 
»  de  Noidcns  &  de  plufieurs  autres  jadis  Confcillcrs  &  Chambelans  de" 
*jM.  le  Duc  &  à  prcfentde  M.  le  Duc  fon  fils,  que  la  fom.me  de  3000. 
«  francs  feroit  mile  ès  mains  de  Frcrc  André  de  Vauvert,  Prieur  delà 
•»  Trinité  de  l'Ordre  des  Chartreux  >  pour ,  félon  fon  bon  avis  &  con- 
»  fcicncc ,  diftribuer  en  aumônes  à  toutes  manières  de  pauvres  gens  » 
»  Religieux  &  Séculiers  *  attendu  que  feu  M.  le  Duc  Jean  ne  put  faire 

•  quelque  Ordonnance  ou  Teftament  pour  le  bien  Se  falut  de  fon  ame, 

•  &  à  la  grand  amour  &  finguliere  aftedtion  que  à  fon  vivant  avoit  à  lui 
n  &  à  fon  ame. 

La  Ville  deMclun  fut  invertie  le  7.  Juillet  1410.  par  l'Armée  d* 
Roy  d'Angleterre,  &  par  celle  du  Duc  de  Bourgogne,  lequel  d'à-- 
bord  qu'il  fut  arrivé  au  camp,  fe  faifit  d'un  grand  nombre  de  ba- 
teaux qui  étoient  au  Port  de  la  Ville  ,  lefquels  il  donna  en  garde  à' 
Jean  de  Bigorne  Chevalier ,  afin  d'empêcher  ceux  de  la  Ville  dt  le* 
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Compte  couler  à  fond,  il  en  fit  conftruircun  Pont  de  bateaux  au-deflbu§  de 

G'jiïc?     *a  ^*le  pouc  *a  comniunicatîon  de  fon  quartier  avec  celui  du  Roy 
bïidLif-  d'Angleterre  ;  il  donna  fa  Bannière  à  porter  à  Hue  de  Lannoy .  qui 
aa  b  *'  *'avoir  dc'a  Portéc  aux  Sièges  de  Sens  &  de  Montereau ,  &  fon  Penon 
T4io.  foL  *  Jcan  Procnc  fc>n  premier  Ecuyer  trenchant ,  auquel  il  donna  100. 
0Q.  ixt.    livres  de  gratification.  Le  13.  il  manda  au  Bâtard  de  la  Baulme  qui 
ctoit  avec  un  bon  nombre  de  gens  d'armes  en  PAuxerroisfic  au  Prince 
d'Orange  qui  ctoit  à  Troyes  >  de  le  venir  joindre  avec  ce  renfort  > 
croyant  emporter  un  boulcvart ,  il  y  fiil  donner  l'aflault  >  mais  il  fut 
rcpoiuTc  avec  perte  ,  Pierre  Levcrt  fon  Ecuyer  y  fut  tue'. 

Le  18.  Juillet  le  Duc  jugeant  que  le  Sicgc  tircroit  en  longueur  ,  en- 
voya ordre  à  tous  Tes  Chevaliers  ,  Ecuyers  ,  gens  d'armes  &.  de  trait  * 
qui  etoienten  Bourgogne  de  le  venir  joindre  ,  afin  d'enfermer  la  Ville 
de  toutes  parts  ,  &  empêcher  qu'il  n'y  entrait  des  vivres  ;  &  pour  em- 
pêcher le  Dauphin  de  traverfer  fesdefleins ,  il  envoya  des  Troupes  en 
plufieurs  endroits ,  Jean  deBlaify  en  Bric,  Gérard  Rolinà  Lagny  fur 
Marne  ,  Guillaume  de  Bicrc  avec  bon  nombre  de  gens  d'armes  vers 
Meaux,  dont  la  garnifon  incommodoit  fort  le  camp  ,  Simon  le  Mai- 
tre  dans  la  BeaulTc  &  le  Gaftinois  >  Jean  le  Berc  ,  dit  le  Borgne  »  du 
côte'  de  Berry  ,  &  Lancelot  de  Luirieux  vers  PAuxcrrois.  Son  armée, 
quelque  foin  qu'il  fe  donnait  pour  faire  venir  des  vivres ,  fouffroit 
beaucoup ,  ce  qui  caufoit  de  grandes  maladies  dans  Ion  camp ,  &:  pref- 
que  tous  les  chevaux  periflbient  faute  de  fourages.  Pour  foulagcr  les 
malades  de  fon  arme'e  ,  il  les  envoyoit  à  Paris  ,  &  les  y  entretenoit  à 
fes  propres  dépens ,  donnoit  de  l'argent  à  ceux  qui  perdoient  leurs 
chevaux  pour  fe  remonter  ,  &  à  tous  les  bleflezpour  fe  faire  traiter, 
&  payoit  la  rançon  des  prifonniers  faits  aux  forties  des  affiegés  ,  & 
.  aux  courfes  de  ceux  de  M  eaux. 

Le  16.  Septembre  Jean  de  Montlcon,  Ecuyer  du  Duc  de  Breta- 
gne lui  apporta  la  nouvelle  de  la  délivrance  de  fon  Maître  par  Olivier 
de  Bretagne  Comte  de  Pentievre,  à  la  perfuafion  du  Dauphin,  fuivant 
le  confeil  de  Robert  Maçon  fon  Chancelier ,  &  de  Jean  Louvet3  Prc^ 
fident  de  Provence. 
Pendant  ce  Siège  Guillaumcde  Bière  Ecuyer  qui  commandoît  plu- 
de  GumplC  ^lcurs  Scns  d'âmes  >  envoya  un  Hérault  aufieur  de  Guitry  qui  étoit 
Gu;i!c-y     dans  Melun,  pour  le  dcfHcr  au  combat  &  venger  la  mort  du  Duc  Jean  ; 
l»au  i  finif-  aucun  titre  ne  parle  de  ce  defry.  Au  commencement  du  mois  de  No* 
ôa.  Mtr.  vembre  ;Tarmée  du  Duc  fe  trouva  réduite  en  très-mauvais  état  $  la 
fui  plus  grande  partie  de  fes  Arbalétriers  étoientou  blefles  ou  malades ,  & 

ceux  qui  reftoient  en  état  de  fervir ,  vouloient  fe  retirer  manque  de 
paye.  Les  Treforicrs  du  Roy  mancjuoient  d'argent ,  &  ce  qui  l'in- 

quiétojf 
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qnictoît  le  plus  .  c'étoit  qu'il  rccevoit  des  avis  de  tous  côtez  que  le  Compte 
Dauphin  alfembioit  une  armée  pour  venir  l'attaquer  en  Ion  camp.  jJJ^kJ 
Tout  cela  cependant  ne  fut  pas  capable  de  lui  faire  lever  le  Siège  ;  au  6niifanc  le 
contraire  redoublant  les  foins  ,  il  envoia  Jean  de  Cartel ,  Capitaine  5I-  DcC* 
d'Arbaleftriers  avec  une  Ibmme  d'argent  à  Paris  pour  y  lever  des  trou- 
pes,payadc  fon  propre  argent  tous  les  hommes  d'armes ,  Arbale/hiers  de  Guy** 
&de  trait  qui  vouloicnt  quitter  le  Siège,  retint  tous  les  principaux  Of-  Guilie- 
iiciers  qui  commandoient  fes  troupes  a  ce  Siège  }  içavoir ,  le  Sci-  jant  \c  J# 
gneur  de  l'IAc-Adam  ,  Maréchal  de  France,  le  Seigneur  de  Cothe-  oâobre 
brune  fon  Maréchal,  Louis  de  Chalon  Prince  d'Orange  ,  lequel  dé-  M 
clara  au  Roy  d'Angleterre  qui  afllegeoit  Mclun  ,  qu'il  ne  vouloit  com-  I7compte 
battre  contre  les  François  ,  le  Seigneur  de  Couches,  le  Comte  de  Joi-  de  Jean 
gny,  Jean  de  Caflel ,  Baudot  de  Noïelle  ,  Antoine  de  la  Marche,  Jjjjj'Ç0* 
Jean  de  Bouaud  ,  le  Bâtard  Pinar,  Gérard  deTouIonjon,  Robert  de  Dec.  i4i!.' 
Mamines,  François  Dcsfrans,  Jean  deGingis  ,Lancclot  deLuiricux,  f°'-  tu 
Louis  dcLurieux  ,  M.  d'Humbercourc ,  Regnault  dcMontconis,  Jean  ifj* 
d'Arbon,  le  Bâtard  de  Martel,  Jean  d  Aclou ,  Guillaume  devienne , 
André  de  Roches ,  le  Seigneur  d'Humieres ,  Guillaume  de  Viry  ,  Jac- 
ques de  l'A  ubepin  ,  Jean  de  Digoine  ,  Guigue  ,  Seigneur  de  Salenovc  » 
Guillaume  ,  Seigneur  de  Champdivers  &:  Simon  le  Moine  ,  leur  re- 
prefentant  qu'il  étoit  de  fon  honneur  &  du  leur,  de  ne  point  quitter  la 
partie  ;  de  plus  il  manda  à  Pierre  de  BaufFremont  qui  étoit  dans  le  Mâ- 
connois ,  à  Antoine  de  Toulon jon ,  à  Guillaume  de  Maificres  &  à  tous 
les  Gentilshommes  de  le  venir  joindre  inceflamment  avec  les  gens 
d'armes  6c  de  trait  quiétoient  auDuché&  au  Comté  de  Bourgogne. 

Le  Duc  de  Bourgogne  écrivit  au  Roy,qui  cftoit  à  Corbeil,  &:au  Pre- 
voft  des  Marchands  deParis,letatoù  étoit  fon  armée ,  qui  étoit  entic-  dc(ïmptc 
rement  ruinée  par  la  longueur  du  Siège ,  par  la  difette  des  vivres  &  Guille- 
des  fourages  ,  par  les  maladies  ,  &  par  les  fréquentes  fortics  des  Ame-  baud. 
ges ,  leur  faifant  fçavoir  que  fans  un  prompt  fecours ,  l'armée  enne- 
mie approchant  ,  il  feroit  contraint  de  lever  le  Siège  ;  ce  qui  engagea 
le  Roy  d'écrire  aux  Parifiens  de  faire  tous  leurs  efforts  pour  fecourir 
leur  armée,  lcfquclscn  fort  peu  de  temps  levèrent  un  grand  nombre 
de  gens  d'armes ,  qui  arrivèrent  au  camp  le  1 8.  Octobre  ,  fous  la  con- 
duite &  le  commandement  de  Jean  le  Gois  Se  de  Jean  de  S.  Yon, 
Echevin  de  la  Ville  de  Paris.  Ce  fecours  arrivé  ,  rétablit  fes  affaires  j 
il  preffa  fi  vivement  la  Place  ,  que  le  17.  Novembre  Jean  de  Bour- 
bon Seigneur  de  Prcaux  &.  le  fire  de  Baibazan  ,  qui  la  defendoient ,  Compte 
prcfïèz  par  la  faim  ,  furent  contraints  de  fe  rendre  prifonniers  de  î!e  Jcari 
guerre.  Le  fire  de  Barbazan  ,  Tanneguy  du  Chailel  &:  Jean  Gault  s'é-  * 
tant  trouvés  dans  la  Place*  avec  pluueurs  autres,  aceufes  de  la  mort 
Tome  /.  '  H  h 
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Chi  Tibre  du  Duc  Jean ,  furent  conduits  à  Paris  dans  les  Priions  du  Palais,  &  1* 
cm  Se1!?!-  Cour  nomma  quelques  Seigneurs  pour  informer  contr'eux.  L'infor- 
jon.hyctte  mation  faite ,  les  Commiflaires  allèrent  trouver  le  Roy  d'Angleterre 
d«lDm°rt  qui  a'0rs  au**eScoit  Meaux  »  pour  1»»  communiquer  ce  qu'ils  avoient 
Jean ,  eot-  fait  >  &  Pour  lui  demander  fi  Barbazan  »  étoit  à  lui.  »»  On  ne  voit  pas 
tes  k.  i7.  que  cette  information  ait  eu  lieu  j  quoique  le  Duc  de  Bourgogne  ait 
P  ^"tT  ^a't  toutes  les  inftances  imaginables ,  pour  faire  condamner  Barba- 
zan ,  Tanneguy  du  Chaftclôc  Jean  Gault  à  perdre  la  tefte  ;  puifqu'ils 
furent  mis  en  liberté  fans  aucun  ordre  de  Juftice.  En  cela  le  Roy 
d'Angleterre  manqua  à  £1  parole. 

Après  la  prife  de  Melun ,  le  Duc  très-fatisfait  des  Officiers  qui 
avoient  été  au  Siège  ,  leur  fit  des  gratifications.  Il  donna  au  Seigneur 
Compte  de  Cothebrune  ,  Maréchal  de  Bourgogne  4000.  liv.  à  Jacques  de 
Guiffe-y  l'AuDerPin  î0°->-  liv.  au  Seigneur  de  Roubais&à  Athics  dcBrimeu 
biud/  à  chacun  2600.  Iiv.  à  Jean  delà  Tremoille  ,  à  Jacques  de  Courtiam- 
b!cs,.i  Régnier  Pot  ,  à  David  de  Brimeu  Seigneur  d'Imbercourt ,  à 
chacun  1000.  liv.  à  Guillaume  de  Vienne  &  au  Seigneur  de  Montagu 
à  chacun  600.  liv.  à  Guy  de  Bar  ,  Seigneur  de  Praclles,  Bailly  d'Au- 
xois  500.  liv.  à  Jean  de  Gingins,  à  Loiiis de  Luireux  ,  au  fire  de  Sal- 
nove  ,  à  Baudot  de  Noyelles ,  à  Ame  de  Viry  ,  au  Bâtard  de  Mar- 
tel , au  fire  de  Croix  Seigneur  de  Renty,à  Jean  d'Aifne  à  chacun  400. 
liv.  à  André  de  Roches  ,  à  Clavindu  Clou  ,  à  Hue  de  Lannoy  >  à  Ro- 
bert de  Mamines ,  à  chacun  400.  liv.  à  Jean  de  Saulx  ,  Seigneur  de 
Courtivron  ,  à  Regnault  de  Montconis,  à  Antoine  de  la  Marche,  au 
Seigneur  delà  Vicfville,  à  chacun  zoo.  liv.  à  François  Desftancs  ,  à 
Jean  de  Cartel ,  à  Jean  de  Cufligny .  à  Eftienne  Fauguict ,  à  Jean  de 
Mafca  ,  Chevalier  Caftillan  ,  à  Huguenin  de  Montjeu  &.  à  Guillaume 
de  Bicre ,  à  chacun  200.  liv.  &  à  plufieurs  autres  Ecuycrs  à  cha- 
cun ico.  liv.  félon  un  £tat  arrêté  par  le  Duc  à  Paris  le  6.  Janvier 
1420. 

Le  Roy  d'Angleterre  &  le  Duc  de  Bourgogne  ayant  donné  les  ordres 
neceuairespour  la  confervation  deMelun  ,  qui  étoit  une  place  d'une 
extrême  confequence  ,  ils  allèrent  àCorbcil  ou  cftoitle  Roy  de  Fran- 
ce ,  fit  en  partirent  pour  fe  rendre  à  Paris ,  où  ils  arrivèrent  le  pre- 
mier Dimanche  de  l'A  vent ,  leur  entrée  fut  magnifique.  Un  Journal 
de  Paris  manuferit  qu'on  doit  donnerai!  Public,  rapporte  ce  qui 
fuit,  n  Item ,  depuis  que  ladite  Ville  (  Melun)  fut  prinfe,  furent  nos 
«Seigneurs,  c'eft  aflavoir ,  le  Roy  de  France,  le  Roy  d'Angleterre  , 
»  les  deux  Royncs,  le  Duc  de  Bourgogne,  le  Duc  Rouge,  &  plu— 
fieurs  autres  Seigneurs ,  tant  de  France  que  d'ailleurs,  demourans  à. 
»  Melun  &  à  Corbeil  jufqu'au  premier  jour  de  Décembre  ,  jour  de 
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»  faint  Eloy  ,  qui  fut  à  un  Dimanche ,  àc  cedit  jour  entrèrent  à  Paris  à  Chambre 
»  grand  n  obi  elle  i  car  toute  la  rue  faint  Denys ,  par  où  ils  entrèrent  de  Dijon? 
»  depuis  la  féconde  Porte  jufqu'à  Noftrc-Dame  de  Paris  ,  cftoient  en-  feyeue  de 
couru  nées ,  les  rues  &  parées  moult  noblement.  Quelques  jours  après  Duc°j^ 
leur  entrée  à  Paris,  le  Duc  de  Bourgogne  en  pcrlonne,  tant  en  Ion  cotec  u. 
nom,  qu'en  celui  de  Marguerite  de  Bavière,  veuve  du  Duc  Jean,  &  Preuve, 
auûy  de  Marguerite  Ducheile  de  Guienne ,  d'Anne  &  d'Agnes  de  Bour-  P-  4*. 
gogne  fcsfœurs ,  accompagne  de  Meflirc  Jean  de  Luxembourg  ,  Mcf- 
lirc  Guillaume  de  Vienne  ,  Seigneur  de  faint  George ,  Meflîre  Jean  de 
la  Trimouillc,  Seigneur  de  Jonvelles.  Meflîre  Antoine  de  Vergy  , 
Meflîre  Régnier  Pot,  Seigneur  de  la  Prune  ,  Mefïire  Jean,  Seigneur 
de  Roubais  ,  Meflîre  Guy  de  PontalUer  ,  Meflirc  Jacques  de  Cour- 
tiambles,  Meflirc  Guillerin  de  Lannoy ,  Mclïire  David  de  Brir.eu, 
Seigneur  d'Humbcrcourt ,  Médire  de  faint  Legier.tous  Chevaliers , 
Maître  Pierre  de  Marigny  ,  Maître  Richard  de  Chancey ,  Maître  Thicry 
le  Roy,  Maître  Nicolas  Rolin,  Maître  Robert  le  Juofne,  Jean  Chou- 
&t ,  Maître  Guy  Gclinicr,  Joceran  Frcpicr  ,  Laurent  des  Bordes  , 
Maître  Jean  Perron  ,  Guillaume  de  Saulieu ,  Pierre  de  Clervaulx  , 
Guillaume  le  Changeur ,  Baude  des  Bordes ,  Jean  de  Gand ,  Barthélé- 
my des  Tourbes ,  Oudart  le  Fer&.  Guy  Bertrand,  tous  Confeillers 
du  Duc  &  Procureurs  Spéciaux  de  la  Ducheflc  m  ère ,  &  des  Dames  Se 
Da  moifcllcs  fes  filles,  en  prefenec  du  Roy  d'Angleterre,  des  gens 
des  trois  Eftats  du  Royaume  ,  de  plulieurs  Villes»  &  Pays  le  2  3 .  Dé- 
cembre 1420.  demanda  au  Roy  feant  en  fon  Parlement ,  que  jufticc 
leur  fut  faite  des  coupables  de  la  mort  du  feu  Duc  Jean  -y  à  laquelle 
prière,  demande  &  Requête  fe  joignit  l'Univerûté,  le  Prcvoft  &  les  ^cjjjj'c 
Echcvins  de  la  Ville  de  Paris ,  &  les  Gens  des  trois  Eftats  du  Royau-  tcs  de°  L>i- 
mc.  Ces  plaintes  faites  au  Roy  feant  en  fon  Licfc  de  Juftice  furent  jon- 
prononcées  par  Jean  l'Archer  pour  la  Duchefle  &  fes  filles  ,  &  par  Ni-  4 jtreuvc  * 
colas  Rolin  ,  Avocat  au  Parlement  pour  le  Duc ,  qui  prirent  des 
concluions  aux  fins  de  réparation  ,  d'adjudication  d'interefts  contre 
les  coupables  de  la  mort  du  feu  Duc ,  telles  qu'ils  le  pouvoient  faire 
félon  la  Coutume  de  France,  Se  le  Procureur  du  Roy  General  des  con- 
cluions pertinentes  pour  Tinter cft  de  la  Jufticc,  l'Univerfité,  le  Prévôt 
&  les  Echcvins  de  Paris  &  autres  Députés  des  bonnes  Villes ,  des  trois 
Etats  du  Royaume  ,  à  ce  qu'il  pleut  à  Sa  Majefté  faire  bonne  &  brieve 
Juftice  ,les  gens  d'Eglife  ne  tendants  toutefois  qu'à  fins  civiles  ,  fui- 
vant  leur  Profefllon  $  lequel ,  de  l'avis  de  fon  Grand  Confcil  ,des  Pre- 
neuse* Gens  Laïcs  de  fon  Parlement,  &  autres  de  fes  Confeillers  en 
grand  nombre  ,  déclara  tous  les  coupables  du  damnable  crime  fait 
&  perpétré  en  la  perfonne  du  Duc ,  avoir  commis  crime  de  leze  Mà- 
:  Hhij 
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jcfté  ,  &confequemment  avoir  forfait  corps  &  biens,  &  être  indigna 
de  toutes  fuccelîions  directes  &  collaterallcs ,  &  de  toutes  dignités, 
honneurs  &  prérogatives ,•  avoir  encourus  les  autres  peines  portées 
par  les  Loix  contre  les  Criminels  de  leze  Majefté ,  leurs  lignées  &  pof- 
terité  ,  &  par  les  alliances  &  Traités  de  Paix ,  entant  qu'elle  regarde 
la  puiflàncc  &  authorité  Royale  »  &  fpecialement  les  valfaux  &  fub- 
jets  defdits  Criminels  ,  abfous  de  tous  lermens  de  fidélité,  promefles 
&  obligations  de  fervice,  tant  eux  que  leurs  fuccclfeurs ,  leur  défen- 
dant de  les  aider,  fervir  ni  aiïiftcr  ,  fur  peine  d'être  déclarés  crimi- 
nels dclczcMajcfté  ;  le  tout  fans  préjudice  des  Requêtes  &  conclu- 
ions faites  au  Roy  par  le  Duc  ,  la  Duchcfle&  fes  fillespour  leurs  in- 
terdis ,  contre  ceux  qui  avoient  été  particulièrement  nommés.  Il  eft 
bon  de  remarquer  en  quel  terme  cette  déclaration  eft  conçue ,  &  pac 
quels  motifs  elle  a  cfté  dreffée. 

Sa  Majefté  parlant  du  Roy  d'Angleterre,  le  qualifie  fon  très-ame* 
fils ,  héritier  &  Regcnt  du  Royaume ,  déclare  que  Jean  Duc  de  Bour- 
gogne étoit  de  la  maifon  de  France,  fonCoufin  Germain,  fon  Allié, 
Doyen  des  Pairs,  deux  fois  Pair  de  France  ,  qui  tant  aimoif  «5c  avoit 
toujours  aimé  le  bien  du  Roy ,  de  fes  Subjets  &  de  fon  Royaume  >  mais 
lorfqu'il  parle  de  fon  fils  ,  feul  &  unique  héritier  de  la  Couronne  par 
la  loy  fondamentale  du  Royaume  ,  il  l'appelle  Charles  foi  difantDai>- 
phin ,  &  le  Duc  Philippe  fon  cher  fils.  Les  motifs  font  que  le  Duc 
Jean  obcïflànt  au  commandement  du  Rov  ,  pour  procurer  le  bien 
du  Roy  &  du  Royaume,  pour  affermir  la  Paix ,  étant  allé  à  Monte- 
reau-fault- Yonne ,  accompagne  de  plufieurs  Seigneurs ,  gens  d'£- 
glifc  èc  Officiers  du  Roy,  à  la  prière  des  criminels,  y  avoit  efté  tué 
mal  &  rraiftreufement ,  nonobitant  les  ferements  renouvcllés  par 
Charles  &  fes  complices,  qui  avoient  fait  emprifonner  les  Seigneurs 
quiaccompagnoientle  Duc,  enquoi  ils  avoient  encourus  le  crime  de 
leze  Majeftc.  C'eft  ainfi  que  le  Duc  crut  devoir  fe  venger  de  la  mort  de 
fon  pere,cn'abufantde  la  foiblefie  delcfprit  du  Roy,failant  priver  Char- 
les Dauphin  de  Viennois,  fils  unique  du  Roy  de  France,  d'un  Royaume 
qui  lui  étoit  acquis  par  fanaifiànce  ,  pour  le  faire  paflfcr  en  une  mai- 
fon étrangère, au  préjudice  de  celle  de  France ,  dont  il  étoit  ifiu,  &  ea 
cette  qualité  de  Prince  du  Sang  avoit  droit  d'y  prétendre,  les  Prin- 
ces plus  habiles  à  fucceder  >  que  le  Duc  >  venants  à  manquer  fans  hoirs 
mâles. 
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Elui  qui  a  recueilli  ces  Mémoires  ,  /awi  «wr  fendant  tîm- 
|^     prejjion  de  la  première  partie  de  cet  Ouvrage ,  yï*  maladie  ta 

etv/ftcbé  de  faire  attention  quilfalloit  imprimer  les  Preuves  qui  font 
ci-après  avant  que  de  commencer  tHifioire  du  ^Meurtre  du  Duc 
Jean  ,  dans  laquelle  ces  Preuves  font  tres-fouvent  citées  \  c'efi 
pourquoi  il  efl  arrivé  qu'au  lieu  de  citer  les  pages  de  l'imprimé ,  on 
a  cité  les  pages  delà  copie  manufcrite  qui  devoit  fervir  à  tim- 
prejfion ,  &  qui  n'a  été  imprimée  qu'après.  Il  faut  donc  réformer 
ainfi  ces  faujfes  citations  quife  trouvent  à  la  marge  depuis  la  page 
209.  jufquà  la  page  244. 
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PREUVES 

POUR  SERVIR 

A  L'HISTOIRE  DU  MEURTRE  DE  JEAN» 
DIT    SANS  PEUR, 


TRAITE'  DE  PAIX  FAIT  A  S.  MAVR  DES  FOSSE* S 
entre  le  Roy  de  France  Vf  le  Duc  de  Bourgogne ,  d'une  part  >  O* 
les  Gens  du  Dauphin , d'autre , part* evtremi/e  du  Duc  de  Bretagne. 

H  ARLES,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France ,  fça- 
voir  raifons:  A  tous  prefens  &  à  venir,  que  comme  pour 
l'extirpation  èc  appaifement  des  difeors ,  guerres  &. 
divifions  ,  qui  par  long -temps  ont  efté  en  noftre 
Royaulmc  à  la  tres-grant  charge  de  notre  peuple  &  di- 
minution de  noftre  Seigneurie  ,  fousumbrcdelquclxdiÊ 
cors  &  divifions  nos  anciens  ennemys  ài  ad  ver  faircs  d'Angleterre,  ont 
prins  bardement  de  entrer  6c  eulx  bouter  de  fait  en  noftre  Royaulmc 
contendans  de  tout  leur  povoir  de  ufurper  noftrcdite  Seigneurie  que 
Dieu  ne  veuille.  Nous  ayons  toujours  eu  principal  égard  de  mettre 
paix  &  union  en  noftrcdit  Royaulmc  ,  &.  entre  nos  Subgiez  ;  &  pour 
cefle  caufe,  notre  très-chier  &  très-amé  fils  le  Duc  de  Brctaigne  ,ae- 
compaigne  de  pljficurs  notables  perfonnes,  Prélaz  ,  Chevaliers  &  au- 
tres, tant  des  gens  de  noftre  très-cher  &  très-amé  fils  le  Dalphin  de 


Preuves  pour  fervir  à  l'hiftoirc 

Viennois ,  d'icellui  noftre  fils  de  Bretaignc,  de  noftre  très-cherc  3c 
très-amée  Goufinc  la  Reine  de  Sicile  ,Duchefle  d'Anjou  >  de  nos  très- 
chers  &  très-amez  Nepvcu  &  Coufin  le  Duc  d'Alençpn  fie  Comte  de 
Vertus,  fc  foit  traites  Marches  de  par  deçà  ,  avec  lefquelx  nous  »  noftre 
trcs-chicrc  &  très-amée  compaigne  la  Reine, &  trés-amé  Coufin  le 
Duc  de  Bourgogne  ,  ayons  commis  &  ordonnez  certain  nombre  de 
notables  perfonnes,  Pre'laz ,  Chevaliers  &  autres  Confeillers,  tant  de 
nous  &:  de  noftreditc  compaignic  comme  de  noftredit  Coufin  ,  lef- 
quelx d'une  partie  &  d'autre  pour  ce  aflemblez  ,  ont  grandement  & 
délibérément  eu  avis  de  ce  quieftoit  à  faire  au  bien  de  Paix ,  union  & 
concorde  de  ceulx  de  noftre  fang  &  lignage  en  feurté  &  défenfe  de  nos 
Subgez,&  finablcmcnt  font  cheus  &  condefeendus  d'un  commun  accord 
en  certains  poins  &  articles ,  par  le  moyen  ,  defquelx  le  bien  de  Paix 
fe  pourra  au  plaifirde  Dieu,enfuir  en  noftre  Royaulmc  à  la  confufion 
&  rcpulfc  de  nofdiz  ennemis  &  adverfaires  &  à  la  confideration  & 
entretenement  de  noftredite  Seigneurie  ,  defquelx  poins  &  articles  la 
teneur  s'enfuyt. 

Premièrement,  que  bonne  Paix  ferme  &  cftable  foit  faite  en  ce 
Royaulme,  laquelle  foit  faite  &  pafTe'e  par  le  Roy ,  la  Reine>  M.  le 
Dalphin ,  M.  de  Bourgoingne ,  Monfeigncur  de  Bretaignc  &  les  autres 
Seigneurs  du  Sang  du  Roy,  &pour  icellc  entretenir  à  toujours,  foie  m 
avilëcs  &  bailliées  toutes  les  meilleurs  feurtez  ôc  confirmations  que 
faire  fe  pourront. 

Item ,  pour  ladite  Paix  &  entretenir  ferme  &  eftable,  que  abolition 
générale  fc  face  par  le  Roy  notre  Sire  à  tous  de  tous  les  faiz  &  cas  ad- 
venus en  ce  Royaulme  pour  occafion  des  divifions  &  débaz  qui  y  ont 
elle  &  font ,  &  que  toutes  injures  ôcoflfcnfes  foient  remifes  &  par- 
données,  tant  d'un  cofte  que  d'autre',  fans  ce  que  jamais  d'icellcs  foit 
faite  aucune  pourfuite  ne  adtion  de  droit  &  de  fait  directement  ou  in- 
dire&cmcnt,  publiquement  ou  occultcment ,  &que  filence  foit  fur 
ce  impoféc  au  Procureur  du  Roy&à  tous  autres. 

Item  ,  &  pour  ce  un  chafeun  retournera  plainement  &  paifiblc- 
nicnt  à  fes  bénéfices,  herîtaiges  &  biens  immeubles  ,  &  feront  abolies 
&  mifes  au  néant  touttes  confirmations  ,  appeaulx,  proclamations , 
adjournemens ,  Sentences ,  Arrefts ,  banhTemens ,  tous  procez  &  tou- 
tes exécutions  faits  en  Courtlayc  ,  touttes  fufpenfions ,  privations  de 
bénéfices  ,  incarcérations  &  proferiptions  de  gens  Clercs  faiz  fous 
umbre  &  couleur  de  Juftice  en  Court  d'Eglife  à  l'occafion  des  divi- 
fions &  débaz  deffus  diz  qui  ont  eu  cours  &  entrées  ,  ont  de  prefent 
en  ce  Royaulme, 

item  s  que  toutes  garnifons  de  gens  d'armes  &  de  trait,  fc  vuident 
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tantoft  &  hafHvemcnt ,  &  les  fera  chafeun  defon  cofte  ccllcr  de  toute 
guerre ,  fans  faire  aucun  domaige,  faulf  contre  les  Anglois  >  contre  lef- 
quelx,ceulx  fous  qui  font  lefdiz  gens  d'armes  6c  de  trait,  les  employè- 
rent au  bien  du  Roy,  à  la  confervation  de  fa  Scigneuric,&  au  recouvre- 
ment de  la  perte  d  îcelle  s  &  pour  ce,  feront  ordonnez  deux  Cheva- 
liers ,  l'un  du  cofté  du  Roy  &  de  Monfeigncur  de  Bourgoingne  ,  ôc 
l'autre  de  Monfeigncur  le  Dalphin. 

Item  ,  que  Monfeigncur  le  Dalphin  aura  ,  comme  raifon  cft  ,  les 
Terres  &  Seigneuries  qui  lui  ont  cûè*  ordonnées  &  baillées  pour  fon 
appanage  par  le  Roy  j  c'eft  affavoir  le  Dalphiné,  les  Duchiez  de  Tou- 
raine&dc  Berry ,  &.  la  Comté  de  Poitou  ,  &  en  cas  pareil  mondit 
Seigneur  de  Bourgoingne  cft  content  des  Terres  fie  Seigneuries  qu'il  a 
Jkdo.t  avoir  lui  demouront  toutes  autres  Terres  &  Seigneuries  qui 
lui  competoicnt&  appartenoient ,  &  cfquelles  ilavoit  droit  avant  les 
debaz  &  difeors  commanciez  en  ce  Royaulmc. 

Item  t  que  le  Koy  fera  fon  mandement  pour  aler  à  rencontre  des 
Angloys  fes  anciens  ennemys  ,  6c  mandera  mondit  Seigneur  le  Dal- 
phin ,  lequel  y  venrra  ou  envoicra  ;  &en  cas  pareil  mon  dit  Seigneur  de 
Bourgoingne  ,  &  félon  la  charge  &  nombre  qu'ils  auront  de  gens  d'ar- 
mes &  de  trait ,  leur  fera  diftribuc  de  l'argent  du  Roy. 

Item  ,  que  pour  le  gouvernement  de  toutes  les  finances  du  Roy  & 
à  la  distribution  d'icelles ,  feront  ordonnez  de  par  le  Roy  trois  Gcnc- 
raulx ,  dont  l'un  fera  à  la  nomination  de  mondit  Seigneur  le  Dal- 
phin ,  s'il  lui  plaift  ,  &  l'autre  à  la  nomination  de  mondit  Seigneur  de 
Bourgoingne ,  aufli  s'il  lui  plaift. 

Item  y  que  pour  nourrir  &  continuer  toujours  bon  amour  entre 
mondit  Seigneur  le  Dalphin  Se  mondit  Seigneur  de  Bourgoingne  ,  il 
eft  chofe  très-aimable  de  mettre  ces  gens&.  fervitcursde  mondit  Sei- 
gneur de  Bourgoingne  avec  Monfeigneur  le  Dalphin  ,  8c  en  fon  fer- 
vice, ôc  des  gens  Se  fervitcurs  de  mondit  Seigneur  le  Dalphin  avec 
Monfeigneur  de  Bourgoingne. 

Item ,  que  les  Offices ,  comme  raifon  eft  ,  demorront  en  la  difpo- 
fition  du  Roy  ,&  quant  mondit  Seigneur  le  Dalphin  fera  devers  le 
Roy,  quant  aucuns  Offices  vacqueront,  ou  que  à  aucuns  n'aura  efté  ou 
fera  fouffifamment  pourveu  ,  le  Roy  y  pourverraeulz  les  avis,  de  mon- 
dit Seigneur  le  Dalphin,  de  mondit  Seigneur  de  Bourgoingne  &  des 
autres  Seigneurs  du  Sang  Royal  qui  lors  feront  devers  le  Roy ,  lef- 
quelx  poins  &  articles  noftrcditc  Compaignc,  nofdiz  fils  &  coufins  les 
Ducs  de  Bourgoigne ,  de  Bretaigne  &  d'Alençon  ,  Charles  deBour- 
b  ns  &  autres  de  noftre  fang  &  lignage  ayent  faire  lire  &  publier  au 
lieu  de  faint  Mor  des  Foffez  en  laprefence  des  Cardinaulx  des  Urfins 
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&:  de  faint  Marc,  Mcflaiges  de  noftre  faint  Perele  Pape ,  envoyez  pour 
cefte  caufe  en  noftre  Rôyaulme  ,  dcplulicursPrélaz,  Barrons,Cheva- 
liers  Se  Clercs,  tant  de  noftre  grand  Confcil,  comme  de  noftrcCour 
de  Parlement ,  fie  depuis  plufieurs  Bourgeois  de  noftre  bonne  Ville  de 
Paris,&  autres  en  tres-grant  &  notable  nombre  &  aflcmblées,Se  icculx 
poinsÔc  articles  en  la  forme  &  manière  que  contenu  cft  ci-deflusnof- 
treditc  Compaignc  ,  nofdiz  filz  ôc  coufins  deflus  nommez  ayent  con- 
fentis  Ôc  accordez  ,  voulu  fie  promis  de  tout  le  povoir  ,  &  en  tant 
que  chacun  touche  les  tenir  ,  garder  &;  entretenir  &  aidera  tenir  ,  gar- 
der 6c  entretenir  fans  enfraindre.  Pour  ce  eft-il,  que  nous,  ces  choies 
confidcrccs ,  defirans ,  comme  raifon  eft  ,  noftre  Royaulme  &  tous 
nos  Subgicz  eftrc  gouvernez  fie nourriz,  &  paix  &  tranquillité,  &les 
relever  des  griefs ,  charges  &  oppreftions  qu'ils  ont  eu  à  fouffrir  ou 
temps  patte  à  l'occafion  dcfditcsgucrres,difcors5c  divifions,&  icelle  fin 
que  en  plus  grant  amour  fie  union  de  nosparans,vaflaulx&  fubgiez.puif- 
fions  refifter  à  l'invafion  &  cnrreprinfc  de  nos  anciens  ennemis  8c  ad- 
verfaircs  par  l'avis  6V  délibération  de  nofdiz  compaigne  ,  filz  &  cou- 
fins  &  des  gens  de  noftre  grant  Confeil  d'Etat,  ycculx  poinsfic  arti- 
cles deflus  tranferipts  ,  avons  eu  &  avons  agréables  ,  &  yceulx  félon 
leur  forme  &  teneur  de  noftre  pleine  puittance  &  autorité  Royale  , 
voulant  ôc  ordonnant  dès  maintenant  eftre  &  demourez  fermes  fie 
cftablcs,  ôc  eftre  tenus  &  gardez  perpétuellement  &  inviolablement  , 
&  par  ce  eftrc  Ôc  demourer  bonne  paix  ferme  &  eftable  en  noftre 
Royaume  ;  fans  ce  que  aucun  quel  qu'il  foit  puilîe  ou  doye  jamaisdirc, 
ne  venir  à  l'encontrc  en  aucune  manière  j  en  oultre  par  la  délibéra- 
tion &  authorité  que  deflus,  avons  commandé  &  commandons  k 
tous  ceulx  de  noftre  Royaume ,  tant  cculx  de  noftre  Sang  &  lignaiga 
comme  autres  de  quelque  eftat  qu'ils  foient  fur  le  lignage  ,  feaulté  & 
loyaulté  qu'ils  ont  à  nous  ,  ôc  qu'ils  nous  doivent ,  &  fur  quanque 
ils  fe  peuvent  meftàirc  envers  nous,  &  autant  qu  ils  doubtent  encou- 
rir noftre  indignation  à  toujours  ,  mais  que  il  &  chafeun  d'eulx ,  fi 
comme  à  luy  appartiendra  ,  les  tiengnent ,  gardent  ôc  accompliiîenc 
de  point  en  point  fans  infraction  aucune.  Si  donnons  en  mandement 
par  ces  prefentesà  tous  cculx  de  noftredit  fang  fie  lignaige  ,  à  nos  Con- 
neftable  ôc  Chancelier,  aux  gens  de  noftre  Parlement  fie  de  noftre  Cham- 
bre des  Comptes  à  Paris,  au  Prevoft  de  Paris ,  à  tous  nos  Scncfchaulx, 
Baillifs ,  Prevofts  &  autres  nos  Jufticiers  &  officiers  quelconques 
prefens  ôc  à  venir,  ou  à  leurs  Lieutenans,  &  à  chafeun  d'eulx,  fi 
comme  à  luy  appartiendra  que  le  contenu  en  ces  prefentes  ils  publient 
&  facent  publier  par  tout  où  meftier  fera  fie  toutes  <5c  chafeune  les 
çhofes ,  polnsôc  articles  ci-  detfus  contenus  fie  exprimez,  ils  enrre- 
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fVngnent  Scentcrrinent  8c  accomplirent ,  8c  facent entretenir,  enter- 
liner  &  accomplir  de  point  en  point,  en  tant  qu'il  leur  touche  & 
pourra  toucher  ,  &  ne  facent,  &  ne  feuffrent  aucune  chofe  eftrc  faitte, 
altcmptéc  ou  innovée  comment  ne  par  quelque  perlbnnc  que  ce  foit 
iu  contraire  ,  8c  afin  que  ce  foit  ferme  chofe  8c  cftablc  à  toujours  , 
riou s  avons  fait  mettre  noftre  Scel  à  ces  prefentes.  Donné  à  Paris  le 
i$.  jour  de  Septembre  Tan  de  grâce  1 41 8.  &  de  noftre  Règne  le  3?. 
fur  le  reply  par  le  Roy.  Mikt. 

IETTRE    DV   ROT   CHARLES  SIXIEME 
four  la  Faix  du  Royaume  de  France, 

CHarlcs ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France.  A  tous  ceulx  qui  Première 
ces  prefentes  Lettres  verront ,  falut.  Comme  il  foit  chofe  toute  <jg 
notoire!  que  par  le  moyen  &  fous  umbre  des  divifions ,  difeors  ,  dé-  paix,  Haflc 
baz&  difcenfïons,  qui  longuement  ont  efté  ,  &  encores  font  en  nof-  «.cottes* 
tre  Royaume. ,  domaiges ,  pertes  8c  inconveniens  irréparables  font 
advenus ,  comme  encore  adviennent  de  jour  en  jour ,  &  feroient 
tailliez  d'advenir  de  plus  en  plus  à  la  deftru&ion  8c  dcfolation  totale 
d'icelui  noftre  Royaume ,  fe  provifion  bonne  8c  briefven'y  eftoit  mife; 
fçavoir  faifons  ,  que  nous  à  qui  ce  appartient  à  caufe  de  noftre  Royal 
Magefté ,  avons  par  grant  &  meure  délibération  de  noftre  très-chierc 
&améc  Compaigne  la  Roync ,  de  notre  très-ebier  &  tres-amé 
feul  fils  le  Daulphin  de  Viennois,  de  nos  très-chiers  6c  amez  cou- 
fins  les  Ducs  de  Bourgoingne  8c  d'Anjou ,  de  notre  très-chicr  <5c 
amé  nepveu  le  Comte  de  Vertus,  &  de  plufieurs  autres  de  noftre  Sang 
8cConfcil ,  voulu  8c  ordonné ,  voulons  8c  ordonnons  par  ces  pre- 
fentes bon  8c  leur  état ,  &  abftincncc  de  guerre  cftrc  genaralement 
par  tout  noftredit  Royaulmc  du  jourd'hui  jufqu'en  la  fin  de  trois 
mois  prochainement ,  venant  inclufivement  entre  nos  Subjets  quel- 
conques 8c  autres  leurs  gens ,  ferviteurs  ou  aliez  de  quelque  eftar , 
condicion  ou  dignité  qu'ils  foient,  qui  auroient  tenu  quelque  party 
que  ce  foit  en  noftredit  Royaulme  durant  lefdircs  divifions ,  &  pour 
occafion  d'icclles  ,  pour  vacquer  &  entendre  pendant  ledit  temps  & 
abftinence  de  guerre  à  trouver  bonne  union ,  appaifement  &  fedation 
totale  des  deffufdites  divifions ,  difeors ,  debaz  &  difeenfions.  Tout- 
tes  lcfquclles  perfonnes  devant  dites  voulons  &  nous  plaift>joyr&  ufer 
plainement  dudit  prefent  feur  état  &  abftinence  de  guerre  ,  fans  au- 
cune refervation  ,  8c  fans  ce  que  durant  ledit  feur  eftat  8c  abftinence 
de  guerre  defdiz  trois  mois ,  foit  par  les  deffiifdiz  d'une  part  ne  d'au* 
Tome  h  li 
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tre  ,  ne  par  aulcun  d'eulx  exercé  quelque  voye  de  fait ,  ne  de  guerre 
en  quelque  manière  que  ce  foit  ;  mais  pourront  lcfdites  perfonnes  6c 
gens  de  quelque  eftat ,  dignité  ou  condicion  qu'ils  foient  ou  aultres 
bienveillants  de  noftrcdit  Royaulme,  alcr ,  venir ,  pafler,  repafler  ,  dc- 
mourcr  ,  féjourner  6c  retourner  par  toutes  bonnes  Villes,  palTaigcs, 
dcftroiz  6c  lieux  d'icelluy  notre  Royaulme,  6c  durant  ledit  temps 
mener  &  faire  mener ,  &  conduire  toutes  denrées  6c  marchandées  t 
vivres  6c  autres  biens  quelconques,  tant  par  cauc  que  par  terre  de 
jour  ce  de  nuit,  6c  ceulx  de  l'un  party  par  les  dcftroiz  &  paiîâigcsdc 
l'autre  plaincment ,  feuremenr,  fauvement  &  paifiblemcnt,  fans  ce 
que  à  quelconques  defdites  perfonnes  durant  cette  prefente  abfti- 
nenec  6c  feur  eftat,  foit  fait  en  corps  ne  en  biens ,  arreft ,  empefehe- 
ment ,  rançpnnemcnt,  ne  autre  deftourbicr  ou  empefehement  en 
quelque  manière  *  ne  fous  quelque  couleur  que  ce  foit  ou  peut  eftrc , 
par  occafion  d'avoir  tenu  ou  tenir  quelque  party  en  noftredit  Royaul- 
me à  l'occafion  defdites  divifions  qui  ont  efté ,  8c  encore  font  en  icel* 
lui  Royaulme  ,  ne  pour  caufe  ou  occafion  d'aucunes  contrevanges» 
marques,  contremarques,  repreflail les,  entrecours  ou  autrement, 
comment  que  ce  foit ,  6c  fc  aulcunes  places  d'un  cofté  ou  d'autres  cf- 
toient  aflîégées  ,  voulons  &  nous  plaift  les  fieges  en  cftre  incontinent 
levez ,  ôc  s'en  départiront ,  6c  ces  prefens,  feur  eftat  &  abftincnccsde 
guerre ,  &  chafeunes  des  chofes  deflfus  dites  ,  félon  &  par  la  manière 
que  dit  cft  ,  voulons  6c  ordonnons  eftrc  tenu  &  gardé  ferme  6c  efta- 
ble  fans  aucunement  les  enfr ai ndre  j  6c  fe  aucune  chofe  eftoit  faite  ne 
enfrainte  ,  au  contraire  le  faire  réparer  6c  mettre  à  eftat  deu  incon- 
tinant  qu'il  vendra  à  noftre  cognoiflànce.  Si  donnons  en  mandement 
par  ces  prefentes  à  tous  Marefchaulx ,  Admirai ,  vis-Admiral ,  Capi- 
taines de  gens  d'armes,  Archers,  Arbaleftriers  6c  aultres  gens  de 
guerre  ,  Sencfchaux,  Baillis,  Prcvoft,  Gardes  ôc  Gouverneurs  de 
bonnes  Villes,  Citez  ,  forterefles  ,  Pons,  pors ,  Paflaigcs ,  Jurifdic- 
tions ,  Dcftroiz ,  &  autres  nos  Jufticiers ,  Officiers  &  Subgez  ,  &  à 
chafeun  d'eulx  en  droit  foy  ,  que  ce  prefent  feur  eftat  &  abftinencc  de 
guerre  félon  la  teneur  de  celtes ,  ils  entretiennent  &  accompluTcnt  ,  ôc 
facent  entretenir  ,  enterriner  6c  accomplir,  fans  faire  ne  fourTrir  eftrc 
fait  aucunement  ou  préjudice  d'icelles ,  fur  peine  de  rébellion  6c  dc- 
fobéifTance ,  ôc  d'eftre  comme  tels  punis  j  mais  fe  aucune  chofe  .eftoit 
faite  au  contraire,  dont  il  nous  déplairoit  très-grandement  j  le  re- 
parent ou  facent  réparer  incontinant  6c  fans  delay  ,  6c  ces  prefentes 
facent  publier  folemnellcmcnt  par  tout  où  il  appartiendra,  pour  évi- 
ter la  prétencion  d'ignorance.  En  tcfmoîng  de  ce  nous  avons  fait 
mettre  noftre  Scelà  ces  prefentes.  Donné  à  Provins  le  14.  jour  de 
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May  l'an  de  grâce  141 9.  8c  de  noftre  règne  le  39.  ainfi  figné  parle 
Roy  en  fon  grand  Confeil.  Rivcl. 


LETTRE  DE  CHARLES  FILS  DV  ROT  DE  FRANCE, 
Dauphin  de  Viennois ,  Duc  de  Berry  €r  de  Tour  aine  ,  Comte  de  Poitou-. 

Première 

CHarlcs  »  fils  du  Roy  de  France  ,  Dauphin  de  Viennois ,  Duc  de  tSSsIS 
Bcrry  &  de  Tourainc  8c  Comte  de  Poitou  :  A  tous  ceulx  qui  ces  paix,  iia(Te 
prefentes  verront  ou  orront,  Salut.  Sçavoir  faifons,  nous  avoir  reccu  4*  cotte  4#» 
&  veu  les  Lettres  de  Monfeigncur  de  féur  cftat  &:  abftinence  de  guerre 
générale  en  ce  Royaulmc,  dcfquelles  la  teneur  fenfuit  -.Charles  par 
la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France,  &c.  (  voyez  la  précédente  Lettre*  > 
Et  confiderc  le  contenu  efdites  Lettres  de  mondit  Seigneur  cy-deflus 
tranferittes  &  incorporels  de  mot  à  mot ,  avons  par  le  bon  plaifir  Se 
volonté  de  mondit  Seigneur  8c  pour  lui  obéir  »  comme  rai/on  cft  , 
&  auiïï  pour  le  grant  bien  &  fruit  qui  en  pu£t  advenir  &  enfuyr  ,  vou- 
lu &  voulons  cftrc  obey  à  icclles  Lettres  de  mondit  Seigneur  félon 
leur  forme  &  teneur ,  plainement ,  entièrement,  fermement  ôc  invio- 
lablemcnt  par  tous  nos  Subgiez  &  autres  cftans  fous  nous  8c  fous  noftrc 
puiflancej  fans  les  corrompre  ou  enfraindre  couvertement  ou  en  ap- 
pert en  aucune  manière:  &  fc  aucune  chofe  eftoit  faite,  ou  attemptée 
ou  enfrainte  :  au  contraire ,  nous  en  parole  de  fils  de  Roy  ,  promettons 
reparer  &  faire  reparer  8c  mettte  à  eftat  deu  fans  aucune  fraude ,  ou 
malengin.  Si  donnons  en  mandement  par  ces  mefmes  prefentes  à 
tous  Marcfchaulx ,  Capitaines  de  gens  d'armes  8c  de  trait  &  autres  gens 
de  guerre  ,  Gardes  de  bonnes  Villes,  Pons  ,  Pors ,  Paflàiges  ,  Juri- 
dictions 8c  Dcftroiz,  5c  à  tous  Jufticiers  ,  Officiers  8c  Subgiez  &  autres 
foubs  nous  &  noftre  puiûance  que  les  feur  eftat  6c  abftinence  de 
guerre ,  8c  tout  le  contenu  es  Lettres  de  mondit  Seigneur ,  cy-devant 
incorporées  entretiengnent ,  gardent  8c  obfervcnt  &  facent  entretenir , 
garder  8c  obfervcr  de  point  en  point  félon  la  fourme  5c  teneur  d'i- 
celles,  fans  faire  ne  fouftrir  eftee  fait  aucunement  au  contraire,  ne 
ou  préjudice  d'icelles  î  mais  fe  aucune  chofe  eftoit  faitte  ou  innovée 
au  contraire  ,  dont  il  nous  deplairoit  très  grandement ,  le  reparent  & 
facent  reparer  incontinent  &  fans  delay.  Et  afin  que  nul  n'en  puift 
prétendre  ignorance ,  facent  ces  prefentes  Lettres  publier  par  tout  où 
il  appartiendra  à  faire  ;  faichans  certainement  que  fc  aucuns  - font  trou- 
vés faifans  le  contraire ,  nous  les  en  fêtons  tellement  &  fi  griefment 
pugnir  ,  comme  au  cas  appartiendra  ,  &  que  ce  fera  exemple  à  tous 
mtres:  8c  voulons  &  nous  plaift  que  luividimus  de  ces  prefentes  fait 


Digitized  by  Google 


154  Preuves  pour  fervir  àl  hïftoirc 

fous  fccl  Royal  ou  autentique  foy  foit  adjoutéc  comme  à  l'original; 

Entefmoing  de  ce  nous  avons  fait  mettre  noftre  feel  à  ces  preientes» 

Donné  à  la  Fcrté- Hubert  le  20.  jour  de  May  ,  lan  de  grâce  141 9. 

Ainfi  (Igné  par  Monfcigneur  le  Dauphin  en  fon  grant  Confcil.  A  lui  n« 

Deflus  le  dos  de  cet  Aùc  te  trouve  écript  ce  qui  fuit. 

Publiées  à  Troyesès  lieux  accoutumez  par  cry  foleirpnel  8c  à  fon 

de  trompe  le  19  jour  de  Juing  ,  l'an  1419.  .  .Ferrant.  De  Grève. 
Publiées  à  Cbalon  le  jour  de  la  Fefte-Dieu,  l  an  1419.-.  Godefroy: 
Lttf*  &  publicAU  fuerttnt  frtjcntes  Litur*  in  Auditorio  Curid  Dom 

mini  Btiilivi  AUtifconenfis,  die  ij.Junii  141 9. . .  Roflclli. 

Publiées  à  Charrolles  en  l'Audience  de  Mr.  le  Bailly  de  Charrolloii 

le  18.  Juin  141?. 
Publiées  à  Oftun  judicialcment  es  lieux  accouftumcz,lc  zo.  Juin  14x9* 
Publiées  à  Langrcspar  cry  fblcmpnclôc  à  fon  de  trompe,  le  jour  df 

la  Trinité  1415. 


ACQUIESCEMENT  DV  DVC  DE  BOVRGOGHE> 

à  U  Trêve  de  trois  mois. 

Prendre  ¥  Ean  Diic  de  Bourgongne  ,  Comte  de  Flandres  ,  d'Artois  &  do 
hyette  de?  J  Bourgongne,  Palatin  Seigneur  de  Salins  &  de  Malincs  :  A  tous  ceul* 
plf^Haffe        ccs  Prc(éntes  Lettres  verront;  Salut.  Sçavoir  failbns  «nous  avoir 
^.cocte+j.  reccu  &  veu  les  Lettres  de  Monfcigneur  le  Roy  de  feur  cftat  &abf- 
tinence  de  guerre  générale  en  ce  Royaume  >  defqnclles  la  teneur  s'en* 
fuit  :  Charles ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  ,  &c.  voyez  * 
lefquelles  Lettres  8c  tout  le  contenu  en  icelles  ,  en  tant  comme  il 
nous  touche ,  enterrinerons  &  accomplirons  &  ferons  entrerenir  8c 
accomplir  ,  8c  à  icelles  obéirons  8c  ferons  obéir  par  nos  Vaflaulx  f 
Subgicz  ,  &  autres  eftans  ou  fervice  8c  (bus  la  puiflàncc  de  mondit  Sei- 
gneur &  de  nous,  (ans  venir  ne  faire  venir  au  contraire  en  quelque 
manière  que  ce  foit.  En  tefmoing  de  ce  nous  avons  fait  mettre  noftre 
Scel  à  ces  prefentes.  Donné  à  Provins  le  13.  jour  de  May  ,  l'an  de 
grâce  141 9.  Par  Monfeigneur  le  Duc  en  fon  Conlcil.  Marc 

Publiées  à  Chalon  le  jour  de  la  Fcftc  de  Dieu  1419    •  GodefroT. 
Publiées  au  Chaftcl  de  Mafcon  le  17  Juing  1419. . .  Hugo  u  t  T> 
Publiées  à  Charrolles  judicialement  le  10  Juing  1419. 
Publiées  à  Oftun  judicialement  le  a-o  Juing  1419* 

»  la  Lettre  précèdent» 
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Traite  de  Faix  entre  U  Datifhin  O*  le  Duc  Jean. 

CHarles,  fils  du  Roy  de  France  ,  Dauphin  de  Viennois ,  Duc  de  ehmbts 
Bcrry  &  de  Touraîne,  Comte  de  Poitou  ;  6c  Jean  Duc  de  Bour-  descomp- 
gomgne  Comte  de  Flandres  ,  d'Artois  &  de  Bourgoingne  ,  Palatin  j™  Dl" 
Seigneur  de  balins  &  de  Malincs ,  à  tous  cculx  qui  ces  prefentes  Let-  Prendre 
très  verront;  Salut.  Comme  à  foccafion  des  grans  divifions  qui  de-  jjj'*"//^ 
puis  certain  temps  en  çà  ont  régné  en  ce  Royaulme ,  aucunes  fufpi-  paix.iufli 
cions  fc  foient  engendrecs  ès  cuers  de  nous  ôc  de  pluficurs  nos  Offi-  ♦•cou«44> 
ciers  »  Serviteurs  &  Vaflaulx  les  uns  envers  les  autres  :  Par  quoy  ôc  pour 
pluficurs  ymaginacions  que  à  celle  caufe  avons  concertes,  avons  elle 
cmpcfchc  de  concourdaument  vacquer  ôc  entendre  aux  grans  faiz  fit 
befoingnes  touchant  Monfcigneur  le  Roy  &  fondit  Royaulmc ,  &  de 
cnfcmbler  refifler  à  la  dampnab.'e  entreprife  de  fe<>  anciens  ennemis  ô£ 
les  noftrcs  les  Angloys,  qui  fous  umbre  &  par  le  moyen  des  devant  di* 
tes  divifions  fe  font  enhardys  d'eulx  ,  ainfi  avant  bouter  en  ce  dit 
Royaulmc  ,  ôc  de  fait  y  ont  conquefté  &  de  prefent  occupent  &  ufur- 
pent  une  bien  grant  partie  de  la  Seigneurie  >  ôc  pourroient  encore 
plus  faire  les  chofes  cftans  en  telle  ôc  fcmblable  difpofition.  Sçavoir  , 
faifons  que  nous  confiderans  ôc  atfcndans  les  tant  grans  ôc  innume- 
rables  maulx  &  inconvenîens ,  cjui  par  le  fait  defditcs  divifions,  fe  ap«* 
paifées  i^e/loicnti  fe  pourroient  plus  encore  enfuyr  à  la  très  grant  foie  ou- 
par  adventurc  perdition  totale  de  cette  dite  Seignorie  qui  nous  redon-- 
deroit  ôc  à  chafeun  de  nous  à  qui  la  chofe  puft  plus  fouchier  après  mon- 
dit  Seigneur,  que  à  nul  autre  à  très  grant  charge  ôc  deshonneur.  Dcf;- 
ransde  toute afFe&ion  ,  ainfi  que  tant  tcnu3  y  fommes,y  remédier  & 
pourveoir,  ôc  pour  ce  à  cefte  fin,  après  pluficurs  traîtemens  fur  ce,, 
cuz  ou  pour  parlez  entre  aucuns  des  noftrcs  d'une  part  ôc  d'autre  :  nous 
foyons  puis  nagaires ,  ôc  aujourd'huy  derechief  aflcmblés  ôc  conve- 
nus enfembie  :  avons  d'un  commun  accorr  ôc  aflentement  pour  non-* 
ncur  ô:  révérence  de  Dieu  principaulmenr,ôc  auflî  pour  le  bien  de  paix 
auquel  un  chacun  Catholique  doit  eftre  enclin  &  pour  relever  le  povre 
peuple  des  grans  &  fi  dures  oppreflfions  que  à  la  caufe  avant  ditte  g 
eu  à  fourTrir  :  Promis  ,  juré  Ôc  enconvenancié  ès  mains  de  Révérend 
Pere  en  Dieu  Alain  Evéquc  de  Léon ,  Légat  envoyé  devers  nous  par 
noftrc  S,  P.  le  Pape  pour  le  fait  de  ladite  union  ôc  paix  de  cedir  Royaume 
fur  la  vraye  Croix  &  Saints  Evangiles  ,  pour  ce  manuellement  tou- 
chiez de  nos  mains  par  la  foy  8c  fercment  de  nos  corps  ,  pour  ce  preftez" 
Tua  à  l'autre  (ur  noftre  part  de  Paradis  en  parole  4e  Prince  ôc  au-r 
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trement,  le- plus  avant  que  faire  fe  puct  les  chofes  qui  cy-après  s'sn-  . 
fuivent  »  &  premièrement ,  Nous  Jehan  Duc  de  Bourgoingnc  que  tout- 
tes  les  chofes  paflees  miles  en  oubly  tant  comme  nous  vivrons  en 
ce-monde.  Nous  après  la  perfonne  de  mondit  Seigneur  le  Roy  hon- 
nourcrons ,  fec virons  ôc  de  tout  noflre  cuer  &  penfêc  plus  Ôc  devant 
que  nul  autre  chérirons  ôc  aymerons  la  perfonne  de  mondit  Seigneur 
le  Dauphin ,  &  comme  à  fon  cftat  appartient  luy  obéirons  ôc  ne  fe- 
rons ,  ne  ne  fouffrerons  eftre  fait  à  noitre  povoir  nul  chofe  qui  foit 
à  fon  préjudice  &  de  tout  noflre  povoir  lui  aiderons  {à  garder  &  main- 
tenir fon  eftat  &  prérogatives  en  toutes  manières  Se  luy  ferons  tou- 
jours vray  ôc  loyal  parent ,  fon  bien  ôc  honneur  procurerons  »  fon 
mal  5c  domaige  cfchcverons  par  toutes  voyes  à  nous  poffibles  ôc  d'i- 
celluy  l'advcrtirons  ;  Ôc  s'il  aivenoit  que  aucuns  de  quelque  cftat  qu'ils 
feuflent  lui  voulfnTent  faire  ou  porter  guerre  ou  autre  domaige  ,  nous 
en  ce  cas  le  fecourcrons  ,  aiderons  ôc  1er  virons  de  toutte  noftrc  puif- 
fonce  envers  tous  ôc  contre  tous  »  &  en  ce  nous  emploirons  comme 
noflre  propre  fait:  6c  pareillement  nous  Charles  Daulphin  devant  nom- 
me ,  que  tant  qu'il  plaira  à  Dieu  nous  donner  vie  ou  corps  &  à  quel- 
que cftat ,  Seigneurie  ou  puiflànce  que  puitfons  parvenir  le  temps  à 
venir  ,  nous  toutes  les  chofes  paflees  mifes  en  oubly  aymerons  &  de 
bonne  ôc  loyallc  affection  chérirons  noflre  très  cher  ôc  très  amé  Cou- 
fin  le  Duc  de  Bourgoingne  deflus  nomé,  6c  en  tous  fes  faiz  ôc  befoingnes, 
le  traiterons  comme  noflre  prouchain  &  loyal  parent,  fon  bien,  honneur , 
avancement  vouldrons  6c  pourebacerons ,  fon  mal  ôc  dommaige  efchc- 
verons  ,  en  fes  cftats  ôc  prérogatives ,  le  garderons  ôc  maintiendrons 
en  tous  les  affaires  $  s'aucun  de  quelque  cftat  qu'il  foit  le  vouloit  en 
aucune  manière  grever ,  le  fouftendrons,  porterons  ,  Ôc  fltoitque  nous 
en  requerra  le  aiderons  &  dépendrons  à  toutte  puhTance  envers  tous 
ceux  qui  puent  vivre  ôc  mourir  $  &  mcfmcment  fe  aucuns  de  noflre 
Sangôc  lignaige  ou  autres  quel x conques. vouloient  pour  raifon  des  cho- 
fes advenues  le  temps  pafle  en  ce  Royaulmci  ou  autrement  demander 
ou  quereller  aucune  chofe  à  noftrcdit  Coufin  de  Bourgoigne  ou  à  fes 
pays  ou  fubgicz  ,  nous  de  noflre  puiflànce  lui  aiderons  &  le  dépendrons 
&  fouftendrons  contre  les  deflufdiz  ou  autres  quelconques  qui  grever  ou 
dommagicr  le  vouldroient. 

Item  ,  que  nous  Charles  Daulphin  5c  Jean  Duc  de  Bourgoigne  enten- 
drons 6c  vacquarons  déformais  pat  bonne  vérité  6c  alliance  chafeun  fé- 
lon fon  cftat  à  tous  les  grans  faiz  de  cedit  Royaulmc ,  fans  vouloir  riens 
entreprendre,  ne  avoir  aucune  envie  l'un  fur  l'aurre;  6cfc  aucun  rap- 
port nous  eftoit  fait  par  aucuns  de  nos  Officiers  ou  autres  %  qui  fut  à  la 
charge  de  l'un  ou  de  l'autre,  Ôc  pour  engendrer  aucune  nouvelle  divi- 
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fion  i  nous  en  advertirons  de  bonne  foy  l'un  l'autre  ,  ne  n'adjouterons 
aucune  foy  ,  &  comme  bons  &  loyaulx  parensfi  prouchains  de  mondit 
Seigneur  le  Roy  ,  &  delà  Couronne  de  France,  nous  emploirons  prin- 
cipalement d'une  même  voulcnté&fans  fixion  aucune ,  à  larcpulfion  de 
fesdiz  enncmys&  noftres  »  à  la  réparation  de  cefte  ditte  Seigneurie,  6c 
au  relèvement  des  Subgiez  d'iccllc ,  ne  ne  prendrons  avecques  lcfdizcn- 
nemys  aucuns  Traitiez  ou  alliances,  fe  ce  n'eftpar  le  bon  plaifir  &  con- 
fentement  l'un  de  l'autre  ,  &  pour  l'évident  bien  de  ce  Royaulme  ,  & 
aufli  ne  prendrons  aucuns  Traitticz  ou  alliances  avecques  Roys,  Prin- 
ces, Communaultez  ou  autres  perfonnes  quelxconqucs,foient  de  noftrc 
fangfic  lignaigc,  ou  autres  qui  foient,  ou  puùTent  être  préjudiciable! 
•  l'un  à  l'autre,  &  qui  plus  eft ,  en  toutes  alliances  que  ferons^ doréna- 
vant ,  y  comprendrons  l'un  l'autre  de  bonne  foy  ,  &  fc  aucuns  Traittiez 
ou  alliance  avoient  cfté  faiz  paravantees  prefentes  avecques  lcfditsan- 
ciens  ennemys  ou  avecques  autres  préjudiciables  à  l'un  ou  à  l'autre  de 
nous  ,  dès  maintenant  y  renonçons ,  &  les  voulons  cftre  dittes  nulles  6c 
de  nul  effet,  &  touttes  chofes  avons  promisse  promettons  comme  def- 
fus  tenir  fermes  &  entières ,  fans  jamais  aler  ou  venir  en  aucune  ma- 
nière au  contraire  ;  &  fc  aucun  de  nous  de  fa  voulenté  rempoit  ou  en- 
fpaignoit  (que  Dieu  ne  veuille)  ledit  Traittié  Se  cette  prefente  alliance  , 
voulons  &  nous  plaift  &  à  chafeun  de  nous  ,  que  les  gens  ,  valïàux ,  fub- 
giez  &.  fervitcurs  prefens  &  à  venir ,  de  ecluy  qui  enfraindra  laditte 
Paix,  ne  foient  tenus  après  laditte  infraction  de  le  fervir  ,  mais  ferviront 
l'autre  des  parties,  &  en  ce  cas  feront  abfolz  &  quittes  de  tous  ferc- 
mensde  feaulré  &  aulrres ,  &  touttes  promettes  &  obligations  de  fer- 
vice,  &  lefquelx  oudit  cas  dès  maintenant  pour  lors ,  nous  en  tenons 
quittes  abfolz  &  délivrez  ,  fans  ce  que  pour  le  temps  à  venir  ,  il  leur 
puùTceilre  impute  à  charge  ou  reproche  ,  ne  qu'aucune  chofe  leur  en 
puilfe  e/tre  demandée  ,  &  pour  greigneur ,  feureté  6c  confirmacion ,  6c 
à  ce  que  ne  doionsavoirymaginacion  fur  les  Officiers  de  l'un  &  de  l'autre, 
avons  voulu  &  ordonné  que  nos  plus  principaulx  Officiers  &  fervitcurs 
jurent;  &  de  fait  en  noAre prefenec  es  mains  dudit  Evêque  de  Léon  ont 
juré  tenir  de  leur  part ,  &  en  tant  que  à  eulx  pourra  toucher  les  chofes 
devant  dites  ,  &  efpccialcment  que  de  tout  leur  povoir  ils  nous  entre- 
tendront  en  bonne  &  vraye  amour  l'un  envers  l'autre  ,  ne  ne  feront  ou 
procureront  chofe  que  ce  doic  empefehier  5  mais  fc  aucun  empcfchemejît 
y  appercevoient ,  nous  en  advertiront,  &  de  ce  &  de  touttes  les  chofes 
devant  dittes  feront  leur  loyal  devoir ,  &  en  bailleront  leur  fcellc  -t  Se 
mefmement  ont  ce  juré  &  promis  fur  les  faints  Evangiles  de  Dieu  de  la 
part  de  nous  Dauphin,  nos  amez  &  feaulx  Mefïirc  Jacques  de  Bourbon  , 
fcs  de  Thury,  Maître  Robert  le  Maçon  noflrcCruncclicr ,  le  Vicomte 
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de  Narbonne  ,-le  fire  de  Burbazan  ,  le  firc  d'Arpajon  ,  le  fire  de  Bof* 
chage ,  le  fire  de  Bcauvau  Beauval ,  le  firc  de  Montenay  ,  le  firc  de  Ga- 
roafche  ,  Mcflîre  Tanneguyedu  Chaftcl ,  Mettre  Jean  Louvet  Prefidcnt  de 
Provence,  Guillaume  d'Avaugour ,  Huguct  de  Noyers  ,  Jean  du  Mefnil  t 
Pierre  Frotier  ,  Guirart  de  Befordon  &  Colart  de  la  Vigne ,  &  de  U 
part  de  nous  Duc  de  Bourgongne,  nos  amez  &  feaulx  le  Comte  de 
îaint  Pol  »  Mcflîre  Jean  de  Luxembourg,  Mcflîre  Archambaulc  de  Foix  v 
Seigneur  de  Noiiailles ,  le  Seigneur  d'Antoing ,  McAlrc  Thibault ,  Sei- 
gneur de  Neufchaftcl  i  Médire  Jean  de  Ncufchaftel ,  Seigneur  de  Mon- 
tagu ,  Mc/fire  Jean  de  la  Tremoille ,  Guillaume  de  Vienne ,  Mcflire 
Pierre  de  Beauffrcmont ,  Grant  Prieur  de  France,  MeflTirc  Gauthier  de 
Ruppcs  ,  Mcflîre  Charles  de  Lcns ,  Meflirc  Jean  Seigneur  de  Cothc  , 
brune,  Marcfchal  de  Bourgongne  ,  Mcflîre  Jean  Seigneur  de  Thoulon- 
jcn,  Meflfire  Régnier  Pot,  Melllre  Pierre  Seigneur  dcGyac,  Mcflire 
Anthoine  de  Thoulonjon  ,  Me/lire  Guillaume  de  Champdivers  ,  Phili- 
bert Mufnier ,  dit  JoflTequin  &:  Maître  Nicolas  Rolin  ,  Se  oultrc  pour 
plus  grant  feureté  des  chofes  defliis  dittes  ,  vouions  8c  confentons  qut 
les  Seigneurs  du  fang  &  lignaigede  mondit  Seigneur  ,  jurent  &  pro- 
mettent pareillement  de  tenir  ôc  garder  celte  pre fente  amitié  ,  bienveil- 
lance y  union  5c  concorde  ainfi  par  entre  nous  faitte  >  &  femblablcmcnt 
les  gens  d'Eglifc  ,  nobles ,  ôc  gens  des  bonnes  Villes  de  nos  Pays ,  & 
Seignories ,  &  de  mondit  Seigneur  le  Roy  ,  &  avecques  ce  nous  fub- 
mettons  &  chafeun  de  nous  pour  l'obfervation  ,  5caccomplifiemcnt  des 
chofes  deflfus  dites  à  la  cohertion  &  contraintes  de  notre  Mcre  fainte 
Eglifc  ,  denoftrc  faint  Pcrc  le  Pape  ,  Ôcde  fes  Commis  &  Députez,  par 
lefquellcs  nous  voulons  Ôc  confentons  cfrrc  contraints ,  ôc  chafeun  de 
nous  en  droit  foy  à  obfcrvcr  &  accomplir  les  chofes  deflus  dittes  & 
chafeune  d  icelles  par  voyc  d'excommuniement  ou  anathématifation  , 
aggravation  ,  réaggravation  ,  interdit  en  nos  pays  &  terres ,  ôc  auître- 
menr  par  lacenfurc  de  l'Eglife  le  plu  s  avant  que  faire  fc  pourra.  En  tcf- 
rooing  dcfqueiles  chofes  nous  Ôc  çhafeun  de  nous  avons  eferips  nos 
noms  de  nos  propres  mains  à  ces  prefentes ,  &  à  icclles  fait  mettre  8c  ap- 
pofer  nosSceaulx.  Donné  au  lieu  de  noftre  convencion  ôc  aflfemblécfur 
îc  Ponceau  qui  cft  aune  licuë  de  Melun  ou  droit  chemin  de  Paris  ,  aucï 
|>rés  dcPoillylcfort ,  le  Mardy  4,  de  Juillet  l'an  de  grâce  141 9. 

CHARLES.  JEHAN. 

Par  Monfeigncur  le  Daulphi».  Par  Monfeigneur  le  Due. 

Campion.  Scguinat. 

TKAITJ? 


Digitized  by  Google 


f  t  #  M 

du  Meurtre  de  Jean ,  dit  un$  peur,  2,59 


1  - 


fÙtt'Ê  DE  PAIX  ENTRE  LE  DAVPHIN  ET  LE  DVC 
Jehan ,  lequel  fut  porté  au  Pape  parMeJfre  Hue  de  Lannoy  ,  Maître 
Robert  de  S  aulx ,  <y  Maître  Queîttin  Menart. 

NOus,  Jacques  de  Bourbon ,  Seigneur  de  Thury  ,  Robert  le  Ma-  chambre 
çon,  Chancelier,  le  Vicomte  de  Narbonne  ,  le  Sire  de  Barba-  drsComp- 
zan,  ie  Sire  d'Arpajon,lc  Siredu  Bofchage,  le  Sire  de  Bcauval,  le  Sire  tcJ  '\e  Dl~ 
de  Monrcnay ,  le  Sire  de  Gnmafchcs,  Tanguy  du  Chaftcl,  Chevalier ,  deViote 
Jehan  Louvct,  Président  de  Provence,  Guillaume  d'Avaugourt,  Hu-  du  Duc 
guet  de  Noyers,  Jehan  du  Mcfnil  ,ConfëillcrsM  Chambellans ,  Pierre  |fan'cutt0 
Frotter  ,  Guitart  de  Befordon  ,  &  Colart  de  la  Vingne ,  Lcuiers  d'ef- 
curie  de  noftrc  tres-redoubte'  Seigneur  Monicigncur  Jc.paulphin. 
Sçavoir  faifbns  :  Nous  avoir  veu  ,ouy  ,  vifité  &  bien  au  long  entendu 
Jes  Lettres  de  nos  très-redoubtes  Seigneurs ,  Meflcigneurs  Charles  , 
fîis  du  Roy  de  France,  Daulphin  de  Viennois,  Duc  de  Bcrry  ,  de 
Tourainc  ,  &  Comte  de  Poitou,  &  Jehan  Duc  de  Bourgongnc, 
Comte  de  Flandres,  d'Artois  &  de  Bourgongnc,  Palatin,  Seigneur 
de  Salins  &  de  Malincs  ,  dcfquellcs  Lettres  la  teneur  s'enfuyt  ; 
Charles,  fils  du  Roy  de  France.  Voyez  ci  devant*  &  pour  ce  que 
es  devant  dittes  Lettres,  cft  ordonne'  que  les  plus  principaux  Of- 
ficiers &  Serviteurs  de  nofdiz  très  redouptes  Seigneurs,  Jureront  en  la 
manière  deflus  touchée.  Nous  &  chafeun  de  nous  en  enfuivant  la 
bonne  volonté'  de  nos  devant  diz  tres-redouptez  Seigneurs ,  avons 
d'un  commun  accord  &  aflentement  promis  &i  jure  es  mains  dudit 
Révérend  Pcre  en  Dieu  i'Evêquc  de  Léon  ,  Légat  de  noftrcdit  faint 
Pcre ,  &  pour  h  caufe  ditte  par  deçà  envoyé  ,  &  en  la  prefence  de 
nofdiz  très  redouptez  Seigneurs  fur  la  vraye  Croix  &  les  i'aints  Evan- 
giles de  Dieu  .pour  ce  manuellement  touchez  de  nos  mains  par  la  foy 
Se  feremens  de  nos  corps  pour  cepreftez  fur  noftrc  part  de  Paradis  & 
autrement  le  plus  avant  que  faire  fe  pucr,tcnir  de  noftrc  part,5c  en  tant 
que  à  nous  pourra  toucher  les  chofes  devant  dittes ,  5c  que  de  tout 
noftrc  pouvoir  nous  entretendrons  nos  deflus  diz  très  redouptez  Sei- 
gneurs en  bonne  &:  vraye  amour  l'un  envers  l'autre ,  ne  ne  ferons  ou 
procurerons  chofe  qui  ce  doye  empefehier  ;  mais  fe  aucun  empef. 
chement  y  appercevrons,  nous  les  en  adver tirons,  &  chafeun  d'eu lx  6c 
&  de  ce  cV:  de  touttes  les  autres  chofes  devant  dittes ,  ferons  noftrc 
loyal  devoir.  En  teûnoing  dcfquellcs  chofcs,nous  &  chafeun  de  nous, 
avons  efcripz  nos  noms  de  nos  propres  mains  à  ces  prefentes  ,  &  icel- 
Tome  I.  K  k 
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les  fait  mettre  &  appofec  nos  Scaulx.  Donné  au  lieu  de  la  ccnvencicH 
&  affiinbUe  de  nofdi*  tres-redouptex  Seigneurs  fur  le  Pontea  uqu  î 
cft  à  une  lieue  de  Melun  ou  droit  chemin  de  Paris ,  affezprcs  dePoilly* 
le-Fort,  leMardy  1 1.  jour  de  Juillet  14X9. 

J.  de  Bourbon,  R.  le  Maçon,  le  Sire  d'Arpajon ,  G.  de  Nar- 
bonne,  P.  de  Beauvau ,  Bochage,  de  Montcnay  ,  Barbazan,  Guil- 
laume d'Avaugourt,Huguet ,  Tanguy,  Guillaume  de  Garaafches ,  Prc- 
fident ,  C  de  la  Vingnc ,  Jehan  du  Aiefnil. 


fiVllE-  D£   MARTIN  V.  PAR  LAgVELLS 
ti «infirme  U  Paix  faite  entre  le  Dauphin      U  Dut 

de  Bourgogne. 

chambre  »  7^  ffî  Af tuiU5  Eplfcopus ,  fervus  fervorum  Dci  ,unîvcrfis  cv/inguli» 

«VsComp-  mJltX  rvt*  quosprxfcmeslutcraï  neftra:  pervencritSalurem  &Apofto- 
jon.^  Dl*  "  *lcam  Bcncdicfroneni.Cum  in  fummi  Apoftolatûs  apice  conltit  uti  cjug 
Layette  •»  vicem  geramus  in  terrisqui  cftincommutabilis,veritas  debnum  Of- 
^C  'duc  ft  *       Pa^ora^s  expolcit ,  ut  eum  à  nobis  petitur  debitum  prarftemut 
j:an.coitc  »teftimonium  vcrit.ui.   Sane  ex  parte  dilcûi  filii  nobilis  viri  Phi- 
»  lippi  Ducis  Burgundia:  nobis  fuit  humiliter  fupplicatum  ,  ut  quaf- 
»  dam  originales  Littcras  prout  inferius  deferibuntur  verbis  gallici* 
••feriptas  ad  ipfarumLittcrarum  certam  notitiamfacicndam  in  Latinum 
*>  facere  converti,  &  eas  in  Latinum  tranflatasac  confcriptasfubBullâV 
»noftrâ  cidem  conccdcre  dignaremur.  Nos  igitur  hujufmodi  fuppli- 
••çitionibus  inclinati  ,ad  veritatisnoritiam  omnibus intimandam  pras- 
•»fatis  Litteris  earumque  figillis,  fubfcriptionibus  »  &.  iuterfignis  inf- 
»pe£tis,  arque  examinatis  diligenter  ,  nuilaque  in  earum  parte  fof- 
•»  petlis  ipfas  in  Latinum  fidclitcr ,  rectè,  &.  in  integrum  convertir 
•*  ac  prœfcntibus  inferi  fecimus.  Vol  en  tes  8c  aufloritate  Apoftolica 
•»  decernentes  ,  quod.eifdem  Litteris  ubicumque  »  &  quandocunque 
»»  exhibitaç  vel  oftcnfa?  fucrint ,  firmiter  ftetur  £c  plcna  fides  adhi- 
»»  beatur  in  omnibus  &.  per  omnia  ,  ac  fi  dictis  originalibus  ilarctui 
»  Litteris  &  fides  plena  adhiberctur  fi  forent  exhibita;  vel  oftenfaî-  Te* 

•  nor  verô  prxdiëtarum  Litterarum  fcquitur,&cft  talis.  Carolus, 
^Francorum  Régis  filius,  Dclphinus  Vienncnfis  ,  Dux  Bituricenfis  6C 

•  Turonia?  5c  Cornes  Pi&avcnfis  ;  2c  Johannes,  Dux  Burgundiae,  Go- 
»  mes  plandrenfis  ,  Arthefia;  &  Burgundix,  Palatinus  Du  minus  de  Sa-- 
»  linis,&  de  MacMinia,univcrfis  &  fingulis  pra:fcntes  Littcras  infpeftu- 
»  tris  Saluttœ.  Cumocçaiiouegranaïuni  cUviiionum  ojua:  jamdiu  inhoe 
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♦Hegno  viguerunt ,  nonnullx  fufpicioncs  in  cordibus  notais,  acplu- 
«jium  noftrorum  Oniciariorium  ,  Scrvitorum  &  Vanallorum.  ad  invi- 

•  cem  conceptae  fucrunt propter  quas  &  plures  alias  imaginationcsolï 

•  iftam  caufam  inter  nos  conceptas  £uimus  impediti  ad  yacandunv  6c 

•  intendendum  concorditer  arduis  negotiis  taiigentibusDominum  nof- 
vtrum  Regcm&  Regnum  fuum  antcdi&um  >  6c  ad  refiftendum  una- 

•  nimiter  dampnabili  infultui  Anglicorum  fuorum  5c  noftrorum  ant\- 
»  quoruminimicorum  ,  qui  fub  umbrâ  ex  medio  ipfarum.  divifiouuin 

•  aufifunt  inrra  Regnum  ingrcdi,6c  de  facto  ceperunt,  6c  depratr 
efenti  occupant ,  6c  ufurpant  fatis  magnani  partem  Dominijdicïi  Re* 
•gis  ,  6c  adhuc  plurapoÛcnt  occupare  lie  habcntibusdivilîonibusantc 
»  dictis.  Notum  facimus  per  prarfentes  quod  nos  confiderantes  &  adverr 
•»  tentes  quot  gravia8tinnumerabiliamala6c  inconvenicntiaqua:prop* 

•  ter  praediftasdivifionesnifi  ad  pacem  deducantur,  polfent  prodocerç 
•>  immenfam oppreflîonem  6c  forfan  perditionem  totalcm prardicti  Do» 

•  minij  quod  nobis  6c  cuilibet  noltrura  quos  prxter  Dominum  nolirura. 
»  Regem  plus  tangit  ha:c  res  quam  aliqucm  alterum  redundaret  ia 

•  grave  onus  6c  dedecus  :  dcfidcrantes  ex  omni  aftc&ionc  ,  ûcut  mer 

•  ritô  tenentur  debito  remedio  provtdere  ,  6c  propterca  ad  hune  nV 

•  ncmpoft  niultosTratlatus  luper  hoc  antea  babitos»  feu  prolocutog 

•  inter  quofdam  ex  noftris  utriufque  partis.  Nospoftmodum  pauk)  antea 
»  6c  hodie  noviter  fimul  convenenmusdecommuni  concordiaSc  aflen^ 
«»  fuprincipaliterob  honorcm  6crevcrcntiara  Dei,tum propter bonuni 

•  Pacis  ad  quam  quilibet  bonus  Catholicus  inclinari  débet  >  tum  etiom 

•  propter  relcvamcn  populi  à  tain  gravibu»  ^  durifa^ue  oppreilionibus 

•  quas  olim  propter  caufam  pradiécani  perpcfli  fuerc  ,  promifimus  « 

■  juravimus  6c  convenimus  in  manibusRcvercndi  in  Chrifto  Patris 

•  Alani ,  FpifcopiLeoncnfis ,  Légat i  Apofiolici  ad  pacern  ôc  unioncm 
a  in  ipfo  Regno  llatucndam,  ad  nos  dcitinati  fuper  vero  ligao  vivi- 
m  ficx  Crucis  6c  fanûis  Dei  Evangcliis ,  propterca  à  nobis  proprii* 
»  manibus  ta&is  ,  6c  per  fidem  6c  jusjurandum  per  utrumque  noltrum* 

•  alteri  prarftirutum  luper  portionc  quam  in  Paradifo  habere  fpera- 
•»  mus  in  verbo  Principis  ,  6c  ulterius  quanto  raagis  arecri  poilu- 
«.  mus  ea  qux  fequuntur.  In  primis  nos  Johanncs ,  Dux  Burgundiar  y« 
m  quod  omnibus  prœteritis  diflenfionibus  quam  diù  \  yixerimus  obli-* 

•  vionidatis  poft  perfonam  Domini  mei  Régis  honorabimus,  lervi  >. 

■  mus  ,  6c  ex  toto  corde  6c  cogitatu  ultra  omnes  alios  earum  habc- 

•  bimus  6c  amabimus  perfonam  diûi  Domini  Dei  Delphini ,  6c  proue 

•  ftatus  ipfius  requirit  obediemus,  nec  faciernus,  aut  fleri  patiemur 

•  juxtapofle  noltrum  aliquid  quod  vergat  in  prarjudicium  fuum ,  ac  ex 
9  totopolTc  noftiO  adjuYabimus  cum  ad  euftodiendum  6c  confcrvan- 
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•»  dam  ftatum  fuura ,  &  prarrogativas  omnibus  modis  ,  &  cîdem  tfi- 
m  musfemper  verax  &  fidclis  Confanguincus  ,  bonum  ejus&  hono- 
wrem  procurabimus»  damnum  verô  ipfius  &  malum  vitabimus  otnnw 

bus  viis  nobis  poflibihbus ,  &  de  co  ipfum  certificabimus  :  &  fi  con- 
*tingeret  aliquos  cujufcunquc  fiatus  eflent,  vclle  ci  bellum  inferre, 
*aut  damnum  aliud,  nos  in  co  cafu  adiuvabimus  ipfum ,  ac  Cidera 
y>  ferviemus  &fucurremuscumtotâno(lrâpotennâ  adverfus  &  contra 
«bomines  quofcunque,&  circa  hoc nosgeremus  quemadmodum itt 
-••  noftris  propriis  faftis.  Similiterautcmnos  CarolusDcJphinus  praedic- 
»tus»  juramusucfupraquod  quandiu  cxDei  bcneplacito  vitam  duxeri- 
»•  mus  in  humanis,éc  ad  quemeunque  ftatum,Dominium aut  poteftatero 
«>  perven-irc  pofiemus  in  futurum  ,  nos  prarreritis  rebus  ex  memorii 
>noftrâ  cvulfis  amabimus ,  &  boni  ac  fideli  aiïc&ionc  caripendc- 
•»rous  caxiflimum  &  dileaiflimum  Confnnguineum  neftrum  Duccm 
»  Burgundia?  prœdi<5tum  &  in  omnibus  faftis  &  agendis  fais  traûabi- 
•»  mus  eum  tanquam  Propinquum  ,  &  fidum  Confanguineum  nof- 
-  trum bonum,  honorcm  &.  inercmentum  ipfius  volemus&  procura- 
*»  bimus,  cjus  malum  &  damnum  vitabimus  ,  ipfum  in  ftatu  &  pne- 
»  rogativis  cjus  confervabimus  &  manutenebimus  in  omnibus  agen- 
«»  dis  fuis  ,  fi  quis  cujufcunque  ftatus  fucrit ,  veliet  opprimerc  ,  funu 

nebimus  ipfum  &  portabimus  ,  &  quam  cité  nos  requiret  adjuvabf- 

•  mus  eu  m  &  dcrTcndcmtis  toto  pofie  adverfus  omnes  vivenres  :  &ma- 
«  ximefi  quis  ex  fanguinc  aut  progenic  noftrâ  ,  feu  quivis  altcr  vcllct 

•  rationc  corum  quae  temporc  pra:terito  in  hoc  Regno  evencrunt , 
♦>  aut  alias quovis  modo  impeterc  ,  aut  qucrelare  prrcfatum  Confangui- 

•  ncum  noftrum  Ducem  Burgundise  aut  Patrias  vel  fubditos  fuos  nog 
•»ex  toto  poflcnoftro  juvabimus  &  deftendemus  eum,  ac  fuftinebi- 

•  mus  contra  omnes  praedi&os ,  &  quofcunque  alios  volenrcs  cidem* 
9  damnum  aut  gravamen  inferre. 

»//rj»,quod  nos  Carolus  Delphinus  &:  Johanncs  ,  Dux  Burgundirr. 
*intendemus&  vacabimns  deinceps  proprer  bonam  unitatem  &  et  n- 
*»  feederationem  quilibet  fecundum  ftatum  fuum  circa  omnia  facfca  ar- 

•  dua  hujus  Rcgni  omni  emufarione  &  invidiâ  inter  nos  femota  j  & 
f/iquid  per  Orficialesnoftros  aut  quofvis  alios  alteri  noftrum  cedere 

•  poflet  ad  gencrandjs  nova*  divifiones,  nos  alter  alterum  de  hoc 
»  certificabimus  bonâfide  ,  neque  taliter  referenti  fidemprabebinms, 
»&  tanquam  boni  &  fidèles  Confangutnci  ac  propinquiores  Dominî 
•rnoftri  Régis  &  Corona?  Francia; ,  nos  principaliter  vacabimus  una- 
>  nîmi  voluntate ,  &  abfque  fi&ione  aliquâ  ad  expellendos  prarfatoi 

•  Nuncios  nofiros ,  ad  reparandum  Dominium  praefatum  ,  &  ipfiut 
^fubdito*  rclcvaados  :  neque  iniemus  cum  Nunciis  prsdicus  tra&a- 
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»  tBfll  âliqucm  feu  feedus  >  nifi  de  voluntatc  8c  confenfa  Utriufque 

•  noftrum  ,  &  propterevldentcm  utilitatem  RcgniprxdicU,necctiam 
«iniemus  Tractatus,  feu  Confocderationcs  cum  Rcgibus,  Principibus, 

•  Comitatibus  aut  aliis  perfonis  quibufeunque  tron  noftri  fanguinis  Oc 

•  progenici  quam  alterius  quœ  eflent  aut  efle  polTent  in  prxjudiciuna 

•  alterius  noftrum  i  quin  imô  in  omnibus  Confocderationibus  quas 
*dcinceps  facienius  bonâfide  altcrum  comprehendemus.  Quod  fi  qui 

•  Traûatus  aut  Confccdcrationcs  ha&cnus  per  nos  fatta;  eflent  cum 

•  prjefatïs  inimicis  noftris  aut  aliis  qux  vergerent  in  prarjudicium  al- 
»terius  noftrum ,  nos  ex  tnnceifdem  renuntiamus,  ac  cos  nulliuscfie 

•  volumus  roboris  vcl  cflè£tus.  Haxautem  omnia  promifimus  6c  pro- 
>mittimus  prout  fuperius  feripta  funt,  fîrir.a  &  intégra  tenere  ,  nec 

•  contra  ea  unquam  ullo  modo  venire.  Si  quis  vero  noftrum  propria 

•  voluntace  aut  aliàs ,  quod  avertat  Dcus ,  rumperet  aut  infringerct 
»  hune  Tra&atum  noftruru  &  prarfentem  Confœderationem  ,  volumus 

•  &  nobis  ac  cuilibet  noftrum  placct ,  quod  Gentcs ,  Vaflali ,  Subditi 
»&  Scrvitores  praefentes  &  lu  tu  ri  illius  qui  pra:fcntcm  paeem  infre- 
*gcrit,poft  fra&ionem  pratfatam  non  tencantur  ei  fervirc  ;  fed  fer- 
»  vhnt  altcri  parti  :  qui  quidem  in  co  cafu  fintabfoluti  &  liberi  ab 

•  omni  jur-imcnto  fldelitatis  &  alterius  cujufcumque  ,  &  ab  omni  pro- 
»  mi/ïionc  &  obligatione  fervitii ,  &  quos  in  eo  cafu  ex  nunc  prout 
«ex  tune  >quietamus  ,  abfoivimus  &  libéra  mus  :  ita  quod  futurotem- 
»  porc  non  poflit  hoc  eis  ad  omis  aut  epprebrium  imputari ,  vel  ali- 
»  quid  ex  co  ab  ipfis  peti  queat.  Tro  quarum  rcrum  majori  fecuritate 

-  ac  confirmationc  ,  &  ne  altcr  noftrum  aliquid  concipcrc  valeat  ad- 

•  verfus  alterius  Officiales  &  Scrvitores ,  volumus  &  ordinamus  quoi 
«principales  Officiales  &  Servitorcs  noftri  jurent ,  &  de  ùCto  in  nof- 
■»  tri  prxfcntiâ  in  manibus  prarfati  Epifcopi  Lconcn/is ,  juraverunt  te- 

•  ncre  &  obfcrvarc  quantum  in  eis  crit ,  &  quantum  ad  eos  fpecla- 
•bit  res  ante  dictas  j  &  prœcipuè  quod  pro  viribus  eorum  nos  invi- 
»  cem  confervabunt  in  bono  &  vero  amorc ,  neque  contra  hoc  ali- 
*>  quod  impedimentum  facient  aut  procurabunt  $  quin  potius  fi  quod 

•  futurum  impedimentum  percipient  ,  nos  de  eo  facient  certiores  , 
a» quodquc  de iis  &  omnibus fupradiCtis facient debitum eorum  fu- 
»  per  eis  fuas  Litteras  dabunt  cum  ipforum  figillis.  Hxc  autem  ma- 
»  xime  fc  fadluros  juraverunt 8c  promiferuntad  fanfta  Dci  Evangeliacx 

-  parte  noftri  Delphini  nobis  diledi  ac  fidi,DominusJacobus  dcBorbcnio, 

•  Dominus  de  Thureyo,Magifter  Robertus  MaflbnisCancellarius  nof- 
»  tcr,Vicc-Comes  Narboncnfis,  Dominus  de  Barbafan,  Dominus  d'Ar- 
wpajone  »  Dominus  de  Bofchagio,  Dominus  de  Bcauval  ,  Dominus  d« 
*Moûtcnayo,Dominus  de  GamachCjDonrnusTanncguinuf  de  Caftro, 
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*>  minus  Jôhanncs  Louvcti ,  Pra:fidcns  Trovinci»  ,  Guillefnlus  d'À* 
*  vaugourt  ,Huguetus  de  Noyers  ,  Jôhanncs  de  Mefnillo  ,  PctrusFro- 
f>ticr ,  Guitatt  deBcfordon  ,  6c  Colardus  de  la  Vingtic.  Ex  parte  vero 
»  noftri  Dticis  Burgundia:  amici  &  fidèles  noftri  Comcs  fanc"U  Pauli , 
»»  Dominus  Jôhanncs  de  Luxcmburgo,  Dominus  Arcliambaudus  de 
•»  Fuxo ,  Dominus  de  Noiïaillcs  >  Dominus  d'Antoing,  Dominus 
teTheobaldus ,  Dominus  de  Novccaftro ,  Dominus  Jôhanncs  de  No- 
»vocaftro,  Dominus  de  Monteacuto,  Dominus  Jôhanncs  de  Trc- 
•»moilla  ,Guilicrmus  dcVicnna  ,  Dominus  Pctrus  de  Bauffremont, 
»  Magnus  Prior  Francis  ,  Dominus  Gathcrus  de  Ruppibus  ,  Dominus 
»CaroIus  de  Lens  ,  Dominus  Jôhanncs  Dominus  de  Cothcbrune  , 
*>  Marefcallus  Burgundia:  ,  Dominus  Jôhanncs  de  Thoulonjonc,  Do» 
«minus  RcgncfiusPot ,  Dominus  Perrus  de  Gyac,  Dominus  Antho- 
*>  nius  dcThoulonjone,  Dominus  Guillcrmus  de  Campodiverfo  »  Phi» 
»» lippus  Muflier ii  dichis  Jofquin,  ôc  Mngiftcr  Nicolaus  Rolin.  Pra> 
»»  terea  admajorcm  prxdictarum  rerum  fccuritatem,volumus  6c  con- 
»>  fentimus  quod  Domini  de  fanguine  6c  flirpe  Rcgiâ  fimiliter  jurent*Sc 
-  promittant  tenere  «5c  euftodirehanc  prgfentcni  amicitiam ,  benevo- 
»  Icntiam  ,  unioncm  5c  concordiam  fie  inter  nos  factas.  Similitec 
»quoque  perfonx  Ecclefiaftica: ,  Nobiles  6c  Communitatcs  Villarum , 
»Patriarum  &Dominiorum  noftrorum,  &  Domini  Régis  prarfatiju- 
•»  rabunt ,  5c  cum  hoc  ctiam  fummittimus  nos  6c  noftrum  quemlibet 
»  pro  cbfervatione  6c  complcmcnto  pracmiflforum  coërtioni  &  Cen- 
»  lurae  fan&a;  Marris  Ecclefia?  6c  fandriffimi  Domini  noftri  Papa; ,  fuo» 
»rumquc  Comiflariorum  6c  Deputatorum,  per  quos  volumusôc  con- 
i>  fentimus ;  6c  noftrum  quemlibet  compclli  6c  coerceri  ad  obfervan» 
wdumôc  complendum  res  fupra  feriptas ,  6c  ipfarum  quamlibct  per 
a»  viam  excommunicationis,  anathematifationis ,  aggravationis,  rcag- 
p»  gravationis ,  6c  interdit i  in  Dominiis  &  Terris  noitris,  &  alià« 
«quantum  ar&iùs  flcri  poteritper  Ecclefiafticas  Cenfuras.  In  quarum 
«  rerum  tcftimonium,nos  6c  noftrum  quilibet  prœfentibus  Littcris  no- 
m  mina  noftra  propriis  manibus  fcripfirnus,6c  ipfis  figilla  noftra  fecimus 
»»apponi.  Datum  in  loco  conventionis  &  congregationis  noftra:  fatlae 
i»  iuper  Poncello  qui  cft  per  unam  leucam  à  xYlcleduno  in  via  rec"ra  Pa- 
«•  rifienfi  ,  fatispropè  Poyllcium-Fortem,  die  Marris  undecimâmcnlii 
»  Julii  anno  141 9.  Datum  Roms  apud  fantlam  Mariaua  Majorem  Y* 
*a  onasO&obmPoatiftcatus  noftri  anno  feptimot 
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LETTRE    DV    ROT    CHARLES  SIX; 

peur  la  Ta.x  du  Royaume, 

C Hat  les ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  >  Scavoir  faifons,  tUmbt* 
à  tous  prefens  &  à  venir  »  que  comme  pour  l'extirpât  icu  &  ^"dT 
appa  femens  des  difeors,  guerres  &  divifions  qui  par  long  temsont  ]0n. 
efte  en  noftre  Royaulmc  a  la  très  grant  charge  de  noftre.  Peuple  &  »•  La^etra 
diminution  de  noftre  Se ignouric  ,  fousumbre  defquels  difeors  &  di-  deVaS"** 
vifions  nos  anciens  ennemys  Se  adverfaircs  d'Angleterre  ont  prins  liaUè4.coi- 
hardement  d'entrer  &  culx  bouter  de  fait  en  noftre  Royaulme  ,  tc** 
contendans  de  tout  leur  povoir  de  ufurper  noftrcdite  Seignourie 
que  Dieux  ne  veille.  Nous  ayons  toujours  en  principal  regart  de 
mettre  Paix  &  union  en  noftre  Royaulme,  &  entre  nos  Subgiczr 
Surqucy  avons  cfté  par  plufieurs  &:  diverfes  Ambafiades  de  noftrq 
S  Perc  le  Pape  requis  &  exhortez  &  darrenierement  par  l'Kvcque 
de  Léon  envoyé  par  noftredit  S.  Pcre  devers  nous ,  &  aufli  pour 
çefte  caufe  aient  nouvellement  efté  &  convenu  enfemblc  en  leurf 
perfonnes  entre  Corbeul  &  Mcleun  &  depuis  à  Corbeul,  noftre  très 
chicr  &.  très  amé  fils  le  Daulphin  ,&  noftre  très  chicr  &  très  amo 
Couftn  le  Duc  de  Bourgongnc  accompagnes  de  plufieurs  notables 
Barons  ,  Chevaliers ,  Ecuiers  &  autres  Prcud'hommcs  pour  les  eau- 
fes  &  confideratîons  deflus  touchc'cs ,  par  l'advis  &  délibération  de 
noftre  très  chierc  &  très  ame'c  compaigne  la  Roync ,  de  noftredit 
très  chier  &  très  amé  fils  le  Dauphin  ,  de  noftredit  très  chier  &  très 
amé  Coufin  le  Duc  de  Bourgoingne  &  autres  de  noftre  Sang  &  de 
noftre  Confeil  ,  &  de  leur  exprès  conlentcment ,  avons  voulu  Ôc 
ordonné,  voulons  &i  ordonnons  par  ces  prefentes »  que  dorefnavant 
bonne  paix  &  union  ferme  &  ftable  foit  en  noftre  Royaulme  per* 
pctuelmcnt  tenue  &  gardée  entre  tous  cculx  de  noftre  Sang  &  Ji* 
gnaige  &  autres  nos  Subgicz  de  quelque  eftat  Se  condition  qu'il* 
fbient,  laquelle  Paix  &  union  foit  accordée  ,  çonfentie  &.  jurée  par' 
noftrcditrc  Compaigne,  par  noftredit  fils  le  Dauphin,  par  noftredit" 
Coufin  le  Duc  de  Bourgoingne  ,  par  noftre  très  chicr  ôc  très  amé 
fils  le  Duc  de  Bretaigne  Se  les  autres  Seigneurs  de  noftre  Sang,  & 
par  les  gens  d'Eglifc ,  Nobles  &c  gens  de  bonnes  Villes  de  noftre? 
Royaulme  ;  enfemble  tous  les  articles  d'iccllc  Paix  cy-après  dcclaw 
riez,  &  que  pour  iccllc  Paix  &  union  entretenir  à  toujours  foient 
ïkdvifecs  &  baillées  toutes  les  meilleurs  fcurete's  &  coo^rmations  quei 
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faire  fe  poufra.  Et  pour  icellc  Paix  &  union  miculx  garder  &  tii- 
tretenir  Se  ofter  touttes  caufes  &  [renouvellement  de,  difeention  t 
guerre  &  divifion,  par  l'advis,  délibération  &  du  confentement  que 
défais  ,  nous  avons  premièrement  fait  &  faifons  par  ces  prelentei 
abolition  générale  à  tous  de  quelque  cftat  &  condition  qu'ils  foient* 
de  tous  les  faiz  &  cas  advenus  en  ce  Royaulmc  le  temps  pafle  5c 
jufqu'aujourd'huy  pour  occafion  des  divifions  &  debaz  qui  ont  cfté 
en  cedit  Royaulmc  ,  &  avons  remis  ,  remettons  ,  pardonnons  & 
quittons  toutes  injures  &  olTenfestant  d'un  cofté  que  d'autre,  fans  ce 
que  jamais  en  foit  ou  puift  cftre  faitte  aucune  pourfuite  ne  action 
de  droit  ou  de  fait  dire&emcnt  ou  indirectement  ,  publiquement 
ne  occultcment ,  ores  ne  pour  le  temps  à  venir  ,  &  fur  ce  im« 
pofonj  filcnee  perpétuel  à  noftre  Procureur  Cv  à  tous  autres  ,  &C 
par  ainfi  nous  plaift,  voulons  &  ordonnons  que  dorefnavant  l'en  ne 
puifle  reprocier  l'un  à  l'autre  aucunes  des  chofes  paflecs  ,  &  que 
touttes  paroles  ,  injures ,  reproces  ceftent  tant  d'un  cofté  que  d'au- 
tre. 

Item,k  femblablcment ,  abolirons  &  mettons  au  néant  touttes 
confiscations  ,  appeaulx  ,  proclamations,  adjorricmens ,  fentences, 
arrefts,  banniflemens, tous  procès  6c  touttes  exécutions  faiz  en  Court- 
Laye  ,  touttes  fufpenfions  &  privations  de  bénéfice,  incarcérations 
condempnations  &  proferiptions  de  gens  Clerz  faiz  fous  umbre  & 
couleur  de  juftice  en  Court  d'Eglife  ,  à  l'occafion  des  difeors ,  di- 
vifions &  debaz  deflus  diz  qui  ont  eu  cours  en  cedit  Royaulme ,  & 
par  ce  voulons  &  ordonnons  que  chafeun  retourne  plaincment  & 
paifiblemcnt  à  fes  bénéfices ,  héritages  &  biens  immeubles  ,  &  feront 
rendus  à  chafeun  d'un  cofté  &  d'autre  les  Villes  ,  Chaftaulx  & 
Fortereflesi  fans  ce  que  pour  réparations,  fouldces,  gaiges  ou  au- 
tres charges  ,  elles  puiflent  eftrc  retenues  ou  cmpcfchiécs. 

Item  y  voulons  &  ordonnons  ,  que  touttes  garnifons  de  gens  d'ar- 
mes &  de  trait  fe  vuydent  tantoft  fans  délay  &  fans  faire  aucun 
dommaige  Ôc  ceflent  de  toutte  guêtre  $  fauf  contre  nos  anciens  en- 
nemys  les  Angloys  ,  contre  lcfquels  il  nous  plaift  qu'ils  s'employent 
à  la  confervation  de  noftre  Seignourie  &.  recouvrement  de  la  perte 
d'icclle,  &  que  pour  icellcs  garnifons  faire  vuider  foient  prefente- 
ment  commis  quatre  Chevaliers ,  deux  de  par  nous  &  deux  de  par 
noftrcdit  fils ,  lefquels  auront  de  nous  &  de  noftrcdit  fils  povoir 
fouffifant  de  ce  faire. 

Item,  voulons  &  ordonnons,  que  les  Sièges  mis  devant  la  Ville  de 
Partenay  en  Poitou  &  devant  la  Fortereflc  du  Seigneur  de  Roche- 
baron ,  &  généralement  tous  Sièges  mis  devant  bonnes  Villes  de 
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fofrerefles  quelconques  en  ce  Royaulme,  tant  d  un  colté  que  d'autre, 
cdîènt  «Se  ioienc  levez  preftement  &  fans  delay  ,  &  que  les  gens 
d'armes  &  de  trait  eftansen  icculx  Siegcs,l"e employent contre  noiditz 
anciens  ennemys  :  &  le  depuis  la  date  de  ces  prefentes  par  les  gens 
tftans  auxdiz  Sièges  ou  autres  cftoit  aucune  choie  innovec  ou  red- 
dition ou  prinles  faitte  d'aucunes  places  ou  d'aucunes  perionne^  ou 
biens  ,  voulons  &  ordonnons  que  tout  fera  rendu ,  reftitué  5;  re- 
paré, &  mis  au  premier  eftat  &  deu  :  touttes  voyes  en  tant  que 
touche  le  Siège  étant  devant  la  Ville  de  Parrenay  en  Poitou  ;  vou- 
lons &  nous  plaift  &  du  contentement  de  noftredit  iUs  le  Daul- 
phin  ,  ordonnons  que  par  noltredit  Couûn  de  Bourgoingne,  foi  t. 
pourveu  à  la  garde  de  ladite  Ville  6c  Chaftel  de  Partcnay ,  de  per- 
sonne l'outillant  ôc  ydoilhe  qui  foit  agréable  à  noftredit  fils  ;  tel- 
lement que  par  le  moyen  de  ladite  Ville  6c  Chaftel  de  Partcnay,  ne 
puift  cftrc  faitte  aucunes  guerres  oudit  Pays  de  Poitou  &  aux  Sub- 
giezde  noitredit  fils  le  Dauphin  :  6c  moyennant  ecledit  Siège  lera  levé 
&  fc  départira  &  vuydera  de  fait  la  garnifon  de  Partcnay  :  e\:  le- 
quel Commis  fera  le  lercment  à  noftredit  fils  de  lui  rendre  lcfdi- 
tes  Villes  6c  Chaftel  après  le  décès  dudit  Sire  de  Partcnay  ,  félon 
la  fourme  Ôc  teneur  du  contrat  de  la  vendition  faite  entre  eulx 
defditcs  Terre,  Ville  &  Chaftel. 

ItetM,  quant  aux  Comtes  d'Eftampes  »  de  Gycn,  que  noftredit  Cou- 
fin  requiert  luy  eftrc  délivrées  «5c  à  luy  en  eftre  baillée  la  pofleflîon 
comme  à  luy  appartenant ,  ainfi  que  ;a  pieça  feu  noftre  très  chicr 
6c  très  amé  Oncle  fon  père  en  cftoit  rcvcftu  ôcfaifi  de  la  propriété  , 
&  nous  en  a  voit  fait  foy  &  hommaige  &  depuis  noftredit  Coufin,  après 
le  decez  de  noltredit  feu  Oncle  ,  nous  en  ait  fait  lcfdiz  foy  &  hom- 
maige ,  après  lclquelz  foy  &  hemmaige  ainfi  faiz ,  feu  noftrc  très  chier 
&.  très  amé  Oncle  le  Duc  de  Bcrry  foit  aie  de  vie  à  trefpaflcment, 
auquel  Icfdites  terres  appartenoient  par  ufufruit ,  8c  après  fon  tref- 
pas  dit  &  maintient  noftredit  Couîin  de  Bourgoingne  iccllcs  luy 
appartenir  en  plain  droit  :  nous  voulons  &  nous  plaift  ,1a  poflèflion 
dcfdites  Terres  ,  Villes,  Forterefles  6c  appartenances  luy  eftre  ren- 
dues ,  reftituées  reaiment  &  de  fait.plainement  ex  paifiblement. 

Item  ,  voulons  &  ordonnons  que  toutes  les  Offices  de  noftrc 
Royaulme  demeurent  en  noftrc  djfpofition  ,  comme  railon  cft  :  Ôt 
quant  noftredit  fils  fera  venu  pardevers  nous ,  nous  pouryerrons  à 
iceulx  Offices  6c  en  ordonnerons,  comme  il  nous  plaira  ,  par  i'ad- 
vïs  de  noftredit  fils  .  de  noftredit  Coufin  &  de  noftrc  Confeil.  Ton- 
tes lcfquellcs  chofes  deflus  déchirées  ,  nous,  noftrcdttc  Compaignc 
£  noftredit  fils  le  Daupbin ,  6c  aufli  noftredit  Coufin  de  Bcurgoinçnc 
Tmc  /.  L  1 
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&  plu  Heu  f  s  autres,  tant  de  noftre  Sang  &  lignaige»  comme  de  noftfft 
Confeil ,  jurerons  aux  Saints  Evangiles  de  Dieu  fur  la  vraye  Croix 
&en  leurs  foix  &  loyaultez  avoir  aggreable,  6c  entant  qu'à  chafeua 
d'eulx  touche  ,  les  tenir  ,  garder  &  entretenir  »  &  aider  à  tenir  9 
garder  &  entretenir  fcns  enfraindre ,  &  aidier  à  pugnir  &  faire  pugnif 
les  tranfgreflcurs  d'icelles  ,  ou  qui  attempteront  à  Tcncontrc  ,  ea 
fait  ou  en  paroi  le  y  ainfi  que  commetteurs  de  crime  de  LcfeMa* 
jefté.  Pour  ce,  eft-il  «pie  nous  ces  chofes  confédérées  defirans,  comme 
raifoncft  ,  noftre  Royaulme  &  tous  Subgiez  eftrc  gouvernez  &  nourrit 
en  paix  Se  tranquillité,  &  les  relever  des  griefs  ,  charges  &c  oppref- 
iions  qu'ils  ont  eu  à  fouflrir  ou  temps  pafle  à  l'occafion  defditei 
guerres ,  difeors  &  divifions  ,  &  à  celle  fin  que  pour  plus  grant  amour 
&  union  de  nos  Parcns  ,  Vaflaulx,  Subgiez,  puiflions  refifter  à  l'in- 
vafion  5c  entreprinfes  de  nofdits  anciens  ennemys  8c  adverfaircs  pat 
l'advis  &  délibération  de  nofdiz  Compaignc,  fils  ,  &  Coufin&  de* 
gens  de  noftre  grant  Confcil  :  tous  lefditz  poins  8c  articles  deflut 
déchiriez  avons  eu  &  avons  aggreablcs,  &  iceux  félon  leur  fourme 
8c  teneur  de  noftre  plame  puiflànce  8c  au&orité  Royale  y  voulons  te 
ordonnons  dès  maintenant  eftrc  8c  demourcr  fermes  &  eftables  <5c 
cftre  renuz  8c  gardez  perpétuellement  &  inviolablement ,  ôc  par  ce 
eftrc  &  demourcr  bonne  paix  ferme  &  eftable  en  no/lrcdit  Royaulme» 
généralement  en  tout  8c  par  tout;  fans  ce  qu'aucun  quel  qu'if  fait* 
puifle  ou  doyc  jamais  dire  ne  venir  à  l'en  contre  en  aucune  manière,. 
&  en  euhre  par  la  délibération  &  audorité  que  dcfliis,  avons  com- 
mandé 8c  commandons  à  tous  ceulx  de  noftre  Royaulme  ,  tant  ceu* 
de  noftre  Sang  ,8c  lignaige,  comme  autres  ,  de  quelque  eftat  qu'ils 
foient  fur  le  lignaige  ,  feaulté  8c  leaulté  qu'ils  ont  à  nous  8c  qu'il* 
aous  doivent  &  fur  quanques  ils  fc  peuvent  meftàire  envers  nous  <5c 
en  tant  qu'ils-  douttent  encourir  noftre  indignation  à  toujoursmaisr 
Que  ils  8c  chafeun  d'eulx ,  fi  comme  à  luy  appartiendrais  tiennent, 
gardent  8c  accomplirent  de  point  en  point  fans  infraction  aucune  : 
&  voulons  &  ordonnons  pour  plus  grant  feurté  des  chofes  defluc 
dittes ,  que  les  gens  d'Eglife,  nobles  &  gens  des  Villes  de  noftre 
Royaulme  jurent  &  promettent  chafeun  en  fon  endroit,  de  tenir  8c 
garder  ladite  paix  fans  infra&ion  aucune,  de  foy  employer  à  toutte 
puifTancc  contre  celluy  ou  ceulx  qui  enfraindront  ladite  paix;  no* 
nobftant  qu'ils  fuflent  leurs  Hommes,  Serviteurs  ,  Subgiez  ou  Sere- 
mentez  ,  defqueJs  hommaiges,  promefîès  &  feremens  les  avons  dèf 
maintenant  pour  lors  oudit  cas  declaircz,  abfolz  &  quittes,  quittont 
&  abfolons  par  ces  prefentes»  6c  voulons  &  nous  plaift,  que  chafeun 
de  nofdiz  Subgiez  ainfi  rciiniz  en  tanr  que  à  appartient  ,  les  difpo- 
fent  preftement  à  refifter  auxdiz  anciens  ennemys  &  au  reboutemenr 
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puiflè,  s'il  lui  plaift  ,  fulminer  fentenec  d  excommuniement  courre 
les  infraetcurs  ou  violateurs  de  ladite  paix  ,  aulquelics  ientences  lub- 
metrons  tous  des  maintenant  pour  lors  nos  Subgiez  oudit  cas.  Si 
donnons  en  mandement  par  ces  melmcs  prefentes  à  tous  ceulx  de 
uoftrcdit  Sang  6c  Lignaigc ,  à  nos  Connétable,  Chancelier  ,  aux 
gens  de  noftre  Parlement  &  de  noftre  Chambre  des  Comptes  i 
Paris  ,  an  Prévoit  de  Paris,  &  à  tous  nos  Scnefchaux  ,  Bailiy  ,  Pre- 
▼oft  c\:  autres  nos  jufticiers  cM  Officiers  quelconques  prefens  &  à 
▼enir  ou  à  leurs  Licutenans  &  à  chafeun  d'eulx  ,  u*  comme  àiuy 
appartiendra,  que  le  contenu  en  ces  prefenres,  ils  publient  &.  facent 
publier  par  tout  où  mefticr  fera,  &c  tout  <Sc  chacune  les  chofes  ,  points 
&  articles  cy-deflus  contenus  &  exprimez  ils  entretiennent  ,  enrerri- 
nent,  ec  accompliffent,  &  facent  entretenir,  entériner  &  accomplir  de 
point  en  point  entant  qu'il  leur  touche  ou  pourra  touchier,  &ne  facent 
ou  feuirrent  aucune chofceftrcfaite,attcmptée|ou  innovée  commentée 
par  quelque  perfonneque  ce  foit  au  contraire,**:  voulons  que  au  vidimus 
de  ces  prefentes  fait  fous  IcScel  Royal  ouautentique  ,  foy  foitajouftee 
eommeàceprcfent  original:  &aftain  que  ce  foit  ferme  chofc&eftablc 
à  toujours,  nous  avons  fait  mettre  noftre  Scel  à  ces  prefentes.  Donne' à 
Pontoifelc  19.  dejuilletjl'an  de  grâce  141  ç.&  de  noftre  Règne  le  3  9. 
Par  le  Roy  Le  cl  a  publiett*  &  regijîrata  tn  Curai, 

Rivcl.  4  0  die  Julii  1415?-  démens. 

LETTRE  DE  JEAN  DVC  DE  BOVRCOGNE , 
dttjfyet  (k  la  Paix  du  Royaume  de  France. 

JEhan  Duc  de  B^urgoingnc  ,  Comte  de  Flandres  ,  d'Artois  &  de  pr,wî<.w 
Bourgoingnc  ,  Palatin  Seigneur  de  Salins  &  de  Malincs.  Scavoir  LayettedS 
faifons:  à  tous  prefens  &  à  venir,  comme  à  l'occafton  des  guerres,  p^^*^ 
divifions ,  difeors  &  debaz  qui  ja  longuement  ont  duré  &  eu  cours  ^cotte*^ 
en  ce  Royaulme  &  entre  les  Subgiez  d'icelluy ,  fe  foientenfuivis  & 
en  fui  vent  innumerablcs  m  aulx ,  inconveniens  &  dommaiges  irrépa- 
rables à  Monfcigncur  le  Roy  &  à  fes  Seigneuries  &.  Subgiez  ,  lef- 
«juels  en  la  greigneur  partie  d'iceux  font  pour  cefte  caufe  fuitifs 
de  leur  lieux  defolcz  ,  difpers  &  en  grant  miferc  ,  povretc  &  afflic- 
tion, &  vivans  en  deffianec,  feparation  ,  hayne  ,  &  rancune  les  uns 
Tersles  autres ,  &  les  Pays  demourez  inhabitables  en  pîufieurs  parts 
&  la  Terre  dclaiflec  vague  &  non  labourée , ou  cul tive'e, dont  sVn- 
fuiycnt  &  rêvent  enfuivir  mortalite's  ,  faminei  &  diminucien  de 
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&  faute  d'unité  ,  (oient  entre'*  en  cedit  Royaulmc  les  anciens  ad~ 
▼erfaires  d'icelluy ,  qui  à  cette  caufe  &:  par  de  unie  refilhncc 
y  ont  eu  plufeurs  grans  avantages  &  trouvez  les  courages  dcfdits 
Subgiez  moins  fermes  &  arreftez  à  bonne  detlence  ;  par  quoy  de 
jour  en  jour,  plus  s'efforcent  &  ont  courage  de  grever  &  dommai- 
gier  mondit  Seigneur  6c  la  Seignoric  ,  &.  icelle  ulurper  que  Dieu 
ne  veille  ,  laquelle  choie  ,  cclïàns  leldites  divifious  èc  leldiz  Sub- 
giez bien:  unis  ne  pourroient  ainli  faire  ians  leur  grant  perte ,  dora- 
maige  8c  rebouttement.  ht  il  Ibit  ainli  que  pour  ofter  6c  faire  cclfcx 
leldites  divifions ,  nous  foyon3  nouvellement  convenus  entre  Cor- 
bucil  cv  Meleun-,  &  depuis  à  Corbueit  avec  noftre  tre*  redoupté 
Seigneur  Monfeigneur  le  Dauphin  de  Viennois  :  nous  connoilîans 
&  voyans  la  continuation  &  durée  dcfdites  divifions  eftrc  la  perte 
cv  deftruction  totale  de  la  Seignoric  de  mondit  Seigneur  ôc  de  fei 
Subgiez,  fe  pourveu  n'y  cftoit  de  remède  de  bonne  Paix  ,  avons  avec 
mondit  Seigneur  le  Dauphin  efté  d'accort  &  ailentement  que  par 
mondit  Seigneur,  fuiè  cv  foit  faite  &  ordonnée  bonne  paix  &  union 
en  ce  Royaulme  :  &  fur  ec  avons  veu  ev  receu  les  Lettres  de  mon- 
dit Seigneur  fur  laditte  Paix  6:  union ,  defquelles  la  teneur  s'enfuir. 
Charles,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  ,  &c.  voyez  *  lequel 
Traitié  ce  Ordonnance  de  paix  ainfi  fait  par  mondit  Seigneur ,  <5c* 
tous  les  poins  £c  articles  contenus  cfdites  Lettres  dcflùs  incorpo- 
rées pour  1  amour  &  aiïcction  dudit  bien  de  paix  ,  &  pour  obéir  à 
mondit  Seigneur  avons  eu  &  avons  aggreables  &  iceulx  louons,  corf- 
ientons  6c  accordons  ,  promeirans  en  bonne  foy  &  en  parole  de 
Prince  fur  les  Saints  tvam;;Ies  de  Dieu  cM  fur  l'a  vraye  Croix,  icelluy 
Traiiié  tous  poins  d'iceiiuy  garder  £S:  faire  garder  &  accomplir 
fans  enfraindre  iv  fan  alcr ,  ne  l^nilrir  cftrc  aie  au  contraire  dirce- 
tcjr.cntou  indirectement ,  publiquement  ou  obcultcment  ,  ores  rie 
peur  !c  temps  à  venir  nundans  par  ces  mefmcs  prclcntcs  à  tous 
Jiulicicrsy  Ci"Hc:ers  ,  &  Subgiez  que  iaditc  paix  ils  tiengnent  &  gar- 
dent fan*  cnf.  rndre  &  le  contenu  es  Lettres  de  mondit  Seigneur 
dcfiu  trar.ieriptcs  entérinent  &  accomplirent  de  point  en  point  , 
ainf;  que  mondit  Seigneur  le  veuk  &  mande  ,  &  voulous  &  nous 
pîûiit  qu'au  vidrmus  de  ces  prclc/irc-  fait  fous  Sccl  Royal  ou  auten- 
tique,roy  ioit  adjouitJe  comme  à  ce  prefenr  original  ,  auquel  afin 
que  ce  foit  ferme  choie  &  cilublc  à  toujours,  nous  avons  fait  mettre 
narre  Sccl,  Donne  à  Ponmifc  le  19  lourde  Juillet,l'an degrace  141  9. 
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DEPOSITION  DE  MAIS TRE  JEAN  SEGV  IXAT, 
Sicretairc  de  Jean  ,  Duc  de  Bourgogne. 

»TN  nominc  Domini ,  amerj.  Pcr  hoc  prxfcns publicum  inftrumen-  Chambré 

*J[tum  cun&is  manifcftctur  quod  anno  Domini  currente  r  41 1.  drsComp.- 

»  lndiaionc  14  die  Jovis  port  Dominicain  quâ  cautatur  in  Dei  Ec-  |^IC  Dl" 

••clefù  ad  Introirum  Miilac,  mifericordia  Domini  quae  fuit  &  cft  dics  Layette 

«décima  menfis  Aprilis,  Pontificatus  SanÛiflimi in Chrifro  Parris  6c  *  'j,™'* 

*  Domini  noftri  Domini  Martini,Divinâ  Providcntiâ,Papa?Quinti  anno  jian.cotw- 
cjufdcm  40.  in  noftrorum  publicorum  Notariorum  &  tcllium  infc- 

•*rius  nominatorum  ad  hoc  fpccialitervocatorum  &  rogatorum  prx*- 
»  fentiis.  Vir  venerabilis  &  dilertrus  magifter  Johannes  Seguinat  , 
«»  nunc  Domini  noftri  Régis  &.  olim  felicis  recordationis  Domini  Joan* 
-  nis  quondam  Burgundiae  Ducis,  Secrctarius  interrogatus  &  exami- 
»natus,extitit  diligenter  perViros  prudentes  &  magnificos  Dominos 
»&  MagiftrosRichardum  de  Chanceyo,BaillivumDivionenfem,Lam* 
*bertum  dcSalîonc  Gubcrnarorem  Canccllaria:  Ducatus  Burgundiar» 
»GiiillcrnwmCourteti,Droconem  Mares  Calli,  aliofqucConliliarios  & 

*  Officlarios  Domini  Ducis  Burgundia:  modcrni,tam  Juriipcritos,Ma- 
»>  giftros  Caméra:  Compotorum  dicli  Domini  Ducis  in  Divionc>quar» 
»  alios  ad  hoc  fpeciaîitcr  commiflbs  &  dcp'utafos,  ut  aflerebatur  ,  per 
»  jlluitrilïimam  Dominam ,  Dominam  Marg3rcta:r),DuciifamBuri,un- 
'»  dix  ad  inftantiam&i  requeftam  h<  norabilis- viri  rhagiftri  Girardî  Vion 
»  Turifperiti  Procuratoi  is  5t  nomine  Proouratorio  iiluftr;flimi  Princi- 
»*  pis  Domini  DucisBurgundiœ  modernise  &  fuper  homicidio,morre 
»crndeii&  proditmia  dicti  fceiicis  recordatk  nis  Domini  jehannis 
"  quondam  Burgundia?  Ducis  ,  ejufquemodo  agcntibus&.  confënticn-* 
•»  ribus  &  circumftantiis  ex  cadem  quidquid  magifter  Johannes  Se- 
«guinat,  iupraprarmifla  requilitus  cv  interrogatus,  ut  prxfcrtur  pcr- 

*  dictos  ab  hoc  commiflbs  &:  deputatos  de  iplis-  mediante  fito  jura-* 
»»  mento  >  propter  hoc  ad  Sino  a  Dei  Evangclia  corporalirer  dato  de-* 
»•  poiuit ,  prout  in  lu  à  infraferipta  depolitione  in  Gall.co  rcd.icia^c 
.*  fuo  figno  manuali  quo  uti  conmevit-,  cjus  propria  manu  fjgnara 
«  htiùs  continetur  ,  cujus  dcpoiïtionis  tenor  dignoicitur  eflè  raîis. 

Maître  Jean  Seguinat, -Secrétaire  du  Roy  noftrc  Seigneur ,  tv  jadiz 
de  feu  Monfcigneur  Jehan  ,  en  ion  vivant  Duc  de  Bourgoignc,  tut 
Dieu  pardoient  requis,  examiné  &:  inrerrogué  par  Jcs  Commis  deffus" 
diz  à  la  requefte  dudit  Procureur  fur  la  mort  &  <  c ci/ion  rraiteuf© 
do  feu  mondic  Seigneur  le  Duc  &  des  coupables  &  contentant 
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d'icelle  ,  dit  &  depofe  par  fon  fercment  en  fçavoir  ce  &  en  la  ma- 
nière qui  s'enfuit.  Premièrement ,  ïl  dit  qu'il  fut  avec  feu  mondit 
Seigneur  de  Bourgoingnc  à  Corbueil  6c  aufll  en  Ponceau  près  de 
Poilly-lc-Fort  où  fe  aflbmblcrcnt  feu  mondit  Seigneur  &  le  Daul- 
phin ,  &  furent  faittes  les  alliances  entre,  eulx  par  la  manière  con- 
tenue ès  Lettres  fur  ce  faittes  ,  lcfquelles  comme  Secrétaire  de  mon- 
dit feu  Seigneur,  il  figia  de  fon  cofté ,  &  à  la  derreniere  foyz  que 
mondit  feu  Seigneur  6c  icelluy  Daulphin  aflemblercnt  audit  Ponceau, 
ils  fc  firent  moult  grant  chierc ,  &  y  conclurent  l'abolition  géné- 
rale ,  &  cria  len  fort  Noël  &  fe  embraflbyent  &  faifojent  moult 
grant  chiere  les  gens  des  deux  Seigneurs,  &  mondit  Seigneur  fi  don- 
na audit  Daulphin  un  fermaillet  d'or,  &  ledit  Daulphin  luy  donna 
tmg  Courtier  >  &  luy  qui  parle,  mondit  feu  Seigneur  citant  à  Corbueil 
du  retour  de  la  première  aflèmblée  dudit  Ponceau  ,  fut  les  Lettres  de 
par  mondit  feu  Seigneur  8c  de  fon  commandement  pour  faire  por- 
ter de  Pontoifc  à  Paris  ioooo  francs  en  monnoyc  ,  pour  illec  les 
faire  changer  à  or  pour  donner  &  diftribuer  ledit  or  quant  on  1  au- 
roit  changié  aux  principaulx  Chevaliers  8c  Officiers  eftant  lors  envi- 
ron ledit  Dauphin  :  <Sc  depuis  vit  luy  qui  parle ,  que  feu  mondit  ScU 
gneur  après  ce  que  l'or  fut  changic,  bailla  fur  ledit  Ponceau  à  plu- 
sieurs d'icculx  Chevaliers  &  Officiers  dudit  Daulphin  à  chafeun  une 
petite  ccdule  de  papier  où  cftoit  contenue  la  fomme  que  chafeun 
deulx  devoit  recevoir  de  Jehan  Bcauvarlet, Clerc  des  Offices  de  mon- 
dit feu  Seigneur  en  don  qu'il  leur  faifoit ,  qui  avoit  ledit  or  pour 
le  diftribuer  félon  laditte  fourme  ;  &  entre  les  autres  vit  que  feu 
mondit  feu  Seigneur  bailla  la  cedullc  à  Maître  Robert  le  Maçon 
Chancelier  dudit  Daulphin,  qui  en  ot  500  Moutons  d'or,  &  auflî 
vit  bailler  les  ccdulcs  au  Prcfidcntdc  Provence,  Tanguy  du  Chaf- 
tel,  Barbazan  ,  Noyers  &  autres  des  noms  dcfquclx  il  n'eft  recors, 
&  auffi  il  ne  fect  autrement  les  fommes  qui  furent  à  chafeun  dif- 
tribuées  ,  6c  cuidoit,lui  qui  parle,  quclefdiz  Seigneurs  feufienr  en 
bonne  paix  &  amour  pour  toujours  :  8c  depuis,  luy  qui  parle,  a  par 
plufieurs  foys  fait  des  Lettres  de  par  feu  mondit  Seigneurs  adreçans 
audit  Daulphin  >  lequel  lui  ecrivoit  moult  reveramment  &  humble- 
ment ,  Se  icelluy  Daulphin  referivit  par  plufieurs  foys  à  feu  mon- 
dit Seigneur  aucunes  chofes  fecretes  &  d'Eftat  ,  &  afin  qu'ils  fe 
▼oulfiflent  raflcmbler  &:  parler  cnfcmblc  ,  6c  en  icellc  confiance  feu 
mondit  Seigneur  parry  de  Troyes ,  &  s'en  alla  à  Bray-fur  Seinne , 
auquel  lieu  de  Bray  furent  par  plufieurs  foys  aucuns  des  Chevaliers 
dudit  Dauphin,  en  efpccial  ledit  Tanguy,  Barbazan,  le  Sircd'Ef- 
fouraiilcs ,  Jacques  du  Pefchinôc  autres ,  qui  prdToicnt  toujours  fort 


Digitized  by  Google 


Meurtre  de  Jean,  die  fans  peur >  17$ 

feO  monldit  Seigneur  d'alcr  devers  ledit.  Dauphin  ,  juy  difant  qu» 
icelluy  DauJphin  le  amoit  plus  que  nul  autre  homme  après  l'on  Perc, 
&  mondit  feu  Seigneur  leur  repondoit  qu'il  le  vouloir  fervir,  6c  r 
tmpîoyer,  luy  &  tous  fes  amis  ,  alliez,  fubgicz  6c  Pays,  3c  fur  tant 
prctTc  feu  mondic  Seigneur  que  \c  Dimcncbe  "dixième  jour  de  Sep- 
tembre,  l'an  141  il  party  de  Bray  pour  aller  à  Montereaui  cù> 
cfloit  ledit  Dauîphin  ,  &  luy  qui  parle ,  s'en  alla  de  devant  audit 
Monftcrcaul  ;  c'efi:  aflavoir  ès  fauxbourgs  pour  prendre  fen  Logcis 
&  vint  devers  mondit  feu  Seigneur  ou  Chaftcl  dudit  lieu  ,  quant 
l'en  apporta  les  noms  des  dix  perfonnes  que  ledit  Daulphin  vouloit 
tvoir  avec  luy ,  &  que  l'en  eferiroir  les  noms  des  autres  dix  que 
feu  mondit  Seigneur  mena  en  fa  compaignie  6c  party  mendit  Sei- 
gneur du  Chaftel  pour  aler  devers  ledit  Daulphin,  &  dift  ,  à  luy  qui 
parle ,  qu'il  allaft  avec  luy  $  car  il  pourroit  bien  avoir  affaire  de  luy 
&  tient ,  luy  qui  parle,  que  mondit  feu  Seigneur  luy  dift  les  parolei 
avant  dittes  pour  ce  que,  luy  qui  parle,  avoir  toujours efte' à  touslct 
Traitticz  &  Parlcinens  faits  entre  lefdirs  Seigneurs,  tant  audit  Pon- 
ceau  ,  comme  à  Corbueil  où  ledit  Daulphin  vint  :  6c  quant  mondit 
Seigneur  fut  à  la  Barrière  fur  le  Pont  dudit  Monftcreaul  accom- 
paigné  dcfdiz  dix  :  c'eft  aflavoir  Cbarles  de  Bourbon  ,  le  Sire  de 
Ncuhaiilcs ,  Monfeigncur  de  S.  George  ,  Mefïire  Antoine  de  Vergy , 
Monfcigneur  d'Autrey  ,  Monfeigncur  de  Moncagu ,  Jeban  de  Fri- 
bourg,  le  Sire  de  Talemer  ,  MclErc  Charles  de  Lens  6c  MeflîrC 
Pierre  de  Gyac  ,  ung  nomme  Mclfire  Pierre  de  Beauvaul  vint  au  de- 
vant de  luy ,  qui  prit  6c  receut  le  ferment  de  mondit  Seigneur  &  des 
dix  dclTus  diz  qu'il  menoit  en  fa  compaignie ,  qu'ils  tendroyent  feurs 
l'un  l'autre  fans  meffaire  ,  ne  fouftrir  mefFairc  l'un  à  l'autre  '*  car  pa^ 
reillement  1  avoit  fait  ledit  Daulphin  6c  lcldiz  dix  de  fa  compaignie. 
Et  tantoft  après  feu  mondit  Seigneur  6c  lefdiz  dix  de  fa  compaignie 
avec  eulx  ,  luy  qui  parle ,  paiïercnt  6c  entrerenr  dedans  la  barrière 
dudit  Daulphin,  6c  auffitoft  qu'ils  furent  dedens  ledit  Tanguy  tira, 
Jtiy  qui  parle  ,  par  la  manche  dedens  lefdites  barrières  ,  pour  plus  hâ- 
tivement fermer  le  guichet  d'icclles,  6c  tantoft  que  mondit  feu  Sei- 
gneur apperçut  ledit  Daulphin  qui  efteit  près  de  la  porte  de  devers 
ïa  Ville  fur  ledit  Pont  à  l'endroit  d'un  petit  retrait  fait  de  hays  du 
eofté  de  l'eauc  ,  mondit  Seigneur  s'en  ala  devers  luy  6c  ofta  fon  Au- 
mufle  qui  cftoit  de  vcloux  noir  ,  6c  le  inclina  devant  luy  d'un  ge- 
noul  jufqucs  à  terre,  en  le  faluant  moult  humblement ,  en  lui  difantr 
en  effet  les  paroles  qui  s'enfuivent  :  ccft  afla\oir  qu'après  Dieu ,  ii 
n'a  voit  qu'à  (ervir  6c  obéir  qu'au  Roy  6c  à  luy  6c  en  leur  fervice, 
»  la  confervation  du  Royaulmc,  offrit  à  mettre  ôc  employer  corps, 


Digitized  by  Google 


î.74  Preuves  pour  fërvir  à  lhiftoirc 

biens,  amis  ;  alliez  &  bienvcillans  &  fe  on  luy  avoit  fait  aucun* 
rappois  à  fa  charge  ,  luy  pria  que  ne  les  voulfilt  croire  &  pour  plus 
grant  (cureté, s'il  lcniblo.it  audit  Daulphin,quc  ou  Traittiésde  la  Paix 
&  alliances  faites  entt,c  eulx  fcuiVcnt  aucunes  chofesà  adjouter,  qu'il 
ciloit  pielt  de  le  faire  audit  de  kiy  ôc  .de  fes  gens  illcc  prefens  en 
difant  pour  feu  mondit  Seigneur  audit  Daulphin  8ç  à  fes  gens  Mon- 
sieur -fie  enrre  vous  Meffieurs  dy-je  bien  ,  &  ces  paroles,  dit  tes  ledit 
Daulphin  luy  dift  Biau-Couiin,vous  dittes  fi  bien  que  l'on  ne  pourroic 
miculx ,  levez-vous  &  vous  couvrez  en  le  tenant  par  la  main.  Ledit 
pcelident  de  Provence  vint  devers  ledit  Daulphin ,  &  parla  â  luy 
bien  bas  à  l'oreille  ,  ne  feer,  luy  qui  parle  >  qu'il  luy  dift  -,  mais  il  ap* 
percent  bien  que  leidits  Daulphin  &  Prefidcnr  firent  flgnc  de  fœul 
en  regardant  ledit  Tanguy  ,  lequel  Tanguy  incontinent  bouta  feu 
mondit  Seigneur  d'une  grant  h  xhc  de  guerre  (ans  dague  qu  il  tenoit 
en  le  pourtant  entre  deux  eipaulcs  &  luy  diiant  Monfieur  de  Bour- 
gogne entre  lcans  ,  lequel  feu  mondit  Seigneur  &  le  retourna  de 
coite  &  pot  voir  mondit  Seigneur  ,  fi  comme  il  lemble,  à  luy  qui 
parle ,  un  grant  homme  brun  ,  le  nom  duquel ,  luy  qui  parle  ne  fect , 
qui  tenoit  une  grant  efpée  taillant  toutte  niie  6c  en  ce  mouvement 
encommencer  à  crier  les  gens  dudit  Daulphin,  tuez  ,  tuez  &  ce  grant 
iiommc  commença  à  fraper  feu  mondit  Seigneur  de  laditte  efpée 
fur  la  tefte  en  descendant  au  long  du  vifage  du  cofté  deftre ,  &  feu 
mondit  Seigneur  pour  cuidicr  éviter  le  coup  gctta  le  bras  au  devant 
dont  il  fut  biccié  très  vilainement;  car  il  ne  peut  tant  abvicr  que 
le  cop  ne  luy  cheuft  fur  le  vifrge  ,  &  ot  dudit  cop  le  bras  emprez  la 
main  prefquc  coppe  ,  duquel  cop  il  ne  cheut  point,  &  cftoit  ledit 
Barbazan  au  plus  prés  de  celuy  qui  donna  ledit  cop  :  mais  tantoll 
ledit  Tanguy  frappa  mondit  feu  Seigneur  de  ladite  hache  qu'il  te- 
noit fi  grant  cop  fur  la  tefte  qu'il  chey  à  terre  fur  le  cofté  feneftre 
le  vifaige  de  devers  ledit  Daulphin  qui  y  eftoit  prefent  ,  6i  vit ,  luy 
qui  parle,  que  le  Seigneur  de  Nouhailles  ài  Meflirc  Jehan  de  Vergy 
Seigneur  d'Autrcy  qui  fe  mirent  au  devant  de  mondit  Seigneur  pour 
empefehier  ies  cops  que  on  luy  donnoit  furent  blcciez ,  &  dcz  fi- 
toft  que  ledit  cry  de  tuez  ,  tuez  fut  fait ,  cculx  qui  cftoient  en  la 
compaignie  dudit  Daulphin,  prindrent  &  emprifonnerent  lefdiz  Sei- 
gneurs qui  ettoient  entrez  avec  luy  s  excepte' Mefurc  Jean  de  Neuf- 
chaftel  qui  le  cl c happa ,  &  luy  qui  parle,  regardoit  toujours  mondit 
feu  Seigneur  en  grant  crainte  &  doubtc  de  fa  vie.  Ce  fait  vit  un 
homme  tenant  une  efpée  nos  en  fa  main  ,  qui  fe  agenoiila  &  bouta 
ladite  efpée  par  deftbus  ou  corps  de  feu  mondit  Seigneur  ,  cV  lors 
.  iiijndit  feu  Seigneur  commença  à  s'eitcudre  les-rains  en  rendent 
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<ingfoupir,&  feifibla>à  luy  qui  parle,qucà  iccllc  heure  iljrcndic  l'cfprit, 
^ue  Dieu  par  fa  grâce  veille  avoir  en  fa  fainte  gloire  ,  &  vift  ofter 
à  mondit  Seigneur  les  anneaulx  des  doigts  par  ung  dont  il  ne  feee 
le  nom  ;  mais  depuis  il  aoy  dire  que  c 'cftoit  ung  des  gens  de  Mon- 
iteur de  Guitry,  &  luy  qui  parle  incontinent  fut  prins  par  Bataillier» 
&  par  ledit  Daulphin  baillé  en  garde  à  Maiftrc  Robert  Maillic  Secré- 
taire dudit  Daulphin,',  qui  le  garda  audit  lieu  de  Monftreaul  &  à  Mc- 
rét  quatre  jours  entiers ,  au  dernier  defquelx  quatre  jours  que  ledit 
Maiftrc  Robert  dift  à  luy  qui  parle  ainfi  qu'il  fe  recommandoit  à  luy 
pour  fa  délivrance  qu'il  n'y  pourroit  entendre  »  mais  le  convenoit 
haftivement  retourner  audit  Monftcrcaul  pour  la  diftribution  des  biens 
meubles  de  feu  mondit  Seigneur  que  ledir  Daulphin  avoit  donne  aux- 
diz  de  fa  compaignie  qui  avoient  efté  avec  luy  dedens  lefditcs  bar- 
rières. Et  ce  jour  mcfmc  après  le  difncr  ledit  Chancelier  d'icelluy 
Daulphin  vint  à  luy  qui  parle  dans  la  prifon  où  il  cftoit  pour  l'c- 
scaminer  ,  &dc  f.iit  rinterrogea  fur  plufieurs  poins  touchant  feu  mon- 
dit Seigneur,  en  luy  impofant  contre  vérité  plufieurs  chofes  controu- 
rées  tant  fur  certaines  alliances     traîniez  qu'il  difoit  que  feu  mon- 
dit Seigneur  avoit  faites  aux  Anglois  des  le  temps  qu'il  fut  à  Calais, 
&  depuis  comme  de  ce  que  fut  fait  à  Pontoife,  &.  fur  le  demou- 
rant  de  ce  que  a  efté  fait  jufqucs  à  fon  trefpaflemcnt ,  en  luy  impo- 
fant par  fes  interrogatoires  qu'il  avoit  fait  faire  les  occifions  qui 
avoient  cfté  faittes  à  Paris ,  &  en  ouitre  qu'il  cftoit  venu  en  enten- 
rion  de  murdrir  le  Daulphin  auditjMonftercaul ,  &  que  à  cefte  caufe 
y  avoit-il  voulu  aftcmbler ,  &  plulicurs  autres  chofes  non  véritables , 
comme  de  faindre  mettre  le  Roy  à  Meaulx  ou  à  Mcleun  ,  non  pat 
pour  luy,  mais  en  entention  de  le  livrer  aux  Anglois  ,  ainfi  qu'avoit 
cfté  fait  de  la  Ville  de  Pontoife,  comme  il  difoit,  Se  aufli  que  feu 
mondit  Seigneur  luy  eftant  à  S.  Denys  avoit  faittes  alliances  fecrettes 
à  aucuns  de  la  Communaulté  de  Paris,  en  allant  contre  les  alliance» 
faittes  entre  luy  &  ledit  Daulphin.  A  quoy  repondy  luy  qui  parle 
que  riens  n'en  fçavoit ,  &  qu'il  ne  pouvoit  penfer  que  feu  mondit 
Seigneur  voulfift  ou  doignaft  faire  telles  chofes ,  &  après  luy  qui 
parle  luy  demanda  congié  en  le  priant  qu'il  luy  pleuft  le  faire  dé- 
livrer de  ladite  prifon  ,  auquel  ledit  Chancelier  repondy  par  grant 
jndignacion  ,  que  ainfi  ne  s'en  iroit-il  pas ,  ains  parleroit  autrement 
«vant  qu'il  s'en  partiftj  &:  le  lendemain  bien  matin  15.  jour  dudîr 
mois  de  Septembre  fut  mené  prifon  nier  en  la  groffe  Tour  du  Chaftel 
de  Meleun  ,  auquel  lieu  il  fut  par  plufieurs  Commiflfaires  interrogué 
derechief  fur  les  chofes  deflusditees,  aufquelles  repondy  comme  tou- 
jours avoit  fait  que  en  fa  confciencc  tiens  n'en  fçavoit ,  &  que  quant 
Twt  /.  M» 
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au  fait  de  mondit  feu  Seigneur  ,  luy  qui  parle  ne  fcrnefloit  en  re- 
gard de  ion  Office  que  des  Finances  :  &  pour  ce  ung  nommé  Mat- 
tre  Nicolas  Noël  ,  Lieutenant  du  Bailly  de  Mcleun  qui  eftoit  Tua 
dcfdits  Commiflaires  dit  à  luy  qui  parle  qu'il  avoit  Lettres  par  lcf- 
qucJlcs  il  leur  eftoit  mande  &.  enjoingt  de  par  le  Confcil  dudit  Daul- 
phin  qu'ils  le  miflent  en  gebainc ,  puifqu'il  ne  vouloir  dire  autre  chofe: 
&  pour  ce  que  lefdiz  Commiflaires  ,  c'eft  aflavoir  ledit  Maiftre  Nico- 
las ,  ung  appelle  Orléans  Gouverneur  &  Confciller  dudit  Tanguy  & 
le  Prcvoft  dudit  Meleun  pour  le  plus  contraindre  à  dire  &  confcflci 
à  leur  bon  plaifir,  luy  rirent  monftrer  les  habillemens  de  gehainc  6c 
aflcmblcr  trois  Scrgens  pour  le  queftionner ,  en  leur  difant  :  il  faut 
que  vous  gouverniez  cet  homme  cy,  &:  puis  fc  retrairent  £c  retour- 
nèrent par  plufieurs  fois  devers  luy  qui  parle  en  le  cuidant  induire 
par  touttes  voyes  de  confefler  les  chofes  deffus  dittes.  Et  finale- 
ment quant  ils  virent  que  lui  qui  parle  n'en  depoferoit  plus  avant  ils 
fc  retrairent  ,  ôc  entre  les  autres  chofes  oy  que  ledit  Maiitrc  Nicolas 
dift  auxdiz  Commiflaires  que  pour  fçavoir  le  fait  d'autruy  ,  &:  après 
fa  mort  il  ne  fc  cenfentiroit  ja  qu'il  fut  queftionné  ,  ÔC  d'illec  fe 
départirent ,  &  laiflerenr  luy  qui  parle  en  ladite  prilbn  ,  où  il  de- 
îroura  jufqu'au  18.  jour  de  Novembre,  enfuite  que  luy  qui  parle' 
fut  mené  par  les  gens  dudit  Tanguy  ,  les  pics  liés  fous  le  cheval 
jui'qucs  à  Bourges  où  il  fut  mis  en  la  grofle  Tour ,  &  le  Jandemaia 
le  Seigneur  d'Efcouraillcs  lors  Sencfchal  de  Berry  vint  pardevers  luy 
quipaxl«,&  luy  dift  que  Commiflaires  eftoient  donnez  pour  le  in- 
terroguer  &  queftionner  s'il  ne  parloit  plus  avant  qu'il  ne  avoit  fait; 
c'eft  aflavoir  lefdiz  Chancelier  ,  Tanguy  ôt  luy  par  efpccial,  pour  ce 
qu'il  difoit  que  le  Chancelier  d  Orleans  avoit  une  Lettre  eferipte  de 
Ja  main  de  luy  qui  parle ,  comme  difoyent  aucuns  qui  fc  difoyent 
congnoiftre  faditte  main ,  par  laquelle  il  eferivoit  à  un  fien  Conv» 
père  de  Paris  que  l'endcnture  de  V appointement  qui  avoit  efté  fait 
à  Calais  qui  eftoit  en  l'efcriptoirc  de  l'Hôtel  de  luy  qui  parle  à  Paris, 
qui  la  ferchaft  &  boutaft  au  feu  fur  tant  qu'il  amoit  fa  vie,  &  que 
pour  cefte  caufe  lefdiz  Commiflaires  le  feroient  mettre  en  gehainc 
fi  n'en  confeflToit  vérité  plainemcnt  ;  mais  il  le  pouvoit  bien  éviter 
s'il  vouloir  ,'&  fi  feofteroit  de  péril  &  dangier  &  feroir  plaifir  audit 
Dauphin  &  aux  coupables  de  la  mort  de  feu  mondit  Seigneur  :  c'efl: 
aflavoir  fe  luy  qui  parle  vouloit  confefler  vérité  Se  figner  lettre  de 
fa  main,  comment  feu  mondit  Seigneur  de  Bourgoingnc  ,  cui  Dieu 
pardoint  ,  eftoit  allié  aux  Anglois  ou  autre  chofe  qui  feuft  à  leur 
décharge  &  dcfcoulpe  de  leur  méfiait  &  de  ce  fe  tenoit  afluré  da 
Daulphiu,  &  de  fon  Confcil,  &  bien  luy  qui  parle  le  devoit  faire  : 
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<Car  il  cftoit  vérité  que  luy  qui  parle  eftoit  banny  du  Royaulme  à 
fonde  trompe ,  8c  luy  avoit-on  ofté  tout  le  fien  ,  &  pour  ce  jamais  ne 
y  oferoit  retourner.  A  quoy  refpondy  luy  qui  parle  que  riens  ne  fa- 
voit  defditcs  Lettres,  &  n 'avoit  point  ljditc  endenture  ne  d'Ollcl  i 
Paris,  difant  en  outre  que  ledit  banniflement  &  autres  chofes  deflus 
dittes  il  m  creoit  point,  pour  ce  qu'il  avoït  elle  &  qu'il  s'eft  tou- 
jours fentu  innocent  &  loyal  envers  le  Roy  &  mondit  Seigneur ,  Ce 
refpondy  que  riens  n'en  feroit  pour  quelque  mal  &  forment  que  on 
luy  feift  &  en  deuft-il  perdre  la  vie.  Et  ce  fait  ledit  Scncichal  fc 
departy  de  ladite  prifon  ,  &  le  ibir  le  frère  dudit  Scnefchal  nommé 
Giraud  de  Crox  &  autres  vindrent  à  luy  qui  parle  &  lui  dirent  que 
les  Commifiaires  deflus  diz  ne  pourroient  le  landemain  parler  ou 
befoingner  à  luy  qui  parle  ,  ainfi  que  appointic  avoit  efté  pour 
caufes  d'aucunes  nouvelles  qui  eftoient  venues  de  Paris  ,  &  les  avoit 
apportées  un  Auguftin  ,  qu'il  difoit  qu'aucuns  de  Paris  trouveroient 
manière  de  bouter  les  gens  du  Daulphin  dedens  fe  il  envoyoit  donc 
ils  faifoient  grant  chicre ,  &  que  pour  ce  ledit  Tanguy  s'en  alloit 
celle  part,&  luy  qui  parle  demourroit  en  tel  cftat  jufques  à  fon  re- 
tour, &  rantoft  après  ledit  Daulphin  s'en  alla  en  Languedoc  qui  de- 
puis ne  retourna  audit  Bourges  ,  tant  comme  luy  qui  parle  y  fut 
prifonnier  ,  &  ledit  Tanguy  demeura  longuement  en  France  &  de- 
puis avec  le  Daulphin  ,  pendant  lequel  temps  furent  prinspar  Pcr- 
cenet  Graflet  &  Guillaume  de  Salins,  Mc/Tîrc  Guonin  Gale  Cheva- 
lier, &  Aubertdc  Montfort  Chambellan  &  Efcuyer  dudit  Daulphin  , 
pour  lefquclx  ledit  Graflet  2c  de  Salins  cuidoient  ravoir  Maiftre  Pierre 
Saiget ,  &  de  fait  envoya  icelluy  Chevalier  ledit  Aubert  de  Mont- 
fort  à  Bourges,  &  luy  enchargea  qu'il  feift  tant  qu'il  euft  un  Cheva- 
lier Bourguignon  prifonnier  en  ladite  groiïe  Tour  de  Bourges  ,  8c 
il  les  delivreroit  corps  pour  corps.  Et  advint  que  quant  ledit  Aubert 
fut  à  Bourges  il  trouva  à  très  grant  diligence  &  peine  que  en  laditte 
groflfe  Tour  aveit  deux  Chevaliers  Bourguignons  prifonniers  enfem- 
ble  &  qui  longuement  y  avoient  demourez  ,  c'eft  aflavoir  luy  qui 
parle  &  ledit  Maiftre  Pierre  Saiget  qui  cftoit  fecrcrcmcnt  mis  à  ran- 
çon à  mille  efeus  d'or  ès  mains  de  Frotier  &  dudit  Scnefchal ,  &  pour 
ce  il  fut  recelé ,  &  luy  qui  parle  n'eftoit  point  à  finance  ,  &  avecques 
ce  pour  ce  que  luy  qui  parle  eftoit  Secrétaire  de  feu  mondit  Sci- 
gneur  ,  fembla  audit  Aubert  q>ie  c'eftoit  celluy  que  lcfdiz  Graflfct  C< 
Guillaume  de  Salins  dcmandoycnt,&  àceftecaufe  le  pourcluffa  &  feift 
tant  que  luy  qui  parle  fut  délivre' au  fils  dudit  Mcfllrc  Guonin  &  à  luy 
pour  le  mener  à  Marcigny  les  Konains,  auquel  lieu  fut  tant  traittic 
que  moiennant  >oo  efeus  dot  ,  douze  jnarcs  d'argent  ouvrez  ôc 
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cent  francs  en  monnoic  ,  luy  qui  parle  fut  mis  es  mains  dcfdit» 
Perrenct,  Grauet&  Guillaume  de  Salins  fous  fes  dcfpcns,  dont  il 
luy  a  convenu  payer  huit  cent  francs ,  6c  par  ce  moyen  furent  defli- 
vrez  lcfditz  Meflieurs  Guonin  ,  Aubert  de  Montfort  &  deux  des 
gens  dudit  Senefchal  de  Bcrry.  Intcrrogué  s'il  depofe  les  chcfei 
deffus  dittes  par  amour  ,  faveur  ou  haine  ,  dit  que  non  fors  feu- 
lement pour  dire  la  pure  vérité  ,  qui  cfl  telle  comme  deffu*  a  dit. 
&  depofe  &  plus  n'en  feet. 

Seguinat. 

De  &  jttftr  quitus  omnibus  &  fingulis  [upraditiis  dittus  Proeurttct 
quo  Jufrs  nominc  ,  &c. 


DEPOSITION  DE  BERTRAND  DE  NO  VAILLES, 
de  Guillaume  de  Valeur  ,  fur  la  mort  de  Jean  y  * 
Duc  de  Bourgogne. 

ë 

Chimbf  "  nomine  Domini ,  Amen.  Noverint  univerfi  prxfcntes  &  futur!' 
ifsCo^p"  »  l^uod  anno  Domini  currente  141 9.  Indi&ionc  duodccimâ,die 
tei  de  Di-  „  vcro  1 4.  menfis  Septembris  ,  horâ  vefpertinâ  ipfiusdiei ,  Pontifia 
iïïa'mwt  "  catus  San&ijTuni  in  Chrifto  Patris  Se  Domini  noftri  Domini  Martini 
àn  Duc  „  Divinâ  Providentiâ  Papx  V.  anno  n°.  per  nos  publicosNotarios 
Jean ,  cot-  9  fubfcriptos  ex  ordinationc  fapientum  virorum  Dominorum  de  Con- 
~  filio  IJluftri/firni  Principis  Domini  Ducis  Burgundix  nioderni  itt 

-  villa  Divionenfi  Lingonenfis  Dioccfis  exiftentium ,  &  ex  certis  eau- 
».  /is  ad  hxc  fuum  animum  moventibus ,  iplifqucinftantibus  &  requi- 
«  rentibus  examinati  fuerunt  feerctè  nobilcs  viri  Dominus  Berrran- 
»dus  de  Nouailles  ,  ordinis  atque  militix  Sanûi  Jacobi  Miles,  & 
»»  Guillermus  de  Pâleur,  Domicellus,  nuper  Servitoresac  familiares 
»  Domeltici  dcfun&i  Don  ini  Archambaudi  de  Foix  >  Domini  tem- 
«poralis  diûx  Patrix  de  Nouailles  ,  de  ôc  fuper  homicidio  noviter 
»  commiflb  6c  perpetrato  in  perfonam  felicis  records tionis  atque  il- 
»  luftrifllmi  Principis  Domini  Johannis ,  quondam  didx  Burgundix 

-  Ducis  y  qui  Bertrandus  6c  Guillermus  mediis  fuis  juramentis  de- 
»»  dic~bo  homicidio  dcpoAjcrunt  feire  fequentia.  Vidclicet  quod  die> 
a»Dominicà  ante  ultimatc  lapfum  feftum  Exaltationis  ,anc"tx  Crucis 
m  qux  fuit  décima  di&i  menfis  Septembris,ipfi  fuerunt  prxfcntes  eu  m- 
«• multis  aliis  viris  in  loco  de  Monfterello  Scnonenfis  Dioccfis  ad  in- 
^troitum,  quera  fecit  diû us  Dominus  Dux  defïun&us  intra  Barre* 
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j*  rhi  nemorcas  de  novo  conftitutas  ante  introitum  pontis  à  p.irte 
liCaftri  de  di&o  Monftcrello  pro  cundolocutum  Dclphino  Vienncnft 
«probono  pacis  6c  concordix  totius  Francis  Regrii,  cum  quo  Do- 
»  mino  Duce  infererant  iplum  aflbciantcs  ne  biles  &  potentes  viri 

*  Domini  Carolns  de  Boibone  ,  prauenius  Dominus'de  Nouaillei>  , 

*  Dominus  de  San&o  Georgio  ,  Dominus  Antonins  de  Vergeyo , 
»  Dominus  d'Aurreyo  >  Johannes  de  Fribourg,  Dominus  Cdrolus  cîc 
»  Lens  ,  Dominus  de  Gyach  ,-8t  ectti  alii  Domini  ufque  ad  decerfi 
»perfonas  duntaxat,  prout  ordinatum  fucrat,  ut  dicebatur  ,  qui  fc- 
»  cum  intraverunt  ipfas  Barrcrias  in  quibus  crat  unum  parvum  of- 
•tium  per  quod  intraverunt  cum  difto  Domino  Duce  prartenfi  Ddf- 
►  mini ,  &.  ftatim  quod  intrati  fucrunt ,  claufum  fuit  didum  oftium, 
•»&  ipfi  loqiicntcs  cum  aliorum  virorum  multitudine  copiofa  remaif- 
«ferunt  foras.  Sed  paulo  poft  audicrunt  magnum  infultu m  &  quof- 
»dam  clamantes  Alarme  >  Alarme  ,  atque  dici  quod  diclus  quon- 
*»  dam  Dominus  Dnx:  qui  intraverat ,  captus  crat  &  detentus  in  loco 
**  ubi  erat  di&us  Dclphinus.  Et  tune  ipfi  loquentes  &  nuilti  alii  afy 
»»  illo  loco  receflerunt  &  per  modum  refugii  fetraxerunt  ad  Villam 

de  Brayo  fuper  Secanam  ,  dicta  Senonenfis  Dioccfis.  Sed  peft- 

*  modum  die  Mcrcurii  immediatè  fubfequentc  qua;  fuit  dics  décimé 
•»  tertia  ditti  menfis ,  di£ti  loquentes  defiderantes  videre  &fcire  fta- 
»tum  dic"tt  Domini  de  Nouailles  >  corum  Magiftri,  mediante  falvo 
»  condu6to  Domini  de  Guitreyo  qui  di&o  Domino  Delphino  fervie- 
-  bat  &  fervit ,  reverfi  fuerunt  ad  Villam  de  difto  Montierelîo.ubî 
*>  invenerunt  in  quadam  domo  dittum  Magiftrum  fuum  jacentem 
»  in  lecto  graviter  argrotantem  >  &  lajfum  in  capitc  ipfius ,  &  tune 
»»  cceperunt  interrogarc  ipfum  de  di&o  homicidio  &  de  Iaefîonc  fua^ 
«i  ut  fuper  hoc  in  partibus  fuis  pofTcnt  referre.  Qui  Dominus  dv2 
»  Nouaillcs,fic  requirentibus  in  veritate  affirmavit  quod  poftquam  pra> 
»  di£his  Dominus  Dux  fuit  ultra  oftium  prœtaclum  ,  venit  obviarri 
»  ri  di&us  Dclphinus  ,  in  exitu  janua?  di&i  pontis  qus  erat  xdifî- 
«  cata  poft  diftam  Barrieram  ,  immediatè  ditfus  Dominns  Dux 
»  flexit  gertua  coram  difto  Delphino,  &  genibus  flexis  fecit  fibima- 
«  gnam  reverentiam,  &  ipfamfaciendo  fupervenit  Dominus  Tanguy 
«de  Caftello  dicens  &  verba  ma  dirigens  difto  Delphino:  Domine, 
«  adeît  proditor  qui  vobis  impedit  8c  occupât  Pa-trias  veftras,  &  pro- 
»  ferendo  verba  ifta>  aufus  fuit  pefeutere  di&um  Dominum  Duccm  5 
»&  reducebat  iftumfuum  fuper  capot  ipfius  Domini  Ducis,  ipfum- 
•i  que  percufliflfet  de  fua  parva  hachla  quam  in  manu  fu  i  geft.ibat , 
»  nifi  à  dic*Vo  Domino  de  Nouailles  fuper  hoc  fuiflet  impeditus  Qucd 
»  viocns  Vicecomcs  Narbonix  qui  in  fuismanibus  tenebat  unam  ma* 
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*»gnam  haehiam  armorum  appofuit  iplam  in  eonfpc£lu  vulrus  dicU 
»  Domini  de  Nouailles  ,  &  dixit  fibi  ,  fi  contingat  vos  aliqualiter 
«moverc  ,  immédiate  moriemini.  :  &  tune  idem  Dominus  de 
»  Nouailles»  manus  fuas  appofuit  ad  di&am  hachiam ,  &  di<5to  VicccOf 
•»  miti  dixit  ,  tu  non  me  interficies.  Et  dum  ha:c  fiebant  gcntci 
ndicli  Dclphini  clamaverunt  alta  voce  dicentes  tuez,  tuez. ,  &  in 
«illo  tumultu  dictus  Tanneguy  pereuflît  didhim  Dominum  Ducem 

»  de  una  hachia  fuper  caput  ipfius  plurcs  alii  fui 

«complices  de  ipfius  Dclphini  comitiva  ;  ita  quod  immédiate  ipfe 

•  Dominus  Duxpofthas  pereuflioncs  cecid't  in  loco  illo  interfettus, 

•  Deinde  prœfatus  Tanneguy  pereuflit  de  dicta  hachia  praefatum  Do- 

•  minum  de  Nouailles ,  in  capite  ipfius,  &  ipfum  atrociter  lasfit,  c* 
*>  quâ  lxfione  diem  fuum  claufit  extremum.  Interrogati  fi  audierant 
»»  dici  à  dicto  fuo  MagUlro  vcl  alio  quod  di&us  Dominus  Dux  ali- 
»»  qualitcr  injut iaflet  verbo  vel  facto  dic~lum  Dclphinum  ,  vcl  aliquem 
pdc  gente  fui,  autdediflet  illi  aliquam  occafionem  fc  movendi  vel 
m  irafeendi  contra  ipfum  ,  dicunt  &  deponunt  ,  quod  diclus  eorum 
?»  Magifter  fibi  rctulit  quod  non ,  fed  ibat  ad  ipfum  Dclphinum  bo- 
«nozclo,  in  bona  voluntatc  ôc  intentione,  credens  habere  erga  ip- 
«  fum  bonam  pacem  &  concordiam  ,  prout  ipsâ  de  Dominicâ  jurata 
»  &  reconfirmata  fuerat  per  diftum  Dclphinum  >  fuafque  gentes  in 

•  manibus  ipfius  Domini  de  Nouailles,  atquc  dicti  Domini  de  fan£to 
•»  Georgio  &  plurium  aliorum  Dominorum  ad  hase  ex  utraque  parre 
•»  clcctorum  &  ordinatorum.  Interrogati  ultcriùs  fi  feierint  aut  dici 
«audierint  aliqualiter  quod  aliquis  de  gentibus  diéti  quondam  Do- 
»  mini  Ducis  fucrit  confentiens  de  di&o  homicidio ,  dicunt  quod 
»  non  >*  excepto  illud  quod  communiter  dicitur  in  partibus  iftis ,  nec 
»  aliud  fciunt  de  fa#o  memorato,pra;ter  eaquacfuperiusdepofucrunr, 
«•  c\\ix  per  affertionem  juramentorum  fuorum  aflèrunt  fore  vera.  De 
»»&  fuper  quibus  omnibus  &  fingulis  fupradi&is  ,"maximè  fuper  dc- 
»»  pofitionibus  antcdi£tis,dicT:i  Domini  de  Confilio  peticrunt  &  requi* 
v  fierunt  à  nobis  Notatiis  publicis  fupra  feriptis  fibi  dari  &  ficri  lit- 
»  teras  teftimonialcs  per  modum  publici  inftrumenti  conficiendas  » 
%  dcpofitionefque  dictorum  deponentium  in  feriptis  redigi  ad  omnem 
•»  finem  de  jure  debitum ,  quod  eifdcm  conceffimus  faciendum.  A&a 
m  fuit  examinatio  pr«eta&a  di&a  Divioncnfis  Lingoncnfis  Diocefis  in 
»  domo  habitationis  Moneti  Varncrii ,  Anno  ,  Indi&ione  »dic>  horâ  , 
i.  menfc  &  Pontificatu  praidiûis, 
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VePOSITIOX  DV   SeiGNSVR  DS  ri€NNÏ. 

TWTOblcÔc  puiflant  Seigneur  Meflïrc  Guillaume  de  Vienne  ,  Sci-  Chambre 
1\|  gneur  Je  Uint  George  &  de  iainte  Croix  ,  interrogué  par  d«Comp- 
kidiz,  Seigneurs  du  Confeil  ,  à  la  requefte  dudit  Procureur  en 
la  pre.'cnce  de  nous  les  î  otaires  publiques  ci-deflbus  nommez  ce  de  la  mou 
fublcript  fur  le  fait  &  manière,  &  des  coupables  de  la  crueufe  Duc 
&  traiïtrcufc  mort  de  feu  bonne  mémoire  hault  &  puiflant  ÔC  Prince  l""' C0W* 
Monfeigneur  Jehan  ,  Duc  de  Bourgogne,  cui  Dieu  pardoint,  meurdri 
&  occis  en  la  prcfcncc  de  Charles  qui  fe  dit  Dauphin  de  V  iennois  fut. 
le  Peut  de  Monftereault ,  &  dedens  les  Barrières  qui  eftoient  faites 
furicelluy  ,  dit  &.  de'pofc  &.  afîermc  en  vérité  ce  en  fçavoir  :quc  le 
Dimcnchc  que  ledit  cas  advint ,  quant  ledit  feu  Monfeigneur  de 
fiourgongne  &  fa  compaignie  furent  arrivez  près  du  Chaitcl  dudit 
Monilcreaujdcs  lez  champs  derrière  ledit  Chaftcl ,  il  envoya  le  Sei- 
gneur de  Nouaillcs ,  Mcflirc  Antoine  de  Vergy  &  lui  qui  parle  dci 
vers  ledit  Daulphin  ,  pour  luy  dire  de  par  mondit  Seigneur  de  Bour- 
gongne  qu'il  venoit  devers  lui  &  à  fon  mandement ,  pour  luy  em- 
ployer en  fon  fervice  Seau  bien  du  Royaume  ,  Si  pour  fçavoir  là  où  il 
luy  p'airoit  qu'ils  parlaient  enfcmble ,  lcfquels  le  dirent  par  cette  ma- 
nière audit  Daulphin  ,  lequel  leur  répondit  qu'il  cftoit  bien  content 
de  fa  venue  ,  8c  que  le  lieu  où  ils  dévoient  parler  enfemblc  ,  avoit 
efté  ordonné  &  advifé  par  les  gens  &  Commis  dudit  Dauphin  &  de 
mondit  Seigneur  le  Duc  ,  &.  fut  lors  parlé  des  feurrez  qu'ils  dé- 
voient bailler  d'un  cefté  &  d'autre,  lefquellcs  furent  advifecs  telle» 
que  lcfdiz  Daulphin  &  Monfeigneur  le  Duc  promettroient  par  les 
foys  &fcrmens  de  leurs  corps ,  &  en  parole  de  Prince  de  tenir  feur 
l'un  d' eulz  l'autre  »  &  que  mal  ne  demmaige  ne  feroit  fait  par  ledit 
Daulphin  ,  ne  de  cculx  de  fa  compaignie  audit  Monfeigneur  le  Duc, 
ne  à  cculx  de  fa  compaignie ,  &  pareillement  par  mondit  Seigneur 
de  Bourgongnc ,  ne  cculx  de  fa  compaignie  audit  Daulphin,  ne  à 
cculx  de  fa  compaignie,  fie  fut  accordé  que  ledit  Daulphin  devoir 
avoir  en  fa  compaignie  dedens  lefdites  Barrières  feulement  dix  per- 
fonnes  de  fes  gens  tels  qu'ils  vouldroit  eflire,  les  noms  il  ferait 
mettre  en  efeript  èi  les  envoyer  devers  mondit  Seigneur  deBourgon- 
gne ,  cv  mondit  Seigneur  de  Bourgongne  auroit  aufli  dix  de  fa  com- 
paignie avecques  lui  dedens  lefdites  Barrières ,  les  noms  defquels  il 
feroit  mettre  par  efeript ,  &  les  envoyeroit  audit  Dauphin,  &  après 
ees  chofes ,  les  dix  ,  il  qui  parle  ,  de  Vergy  &  de  Nouailles  s'en  rer 
.tournèrent  devers  mondit  Seigneur  le  Duc  ,  auquel  il»  firent  le  rap- 
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pGJt  des  chofes dcfilis  dittes  ,  lcfqucllcs  les  euft  aficzpour  aggreables»  . 
&  fift  eferire  cnung  Rolct  les  noms  de  ceulx  qu'il  vouloir  avoir  en  fa 
compaignie ,  lcfqueix  furent  ceulx  qui  s'enfuivent  j  c'eft  aflavoir , 
Charles  de  Bourbon ,  ledit  feu  Sire  de  Nouailles,  luy  qui  parle,  Mcflire 
Antoine  de  Vergy  ,  le  Seigneur  d'Autrey  ,  Jehan  de  Fribourg ,  Mefl^re 
Jehan  de  Neufchaftel,  le  Seigneur  de  Talcmer,Meflirc  Charles  de  Lcns 
&  leSirc  de  Gyac  ,  6c  les  envoya  par  efeript  devers  ledit  Daulphin, 
commeil  luy  femble  ,6c  ledit  Daulphin ,  comme  il  lui  femble,  envoya 
aufti  fon  Rolct  devers  mondit  Seigneur  de  Bourgogne, auquel  il  fe  rap- 
porte, &  femble  à  luiqui  parie ,  ainfi  qu'il  en  puet  eftre  recors  que  les 
nommez  par  ledit  Daulphin  furent ,  le  Vicomte  de  Narbonne  ,  Mcflire 
Pierre  de  Beauvaul  ,  Meflirc Robert  de  Loire,Mcflire  Tanguy  du  Chaf- 
tel,Barbazan,McIfireGuillaumeBataillier,  Guillaume  d'Avaugourt , 
Olivier  Loyet.Varcnncs  &  Frorier  \  6c  lors  mondit  Seigneur  envoya  feu 
ledit  Sire  de  Nouailles  ,  bi  il  qui  parle ,  pour  prendre  le  ferment 
dudit  Daulphin  6c  des  dix  de  fa  compaignie  >  lequel  Daulphin  pour 
lui  &  toutes  fes  gens  jura  en  leurs  mains  en  la  manière  que  dit  cft, 
de  tenir  feur  feu  mondit  Seigneur  le  Duc  &  ceulx  de  fa  compaignie , 
&  pareillement  le  jurèrent  les  dix  de  la  compaignia  dudit  Daulphin  , 
6c  après  feu  mondit  Seigneur  le  Duc  s'en  vint  devant  lcfdites  Bar» 
rieres,au-devantduqucl  vint  ledit  de  Beauvaul  quireceut  le  ferment  de 
mondit  Seigneur  le  Duc  ,  6c  desdixdeflus  nommez  qui  eftoient  de  fa 
compaignie,6c  jurèrent  de  tenir  feur  leditDaulphin  &  fes  gens>  comme 
dit  cft ,  6c  lors  mondit  Seigneur  le  Duc  entra  dedens  lefdittes  Barric* 
rcs,enfcmblc  les  dix  de  fa  compaignie  defliis  nommez  ,  6c  incontinent 
fut  fermé  le  guichet  defdittes  Barrières  par-là  où  ils  eftoient  entrez. 
Et  quant  feu  mondit  Seigneurie  Duc  advifa  ledit  Daulphin  qui  eftoit 
à  une  des  quarres  deflus  le  Pont  devers  la  rivière ,  à  ung  retrait  qui 
eftoit  fait  en  manière  d  un  paflbùcr ,  mondit  Seigneur  le  Duc  fc  ira- 
hit  devers  ledit  Daulphin  ,  &  fc  agenouilla  devant  lui ,  &  ofta  foa 
chaperon  en  luy  faifant  la  révérence ,  6c  lui  dift  qu'il  eftoit  venu  à 
fon  mandement  pour  luy  employer  en  fon  fervicê  6c  au  bien  du 
Royaulme  :  &  adonc  ledit  Dauphin  le  print  par  la  main ,  6c  le  fift  le- 
ver ,  6c  fc  tenoient  par  les  mains  cnfemblc ,  &  lui  fembloit  adonc  à 
il  qui  parle ,  qu'ils  parlaient  amoureufement  &  gracîcufement  en- 
semble ,  6c  adonc  luy  qui  parle,  qui  eftoit  moult  griefvemcnt  ma- 
lade, fe  trahit  à  un  cornet  près  de  là  où  lefdits  Seigneurs  eftoient 
pour  luy  aifier,6c  luy  cftant  là  contre  le  mur  d'un  creneaul  dudit  Pont , 
oyt  crier  àhaultc  voixôc  en  grant tumulte,  tue^3  tue^y  6c  lors  il  qui 
parle  fc  tourna  ,&  vitgrant  foifon  de  gens  armez  entrer  dedens  lefdit- 
Barrières  6c  clofons  ordonnées  du  côté  dudit  Daulphin  $  6c  adonc 
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Tint  ledit  Tanguy  du  Chaftcl  à  il  qui  par  le ,  &  le  print  &  le  mena 
fiors  dcfdittcs  Barrières,  &  le  bailla  au  Seigneur  de  Guitry  ,  lequel 
l'emmena  en  fon  Hoftel  dedens  la  Ville ,  ainli  malade  qu'il  cicoit.  In- 
terrogué de  ceux  qui  frappèrent  ou  meurdrirent  feu  Monfeigncur  le 
Duc,  dit  qu'il  ne  le  vit  point  frapper  pour  ce  qu'il  eftoit  malade,  &.  fai- 
(oit  fa  neccfïité  près  delà  ,  &  mettoit  hors  par  la  gorge  ,  &  fut  le 
ebofe  foudainement  faitte  avant  qu'il  peufl  appercevoir  cculx  qui  le 
avoient  fait.  Requis  de  ceulx  qu'il  vit  en  lacompaignie  dudit  Daul- 
phin dedens  lcfdites  Barrières  ,  dit  que  il  tient  que  les  dix  qui  cftoient 
nommez  par  ledit  Daulphin ,  cftoient  avecques  lui  $  combien  que  il 
n'eft  pas  recors  que  il  les  apperceuft  tous  :  jaçoit  ce  qui  lui  /ou vient 
bien  que  il  vit  ledit  Tanneguy  du  Chaftcl  qui  le  print ,  &  y  vit  aufïi le- 
dit Barbazan  &pluficurs  autres  contenus  en  laditte  cedule  du  dit  Daul- 
phin; mais  pour  caufe  de  fa  maladie,  il  ne  fcet  ceulx  qui  ferirent 
les  coups  fur  mondit  Seigneur  ,  comme  dit  eft ,  &  ne  fcet  Â  ledit  Bar- 
bazan ne  aultres  font  coupables ,  ne  confentans  de  la  mort  dudit  feu 
Monfcîgneur  le  Duc ,  &  plus  n'en  fcet. 

Dessoye.  Martim. 

DEPOSITION  DE  M  ES  S  IRE  ANTOINE  D€  VERGT. 

MEffire  Antoine  de  Vergy ,  Seigneur  de  Champlite  &  de  Rigney  >  etawbre 
interrogué  par  lefdits  Seigneurs  duConfeil,  à  la  requeftedu-  desComa- 
dit  Procureur  de  Monfcigneur  le  Duc  ,  en  la  prelencc  de  nous  No-  *es  *|e  Dl" 
taires  publiques  ci-deflTous  nommez  fur  la  forme  &  manière,  &  des  dTû^orc 
coulpables  de  laditte  crueufe  &  traiftreufe  mort  dudit  feu  Monfei.  Duc 
gneur  le  Duc  de  Bourgongne  .  cuiDicu  pardoient ,  meurdry  &  oc-  \^ 
cis  en  la  prefènec  de  Charles ,  qui  fc  dit  Daulphin  de  Viennois  fur  le 
Pont  dudit  Monftcreau,  &  dedens  les  Barrières  cftans  fur  icel- 
luy  $  dit ,  dépofe  &  afferme  pour  vérité  ce  en  fçavoir  :  que  le  Dimcn- 
che  que  ledit  cas  advint,  quant  ledit  feu  Monfeigncur  &  fesgens  de  fa 
compaignie  furent  arrivez  près  du  Chaftcaul  dudit  MonltcreauI,dès  les 
champs  derrière  icelluy  Chaftcaul  feu  mondit  Seigneur  le  Duc  en- 
voya le  Seigneur  de  Nouai  11  es  ,  le  Seigneur  de  faint  George  deflus 
interrogué,  &  luy  qui  parle  ,  devers  ledit  Daulphin  ,  pour  luy  dire  de 
parmondit  Seigneur  le  Duc  qu'il  venoit  devers  lui  &.  à  fon  mande- 
ment i  pour  luy  employer  en  fon  fervice  ,  &  au  bien  du  Royaulmc ,  Se 
pour  fçavoir  là  où  ils  parleroient  enfembe ,  lefquels  le  dirent  pae 
*efte  manière  audit  Daulphin ,  lequel  leur  répondit  qu'il  eftoit  bica 
Tome  I.  Na 
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content  de  fa  venuë,  &  que  le  lieu  où  ils  dévoient  parler  enfemble, 
avoit  cité  ordonné  6c  advifé  par  les  Gens  &  Commis  dudit  Daulphin. 
8c  de  mondit  Seigneur  le  Duc  ,  &  fut  lors  parlé  des  feuretez  qu'ils 
dévoient  bailler  d'un  cotte  &  d'autre  >  lesquelles  furent  advifées  tel- 
les î  que  ledit  Daulphin  &  ledit  Monfeigneur  le  Duc  proraettroienf 
par  les  foys  Si  fermens  de  leurs  corps ,  &  en  parole  de  Prince,  à  tenir 
ïeur  l'un  d'culz  l'autre ,  6c  que  mal  ne  dommaige  ne  feroit  fait  par  le* 
dit  Daulphin  ,  ne  ceulx  au/fi  de  fa  compaignic ,  audit  Monfeigneur 
le  Duc,  &i  à  ceulx  de  fa  compaignie  ,  &  pareillement  par  mon- 
dit Seigneur  le  Duc,  ne  ceulx  de  fa  compagnie  audit  Daulphin, 
ne  à  ceulx  de  fa  compaignie  ;  &  fut  accordé  que  ledit  Daulphin  de* 
voit  avoir  dans  fa  compaignie  dedens  lefdittes  Barrières  feulement 
dix  perfonnes  de  fes  gens  ,  tels  qu'il  vouldroit  eAire  ,  les  noms  def- 
qucls  il  feroit  mettre  par  efeript  en  une  cedule  ,  &  les  envoyeroit  de- 
vers mondit  Seigneur  le  Duc  de  Bourgongnc  ,  &  mondit  Seigneur  le 
Duc  aufli  auroit  dix  de  fa  compaignie  avec  luy  dedens  lefdittes  Barric- 
rcs,tclsquc  bon  luy  femblcroit,  les  noms  dcfquclx  il  feroit  mettre  aufli 
par  efeript  en  une  cedule  ,  &  lesenvoyeroit  audit  Daulphin.  Etaprè» 
ces  chofes  lcfdits  Seigneurs  de  Nouhailles  ,  de  S.  George,  &  il  qui 
parle ,  s'en  retournèrent  devers  mondit  Seigneur  le  Duc  ,  auquel  il* 
rirent  le  rapport  des  chofes  dclfus  dictes,  lefquelles  ot  affez  pour  ag- 
grc'ablcs ,  &  filt  écrire  en  ung  rolet  les  noms  de  ceulx  qu'il  vouloir 
avoir  en  fa  compaignie  ,  lefqucls  furent  Charles  de  Bourbon ,  feir 
ledit  Sire  d:  Nouhailles  ,  mondit  Seigneur  de  faint  George  ,  luy  qui 
parle,  le  Seigneur  d'Autrey  ,  Jehan  de  Fribourg ,  Mcflîre  Jehan  de 
Neufchaftel  ,  le  Seigneur  de  Talemer ,  Meffire  Charles  de  Lcns  &  le 
Sire  de  G/ac ,  &  les  envoya  par  efeript  auiit  Daulphin,  comme  if 
lui  fcmble  ,  &  ledit  Daulphin  >  comme  il  lui  fcmblc  ,  envoya  aulU 
fon  Rolet  devers  mondit  Seigneur  le  Duc  ,  auquel  Rolet,  il  qui  parle- 
fc  rapporte  ,  &  fcmble  à  lui  qui  parle  ainfi  qu'il  en  puet  cure  recors  *> 
que  les  nommez  par  ledit  Daulphin  furent  le  Vicomte  de  Narbonnc»- 
Âieflï-c  Pierre  de  Beauvaul,  Meifire  Robert  de  Loire  ,  Mcfllre  Tanguy 
du  Chaire! ,  Barbazan ,  MdTirc  Guillaume  Bataillicr  ,  Guillaume  d'A* 
vaugoul  ,  Olivier  Loyet  ,  Varenncs  &  Frotier  :  &  lors  mondit  Sci- 
gcur  le  Duc  envoya  ledit  feu  Sire  de  Nouailles  &  mondit  Seigneur 
de  faint  George ,  pour  prendre  le  ferement  dudit  Daulphin ,  &  des  dix- 
de  fa  compaignic,  lequel  Daulphin  pour  luy  &  pour  tous  fes  gens  » 
jura  en  leurs  mains  en  la  manière  que  dit  cft,  de  tenir  feurs  feuv 
mondit  Seigneur,  &  ceulx  de  fa  compaignie ,  &  pareillement  le  jure-* 
rent  les  dix  de  la  compaignic  dudit  Daulphin ,  ainfi  comme  il  qui 
parle  la  oy  tefmoigaicr  &  rapporter  auldits  Seigneurs  de  Nouailics 
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êcâcS.  George  »  6c  après  feu  mondit  Seigneur  le  Duc  s'en  vint  de- 
vant lcfdites  Barrières  ,  au-devant  duquel  vint  ledit  MelÏÏre  Pierre. 
4e  Beauvaul ,  qui  receut  le  fercment  de  mondit  Seigneur  le  Duc  6c 
des  dix  dcûus  nommez,  qui  eftoient  de  fa  compagnie ,  &  jurèrent 
Àt  tenir  feur  ledit  Daulphin  &  Tes  gens ,  comme  dit  eft  ;  &  lors  mon-, 
jdît  Seigneur  entra  dedans  lefdites  Barrières ,  enfcmble  les  dix  de  fi 
compaignic  deflus  nommez,  &  incontinent  fut  fermé  le  guichet 
defditcs  Barrières  par  là  où  ils  edoient  entrez.  Et  quant  feu  mondit 
Seigneur  le  Duc  advifa  ledit  Daulphin  ,  qui  cftoit  à  une  des  quarres 
deflus  le  Pont  devers  la  Rivière,  à  un  retrait  qui  cftoit  fait  en  ma- 
nière d'un  Paflbucr,  feu  mondit  Seigneur  le  Duc  fe  trahit  devera 
ledit  Daulphin,  8c  fe  agcnoilla  devant  luy,  &  ofta  fon  chappe- 
ion  ,  en  lui  faifant  la  révérence ,  &  lui  dit  qu'il  eftoit  venu  à  fort 
mandement  pour  luy  employer  ai  fon  fervice,  &  au  bien  du  Royaul- 
mc  :  &  adonc  ledit  Daulphin  le  print  par  la  main  ,  &  le  fift  lever  , 
&  fe  tenoient  par  les  mains  cnfemble  ,  6c  fembloit  pour  lors  à 
il  qui  parle  ,  qu'ils  parlaiTent  amoureufement  &  gracieufement 
cnfemble  ;  &  ainfi  qu'ils  fe  tenoient  par  les  mains ,  luy  qui  parle  oyt 
crier  à  une  haultc  voix  en  grant  tumulte ,  tuez, ,  tuez,  ,  &  lors  vit ,  il 
qui  parle  ,  grant  nombre  des  gens  armez  entrer  dedens  lefdittes  Bar- 
rières &  clofons  ordonnées  du  cofti  dudit  Daulphin.  Intcrrogué  de 
ceulx  qui  frappèrent  ou  meurdrirent  feu  mondit  Seigneur  le  Duc  , 
dit  qu'il  le  vit  bien  ferir  $  mais  il  ne  potveoir  celui  qui  le  ferir ,  pour 
ce  que  ceulx  qui  le  ferirent,  eftoient  derrière  luy  ,  ôc  fut  fait  lachofe 
très-foudainement  :  dit  oultre  qu'il  n'cil  pas  recors  qu'il  veut  dedens 
lefdites  Barrières  pour  lors  Guillaume  d'AvaugouI  ,  ne  Barbazan  ; 
mais  bien  le  vit  cette  journée  là  en  la  compagnie  dudit  Daulphin ,  ec 
plus  n'en  feet. 

C  Dessoye.  Martin. 


DEPOSITION  DE  MESSIRE  GVT  DE  ?OKT AILLIEZ  „ 

Seigneur  de  Talemey. 

MEiïîre  Guy  de  Tontaillier ,  Seigneur  de  Talemey,  intcrrogué  chambre 
pat  lcfdits  Seigneurs  du  Confcil ,  à  la  requefte  du  Procureur  des  co mp- 
dc  mondit  Seigneur,  en  prefence  de  nous  Notaires  publiques  ci-  "n.byeue 
deftous  nommez  fur  le  cas  deûufdit,  dit  &  dépofeSc afferme  par  vc-  delà  mo;t 
titc'cc  en  fçavoir  ,  que  le  Dimenchc*  quant  ledSccas  fut  fait  dedens  Duc 
icldites  Barrières ,  luy  qui  parle  cftant  dedens  icelles  avecques  &  en  x4. 
U  compaignie  de  mondit  Seigneur  le  Duc  &  des  dix  de  fa  compai- 
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gnie,  nommez  es  depofuions  cy-defTus  eferiptes ,  vit  feu  mondit 
Seigneur  le  Doc  ,  quant  il  fut  entre  dedens  lefdittes  Barrières  qui  f# 
agenouilla  devant  ledit  Daulphin  ,  quieftoit  en  iceltcs  t'arriéres,  & 
ofta  ion  chapperon  ,  en  luy  faifant  la  révérence ,  &  lui  dift  qu'il  ef- 
toit  venu  à  fon  mandement  pour  luy  employer  en  fon  fervice  ,  &  au 
biendu  Royaulme  :  &  adonc  ledit  Daulphin  le  print  par  la  main  ,  fie 
le  fift  lever  ,  &  fe  tenoient  parles  mains  enîcmble  ,  &  luy  fembloie 
qu'ils  parlaflent  amoureufement  &  gracieufement  enfemblepour  lors;. 
&ainfi  qu'ils  fc  tenoient  &  parloient  enfemble,Iuy  qui  parle  oyt  crier  à 
unehaulte  voix  &  en  grant  tumulte,  tttez,^  &  lors  vit ,  il  qui 

parle  ,  grant  nombre  de  gens  armez  entrer  dans  lcfditcs  Barrières  <3c 
c lofons  ordonnées  du  codé  dudit  Daulphin.  Dit  oultre  qu'il  n'ap- 
perceut  point  Barbazan  dedens  lcfditcs  Barrières  ;  combien  qu'il  le 
vit  après  ce  que  mondit  Seigneur  le  Duc  fut  dedens,  regarder  par 
de  cofté  une  huiferic  qui  eftoit  devers  ledit  Daulphin  ,  par  lequel  huî» 
il  povoit entrer  dedens  icellcs  Barrières,  lequel  huis  étroit  ouvert;  fie 
auttî  n'apperceut  dedens  lefdittes  Barrières  que  le  Vicomte  de  Nar- 
bonne,  duquel  il  qui  parle  ,  fut  prifonnicr  ledit  jour, Tanguy  du 
Chaftel,  Mclïirc  Robert  de  Loire ,  Meflirc  Pierre  de  Beauvaul,  Mcf- 
firc  Guillaume  Bataillicr,  Varcnnes  &  Olivier  Loyct  ;  |car  il  ne  con- 
gnoififoit  pour  lors  les  autres  ;  combien  qu'il  en  a  bien  depuis  co- 
gneu  plusieurs.  Dit  oultre  ce  que  les  deflus  diz  ont  dépofé ,  que  il 
vit  ledit  Tanguy  du  Chaftel  qui  ferit  feu  mondit  Seigneur  le  Duc  fur 
la  tefte  d'une  haiche  d'armes  ,  &  ledit  Meflire  Robert  de  Loire  te- 
noit  lors  feu  mondit  Seigneur  le  Duc  par  les  manches  de  fa  robe  par 
derrière,  &  d'autres  confentans  de  laditte  mort.  Riens  ne  fcet ,  ex- 
cepté ce  qui  s'en  dit  par  le  commun  famé  &  renomme  ,  &  plus  n'e* 
icct. 

C.  d'Espoisse-  S-Martim. 


COPPIE  D'VNE  LETTRE  ESCRIPTE  JV  SVJET. 
de  la  mort  de  Jean  ,  Duc  de  Bourgogne. 

JSr1^  TV  l\  °n  tr^s  redouté  Seigneur,  je  me  recommande  à  vous  très* 
«s  de  m»  A V A  humblement ,  &vous  plaifc  fçavoir,  mon  très-redoubfé  Sei- 
j«n,layc«c  gneur  ,  que  en  venant  de  Mclcun  à  Sens  dernièrement,  je  fuis  aie 


%.  'd™"  v  oiT  *  Monftercau ,  où  je  fuis  pafle ,  lajplace  où  feu  mon  très-redoubtc; 
]cao,co(te  Monfcigneur  voftre  Pcre ,  dont  Dieu  ayt  l'ame  par  fa  benoifte  grâce  « 
*•*        fot û  naauvaifcment  traye,  &  en  enquer  rant  la  manière ,  de  cculx  de 
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iaditte  Ville  de  Monftcreau  ,  me  fut  dit  par  aucuns  d'icclle  Ville  que 
de  prefent  fontprifonniersà  Paris] deux  ou  trois,  qui  véritablement 
doivent  fçavoir  la  mort  de  feu  mondit  Seigneur  voftre  Pere  ,  que 
Dieu  pardoient  ;  c'eft  aflavoir ,  Regnaudin  le  Normant  qui  fift  faire 
les  Barrières  defïènçablcs  deflus  dittes  ,  tout  en  la  manière  qu'elle! 
forent  faites,  &  lui-mcfme  favoit  bien  que  le  mauvais murdre  fe  dc- 
voit  faire  ,  &  félon  ce  que  l'en  dit,après  lccoup  fait,il  dit  au  Prefidcnt 
de  Provence  qu'il  s'cnfuioit,pou  r  ce  qu'il  oyt  le  bruit,  ne  t'enfuy  point, 
car  tu  es  confentant  du  murdreainfi  bien  comme  moi,&furcnt  ces  paro- 
les dittes  devant  1  Angle  ;&:aufTi  un  nommé  GilletBataille,lcquel  frappa 
le  fécond  coup  après  Tanguy  du  Chaftel ,  &  s'en  cft  Chariot  Bataillo 
fon  frerc  vanté  par  pluficursfoys  à  la  G  range  en  vérité ,  en  la  prefence 
d'un  des  Gentilshommes  de  ma  compaignic  qui  là  eftoit  prifonnier  ,& 
tufli  en  avoient  fait  une  chanfon  les  faux  traytres  ,  &  y  avoit  com- 
ment ledit  Regnaudin  l'enferma  ,  Tanguy  fi  le  frappa ,  &  Bataille 
fi  l'aflbmma.  Ce  fut  ledit  Regnaudin  celui  qui  ferma  l'uys  de  la  Bar- 
rière, laquelle  il  avoit  fait  faire,  &aufli  cftoient-ils  dedens  le  Mo- 
lin  en  embufchc,  ôepour  ce  par  les  deflufdiz  povez  fçavoir  la  vérité» 
&cculxouiont  cfté  confentans  de  ce  faire,  &  croy  qui  les  voudra 
contraindre  en  la  manière  qu'il  appartient,  qu'ils  en  diront  toutte  la 
vérité.  Sy  vous  plaifc,  mon  tres-redoubté  Seigneur,  en  faire  a  in  fi 
que  vous  8c  voftrc  bon  Confeil  fera  bien  advifé. 


COPPIE  DE    LA    MANIERE    DE  LA  MOKf 
de  feu  Monfcigneur  Jean  ,  'Duc  de  Bourgogne. 

T  E  cas  de  la  traiftreufe  &  erneufe  mort  de  Monfeigneur  le  Duc  Chtmér* 
1  ^  dcBourgongnc  eft  tel  que  mondit  Seigneur  partit  de  Bray  fur  d-s  Com?" 
Seine  le  Dimenchc  10.  jourdu  mois  de  S  ptembre  après  difncr  1419.  jon.la  fuê 
pour  alcr  devers  le  Daulphin  à  Mon  ftereaul  ou  fault  Yonne  ,  &  <Jeîa  mort 
chevaucha  jufque  bien  près  dudit  Monftereul ,  &  en  ung  Prè  près  xa  Duc 
dudit  Monftereul ,  fearrefta  &  fift  arrefter  fes gens, qui eftoient  avec-  *  " 
ques  lui  ou  nombre  de  environ  4C0.  hommes  d'armes  ,  &  fift  avan- 
cer Monfeigneur  de  S.  George,  pour  aler  parler  audit  Daulphin  ,  te 
fçavoir  de  lui  ce  qui  lui  plaifoit  que  mondit  Seigneur  fift: ,  lequel 
Daulphin  dit  audit  Seigneur  de  S.  George  qu'il  vouloir  que  mondic* 
Seigneur  alaft  toft  devers  lui  &  haftivement ,  car  comme  il  faignoit. 
&  diloit-il ,  fe  devoit  partir  dudit  Monftereul  cette  nuit  pour  aller 
Moret  ,  &  en  oultre  ledit  Dauphin  diftque  ledit  Monfcig  eur  ptinft 
éii  de  f a  compagnie ,  lcfqucls  c|u'il  vouldcoit  >pour  alcr  dever* 
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dit  Daulphin ,  à  quoy  mondit  Seigneur  de  S.  George  luy  refpondît 
que  s'il  mandoit  mondit  Seigneur  à  tout  ung  paige  qu'il  yroit ,  ce 
retourna  mondit  Seigneur  de  faint  George  devers  mondit  Seigneur  , 
6c  luidill  laditte  refponfc,  &  lors  mondit  Seigneur  élifit  ces  dix  ; 
c'eft  aflavoir  Charles  de  Bourbon  ,  le  Sire  deNouaillcs  ,  mondit  Sei- 
gneur de  S.  George ,  Monfcigneur  de  Montagu ,  MclTire  Anthoinc 
de  Vergy  , Jehan  de  L:ribourg  ,  Monfeigneur  d'Autrey  ,  Médire  Char- 
les de  Lcns  ,  Meflirc  Guy  de  Pontallicr  &  le  Sire  de  Gyac  $  &  pour 
ce  queentre  deux  aucuns  rapportèrent  à  mondit  Seigneur  ,  qu'il  avoit 
gens  de  pied  armez  ôc  embuichiez  es  maifons  de  l'entrée  de  la  Bar» 
riere  de  laditte  Ville  »  mondit  Seigneur  y  envoya  Mcflire  Pierre  do 
Gyac,  pour  favoir  le  comunc  ,  lequel  tout  fcul  y  alla  8c  rapporta 
qu  il  n'y  avoit  homme ,  &à  celle  afleuranec  mondit  Seigneur  femeiit 
an  chemin  &  à  la  Barrière,  &  tous  fes  gens  avecques  luy  ;  8c  quant 
il  fut  devant  laditte  Barrière  qui  eftoit  faitte  à  crenaulx  ,  ôc  bien 
barbequenée  ,  8c  avoit  aux  coftés  des  canons  tous  chargiez ,  cculx  qui 
gardoient  laditte  Barrière  dirent  à  mondit  Seigneur  qu'il  y  entrait , 
8c  dix  tels  qu'il  lui  plairoitdc  mener  avecques  lui  i  6c  adonc  mondit 
Seigneur  y  entra  accompaigné  des  demis  nommez,  armez  tant  feu- 
lement de  leurs  cotes  8c  efpccs ,  6c  incontinent  fut  fermée  laditte 
Barrière  ,  &  lui  vindrent  au-devant  Tanneguy  du  Chaftel  6c  autres 
des  gens  dudit  Daulphin  ,  qui  cftoient  armez  à  couvert ,  Ôc  renoit 
chafeun  d'eulxune  hache ,  lelquelx  lui  firent  la  révérence  trés-hum- 
blement,  8c  mondit  Seigneur  ofta  fon  chappeau  ,  en  les  faluant ,  6c 
leur  dift,  Meilleurs,  vous  vcez  comment  je  vien  ,  en  leur  montrant 
que  luy  fie  fes  gens  n'eftoient  armées  que  de  cotes  6c  d'efpées,  6c  di. 
fant  qu'ils  veoient  bien  qu'ils  ne  fe  doubtoient  pas  d'eulx,  ôc  après 
mondit  Seigneur  alajufques  à  deux  ou  trois  palTées  avant ,  en  lui  alant 
audevant  ledit  Daulphin  ,  qui  eftoit  fur  le  Pont ,  auquel  il  fift  la  ré- 
vérence ,  6c  ledit  Daulphin  lui  dift: ,  vous  foyez  le  bien  venu  beau 
couûn  :  &  aînfi  que  mondit  Seigneur  le  Duc  eftoit  à  genoulx  de» 
vant  ledit  Daulphin  ,  incontinent  fans  autres  paroles  avoir  d'un  cofta 
ne  d'autre  ,  ledit  Tanneguy  ôc  ceux  qui  tenoient  lefdittcs  haches  6c 
plufieurs  autres,  outre  le  nombre  de  dix  qui  eftoient  mufllez  en  une 
loge  qui  avoit  efté  faitte  à  l'entrée  de  laditte  Barrière  ,  courrerent 
fus  à  mondit  Seigneur  6c  à  fes  dittesgens,  ôc  frappa  ledit  Tanneguy 
de  prime  face  dunehaiche  mondit  Seigneur  fur  latefte  ,  tellement 
qui  le  getta  par  terre  ,  6c  fut  par  luy  &  les  autres  tue  ôc  meurdry 
crueufement  6c  traifteufement  fur  la  place,  ôt  ledit  Sire  de  Nouail- 
les  blecié ,  tellement  qu'il  en  eft  mort ,  ôc  tous  les  autres  deffus  diz 
(Je  la  çompaîgnie  de  mondit  Seigneur  blccicz  aufli ,  prias  ôc  empri- 
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fennec  ,  comme  encores  font ,  excepté  ledit  Sire  de  Montâgu,  qui 
fe  faulva  par  deflus  laditte  Batrierc  pour  crier  Alarme  ;  fie  après  por- 
tèrent mondit  Seigneur  dedens  la  Ville  •  fie  menèrent  lefdittes  gens 
«le  Monfcigneurcnprinfon  :  &  de  là  la  rivière  avoit  grant  nombre 
de  gens  d'armes  dudit  Daulphin  ,  fie  jufques  environ  mil  qua- 
tre cent  qui  firent  ung  grant  cry,  &  vinrent  courrir  fur  les  gens 
d'armes  de  mondit  Seigneur ,  qui  eftoient  demourez  dehors  la  Bar- 
rière ,  fie  y  en  ot  des  morts  fie  des  prins  de  cculx  de  mondit  Seigneur  » 
l'en  ne  fcet  lefquelx,  ne  en  quel  nombre:  fie  d'autre  part ,  cnlaTouf 
qui  cft  dcfTus  ledit  Pont>  avoit  un  grant  nombre  d'autres  gens  d'ar- 
mes &  de  trait  qui  commencèrent  à  gecter  canons  fie  bombardes, & 
traire ,  pour  garder  que  les  gens  de  mondit  Seigneur  ne  les  veniflent 
fecourrir  fie  dcrTcndre  j  fie  quant  mondit  Seigneur  fut  mort,  ceulx 
qui  cftoient  dedens  la  Ville  ,  fermèrent  les  portes ,  fie  levèrent  les 
Ponts  ,  fie  firent  corner  les  Meneftriers  ,  fie  fonner  trompettes  bien 
dûè'mcnt,  fie  après  ouvrirent  les  portes  ,  fie  vindrent  combattre  le» 
gens  de  mondit  Seigneur  avec  les  autres  deflus  diz ,  fie  quant  ils  fu- 
rent retournez  dedens  la  Ville,  ils  deveftirent  mondit  Seigneur  ,  8c 
mirent  engippon  ,  fie  le  portèrent  furie  Pont  à  tous  fes  houfeaulx. 
où  il  demoura  toutte  la  nuit  5  fie  le  landemain  le  firent  porter  en 
l'Ofpital  de  laditte  Ville  par  gens  les  plus  paillars  qu'ils  peurent  trou- 
Ver,  &  dès-là  par  eulx  en  TEglifc  de  Noftre-Dame  de  laditte  Ville 
en  une  bière,  où  l'en  porte  les  povres  enterre,  en  laquelle Eglife  il 
a  efre  enterré  devant  l'Autel  de  faint  Anthoinc  à  tous  fes  diz  hou- 
feaulx. 

Cette  cedule  a  ebé  bailliée  de  par  Madame  la  DucheflTc  k  Monfei- 
gneur  le  Bailly  de  Chalon,fie  à  Maiftrc  Jean  Pellichoul ,  pour  l'ex- 
pofer  en  leur  créance  de  par  maditte  Dame  à  Madame  de  Bourbon* 
nois. 


EXTRAIT  D'VN  COMPTE  DE  Me.  JEAN  FRAIGNOT, 
Receveur  General  des  Duché  0*  Comté  de  Boarjnngne  four  u# 
an ,  commençant  le  premier  Janvier  1 41 8.  fim  faut  le  dernier  Dé- 
cembre 1419. 

M.  T  Ettres  patentes  de  la  Duchefle  de  Bourgongne  données  à  cîûmbr» 
«17»  L^j Dijon  le  18.  Novembre  1419.  adreflecs  à  Meflieurs  des  d«Ço"nj»' 

^^^^^^^^^  ces  OC  * 

Comptes  à  Dijon  ,  par  lefquelles  elle  décharge  ledit  Jean  Fraignot,  jotu  l" 
comptable  de  la  repr  efentation  de  pluûeurs  acquifts  montans  à  û* 
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mille  quatre-vingt-huit  francs  neuf  gros ,  que  Jehan  Devifen  fon  Clerc 
perdit,  lorfque  Monfcigncur  le  Due  fut  tue  à  Montcrcau  fault- Yonne  » 
qu'il  avoit  fournis  à  pluficurs  Seigneurs  &  autres ,  fuivant  les  ordon- 
nances dudit  Seigneur  Duc.  Par  lefdittes  Lettres  il  eft  rapporté  que 
le  Daulphin  ,  &  les  très-defloyaulx  traîtres  ,  meurdriers  de  fa  cora- 
paignie  le  Dimcnchc  dixiefme  jour  de  Septembre  environ  cinq  heu- 
res après  midy ,  icclui  Daulphin  par  fa  très-defloyalc,  faulec  &  mau- 
vaife  trahifon  ,  fît  en  faprefence  par  Tanguy  du  Chaitel  &  autres  fes 
complices ,  faulx  &  defloyaulx  traîtres  meurdriers  ,  tuer  inhumai- 
nement feu  mondit  Seigneur  ,  fous  umbre  &  couleur  de  bonne  paix 
&  union  de  ce  Royaulmc ,  &  fous  les  fermens  que  ledit  Daulphin  , 
Aie/lire  Jacques  de  Bourbon ,  Sire  de  Thury ,  Maiftrc  Robert  le 
Maçon ,  Je  Sire  de  Barba zan  ,  le  Sircd'Arpajon ,  le  Sire  de  Bouchage  , 
le  Sire  de  Bcauvaul ,  le  Sire  de  Montcnay ,  le  Sire  de  Gamachc, Tan- 
guy du  Chaftcl ,  le  Prcfident  de  Provence  >  Guillaume  d'Avaugourr, 
Huguenin  de  Noyers ,  Jehan  du  Mefnil ,  Pierre  Froticr ,  Guicart  de 
Bofordon ,  Se  Colart  de  la  Vingnc ,  qui  fur  la  vraye  Croix  &  faine* et 
Evangiles  de  Dieu  pour  ce  manuellement  touchées, par  la  foy  &  fer- 
ment de  leurs  corps  pour  ce  preftez  l'un  à  l'autre  fur  leur  part  de 
Paradis  en  parole  de  Prince,  &  autrement ,  promirent  à  Monfci- 
gncur le  Duc  de  lui  aidicr  de  bonne  $c  loyalle  affection  ,  fon  bien, 
nonneur  &  avancement  pourchacier  ,  &  entendre  à  la  bonne  paix  du 
Royaulmc  x  fans  lui  pourchacier  ou  faire  aucun  dommage  en  corps 
ne  en  biens  en  eulx  foumettans  à  ce  foubs  la  contrainte  de  notre 
Mcrc  fainte  Eglife  ,  de  noftrc  faint  Pere  le  Pape  Se  de  fes  Commis  & 
Députez,  voulans  à  ce  eftre  contraints  par  voye  d'excommunie- 
ment ,  anathematization,  aggravation  ,  reaggravation ,  interdits  ,  & 
leurs  Pays  &  Terres  &  autrement  par  la  Cenfurc  de  l'Eglife  le  plut 
avant  que  faire  ce  pourroit ,  &  de  ce  bailla  ledit  Daulphin  fes  Let- 
tres de  la  date  du  onzie'me  jour  de  Juillet  1419.  fous  couleur  def- 
quelles  promeuves  Iedir  feu  Monfeigncur  le  Duc  accompagné  de  nof- 
*  il  «voit  tre  très-cher  &  très-amc  fils  Charles  de  Bourbon,  *  de  Me/Tire  Ar- 
'nèsfCfiîê  cnamDau^  de  Foix ,  Seigneur  de  Nouailles ,  des  Seigneurs  de  faint 
Eu  Pue;    George ,  d'Autrey ,  de  Rigny,  de  Mcflîrc  Charles  de  Lens,  le  Sei- 
gneur de  Pontail  lier,  ôc  d'autres  fc  bouta  ledit  dixiefme  jour  de  Sep- 
tembre à  l'heure  que  deflus  ,  en  laditte  Ville  de  Montereau,  où  cftoit 
ledit  Dau!phin,  &  les  deflus  nommez  fes  complices,  &  dès  fi-toft 
qu'ils  furent  en  laditte  Ville  ou  environs  en  leur  puiflfance ,  ledit 
Daulph'n  faulcement  &  traiftreufement  fit  frapper  ledit  feu  Monfei- 
^neurle  Duc  qui  eftoit  devant  lui  à  genoux  ,  &  tellement  fut  battu 
fillainement ,  qu'il  mourut  devant  lui  fur  la  place,  pour  laquelle 
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mort  un  chafcun  des  cens  de  feu  mondit  Scieneur ,  dont  ledit  dcVi- 
fencftoitl'un  ,  s'enfuirent  &  laiflerenr  malles  ,  bahus ,  bouges  5c  tous 
leurs  biens ,  pour  ce  que  de  l'autre  cofte  de  la  rivière  lcldits  traif- 
tres  avoient  mis  gens  d'armes  en  grand  nombre  pour  les  dedrou fier , 
&  perdit  ledit  de  Vifen  touttes  les  Lettres  qui  eftoient  en  fefdits 
bouges  ou  chaftel  dudit  Monftereau  ,  fans  en  avoir  depuis  pu  recou- 
vrer alcunes ,  &  que  dès  fi-toft  que  l'on  cria  Alarme  ,  8c  que  mon- 
dit Seigneur  fut  tue',  il  s'en  ala  avecques  les  autres,  &  Iailla  feiditcs 
bouges  qui  eftoient  oudit  chaftel  de  Monftereau ,  &  n'avoit  ledit  de  Vi- 
fenne  les  autres  de  la  compaignic  de  feu  mondit  Seigneur  autre  regret 
que  de  lauver  leurs  vies  ,  veu  ledit  cas  ainfi  advenu. 


Xnjlrutîtons  des  chofes  que  Mejfire  Jehan  de  S.  T/aire  ,  Seigneur 
d'Ai'ilerj,  Bail/y  £7*  Maître  des  Vôtres  de  Qjalon,  O*  Maître 
Jehan  Vetiuchot,  finfciller ,  ont  à  dire  par  leur  créance  de  par 
Madame  la  Duchejfede  Bourgogne  à  Madame  de  Bourbon. 

Premièrement ,  diront  les  recommendations  telles  qui  appartien-  chambre 
nent  à  Madame  de  Bourbon,  en  prefentant  fes Lettres  humble-  desCcrr.p- 
ment  &  reveremmenr.  fon.KTe^ 
Iti>»  ,  après  ce  que  ils  auront  veuës  Se  lcues ,  Iuy  diront  le  cas  ad-  &  !.i '  ■■ -.on 
Venu  ,  &  la  manière  félon  la  cedulc  que  Madame  leur  en  a  fait  bailler.  ^u  l)uc 
Voye*ti-ie$*t*  ?.%%7.  1  \\iU'coiie 

Item  ,  diront  après  la  grant  defplaifance  que  le  Roy  &  la  Reine 
ont  prins  en  cette  mauvailctrayfon,  tant  pour  la  perfonnede  mondit 
Seigneur  qui  le  aimoit  fi  chicrement  que  plus  ne  povoit ,  comme  fon 
Colin  germain ,  Doien  de  les  Pers ,  deux  fois  Per  ,  comme  pour  les 
(ervices  qu'ii  a  voit  Se  à  tout  fon  temps  faiz  au  Roy  &i  à  la  Roy  ne  ,  à 
la  confervation  de  leurs  perfonnrs  Se  entretenement  de  ce  Royaul» 
me  ,  pour  lefquellcs  chofes  il  a  emploie  &  expofé  fa  perfonne  ,  fes 
feaulx  ,  vaflaulx  ,  &  fubgez ,  &  fes  Pays  &  Seigncrics  &  toute  fa  fub- 
ftance  ians  y  riens  e'pargncr ,  comme  chacun  fcet  notoirement ,  &c 
tellement  qu'au  dernier  il  en  a  perdu  la  vie. 

Item  ,  &  aufli  comme  pour  ce  que  lefdiz  menrdre  ,  homicide  & 
emprifonnement  ont  cfté  faiz  ou  contemps  du  Roy  Se  de  la  Royne  , 
à  culx  en  redonnent  la  vilenie  ;  attendu  que  mondit  Seigneur  &  ceulx 
de  fa  compaignic  cltoicnt  allez  à  l'ordonnance  duRcy  Se  delà  Royr.c 
tour  la  confervation  de  leurs  perfonnes  çc  do  ce  Royaulmc  ,  comme 
çfaafcun  feer  notoirement. 

Tome  l.  O  o 
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lum  i  «S:  pour  ce  ont  en  culx conclut  fie  délibère  par  délibération 
de  leur  confeil  de  aidicr  ,  conforter  cv  fouftenir  maditte  Dame  3c 
Monieigneur  fon  fiiz  en  la  pourfuite  dudit  cas  ,  tant  pour  la  déshon- 
neur 2c  vilenie  qui  en  ce  leur  ont  ciic  taiz  ,  comme  pour  les  autres 
c.uilcs  dviUis  dites ,  comme  il  appert  par  leurs  Lettres  dont  lefdiz 
Aml-atladeurs  ont  la  copie. 

Item,  «Se  que  les  bonnes  Villes  de  Par  s  Se  de  Troyes,  d'Auccrre,dc 
Langtcs  &  de  Mafcon  &  pluficurs  autres,  Incontinent  qu'elles  ont 
iccu  la  tray  fon  de  laquelle  ils  ont  cfté  informez  bien  à  plain  par  plufieurs 
Prélaz,  nobles  fie  autres  gensdegrant  cftat,  qui  eftoient  tant  dedens  la- 
dittcVilie  de  Monftereau  comme  dehors,fic  mcfmemcntpar  quatre  Am- 
ball'adcs  notables  que  laditrcVilîe  de  Paris  avoit  envoyé  devers  mondit 
Seigneur  pour  Pcxortcr  dalcr  audit  lieu,  fc  font  incontinent  deelairez 
ik  adherées  avecques  maditte  Dame  &.  A^onfcigncur  de  Charrolois, 
pour  vivre  &  mourir  avecques  eulx  en  la  pour  fuite  fie  vengence  de  ladite 
trayfon  :  &  nouvellement  Moniteur  de  S.  Pol,  comme  Lieutenant 
du  Roy,  par  l'advis  &  confeil  du  Chancelier  de  France,  du  Confeil 
du  Roy  ,  des  Prévoit  de  Paris  &  des  Marchans  &  Echcvins  de  Paris, 
eulx  aflemblés  en  la  Chambre  du  Palais  ,  ont  fait  les  fermens  def- 
clairez  es  Lettres  ,  &  en  une  ccdulc  envoyée  par  ledit  Monfeigncuc 
de  S.  Pol ,  dont  la  copie  a  efîc  baillée  aufdits  Àmbafladcurs. 

Item  y  <5c  mefmement ,  comme  l'on  dit ,  mondit  Seigneur  a  c/lé 
vendu  à  deniers  comptans  la  fomme  de  cinquante-huit  mille  mou- 
tons d'or  &  chafteaulx  ,  rentes  de  cinq  cent  livres ,  &  bennes  Villes 
ont  elle  données  &  délivrées  aux  traîtres  vendeurs,  faulx  ,  mauvais 
&  delloyaulx. 

Itemfr  qu'il  foit  vray  qucTanncguy  duChaftcl  le  faulx  traytre  mau- 
vais murdricr  qui  fift  la  révérence  à  mondit  Seigneur  ,  quant  il  entra 
dedens  laditte  Barrière  ,  comme  fift  Judas  à  Jcfus-Chrift  ,  «Se  lequel 
mondit  Seigneur  receut  très-doulcement  en  le  faluant ,  comme  fift 
Dieu  dudit  Judas,  lequel  Tanncguy,  ce  nonobflant ,  fut  le  premier 
qui  frappa  mondit  Scigneur,cftant  à  genouxdevant  ledit  Daulphin.fur 
la  tefte  d'une  hache  ,  en  faifant  audit  Daulphinla  révérence  ;  ja  foit  ce 
qu'il  euft  eue  devers  mondit  Seigneur  le  Jeudy  précédant,  pour  le 
prier  ôc  requérir  d'aflemblcr  avecques  ledit  Daulphin  ,  en  lui  jurant 
fie  affermant  qu'il  n'y  avoit  point  de  péril  à  y  alcr,nc  le  pot  tenir  qu'il 
ne  fc  éjoïft  de  fa  mauvaiftié  i  &  de  ce  qu'il  avoit  accomply  fon  mau- 
vais &  dampnabjp  propos  ,  «5c  dift  en  parlant  de  cculx  qui  eftoient  en 
Ja  compaignic  dudit  Daulphin  »  qu'ils  avolent  bien  fecu  acheter  un 
Duc  de  Bourgogne,  fie  qu'ils  avoient  bien  eu  dequoy. 

Item  $  &  que  un  chaicun  bon  preudhomme  Catholique  qui  aime 
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Dieu  &  jufticc,  doit  avoir  gratis  hideur  &  abhominatien  d'une  li 
grande  &  mauvaife  trayfon  excogitée  de  long-temps ,  &  de  terreur  &: 
de  cruaulté  dudit  meurdre  fait  en  la  perfonne  de  ù  hault  Prince  ,  par 
la  manière  que  contenu  eft  en  ladite  cedulc. 

Itcnii  &  fe  doit  un  chacun  cuer  loyal ,  pircux,incliner  &  de'clairicr 
à  lui  emp/oier  en  toutes  manières  pour  l'onneur  de  Dieu  &:  iarisfac- 
lion  de  Jufticc  »  que  chacun  preudomme  doit  avoir  à  la  pugnition  6c 
vengeance  de  fi  grans  crimes  ii  inhumainement,  villainemcnt  &  def- 
ïoyaulmcnt  commis ,  comme  crime  de  lefc-Majclré ,  de  frulfetc,  de 
trayfon,  de  murdre  ,  de  force  publique  &  autres,  qu'un  chacun  preud- 
homme  hait  &  doit  haïr  félon  les  commandemensde  Dieu  &dcs  iaintes 
Lois  à  pngnir,  fans  y  garder  honneur  ne  révérence  de  paternité'  ne  de 
confanguinité. 

Item  ,  cv  que  Madame  de  Bourgongne  ,  Monfcigncur  de  Charro- 
lois,  comme  chacun  puct  fçavoir  j  lont  tantdolens&  triftesde  laditte 
mort,  que  plus  ne  pourroient  pour  chofequi  leur  pourroit  avenir  en 
ce  monde       comme  chacune  perfonne  donneur  doit  avoir ,  mef- 
mement  Princes  &  Princcfles ,  hault  cucr  ,  &  grant  voulentédc  pour- 
fuir  6v  avoir  la  vengeance  ,  jufticc  &  raifon,  £c  pugnition  dudit  cas , 
telle  qu'elle  appartient  affaire,  ou  à  tout  le  moins  que  prendre  l'on 
pourra  ;  à  quoy  le  Roy  &  la  Rcyne  veulent  entendre  &  tenir  la  main , 
en  les  aidant  &  confortant  de  toutte  leur  puiflance,  tantôt  entoures 
manières  que  jufticc  pourra  fouftrir ,  ont  conclut  en  culx  de  re- 
quérir noftrc  Saint  Perelc  Pape  &.  toute  FEglife  de  Hcme  ,  à  la  ju- 
ridiclion  de  laquelle  ledit  Daulphin  s'eftoit  fournis  quant  à  tenir  ledit 
traitié  de  paix  &  l'amitié  entre  Monfcigneur&  luy  î  l'Empereur  qui  a 
receu  de  Dieu  le  gouvernement  de  la  juftice  temporelle  de  ce  mon- 
de, à  laquelle  juftice  il  ne  puet  ne  doit  faillir ,  fe  il  ne  fe  veult  n:cf- 
faire  envers  Dieu  Se  iccîlui  gouvernement ,  tous  Princes  qui  par  ladi- 
vifion  du  faint  limpirc,  ont  chafeun  deulx  l'adminifhration  de  la  juf- 
ticc de  leurs  dignitc's  &  feigneries ,  à  laquelle  tenir  ,  garder  &  main- 
tenir,  pourfuir ,  augmenter  &  faire  ils  fonttenuz,  autrement  ne  k- 
roicnt-ils  dignes  de  tenir  fcijxnorics  ne  dignités  ;  mefmcmcns  aux 
femmes  vefvcs  ,  lefqucllcs  eulx  &.  tous  autres  ncbks  font  obligez 
de  aidier ,  les  conforter,  &  fecourir,  les  maintenir  en  leur  raiion 
&  jufticc  ,  &  par  efpccial  à  la  vengeance  des  injures  ,  villenies  &  de- 
fonneurs  à  elles  faiz ,  &  auflï  de  requérir  toutes  autres  gens  d'Eglifc, 
Nobles,  bonnes  Villes,  Bourgeois  &  Habirans  d'icclles  &:  preudom- 
mes  qui  les  aident  à  avoir  pugnition  &:  vengence  dcldits  énormes  , 
villains  &  dc'tcftablcs  cas  &  crimes  fi  honteufement  commis  par  lcl- 
'dizfaulx  &  mauvais  trayrres. 

Ooij 
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î'.  :m  ,  &  en  cfuecial  ont  d  Jlibcré  £c  conclu  de  requérir  leurs  pa* 
rens  à  cui  1  injure  cft"  faite  comme  à  eulx,  &  pour  ce  comme  eulx- 
jucmes  fi  doivent  emploicr. 

Item  ,  Se  mcfmcment  elle  qui  eft  coufine  alliéeà  mondit  Seigneur, 
£:  à  iruditrs  Dame&  à  mondit  Seigneur  de  Charrolois ,  qui  ont  en 
c  lc  toute  parfaire  fiance  comme  en  culx-mcfmes,  que  tant  pour 
honneur  de  Dieu  &  de  iufticc,  comme  pour  la  fingulicre  amour  que 
toujours  a  eue  A  mondit  Seigneur ,  &  lui  &  eulx  à  madite  Dame  de 
Bourbon  ,  telle  &  figrant ,  comme  coufincs  peuvent  avoir  enfcmblc, 
jamais  ne  leur  vouldroit  faillir  ne  efeonduire  mcfmcment  en  fi  grant 
cas  ,  Madame  ,en  l'abfcncc  de  mondit  Seigneur  de  Charrolois ,  les 
envoyé  pardevers  elle  ,  pour  la  prier  &  la  requérir  tant  &  fi  arlectucu- 
fement  que  elle  puet,  que  fur  toutes  les  confanguincitez ,  ramnitez,& 
amitiez  £c  alliances  qui  ont  cfté  entre  feu  Monfcigncur  &  ellc&c  encorcs 
iont  entre  madite  Dame  ôc  Monfcigneur  dcCharrolois  c\:  elle,  qu'elle 
hec  mettre  fus  fes  feaulx,  vaflaulx  &  fubgcz  à  puuTance  pour  venir 
devers  le  Roy ,  &  lui  aidier,  confciller  &c  conforter,  &  eulx  aufli  à 
toutes  leurs  necemtez,  &  mefmcmcnt  à  lapourfuite  de  cefte  matière  , 
ainfi  que  tenus  y  eft  félon  droit  2c  railbn  bonne ,  iulte  confanguinité. 
amour  &  alliances  ,  &  que  ic  cas  le  requiert  lenz  efeonduire  aucune- 
ment madite  Dame  &  Monfcigncur  de  Charrolois. 

Item  ,  &  ne  doit  nulz  douter  2c  avoir  y  iragination  de  ce  que  ladite 
trayfm  &  murdreont  eue'  faiz  en  la  prefence  dudit  Daulphin  ,  par  fes 
gens  &  ferviteurs  ;  car  chacun  Icet  que  par  ledit  traitié  de  la  paix 
faite  à  Poilly,  mondit  Seigneur  fie  ledit  Daulphin  avoient  voulu  & 
confentu  que  fc  aulcuns  d'eulx  de  fa  volenté  ,  &c.  or  appert  notoi- 
rement que  ledit  Daulphin  a  rompu  laditte  paix  &  lî  oultragcufcmcnr, 
comme  il  appert  par  ledit  cas  5  puifqu'il  appert  qu'il  a  ainfi  rompu 
oultragcufcmcnt  laditte  paix,  clic  Se  tous  les  fubgcz,  parcns,amis  &al^ 
liez  du  Roy  6c  dudit  Daulphin  font  quittes  Se  abfolz  de  tous  fermens, 
de  feaulté  &  autres  y&.  de  toutes  promeuves  êc  obligations  de  fcrvicer 
fenz  ce  que  ou  temps  à  venir  chofe  qu'ils  facent  contre  ledit  Daul- 
phin leur  puhTc  être  impute  à  charge  ncreproîche,  6c  qu'on  leur 
en  puiife  aucune  chofe  demander. 

htm  ,  &  que  le  Roy  fi  aggréc  laditte  paix  ,  6c  tout  ledit  traitié  & 
contenu  d'icelle  ,  lequel  il  a  fait  publier  en  la  Cour  de  fon  Parlement , 
fie  par  les  bonnes  Villes  de  fon  Royaulme,  en  mandant  à  tcu>  fes 
fubgcz  tenir  Se  entretenir  icellui  traitié,  &  mcfmcment  le  contenu 
en  ladite  cedule. 

Item  ,  &  qui  plus  eft,  par  trois  jours  devant  ledit  Dimenche  que  le- 
dit cas  advint ,  Ce  à  icellui  Dimenche  ledit  Daulphin  fîft  fçavQir  à- 
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feu  mondit  Seigneur,  tant  par  ledit  Tanneguy  ,  comme  autres,  , 
qu'il  ne  devoit  point  avoir  de  deffiance  eu  lui  ;  car  les  traitiez  qu'ils 
avoient  fait  enfemblc  iccilczdc  fon  feeltk  lignez  de  fa  main  ,  &  fo- 
lcmpneilcment  jurez  ,  comme  plufieurs  iavoienc ,  il  les  tier  droit, 
fans  fouflrir  cnfraindre>  &  pour  ce  feu  mondit  Seigneur  coniianc 
en  ce,  le  traiit  par  devers  ledit  Daulphin  ,  où  il  fut  tué  ,  comme 
dit  cft. 

Item  y  &  que  par  ce  luy  appert  &  à  tous  autres ,  auilique  fenz  aul- 
cunc  difficulté ,  elle  &:  tous  autres  fe  de  iveiu  emploier  èc  adhérer  à 
cette  pourfuite  avec  madite  Dame  &  mondit  Seigneur  de  Charro- 
lois  ,  Se  avecclic  à  la  bonne  intention  du  Roy  &  de  la  Roync  qui  ce 
prennent  en  chief ,  &  à  culx  doivent  obéir  en  cefte partie  ïansquelx- 
conques  cjoubtances  ou  regret. 

Item  ,  &:  que  madite  Dame  qui  defire  cftre  acertenée  de  Ja  bonne 
Volcnté  &  intention  de  elle  &  des  autres  Princes  6c  Princcfles  ,  pa- 
rens  &  amis  d'elle,  &  de  mondit  Seigneur  de  Charrolois,  les  a 
chargiez  de  lui  dire  ,  &  requérir  que  fur  ce  plaifc  fçavoir  fa  voulentc 
à  madite  Dame. 

Item ,  qu'ils  baillent  les  Lettres  de  créance  de  Madame  à  cculx  à 
qui  elles  s'adrecent ,  s'ils  les  trouvent  devers  Madame  de  Bourbon  » 
finon  qu'ils  les  rapportent. 

Item  ,  de  dire  à  madite  Dame  qu'elle  face  fi  feurement  garder  le 
Chaftcl  de  Chaftclcbignon  &  fes  autres  places  ;  mefmcment  celles 
qui  font  fur  les  frontières  que  dommaige  n'en  adviengne  au  pays  de 
madite  Dame  &dcMonfieur. 

ht  le  furplus  fupplécront  lcfdiz  Ambafladcurs. 


COPIE  DE  LA  LETTRE  DV  ROT   DE  FRANCE 

à  laDucbeJfe  de  Bourg™ me. 

DE  PAR    LE  ROY. 

TRès-chîcre  &  ttès-amée  Coufinc ,  ponr  trouver  &  avoir  bon  ac-  Chimbre 
cort  &  appailcment  des  divifions,  qui  long-temps  ont cfte  en  ^Jj"^" 
ce  Royaulme,  noftre  très-chcr&  amc  Coufin  le  Duc  de  Bourgongne  *,on.by«rê 
voftrc  mary  >  s'eft  par  notre  ordonnance  n'a  guercs  parti  de  cette  Ville  de  h  ™>rc 
pour  aflTcmbler  avec  notre  très  cher  &  r rcs-amé  fils  le  Daulphin,  5c  pour  J"anDçotte 
toujours  faire  fon  devoir  ,  neftredit  Coufin  fur  la  confiance  &  feu-  4. 
icté  de  noftredit  fils  év  de  fes  gens  >  &  les  fercmens  qui  entre  eulxont 
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cité  f.iiz  par  plufieurs  foys*,  &  mcfmement  le  renouvellement  dcfd'z 
feremons  qui  deux  ou  trois  jours  avant  ladite  afl'emblcc  avoient  cfté 
refrelchiz ,  &  le  grant  vouloir  que  noftredit  Coufin  a  toujours  eu  à 
la  confervation  de  nous  &  de  noftredit  au  Royaulmc  ,  &  au  reboutc- 
ment  des  Anglois  nos  anciens  ennemis  &  advcrfiires ,  s'elttratft 
devers icellui  noftrc  fils  à  Monflereau  ,  où  fault  Yonne  ,  ouque)  lieu  , 
ainii  que  noftredit  Coufin  vouloit  faire  la  reveicnce  à  noftredit  filz, 
plufieurs  des  gens  de  fa  compaignie  prindrent  noftredit  Colin,  cV:  blc- 
cicrenttrès  inhumainement,  fie  de  force  l'ont  détenu  &  détiennent 
contre  lcfdiz  feremens  ;  &  pour  ce  que  cette  chofe  touche  tant  noftrc 
perfonne,  la  voftre,  Se  toute  noftrc  &  voftre  génération  ,  &  le  bien  pu- 
pliquc  de  noftredit  Royaulme  que  plus  ne  pourroit,  &  que  nous 
fommes  aflez  petitement  accompagné  de  Chevaliers  &.  L  feuhrs  en 
cette  Ville  ,  laquelle  toute  entièrement  s'eft  efforcée  de  nous  fervir 
contre  tous  nos  ennemys  quclx  qu'ils  foient ,  nous  vous  fignifions 
ces  chofes  en  vous  priant  tres-acertes ,  &  néanmoins  mandons  très* 
expreflement  fur  les foy  &  loyaultez  que  vous  nous  devez  ,  &  fur  l*a- 
mour  en  laquelle  vous  elles  obligée  envers  noftredit  Coufin  voftre 
mary,  que  incontinent  «Se  le  plus  haftivemcntquc  vous  pourrez  ,  tout- 
tes  chofes  ceftans  &  arrière  miles ,  vous  faites  mettre  fus  a  toute  puif- 
fance,  tous  vos  païens,  amis,  vaflàulx  &  fubgez,  &  bicnveillans,  ôc 
les  envoyez  devers  nous  pour  nous  aidier,  confeillcr  6v  conforter, 
comme  vous  vecz  que  la  chofe  le  requiert  &  befoing  en  eft  ,  <x  pour 
pourveoir  à  la  tres-grant deshonneur &:  vilainie  quia  efté  faite  a  nous 
&  à  noftredit  Cofin  ,  &  ad  joutez  foy  &  créance  fur  ce  que  de  ectie 
matière  vous  dira  de  par  nous  noftre  amc  &  féal  Conleiller  Maiftic 
Jehan  Mercier  ,  lequel  pour  cefte  caufe  nous  envoyons  pardevers 
vous.  Donne  à  Troyes  le  onzième  jour  de  Septembre  5  ainfi  fig^c, 
Charles,  &  de  fon  Secrétaire  Marc.  Et  fuperferipte  à  noftre  rrcs- 
chiere  &  très-amée  Cofine  la  Duchcflède  Bourgongne  ,  Comtcflédc 
Handres,  d'Artois  &  de  Bourgogne. 

Copie  collationnée  à  l'original  des  Lettres  cy  deflus  tranfcriptcslc 
1 5 .  jour  de  Septembre  1 4 1 9. 

far  moj ,  G.  le  Bois. 
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COPIE    DE    LA    LETTRE    DE     LA  REINE 

à  U  Ducheffi  de  Bjin'^oJKe. 

DE    PAR    LA  REINE. 

TRès-chicre  &  très-.:mcc  Cofinc  Monfcigncur  vous  efeript  par  fes  nombre 
Lettres  comment  il  a  Iceu  que  noftrc  très  ehier  &  très-amc'Co-  Jom!T 
fin  le  Duc  de  Bourgongnc  voftrc  mary  ,  en  alant  devers  noftre  très-  JoJgaymc 
ehier  Se  très  an  c  fils  Je  Daulphîn  à  Monftcreau ,  où.  fault- Yonne  ,  «fchmorc 
pour  trouver  boa  app  internent  fur  les  débaz  ce  difeors  ,  que  long-  jea^coitc 
temps  ont  cfté  en  ce  Royaulmc ,  a  cfté  prins&  inhormement  blecic  s. 
pour  aulcunsdes  gens  de  la  compaignie  de  noftredit  fils;  nonobftarit 
les  promcflescv  fercmens  folcmpnels  qu'ils  ont  fur  ce  faiz  par  plufieurs 
fois,  comme  les  Lettres  de  mondit  Seigneurie  contiennent  pluxà 
plain   &  comme  cette  matière  eft  fi  très-pefanteque  plus  nepourroir, 
nous  femblablcment ,  &  comme  mondit  Seigneur,  vc us  lignifions 
ces  choies ,  en  vous  priant  tant  a  certes  que  nous  pouvons  ,  6c  néant- 
moins  mandons  très  expreflcmentquc  vous  faites  mettre  fus  à  toute 
puii'ancc tous  vos  parens ,  amis,  vaflfaulxSc  fubgicz  pour  venir  haf- 
tivement  devers  mondit  Seigneur  &  pourveoir  à  la  befongne  ,  ainfi 
comme  vous  fçavcz  que  neceflite'  en  eft  ;  car  elle  vous  tcuchc  plus 
que  à  nul  autre.  Et  fur  cette  matière  créez  noftrc  bien  amc  iViaiftrcJehan 
Mercier  ,  Confcillicr  de  mondit  Seigneur,  lequel  pourcefte  caufe  va 
pardevers  vous ,  très-chicre  £c  trés-amec  Cofinc  noftrc  Seigneur  foit 
garde  de  vou?.  Efeript  à  Troyes  en  Champagne  le  onzième  jou  de 
Septembre.  Ainfi  ligne  ,  Yfabcl  ,  5c  de  fon  Sectctairc  ,  Bruncau.r  Et 
fuperferipte  à  noftrc  tvc's-chierc  cV:  tres-amee  Cofinc  .la  Duchcflè  de 
Bourgongnc  ,  ComtclTe  de  Flandres,  d'Artois  &  de  Bourgogne. 
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LETTRE      DV     DJVPH1N    DE  FRANCE 
écrive  aux  Bourgteh  £7*  Habitant  de  la  Ville  de  Troyes. 

DE  PAR  REGENT  LE ROYAULME,DAULPHlN  DE  VIENNOIS, 
Duc  de  Berry  ,  de  Tourainc  &  de  Poitou. 

Chambre  j-jers  &  Djen  amez,  nous  tenons  que  vous  afvez  aflez  feeu  com- 
tes <£c\^~  V*->  ment  na  guercs  que  nous  afl'emblafmcs  avec  le  Duc  de  Bour- 
jon.iaycttc  gongne  au  lieu  de  Pouilly  ,  après  que  lui  eufmes  accordé  toutes  les 
af/ouc"  cnofcs  dont  ^  nousrequîft  en  faveur  du  bien  de  paix  ;  &  pour  éviter  la 
jcan,wttc  perte  de  la  Seigneurie  de  Monfcigneur  &  noftre,  «Se  qu'il  nous  pro- 
/•  mift  entre  aultres  chofes  ferc  dedens  ung  mois  fur  la  foy  &  ferment 

de  fon  corps  la  guerre  aux  Anglois ,  anciens  ennemis  de  mondit  Sei- 
gneur fie  noftrcs  ;  &cn  ce  faifant  eut  cfté  accorde  par  entre  nous ,  .Se 
luy  de  convenir  de  rechief  cnfcmblc  pour  bclcingncr  &  donner  pro- 
viïion  aux  affaires  de  ce  Royaulme  &  contre  lefdiz  ennemis ,  à  la- 
quelle caufe  foyons  venus  en  celte  Ville  de  Monftercaul ,  &  en  icellc 
ayons  attendu  la  venue  dudit  de  Bourgogne  par  1 8. jours ,  en  la  fin  def- 
quels  i  s .  jours  foit  venu  ledit  dcBourgongnc,  auquel  ayons  frit  baUJier 
leChaftel  de  cefte  Ville»  ennousdefloigant  *  &  après  que  nous  fouîmes 
convenus  avecques  lui  en  la  manière  qu'il  demanda  ,  lutrcmonftrafmes 
amiabicment  comme  nonobftant  ladite  paix  8c  fefdites  promettes,  il  ne 
faifoif,ne  avoit  fut  aucune  guerre  aufdits  Anglois,  ne  auflifait  vUidter 
les  garnifons  q  i  il  tenoit ,  ainfi  que  promis  avoit  elle  par  ledit  de 
Bourgongnc  ,  defquclles  cliofes  faire  fie  accomplir  le  requerrions  ,  à 
quoy  ledit  de  Bourgogne  nous  rcfpondit  pluficurs  outrage  ufc  s  paroles, 
6c  tira  fon  cpée  pour  nous  courir  fus  &  villcncr  de  noftre  perfonne  , 
laquelle  comme  depuis  avons  feeu  ,  entendoit  prendre  &.  mettre  en 
fa  fubgeccion  ,  de  laquelle  la  mercy  noftre  Seigneur  fie  par  la  bonne 
aide  de  nos  loyaulx  fervitcurs  avons  cfte'  prefervez  ,  ce  lui  mors 
par  fon  ouïr  rage  fur  la  place.  Si  vous  figmffions  ces  chofes ,  comme 
à  ceulxqui  fomirs  certains  que  ferez  trés-joyeulx  .  dont  ainfi  avons 
été  prefervez  d'un  tel  péril  ,  ÔC  vous  prions ,  &  ne'antmoins  man- 
dons fur  toute  la  banne  loyaulté  que  vous  avez  rou;ourseuë  à  mondit 
Seigneur  &  à  nous  ,  que  pour  quelconque  chofe  advenue  ,  ne  dclaif- 
(jcz  à  faire  bonne  garde  &  re'fiftcr  aufdits  ennemis  de  mondit  Sei- 
gneur &  noftre > ,  <5c  vous  appareillier  à  leur  faire  bonne  s'ierrc  ;  Se 
foyez  certains  que  nous  vous  fecourron s ,  aiderons  cv  conforterons 
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8e  toute  noftre  puiffance,  laquelle  la  mercy  noftrc  Seigneur  eft  bonne 
&  grande  i  &  voulons  toutes  les  chofes  advenues  cftre  oubliées  ,  ne 
à  quelconque  perfonne  pour  celle  action ,  ne  fera  fait  aucun  dom- 
xnaige ne defplaifir  j  ainçoins  garderons  l'abolition  générale  faite  pac 
mondit  Seigneur  de  point  en  point  à  laditte  paix  j  ôc  cecy  vous  pro- 
mettons en  bonne  foy  ôc  en  parole  de  fils  de  Roy *  Se  fur  ce  en- 
voyons nos  Lettres  patentes  au  Prcvoft  des  Marchans ,  Elchcvins  ôc 
Bourgeois  de  Paris ,  pour  îcelles  figniffier  à  vous  6c  aux  autres ,  &  pu- 
blier Jà  ou  il  appartiendra  »  &  entretendrons  aux  enfans  dudit  de  Bour- 
gongne  >  fes  fervitcurs  >  tous  autres  qui  auront  tenu  fon  party  ,  la 
paix ,  ainfi  qu'elle  a  cfté  accordée  &  publiée  fans  enfraindre  en  au-» 
•cune  manière  >  défirans  réunir  tous  les  fubgcz  de  mondit  Seigneur, 
&  les  noftrcs  pour  réfifter  en  bonne  paix  auxdiz  ennemis  :  à  quoyeft 
noftrc  intention  d  employer  noftrc  perfonne,  &  au/ïi  pour  ce  que 
Jcs  perfonnesde  mondit  Seigneur ,  de  Madame  ,  8c  de  belle  fuer  Ca- 
therine font  en  la  Ville  de  Troyes  gardez  ficher  que  vous  aviez  lon- 
neur<5ceftat  de  mondit  Seigneur  &  de  maditc  Dame,  de  notredite 
fucr  ,  &  vos  vies  que  noftrc  indignation  encourir  ,  &  defirez  avoir 
lioftrc  grâce  ôc  amour  à  toujours ,  que  vous  ne  laiiïiez  entrer  en  la- 
dite Ville  les  gens  dudit  de  Bourgongne ,  ne  aultre  plus  fort  que 
tyous  »  tant  que  vous  ayons  plus  à  plain  fait  fçavoir  de  noftrc  enten- 
fcion  $  ains  mettez  fi  bonne  garde  &  vous  tenez  fi  feurs  de  leurs  per- 
sonnes que  bien  vous  en  faichiez  rcfpondre,  ainfi  que  bien  cous  y 
attendons  8c  ayons ,  en  ce  faifant  vous  aurons  à  toujours  mais  en  ef- 
pcciale  garde,  recommendation  &  grâce  ,  chiers  &  bien  amez  nof- 
trc Seigneur  foit  garde  de  vous.  Efcript  à  Monftreaul  où  fault- Yonne 
Je  1 6.  jour  de  Septembre ,  ainfi  fignées  deuous. 
CHARLES. 

Picart. 

Et  en  la  fuperfcrîption  eftoit  eferit  à  nos  chiers  8c  bien  amez  le* 
Bourgeois  &  Habitansdcla  Ville  dcTroycs. 


COPIE  DES    LETTRES  DE  MONSEIGNEVR 
t  de  S»  Pol  Gouverneur  de  Paris ,  adrejpés  à  Madame  ^ 

la  Ducbefe  de  Bourgogne, 

des  Comp- 
tes de  Di- 

MA  très  redoubtéc  Dame  &  Tante ,  je  me  recommande  à  vous  Luette  de 
tant  &  fi  humblement  que  puis  plus  &  fçay  »  ma  très  re-  la  mort  a" 
doublée  Dame  8c  Tante  Quant  aux  Princes  ôc  PrincelTes  font  es  temps  côw^ 
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paflèz  advenues  fortunes  ,  &  mcfmcment  par  trayfon  ,  deshormettfS  * 
conspirations,  machinations  ,  homicides  6c  meurdres  ès  pcrlonnes 
de  leurs  parens ,  ils  ont  fur  toutes  ebofes  entendu  à  la  réputation 

6  vengeance  honorable ,  &  en  faifant  leur  devoir  en  ce  leur  croùToit 
&  augmentoit  couraige,  &  en  eftoit  douleur  &  defplaifance  plus  ai- 
fément  paflèe ,  &  leur  renommée  ventilée  en  honneur  6c  proefee* 
Et  comme  il  foit  advenu  à  ma  cognoilîancc  ,  ma  très  redoubté# 
Dame  &  Tante,  que  à  l'aflèmblée  faite  de  feu  mon  très  redoubté 
Seigneur  6c  Oncle  Monfeigneur  de  Bourgongne  voftre  Seigneur  époux 
&  mari  avec  Monfeigneur  le  Dauphin  à  Monftereaul  ou  fault-Yonnc 
fous  amour ,  union  6c  alliances  jurées  &  tant  folempnellement  pa£ 
Cées ,  comme  vous  fçavez  mieulx  ,  ait  été  de  fait  commis  6c  per- 
pètre faulfement,  traîtreusement  &  defloyaul ment  homicide  6c  meur- 
dre  en  la  perfonne  de  feu  mondit  Seigneur  &  Oncle  ,  pour  lequel 
vengicr,  jcôctousceulxdepar  deçafommes  fermczôt  jurez  enfemble, 
&  en  eferiprons  à  Monfeigneur  de  Bourgongne  &  de  Charrolois, 
fon  feui  fils  6c  héritier  &  le  voftre  ,  à  M.  mon  frere  ,  à  M.  de  Sa* 
voyc ,  6c  autres  Princes  ,  Seigneurs  6c  bonnes  Villes.  Je  de  mai 
part  qui  fçay  6c  ne  doy  pas  ignorer  que  fur  toutes  chofes  avez  le 
fait  à  cuer  ,  6c  aufli  ne  vous  doit  eftrc  recelé.  Vous  fupplie  très- 
humblement  ,  ma  très  redoubtée  Dame  6c  Tante  ,  de  brief  &  haftif 
aide  6c  fecours  ,  6c  tel  que  vous  verrez  eftrc  néceflltê ,  &  que  do 
voftre  part  en  cfcripvez  diligemment  à  mondit  Seigneur  de  Bour- 
gongne, &  par  tout  où  il  apartiendra  &  ou  proffiter  pourra  ,  6c  ne 
veuillez  aucunement  tarder  ,  car,  ma  très  redoubtée  Dame  &  Tante, 
je  ne  croi  pas  que  le  très-horrible  6c  dcteftable  crime  &  meurdre 
ainfi  fait  &.  en  traittié  de  paix  jurée,  6c  que  l'on  tenoit  accompli 
&  parfait ,  expofe  &  rcmonftrc  comme  bien  faire  le  fçaurez  que 
tout  loyal  cuer  d'omme  ne  fe  emploie  entièrement  par  voftre  bon 
moyen  au  remède  &  réparation  >  6c  aufli  que  jamais  perfonne  qui 
Vive  doye  avoir  fiance  3  ne  adjouter  foy  ne  loyaulté  aux  faulx , 
mauvais ,  defloyaulx  traîtres  >  homicides  ,  confpirateurs  ôc  perpe* 
treurs  dudit  defloyal  murdre  5c  homicide  :  6c  de  ma  part  je  vous  y 
ferviray  &  aflîfteray  jufques  à  la  mort ,  comme  raifon  eft.  Et  ma 
très  redoubtée  Dame  6c  Tante  ,  hier  après  les  doloreufes  nou- 
velles fceiies ,  fus  en  la  Court  de  Parlement  ,  où  furent  atfemblez 
pluficurs  du  Confeil  de  Monfeigneur  le  Roy  dudit  Parlement  6c 
autres  gens  d'Eglifc  6c  Nobles  ,  les  Prevoft  des  Marchans ,  Efche- 
vins  6c  Bourgeois  de  ladite  Ville  pour  favoir  ce  qui  croit  affaire:  6c 
entre  autres  chofes  furent  faiz  folempnellement  &  liberalment  cer- 
tains fcrejueos  tels  que  par  un  extrait  de  ladite  Court  du  Park- 
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iflent  que  je  vous  envoyé  cy  dedens  enclos  vous  pourra  apparoir. 
Ma  trc's  redoubtée  Dame  ôc  Tante  plaife  vous  fur  ce  que  dit  cjfl 
fferipre  6c  moy  mander  voftre  intencion  avec  vos  bons  plaifirsf 
pour  icculx  accomplir  félon  mon  povoir  comme  droiz  eft ,  6c  bien 
tenu  y  fuis,  en  priant  le  benoift  fils  de  Dieu,  qu'il  vous'ayt  en  fa 
fainte  garde  6c  doint  bonne  vie  &  longue.  Efcript  à  Paris  ce  i  j. 
Jour  de  Septembre  ainfi  ftgnée  Philippe. 

J.  Dofay  :  8c  fubfctiptes , 
Votre  très-humble  6c  obcïûant  neveu  le  Comte  de  S.  Pol. 

Et  fuperferiptes  A  ma  très  -  redoubtee  Dame  8c  Tante  ,  Madame 
la  Duchefle  de  Bourgongnc,  ComtciTe  de  Flandres,  d'Artois  8c  de 
Bourgogne. 


COPIE    DV    SERMENT    FAIT    A    ?ARIS  9 
en  faveur  d»  Duc  de  Bourgpngne, 

LE  douzième  jour  de  Septembre,  Tan  141 9.  furent  aflemblez  Chambre 
en  la  Chambre  de  Parlement,  le  Comte  de  S.  Pol  Lieutenant  ^Je0£E 
pour  le  Roy  ,  le  Chancelier  de  France  ,  plufieurs  Nobles  ,  Capi-  jon,taycctë 
tainnes  &  gens  d'armes  ,  le6  Prcvoft  de  Paris ,  Prevoft  des  Marchans  ^   ™o  t 
&  autres  Confcillcrs  &  Officiers  du  Roy  ,  Bourgeois  ,  Manans  8c  j^n,  cotte 
Habitans  de  la  Ville  de  Paris  en  grant  nombre  ,  lefqucls  firent  le  <» 
fercment  audit  Comte  de  S.  Paul.  C'efl  affavoir  de  fervir  8c  obeïr 
à  luy  comme  Lieutenant  deuus  dit ,  de  aiïïftcr  6c  entendre  avecques 
&  de  toute  puiflànce  à  la  garde,  confervation,  8c  denenfc  de  la  Ville 
de  Paris  5c  des  Habitans  d'iceile  ,  6c  généralement  à  la  confervation 
&  deflenfe  de  ce  Royaulmc  ,  de  refiltcr  de  corps  &  de  toute  puif- 
fance  aux  damnables  propos  &  entreprinfes  des  crimincurs  ,  fedi- 
ticux  ,  8c  infracleurs  de  la  paix  6c  union  de  cedit  Royaulme ,  cons- 
pirateurs ,  coulpables  6c  confentans  de  la  mort  8c  homicide  de  feu 
le  Duc  de  Bourgongne  ,  &  pourfuir  de  tout  leur  povoir  la  vengence 
&  réparation  d'icelle  ,  de  vivre  6c  morir  avec  ledit  de  S.  Pol  en 
l'afliftance  6c  pourluitc  deuus  dite  ,  denoncier  6c  acculer  envers 
juftice  tous  ceulx  qui  voudront  foutenir  ,  aidicr  6c  conforter  les 
dcûus  diz  crimincurs  ,  confpirateurs  6c  infracteurs  de  paix  ,  de 
non  rendre  ladite  Ville  ,  6c  de  non  faire  aucune  convention  ou 
traitie'  parcial  fur  les  chofes  deuus  dites  fans  le  confentement  l'un 
de  l'autre.  Et  femblablcment  ledit  Comte  de  S.  Pol  fit  ferment 
aux  autres  dçûus  nommez,  8c  de  non  abandonner  ladite  Ville, 

Fpij 
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LETTRE  DU  PREVOST  DES  MARCHANDS 
&C  des  Efchevins  &c  Bourgeois  de  la  Ville  de  Paris. 

très  haulte  W  excellent  Vrinceffe  Madame  la  Duchejfe  de  Bour- 
gongne  ,  Comte fe  de  Flandres  ,  d'Artois  O*  de  Bourgongne , 
voflre  tris  -  chère  &  rtJoubtét  Dame, 

Chambre  Rès  -  haulte  &  excellent  PrînceflTe  noftre  trës-chiere  &  re* 

fs£°Di  *r-  ^oubtec  Dame*,  nous  nous  recommandons  à  vous  tant  &:  fi 

jonjaycttê  très-humblement  comme  nous  povons,  ôc  vous  plaife  favoir  ,  tres- 

àc  h  mort  haulte  &  excellent  Princeffe  ,  fie  noftre  très  chiere  U  redoubtc'e? 

Jeau^cottc  ^amc  ^e  *4*  jour  de  cc  prêtent  moys  d'Oûobre  >  nous  receuf- 
m.  mes  vos  cordiales  fie  amiables  Lettres ,  lefquelles  de  voftre  bénigne 

grâce ,  il  vous  a  pieu  nous  eferire  comme  à  vos  loyaulx  amis  fie 
ferviteurs,  ôc  lefditcs  Lettres  par  vous  données  en  voftre  Ville  de 
Dijon  le  7.  jour  dudit  mois  d'O&obre  ,  par  lefquelles  il  vous  a  pie» 
que  en  la  confiance  que  avez  envers  le  Roy  noftre  Souverain  Sci~ 
gneur ,  envers  noftre  très-chicr  ôc  redoubté  Seigneur  Monfeigneur 
le  Duc  de  Bourgongne  voftre  fils  ,  comme  raifon  &  nature  le  don» 
lient,  fie  à  nous  fous  l'affinité'  fie  bonne  amour  Ôc  obeïflance  que  avons 
eu  ,  ou  temps  paflfé  ,  envers  très-excellent  fie  puUTant  Prince  Mon» 
feigneur  le  Duc  de  Bourgongne  voftre  Seigneur  fie  mari  dont  Dieu 
ait  lame ,  laquelle  amour  8c  affinité*  très-haultc  fie  excellent  Prin- 
cefle ,  noftre  très-chiere  fie  très-redoubtée  Dame  *  nous  fie  chafeun 
de  nous  qui  avons  feeu  le  cas  advenu  fie  generalment,  parce  que 
jfceu  ôè  trouvé  en  avons  avec  ôc  entre  le  peuple  de  cefte  Ville  de 
Paris ,  entretendrons  ladite  affinité  fie  amour ,  fie  ycelle  continuerons 
de  tous  nos  povoirs  envers  vous  ô:  noftredit  très-redoubté  Seigneur 
voftre  fils  fie  Duc  de  Bourgongne  ,  tout  ainfi  ôc  par  la  forme  Ôc  ma- 
nière comme  fait  avons  avec  noftredit  tres-redoubté*  Seigneur  foa 
perc  trefpafté ,  6c  plus  encore  félon  noftre  puiflance  au  bien  fie  hon- 
neur du  Roy  noftre  Souverain  Seigneur  ,  de  vous  noftre  très  -  re* 
doubtée  Dame,  de  mondit  Seigneur  de  Bourgongne,  fie  à  la  répu* 
tation  des  chofes  qui  pour  cc  ,  font  fie  feront  ne'ceflaires  à  faire, 
attendu  ledit  cas ,  fie  dont  vofdites  Lettres  font  mention ,  defquellef 
nous  n'avions  aucunes  receiies ,  finon  jufques  audit  14.  jour  dudit 
mois  d'Octobre  fie  doubtons  que  les  autres  de  par  vous  envoyées 
n'aient  efte  empefehees  fie  détenues  en  chemin  par  les  adverfaires  ; 
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foute*  voies ,  très-haultc  6c  excellent  Princeflè  noftrc  .  tres  chierc 
&  redoubtte  Dame  vous  plaife  favoir  que  deflors  que  fcufmcs  accr- 
tenez  des  chofes  touchant  la  mort  &  occilion  de  feu  noftredit  ôç 
trés-redoubté  Seigneur  voflre  mari ,  laquelle  nous  fut  au  vray  acer- 
tence  tant  par  noftre  trés-chier  &  doubté  Monfeigncur  de  S.  Pot 
voftre  nepveu,  les  gens  du  Grand-Confeil  du  Roy  noftredit  Seigneur, 
comme  de  la  Cour  de  Parlement ,  nous  incontinent  fur  ce  man- 
dez par  rOrdonnancc  de  nofdiz  Seigneurs  &  ceulx  dudit  Confeil-, 
.fufmes  &  avons  efté  par  devers  ledit  Confeil  en  ladite  Court  de 
Parlement  &  illec  comme  ceulx  d'icelui  Confeil  du  Roy ,  de  tadita 
Court  de  Parlement  6c  des  autres  Eftats  de  ladite  Ville  de  Paris  , 
aufquels  avoit  efté  expofé  ôc  déclaré  ledit  cas  advenu  ,  jurafmes  6c 
feifmcs  ferement  avec  culx  en  la  main  de  mondit  Seigneur  de  S.  Pol  , 
comme  Lieutenant  du  Roy  de  nous  emploier  à  entretenir  les  poins 
&  articles  contenus  &.  deelairez  en  la  ccdule  qui  lors  fut  fur  ce  faite 
&  enregiftree  en  ladite  Court  de  Parlement ,  lefqucls  poins  6c  ar- 
ticles ainfi  promis  &  jurez ,  nous  de  tout  noftre  povoir  entretenu 
drons;  ainfi  que  promis  &  juré  lavons  ès  mains  de  mondit  Sei- 
gneur de  S.  Pol  &  des  gens  du  Confeil  du  Roy.  En  oultrc  nés- 
haulte  5c  excellent  Princelfc  noftre  très- chierc  &  redoubtée  Dame, 
vous  plaife  Jcavoir  que  par  avant  ladite  réception  de  vos  Lettres , 
&.  pource  que  noftrc  chier  6c  redoubté  Seigneur  Monfeigncur  de 
Bourgongne  votre  fils  nous  avoit  fait  feavoir  que  par  devers  luy  6$ 
à  la  journée  qu'il  a  entencion  de  tenir  en  la  Ville  d'Arras ,  5c  pouf 
conclure  aux  fins  principales  de  la  bcfoingnc>  nous  avons  envoyé 
pardevers  luy  ambaxade  de  par  ladite  Ville  de  Paris  des  perfonneS* 
notables  &  fondées  quant  à  ce  ,  lefqucllcs  chofes  ,  très- haulte  6c 
excellent  Princclfc  noftrc  très-chierc  6c  redoubtée  Dame,  vous  plaifc 
avoir  aggrcable  6c  avancer  voftre  venue  pardevers  le  Roy  noflrô 
dit  Souverain  Seigneur  ,  pour  apoincticr  6c  procedex  à  l'exécution 
&  entérinement  des  chofes  qui  feront  advifees,  Se  mefmementpour 
donner  confort ,  aide  &  alegemcnt  à  cefte  Ville  de  Paris  ;  car  au- 
trement elle  pourroit  eftre  brief  en  grand  danger ,  veu  qu'elle  cft 
environnée  des  ennemis  qui  chafeun  jour  s'en  approchent  tant  du 
cofté  comme  d'autre  ,  &  gaignent  pays  ,  chafteaulx  ,  forterefles 
pons ,  pors  &  partage  autour  d'icelle  qui  pourroit  eftre  caufe  de  la$ 
deftruaion  totale  de  cedit  Royaulme  6c  de  la  Seignorie  d'icclluy 
que  Dieu  ne  veuille.  Et  quant  au  furplus,  très-haultc  ôc  excellent 
PrincelTc  noftre  très- chierc  6c  très-redoubtec  Dame ,  plaifc  vous  nous 
avoir  toujours  pour  recommandez  6c  tenir  en  voftre  bonne  &  bé- 
nigne &racc,  comme  vos  loyaulx  obeïflfaûs  fa viteurs ,  pteft  &  app»? 


j  04         Preuves  pour  fervir  à  Fhiftoirc 

reillez  en  toutes  chofcs  ,  d'accomplir  de  tout  noftre  povoir  roi 
bons  commandemens  5c  plai/irs.  Que  le  benoift  fils  de  Dieu  vous 
ait  en  fa  fainte  garde  6c  vous  doint,  bonne  vie  8c  longue.  Efcript  à 
Paris  le  17.  jour  d  Octobre. 

Vos  très  -  humbles  8c  très  -  obeïflans  ferviteurs  les  Prcvoft  des 
Marchans ,  Efchevms  >  6c  Bourgeois  de  la  Ville  de  Paris. 


LETTRE  DE  VVNÎVEKSIT  E%  DE  CPAK1S% 
A  très  -  baultc  O1  excellente  Dame  la  Duché jfe  de  Bourgogne  t 
Comtejfe  de  Flandres ,  d'Artois  0*  de  Bourgogne  ,  nofrre  très* 
chîere  O*  honorée  Dame. 

éescom^  ^T*  R^s -haulte  &  excellent  Dame  ,  nous  avons  receu  vos  pieufej 
tes5  de'oi-    JL   Se  douloureufes  Lettres  eferiptes  le  7.  jour  d'O&obrc  •  8c  nulles 
jon.iayctte  autres,  contenans  le  très-horrible  6c  dcteftable  meurtre  perpétré  <5c 
du1  Duc"  comniis  en  ,a  perfonne  de  feu  très-hault  &  puiflànt  Prince  le  Duc 
Jean,coc-  de  Bourgongne ,  Comte  de  Flandres,  d'Artois  6c  de  Bourgongne, 
*  7'        vo/tre  très-chicr  &  très-amé  Seigneur  6c  Epoux  ,  6c  noftrc  fîngulier 
jiefenfeur  6c  protecteur ,  à  qui  Dieu  par  fa  fain£te  grâce  face  doulce 
inercy  à  lame  ,  dont  nous  fommes  tant  dolens  6c  marris  que  plus 
lie  povoris  eftte ,  ne  plus  grant  triftece  ne  nous  povoit  en  ce  monde 
yenir  que  d'avoir  perdu  par  fi  faulfe  6c  mauvaife  trayfon  le  Prince 
4c  ce  ficelé ,  lequel' après  le  Roy  noftre  Souverain  Seigneur  tous 
les  temps  de  fa  vie  plus  nous  a  6c  chéris  6c  amez ,  qui  toujours  s'e/t 
traveillé  de  nous  garder  ,  fecourir  &  maintenir  en  nos  libertez  & 
franchifes  ,  en  qui  principalement  avions  ferme  efperance  d'avoir 
faix  à  la  tuition  6c  confervation  de  Ce  Royaulme,  Sy  en  devons 
lien  avoir  doulour  8c  defplaifancc ,  5c  non  pas  nous  tant  feulement, 
mais  un  chafeun  qui  aime  le  bien  6c  l'onncur  du  Roy  6c  de  fa  Sei- 
gneurie :  'Mais  très  -  noble  5c  puiflànt  Dame ,  il  n'eft  pas  temps  de 
pleintcs ,  de  lermcs ,  ne  de  pleurs  ">  ainçois  eft  befoing  de  labourer, 
travcillcr  6c  pener  à  la  réparation  du  très-énorme  6c  cruel  meurtre» 
£  laquelle  toùt  preud'homine  fe  doit  emploier  de  tout  fon  cuer  <5c 
de  toute  fa  puiflance,  6c  réfuter  à  la  mauvaife  6c  dampnable  entre- 
prinfe  de  crueulx  6c  defloyaulx  meurtriers.  Et  quant  eft  de  nous  f 
très -excellent  Dame  ,  nous  fommes  en  ferme  propos  6c  volenté  de 
pQUrfuir  la  réparation  dudit  meurtre,  dey  labourer  6c  traveillcr  en 
routes  les  manières  que  faire  le  pourrons  félon  noftrc  eftat  &  pro- 
feflion ,  foit  en  prédications ,  en  Lettres  mi#ycs  à  jioiîre  S.  Pere  le 
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Pape  ;  ftu  S.  Collège  des  Cardinaulx  ,  à  Roy  s  >  Ducs  ,  à  Princes  ^ 
pftudes),  au  Communautés  &  à  brick"  dire  en  toutes  ics  manières  que 
on  pourra  penfer  Cv  advifer  eftre  proftitables  au  bien  &  à  l'onneuc 
du  Roy  ,  de  Ton  Royaulpie,de  vcus&de  la  caule.  Et  tel  a  efté  noftre  % 
délibération  prinfc  d'un  commun  accord  &  confentement  ;  fans  ce 
que  aucun  de  nous  y  contredeift.  Sy  en  ferons  tant  au  plaî/ir  de 
noftre  Seigneur  que  le  Roy,  vous,  voftrc  fils  ,  vos  parens  cVc  amis 
&  tous  preudommes  en  feront  bien  contens  i  très-hauîte  &  puUIanc 
Dame  ,  nous  nous  recommmandons  à  vous  tant  humblement  que 
faire  le  povons»  &  vous  fupplions  très  aftechieufcnient  que  vous  nous 
tyez  toujours  pour  recommandez  ôcque  envers  vous  6c  voftre  très* 
•chez  ôc  très  a  me  filz  trouvons  telle  grâce  ôc  amour  comme  avons 
toujours  fait  envers  feu  noftre  très-chier  &  tres-amé  Seigneur  voftre 
dit  Seigneur  &  Epousj  &  nous  mandez  &  commandez  tous  vos  bons, 
plaifirs ,  &  nous  les  accomplirons  de  tout  noftre  povoir  à  la  vo- 
lente  du  Roy  ,  de  vous  8c  de  tous  vos  bienveuillans.  Le  benoiflj 
S.  Elprit  vous  doint  bonne  vie  ÔC  longue  &  accompliflement  de, 
tous  vos  bons  deflirs.  Efcript  à  Paris  en  noftre  Congrégation  géné- 
rale folcmnelmcnt  célébrée  à  S.  Maturin  le  1 6.  jour  d'Octobre. 

Vos  humbles  &  bienvcuillens  les  Recteur,  Docteurs  ôcMaiftrcf 

de  FUniverfité  de  Paris, , 

ait' 

Ce  font  Us  Articles  fur  lefque/s  fourra  eflre  interrogée  Barbaftn  l 
four  favoir  la  vérité  de  la  mort  0*  occifion  de  feu  Monfeigneur. 
le  Duc  de  Bourgongne. 

PRcmicrcmcnt ,  que  ledit  Barbafan  depuis  que  lren  a  ciie  cognoîf-.  chambre 
fance  de  lui  ôc  de  fes  faiz,  il  a  efte'  tenu  fie  reppute  un  homme  d«  Con- 
tres-faige,  &  habile  en  fait  de  guerre.  jonJay^ê 

Item y  que  pour  la  continuation  de  les  faiz  es  Armées,  &  des  gran- 
des  entreprinfes  qu'il  y  a  faites  &  trouvées,  il  a  efte  tenu  pour  uxl  ?"^Coltc 
très-hardie  &  vaillant  Capitaine  fur  tous  autres.  \r 

Item  ,  que  à  cefte  caufe  &  par  le  moyen  de  feu  Bernart  jadis  , 
Comte  d'Armagnac  le  Dauphin  de  Viennois  le  manda  fiefift  venir  e* 
Prance  pour  le  fervir. 

Item  y  &que  ledit  Barbafan  après  ùl  venue  cnPrance  ,&  çjoeJedit 
Dauphin ,  les  gens  de  fon  Confeil  ,  tant  Chevaliers  &  Capitaine^ 
de  gens  d'armes  &  de  trait  comme  Chevaliers  Se  autres  -'ont  cogncu 
&  trouvé  par  expérience  de  fait  çn  fréquentant  les  Aimées  dudit 
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Daulphin  ,  cftrc  un  très  notable  &:  vaillant  homme  d'arme  &  ÔO 
pitainc  pour  conduire  &  gouverner  à  grant  honneur  &  proffit  ung 
grant  &  hault  fait  de  guerre ,  ledit  Daulphin  luy  a  baillé  6c  commis 
iingulierement  toute  la  charge  ,  auttorité  &  gouvernement  du  fait 
de  fa  guerre,  &  le  conftituc  &  ordonne  fon  premier  &  principal  Con- 
feiller  &  Chambclan ,  Se  lui  baille  &  fait  porter  fon  fccl  de  fecret 
jpour  fccller  &  expédier  toutes  Lettres  qui  luy  fembleroicnt  cftrc 
expediens  &  néceflaires,  touchant  le  fait  de  la  guerre  ,  &  autrement 
pour  le  bien  de  fa  Scignorie. 

Item  ,  voft  &  ordonna  ledit  Daulphin  que  ledit  Barbafan  fur  chief 
&  principal  Gouverneur  de  tout  le  fait  de  fa  guerre  ,  &  que  tous  au- 
tres Capitaines  de  quelque  eftat  qu'ils  feuflTent  mandez  &  a  mandes 
par  ledit  Daulphin,  feuffent  obei'flans  audit  Barbafan  ,  comme  leur 
chief  &  maiftre  après  ledit  Daulphin. 

à  cefte  caufe  ledit  Barbafan  a  mis&  conftitué  es  charteaulx  & 
bonnes  Villes  occupc'cs  par  ledit  Dauphin  ,  gens  d'armes  &  de  trait, 
&  Capitainnes  pour  les  gouverner  à  fon  plaifir,  tout  ainfi  que  bonlujr 
a  femblé,  lsfqucls  ont  obey  à  lui  &  non  à  autres  des  gens  dudir  Daul- 
phin,dc  quelque  eftat  qu'il  feuft  ,  ainfi  que  ces  choies  font  toutes  nor 
poires  &  évidentes  par  tout  ce  Royaume. 

Item ,  que  ledit  Barbafan  par  le  moyen  des  chofes  deflus  dîtes,  où  il 
s'eft  très-diligemment  emploie, gouverné  6c  entrctcnu,ledit  Daulphin 
fïc-lcsgcas  de  fon  confeil  n  ont  fait  ne  voulu  faire  ou  fait  de  la  guerre* 
ne  ou  rraitié  de  la  paix  ,  mife  fus  avecques  Monfeigncur  le  Duc  de 
Éourgongnc  qui  Dieu  pardoint,  fors  que  tout  par  l'advis  &.  confeil 
audit  Barbafan  comme  Conduifeur  fie  principal  Gouverneur  de  toute! 
les  affaires  dudit  Daulphin. 
.  Item  ,  &aue  par  le  moyen  >  confeil  &  advis  dudit  Barbafan  tendanj 
toujours  à  fes  maulvaifes  &  dampnabies  fins  &  conclufions,  furent 
envoyés  par  pluficurs  fois  à  Troycs  &.  à  Provins  devers  mondit  Sei- 
gneur de  Bourgongnç ,  £c  l'an  1419.  Tanncguy  du  Chaftcl  >  Jacques 
du  Pefcin ,  Médire  Loys  de  Corailles  &  plufieurs  autres ,  pour  mettre 
fus  6c  trouver  fous  diflimulation  &  detcftablcs  fictions  avec ,  &par 
le  moyen  de  la  J)ame  de  Gyac  &  Philippe  Jofquin  traitié  de  paix,  afin 
nue  fous  umbre  efreellui  traitié  mondit  Seigneur  de  Bourgongnç  puft 
femblcr  avec  ledit  Daulphin ,  pour  y  eftrc  raurdry  &  occis }  ainû 
flue  de  fait  il  a  cfté, 

Item  ,  que  à  laflcmbîée  faite  à  Corbcul  &  au  Pont  de  Poilly  près 
ie  Melcurt  >  où  fuft  cçnfummé  le  premier  traitié  depaixdudit  Daul- 
phin &  de  nondU  Seigneur  de  Bourgongne  au  mois  de  Juillet  1419* 
**r  l?àdvis  &  confeil  dudit  Ba&a&n  ,  de  ladkc  Damç  de  Gjac  &  dur 
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4it  Philîppes  Jofquin,  iccliui  Daulphin  avoit  confpi ré  &  mis  fus  de 
faire  tuer  &  murdrir  mondit  Seigneur  de  Bourgongne. 

Item ,  que  pour  ce  qu'il  fembla  audit  Barbafan  ,  que  mondit  Sei- 
gneur cftoit  aflezaccompaigné  de  gens  d'armes  Se  de  grands  Seigneurs 
audit  traittié ,  ôc  que  en  ac complotant  leur  maulvaife  &:  dampnablc 
Voulenté,  ils  pourroient  de  leur  cofte  foutenir  6c  avoir  grant  dom- 
maige  &  cfïufion  de  fang,  ils  ne  voulurent  ou  oufarent  accomplir 
kurdite  emprinfe  ,  dont  depuis  ils  furent  moult  trilles  ,  doulans  & 
Courouciez, 

Jtem y  6c  pour  cefte  caufe  ledit  Daulphin  qui  moult  defplaifant  5c 
couroucié  fut,  de  ce  que  ladite  emprinfe  de  lui  5c  dudit  Barbafan  ne 
fit  povoit  accomplir  ,  fe  partit  de  ladite  alîcmble'c  ôc  s'en  alla  foudai- 
aement  fans  dire  adieu  ,  ne  ny  peuft  l'en  mettre  remède. 

Item,  que  depuis  le  département  dcfdits  Seigneurs  d'un  cofte  6c 
d'autre ,  ledit  Daulphin  par  le  moyen,  confeil&  advis  dudit  Barbafan, 
qui. en  toutes  chofes  vouloit  feul  entreprendre  &  conduire  les  faiz 
dudit  Daulphin ,  par  l'aide  &  confort  d'autres  fes  complices,  renvoya 
à  Troyes  de  nouvel  6c  derechief  devers  mondit  Seigneur  de  Bour- 
gogne Se  ladite  Dame  de  Gyac  ,  Mcilire  Loys  de  Corailles  6c  autres 
pour  le  requérir  6c  prier  qu'il  fc  voulfift  traire  Se  affembler  devers  ledit 
Daulphin  le  pluftoft  qu'il  pourroit .  5c  pour  cette  caufe  l'on  fiftmoult 
diligemment  pourfuir  5c  prier  par  ladite  Dame  de  Gyac  6c  Philippe 
Jofquin  ,  qui  tant  firent  que  mondit  Seigneur  de  Bourgogne  accorda 
à  aler  à  Bray  fur  Seine  &  dc-la  à  Monftereau  fault-Yonne  ,  où  il  fut 
Vilainement  murdry  8c  tuez  ,  ainfi  que  chafeun  fect. 

Ittm ,  Et  quant  ledit  Daulphin  5c  ledit  Barbafan  fçcurcnt  fur  ce 
la  vplenté  5c  difpofition de  Monfeigncur  le  Duc  de  Bourgongne, 
d'aler  audit  lieu  de  Bray,  ôc  delà  audit  lieu  de  Monftereau,  ils  fu- 
rent moult  joyeux  5c  reconfortez,  5c  dirent  que  alors  accompliraient 
ils  leurs  volentez  5c  intentions  ,  5c  que  très  briefment  ceuix  de  leur 
party  auraient  de  bonnes  nouvelles. 

Item  ,  que  pour  complaire  à  mondit  Seigneur  de  Bourgongne  &  à 
/es  gens  ,  fie  pour  le  mieux  trahir  5c  le  décevoir  ,  5c  le  mener  à  fa 
mort  5c  dcftru&ion  ,  ledit  Daulphin  par  le  moyen  dudit  Barbafan 
voult  5c  ordonna  que  avant  leur  affemble'e  audit  Monftereau  ,  les 
fermera»  5c  promenés  farz  d'un  cofte'  Se  d'autre  audit  premier  traitié 
de  Corbeul,  fiaient  renouveliez  5c  jurez  comme  devant,  pour  mieux 
Uffurcr  mondit  Seigneur  6c  fefditcs  gens ,  5c  leur  faire  croire  que  ledit 
Daulphin  ne  vouloir  ne  ne  que  roi  t  que  tous  bons  traitiez  de  paix  Se 
raour  entre  lui  5c  mondit  Seigneur  de  Bourgongne  >  5c  à  cefte  caufe 
alamondit  Seigneur  trcs-volcnticrs  6c  joyeufernenr ,  fic  aflembla  à 
Tome  I.  Qji 
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très-petite  compaignie  de  gens  de  fon  Hoftel  avec  ledit  Datorphin  ctt> 
grant  révérence  &  humilité ,  fous  lefqu elles  par  l'cntrcprinfe  &•  nioyeo 
dudit  Barbafan  ,  il  fut  murdry  &  tue  maulvaifement. 

Item  >  &  que  ledit  Barbafan  advifa  lui-mefmes  &  mift  fus  &  flft 
faire  les  barrières  de  bois,  entre  lesquelles  fut  murdry  &  tué  mon- 
dit  Seigneur  de  Bourgongne  fur  le  pont  dudit  Monftercau,  &  les  flft 
cclecmcnt  &  fecretement  garnir  de  gens  d'armes  &  de  trait ,  de 
canons  ,  arbalcftes  ,  traits  6c  autres  artilleries  de  guerre  où  neané 
apparoiûoient  à  mondit  Seigneur  de  Bourgongne  &  fes  gens  ,  pour 
iceulx  mieulx  &  plus  diligemment  entretuer  &  pranre  dedens  icclles, 
ainfi  qu'il  advint  de  fait  comme  chafeun  puet  lavoir. 

Item  i  cft  vrav  que  ledit  Barbafan  feuî  Clûef  &  Capitaine  de  rou* 
les  faiz  dudit  Daulphin ,  a  démence  &  conduite  toute  cette  deteftablc 
&  dampnablc  trayfon  par  l'aide  de  fcsadhéransSc  complices  ;  nonobf- 
tant  tous  fermens ,  traitiez  &  promettes,  &  ne  s'en  puet  par  voye  dur 
monde  icelluy  Barbafan  exeufer ,  ne* que  fift  Judas  de  la  mort  de  noftro 
Seigneur. 

Item  y  que  depuis  ladite  traitreufe  mort  &  occifion  de  feu  mondit? 
Seigneur  de  Bourgongne ,  Ôc  la  prinfc  damnable  de  fes  gens  qui  ou 
nombre  de  dix  perfonnes  feulement  ,  avoient  accompagne  leurdic 
Seigneur  &  Maiftrc',  ledit  Barbafan  en  foy  montrant  tel  &  fi  mauvais 
comme  il  cft  &  doit  êVre  tenu  de  toutes  créatures  humaines,  a  tou- 
jours fervy  ledit  Daulphin  ,  conduit  &  entretennz  fes  faiz,  jufqucs  i 
la  reddition  de  Mcleun  dernièrement  faite. 

Item ,  que  ledit  Barbafan  fect  certainement  £c  véritablement ,  8C 
mieulx  que  nul  autre  >  tous  ceulx  qui  par  fes  moyen  &  advis  eu  au- 
trement ont  cfté  caufe  &  faifeurs  de  la  mort  &  occifion  deflus  diz. 


Ce  font  les  points  &  Articles  far  le/quels  ont  doit  tenir  refputer 
Tanncguy  Baflarcl  de  Coifmençt ,  autrement  dit  le  Borgne ,  Tanguy* 
larron,  murdrier,  boutefeu,  traiflre  Z2*  conflit  ont  de  la  mat 
occifion  de  feu  Monfeigneur  de  Bourgogne,  que  Dieu  perdaient. 


Chambre 

des  Comp- 
tes *de  Di 


e        Rtmo.  Il  eft  baftart ,  qni  n'a  gueres  ,  &i  puis  peu  de  temps  en  ç* 
J-  A    ctoit  varier  ,  ferviteur  de  cuifine  &  de  chevaulx  en  la  Ville  de. 
j«n,;aycue  Paris ,  qui  riens  n'avoit ,  êc  heantmoins  au  joue  &  heure  de  fa  prife  r 
£Jo!Tc0rC  Povo^  iccllui  borgne  cftrc  riche  de  dix-huit  à  ving  mille  Efcusdor. 
Jean,  cotte  Si  foit  fur  ce  interrogé  »  dont  il  cil  ,  qui  y  fut  fils,  &  comment  il 
s'eft  gouverne'  pour  avoir  eu  &  acquis  les  chevaulx,  harnois  &  fican- 


■ 


Digitized  by  Google 


du  Meurtre  de  Jean ,  dit  fans  poil  r.  309 

CCS  qu;il  avoit  aufdit  jour  &  heure  de  fa  prife,  &  dequoi  il  s'eft  gou- 
verné, ne  quel  revenue  il  avoic  pour  maintenir  ictat  qu'il  mainte- 
nait; car  il  n'a  riens. 

Item ,  pour  monftrer  qu'il  eft  murdricr  t  il  eït  vray  que  un  an  ou 
environ  ,  lui  citant  en  la  Ville  de  Villcpefque  &:  en  la  forterefle  d'i- 
celle  ,  il  fit  mourir ,  pendre  &  eilrangler  ung  poure  homme  dudit 
lieu  à  la  jufticc  d'icclluy  lieu.  Si  foit  feeu  la  manière  comment  le 
procès  fut  fait.  .Aufli  pareillement  iccllui  borgne  fii\  mettre  à  ques- 
tion celui  exécuté  ,  rompre  des  ba/tons  fur  lui ,  pour  ce  qu'il  ne  vou- 
lait dire  à  la  volenté  de  ce  qui  lui  demandoit  •  lui  c fiant  en  la  quef- 
tion  :  fie  aufli  pareillement  mift  à  la  queftion  ung  autre  homme  dudit 
lieu  Maçon ,  lui  eftanr  en  la  queftion  lui  rompit  les  dens  d'un  bafton 
r>our  lui  ouvrir  la  bouche,  ad  ce  qu'il  geflat  dc  l'eau  dedans  le  corps 
à  iccllui  miculx  à  fa  volentc,3c  fut  condempné  iccllui  à  eftrc  pendu  5c 
elhanglc  avec  l'autre  exécuté ,  &.  fut  mené  jufqucs  à  la  Juûicc ,  mon- 
té en  hault  en  rcfchclic  le  licol  au  col  i  mais  il  ne  fut  point  exécuté 
à  la  contemplation  d'un  Galois  eftant  de  prefent  6c  en  compaignic 
du  i^oy  d'Angleterre,  &.  çe  fe  pourra  fçavoir  pajç  Jui^lus  amplc- 
ylement ,  fe  befoingeft. 

..  Item y  aufli  a  efté  ledit  Tanguy  devant  pluficurs  forterefTcs»  & 
mefraement  devant  une  forterefle  fur  Yonne  ,  &  culx  cflant  devant 
jcelle  boutèrent  le  feu  »  ardirent  tous  .les  .  habitans  d'icellc  tant  hom- 
mes ,  petiz  enfans  ,  comme  femmes  grofles  ,  jufqu'au  nombre  de 
mille  perfonnes  ,  &,  ceulx  de  ladite  forteçefle  qui  pour  le  feu  fail- 
loient  en  bas  du  hault  de  la  fortcrclFc,  ils  &  autres  de  fa  compaignic 
Jes  tuoiént  &  meurdrifl'oient ,  ce  là  où  ils  eftoient  mors  fi  feroicm- 
ils  fur  culx. 

.  Item &:  pour  monftrer  plus  avant  qui  foit  boutefeu  ,  il  cft  vray 
que  en  la  Ville  de  Crofne  luy  Se  fes  consignons ,  &  par  fon  com- 
mandement &  ordonnance  alerent  conrre  devant  ladite  place  ,  6c 
parce  que  à  icelle  place  ils  ne  povoient  porter  aucun  dommaige , 
boutèrent  le  feu  dedens  icellç  Ville. 

Item  ,  aufli  iccllui  borgne  qui  fe  difoit  cftrc  au  Roy  ,  pour  monf- 
trer fa  trayfon  dampnee,  apatifla  la  Villeneuve  S.  George  :  ains  la 
Ville  fictontlc  pays  entièrement  .  .  :  .  .  .  ladite  place  de  Villc- 
pefque, après  lcquelles  apatuîurcs  faiz,  &  après  les  deniers  par  luy 
■reccus,  non  contant  de  ce  ,  bouta  les  feux  tant  en  ladite  Ville  de 
Villeneuve  S.  George  comme  en  pluficurs  autres  lieux  ,  efqucls  il  a 
fait  dommages  irréparables  >  &  outre  comme  il  dit  &  par  fon  propos 
dit  avoir  cité  ferviteur  tout  fon  temps  des  Gens  &  Officiers  de  feu 
Monfcigncur  Duc  de  Bourgogne ,  lequel  fervicc  il  a  delaiflié  pour. 
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eftre  ou  fer  vice  de  très-hault  &  traître  ,  Tanguy  du  Chaftcf. 

Item  ,  pour  plus  avant  monftrcr  de  fa  trayfon  ,  &  auffi  qu'il  eft 
contentant  de  la  mort  &  occifion  de  feu  Monieigncur  de  Bourgongne 
dont  Dieu  ait  lame ,  il  eft  vray  que  plufieurs  &  diverfes  fois  ,  &  en 
la  prefence  de  plufieurs  &  diverfes  perlonncs  ,  il  s'eft  vanté  qu'au 
traittre  meurdre  commis  &  perpètre'  à  la  perfonne  dudit  feu  Monfei- 
gneur  de  Bourgongne,  que  Dieu  abfoillc  ,par  celuy  qui  fe  ditDaul- 

phin  ,  fes  alliez  &  complices  il  avoit  efté  ou  le  Seigneur 

de  Nouaillesdont  Dieu  ait  Tame  ,  cuidant  revengier  feu  Monfcigneur» 
fe  prift  audit  traitre  Tanguy  ,  8c  tellement  que  icclluy  tu  m  ba  par 
terre ,  &  pour  icclluy  relever  ledit  borgne  s'avança ,  &  défait  icellui 
aida  à  relever  ,  comme  il  dit,  &  comme  il  s'eft  vanté.  Et  pour  plut 
avant  monftrcr  qu'il  avoit  efté  audit  fait  par  plufieurs  &  diverfes  fois, 
a  monftré  &  fait  monftrer  à  plufieurs  perfonnes  >  tant  Officiers  du 
Roy  comme  autres,  qu'il  a  prins  fur  le  champs  fans  armes  nchar-^ 
nois,un  eljperonnoir  à  molette  dorée  ou  latonnée ,  qu'il  difoit  cflr* 
l'un  des  cfperons  que  feu  mondit  Seigneur  de  Bourgongne  avoir 
chauffé  au  jour  qu'il  fut  meurdry  j  &  auflTi  pareillement  fe  vantoic 
qu'il  avoit  une  des  haches  que  mondit  feu  Seigneur  de  Bourgogne 
ou  de  fes  gens  cftans  avec  Iuy  audit  jour  du  murdre  par  eulx  confer- 
véeî  &  des  chofes  deffus  dites  vous  parleront  plus  à  plain  fe  meftief 
eft  Chariot  de  Vaulx  Efcuier  ,  demourant  en  l'Hoftel  de  Madame  de 
Villepefquc  ,&Jean  Patoillat  Examinateur  de  par  le  Roy  noftre  Sei- 
gneur ou  Cfiaftelct  de  Paris  &  autres  de  fes  gens  qui  de  prefent  fond 
jprifonniers  à  Paris. 

Item,  foit  interrogué  ledit  borgne,  quelle  pièce  delà  robe  dudil 
feu  Monfcigneur  de  Bourgongne  il  prift  pour  porter  attachée  à  la 
lienne  ,  ad  ce  qu'il  puft  monftrer  avoir  efté  à  commettre  ledit  mur? 
dre  ,  comme  les  autres  qui  y  furent  faifnient. 

Item  ,  foit  interrogié  ledit  Tanguy  qui  fïft  faire'  la  couverture" 
de  la  hache  ou  bec  de  Faucon  ,  dont  ledit  feu  Monfeigneur  fur 
murdry  :  car  comme  il  eft  renommée  que  ladite  hache  ou  bec  de 
ïaucon  fut  trouvé  en  fa  poiïeiïioir. 

#■  '  >  ■ 

Mémoire  à  Monfcigneur  le  Duc  de  Bourgongne  qu'il  lui  plaift 
wtcij.-  ttejcripre  ,  commander  ou  enchargier  à  fin  Procureur  qu  il  face  dili- 
gence par  luy  ou  par  Maiftre  Jehan  i'Efcarmoucheur  ou  autre  Corn*' 
mtjfanc  du  Chafielet  ,  ï/e  foy  diligemmtnt  &  fe  crête  ment  informer 
tant  a  Paris  comme  a  Meleun  de  ce  qu'on  dit  ung  nommé  rajfy  à 
prefent  pnfennier  en  la  Cofiùerrerie  du  Palais  y  joy  avoir  vanté 
t?y  ladite  Vûis  dt  M<Uun  Savoir  frappé  trois  coups  d'un*  cfptt 
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*gr  le  corps  de  fe*  Moufàgneur  le  Due  de  Bourgogne  que  Dieux . 
ftrdtint  *preS  Ju  mort  ,  luj  efunt  touché    terre  y  &e. 

•    •          .   .             •           •                •  *  •  j  *  •        y  ')""     »J           t  ^ 
 .  ;  '     •     ,     ■  "  — 

EXT  HAIT  D'VN  COMPTE  DE  GVT  GVILLEBAVD  , 
Receveur  General  de  toutes  les  finance/ de  Monfeigneur  le  Duc 
de  Bourgogne,  four  un  an, fini  le  j.  Ottobre  1410. foi  161, 

m 

*  »  *  -     ♦  ».*«*«     4       ■  m 

A Robert  le  Maft  demeurant  à  Arfas  &  plufieurs  autres  cy-aprés  Chambre 
nommez,  la  fomme  de  douze  cent  cinquante  quatre  livres  '. 
quinze  fols  onze  deniers  obole  Parifis,  monnoie  Royale  ,  laquelle  on. 
par  le  commandement  &  ordonnance,  de  mondit  Seigneur  leur  4, 
payée  ,  baillée  &  délivrée  comptant  à  l'oceaûon  8c  pour  un  1er  vice, 
folempncl  fait  en  l'Ëglife  S.  Vaaft  d'Arras  le  2}.  jour  d  Octobre  t 
l'an  1419'  pour  le  falut  de  l'amc  de  feu  Monfeigneur  le  Duc  Jehan, 
qui  Dieux  perdoint  ,  ' pere  de  mondit  Seigneur  ,  tant  pour  matierçfc 
3c  cftoffes  fervans  à  ce  ,  comme  pour  journées  d'ouvriers  &  autres» 
chofes  ,  ainff  &:  par  la  manière  qui  s'enfuit.  Pour  fept  pièces  de  bois 
de  quinze  pieds  de  long*  de  trois  &  de  quatre  pouces  de  large  ,  & 
trois  autres  pièces  chalcune  de  dix  pieds.de  long  &  de  la  largeur 
iieflus  dite.  Plus  vingt  pièces  de  bois  empilées  au  tour  du  chccujB 
de  ladite  Eglife  S.  Vaaft,  pour  fur  icellcs  affeoir  plàtteattt  &  cro?, 
chés  pour  mettre  chandelles  de  cire  le  jour  dudit  Service  ,  &  au/ft 
pour  faire  les  farcus  &  les  fourchemonz  de  la  Chapelle.  Plus  vingt- 
cinq  lambourdes  pour  faire  labicre  &  les  Tourelles  d'icelles ,  ioixante 
&  treize  aiffclles  de  blanc  bois,  dont  on  fe  aida  à  faire  le  plancher 
de  ladite  Chapelle.  Seize  pièces  de  tileul  à  faire  chandeliers >  dixr 
fept  autres  pièces  à  meure  au-dellbus  des  draps ,  trois  autres  pièces 
a"  tendre  la  tapiflerie  ,  quatre  lauves  de  tileul  à  mettre  les  ban- 
nières au-deflus  de  la  Chapelle ,  deux  petites  lâuvcs  à  mettre  les  pe> 
fions ,  trois  courbes  de  tileul  chafeune  de  ciriq  pieds  de  long",  grofc- 
pieces  à  mettre  les  cfcuelfes  devaîat  le  Crucifix,. cinq  autres  pièces 
qui  furent  empioiécs  au  tour  de  ladite  Egltfedc  S.  Vaaft  ,  Une  lauve 
'de  tileul  de  douze  piés  de  long,  douze  cfchellesjjour  feryir  au  tour 
du  chœur  ,  fix  cerifiers  chafeun  de  vingt  piés  de  long  mis  &  em- 
ployés au  travers  du  chœur  devant  le  Crucifix.  Unzc*  cent  vingJ- 
cinq  efcuelle$  de  bois  employer  tout  au  tour  dudit  ebeeux  «fPW^me 
des  Chapelles  cftans  illec  à  metrre  chandelles  de  cire,  vingt  crouftes 
de  channe  mis  &  employés  à  faire  efchanicaux  pour  foir  fus,  quatre 
Jranllcs  emploies  à  faire  chandeliers  de  travers  du  chœur  p.K 
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dehors-,  trois  frefnes  dont  on  Ce  aida  à  faire  chevilles,  trois  milliers 
de  doux  ,  deux  aulnes  de  ccadal*  noir  pour,  les  bannières  de  Mon- 
feigneur  ,  des  draps  de  ioyc  pour  mettre  au  tour  du  chœur  ,  vingt- 
cinq  livres  de  plomb  à  mettre  au  chapitel  du  grant  cierge  de  la  Cha- 
pellc7  tcois  cent  &  un  quarteron  d or  emploi e's  aux  bannières,  fix 
aulnes  de  franges  d'or  deLucqucs  emploies  cldites  bannières  ,  trois' 
onces  de  franges  de  foye  pour  lcfdites  bannières  ,  quatre  mains  de 
papier  pour  faire  cfcuchàns des  Armes  de  Monfeigneur  le  Duc  ,  at- 
taches au  detfus  des  draps  6c  du  farcus ,  cinq  aulnes  de  bougran  ver- 
meil pour  faire  la  Croix  fur  le  palle.  Plus  fept  mains  de  papier  à 
faire  c feus  pour  attacher  aux  torches.  Douze  cent  feize  livres  cire 
.  pour  faire  torches  Se  cierges.,  cent  dix-fept  aulnes  de  drap  brun  » 
dont  on  riû:  vingt*ûx  >robcs  &  vingt-fix  ebapperons  ,  chacune  rob& 
&  chapperon  de  quatre  aalnes  6c  demie  au  prix  de  dix  ibis  l'aulne, 
trente-cinq  aulnes;  de  mefmc  drap  pour  le  palle  du  jour  du  fervice, 
trente-deux  aulnes  pour  le  ciel  de  la  Chapelle.  Pour  le  tour  &  vcfture 
du  chœur  ,  deux  cent  iix  aulnes,  le.  drap  dor  mis  fur  la  bierc  bordé 
de  noir ,  quarante-huit  grans  efeus  de  batturc  mis  au  tour  du  chœur 
&  des  portaux  de  ladite  Eglife.  Un  cent  &  demi  de  petits  efeuffons 
mis  aux  torches ,  quarante-huit  grans  efeus  de  couleur  fans  or  mis 
éux  piliiers  de  dehors  le  chœur  ,  quatre  bannières  6c  donc  penons 
de  batture  fur  ioyc  pains  d'un  codé  &  d'autre.  Tous  les  chandeliers 
&  parquez;  .noircis.  L'Aumofnicr.  donna  pour  Dieu  le  jour  du  ier- 
t/ice  ijuatrecent  francs  vaillans  ,  trois  cent  vingt  livres,  &  pous 
les  Offrandes  de  Mefllre  Jehan  de  Luxembourg  ,  Meffire  Jacques  do 
Harcour  &:  fon  frere  ,  feize  fols  ,  à  deux  cent  trente- un  Preftrc  , 
tant  Religieux ,  Mandians  que  autres,  qui  le  jour  dudit  Service  chan* 
terent  dhafeun  une  Mcflc  quarante  frx  livres  quatre  fols  ,  à  raifon  de 
quatre  fois  pour.  MelTc  ,  à  l'Eglife  de. S.  Vaaft  d'Arras  en  laquelle 
•ledit  Service  fut  fait ,  pour  recorapenfation  du  travail  de  cette  Eglife 
&  de  la  reprefentation  des  draps ,  reporter  les  bans  ,  &.  aiflellcs  t 
&  auffi  du  dilnferi fait  audit  lieu  là  où  il  convint  prendre  yauTellc  , 
'Cjuarantei  'francsivaiUàlnz:  trente  -'deux,  livres.  Pour  les  offrandes  de 
^rooridît  tëeigneur  païUtti  faites  le  jour  du Service  , aux  trois  Mefles 
tjue  on  chanta  ce  jour  ,  quatre  livrés  feize  fols  à  Maiftrc  Pierre 
ïloure ,  Religieux  du  Convent  des  Frères  Prefcheurs ,  Inquifiteur  de 
îa  Foy ,  8c  deux  autres  Religieux: <}ui  vint  de  S.  Quentin  à  Arras  au 
jour  dudit  Service,  6c  fift  deux>Scnnons  folempncz  ,  huit  livres, 
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Ï£NS*VIENT'  ÊN  FRANÇOIS  LA  JlIAft  1ERE 
du  Traité  en  latin  ,  demandé  par  Henry  Roy  d'Angleterre  ,  &• 
accordé.  (2*  juré  par  Pbeùppe  Due  de  Bourgoingne  y  foubs  fes 
Ltitres  Patentes  £?•  jbnbs  Séelfccret,  l'an  I419.  le  fécond  jour 

*  dè  Dedembre  >  en  la  Fille  a'Arràs  ,  pour  le  bien  O*  paix  d» 
Roy  anime  ,  comme  il  prétend, 

P Rcrmcreracnt  ,  .  quc  Henry  Roy  d'Angleterre , prendra  &  aurra  cabînwcfe 
à  feramc  tresr noble  )pucc lie  Dame  Katherine ,  fille  de  fon  Cou*  M.Pciar<t 
fin  Charles  de  France  ,  ôL  de  la  très  -  noble  Coufine  compagne 
d'icclui  Charles  ,  fans  impofer  aucune  charge  pour  ce  à  fcfdiz  pa* 
rens  ,  ou  à  quelconques  leurs  parens  «Se  lubjets  du  Royaulmc  de 
France. 

•  Et  que  par  céfte;  rrianierc  il  tendra  lcfdiz  très  -  nobles  Coufin  & 
Confine  à  pcre&  à  mere  &  les  aura  comme  perc  &  mère  ,  &  comme 
tels  les  honnorera ,  &  comme  il  appartient  à  honnorcr  tels  &  fi 
grans  &  11  très  -  noble  Ptinçc  &  Princcfle  ,  voire  devant  toutes  & 
temporelles  perfonnes  du  monde. 

Item  qu'il  ne  troublera  ni  inquiétera  ou  empefehera  ledit  très- 
debonnairc  fon  Coufin  de  France ,  qu'il  ne  tienne  «5c  poflede  tane 
comme  il  vivra  ,  comme  il  tient  &.  poflede  de  prefent  la  Couronne 
&  Dignité  Royale  de  France  &  les  rentes ,  fruis  &  revenus  d'iceulx , 
feftat  6c  les  charges  du  Royaulmc  i  &  de  fa  deflus  dite  Coufihe  conv 
paigne  d'icellui  fon  Coufin,  tienne  au/fi  tant  qu'elle  vivra  l'cflat  & 
dignité  de  Roy  ne ,  félon  la  manière  du  deflus  dit  Royaulme  ,  avec 
la  part  des  deflus  dites  Rentes  ,  &  revenues  à  elie  appartenans  de 
convenables.     •  .  . 

Lcfquellcs  chofes  ptemifes  le  deiïus  dit  Roy  offre  à  garder  ,  faire 
&  accomplir  parmi  ce  que  par  la  part  do  trés-dcbonnaire  fon  Cou-' 
fin  de  France,  foient  accordées  éc  promifes  à  iceluy  Roy  &  foientf 
faites  les  choufes  qui  s'enfuivent.,  Icl'quellcs  demande  luy  eftrc  con- 
corde'cs  &  promifes ,  &  cure  faites  pour  confîdcration  des  choufet 
devant  dites. 

Premièrement  *  que  tantoft  après  la  mort  d'icclui  Coufin ,  &  des- 
lors  en  après  la  Coronnc  &  le  Royaulmc  de  France  ,  avec  tous  leur* 
droits  &  appartenances  demourront,  &  feront  d iccllui  Roy  Henry 
&  de  fes  hoirs  à  perpétuité. 
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Item ,  pour  ce  que  ledit  très- débonnaire  Ton  Goufin  de  France  eft 
tenu  comme  le  plus  fouvant ,  ce  que  dolentemcnt  recite  ,  8c  empel- 
chié  de  contraire  maladie  ,  par  tcle  manière  que  convei&blement 
il  ne  pourra  en  fn  perfonne  entendre  ou  vacquer  à  difpofer  les  be- 
fongnes  du  Royaulmc  ,  &  pource  que  à  la  vie  d'iccllui  fon  Cou  lin 
de  France ,  la  faculté  &  uiaige  de  gouverner  &  difpofer  la  chofe 
publique  dudit  Royaulmc  de  France  ,  avec  les  confeil  des  nobles  & 
prudens  hommes  d'yeellui  Royaulme ,  foient  &  demeurent  deven 
ycelluy  Seigneur  Roy  Henry. 

Lesquelles  faculte's  &  ufaiges  de  gouverner  eftans  ainfi  envers  le- 
dit Roy  Henry ,  ycelluy  Roy  efficacement ,  diligemment  &  loyaul- 
*nent  de  fon  povoir  labourera  &  entendra  à  ce  qui  pourra  dire  & 
devra  à  l'honneur  de  Dieu,  des  deflus  diz  Cou  fin  &  Coufinc ,  &  au 
î>ien  publique  dudit  Royaulme  >  &  ycellui  Royaume  par  le  confeil 
&  aide  des  Barons ,  Princes  &  nobles  d'yeellui  Royaulme  deffendre  » 
mettre  en  Paix  Se  tranquillité  &  à  le  gouverner  félon  ce  que  juftice 
&  équité  le  requerronr.  -  i 

Item ,  que  les  Barons ,  Princes  &  nobles  ôc  les  Etats  dudit  Royaulme, 
tant  efpiritueis  que  temporels ,  &  au/fi  les  Cirés  &  aultres  Commu- 
nautés ,  &  les  CytoyensSc  Bourgeois  des  Villes  d'icelluy  Royaulmc, 
-obcïflaos  pour  le  temps  à  fondir  Coufin,  feront  les  fermens  qui  s'en- 
suivent. 

Premièrement ,  que  à  ycelluy  Seigneur  Henry  Roy  ,  ayant  la  fa- 
culté &  exercitc  de  difpofer  5c  ordonner  ladite  chofe  publique,  &  à 
fes  commandemens  obéiront  humblement  en  toutes  chofes ,  regar- 
dai l'exercj  te  du  gouvernement  d'ycelluy  Royaulmc,  &  en  toutes 
chofes  luy  obéiront  &  entendront. 

-  Item  ,  que  les  chofes  feront  appointées  &  accordées  entre  le  defllts 
ditCoufin  d'icelluy  Roy,  &  ycelluy  Roy  avec  le  confeil  de  ceulx 
que  ycelluy  Coufin  &  Coufine ,  &  icelluy  Seigneur  Roy  voudront  à 
ce  appeller  ,  icculx  Barons  ,  Princes,  Nobles  &  lesEftatsduRoyaul* 
medeflufditi  tant  efpiritueis  comme  temporels,  ôc  les  Cités  &.  nota* 
bles  Communautés  &  Bourgeois  des  Villes  d'iceluy  Royaulme  ;  en 
tant  que  à  eux  &  à  chafeun  d'eulx  pourra  appartenir  j  gatderont  bien 
&  loyaument  en  tout  &  par  tout;  ôcauflilc  feront  de  tout  leur  po* 
voir  par  tous  les  autres  garder. 

Item  3  que  continuellement  dès  le  décès  &  après  le  décès  de  fondit 
Coufin  de  France  les  dcifufdiz  feront  féaux  hommes  liges  dudit  Roy 
Henry  &  de  fes  hoirs  èV fans  oppofition ,  contredit  &  difficulté  ,  1ère* 
cevront  &  le  mettront  por  leur  Seigneur  lige  &  fouvcrain&  vray  Roy 
(le  France ,  &  por  tel  lui  obéiront ,  &  que  fors  fculementàfondit  Cou* 
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fin  jamais  après  à  nul  homme ,  à  Roy  ou  à  Régent  du  Royaulmc,  ne 
obéiront  fînon  à  celuy  mefme  Koy  Henry  &  à  Ces  hoirs. 

Item  t  qui  ne  feront  au  confeil,  aide  ou  aûentetnent  que  ledit  Roy 
Henry  perde  la  vie  ou  membre  ,  ou  foit  prins  de  mauvais  »  ou  qu'il 
foudre  dommaige  ou  diminution  en  perlonne,  eftats,  honneurs  ou 
biens,  jureront  s'ils  fçavcnt  aucune  tcle  chofe  contre  lui  eftrc  pour* 
penfée  ou  machinée ,  ils  rempefeheront  de  leur  povoir ,  8c  audit 
Roy  le  plus  haftivement  qu'ils  pourront  par  culx-mcfmes ,  ou  par 
meflager  ou  par  lettres  le  feront  fçavoir. 

Item  ,  que  le  dcflufdit  très-debonnaire  fon  Coufin  de  France  fur 
toutes  &  chacunes  des  chofes  devant  dites ,  6c  autres  quelconques  » 
qui  en  cette  partie  feront  à  accorder  entre  ycclluy  Coufin  &  le  deflus 
dit  Roy  Henry ,  il  audit  Roy  Henry  donra  &  fera  donner  &  faire  fes 
Lettres  patentes  féellées  de  fon  grand  Sccl  »  &  avec  ce  Lettres  ap- 
probatoires  &  confirmatoire  de  la  dcifufditc  très-debonnaire  Prin- 
cefle  fa  compaigne,  &  de  excellent  Prince  fon  Coufin  le  Duc  de  Bour- 
goingne  ,  &  des  autres  Barons  &.  Princes  dudit  Royaulme ,  que  y  ce- 
lui fon  Coufin  de  France  maintiennent  ou  par  le  temps  advenir  obéïf- 
fent ,  defquels  ledit  Roy  vouldra  eflire  Lettres  en  cette  partie  d'i- 
celui  mefme  Coufin  foubs  clcres  cuvres  Se  fi  feures  manières ,  forme 
&  parolles  ,  comme  par  les  confeils  des  parties  pourra  eftre  advifé, 
&  avec  ce  toutes  manières  de  feuretés  raifonnablcs  ,  que  en  cette 
partie  vouldra  ledit  Roy  Henry  demander:  &  offre  ledit  Roy  Henry 
que  fcmblablement  pour  fa  partie  il  donra  &  fera  donner,  &  faire 
fur  icclles  mcfmes  choufes,  fes  Lettres  patentes',  approbatoîres  & 
affirmatoires  de  fes  très-chers  frères  &  autres  de  fon  Sang  Royal,  Se 
avec  ce  toutes  manières  de  feurtés  raifonnablcs  que  fondit  Coufin 
vouldra  exiger  en  cette  partie. 


REPONSE  D'VN  BON  ET  LOT  AL  FRANÇOIS 
au  ^Peuple  de  France  de  tous  Eftats. 

COnfidcrez  les  Fleurs  de  lys  bons ,  vrays  François  du  Royaulme. 
Confiderez  l'iniquité  du  très- pervers  Traité  que  les  Anglois  an- 
ciens  ennemis  des  fleurs  de  lys  ont  demandé  en  Latin ,  lequel  a  etté  £r(j,  *  e" 
accordé  &  juré  par  le  Duc  de  Bourgongne ,  félon  ce  qu'il  appert  par 
fes  Lettres  patentes ,  &  fc  commencent, Philippus,  DuxBurgundt&> 
données  àArras  le  i.  de  Décembre  141 9.  Confiderez  comme  tout 
tend  à  la  totale  deftruxion  &  rodiçation  des  fleurs  de  lys  &  à  la  fub- 
Tome  /.  Hr 
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verfion  du  très-noble  &  très-chreftien  Royaume  de  France  par  fit* 
-  «anciens  &  eftranges ennemis  mortels  Anglois,  lefquels  ,  dit  unHifto- 
rien  nommé  Pomponius,  que  c'eft  une  gent  fi  félonne  &  brutale, que 
leurs  beftes  font  plus  débonnaires  que  les  hommes.  Confidcrcz  par 
quelle  malice  ,  fous  umbre  de  paix 6c  de  mariage  defdiz  anciens  enne- 
mis &  leurs  fauteurs  féditieux  de  tranfporter  la  Couronne  &  le  Royau- 
me de  France  pardurablement  aufdits  Anglois  pat  dampnablc  tyran- 
nie &  très- mal icieufes  dolofies. 

Confiderez  la  première  malice,  car  ce  Traîné  ils  ont  fait  8c  formé 
en  Latin  contre  le  commun  ufage  des  Traités  qui  foloient  eftre  fait 
entre  François  &  Anglois  ,  &  ce  ont  fait ,  afin  que  plus  ligierement 
&  couvertement  puhTent  cftrcinduiz  cculx  qui  n'entendront  point  le 
Latin  à  l'accorder  ,  comme  le  Roy  ,  la  Royne ,  Madame  Katherine 
6c  la  plusgrant  partie  des  Nobles ,  Bourgeois  &  autres  du  Royaulme , 
Car  le  Latin  peut  avoir  plus  divers  entendemens  par  équivocation 
que  le  François. 

Confiderez  que  de  Monfeigneur  le  Daulphin  ,  qui  eft  feul  yray  he^ 
ritier  du  Roy  &  du  Royaulme ,  n'eft  faite  quelconque  mention  ,  com- 
me s'il  ne  fuft  riens  rou  monde  de  lui ,  8c  toutes  fois  c'eft  ecluy  à 
qui  appartient  plus  avant  ledroit  delà  Couronne,  l'honneur  des  fleurs 
de  lys  &  le  régime  de  France,  attendu  rempefehement  de  fon  perc 
le  Roy  ,  tel  comme  le  Roy  Anglois  mefmement  confetfe  en  ce 
Traité. 

Confiderez  quepar  tout  ce  Traité  le  Roy  Henry  n'appelle  le  Roy 
de  France,  mais  feulement  fon  Coufinde  France.  C'eft  trop  mal  com- 
mencé de  lui  porter  honneur  tel  comme  il  promet. 

Confiderez  en  quelle  franohife  &  liberté  quant  au  Traître  accordé 
a  efté  &  eft  le  Roy  qui  eft  mis  en  la  main  de  fes  anciens  ennemi* 
mortels*  &  qui  eft  tel ,  comme  on  dit  de  certain  que  oneques  ne  fi 
voult  accorder  ,  mais  y  a  toujours  répugné  quant  on  lui  expofoitlcs 
articles  au  vray  tant  qui  povoit  8c  fa  voit  j  car  il  n*a  pas  tcle  feience 
mefmement  félon  l'aflertion  des  Anglois  en  ce  Traité  qu'elle  foufife 
à  délibérer  franchement ,  faigement  8c  foufifamment  en  û  haulte 
matière.  _ 

Confiderez  que  fe  le  Royavoit  toute  franchife  &  la  feience  de  Sal- 
mon ,  fi  n'a  t'il  point  telle  puiflance  &  autorité  fur  le  Royaulme  8c 
la  Couronne  qui  peut  de  foy  faire  un  tel  tranfport  dampnable  &  mi- 
fere  ou  préjudice  de  lui  8c  de  tout  fon  lignage  >  des  fleurs  de  lys  8c  de 
tout  l'on  Royaulme,  non  pas  feulement  temporel  quant  au  monde , 
_jnais  cfpiritucl  quant  à  Dieu. 

Confiderez  en  quelle  liberté  8c  franchife  ont  efté  &  font  la  Roync 
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&  fa  fille  Madame  Katherine  qui  fe  font  voulu  pnrtir  de  Troycs  là  où 
elles  etfoient ,  comme  Tendit ,  maison  ne  Ta  pas  fouffert  jufquesàtant 
qu'on  les  ait  mifes  ès  mains  des  anciens  ennemis  du  Roy  &  du  Royaul- 
me, &  de  lamefmc  par  épouvantablement&i  force  de  gens  d'armes. 

Confiderez  fc  s'eft  point  à  croire  ou  à  prcfu.ncrquefc  ledit  Roy  & 
Roync&  fille  euflfentcu  telle  liberté  &  tel  confeil,  &  jugement  de  rai- 
fon,  comme  cette  matière  le  requerroit  ,  &  requiert  naturellement, 
qui  eft  de  pere  &  mere ,  au  fils  ,  &  defeeur  àfrere  >  ou  peu  pafler , 
ou  mcfme  penfer  un  tel  defraifonnable ,  très-deshonnefte  &  defnatu- 
rel  Traitié  ,  n'eft  Nation  fie'trangc  ôc  diverfe  en  meurs  ou  nature  de 
pere  &  de  mere  qui  peut  ainfi  forligner  j  mcfmcmcnt  que  le  filz  dont 
nous  parlons,  cû  innocent ,  très  bel  6c  vertueux  ,  5c  Monfcigneur  le 
Daulphin. 

Confiderez  la  perverfe  malignité'  de  ceux  ou  celles  qui  ont  induit 
Madame  Katherine,  innocente  Pucelle,  de  prendre  par  mariage  l'an- 
cien ennemy  mortel  de  fon  pere ,  de  fa  mere  &  de  tout  le  Royaulme, 
&  en  efpecial  de  fon  très-amoureux  frère,  lequel  ils  quierrent  de 
tout  leur  effort  mettre  à  perdition  ,  &  lequel  e/t  fon  Seigneur  Souve- 
rain comme  Regent  le  Royaulme }  par  droit  &  par  raifon,  leschofes 
cftant  ainfi ,  comme  elles  font ,  Ci  on  induit ,  quant  en  foy  eft ,  ladite 
Pucelle  pécher  très-griefvement  contre  Dieu&  confciencc,  encou- 
rir crime  de  lezc-Majcfté  humaine  &  divine  ,  &  eftrc  déshonorée  per- 
durablement ,  comme  on  pourroit  plus  avant  déclarer  ,  &  peut-on 
Voir  que  par  ceTraitté  elle  ne  peut  avoir  quelconque  d'avoir  ,&  fe  fon 
mary  moroit ,  elle  demeure  efloignéc  de  toute  la  Couronne  plus  que 
la  moindre  Coufine  du  Roy  d'Angleterre. 

Confiderez  révident  menfonge  que  ledit  Henry  d'Angleterre 
en  la  première  partie  de  ce  dampnable  Traité  dit  qu'il  prendra  a 
femme  ladite  Katherine ,  fans  impofer  aucune  chofe  pour  ce  à  fefdiz 
parens ,  ou  à  quelconques  leurs  amis  ou  fubjets  du  Royaulme  de 
France,  aux  hoirs  droitturiers  &  légitimes,  8c  applique  à  foy  &  à  fes 
hoirs  qui  n'y  ont  point  de  droit,  ne  fur  ancienne  charge,  joints  les 
fermens ,  feaultés  &  obligacionsde  Iuy  fervir  &  obéir  ,  &  tous  fes  hé- 
ritiers ,  lcfqucls  fermens  il  demande  de  tousceulxdu  Royaulme;  mef- 
mcmentdes  Prélaz  foubs  parollcs  couvertes,  quand  il  parle  des  £ftats 
tant  temporels  comme  cfpirituels. 

Confiderez  quelle  charge  de  confciencc  peut  avoir  cfté  &  fera  a. 
tous  ceulx  &  celles  du  Royaulme  de  France  ,  qui  ont  efté  &  feront 
contraintes  de  faire  tels  fermens  contre  la  première  &  principale 
loyaulté  qu'ils  doivent  à  la  Couronne  de  France  &  à  l'honneur  des 
fleurs  de  lys ,  &  cnqucllepaix  &  concorde  ont  efté ,  font  &  feront  pat 
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ce  dcfloyal  #  très-feditieux  Traité  contre  tous  les  fubjets  de  la  Côn* 
ronnede  France. 

Confidercz  enefpecial  fe  c'eft  point  à  la  charge  de  la  Royne,  qui 
du  tout  ferait  déboutée  à  toujours  »  mais  elle  6c  fes  hoirs  de  l'hon- 
neurdes  fleurs  de  lys ,  &  fe  fa  fille  trcfpaflbit  fans  enfans,  car  jamais- 
ne  retourneroit  la  Couronne  fors  à  ceulx  d'Angleterre  ,  &  non  mie 
à  fes  autres  filles  de  Bretaigne&  de  Flandres  ou  de  (es  Parens  >  Cou- 
fins  &  Neveuz  du  Roy  ,  qui  font  de  fleurs  de  lys»  mefmemcnt  le  Duc 
de  Bourgongne  y  a  grant  intereft. 

Confidercz  fe  s'eft  point  la  chargcàtout  le  Royaulme  qu'il  vienne  * 
Comme  il  peut  advenir  par  ceTraitté  en  gouvernement  &  fubjettion 
totale  ,  non  pas  feulement  des  hommes  Anglois  cftrangicrs  ,  defquels 
on  necongnoift  la  langue  ,  mais  mefmemcnt  d'aucunes  femmes  An- 
glefches ,  comme  on  pourrait  plus  à  plain  déclarer,  &  fe  femme  peut 
lue  céder  au  Royaume  »  les  deux  autres  filles  précèdent. 

Confidercz  que  quant  au  lecond  point  du  Traité ,  quel  honneur 
Henry  d'Angleterre  veult  faire  au  Roy  &  à  la  Royne  de  France,  de  les 
prendre  à  pere  &  mere  ,  quant  il  ofte  à  iceulx  par  mort  civile  tout  Ef- 
tat,&  par  mjrt  naturelle  la  plus  chère  chofe  ,  la  plus  joyeufe ,  honno- 
table  &  amoureufe  qu'ils  ayent,  &  puiflent  jamais  avoir  en  ce 
monde  ;  c'eft  leur  fils  Monfeigncur  le  Daulphin  :  Car  comme  dit  Je 
faigeôc  le  Philofophc,  le  petc  &  la  merc  vivent  en  leurs  enfans,  SC 
l'onneur  de  l'enfant ,  c'eft  l'amour  du  pere  &  delà  merc  ,  fi  s'enfuit 
que  la  mort  cft  le  desonneur  du  pere  &  de  la  merc  ,  &  eft  icy 
une  mcrvciîleufc  &  reverfe  adoption  j  car  leperc  doit  adopter  le  fils  r 
&  non  le  fils  le  pere  ou  la  mort. 

Confidercz  quant  au  troiliefme  point  en  quelle  domination  ,  révé- 
rences &  franchifes  font  le  Roy  &  la  Royne  en  leur  Royaume  pour 
le  prefent ,  &  que  on  peut  ou  doit  attendre  pour  le  temps  advenir  , 
aucuns  voudraient  dire  qu'il  n'a  deux  plus  mifcrables  perfonnes  en 
ce  Royaulme  de  fi  grand  cftat  &  fi  grande  captivité  ,fc  la  chofe  ainfi 
fe  continué  ;  &  advifés,  comme  icy  le  Roy  perd  Normandie,  &  tout 
ce  qui  n'obéit  à  lui  de  prefent. 

Confiderez  quanta  l'autre  partie  de  ce  Traité  dampnable ,  comme 
ledit  Henry  d'Angleterre  falc  ....  &  charge  ce  mariage  ;  car  il  dit 
que  pour  confideration  d'iccluy  ,  &  de  la  courtoifie  &  honneur  qu'il 
fait  au  Roy  5c  à  la  Royne,  la  Couronne  &  le  Royaume  de  France» 
avec  ro-is  leurs  droits  &  appartenances  ,demourront&  feront  d'icel- 
luv  Henry  Stdc  fes  hoirs  à  perpétuité  ,  &  notés  bien  qu'il  ne  dit  mie 
des  ho  rs  de  fon  corps ,  &  ne  parle  point  de  mafte  ne  de  femelles,  mais 
generaument  parle  de  tous  fes  hoirs ,  foient  frères  ou  fœurs ,  neveux 
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©nniepees ,  coufins  ou  coufines,  &  par  ainfi  vous  veez  que  les  fleurs 
de  lys  iont  du  tout  défamées  &  desjcttées  du  très-noble  Royaulme  , 
non  pas  feulement  par  fucceflion  de  ligne  mafle  ,  mais  aufli  de  femel- 
les ,  fe  Dame  Katherine  meurt  fans  enfans-  C'eft  grant  horreur  feule- 
ment de  penfer  comme  quelconque  ceux  François  nobles ,  ou  non  no- 
bles a  peu  &  peut  favoriier  à  tel  Traités  voirmais , l'oyr  fans  detefter, 

Confiderez  pour  le  cinquiefme point  ce  quia  ja  cfté  touché,  corn* 
me  Henry  d'Angleterre  eongnoift  &  confelTe  que  le  Roy  de  France 
eft  tenu  &  empefché  le  plus  fouvent  de  contraire  maladie  $  par  telle 
manière  que  convenablement  ne  pourra  en  fa  perfonne  entendre  ou 
vacquer  à  difpofer  la  befoingne  du  Royaulme  ,  fi  demande  qu'il  mef- 
meloit  Regent  du  Royaulme.  Demandons  icy  à  Henry  d'Angleterre 
quelle  maladie  tient  le  Roy  de  France ,  &  il  ne  peut  répondre  autre 
maladie  que  faultc  de  fens  &  de  prudence.  Demandons  en  oultre  com- 
me perfonne  quelconque  qui  n'a  fens  &  'prudence ,  peut  difpofer 
légitimement ,  félon  droit  &  raifonde  quelconque  chofe  civile  ou  lé- 
gitime ;  &  fi  rcfpond  comme  vérité  eft ,  que  ce  ne  peut  ou  doit  eftrci 
comment  donc  peut-on  ou  a  peu  le  Roy  tellement  infirme  8c  malade 
confentir  &  accorder  valable  ment  de  fi  grant  chofe,  comme  eft  tout 
le  Royaulme  de  France ,  comme  eft  le  droit  de  la  Couronne  ôcl'hon- 
neur  des  fleurs  de  lys  à  pcrdurablcté  contre  tout  droit  d'un  naturel  & 
canonique»  &  contre  Iacouftume  preferitte  de  France  ,  de  fi  long- 
temps qu'il  n'eft  mémoire  du  contraire ,  à  laquelle  s'accorde  fa  Loy 
de  Charlemaignc  le  grand  >  &  dicitur  Ltx  Salie*  ,  &  le  bon  gouver- 
nement de  tout  le  Royaulme  ainfi  le  requierr. 

Confiderez  encore  icy  comme  Henry  d'Angleterre  fe contraint, 5c 
comme  luy-mefme  a  confefle,  le  droit  de  la  Régence  de  Monfei* 
gneur  le  Daulphin  >  carpuifque  le  Roy  fon  perc  eft  mort  civilement» 
&  n'eft  point  ydoifne  à  gouverner ,  le  fcul  fil  mafte  loufifant  en  âge  » 
en  fagefle  &  en  promcfTc ,  doit  avoir  félon  tous  drois  divin  &  humain  , 
le  gouvernement  du  Royaulme  en  lieu  de  fon  perc,  quia  fi  filins  & 
h. ère  s  qui  eft  Dominas  omnium  :  Mais  ledit  Henry  dira  par  avanture  que 
le  Roy  fon  perc  l'a  déshérité.  O  benoift  Dieu  !  6  loyaulté  16  juftice  !  ô 
vérité  ?  où  eftes-vous  ?  que  dites- vous  ?  ni  où  eft  le  procès  qui  félon 
ordre  de  Droit  ait  fait  ou  peut  faire  telles  exheredarions ,  il  endeuft 
avoir  fait  mention  ,  mais  il  fçait  bien  ufer  de  fraudes  &  de  cautclles  , 
en  celant  ce  qui  n'a  point  d'apparence  pour  fa  maie  entencion. 

Confiderez  quant  à  la  promefTe  faite  en  la  fixiefme  partie,  quelle 
efpcrancc  pourroient  avoir  les  bons  &  loyaulx  François  qu'ils  foient 
tenus  en  paix  par  Henry  d'Angleterre,  quant  il  s'efforcera  de  les  def- 
truixe  ,  s'ils  ne  font  du  tout  àfavoulentc,&  par efpccial  ceux  de  fleurs 
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de  lys,  affin  que  jamais  ne  l'empefchent  en  la  poflfeflion  de  la  Cou* 
ronne,&  on  voit  allez  comment  il  gouverne  Normandie,  &  com- 
ment fon  perc  procéda  contre  Ton  Seigneur,  le  Roy  Richard  &.  fon 
e'poufe  la  fille  du  Roy  de  France. 

Confiderez  quant  au  feptiefme  point  les  obligations&  fermens  mer- 
veilleux &  cftranges  que  tous  ceulx  du  Royaulme  doivent  faire  audit 
Henry  d  Angleterre  dès  maintenant  à  caufe  de  fa  Régence .  &  nous 
verrons  que  oneques  telle  fervitude  ne  fut  vûë  ne  oye  en  quelconque 
Royaulme  envers  fon  Roy  neiz ,  incfmcment  en  Angleterre  ,  comme 
celui-ci  mefme  la  demande  en  France  des  plus  grans  jufques  aux  pe- 
tits ,  &dc  l'eftat  de  Seigneurie  à  l'eftat  de  Clergié  ou  deBourgcoifie. 

Confiderez  en  cfpecial  quant  au  huitiefine  point ,  comme  il  cft 
très-captieux ,  intollerabic  &.  très-perilleux  ;  car  il  demande  que  tout 
ce  qui  fera  accorde  par  l'es  Coufin  &  Coufinc  de  France  *  &  lui  avec' 
ceulx  qui  culx  trois  vouldront  appeller,tous  les  Princes ,  Barons,  ne 
font  tenus  d'accomplir  ,  Ôcc.  Car  pour  ce  vous  pouvez  voir  que  toute 
la  voix  &  toute  l'autorité  de  tout  à  fon  beau  plaillr  ,  demeure  audit 
Henry  d'Angleterre  :  Car  c'eft  bien  afla voir  que  les  deux  Adjoints  avec 
luy  ne  pourront  ou  oferont  contredire  à  eflire  icculx  qu'ils  vouldront  \ 
ou  de  faire  du  bault  ou  du  bas  ,  toutainfi  qu'il  lui  plaira,  &  tous  ceulx 
du  Royaulme  feront  tenus  &  obligez  par  les  fermens  defTufdiz  a  luy 
obéir  humblemcnti  &  tout  accomplir  &  pouduir,  duquel  Traittié, 
quelle  paix?  quel  accord  ?  quelle  franchifeî  &  advifez  bien  qu'il  ne 
parle  en  riens  des  douze  Pairs  de  France,  ne  de  Parlement ,  ne  des 
trois  Eftats ,  mais  en  gênerai  parle  de  culx  prendre ,  comme  bon  fem- 
blcra  eulx  trois ,  c'eft  à  entendre  à  luy  feul ,  &  par  ainfi  y  a  pu  ja  or- 
donner de  tous  les  Offices  du  Royaume  &dcs  Seigneurs,  mucr&  ofter 
tout  à  fa  belle  devife  ,  &  que  chacun  foit  oblige'  luy  obe'ïr  &  pourfuir. 
C'eft  merveilie comment  quelconque  perfonne  ayant  entendement,  a 
peu  &  pourront  foy  obliger  à  une  telle  demande  ii  très-pcrilleufe , 
captieufe  ,  &  de  fervitute  intollcrable. 

Confiderez  quant  aux  deux  autres  poins  oeuf  &c  dix ,  cfquellesobli* 
gâtions  dejuremens&  defeauité lige, ledit  Henry  d'Angleterre  veult 
&  requiert  dès  maintenant  de  tous  ceulx  du  Royaulme  ,  trop  plul 
que  le  Roy  n'a  accouftume  de  recevoir  ou  requérir. 

Confiderez  quant  aux  derniers  poins  unze  &  douze  qui  fera  juge, 
fe  les  Lettres  d'une  part  &  d'autre  font  ou  feront  fouffifans  fors  lui- 
mefmc,  attendu  ce  que  contient  le  huiticfmc  point, &  veu  l'eftat  où 
le  Roy  cil ,  &  l'expérience  que  nous  veons  déjà  quant  aux  Lettres 
que  le  Duc  de  Beurgoingne  ,  duquel  il  fait  exprefle  mention .  a 
donné  &  ottroié  ,  qui  lont  tant  dedailonnables  &  à  luy-mefniç  préju* 
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dicrables ,  que  cft  horreur  à  regarder ,  &  on  le  pourroit  plus  avant  dé- 
clarer félon  les  confiderations  prémifes 3  par  leiquelles  appert  que  ce 
Traité  n'eft  pas  à  paix  finale  &  totale,  mais  à  fufeiter ,  multip  ier  ôc 
continuer  plus  de  guerre  &  de  divi fions, 

Car  il  quiert  ofter  le  droit ,  l'honneur  &  l'héritage  de  trop  Sei- 
gneurs ,  &  en  efpecial  des  fleurs  de  lys  j  &  c'eft  bien  à  croire  que  chaf- 
cun  ire  vouldra  pas  lauTer  aller,  fans  defTendre  &  garder  ion  hon- 
neur ,  fefby ,  fon  droit ,  fon  pays,  fon  héritage  &  fapoffeflion. 

Pour  l'honneur  des  fleurs  de  lys  s'en  fui  vent  aucunes  confiderations 
fondées  en  droit,  qui  fe peuvent  prouver  par  ledit  dampnablc  Traité 
que  ledit  Henry  d'Angleterre  a  demandé  &  veult  avoir. 

L'honneur  des  fleurs  de  lys  cft  le  droit  de  la  Couronne  de  France", 
qui  nefe  peut  ou  doibt  transporter  aux  Eft rangers,  mefmement  qu'ils 
/ont  anciens  ennemys,contre  le  confentement  de  l'un&c  de  ceulxqui 
peuvent  raifonnablcment  prétendre  droit  ou  intereft  en  ladite  Cou- 
ronne &  à  £t  confervation. 

L'honneur  des  fleurs  de  lys  &  le  droit  de  la  Couronne  de  France  ap- 
partient clairement  félon  l'eftat  des  chofes  prelentes  Tan  1420.  à  très- 
noble  Prince  Charles  fon  fils  ,  héritier  de  ladite  Couronne  -,  tellement 
que  le  Roy  &  la'Royne  ,  ou  autre  perfonne  quelconque  ne  l'en  peut 
contre  fa  voulcnté  raifonnablemcnt  débouter  fous  umbre  de  paix , 
pour  mariage  ou  autre  condition. 

L'honneur  des  fleurs  de  lys  &  de  la  Couronne  de  France  s'extend 
non  pas  feulement  au  Roy  ,  à  la  Royne  &à  leurs  enfans ,  mais  à  tous 
ceulx  de  la  Royale  Maifon  de  France  prefens  &  advenir,  comme  nep- 
veux ,  coufins ,  niepees ,  Se  plus  généralement  à  tous  les  trois  Eftats 
duRoyaulme  de  France,  félon  divers  degrez  &  obligations. 

L'honneur  des  fleurs  de  lys  &  de  la  Couronne  de  France  fe  doit 
maintenir  &  garder  par  tous  les  feaulx  &  loyaulx  de  ladite  Couronne , 
fans  bailler  confentement  au  contraire  qui  foitou  puiflfe  eftrc  ou  pré- 
judice d'autruy  ,  droit,  intereft,  ou  Seigneur  5  car  autrement  faire 
feroit  contre  la  Loy  de  Dieu  ,  naturelle*  civile  &  canonique,  Se  con- 
tre bon  jugement  de  raifon. 

L'honneur  des  fleurs  de  lys  &  de  la  Couronne  ne  doit  eftrc  empef- 
ché  par  ceulx  qui  doivent  feaulte  &  loyaulté  à  icellc  Couronne,  fur 
peine  de  trayfon  ,„crimc  de  lezc-Maiefté  &  de  rébellion ,  &  les  confi- 
derations faites  au  contraire  ,  promettes  ou  fermons  feroient  foies  & 
iniques ,  &  tournans  à  perdurable  dampnation. 

L'honneur  des  fleurs  de  lys  &  le  droit  de  ladite  Couronne  fe  doibt 
garder  par  ceulx  qui  y  font  jurez  &  fermentez,  jufques  à  fouftenir  tou- 
tes peines  corpo*elies  que  doit  foufffir,  une  loyale  perfonne  avant 
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qu'elle  faulce  fa  loyauté  6c  fa  loy  >  &  en  ce  félon  dit  de  noftre  Sei- 
gneur ,  benoift  ceulx  qui  pour  juftice  fourreront  perfecution. 

Ledamnablc  Traité  que  Henry  d'Angleterre  demande  fous  umbre 
de  mariage  avec  la  fille  du  Roy  de  France ,  Ôçde  paix  totale  entre  lef- 
dits  Royaulmes.  Ledit  Traité  eft  trcs-dampnablc ,  très-injufte  &  dc- 
teftable,  contre  l'honneur  de  Dieu  $cdc  lafoy  &  de  la  Religion  j  car 
il  tend  du  toutàofter  le  droit  d'autruy ,  partir  avec  uiurpation.  Ledit 
Traité  eft  tendant  &  menant  à  perdurable  dampnation  ,  tant  les  De- 
mandeurs >  comme  les  Défendeurs  ou  préjudice  du  droit  de  la  Cou* 
ronnede  France  &  à  fa  défolation.  Le  Traité  n'eft  point  de  paix  tem- 
porelle ou  efpirituelle  ;  mais  eft  à  plain  de  divifion  ,  guerres ,  meur* 
très ,  rapines ,  effufion  de  fang  humain  &  très-horribles  féditions.  Le* 
dit  Traité  tend  à  commettre  &  nourrir  touttes  trayfons ,  per  jurcmens  , 
dcfloyaulte's  &  rebellions  ,  &  tend  à  honteufesfervitutes  de  tous  ceulx 
du  noble  Royaume  de  France ,  Clercs,  Nobles  &  Laïcs ,  &  à  très-indi- 
gnes fubjection  s. 

Ledit  Traité  doibt  eftrc  impugné  &  cmpcfchc  par  chafeun  bon 
Chrcftien  ayant  puhTance  ecclcliaftique  ou  temporelle,  chafeun  félon 
fon  endroit ,  &  en  tant  qu'ils  aiment  &  mettent  hors  de  Chrcftiennetc 
Jes  inconveniens  de  Au  s  nommez  ,  en  efpccial  le  Pape  >  les  Prclaz  & 
Jes  Princes  ,  &  ûnguliercment  les  Pers  &  les  notables  Cités  de  feaulté, 
&  tous  ceux  qui  haient  tirannic  >  &  aiment  vertus  fie  franches  condi- 
tions. 


TRAITE?  CONCLV  A  ARRAS  ENTRE  PHILIPPE, 
Duc  de  Bourgogne     Henry  %oy  d'Angleterre. 

Chambre  »T) Hilippus,Dux  Burgundiae,ComcsFIandria^Arthefii  &  Burgundia», 
d«  comp-  „      Palatinus  Dominus  de  Salinis  &:  Machlinix.univerfis  ad  quos  pra> 
ïon,Uy«të  " ic,ltcs  Littcraî  pervenerint  falutem  &  cifdcm  fidem  indubiam  adhi- 
dc  îa  mort  »  bere.  Cum  pridem  videliect  poftmenfem  Septembres  ultimatè  prar- 
du  Duc     „  teritum  inter  feneriflimum  &  metucndiftimum  Dominum,&  Patrem 
jean, coue  ^  noftrumDominum  Karolum,  Dei  gratiâ ,  Francorum  Regem>ac  fere- 
»  niflimum  &  excellentiffimum  PrincipemDominum  Henricumeâdem 
«gratiâ  ,  Regem  Angliae,  &  Dominum  Hiberniar*  Confanguincum 
»  noftrum  pra;carUïimum  ,  &  nos  nonnulli  Traftatus  aflldui ,  habiti 
»  fuerint  in  negotio  pacis  finalis  Ôcconcordia:  inter  praîfatum  metuen- 
»•  diflîmum  Dominum,  &  patrem  noftrum  Dominum  Francorum Re- 
»>gem  i  cv  fercnhTimum  Principem  Regem  Anglix  praedictum  ,  ac  in* 
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#>  ely tas  Francix  5c  Anglix  Rcginas ,  favente  Domino  componendx, 

•  ac  in  cifdem  certx  oblationes  §c  petittoncs  per  eumdcm  Çonian- 
«  guineum  noftrum  Rcgcm  Anglix  fada;  fuerunt,  quas  (ub  cercis  arti- 

•  ciilis  in  claram  feripturam  redadas,  nos  gratas  habuimus  &  accep- 
»  tas  fub  forma  noftris  Littcris  patentibusfuper  hoc  confe&is  pleniui 
yexpreflata  j  velimufquc&:  intendamus  omni  noftra  poflibilitatc  no-. 
»ftrosimpendere  foUicitudincs  &  laborcs,  utprxfatx  pacis  negotiurn, 
pfiecundùm  oblationçs  &  petitiones  prxdicti  Confanguinci  noftri  Ré- 
agis Anglia;  fupradictas  exitum  &  eftcûum  fortiatur  optatum,  prout. 
»  noftris  prxdictis  lirteris  innotefeit  evidenter.  Quod  tamen  ut  c6 
•»  celcrius  v  utilius  »  commodius ,  &  fecurius  effici  yaleat  ,  dcfidcramus 
rprxfatum  Confanguincum  noftrum  Anglix ,  &:  nosamoris  &  afTcc- 
«  tus  mutui  ac  fpecialis  amicitix  federibus  invicem  copulari.  Nos 
»  confideratione  prxmiflbrum  ;  &  co  quod  fi,  annuente Domino,  diitus 
«tra&atus  pacis  fine  defiderato  concludatur,crit  per  raatrimoniumin- 
»»  ter  ipfum  ferenilfimum  &  cxccllentiiïimum  Principcm  Domiriura 
»  Henricum AngUx  Rcgcm^Çonfanguineum  noftrum  prxcariflimum,8c 
»  illuûrifl»mam  Domiuam  Dominam  Cathçrinam  ditti  mctuendiflîmi 
»  Dominiôc  patris  noftri  Francorum  Régis  filiam  ,  fororcm  Michaëlis 
»  Francix  Conthoralis  noftrxprxcarifiîmx;  neenon  per  médium  matri- 
»  monii  inter  unumex  noftris  prxçlariflimis  fratribus  Domini  Régis 
«Anglias  Confanguinci  noftri.  &unam  ex  noftris  prxcariflSmis  <brori- 
«  bus,  fi  Deus  annuerit ,  contrahendi  j  nos  eidem  Régi  Anglix  co  cafi* 
vf rater  efFeûi,  aliifque  Vatiis  decaufis  rationabilibus  &  juftis  nosadid 

•  moventibus  defideriis  ejufdem  Régis  Anglix  Confanguinei  noftri 
vbenivola  promptitudinc  inclinati ,  concorda vimus  8c  convenimus, 
te  concordamufque  &  convenîmus  cum  eodem  Rege  Anglix  Confan- 

•  guinco  noftro  in  cum  qui  fequitur  modum.  In  prunis  quod  nos  di- 
•ftum  Regem  Anglix,Confanguincum  noftrum  ,  velut  prxcariflïmum 
?  fratrem  noftrum  diligemus  finceriter .  &  effc&uofe  quoad  vixerimus  , 
*»  acfibîutprxcarifilmo  fratri  noftro  favebimus  &  amicabimur ,  ac  ip« 
w  fum  &  Regnum  ,  terras  i  patrias  &  dominia  fua  pro  pofle  noftro 
■»  confervabimus  »  tuebimur  &  manutenebimus  in  fuis&  eorum  juri-. 
»  bus  ,  prxrogativis  &  prœeminentiis  uni  ver  fis  »  eaque  procurabimu* 
»qux  eidem  Régi  Anglix  Confanguinco  noftrp  cfTe  valcant  &  cedere, 
••ad  commodtim  &  honorera  ;  fklclitate  tamen  quâtenemur  ad  pra>4 
«.  fatummctuendilfimumDominum  &patrcm  noftrum  Karolum  Fran- 
-  corum  Regem  anrediaum  Pominum  noûrum  fuprcmitm  quanta 

•  vixerit  femper  falvâ.  -,  ;  * 

»  Item ,  quod  idem  Rex  Anglix  Confanguineus  nofter  fimili  modo 
»  nos  velut  prxcarifiimum  fratrem  fuum  diliget  finceriter  &  erTcauofè 
Tome/.  Sf 
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**  quoad  vixerit ,  ac  nobis  ut  prxcar:flimo  fratri  fuo  favcbit  &  aniïcat 
»  bitur ,  &  nos  ac  terras ,  Patrîas  ,  &  Dominia  no  (Ira  pro  polie  fuo 
»  confervabit ,  tuebitur  &  manutenebit  in  noltris  juribus ,  prxrogati- 
*vis,&  prxeminenciis  univerfis ,  eaque  procurabit  qux  nobis  elfe' 
»  valcant  &  cedere  ad  commodum  &  honorem ,  ftatu  Coronx  Fran- 
»  cix  ,  ac  juramentis  per  eumdem  Regem  Anglix  Confanguincun* 
»  noftrum  prxftandis  ,  fi  &  quando  divinafavente  clementiâad  regi- 
wmen  Reipubiicx  Regni  Francix ,  &  ad  Coronam  ejufdcm  eumdeiu 
»»  Regem  Anglix  admitti ,  &  pervenire  eontigerit  in  omnibus  fem- 
»per  falvis. 

n  Item ,  quod  efficacirer  &  diligenter  idem  Rex  Anglix  Confan- 
»  guincusnofter  laborabit ,  &  inrender  omnibus  viis  &  rnodis  quod 
«punitio  condigna  fiât  de  Karolo  Dalphino  Viennenfi ,  &  fuis  corn-* 

*  plicibus  culpabilibus  atrocis  homicidii  in  perfonam  illuftris  Prin-- 
*>  cipis  prxcarifïîmt  Domini  &  Gcnitoris  noftri  Domini  Jobannis  ulti«- 
»  mate  Ducis  Burgundix  perpetrati. 

•>  Item  y  quod  fi  contingat  diftum  Karolum  Daîphînnm  Vicnnen* 
»fem  ,  aut  quofeumque  alios  prxdi&i  homicidii  culpabîles  ad  manus 
»  ipfius  Régis  Anglix  Confanguinei  noftri,  aut  fnorum  per  guemm 
»  autalio  modo  quoeumque  devenire  >  nulla  redemptione  ,  feu  re- 
»  miffione  liberabuntur  abfque  confenfu  noftro,fed  falvo& lêcure 
»  juxta  pofle  fcrvabûntur  quoufque  de  ipfis  fiât  quod  juftitia  exigit  6c 
»  requirit. 

»Ifem  9  contemplatione  dic"tx  perfonx  Michaelis  filix  prxfati  Do- 
.»  mini  noftri  Régis  Francorum  Conthoralis  noftrx  prxcariflimx ,  nec 
»  non  aflfc&us  illius  quem  nos  ad  bonum  prxfatxpacis  finalis  habemns^ 
»  prout  idem  Rex  Anglix  nos  habere  per  pendit,  ac  occafione  fump- 
*tuum  Se  expenfarum  gramdium  quod  nos  impendimus,  &  Domina 

*  concedcntc  impedemus  rac  diferiminam  &  labomm  quibusnos  & 
«noftros  expofuîmus,  &  exponemus  indi&x  pacis  negotio ,  ut  ipfurrt 
afelicem  &  votivum  fortiatur  eftc&um  ,  aliifqucde  caufis  rationabi-- 
»  libus  ipfum  Regem  Anglix  in  eâ  parte  moventibus  nos  i  concc(Tlr& 
»»  promifitquod  dabît  &  impendet  operam  diligentem  ,  folertcm^c  et'-- 
•^ficaeem,  utper  dictum  metnendiftîmum  Dominum  noftrum  Fran- 
«corum  Regem  nobis  aflfignentur  ,  concedantur  &  tradantur  abfque 
»  defmembratione  ,  feu  diminutionc  Coronx  j  terra;  ,  poflcflioncs  &C 
«dominia  prope  terras ,  poOcftiones  &  dominia  quas  habemus  &  te-- 
•nemusin  Régna  Francix  ufque  ad  ver  uni  valorem  annuum  viginti1 
»  millium  librarum  Parifienfium  remanfura  nobis  ;  neenon  prxfatar 
"Michaé'Ii  noftrx  Conthorali  ad  totam  vitam  noftram,  &cujufvis 
»  noftrum  acnoftris  ha?redibus  mafeulis  inter  nos  ô:  ipfam  proercan- 
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j»<âistenenda  à  Rcge  &:  Coronâ  Francise  in  feodum  fccundi'm  morcm 
»&  confuetudinem  Rcgni  Francia:  fupradidi ,  &  quod  fuper  eifdem 
«nobis  dentur  Littetx  efficaces  di&i  mctuendiiïimi  Domini  noftri 
»Francorum  Régis  ;  neenon  Littcra:  approbatoria?  mctucndiflimae 
«Domina:  &  matris  noftrac  Ifabellis  Reginx  Francis ,  quasidem  Rcr 
•»Ariglix  Confanguincusnofter  confirmante  Se  ratifficabit  fub  Litteris 
»  fuis  pat  entibuspro  ipfo  &  hxrcdibus  fuis  imperpctuum.  Et  fi  con- 

*  trngat  quod  prxfatus  metuenduTimus  Dominus  &  pater  Jrancorum 

*  Rex  dictas  a/fignationcm  ,  conceffionem  &  traditioncm  nobis  non 

*  faciat ,  ipl'c  Rex  Anglix  Confanguincus  nofter  quum  primum  ad 
»  Coronam  ôedignitatem  Regalem  Francia:  pervençritcas  nobis  facict 
"  per  modum  fuperius  cxprellàtum ,  ac  facict  &  permittet  nos  >  &  di- 
m  ûam  Michaélem  Conthoralem  noihram  ac  noftros  haaredes  fupradi- 
*•  clos  •  abfquc  impedimento  vcl  conrradiûkme  dicti  Régis  Angiia?» 
»  vel  harredum  fuoEUm  eifdem  modo  prarmifib  pacificè  <Sc  quiet egau- 
•»  dere. 

Uem%  concordatumeftinter  ipfum  Regcm  Anglia:Ccm£mguincum 

*  noûrum  &  nos,  qnod  fi aliquis  aliuseâ  de caufâ  quod  4°^Çrit  flliam 
«de  Domo  Francia; ,  tcI  aliâ  occafionc  exigat  aut  petat  in  futurum 
«quod  aliqua  afugnatio  ter r arum ,  dominiorum  ,  feu  poûeflkmum 
«*Regiorum  fibi  fiât ,  nos  eidem  Régi  Angliae  Confanguineo  ooitro 
>»  pro  pofle  noftro  j  fi  fuper  hoc  per  cum  fucrimus  requifiti  auxiliabi- 
•*  mur&  afliftemusac  juvabirous  cumdcm  ad ver fit  s  petitionem  hujuf- 
»»  modi&.ad  eam  impediendam  ac  temeritates  ôc  malitias  fie  peten- 
f»  tium  j  fi  quas  hac  de  cauCà  contra  prac  fatum  Regcm  Anglia?  Con- 
*»  fanguineum  noftrum  rnachinari  conentur  feu  moliri.  Qux  omnia  fie 
»»  fingula  fupraferipta  hiis  prstfentibus  Litteris  no  (tris  contenta  ,  qua- 
»•  tenus  nos  &  partera  noilram  concernunt  nos  implcturos&obfcrva- 
•»  turos  promittimus  in  verbo  Principis  &  ad  fanera  DeiEvangelia  per 
•••  noscorporaliterta&a,  &  quod  non  veniemus  in  contrarium  eorum 

*  vcl  aliquorum  eorumdem,  dummodopra:fens  pacis  tra&atus  finale  m 
-•»&  defideramm  fortiatur  effèétum.  In  quorum  omnium  &  fingulo- 
9»  rum  fidem  &  teuJmonium  Litterastiofiras  magni  figilli  noftri  appen- 
y>  fione  fecimus  communiri.  Datumin  Villâ  noÂrâAtucbatcnfiquinu 
»»  die  menfis  Januarii  anno  Domini  14.1 9. 
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TREVES    ENTRE    LES    PATS    DU  DVC 
de  Bourgogne  3  O*  les  Pays  du  Duc  de  Bourbon. 

Chambre  TjHilippe  Duc  de  Bourgoingne  ,  Comte  de  Flandres,  d'Artois  & 
**Comp-  J_  de  Bourgoingne,  Palatin ,  Seigneur  de  Salins  fie  de  Malines;  à 
jon. C  '  tous  cculx  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  ,  Salut.  Comme  nos* 
Première  amés  &  feaulx  Confeillers  Meffire  Philibert  Seigneur  de  S.  Ugier* 
Tnit7sddê  Cncvalicr,  Girart  de  Bourbon  noftrc  Bailli  &  Mairtrc  des  foires  de 
Paixjiafle  Chalon ,  Huguenrn  du  Bois  noftre  Bailli  du  Charroi  lois ,  Maiftre 
♦  cette  jo.  Guy  Gelinier  Licentiéen  Loix,&L  Regnault  de  Thoify,  par  vertu  & 
autorité  de  certain  pouvoir  fit  cornmilïion  à  eulx  par  nous  &  nos> 
Lettres  patentes  donné  &  attribué,  aient  nouvellement  fait ,  procédé 
pafle,  &  conclut  avec  Tes  Commis  &  députés  de  noftre  très-chiere 
fie  très-amee  Coufine  la  Duchcfle  de  Bourbonnois  ,  certaine  abfti* 
nence  de  guerre ,  &  de  voyc  de  fait  entre  nos  Pays  &  fubgiez  de  nos 
Duchié  fie  Comté  de  Bourgoingne  &  Comté  de  Charro'lois  ,  &  ceulx 
de  Bourbonnois,  Forez  ,  Beau jolois,  Chaflel-Chinon  &  Combraille* 
&  fur  ce  baillés  leurs  Lettres ,  defquelles  la  teneur  s'enfuit  :  Phi* 
libert  Seigneur  de  S.  Ligier,  Girart  de  Bourbon  Bailli  de  Chalon, 
Huguenin  du  Bois  Bailli  de  Charrolois,  Guy  Gelinier  &  Regnault 
de  Thoify  Confeillers  de  noftre  très  -  redoubté  Seigneur  Monfci- 
gneur  le  Duc  de  Bourgoingne ,  Comte  dé  Flandres  ,  ficc.  Commis 
de  noftrcdit  Seigneur,  par  vertu  &  au&orité  de  fes  Lettres  patentes, 
defquelles  la  teneur  s'enfuit  :  Philippe  Duc  de  Bourgoingne ,  ficc. 
à  nos  amez  fie  feaulx  Confeillers  &  Chambellans ,  Me/Tire  Philibert 
de  S.  Ligier  ,  Pierre  de  Dyoc  Chevaliers  ,  nos  Baillis  d'Oftnn  ,  de 
Charrolois  &  de  Chalon  ,  Maiftrc  Guy  Gelinier ,  fie  Regnault  de 
Thoify,  les  cinq  ou  quatre  ou  trois  d'ieeulx;  Salut.  Comme  entre 
feu  noftre  très-redoubté  Seigneur  fie  pere  que  Dieu  abfoille  ,&  noftre 
trés-chierc  Se  rres-amée  Coufine  la  Duchcflc  de  Bourbon  ,  par  cer- 
tains leurs  Commis  &  députés ,  fit  par  autorité  de  leurs  Lettres  pa- 
tentes,  fuft  prinfe  &  faite  certaine  abftinence  de  voye  de  fait  en- 
tre leurs  Pays  fie  fubgiez  de  Bourgoingne  .  de  Charrollois  ,  de  Bour- 
bonnois ,  Fourez  fie  Bcaujeulois  ,  lefquelles  abftinences  noftredire 
Coufine  dit  eftrc  expirées  par  la  mort  fie  trefpaflcment  de  feu  noftre- 
dit  Seigneur  fie  Pere  ,  &  pour  ce  ayt  envoyé  pardevers  nous ,  pour 
yccllcs  abftinences  entre  nofdîz  Pays  ,  les  fiens ,  nos  fubgiez  fie  les 
fiens  prorogier  fie  femeftier  8c  confermer  ;  cenfians  à  plain  de  vos 
fcns,  diferetions  fie  loyaultés,  voulons  &  vous  mandons  que  vous 
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tons  tfanfporticz  en  aucun  lieu  de  noftredit  Duchic  ,  tel  que  vous 
&  les  gens  de  noftredite  Coufine  adviferez  eftrc  plus  convenable  ,  & 
illec  reprins  pardevers  vous  les  Lettres  dcfditcs  abftinences,  qui  au 
temps  de  feu  noftredit  Seigneur  fie  Père  furent  faites  &  paflecs  ,  pro- 
cédé» à  faire  les  pareilles  &  femblables  abftinences  qui  faites  furent 
par  les  gens  de  feu  noftredit  Seigneur  6c  Pere  ,  ôc  ceulx  de  noftrc- 
dite  Coufine,  en  baillant  &  prenant  pour  l'entretenemenr  d'icclles 
abftinences  ,  les  meilleurs  &  plus  grans  feurtes  que  vous  pourrez  ad- 
vifer ,  &  en  baillant  de  par  nous  Lettres  d'icelles  abftinences  ,  & 
en  y  commettons  gens  de  par  nous  qui  ayent  la  garde  d'icclles,  pour 
faire  réparer  à  toutes  forces  tout  ce  qui  fc  feroitou  préjudice  d'i- 
celles ,  pourveu  toutes- voyes  que  les  gens  &  Commis  du  cofté  de 
noftreditc  Coufine  ,  ayent  pareillement  puhîance  de  faire  &  pranre 
ycelles  abftinences  &  donner  feurté,  fit  voulons  que  tout  ce  que  par 
vous  fera  fait  en  cette  partie,  foit  ferme  &  cftable ,  fans  ce  que  au- 
cuns de  nos  fubgiez  aille  ou  puifle  aler  aucunement  au  contraire  : 
&  s'il  advenort  que  Dieu  ne  veuille  que  incontinent  il  foit  repparé 
reaiment  &  de  fait  par  ceulx  que  vous  commettrez  à  la  garde  def- 
dites  abftinences  ,  leur  fequclles  &  dépendances  ,  6c  fc  mefticreft, 
tout  ce  que  par  vous  fera  fait  en  cefte  partie  ,  conformerons  par 
nos  autres  Lettres  patentes  :  de  ce  faire  vous  donnons  plain  pouvoir, 
au&orité  ,  fit  mandement  efpccial.  Mandons  fit  commandons  à 
à  tous  nos  Jufticiers  ,  Oflficicrs  &  fubgiez  que  à  vous,  vos  Commis 
&  députez  &  en  ce  que  vous  en  ordonnerez  ,  obeïflcnt  6c  entendent 
diligemment  fans  aucun  reffas  ou  contredit  ,  fur  tant  qu'ils  fc  peu- 
vent meftaire  envers  nous  6c  fur  peine  d'en  cftre  corrigez  fi  griefve- 
ment  que  ce  foit  exemple  à  tous  autres.  Donné  à  Troyes  le  i.  jour 
d'Avril  141 9.  avant  Pafqucs.  Ainfi  figné  par  Monfcigneur  le  Duc 
J,  Saurte.  Sçavoir  faifons  à  tous,  que  pour  l'entérinement  6c  accom- 
pliflcmcnt  du  contenu  efditcs  Lettres»  nous  avons  efté  aficmblez  ou 
lieu  de  Bourbon  -  Lancy  ,  avec  nobles  Seigneurs  Mefleigneurs  de 
Chaftel-Morant  6c  de  l'tfpinace ,  Maiftres  Eftienne  de  Bar,  6c  Régnier 
Roque  Commis  de  très- noble  6c  puiflante  Dame  Madame  la  Du- 
chefle  de  Bourbonnois ,  d'Auvergne,  ayans  puuTance  de  parditc  Dame 
à  faire  certaines  abftinences  de  voyes  de  fait  entre  les  Pays  des 
Duchié  6c  Comté  de  Bourgoingne  6c  de  la  Comté  de  Charroi  lois  , 
appartenant  à  noftredit  Seigneur,  des  Pays  de  Bourbonnois,  Forelï, 
Bcaujeulois  ,  Chaftel-Chinon  6c  Combraille  ,  appartenant  à  Monfef- 
gneur  le  Duc  de  Bourbonnois  6c  à  madite  Dame  fa  femme  :  &  après 
plufieurs  paroles  ciies  entre  nous ,  lefdits  Commis  d'une  partie  6c 
l'autre  pour  nourir,  garder,  maintenir  amour  &  dile&ion  entre  nof^ 
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diz  Seigneurs  &  Dame ,  leurs  fubgicz^c  Pays  deflus  diz  &  qu'on  pulffa 
converfer  les  uns  avec  les  autres  feu re ment ,  avons  efté  d'accord 
par  auctorité  de  noftredir  povoir  d'abftinencc  de  guerre  eftre  faite 
entre  lefdiz  fubgiez  &  Pays  de  Bourgoingne  ,  de  Charrolois,  de 
Bjurbonnois,  Fourcz,  Beaujeulois,  Chaftel-Chinon  &  Combraille  • 
&  dès  maintenant  par  ces  prefentes  les  faifons  en  &  par  la  manière 
que  n*a  guaircs  furent  faites  &  prinfes  par  nobles  Seigneurs  &  faiges 
Mcflire  Jacques  de  Courtiamblcs»  Seigneur  de  Commarien,  moy  le- 
dit Philibert  »  Maiftre  Gcotfroy  de  Thoify  Doyen  d'Oftun  ,  Hugucnht 
Seigneur  de  Monjeu  ,  Bailli  d'Oftun  5c  de  Moncenis,  Confcillcrs  3c 
Commis  de  feu  très-bonne  mémoire  noftre  très-redoubté  Seigneur 
Monfcigneur  le  Duc  de  Bourgoingne,  derrenierement  trefpafle,  que 
pieux  abfoillc  ,  &  par  Mcflire  Jehan  de  Chaftclmorant  ,  Eftienne 
Seigneur  de  Norry  ,  Robert  de  Vendac  ,  Seigneur  de  Belregart  » 
Chevaliers  &:  Maitrc  Pierre  de  Tholon  Confeillcrs  &  Commis  de 
feu  Madame  la  Ducheflc  de  Bourbon  ,  derrenierement  trcfpaffce  » 
que  Dieu  abfoillc ,  &.  de  Monfcigneur  de  Bourbon  fon  fils  »  comme 
par  les  Lettres  fccllces  de  fecaulx  de  feu  midite  Dame  ,  &  de  noble 
&  puiûant  Seigneur  Mcflire  Guichart  Daulphin  ,  Seigneur  de  Ja- 
ligny ,  commis  à  palier  lefditcs  abilinences  par  Lettres  fccllées  du 
Scd  de  mondit  Seigneur  le  Duc  de  Bourbon,  puet  apparoir  ;  efquelles 
lettres  fccllces  ,  c'eft  aiïavoir  celles  de  feu  madite  Dame  la  Du- 
chefle,  de  la  date  du  fécond  jour  de  Juillet  I4I4.  &  celles  dudit 
.Mcflire  Guichart  du  4.  dudit  mois,  cil  incorporée  la  cedulc  de  la* 
dite  abftincncc  de  guerre  palTéc  par  lefdiz  Commis  ,  de  laquelle 
chambre  teneur  s'enfuit.  Comme  pour  entretenir  en  Paix  Ôc  tranquillité  la 
^" d°DP"  bonnc  a,miit^  &  prouchaincté  qui  longuement  a  cfté ,  cft ôt  fera  fe 
joî.  C   *"  t>»cu  plaiûV  entre  les  Pays  des  Ducbic  &  Comté  de  Bourgoingne, 
layette  des  &  Comte*  de  Charrolois  ,  d'une  part ,  &  des  Duchié  de  Bourbonnois , 
vltxAhPc  Comté  de  Forcft  &  Seigneuries  de  Beaujolois,  Chanel-Chignon  & 
t  cottestj.  Combrai lies,  d'autre  part  :  &  pour  obvier  aux  dommaiges  &  incon- 
*  >°"       yeniens  qui-  pourroient  foubdre  &  fub venir  aufdis  Pays  ,  pour  oc* 
.cations  des  murmuremens  de  guerre ,  paroles  ayneufes  &  defplaifans 
qui  chafeun  jour  le  fement  en  diverfes  manières  >  fous  couleur  du 
remps  dangereux  qui  règne  »  ou  autrement  par  aucuns  perturbateurs 
de  paix  ,  Habitans  de  chafeun  defdiz  Pays ,  ait  elte'  advificpar  no- 
bles &  puilfans  Monfcigneur  Guichart  Daulphin,  Seigneur  de  Jaligny 
&  de  Bauimiers  Grant  Maiftre  d'Hôtel  du  Roy  ,  &  Monficur  Loys 
de  J_i#enois,  Seigneur  de  Monragu  &  de  Challeledon  ,  zélateurs  du 
bien  publique  de  tous  lefdiz  Pays  ,  &  médiateurs  en  ce  faiteftre  te- 
jaiie  une  journée  par  les  gens  4u  Coofeil  de  chafeune  deldites  parr 
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fîes  ,  aujourd'huy  fc  font  aflemblez  nobles  hommes  Meifire  Jacques 
de  Courtiambles ,  Seigneur  de  Commarien  ,  Philibert,  Seigneur  de 
&  Ligier  Chevaliers  ,  Confeillers  r  ôc  Chambellans  de  Monieigneur 
JeDuc  de  Bourgoingne  ,  Maiftrc  Geftroy  de  Thoify  Doyen  d'Oftun  , 
&  Hugues  Seigneur  de  Montjeu ,  Bailli  d'Oftun  &  de  Moncenis ,  au/1, 
Confeillers  d'icellui  Seigneur  ,  pour  la  partie  de  mondit  Seigneur  1: 
Duc  de  Bourgoingne  &  les  Pays  deflus  diz  d'une  part ,  &  nobles  hom 
mes  Mcflirc  Jean  Seigneur  de  Chaftelmorant ,  Eftiennc  Seigneur  di 
Norry ,  &  Robert  de  Vendac ,  Seigneur  de  Baulregarr,  Bailli  de  Cour- 
feonnois  Chevaliers,  Confeillers  fie  Chambellans  de  Monfcigncur  le 
Duc  de  Bourbonnois ,  &  Maiftre  Pierre  de  Tholon ,  Conleiller  ÔC 
Prcfldent  en  la  Chambre  des  Comptes  d'icellui  Seigneur  ,  pour  là 
partie  de  Madame  la  Duchcfle  de  Bourbon  no  is  ,  ComtdTe  de  Foreft 
ÔC  Dame  de  Beau  1  jeu  ,  ôc  pour  ledit  Monfcigncur  le  Duc  de  Bour- 
bonnois  fon  fils  »  leurs  Pays  deflus  diz  d'autre  part  ,  lcfquelx  Con- 
feillers dcflùs  nommez  prenant  en  main ,  &  eulx  fàifans  fors  de  tous 
leurs  loyaulx  pôroirs  fans  malengin,  par  la  foy  ôc  fercmer*  de  leurs: 
corps  pour  les  Seigneurs  &  Dame  ,  Pays  &  fubgiez  pour  ïcfquelx  ils 
conduifent  ceftprefent  traitié  ,  ont  accordées  fie  convcnancécs  les 
chofes  qui  s'enfuiguent.  Ccft  aflavoir  les  Confeillers  de  mondit  Sei- 
gneur le  Duc  de  Bourgoingne  deflus  nommez,  ou  nom  Ôc  prenant 
en  main  comme  deflus  ont  accordée  paix  ,  Ôc  icelle  eftre  entretenue' 
fermement  ôc  ailinance  de  guerre  Se  de  tous  debaz  6c  difeenfions ,  tant/ 
défait  que  de  parole  defdits  Pays ,  Duchié  fie  Comté  de  Bourgoingne, 
ôc  Comté  de  Charrolois  fie  des  fubgiez  ôc  habitans  d'icculx  ,  au  re- 
gart  fie  en  tant  que  touche  lefdiz  Pays  de  Bourbonnois  ,  Foreft ,  Beau* 
jolois  ,  Chaftel-Chignon  ôc  Combraillc  ,  fie  des  fubgiez  ôc  habitans  , 
eulx  cftans  ens  &  dedans  les  mettes  defdiz  Pays  ,  ôc  qu'aucun  dom- 
maige  ne  fera  porté  defdiz  Pays  ,  Duchié  &  Comté  de  Bourgoingne 
&  Comté  de  Charrolois,  aux  Pays  ôc  Duchié  de  Boubonnois,  Comté 
de  Foreft  ôc  Seignories  de  Beauljolois  ,  Chaftel-Chignon  ôc  Com- 
braille  deflus  nommez  ;  ÔC  que  s'il  advient  que  aulcuns  voloient* 
pafler  par  lefdiz  Duchié  Ôc  Comté  de  Bourgoingne ,  ôc  Comté  de 
Charrollois  ,  pour  tenir  ôc  pourter  dommaige  auxdiz  Pays  de  Bour- 
bonnois ,  Foreft  ôc  Beauljolois  ,  Chaftel-Chignon  Ôc  Combraillc 
deflus  nommez  ;  ou  à  aucun  d'icculx,  que  lcfdits  Confeillers  de  M. 
le  Duc  de  Bourgoingne  faichent  ou  prefument,  ils  le  notifieront  ôc 
feront  feavoir  avant  le  cas  advenu  ôc  le  pluftot  qu'ils  pourront  aux- 
diz Pays  ôc  fubgiez  de  Bourbonnois,  Foreft  Ôc  Beauljolois  f  Chaftcl- 
Chaignon  ôc  Combraillc ,  ou  à  icelli  d'eulx ,  à  cui  l'on  prefumera 
vouloir  eftre  pourtc  dommaige,  ôc  avec  ce  de  tout  leur  povoir  con- 
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trcfteront  &  empefchcront  ledit  paflaige  ,  ôc  que  ledit  dommaige  ne 
foit  fait.  Pareillement  les  Conleillers  de  mondit  Seigneur  de  Bouc» 
goingne  deflus  nommez  ,  ou  nomôcprcnans  en  main  comme  deflus  » 
ont  accordé  paix  ,  &  icellecftrc  entretenue  fermement  &  aftinanec 
de  guerre  ôc  de  tous  debaz  ôc  difeenfions,  tant  de  fait  que  de  paroles 
defdits  Pays  de  Bourbpnnois ,  Foreft  ,  Beauljolois,  Chaftel -Chignon 
ôc  Combraille ,  Ôc  des  fubgicz  ôc  habitans  d'iceulx  .  au  regart  ôc  en- 
tant que  toiche  lefdiz  Pays ,  Duchié  &:  Comte  de  Bourgoingne  ,  ÔC 
Comté  de  Charrollois ,  Ôc  des  fubgiez  ôc  habitans  d'icculx  ,  eux  eft  ans 
ens  &  dedans  les  mettes  defdiz  Pays,  Ôc  que  aucun  dommaige  ne  fera 
pourté  defdiz  Pays  de  Bourbonnois  >  Foreft  ,  Beauljolois ,  Chaftei- 
Chaignon  &Combraillefaufdits  Pays ,  Duchié  ôc  Cqmté  de  Bourgoingne 
&  Comté  de  Charrolois  :  &  s'il  advient  qu'aucuns  voloient  paûer  pat 
lefdits  Pays  de  Bourbonnois ,  Foreft,  Beauljolois,  Chaftcl  -  Chaignon 
&  Combraille  ,  pour  tenir  &  porter  domaige  efdiz  Pays  de  Bour- 
goingne &  Charrollois  ,  ou  à  aulcun  d'icculx,  que  lefdiz  Confeillcrs 
de  Monfçjgneur  le  Duc  de  Bourbonnois  faichent  ou  prefument,  ils 
le  notifieront  ôc  feront  feavoir  avant  le  cas  avenu  ,  ôc  le  pluftofl 
qu'ils  pourront  aufdiz  Pays  ôc  fubgiez  de  Bourgoingne  ôc  de  Char* 
rollois,  ou  à  celuy  d'eulx  à  cuy  l'on  prefumera  vouloir  eftre  pourté 
dommaige  ,  &  avec  ce  de  tout  leur  povoir  contrôleront  Ôc  empef- 
çheront  ledit  paflaige ,  ôc  que  ledit  domaige  ne  foit  fait.  Et  pour 
mieulx  entretenir  les  paix  ôc  aftinanec  de  guerre,  de  debaz  ôc  difTen* 
tions  dont  deflus  eft  parlé  ,  a  cfté  apointié  que  les  Baillis  d'Auxois  , 
d'Oftun,  de  Chalon  ôc  de  Charrollois,  ou  leurs  Lieutenans  pour  lef- 
diz Duchié  ôc  Comté  de  Bourgongnc ,  ôc  Comté  de  Charrollois  ,  ÔC 
les  Baillis  de  Bourbonnois,  Foreft,  Beauljolois  ,  Chaftcl -Chaignon 
&  Combraille ,  ou  leurs  Lieutenans  pour  lefdiz  Pays  >  chafeun  es 
mettes  de  fa  Jurifdittion  ôc  autre  part  efdiz  Pays,  feront  confervar 
teurs  defdites  paix  ôc  aftinance  de  guerre,  de  debaz  ôc  de  diflencions , 
dont  deflus  eft  parlé,  lefquelx  Confervateurs  fc  aucune  chofe  eft  of* 
£enféc  ou  faite  à  rencontre  de  ceft  prefent  traitté  ,  feront  fi  avant 
telle  ôc  il  haftive  juftice,  chafeun  en  fefdites  mettes  des  vyolcurs  ôc 
mefprençurs  en  ce,  tant  en  faifant  faire  fatisfadtion  à  parties  blecic, 
comme  autrement ,  ainfi  que  le  cas  le  requierra  i  ôc  s'il  avient  que 
mondit  Seigneur  de  Bourgoingne ,  par  le  commandement  du  Roy  ou 
autrement ,  foit  ou  temps  à  venir  en  propox  ôc  voulcnté  de  faire  ou 
foum-ir  eftre  faite  guerre  de  fefdiz  Pays  ,  Duchié  ôc  Comté  de  Bour- 
goingne, ôc  Comté  de  Charrolois ,  aux  Pays  de  Bourbonnois  ,  Foreft, 
Beauljolois ,  Chaftcl- Chaignon  ôc  Combraille  demis  diz  ,  ou  pareil- 
lement mondjt  Seigneur  le  Duc  de  Bourbonnois ,  ou  madite  fa  mere 
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fit  le  Commandement  du  Roy  ou  autrement,  (bit  ou  temps  à  venir 
en  propos  ou  voulenrez  de  faire  ou  fouftrir  eftre  faite  guerre  defdiz; 
Pays  de  Bourbonnois*  Forcit ,  Beauljolois  ,  ChaftelChaignon  8c  Corn- 
braiJle  ,  aufdiz  Pays ,  Duchié  &i  Comté  de  Bourgoingnc  ,  &  Comté 
de  Charrollois ,  a  cfté  convenancié  8c  promis  par  lefdiz  Confeillers, 
ou  nom  &  prenans  en  main  comme  deflus ,  que  le  Seigneur  ou  Damç 
qui  premier  aura  youlenté  de  fairf  guerre  à  l'encontre  de  l'autre  par- 
tie ,  fera  tenu  de  le  notiffier  &  faire  fçavoir  par  efeript  ,  par  Tes 
Lettres  patentes  fcellées  de  fon  Scel  à  la  partie  contre  laquelle  l'on 
fera  en  propos  de  mouvoir  ladite  guerre  ,  paravant  iccllc  guerre 
ibit  mehuc  >  par  trois femaines  contenant  vingt  8c  ung  jours  ,  icclluy 
▼ingt-uniefme  jour  inclus  ,  à  compter  lefditcs  trois  fen^aincs  du  jour 
de  ladite  notification,  laquelle  fera  faite,  fecllc  vient  du  codé  de 
Monfeigneur  de  Bourgoingne ,  au  lieu  de  Molinscn  la  Chambre  des 
Comptes  dudit  lieu ,  en  la  perfonne  des  Confeillers  d'icelle  Chambre 
ou  de  l'un  d  eulxj  8c  fc  elle  vient  du  cofté  de  maditc  Dame  de  Bour- 
bonnois  ou  de  mondit  Seigneur  de  Bourbon  ton  fils,  ladite  notifica- 
tion fera  faite  au  lieu  de  Dijon  en  la  maifon  de  la  Chambre  des  Comptes 
dudit  lieu  >  en  la  pcrConnc  des  Confeillers  de  ladite  Chambre  ou  de 
l'un  d'euix.  Et  afin  que  ces  chofes  foient  plus  fermes  8c  eftables ,  lef- 
diz Confeillers,  tant  d'une  partie  que  d'autre  ,  procureront  de  leur 
loyaul  povoir  cejft  prefent  traitié  eftre  agréé  &  ratifie  par  leurs  Sei- 
gneurs &  Dame  ,  ou  par  autres  ayans  povoirs  fouftilans  defdits  Sei- 
gneurs Se  Dame  à  faire  ladite  ratification  dedans  ung  mois  j  à  compter 
de  la  date  de  ces  prefentes ,  &  baillera  une  chafeune  dcfditcs  parties, 
à  l'autre  les  lettres  de  ladite  ratification  dedans  ledit  temps  ,  &  defja 
&  cependant  demoureront  lefdiz  pays  &  fubgicz  l'une  envers  l'autre 
en  paix  8c  aftinance  de  guerre,  en  la  manière  &  félon  les  chofes  deûus 
dites ,  &  n'eft  pas  l'entente  defdiz  Confeillers  que  par  ccft  prefent 
traitié  aucun  defdiz  pays  aillent  converfer  les  uns  aux  autres  avec  port 
d'armes ,  par  manière  de  obfHlité  ne  autrement  malicieufement  ;  mais 
£5  boa  leur  femble>  ils  pourront  alcr  demourcr,  converfer,  mar- 
chander 8c  faire  leurs  befoingnes  les  uns  avec  les  autres ,  8c  es  pays 
des  autres  paifiblement  en  leurs  fimplcs  cftas  6c  abis  couftumiers  en 
forme  de  paix.  Et  afin  que  ces  chofes  foient  termes  &  eftables,  les 
Chevaliers  deflus  nommez  d'un  cofté  8c  d'autre,  8c  ledit  Baillid'Oftun 
ont  fignées  ces  prefentes  lettres  de  leurs  feings  manuels  >  &  lefdiz 
Mcflu.e  de  Comarrien  8c  de  Chaftelmorant  les  ont  fcellécs  de  leur*, 
propres  fecls  le  6.  jour  du  mois  de  Juing  ,  l'an  de  grâce  141 4.  .  • 
Çourtiamblcs.  P.  de  S.  Ligicr  ,  H.  Monjeu  , Chaftelmorant  ,  Norry  , 
Y.en4ac,  Par  vertu  &  au&oritç  dcfqucjlcs  lettres  de  noûredit  Scigneu^ 
Tmel,  Tt  " 
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dcflus  tranfcriptes  5c  duditpovoic  à  nous  donné  de  par  luy  avons  agrée* , 
ratifié ,  approuvé  &  confermé  >  &  par  la  teneur  de  ces  prefentes* 
agréons  ,  ratifions ,  approuvons  5c  confermons  les  traitié  5c  aftinence; 
de  guerre  contenus  en  ladite  cedule  cy- devant  tranferipte,  5c  toutes 
les  chofes  contenues  en  icellc  cedule  concernant  ladite  abftinence 
de  guerre  ôc  effet  d'icelle  j  &  pour  la  garde  5c  feurté  d'icclle  abfli- 
nenecôc  faire  reparer  &  mettre  en  bon  cftat  toutes  chofes  qui  feraient 
faites  ou  préjudice  de  ladite  abftinence  par  les  gens  5c  fubgiez  de 
noftre  dit  Seigneur ,  avons  commis  Ôc  par  ces  prelentcs  commettons' 
les  Baillis  d'Auxois ,  de  Chalon ,  d'Oftun  &  de  Charrollois ,  leurs 
Lieutenants  ôc  chafeun  d'eulx  ,  en  leur  donnant  pui (Tance  &  mande— 
ment  de  par  noftredit  Seigneur  ,  que  tout  ce  qu'ils  trouveront  eftre 
fait  par  voyc  de  fait  ou  autrement, ou  préjudice  defdites  abftinence  s, 
que  à  main  armée  ou  autrement ,  ils  le  reparent  ôc  fa  cent  reparer 
incontinent  5c  fans  delay  fans  aucun  refTus  ou  contredit,  5c  fur  tanr 
qu'ils  fe  pourront  meffàire envers  noftredit  Seigneur,  6c en  corrigeant 
les  tranfgrefTeurs  de  ladite  abftinence  tellement  qu'il  en  foit  exemple 
à  tous  :  5c  par  lc'povoir  à  nous  donné  de  par  noftredit  Seigneur ,  pro- 
mettons tenir  5c  faire  tenir  fermes  5c  cftablcs  lefdites  abftinenccs- 
de  guerre  r  non  venir  ou  conièntir  à  venir  au  contraire ,  5c  que  de- 
dans trois  femaines  nous  ferons  apporter  en  cette  Ville  lettres  de' 
rîoûredit  Seigneur ,  fcellées  de  fon  feel  d'approbation  de  ladite  abfti- 
Aence ,  &  de  ce  que  deflus  avons  fait»  pour  les  bailler  es  gens  de  ma-' 
dite  Dame  de  Bourbon  ;  pourveu  touttes-voyes  que  femblablcmen© 
m  ad  i  te  Dame  la  Duchefle  de  Bourbonnots  fera  bailler  à  celui  ou  à* 
ceulx  qui  apporteront  lefdites  lettres ,  femblablès  lettres  de  confir- 
mation de  ladite  abftinence  de  guerre  :  ôc  quant  aux  entrefaites  5c 
domaiges  que  l'en  dit  eftre  faittes  ou  entreprinfes  efdiz  pays ,  la  rep- 
paration  s'en  fera  à  l'ordonnance  de  noftredit  Seigneur  5c  de  madite 
Dame  la  Duchefle  de  Bourbonnois.  En  tefmoing  defquelles  chofes  5t 
en  figne  de  vérité  ,  nous  les  fufditz  Commis  de  noftre  très-redoubté 
Seigneur  Monfcigneurde  Bourgoingne,  avons  mis  nos  fcaulx  lignez  5C- 
feings  manuels  en  ces  prefentes,  qui  furent faites  5c  données  le  2  6.  jouff 
du  mois  d'Avril  ,  l'an  1410.  Sçavoir  faifons  que  nous  enenfuivanc 
le  contenu  de  nofdites  lettres  patentes ,  par  vertu  defquelles  ladite 
abftinence  a  cfté  accordée  ,  avons  les  lettres  de  nofdiz  Confcillers  5c 
Commis  dclTus  nommez ,  ôc  toutes  les  chofes  qui  y  font  exprimées  5c« 
contenues ,  louées  ,  gréées  ,  ratiffiées  ôc  approuvées ,  louons ,  gréons,, 
ratifiions,  5c  approuvons ,5c  par  la  teneur  de  ces  prefentes,  confer- 
mons en  promettant  par  la  foy  de  noftre  corps  ôc  en  parole  de  Prince,- 
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tout  ce  que  pat  npfdiz  Confcillers  &  Commis  cft  lait  >  traittié ,  &  ac- 
cordé fur  j  celle  ,  fans  aler  ou  faire  aucune  chofe  au  contraire.  Si 
/donnons  en  mandement  à  tous  nos  vaflàulx,  feaulx  ,  Jufticicrs  3  Offi- 
ciers ,  &  fubgiez  ,  &  à  chafeun  d'eulx  que  ladite  ab/tinenec  ils  tieng- 
nent  &  garcknt  &  facent  tenir  &  garder  fans  enfraindre  ,  &  à  nos 
Baillis  d'Auxois  ,  de  Chalon,  d'Oftun  &  de  Charrollois  ,  ou  leurs 
Jicutenans ,  que  ce  qui  feroit  attempté  ou  fait  au  contraire ,  ils  ré- 
parent &  facent  reparer  6c  remettre  en  cftat  deu  &  convenable  »  en 
contraignant  à  ce  tous  ceulx  qui  feront  à  contraindre  reaiment  6c 
de  fait  fans  refrus,  contredit ,  faveur  ,  ou  déport.  En  tefmoing  de  ce 
nous  avons  fait  mettre  noftrc  feel  à  ces  pr  ci  en  tes.  Etonné  à  Troyes 
4e  8.  jour  de  May,  l'an  de  grâce  1420.  ....  Collation  cû  faite  de 
(K&c  prefente  copie  »  aux  lettres  originaulx  deffus  tran/criptes  pac 
*noy.  Menart. 


LETTRE  DV  ROT  VANGLET  ERRE  , 
far  laquelle  il  paroifi  qu'il  doit  fucceder  au  Royaume  de  France, 
Après  la  mort  du  Roy  Charles  fin  heaupere ,  en  vertu  de  fin  ma- 
riage contrôlé  Avec  Catherine,  fille  du  Roy  de  France, 


:H 


Enricus ,  Dei  gratiâ>  Rex  Angliee  ,  Hxres  Francis  &  Dominas  chambre 
^Hiberni*  >  ad  perpetuam  rci  memoriam.  Licet  célèbres  tra-  des  Comp- 
»ftatuTatquc  variipro Franciat &  Anglise  Regnorum  rcintegranda  pacc,     dc  Di" 
«evcllendifque  diflidiis  inter  clarje  mémorise  progenirores  noftros  ac  Première 
»  inclite  recordationis  progenitores  ScrcniflimiPrincipis  Karoli  patris  yjjjjj'ju 
>>noftri  Francise  &  nos  ha&enùs  habiti  expedtatum  inde  pacis  fru<-  pa?x"uafîi 
petum  non  artulerint  :  Nos  nichilominus  in  noftre  confeientie  libra-  4-cottc**. 
»*  mine  pondérantes  finecriter  quam  grandia ,  quam  irreparajbilia  niala, 
«quamque  enormemlaefionem  &  univerfalem  ac  immedicabilem  pla* 
»  gamdi&orum  Regnorum  déplora nda  divifio  intuierit  haûenùs,  non. 
t»eis  folùm  fed&  toti  >  proh  dolor  !  Ecclefise  militanti;  nuper  cumdictô 
wprccarifljmo  pâtre  noôro  pacis  traâatum  refumpfimus  .  in  quo  tan» 
»dcm  poftplurima  noftrorum  collationcs  mutuas  &  colloquia  ,  illo 
•  noftris  efteâum  defideriis  largiente ,  quipacem  poliicetur  hominibus 
» bon* vol untatis,  inter  eumdcm  Scrcniflimum  Principem  Karolun» 
»»prccari(Timum  patrem  noftrum  6c  nos  in  ipfo  defideratiflîme  pacîs 
»  negotio  conclufum  cft  &  concordatum  in  eum  qui  fequitur  mo- 
»dura.  In  primis  ergo  quia  per  fedus  conjugii  pro  bono  dicta»  pacis 
•iûiti  inter  nos  U  pariHimam  confortem.  noftram  Kaihcrinaœfi- 
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»  liam  »  di&i  Serenifiîmi  Principis  Karoli  prxcariflûmi  patris  nôftrf,  8: 
»prccariiïimc  matris  noftrc  Ifabcllis  conthoralis  fux  ipfi  nobis  eftarî 
»funt  pater  &  uiatcr  :  ideirco  eofdem  ut  patrem  &  matrem  noftros 
n  habebimus  &  vencrabimur  &  ut  deect  veacrari  talcs  &  tantos  Prirr- 
m  cipero  &  Principiflam  ,  ymo  prx  cunctis  aliis  perfonis  tempora- 
«  libus  mundi. 

»  Item,  quod  non  turbabimus  nec  inquictabimus  aut  impediemu» 
m  prefatum  precariflimum  patrem  noftrum ,  quominus  tencat  UpofGh 
»  deat  quoad  vixerit ,  quatenus  tenet  &  poflidet  dcprxfenti  coronam 
»>&  dignitatem  Rcgalcm  Francix  &.  redditus ,  fruûus  &  provenais 
j»  eorumdem  ad  fuftentationem  fuiftatus  &onerum  Regni ,  &  pre- 
«  fàta  precariflîma  mater  noftra  ctiam  teneat  quamdiu  vixerit  ira* 
j»  tu  m  &  dignitatem  Reginx  fccundùm  morcm  Rcgai  prxdiûi ,  cura 
m  parte  preStorum  reddituum  ôc  provcntuum  fibi  congrua  ôc  convo- 
»  nienti. 

»Item ,  concordatum  eft  quod  di&a  cariflîma  confbrs  noftra  Ka- 
•>  therina  percipict  &  habebit  dotera  in  Regno  Anglix  ,  quemadmo- 
»dum  Reginx  Anglix  haftenûs percipere  &  haberc  confueverunt:  vi- 
»  delicet  ad  fummam  quadraginta  millium  feutorum  annuatim,  quo> 
•rum  duo  femper  valeant  unum  nobile  Angiicanum. 

»  Item  y  concordatum  eft  quod  nos  Hcnricus  Rex  fuptadi£rus  viis  , 
m  modis  ôc  mediis  quibus  poterimus  ablque  tranfgreflione  ,  vel  ofîènfa 
3»juramenti  per  nos  prerati  de  obfervando  leges  ,  confuetudines-, 
-ufusôc  jura  didi  Regni  noftri  Anglix  ,  laborabimus  &  providebi- 
-  mus  quod  prefata  cariffima  confors  noûra  Katherina  ,  citius  quo 
»  fieri  poterit  efHciatur  .  .  .  eventus  pleaa,  fecura  de  percîpienda  & 
»  habenda  in  dic"lo  Regno  Anglix,  à  tempore  obitus  noftri  dotem  prx- 
»  didtam  quadraginta  millium:  feutorum  annuaiira  ,  quorum  duo  feo> 
•»  per  valeant  unum  nobile  Angiicanum» 

»  Item >  concordatum  eft  quod  fi  contingat ,  di&am  carifïîmam  con» 
•»  forte  m  noftram  nobis  fupervivere,  percipiet  ipfa  &  habebit  in  Regno 
»  Francix  immédiate  à  tempore  obitus  noftri  dotem ,  ad  fummam  vi- 
»  ginti  millium  francorum  annuatim  ,  de  &  fuper  illis  terris  ,  locis 
»  &  dominiis  qux  tenuit  &  habuit  in  dotem  ,  inclitx  recordationis 
»Blanchia  quondam  Conthoralis  recolendx  memorix  Philippi Francix 
fproavi  dicti  prccariiïimi  patris  noftri. 

»  Item^  concordatum  eft  quod  immédiate,  poft  obitum  di&i  pre- 
•  carulimi  patris  noftri  Francix  &  ex  tune  Corona  &  Regnum  Fran- 
»  cix,  cura  eorum  juribus  &  pertinentiis  univerûs  manebunt  &  erunt 
»  noftri  Régis  Henrici  lupradi£H  &  heredum  noftrorum  in  perpetuum. 

+ltcm  >  a^od  pro  eo  quoi  digfeu?  pcçwUIu&aspva  floûcr  .tçae« 
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li  fur  ut  plurimum,  quod  dolente r  referimus ,  &  perpenditur  ad ver- 

•  fa  valetudinc  >  per  eum  modum  non  commode  pot  en  t  in  perfona. 
»fua  intendere ,  feu  vacarc  difponcndis  Regni  negotiis  ,  quod  id- 

•  circo  ad  totam  vitam  didi  precari/fimi  patrisnoftri  facultasfic  exei> 
«citium  regendi  &  difponendi  rempublicam  prœdifti  Regni  Francis  , 
•>cuni  coniilionobilium&prudcntiumejufdem  Regni  prœdiao  patri 

•  noftro  obedient.  &  qui  commodum  &  honorem  ipfius  Regni  diJe* 
vxerunt ,  pencs  nos  Regem  Henricum  fupradi&um  erunt  &  manc-. 
»  bunt.  « 

•  »  Itaque  ex  nunc  deinceps  ipfam  per  nos  &  etiam  per  alios  quos 
■»  cum  confilio  praefatorum  nobilium  ad  hoc  duxerimus  deputandos 
•>regere  pofllmus  &  gubernarc ,  quibus  quidem  facultate  &  exercitio 
•>  regendi,  fie  pencs'nos  Regem  Henricum  exiftentibus,  eificaciter, 
«diligenter  &  fideliter  laborabimus -8c  intendemus  ad  id  quod  cfle 
»  poflit  &  debcat  ad  honorem  Dci  &  di&orum  precariflimorum  patris 
»  noftri  &  matris  *  neenon  ad  bonum  pubiieum  di&i  Regni, &  ad  ip- 
m  fum  Regnum ,  cum  confilio  &auxilioProcerum ,  Magnatum  &  No? 
>bilium  eju^Jcm  Regni  deffendendum  ,  tranquilJandum  ,  pacifican» 
»dum  ac  regendum  fecundum  exigentiam  juftitia?  Scequitatis. 

»  Item }  quod  nos  pro  pofle  noftro  faciemus ,  quod  Curia  Parlamenti 
*»  Francis  euftodiatur  &.  obferveturin  auctoritatc  &:  fuperioritate  fuis, 
«r  &  fibi  debitis  in  omnibus  &  fingulis  locis  dicto  patri  noftro  ,  nunc 
»  aut  in  futurum  fubjeclis. 

»»  Item  y  quod  pro  pofle  noftro  tuebimur  &  confervabimus  omnci 
•»  &  lingulos  Pares  ,  Nobiles ,  civitates ,  villas ,  communirates  &  fin- 
m  gulares  perfonas  diclo  patri  noftro  nunc  aut  in  futurum  fubje&as  ia 
»eorum  juribus,  confuctudinibus ,  privilcgiïs  ,  pertinentiis ,  liber- 
xtatibus  &  francheflis  eifdem  competentibus ,  five  debitis  in  locis 
»  quibufeumque  di&o  patri  noftro  nunc  aut  in  futurum  fubjc&is. 

*»  Item ,  quod  nos  Henricus  Rex  fupradittus  diligemer  &  fideliter  » 
••pro  pofle  noftro  laborabimus  6c  faciemus ,  quod  juftitiae  complemea- 
»  tum  adminiftrabitur  &  fict  in  dicto  Regno  Franc  iar  fcCundùm  leges, 
••  confuctudines&  jura  ejufdem  Regni  abfque  perfonarum  acceptions 
»  ac  confervabimus  &:  tenebimus  fubditos  Regni  praediûi  in  tranquil- 
»  litate  &  pacc  ,  ac  pro  pofle  tuebimur  &  defendemus  cofdem  ad- 
»  verfus  violentas  &  oppreflioncs  quafcumque.r 

s*  Item  »  concordatum  cft  quod  nos  Henricus  Rex  fupradiclu*  r  pro 
«•  pofle  noftro  providebimus  &  faciemus  quod  ad  officia  tam  juftitise* 
«  Parlamenti  ,  quam  etiam  Prepofituras  >  Bailli  vatus,  Senefcallias,  & 
•>  alla  fpeclantia  ad  gubcrnationem  Domanii;  nec  non  alia  quxeum- 

•  9,uf  oflicia,  ia  di&o  Regno  Francis:  aûumcntur  petfonse  habiles  » 
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«  utiles  &  ydonea;  pro  bono,  jufto,  pacifico&  tranquillo  rcgîmine 
m  dicli  Regni  &  adminiftrationum  cis  committendarum,ac  quod  fint  ta- 
»  les ,  quales  fecundum  leges  &  jura  ejufdem  Rcgni  &pro  utilitatcÔç 
»  commodo  dicti  patris  noftri  &  ipûus  Rcgni  ad  ea  deputari  ideberent 
»»  &  aflumi. 

,  quod  nos  Henricus  Rex  fupradiûus  laborabimus  pro  pofle 
*•  noftro  &quam  citius  id  commode  fieri  poterit  ad  ponenduminobe- 
«dientiam  didi  patris  noftri  omnia  &  fingula ,  eivîtates  *  villas  , 
«cadra,  loca,  patrias  &  perfonas  infrà  Rcgnum  Francis  di&o  patri 
»  noftro  inobedientia  &  rebellia,  tenentia  part  cm  illam,  feuexiften» 
m  ria  de  parte  illa  vulgariter  nuneppata  Dclphini  feu  Armenitaci. 

Item,  ut  premiflà  commodius ,  fecurius  &  liberius  faccre ,  cxer# 
-  ccre  &  implere  valcamus,  concordatum  cftquodprocetcs  ,  magna* 
«  tes  &  nobiles ,  ac  ftatus  Rcgni  pradiai  ta  m  fpirituales  quam  tempo- 
••raies  ;  neenon  Çivitates  &  notabilcs,  Communitates  ac  Cives  ,  ôc 
«Burgenfes  villarum  cjufdcm  Rcgni  di&o  patri  noftro  pro  temporc 
»  obedientes  preftabunt  juramenta  quas  fcquuntur.  In  primis  quod  no* 
••bis  Régi  Hcnrico  praedi&o  facultatcmic  exercitium  difponcndi  & 
•>  regendi  didam  Rempublicam  gerenti,  ac  juftïonibus  &  mandatas, 
••noftris  humiliter  &  obedienter  in  omnibus  exercitium  regiminis 
a*  di&i  Regni  conccrncntibus  ,  &  per  omnia  parebunt  &  intendent. 

m  Ittm  ,  quod  ea  quae  inter  pr^fatos  precariffimos  patrem  &  ma* 
wtremnoftros  &  nos  Rcgcm  Henricum  fupradiétum  cum  confilio 
m  corum  quos  iidem  noftri  pater  &  mater  ,  &  nos  ad  haec  duxerimus 
••  adhibendos  appunûuata  funt  aut  fucrint  &  concordata,  ipfi  pro* 
9»  cercs  &  magnâtes  ,  nobiles  ac  ftatus  pr*di#i  tam  {fpirituales  quam 
»  temporales  ,  neenon  civitates  &notabiIes,communitatcs  ac  cives  & 
»  Burgenfes  Villarum  ejufdem  Regni  quatenùs  cos  &  fingulos  coruin 
«concernere  poterit,  in  omnibus  ,&  per  omnia  bene  &  fideliter  ob* 
v  feevabunt  >  &  pro  poflè  fuo  fie  facient  ab  alûs  quibufeumque  obfcr- 
■»  vari. 

Item  »  quod  continue  ab  obitu  &  poft  obitum  di£H  precarifllmi 
09?rincipis  patris  noftri  erunt  ipfi  fidèles  nom i nés  ligei  noftri  Régis 
»  Hcnrici  fupra4ic~H ,  &  haeredum  noftrorum  ;  ac  nos  pro  Domino  fuo 
»  ligeo  &fupremo ,  ac  vero  Rege  Franciaïabfque  oppofitionc,  contrat 
•  diûione,  feu  difficultate  récipient  &  admittent,&  pro  tali  obe- 
Vdient ,  &  quod  practerquam  diûo  precariflimo  patri  noftro  nulii 
••unquam  pofthaec  tanquam  Régi  aut  Rcgcnti  Regni  Francis  obe? 
••dient ,  nifi  nobis  Régi  Henrico  fupra  di&O  &  haredibus  noftris. 

Item ,  quod  non  erunt  in  confilio ,  auxilio  vel  aflenfu,  quod  no$ 
»  Rc*  Henricus  fupradiftus  perdamus  vitam  aut  meœbrum»  feu  m 


Digitized  by  Google 


du  Meurtre  de  Jean,  dit  fans  peur.  337 

p  piamur  œala  captione ,  aut  quod  patiamur  dampnum*  feudiniinu- 
1»  tioncm  in  perfonâ  ,  ilatu,  honore ,  feu  rébus.  Verum  lî  quid  taie  con- 
9  tra  nos  moliri ,  feu  machiuari  noverint ,  illud  pro  poffe  fuo  impe- 
»  dient,  ac  nobis  quam  eclerius  poterunt  per  fe  ipfos  y  feu  nuntio  vel 

•  litteris  intimaburrr. 

.  v  Item  ,  fie  concordatum  eft  quod  omnes  5c  finguls  conquefts  eje- 
*tra  Ducatum  Normannis  in  Regno  Francis  per  nos  Regem  Henri- 
*cumfupra  di&um  fupra  prsdi&os  inobedientes  fiende  crunt ,  &ficut 
«adutilitatem  dictt  patris  noftri,&  quodnospro  pofle  noftro faciemas 

•  quod  omnia  fie  fingula  terre  dominia  conftituta  în  locis  (le  con- 
«querendis  fpectantia  ad  perfonas  mine  ditto  patri  noftro  obedientes, 
-qusjurabunt  fervarc  prsfentcm  concOrdiam  reftituentur  ad  di&â* 
«perfonas  ad  quas  fpe&arit.  •  * 

-  »  Item y  concordatum  eft  quod  ômnes  &  [finguls  perfons  ïcclé*- 
afiaftics  beneficiate  in  Ducatu  Normannis  ,  aut  aliis  quibufeumqub 
»  locis  in  R  egno  Francis  nobis  fubjec~tis,dido  patri  noftro  obcdientes\ 
p  8c  faventes  parti  precariflimi  f rat  ris  noftri  Ducis  Burgundi^qua?  ;û- 
a»  rabunt  fervarc  prxfentem  concordiarh  .  gaudebunt  pacificè  benefT- 
»  ciis  fuis  Ecclcûafticis  in  Ducatu,  feu  locis  proximo  di&is  confti* 
«  tutis. 

r  »  Item ,  quod  fimili  modo  omnes  &  fingule  perfone  Ecdefiaftice 
•»  nobis  obedientes  8c  beneficiate  in  Regno  Francis  in  locis  di&o  patri 
••  noftro  fubjectîs ,  qus  jurabunt  fervàre  prxfcntcm  concordiam,  gau- 
wdebunt  pacificè  beneficiis  fuis  Ecclcliafticis  in  locis  proximo  dictis 
9r  conftitutis. 

.  m  Item ,  quod  omnia  &  fingula  Ecclefis,  Univerfitates  >  &  ftudià 
»gcneralia,  neenon  Collcgia  ftudcntîum,  &  alia  Collegia  Ecclefiaftica 
«conftituta  inlocis  di&o  patri  noftro nunc  aut  in  fumrum  fiibjcais  > 

•  feu  in  Ducatu  Normannis ,  âut  aliis  locis  Regni  Francis  nobis  fub- 
»  jeûis  gaudebunt  corum  juribus  &  pofleflîonibus,  redditibus  prarro- 
»  gativis  ,  libertatibus,  prseminenciis  &  franchcfiis  eifdemin  Regno 
»  Francis  qualitetcumque  competentifeus  lèu  dclmis>  falvo  jure  0>" 
m  rons  Francis  fie  alterius  cujufcunque.  •  - 

.  »  Item  y  quod  quandocumque  contigerit  favente  DomiriO'nos  Hé'n- 
*ricum  Rcgcm  prsdiclum  ad  coronam  Regni  Francis  pervenire* 
»  Ducatus  Normannis  neenon  omnia  6c  fingula  loca  per  nos  in  Regno 
«Francis  conquifita  erunt  fubditionc,  obedtentia 8c  Monarcbia  Co-** 
»  rons  Francis  fupradids. 

.  »  Item  ,  concordatum  eft  quod  pro  pofle  noftro  nitemur  &  faci'e- 
»  mus  quod  perfonis  obedientibus  di&o  precariflimo  patri  noftro  &  " 

•  fevemibus  parti  prsdict*  qusdieitur  Burgundix,ad  quas  fpeftabant 

.. 
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3»dominia,tcrne,rcddituslcupoffeffioncsin  di&is  Ducacu  Normanniar^ 
»  autaliis  locis  in  Regno  Francie  pcr  nos  conqutfitis  hactenùsper  nos 

•  donata  >  fict  abfque  diminutionc  Corona?  Francis  recompenfa  per 
«ditlum  precariffimum  patrcm  noftrum  in  locis  &  terris  nomine 
»  cjufdem  patris  noftri  adquifitis ,  adquircndis  &  cvinccndis  fuper  rc- 
»  belles  &  inobedientes  dicto  patri  noftro.  Et  fi  non  fiât  fupradiclit 

•  perfonis  hujufmodi  rccompcnfa  in  vita  dicri patris  noftri,  nos  eam 

•  faciemus  in  hujufmodi  locis  &  bonis,cum  contigerit  nos  favenre  Do* 
»mino  ad  Coronam  Francis  pervenire.  Sivero  terra;  ,  dominia , 
»  redditus  feu  poflefliones  qua:  in  eifdem  Ducatu  ,  feu  locis  ad  perfo- 
■  nas  hujufmodi  fpectabant  pcr  nos  donata  non  fuerint,di6toe  petfonse 
»  ad  ea  reftituentur  indilate. 

»  Item  »  quod  ad  totam  vitam  dicti  precariflîmi  patris  noftri  inom- 
m  nibus  locis  fibi  nunc  vei  in  futurum  fubje&is  litterae  communis  ju« 
»  ftitiae  >  neenon  conceflionis  officiorum  ,  beneficiorum  &  aliarum 

•  donationum ,  predonationum ,  feu  remiffionum  8c  privilegjorum 
••feribi  debebunt  &  procedere  fub  nomine  &  figillodicti  precariflîmi 
m  patris  noftri  ;  quia  tamen  cafus  aliqui  fïngulares  evenire  poterunt 

•  quibumano  ingenio  non  omnes  poterunt  provideri,  in  quibusper* 
m  quam  neceffarium  eflé  poterit  &  opportunum  quod  nos  Rex  Henri* 
i*  eus  ftrpradiû us  poliras  litteras  feribi  faciamus,  in  hujufmodi  cafibus  , 
»  fi  qui  oçcurrerint,  licebit  nobis  pro  bono  &  fecuritate  diûi  preca- 

•  ri/fimi  patris  noftri  &  régi  mi  ni  s  nobis  >  ut  prefertur  ,  competentis  » 
»>&pro  vitandispericulis&  difpendiis  qua:  alias  forent  de  verifimili 
»>  fecutura  ctiam  in  locis  dicto  patri  noftro  fubjectis  feriberc  noftras 
»  litteras  ,  quibus  prscipiemus ,  prohibebimus  ,  feu  mandabimus  juxta 
»  naturam&  qualitatem  negotii  eje  parte  diûi  precariffimj  patris  no* 
m  fiti ,  &.  noftri  tamquam  Rcgentis. 

w  Item ^  quod  ad  totam  vitam  diûi  precariflîmi  patris  noftri,  not 
•»  Henricus  Rex  fupr  ad  ictus  nullatenus  nominabimus  aut  feribemus  • 
••  feu  nominari  aut  feribi  faciemus  nos  Regem  Francis ,  fed  ab  eodem 
•*  nomine  penitùs  nos  abftinebimus  quamdiu  dictus  precanflimus  pa* 

•  ter  nofter  egerit  in  humanis. , 

r*  Item  y  concordatum  cft  quod  dictus  prxcarifllmus  parer  nofter  ad 

•  totam  vitam  fuam  nominabit,  appcllabit ,  &  feribet  nos  inlingua- 
»  .Gallicana  hoc  modo  :  Nojlre  trés-chier  fis  Henry  Roy  d'Angleterre  » 
»  héritier  de  France.  In  lingua  vero  Latina  hoc  modo  :  Nofter  prec*  - 
mriffmus  filius Henricus  ,  Rex  Angli*  ,  hêtres  Frsnctx. 

•  Item  y  quod  nos  nullas  impofitiones  aut  exact  iones  imponemus, 
p  feu  imponi faciemus  fubditis  dicti  precariflîmi  patris  noftri,  abfquc 
m  caufa  rationabili  &  neceflària,  nec  alias  quam  pro  bono  publiço  ip- 
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•  fjus  Regni  Francix  ,  &  fecundum  divtamen  2c  cxigcntiam  legum  Ôc 
»  confuctudinum  rationabilium  &  approbararum  ejufdem  Rcgni. 

»  Item  ^  ut  concordia,  pax  &  tranquillitas  intcr  prxdi&a  Francix 
»  &  Anglix  Rcgna  pcrpctuis  futuris  temporibus  obfervcntur,&  obvie- 
»  tur  occafionibus  &  principiis  ex  quibus  inter  cadcm  Régna  >  quod 
m  abfit ,  dclbati ,  diûenfiones  ,  feu  difeordix  futuris  portent  tempori- 
f  bus  exoriri ,  concordatum  eft  quod  nos  Henricus  Rex  fupradicttis 
ii  laborabiraus  pro  poITc  noftroad  crTcdum  quod  de  avifamento  &  con- 

•  fenfu  triumftatuum  utriufquedictorum  Rcgnorum  &:  amotis  obfta- 

•  culis  in  hac  parte  ordinctur  ,  &  provideatur  quod  ab  co  temporc 

*  quo  pervenerimus  nos  aut  aliquis  hxredum  noftrorum  ad  Coronam 
»  Rcgni  Francix  fupradi&am  >ambx  Coronx  fciiicet  Francix  &  An- 
•»  glise  pcrpctuis  futuris  temporibus  fïmul  commanebunt  ,  &  crunt  in 
puna  6c  eadem  perfona >  videlicet  noftra  ex  tune  ad  vitam  noftram  , 

*  &  ex  tune  deinceps  in  perfonis  hxredum  noftrorum  &  qui  fucccflivc 
••crunt  unus  poft  alium  ;  &  quod  gubernabuntur  ambo  Régna  ab  co 
m  temporc  quo  nos  aut  aliquis  haeredum  noftrorum  ad  cadcm  per- 
f  vencrimus  ,  feu  pervenerit,  non  divifim  fub  diverfis  Regibus  pro 
p  codem  contextu  temporis  ,  fed  fub  una  &  cadcm  perfona  qux  pro 
m  tempore  crit  >  ut  prefertur  utriufque  Rcgni  Rex  &Dominus  fupre- 
»mus  $  confervando  nihiiominus  in  aliis  omnibus  &:  fmgulis  utrique 
j»  di&orum  Regnorum  fua  jura ,  liber tates,  feu  confuetudines  ufus  & 
sièges,  non  iubjiciendo  quoquomodo  unum  dittorum  Regnorum 

alteri  corumdcm ,  nec  fupponendoaut  fubmittendo  jura,  leges,  con- 

*  fuctudincs, aut  ufus  unius  eorumdem  Regnorum  juribus,  legibus, 
^  confuctudinibus  aut  ufibus  alterius  eorumdem. 

..  *>Item  ,  quod  à  modo  pcrpctuis  futuris  temporibus  fîiebunt  ,quicf- 
»  cent  &  omninô  ccfTabunt  omnia  &  fingula  diflcnûones ,  odia,  ran- 
•»corçs,  inimicitix  &.  guerrx  intcr  Rcgna  Francix  8c  Anglix  fupra 
r*»  dictai  populos  eorumdem  Regnorum  di&x  pacis  concordix  ad- 
.*  hsrentes  ,  eruntque  ex  nunc  perpetuo&  vigebunt  intcr  eadcmRc- 
v>  gnaôc  eorum  fubditos  fupradi&os  pax ,  tranquillitas  >  concordia  8c 
•»a/rc£busmutuiac  amicitix  ftabiles  &  firmx,juvabuntquc  fe  Régna  prx- 
dicta  confiais,  auxilils  &  aflfiûcntiisfuismutuis  adverfus  quofcumqu« 
m  qui cisautaltcri eorumdem  Regnorum  vim,  injurias,  dampna,mo- 
r*  leftias,  gravamina  ,  feu  difpcndia  inferre  ,  moliri  feu  facerc  cona- 
•»  buntur  aut  irrogare ,  mutuoque  converfabuntur  &  mercabuntur  li- 
»  berèôc  fecurc ,  folvendo  euftumas  ôc  deneria  débita  &  confucta. 
~  Item  y  quod  omnes  &  finguli  confederati  &  alligati  dicti  preca- 
riffimi  patns  noftri  &  Rcgni  Francix  fupradi&i ,  ac  ctiam  confede- 
rati  noftri  Rcgni  Anglix.  antedi&iaqui  infu  oCtomcnl'es  à  tempor* 
Tome  l.  V  Y 
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»  hu ju^s  concordia»  pacis  cis  notificata:  fui>  lîttcris  dcclaraverint  fe  eîdent . 
"concordiae  fîrmiter  adbsercrc  &  applaudcrc,  &  vclle  fubipfiuspaci* 
■»  tractatu&  concordia  comprchcndi ,  fint  &  comprehcndantur  fubcjuf- 
»  dem  pacis  fcdenbus,  fecuritate  arque  concordia  j  falvis  tamen  nihilo* 
«minus  utrique  pra?di£tarum  Coronarum ,  nccnon  przdiûoprccarifli- 
»  mo  patri noftro  &  fubdi ris  fuis, ac  eriam  nobis&  fubditisnoftrisa&io* 
»  nibus  >  juribus  ,remcdiis  quibufcumqnc  in  ca  parte  congmisadverfiiS 
»  alligatoshujufmodi ,  feu  confedcratos  qualefcumquccompetentibns* 
»  Item ,  concordatum  eft  quod  nos  Henricus  Rex  fupradictus  cunt 
m  confilio  fracris  noitri  Philippi  Ducis  Burgundix  ,  &  aliorum  cxNo- 
•bilibusRegni,  quos  adid  congruet  &  deccbit  evocarr ,  providebi- 

-  mus  pro  regimine  pcrfona?  dicti  prccarifllmi  patris  noftriFrancias 
»  tutc ,  laudabilitcr  &  honcftè  fecundum  cxigentiam  ftatus  fui  regalis 
»  &:  dignitatis  per  eu  m  modum  quod  erit  ad  honorem  Dei  &  ipfius 
»  precariflïmi  patrîsnoftri  ac  Regni  Francis ,  &  fubjectorom  cjufdcro» 
»  &  quod  omnes  &  fingulx  perfonae  qux  crunt  circa  dittum  Sereniflr* 
»  mum  Principem  precariflimum  patrcrrr  noftrum  ad  domefticum  Ôt 
»  perfonale  obfequium  eidem  impendendum  non  folum  in  ofHciis  » 
"vcrum  crîam  in  aliis  miniftcriis,  tam  nobiles,  quam  alii,  erunt  taie* 

-  qui  nati  fuerunt  in  Regno  Francix,fcu  de  locis  ydiomatis  Gallican/» 
»  bons  ,  provida;,  fidèles  &  ydonca?  ad  obfequhim  fupradi&um. 

"//^w>confideratis  exhorrcndis&  cnormibus  criminibus&  facino 
»  ribus  per  Karolum  pro  Delphino  Vicnnenfe  fe  gerentcm  in  di£to 
*>  Regno  Francise  perpctratis  :  concordatum  eft  quod  nec  di£his  pre> 
»  carHfimuspater  nofter  ,  nec  nos  Henricus  Rex  ïupradictus,  nec  caw 
•>  riffimus  frater  nofter  Dux  Burgundix  aliquem  cum  di£to  Karolo 

-  pacis  aut  concordia*  trattarum  inibit,  feu  faciet,  inibimus  feu  fâ> 
•»  ciemus,  nifi  de  confilio  &  aflenfu  omnium  &  cujuflibet  noftrum 
»  trium ,  ac  trium  ftatuum  utriufque  Regnorum  prxdictorum. 

»>  ltcm>  concordatum  eft  quod  diftus  precatin*imus'pater  nofter  fupm 
»•  prcmiflîs  omnibus  &  fingulis ,  ultra  littcras  fuas  patentes  magno  (r- 
•  gillo  fuo  figillatas,  dari  &  fieri  faciet  nobis  Henrico  Régi  fupradi&o 
»•  Littcras  patentes  approbatorias  &  affirmatorias  drctac  precariffimse 
"  conthoralis  fuse  matris  noftrx,  &  di£H  carifllmi  fratris  noftri Philippi 
»  Ducis  Burgundix  &  aliorum  de  Sanguine  fuo  Rcgali,  acProcerum  & 
»  Magnarum,ac  civitatum  ficvillarum  dittiRcgni  prcditto  precariftimo 

-  patri  noftro  nunc  ,  vei  in  futorum  obedienrium ,  quorum  lifteras 
»  in  ca  parte  nos  àdiéto  precariflîmo pâtre  noftro  exigere  voluerimus. 

»Itcm,  quod  nos  Henricus  fupradi&us  fimili  modo  pro  parte  no- 
»  ftra  nltra  Littcras  patentes  fupracifdem  magno  figillo  noftro  figilla- 
*cas>  dariôc  rkiifaciemas  dicfco  precaruTuno  patri  noftro  Littera*  pa^ 
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■tentes  &  approbatorias  &  afErmatorias  precarifiimorum  frairum 
»  noftrorum  &  aliorum  de  Sanguine  noftro  Regali >  Procerumque  Ôc. 
«Magnatum  >  ac  civitatum  5c  viliarum  nobis  obedientium,  quorum 
<»litteras  in  ea  parte  dictus  precarifliraus  pater  à  nobis  exigerc  voluc- 
»  rit.  Qusc  omnia  &  fingula  fupraferipta  nos  Henricus  Rex  fupradi- 
»ctus  pro  nobis  &L  heredibus  noftris,  quatenus  nos  concernere  poterit 
*nos  &  didos  hxredcs  noftros  abfque  dolo  .  fraude  aut  malo  ingenio. 
%facturos  ,  impleturos ,  & obfcrvaturos  promifimus  &  promittimus  in 
"verbo  Regio,  ac  juravimus  &  juramus  ad  fan&a  Dei  Evangelia  per 
»  nos corporalitcr  taûa,&quod  ca  fie  faciemus  à  noftris  fubditis  im- 
»  pleri  &  obfcrvari ,  ac  quod  nec  nos  nec  hatredes  nofhi  ullo  unquam 
■  tempore  veniemus  in  contrarium  prsmiftbrum  ,aut  aiicujus  eorum- 

*  dem  quoquomodo  in  judicio,vel  extra  judicium  direciè>feu  per  obli- 
»  quum  aut  quovis  exquiftto  colore.  In  quorum  omnium  &  fingulorum 
»  fidem ,  &  teftimonium  prxfentes  Litteras  noftras  magni  figilli  noftri 

munimine  fecimus  roborari.  Datum  in  Ecclefia  Cathedrali  beati 
»  Pétri  Treccnfis  11.  die  Maii  anno  Dominiez  Incarnationis  14x0. 

*  Regni  vero  noftri  g . 

Per  ipfum  Regem.  .  .  .  Duplicat.  Sturgcon. 
«—  ■ — . 

S'enfuivent  les  fautes  qu  'il  femble  que  Us  Anglois  ont  faites  es 

promeffes  O*  convenances  faites  au  Traitié  de  la  Paix, 

(i  *.  A  U  regart  du  fécond  article  du  traitié  de  paix  ,  faifant  men-   Tiré  d'un 
j[\  tion  que  le  feu  Roy  d'Angleterre  ne  devoit  point  empefeher  cotfrede  la 
le  Roy  qu'il  ne  tenift  &  pofledaft  la  Coronnede  France ,  &  joift  des  £aJ0b™ 
fruits  6c  revenus  d'icelle,  toutainfi  qu'il  faifoit  ou  temps  dudit  trai-  tCs  de  Di- 
tiéàlafuftcntation  de  fon  eftat  &  defeharge  du  Royaulmc,  &c.  Il  jj|Jj?jece* 
femble  que  le  Roy  d'Angleterre  faillv  en  ce ,  en  tant  que  il  s'eft  en-  cow^. 
tremis  du  gouvernement  entièrement  du  Royaulme,  &  en  a  receu  & 
fait  recevoir  les  fruis  &  revenus,  Se  femble  qu'il  ait  empefehié  le  Roy 
à  les  recevoir  ,  comme  promis  lavoit ,  &  avec  ce  lui  diminua  fou 
Eftat  en  nombre  de  gens  1  ôc  autrement  de  prez  de  la  moitié  ,  &  pa- 
reillement le  fift  à  la  Royne  ,  &  encorts  de  prefent  lui  baille  Mon- 
ficur  le  Rcgenr  bien  petitement  provifion  pour  fon  Eftat. 

Item,  au  regartdu  cinquiefme  article  faifant  mention  du  douaire  de 
Vingt  mille  francs  par  an  que  la  Royne  d'Angleterre  devoit  avoir  ou 
Royaulmc  de  France,  &c.  ladite  Royne  s'eft  complainte ,  &  encores 
fe  complaint  de  ce  que  Monfieur  le  Regent  fon  beau- frère  ne  luy  en 
baille  qu'une  partie  ,  &  ne  luy  vcult  payer  ne  faire  payer  entièrement 
le&its  vingt  mille  francs  $  en  quoy  il  femble  qu'il  a  enfraint  la  pro* 
lacûe  dudit  feu  Roy  d'Angleterre.  V  v  ij 
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Item  y  au  regard  du  feptiefme  article  faifanc  mention  entr'âutrei 
chofes  de  laborer  diligemment ,  ôc  par  effet  à  ce  que  le  Royaulme 
par  le  confeil  &  aide  des  Nobles  d'iceliui  foit  tranquille  &  paciflic  9 
&c.  il  femblc  que  le  Roy  n'eft  pas  bien  enclin  à  la  paix  générale  6c 
pacification  de  ce  Royaulme  ;  combien  que  feu  le  Roy  d'Angleterre 
en  euft  ouvert  en  fon  vivant  la  voye  de  ladite  Paix  générale  ,  &  en  euft 
bonc  volenté  de  la  pourfuir. 

Item  ,  au  regart  du  huitiefmc  article  faifant  mention  de  la  Cour  de. 
Parlement ,  &  de  la  fouveraineté  &  obéïflance  d'iccilcs  en  toutes  les- 
terres  fubjettes  au  Roy.  Cet  article  a  efté  mal  gardé  j  car  le  Roy 
d'Angleterre  en  fon  vivant  ne  fouffry  point  l'obéiflance  plenierc  ers 
piuficurs  terres  du  Pays  de  France  ,  mcfmcs  qui  eftoient  voifines  & 
joingnans  du  Pays  de  Normandie  ;  &  après  le  décès  du  Roy  &  le  fien  v 
combien  que  la  Ducbié  de  Normandie  doye  eftrc  réunie  à  la  Coronc 
&  en  l'obéiflance  comme  devant  :  touttes  voies  Monfieur  le  Regent 
n'a  point  voulu  &  ne  vcult  fouffrir  qu'ils  foient  en  l'obéiflance  de  la- 
dite Cour  de  Parlement ,  comme  ils  ont  efté  anciennement  ,&  doi- 
vent eftrc  par  ledit  traittié. 

Item ,  au  regart  du  ncufvicfme  article  faifant  mention  de  garder 
ceulx  du  Royaulme  en  leurs  drois  j  couftumes ,  privilèges  &  préémi- 
nences,  &c.  Il  femble  que  les  Angloisy  ayentfait  faute.  Première* 
ment  au  regart  de  l'Univerfité  de  Paris  »  laquelle  fe  complaindt  de  ccr 
que  on  ne  vcult  fouffrir  que  les  privilèges  Papaulxne  Royaulx  foient 
mis  à  exécution  ou  Pays  de  Normandie  ;  avec  ce  les  gens  d'Ëglifc  , 
bonnes  Villes  Se  autres  populaires  de  ce  Royaulme  ne  font  pas  corr- 
tens  de  ce  qu'on  les  contraincl:  à  payer  les  aides  pour  la  guerre  ,  les- 
quelles aides  ils  avoient  accordez  à  feu  le  Roy  d'Angleterre  de  le* 
payer  pour  un  an  feulement  j  &  fi  les  vuelt  on  contraindre  dpa  ycr 
en  oultre  tailles  malgré  eulx&  contre  leur  voulenté. 

Et  d'autre  part  ceulx  delà  Ville  d'Amiens  fe  complaignent  d'une  non- 
vèllctc  qu'on  leur  fait  de  l'eftaplc  des  gardes  qu'on  vuelt  mettre  en  oc- 
troy,laquclle  a  toujours  efté  auditAmicns>fans  leur  y  vouloirpourveoir* 
Item  j  au  regart  du  quatorzième  article  faifant  mention  de  refti- 
tuer  à  ceulx  du  party  du  Roy  leurs  terres  &  feignorics  eftans  es  lieux? 
occupez  parles  ennemis  après  la  conquefte  d'iceulx  lieux,  8cc.ll  fem- . 
ble  que  le  contenu  dudit  article  a  efté  enfraint  au  regart  de  piuficurs 
forterefles  ,  comme  Montaguillon  &  autres ,  lefquelles  ont  efté  dé- 
molies, après  ce  qu'elles  ont  efté  conqueftecs ,  ians  les  vouloir  rendre 
à  ceulx  du  party  du  Roy  à  qui  elles  eftoient ,  &  entre  les  autres  après 
la  conquefte  quia  efté  faite  des  Ville  &Chaftel  de  S.  Valéry  ,  ilsonr 
fait  démolir  iccllc  Ville  8c  Cbaûcl  »  &  encorcs  tiennent  la  terre,  fans 
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î'aVôir  voulu  reftituer  à  Madame  de  Bourgongne ,  lors  Comtcfie  de 
Nevers  à  qui  elle  appartenoir. 

Item  y  au  regart  du  dix-huitiefme  article  fàifant  mention  de  la  Du*, 
chie' de  Normandie  qui  devoit  eftre  unie  à  la  Couronne  de  France  > 
&c.  Il  ne  s'en  fait  riens  ;  car  elle  eft  gouvernée  feparément  en  fait  de 
Juftice  &de  reeepte  de  finances  &  en  tous Eilas  féparément  duRoyaul- 
me&  de  la  Coronne,  comme  il  fe  faifoit  du  temps  du  Roy  d'Angle** 
terre ,  qui  faire  ne  fe  doit. 

Item  ,  au  regart  du  dix-neufvicfme  article  faifant  mention  des  re-« 
compenfations  qui  fe  dévoient  faire  à  ceulx  du  party  dn  Roy  de  leurs 
terres  don nccs,&c  Le  contenu  dudit  article  a  cftémal  gardé* car  rien* 
ne  s'en  fait.encoresque  ceulx  à  qui  il  touche,  facentplufieurs  grandes 
pour  fuites  d'eftre  recompeufez  >  mais  au  contraire  les  terres  des  enne- 
mis qui  font  efcheuës  ou  échéent  par  confifeation,  Monfieur  le  Ré- 
gent les  donne  là  où  bon  luy  fcmble,  fans  faire  aucune  recompenfation. 

Item,  au  regart  du  2,3.  article  faifant  mention  des  impofitions  & 
exactions  ,  &c.  il  eft  mal  gardé  »  &  fait  l'en  tout  le  contraire  tant  au? 
regard  dc9  aides  comme  des  tailles  ,  comme  il  eft  déclaré  ci-deffus. 

Item ,  au  regart  du  trcntc-oniefmc  article  faifant  mention  des  Let- 
tres approbatoires  dudit  traittié  que  devoit  bailler  feu  le  Roy  d'An- 
gleterre ,  de  fes  frères,  des  Barrons  &  des  trois  Etes  du  Royaulmc 
d'Angleterre ,  riens  n'en  a  efte  fait. 

Item  ,  au  regart  de  l'article  ouquel  font  contenus  les  chapitres  dtf 
ferment  de  la  paix,  &  entre  les  autres  à  un  point  que  après  la  mort 
de  feu  le  Roy  Charles  &  dudit  Roy  Henry,  l'on  n'obéira  jamais  à  per- 
fonne  comme  à  Roy  ,  ne  comme  à  Rcgcnt  du  Royaulmc  de  France 
fors  audit  Roy  Henry  &  à  fes  héritiers  :  &  touttes  voyes  après  le 
décès  defdits  Roys  ,  Monfieur  le  Regcnt  qui  n'eft  pas  héritier  ,  a  en- 
treprins  de  fon  au&orité  8c  voulenté  la  Régence  du  Royaulme  de, 
France  fans  le  confentement  des  Princes  &  des  gens  des  Etes  de  ce 
Royaulmc ,  &  journellement  fe  porte  pour  Regent,  qui  femble  cftrc 
directement  contre  ledit  ferment  de  la  paix. 

Item  ,  au  regard  des  promettes  faites  particulièrement  par  feu  le 
Roy  d'Angleterre  à  Monfeigneur ,  femble  qu'on  y  a  fait  faute,  &  en 
efpecial  au  regart  d'un  article  fàifant  mention  de  la  punition  des  cou- 
pables de  la  mort  de  feu  Monfeigneur  le  Duc  Jehan ,  cui  Dieu  par- 
doint  ,  en  tant  que  ledit  feu  Roy  d'Angleterre  en  fon  vivant  &  après 
fon  décès  Monfieur  le  Regent  a  délayé  &  différé  de  faire  juftice 
*lu  Sire  de  Barbafan,  coupable  dudit  cas  ;  combien  que  par  pîufieurs 
fois  il  en  ait  cfté  fommé  &  requis  par  Monfeigneur  le  Duc  de  Bour-  ' 
goingne ,  &  que  Ton  en  ait  fait  fi  grande  pouf  fuite  que  faire  fepuct. 
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Vroctiration  de  Mefdames  IesDueheJfes  deBourgongne  £r  de  Guienne, 
Crde  Mefdemotjelles  Anne  d?*  Agnes  de  Bourgongne,  pour 
juftice  M  %oydeU  mortfuncjle  de  Jehan,  Duc  de  Bourgongne. 


A tous  cculx  qui  ces  prefentes  Lettres  verront  &  orront  :  Nous 
Hugues  Clément  Clerc  Saigcs  en  Droiz ,  Garde  du  Sccl  Royal 


Chambre 
dcsComp- 

Jon. layette  commun  eftabli  au  Bailliage  de  Mafcon  pour  le  Roy  noûrc  Sire  $  la 
de  h  mort  voir  faifons ,  que  très-haultes  $c  très-pu  flans  Princcfles ,  &  nos  très* 
Jean, cotte  rPdoUDtc'e$  Dames  Madame  Marguerite,  Ducbcflc  de  Bourgoingnc  , 
u .  veufve  de  Monfeigneur  Jehan  Duc  de  Bourgoingne  dernierement,donc 
Dieu  ait  l'ame  »  Madame  Marguerite  de  Guicnne,  &  Damoifelles  Annç 
&  Agnès  de  Bourgoingne ,  filles  de  feu  mondit  Seigneur  de  Bourgoin* 
gne,  &  demaditc  Dame  la  Ducheflc  de  Bourgoingne,  lefqueilcs  nos 
Dames  &c  Damoifelles  pour  ce  pcrfonnellement  conftituces  en  la  pre> 
fence  de  Perrenot  le  Roy ,  $c  de  Nicolas  Rauny ,  Clercs  ,  Notaires 
Royaulx  &  Jurés  du  Roy  noftre  Sire  ,  «5c  auffi  des  tcfmoins  cy-apres 
eferipts,  ont  expofez  que  comme  après  payions ,  convenances  &  ac» 
cords  de  vraye  amitié ,  bienveillance,  union  &  concorde  faiz  fen 
lempnellcment  &  valiez  par  foy  «5c  fermens  folempncls  entre  feu  mon-, 
dit  Seigneur  le  Duc  Jehan  leur  mary  &  perc,  &  Charles  iby  difant 
Daulphin  de  Viennois  ,  icellui  Charles  en  venant  dampnablcmene 
contre  lefditcs  payions  ,  convenances  &  accords,  en  foy  parjurant 
mauvaifcmcnt,&  enfraignant  lesgrans  &  folempncls  feremens  par 
lpy  faiz  par  pluficurs  fois,  ait  tue'  &  murdry  ,  ou  fait  occire  ,  tuer  Se 
murdrir  de  haiches  &  autres  baftons  de  guerre  mondit  feu  Seigneur 
leur  mary  &  pere ,  qui  en  toute  humilité  eftoit  venu  devers  ledit  Char- 
les pour  entretenir  lefdittcs  payions ,  amitié  Se  union ,  &  pour  enten- 
dre au  bien  de  là  chofe  publique  du  Royaulme  de  France.  Pourquoy 
elles  ayent  cité  &  foient  tenues  félon  toutte  raifon  de  pourfuir  ,  faire} 
leur  complainte,  &  demander  juftice  dudit  cas  pardevantle  Roy  nof- 
tre Sire  à  rencontre  dudit  Charles ,  fes  fatellites  ,  adherans  &  com-, 
plices  ,  afin  que  icellui  Charles  6c  les  coulpablcsdudir  murdre  foient 
pugnis ,  ainfi  que  raifon  devra;  pour  laquelle  pourfuitc  faire  en  leurs 
perfonnes  ,  elles  aient  efté  délibérées,  6c  à  celle  fin  fe  foient  plufieurs 
foys  appreftecs  pour  venir  devers  le  Roy  noftredit  Seigneur  à  Troycs 
où  il  eftoit  alors  ;  mais  obftant  l'occupation  qu'il  avoit  pour  vacquer 
&  entendre  à  lagloricufc  paix  des  deux  Roys&  Royaulmes  de  France 
fc  d'Angleterre  <jui  çftoiç  tant  digne,  tant  defirée  &  tant  neceflaire. 
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Qu'elle  devoit  cftre  préférées  à  touttes  autres  occupations.  Le  Roy 
noftredit  Seigneur  fictrès-haultfic puiflànt  Prince  noftre  très-redoubté 
Seigneur  Monfcigneur  Philippe  ,  Duc  de  Bourgongne ,  feul  fils  defc 
dits  feu  Duc  Jehan  &  Marguerite ,  Duchcfle  de  Bourgongne,  aient  efté 
tellement  &  Piempcfchiez ,  qu'il  ait  convenu  que  nofdites  Dames  fit 
Damoîfelles  aient  mis  en  dclây  lcurditepourfuite  -,  &  tantoft  après  que 
par  la  grâce  de  Dieu  ladite  paix  a  efté  célébrée  audit  lieu  de  Troyes  ; 
le  Roy  noftredit  Seigneur  &  ert  fa  compaignie  tres-hault,  très-excel- 
lent &  très-puiflanr  Prince  noftre  très-redoubté  Seigneur  le  Roy  d'An- 
gleterre ,  héritiers  &  Regent  de  France,  fie  mondit  Seigneur  Philippe? 
Duc  de  Bourgongne,  fe  foient  partis  de  ladite  Ville  de  Troyes,  pouf 
tenir  leur  chemin  à  Paris ,  ouquel  voyage  faifant  ils  âyent  féjournd 
longuement  pour  entendre  à  recouvrer  &  mettre  en  obéïflànce  du 
Roy  noftrc  Seigneur  aucunes  Villes  fie  places  lors  rebelles  &  défo*» 
béïflansà  lui,  tenues  &  occupées  pour  &  ou  nom  dudit  Charles,  fie 
tellement  que  le  temps  d'yver  cft  entré,  &  encore  de  prefentpour  le* 
troubles  fie  pc/lilenccs  de  guerres  ôc  mortalités ,  avec  les  gransfauhes 
de  vivres  qui  font  fur  les  chemins  que  nofdites  Dames  &  Damoifeî* 
les  auroientà  tenir  pouraler  audit  lieu  de  Paris,  fie  auflîpour  lafeurtl 
&  derTenfe  des  Pays  de  Bourgongne  ,  près  defquels  plufieurs  defdits 
rebelles  fie  défobéïffans  fe  font  de  nouvel  approchiez  ,  6c  pris  fie  oc* 
cupe  aucunes  places  ,  où  ils  tiennent  frontières ,  fie  font  plufieurs  dom* 
maiges  ayent  efté  &  foient  confcillées  par  grant  fie  notable  confeil , 
de  demeurer  par  deçà  efdiz  Pays  de  Bourgongne  »  fie  non  aler  pont 
le  prefent  pardevers  le  Roy  noftre  Seigneur ,  laquelle  chofe  leur  cft 
tant  griefve  fie  dcfplaifant ,  que  plus  ne  pourroir.  Néantmoins  elles  qui 
fur  touttes  les  chofes  mondaines  défirent  ainfi  qu'il  appartient  pout 
la  confervation  de  leur  honneur  ,  &  le  bien  de  jufticcfoy  ac-quittier 
en  ladite  pourfuitc ,  qui  pour  les  empefehemens  deflus  diz  ,  eft  en. 
cores  à  commander ,  laquelle  en  touttes  les  manières  deuêsque  faire 
fe  pevent,  de  tout  kur  cucr  défirent  avancier,  firent,  ordonnèrent,, 
conftituerent  pour  elles  fit  en  leurs  noms,  fie  par  ces  prefentes  font  , 
ordonnent ,  conftituent  fie  cftablifient  leurs  Procureurs  generaulx  fie 
certains  meftaiges  cfpcciaulx.  Premièrement  fie  principalement  mon- 
dit Seigneur  le  Duc  de  Bourgongne  leur  fils  fie  frère ,  Me/lire  Jehan? 
de  Luxembourg,  Mcflire  Guillaume  de  Vienne ,  Seigneur  de  fairtt 
George  ,  Mcflire  Jehan  de  laTremoille,  Seigneur  dcjonvelles,  Mef* 
iîrc  Anthoine  de  Vcrgy  ,  Meflire  Régnier  Pot,  Seigneur  de  la  Prune  * 
Mcffire  Jehan»  Seigneur  de  Roubais,  Meflire  Guy  de  Ponfaillier  y 
Meflire  Jacques  de  Courtiambles,  Meflire  Guillerin  de  Lannoy,Me£-r 
fcc  David  de  Btimcu ,  Seigneur  d'Hurobcrcourt  >  Meflire  Philibert  <kr 
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faint  Legier ,  tous  Chevaliers,  Maiftrc  Pierre  de  Marigny  ;  Maiftrf 
Richard  de  Chancey,  Maiftre  Thiery  le  Roy,  Maiftrc  Nicolas  Rou- 
lin  ,  Maiftrc  Robert  le  Juofne  ,  Jehan  Choufat ,  Maiftrc  GuyGelinier  * 
Joceran  Frcpicr  ,  Laurent  des  Bordes,  Maiftre  Jehan  Perron  ,  GuiU 
laume  de  Saulieu,  Pierre  de  Clervaulx ,  Guillaume  le  Changeur  * 
Baudc  de  Bordes  ,  Jehan  de  Gand  ,  Berthelemy  d'Eftourbcs ,  Oudart 
le  Fer  &  Guy  Bertrand ,  6c  chafeun  d'eulx  par  foy  &  pour  le  tout  por- 
tant ces  Lettres  en  tele  manière  que  la  condition  de  l'un  ne  foit  pire 
ou  meilleur  de  l'autre  ;  mais  tout  ce  que  l'un  d'eulx  aura  comment 
cié ,  l'autre  puift  pourfuir  6c  mener  à  fin  &  alcr  de  par  lefditcs  conf~ 
cituans  audit  lieu  de  Paris  ôc  autre  part  où  befoing  fera  pour  le  fait 
de  ladite  pourfuite ,  6c  leur  ont  donné  &  octroie,  donnent  &  oc- 
troient par  ces  prefentes  6c  chafeune  d'eulx  par  foy  »  8c  pour  le  tout 
portant  ccfditcs  lettres ,  povoir  ,  commuTion  ,  au&orité  &  mande*- 
ment  fpeciil  &  gênerai  en  telle  manière  que  la  généralité  nedérogue 
point  à  lcfpcciaulté  de  expofer  ou  faire  expofer  pardevant  le  Roy 
fioftredit  Seigneur  ou  fes  commis  fie  députez  ,  ainfi  qu'il  luy  plaira  » 
foit  enLitdejuftice  devant  les  trois  Eftats  de  fon  Royaulmcen  fon 
Parlement  ou  autrement,  Ténor  mité  dudit  cas  commis  6c  perpétré  en 
laper  fon  ne  de  feu  Monfeigncur  le  Duc  Jehan  de  Bourgongne,  d'en 
faire  complainte  6c  pourfuite,  6c  en  demander  juftice  6c  raifon  ,  de 
produire  telmoings  ,  lettres  &  autres  probacions  &  enfeignemens  qui 
/ur  ce  feront  à  produire»  de  pourfuir  que  ledit  Charles,  fes  fatclli- 
tes,  adheransôc  complices  foient  déclarez  avoir  encouru  les  peines 
cfpirituels  &  temporelles ,  efquellcs  ils  fe  font  fubmis  par  les  lettre» 
defdittes  payions  6:  convenances,  de  prendre  les  conclufions  crirni- 
jicllcs,  civiles  6ctouttes  telles  qu'ils  verront  eftre  bon  &  expédient 
Refaire  ,  dcoyrdroiz  ,  arreft,  jugemens  ,  interlocutoires  6c  fenten- 
ces  diffinitives ,  de  exeufer  lefdites  conftituansôc  de  faire  tout  ce  que 
audit  caspuet  &  doit  appartenir  ,  de  fubftituer  ungoupluficurs  Procu- 
reurs qui  ayent  celle  même  puiflànce  ,  6c  de  les  révoquer  fi  befoin  eft, 
.Néanmoins  cette  prefente  Procuration  demeurant  en  fa  puiflànce  Ôc 
vertu  ,  6c  généralement  défaire  an  tel  6c  autant  fur  ce  que  dit  eft  ,  & 
çs  circonftances  &  dependences  ,  comme  elles  feroient&  faire  pour? 
roient ,  fc  prefens  en  leurs  perfonnes  y  eftoient  j  ja  foit  ce  que  le  cas 
requeift  mandement  plus  eipccial ,  6c  promindrcnt&  promettent  lcf? 
bittes  conftituans  en  bonne  foy  &  en  paroles  dcPrinccflcs,  en  levant 
Je  s  mains  contre  les  lains  Evangiles  en  la  prefence  defdits  Notaires 
K°yaulx  ftipulans  &  acceptans  au  prouffit  &  utilité  de  tous  ceulx  à 
•cui  il  appartiendra  à  avoir  6c  tenir  toujours  ferme  6c  aggreablc  quan<- 
que  fait  Reçoit  en  leur  nom  par  Içurdiz,  Procureurs  ou  l'un  d'eux ,  ou 
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lents  Subftituts  fur  les  chofes  dciTus  dites  ,  leurs  circonftances 
&  deppendauces  ,  &  promirent ,  &  encore  promettent  fur  l'o- 
fcligacion  &  caution  de  tous  leurs  biens  prefens  6c  à  venir,  fans  ja** 
mais  faire ,  dire ,  ne  propofer  en  jugement  ne  dehors  aucune  chofe  à 
i'encontre,  efter  à  droit ,  &  payer  l'adjugié,  febefoingeft.  En  tefmoing 
de  laquelle  chofe  nous  Gardes  deflus  nommez  avons  fait  mettre  lc- 
,dit  fécl  commun  Royal  à  ces  prefentes  Lettres  faites  &  donnéei 
quant  au  confentement  de  nofdittes  Dames  ou  Chaftcl  de  la  Per- 
rière le  14.  jour  du  mois  de  Janvier  ,  prefens  diferetes  perfonnes  Se 
faiges  Maiftre  Drue  Marefchal ,  Confeiller  &  Maiftre  des  Comptes 
de  niondit  Seigneur  le  Duc  •  &  Perrenct  d'Oranges ,  Gruier  6c  Rece- 
veur gênerai  des  finances  de  maditte  Dame  la  Duchefic  de  Bourgon- 
gne  :  &  quant  au  confentement  de  mefdites  Damoifelles  ou  Chaftcl 
de  Rouvre  le  if.  jour  dudit  mois  de  Janvier  Tan  1420.  prefens  le- 
dit Maiftre  Drue  Marefchal  ,  Girardin  de  Chavcnnes ,  Efcuier  6C 
Maiftre  d'Oftcl  de  mefdites  Damoifelles  &  plufieurs  autres  tcfmoingi 
ad  ce  appeliez  &  requis  Tan  &  le  jour  dcflTus  diz. 


-— 


déclaration  de  Charles  ,  Rty  de  France ,  contre  Us  coupables  de  la 

mort  du  Duc  Jehan. 

C Ha  ries ,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France  :  A  tous  ceulx  qui 
ces  prefentes  lettres  verront,  falut.  Sçavoir  faifons ,  que  cqmpa*  <i^comp- 
xans  en  noftre  prefence  noftre  très- cher  &  très-amé  fils  PheJippç  tes  de  Di- 
Duc  de  Bourgongne ,  Comte  de  Flandres,  d'Artois  &  de  Bourgongne  ]^\^yctf 
jça  fa  perfonne  ,  noftre  très-chiere  &  très-amêc  couûnc  la  Duchefle  du  Duc 
de  Bourgongne  fa  mere ,  &  nos  très-chicres  &  très-amées  filles  &  Jcan.cotte* 
coufines  Marguerite  Duchefle  de  Guiennc ,  Anne  &  Agnès  fes  filles,  17  ' lS' 
feurs  de  noftredit  fils  ou  leur  Procureur  pour  elles ,  &  ouy  par  nous 
la  complainte  à  nous  faite  de  leur  part ,  en  la  prefence  de  noftre  très- 
chier  &  très-amé  fils  le  Roy  d'Angleterre  héritier  &  Regent  de 
France,  &  des  gens  des  trois  Eftats  de  plufieurs  Villes  &  Pays  de  noftre 
Royaulme>  nos  bons  &  loyaulx  fubgez  &  obcirïans  ,  requerans  nof- 
jdiz  filz  &  coufines  juftice  leur  eftre  faite  &  adminiftréc  contre  les 
coupables  de  la  mort  de  feu  noftre  très-chier  &  très-ame'  coulin  Jehan 
Duc  de  Bourgoingne  ,  que  Dieu  abfoille,leurperc  &  mary  de  noftre 
4itte  coufine  la  Duchefle  de  Bourgoingne,  en  prenant  fur  ce  leurs 
concluions ,  afin  de  réparation  ,  &  pour  leurs  interefts  contre  lefdiz 
coupables  telles  que  faire  pevent  félon  la  Couftume  de  France.  Ouy 
auflî  noftre  Procureur  General ,  lequel  a  prins  fes  conclurions  perti- 
nent au  cas  pour  l'intercft  de  juftice  contre  yceul*  coupables,  avec*- 
Tome  /.  Xx 
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ques  les  Requeftes  &  (applications  à  nous  faittes  par  noftre  tté's* 
chierc  &  trés-amée  fille  l'Univerfitc  de  Paris ,  par  nos  chiers  &  bien 
amés  les  Efchevins,  bourgeois,  &  habirans  de  notre  bonne  Ville  de 
Paris ,  6c  par  lcfdittes  gens  des  trois  Eftats  de  piuficurs  bonnes  Villes 
de  noftre  dit  Royaulme ,  afin  que  fur  ce  nous  voulfiflions  faire  ©c  ad-» 
miniftrer  bonne  &  bricfvc  juftice ,  en  déclarant  touttes  voics,&  pro* 
teftant  au  regart  des  gens  d'Eglife ,  ce  requerans ,  que  ils  ne  tendoiene 
fors  à  fin  civile  ,  &  félon  ce  que  leur  profeffion  donne.  Nous  ciie  fut 
ce  grant  &  meure  délibération  &  vcùcs  en  noftre  Confeil ,  &  dili* 
gemment  vifitées  les  letttes  des  alliances  faites  entre  noftre  dit  feu 
coufin  le  Duc  de  Bourgoingne ,  &  Charles  foy  difant  Daulphin  ,  ac* 
cordées  &  jurées  folcmpncllement  par  culx  &  leurs  gcns&c  fervitcurs, 
fur  la  vraie  Croix  Se  fains  Euvangiles  de  Dieu  »  ès  mains  de  l'Evefque 
de  Léon ,  Légat  de  noftre  S.  pere  le  Pape.  Confiderant  que  en  enfui* 
vant  lefdittes  alliances  qui  eftoient  fi  notables  &  tant  proufitables  à 
tout  noftre  dit  Royaulme  ,  &  du  confentement  des  Parties  ,  noul 
avions  ordonné  bonne  paix  &  union  ferme  &  eftable  cftre  deflors  eit 
avant  en  noftre  dit  Royaulme  perpétuellement  tenue  &  gardée  entre 
tous  ceulx  de  noftre  fang  &  lignage ,  &  autres  nos  fubgicz  de  quelque 
état  ou  condition  qu'ils  feufTent,  en  faifant  pour  ce  abolition  géné- 
rale &  autres  Ordonnances  au  bien  de  laditte  paix.  Voulans  les  tranf» 
grefïcurs  ou  qui  attempteroient  contre  y  celle  paix  en  fait  ou  en  pa« 
rolc  eftre  pugnis  comme  commetteurs  de  crime  de  lcze»majeftc  ,  SC 
que  les  gens  d'Eglife ,  nobles  &  gens  des  Villes  de  noftredit  Royaul* 
me ,  promiflent  &  juraflent  tenir  &  garder  chafeun  en  droit  foy  laditte 
paix»  fans  infraction  aulcune  &  foy  employer  à  toute  puiflànce  contre 
celui  ou  ceulx  qui  enfraindroient  ladite  paix  ;  nonobftant  qu'ils  feuf- 
fent leurs  hommes,  fubgcz  ou  fercmentez  ,  defquclxhommaiges,  pro* 
méfies  &  feremens,  nous  les  defclairafmes  deilors  pour  maintenant 
abfolz  &  quittes,  ainfi  que  plus  à  plain  eft  contenu  es  lettres  patente! 
fur  ce  faittes  :  laquelle  paix ,  enfemblc  tout  le  contenu  efdites  lettresi 
noftre  dit  feu  coufin  de  Bourgoingne  &  ledit  Charles ,  leurs  gens  & 
ferviteurs  jurèrent  es  mains  dudit  Evefquc  de  Léon  comme  deflus ,  ôc 
avecques  ce  baillèrent  leurs  lettres  patentes  fur  ce,  lefquelles  enfemblc 
lefdites  lettres  Royaulx  du  traitié  de  paix  ,  &  aufli  les  lettres  dcfdites 
alliances  furent  &  ont  efté  publiées  en  noftre  Court  de  Parlementer* 
noftre  Chaftelct  de  Paris ,  &  les  feremens  faiz  par  les  gens  d'Eglife  , 
nobles  ,  bourgeois  &  habitans  de  noftre  ditte  bonne  Ville  de  Paris,  & 
femblablement  en  &  par  les  bonnes  Villes  de  noftredit  Royaulme: 
Jcqoe-ncantmoin9  noftre  dit  feu  coufin  de  bourgoingne ,  lequel  eftoil 
ffc  noftre  mùfoa,  de  f  raace ,  noftre  parent  û  prochain  comme  noftre 


Digitized  by  Google 


du  Meurtre  de  Jeân  ~>  dit  fans  pear.       $  49 

COufin  germain  .  alié  avecques  nous  par  grant  affinité  de  mariages  , 
Doyen  dcPcrs  8c  deux  fois  Per  de  France  ,  qui  tant  amoit  &:  avoir 
toujours  amé  le  bien  de  nous  &de  nos  Royaulmes&fubgez ,  6c  lequel 
en  obéi  fiant  à  noftre  commandement  pour  le  bien  publique  de  noftre- 
ditRoyaulmc  :  &  afin  d'entretenir  ladite  paix  ,  eftoit  aie  à  Monfttereati 
tault- Yonne ,  accompaigniez  de  plufieurs  Seigneurs  &  gens  notables 
d'Eglife  &  feculiers  nos  Officiers  6c  autres  ,  à  la  prière  &  requefte  de 
la  partie  defditz  crimineulx,avoit  &  a  cfté  meurtry  &  tué  audit  lieu  de 
Manitcrcau  mauvaifement ,  traitteufement  &  dampnablement  :  no» 
nobftant  lefditcs  promeûes  &  feremens  ainfi  faîz  &  renouveliez  audit 
lieu  de  Monftcrcau  par  lui  &  fes  complices  ,  &  avecques  ce  avoient 
&  ont  efté  prins  êc  emprifonnez  de  fait  plufieurs  Seigneurs,  Cheva- 
liers ,  Efcuicrs  ,  gens  d'Eglife  Se  bourgeois  de  la  compaignic  de  no/lre 
dit  feu  coufin  de  Bourgoingnc  nos  Officiers  &  autres ,  &  les  aucuns 
tuez  &  mis  à  mort  dampnablement,  les  autres  rançonnez  ex cefii ve- 
inent &  autrement  perfecutez  en  diverfes  manières,  &  encore  en  y 
a  aucuns  qu'ils  détiennent  prifonniers  en  enfraignant  par  lefdiz  cri- 
mineulx ladite  paix  , alliance ,  promeflès  &  feremens,  en  commettant 
par  eulx  crime  de  lezc-Majefté ,  6c  autrement  délinquant  en  plufieurs 
&  diverfes  &  manières.  Et  tout  veu  &  confideré  &  mefmcmcnt  que 
nous  avons  tenu  8c  réputé  ,  tenons  8c  reputons  les  ebofes  dittes  pour 
notoires  à  nous  ôc  à  tout  noftre  Royaulme  ,8c  toutes  autres  chofes  qui 
font  à  veoir  &  confiderer  en  celte  partie  par  l'advis  &  délibération 
des  gens  de  noftre  grant  Confeil ,  des  Prefidcns  &  gens  lais  de  noftre 
Parlement ,  &  autres  nos  Confeillers  en  grant  nombre.  Avons  dé- 
chire 8c  declairons  par  la  teneur  dp  ces  prefentes  tous  les  coupables 
duditdampnable  crime,  fait  &  perpétré  en  la  perfonnede  noftrcditfcu 
coufin  de  Bourgoingnc ,  &  chafeun  d'eulx  avoir  commis  cri  me  de  leze- 
Majefté ,  &  confequament  avoir  forfait  envers  nous  corps  &  biens,  & 
cftre  inhabiles  &  indignes  de  toutes  fucceffions  directes  &  collate- 
reaulx  &  de  touttes  dignités ,  honneurs  &  prérogatives  quelconques, 
avec  les  autres  peinnes  &  pugnitions  que  ordonnent  &  mettent  les 
droiz  contre  les  corometteurs  de  crime  de  leze-Mijefté  &  leur  lignée 
&  pofterité.  Avons  en  oultrc  declairé  &  declairons  ycculx  crimineulx 
&  chafeun  d  eulx  eftre  encheuz  es  autres  peinnes  deelairecs  ès  allian- 
ces &  traitté  de  paix  dont  deflus  eft  faite  mention  ,  entant  qu'il  con- 
cerne noftre  puiftanec  &  au&orité  Royale  :  en  cfpecial  avons  declairé 
&  declairons  touttes  les  gens,  vaûaulx  ,  fubgiez  ÔC  fervitcursprefens 
&  à  venir  dcfdiz  coupables  &  crimineulx,  8c  de  chafeun  d'eulx  cftre 
abfolz,  quittes,  de  tous  feremens  de  feaulté  8c  de  toutes  promefics  6c 
obligations  de  fcryiçe  a'4  regard  d'eulx  ôc  leurs  fuçcefleurs ,  ores  fie 
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pour  le  temps  à  venir  perpetuelment  entant  que  meftier  eff ,  &  fe# 
quittons  &  abfolons  de  touts  lefdiz  feremens  &  promeuves,  &  leur  dëV 
fendons  à  tous  par  ces  mcfmes  prefentes  que  dorefnavant  ils  ne  fer* 
vent ,  aident ,  ne  confortent  aucunement  lefdiz  crimineulx  8c  coul- 
pablcs  furpeinne  d'eftre  reputez,  fe  ils  font  le  contraire ,  crimineulx- 
dudit  crime  de  leze-Majcfté,  &  d'encourir  noftre  perpétuelle  indigna- 
tion ,  &  tout  fans  préjudice  des  requeftes  ôc  cqnclufions  à  nous  faites 
par  nofdiz  filz  &  coufines  complaignans  pour  leurs  interefts  contra 
aulcuns ,  qui  par  eulx  ont  cité  nommez  particulièrement,  &  auffi  cort- 
tre  tous  ceulx  généralement  qui  font  ou  feront  trouvez  chargiez  du* 
dit  dampnable  crime  &  autres  cas  deflus  touchiez*  Si  donnons  en  man* 
dément  à  nos  amês  &  feaulx  Confeillers  les  gens  de  noftredit  Parle- 
ment ,  8c  à  tous  nos  autres  Jufticiers  &  Officiers  ou  à  leurs  Lieute- 
nants ,  &  à  chafeun  d'eulx ,  fi  comme  à  lui  appartiendra ,  que  au  re* 
gard  dcfdites  conclufions&  pourfuite  defdiz  complaignans  &  de  noC 
tredit  Procureur ,  ils  &  chafeun  d'eulx  en  fa  jurifdi&ion  facent  U 
adminiftrent  jufticc  aux  parties  en  procédant  contre  lefdiz  coupables 
par  voye  extraordinaire ,  fe  meftier  eft  ,  &  tout  ainfi  que  le  cas  le  re* 
querra  ,  &  en  adminiftrant  diligemment  auxdiz  complaignans  fur  les' 
chofes  deflus  dites ,  &  leurs  circonftanccs  &  dépendances  bon  &  brief 
accornplilTement  de  Juftice.  En  tefmoing  de  ce  nous  avons  fait  mettre 
noftre  îccl  à  ces  prefentes.  Donné  à  Paris  le  ly  jour  de  Décembre  r 
l'an  de  grâce  14*0.  &  de  noftre  Rcgnc  le  41. 


Charles  9  Roy  de  France ,  donne  à  Philippe  dit  le  Bon ,  Duc  de 
Bourgogne  ,  tout  ce  qui  appartenait  aux  Parti/km  de  Charles 
Dauphin  ,  fiit  dtfant  Regent  du  Royaume* 

Chambre  ^"^Harlcs,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France.  Sçavoir  faifons  • 
tesde^oi  \*jtous  prefens  &  à  venir.  Comme  par  les  rebellions  &  dcfobcïf- 
îon,  layette  fances  que  ont  fait  &  font  envers  nous  ceulx  qui  toujours  ont  tenus 
jUs  dons    &  tiennent  le  dampnable  party  de  Charles>qui  fe  dit  Regent  de  noftro 
ks6o.Tu  Royaume  contre  nos  voulentez  & plaifir,  fes  aliez  ,aidans ,  fervitcurt 
&  complices,  faux,  traiftres,  perjures  &  infra&eurs  de  paix  ..... 
qui  fi  énormément  ont  tué  &  meurtri  fous  leur  fcellé  &  promettes  foi 
noftre  très-chier  &  très-amé  coufin  le  Duc  de  Bourgoingne,qui  Dictr 
pardoint ,  lequel  eftoit  allé  devers  eulx  par  noftre  commandement  & 
ordonnance  pour  la  paix  finale  &  bien  publique  de  nos  peuples  & 
Royaulme,  comme  chafcim  ferait,  tous  leurs  pays,  terres ,  Duchicz  , 
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Gouttes  Baronnics  8c  Comtés,  Seigneuries  ,  heritaiges  5c  biens  meu- 
bles quelconques  foient  forfaits  ,  acquis  6c  confit quez  à  nous  en  tclc 
manière  que  nous  en  pouvons  ordonner  8c  difpofer  à  noftre  plai/ir  & 
Volcntc.  Pour  ceeft-il  que  nous  confiderans  &  ayant  en  mémoire  la 
grant  &  entière  loyaulté  que  toujours  a  eue  envers  nous  &  noftre  dit 
bon  peuple,  comme  noftre  Champion  8c  Procureur  jufques  à  la  mort 
noftredit  feu  coufin  ,  8c  aufli  les  grans,  loyaulx  8c  notables  ferviecs 
que  noftre  très-chier  &  très-amc  fils  le  Duc  de  Bourgoigne  fon  fils 
lious  a  fait  tant  au  fait  de  nos  grans  affaires  de  noftre  Royaulme ,  où 
chafeun  jour  il  s'employe  à  toutte  puiflànce ,  8c  efperons  que  face  en* 
corc  ou  temps  à  venir  comme  autrement  en  plufieurs  8c  maintes  ma- 
nières ,  en  recompenfation  des  grans  pertes  &  domages  que  noftredit 
feu  coufin  8c  lui  ont  eue  à  fouftertir  par  nofdiz  ennemis  ,  à  l'occaftort 
de  noftredit  fer  vice,  &  pour  avoir  garde  leur  loyaulté  envers  nous,  8t 
pour  certaines  autres  caufes  8c  confédérations  raifonnables  à  ce  nous 
wouvans,àyceluy  noftre  fils  de  Bourgoigne  de  noftre  certaine  feience , 
plaine  puiffance,  auctorité  Royale  &  grâce  efpecial,par  l'advis  &  déli- 
bération de  noftre  grant  Confeil,avons  donné,  o&royé ,  cédé  8c  tranf- 
porté ,  donnons ,  octroyons ,  cédons  8c  tranfportons  par  ccfdites  pre-» 
fentes  pour  lui ,  fes  hoirs  8c  ayans  caufe  hcritablement ,  perpétuelle- 
ment &  irrévocablement  les  pays  ,  terres,  comtées ,  baronnics ,  mai- 
fons,  droits',  feignorics  »  rentes ,  revenus  ,8c  autres  biens  meubles  & 
immeubles  quelconques ,  étant  8c  qui  fontaflis  8c  fituez  en  fes  pays  > 
terres  8c  feignories  quelsconqucs ,  tenues  de  lui  en  fief  &  arrière 
fief,  appartenans  aux  rebelles  8c  defobeiflans  deflus  diz  >  fans  en 
nuls  accepter ,  pour  diccllcs  terres,  pays,  comtés  .baronies,  feigno- 
iies,  maifons,  droits  joyr  &  les  avoir  8c  tenir  paifiblemcnt  par  lui  , 
fcfdits  hoirs  8c  ayans  caufe  à  toujours  pcrpctuelment  comme  dit  eft  , 
ainfique  en  ont  joyou  deub  joyr  lcfdits  rebelles  8c  dcfobeïflans ,  le 
temps  pafTé  8c  paravant  iefditcs  divi  fions,  parmi  ce  que  noftredit  fils 
fera  tenu  de  faire  les  devoirs,  payer  les  droitures  qu'il  appartiendra. 
Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  8c  feaulx  Confeillers  les  gens 
tenans  à  prefent  8c  qui  tendront  au  temps  à  venir  noftre  Parlement  à 
Paris ,  les  gens  de  nos  Comptes  ,  les  Commiflaires  tant  fur  le  fait  déf- 
aites confifeations ,  comme  de  touttes  finances  ,  &  à  tous  nos  Jufti- 
ciers  8c  Officiers,  ou  à  leurs  Licutenans prefens  &  à  venir,  8c à  chaf- 
eun d'eulx  ,  fi  comme  à  lui  appartiendra  ,  que  des  terres  ,  pays , 
comtés,  baronics,  maifons  ,  droits,  Seignorics  ,  rentes,  revenus  8c 
autres  biens  meubles  &  immeubles  deflus  diz  ,  ils  mettent,  infti tuent, 
ou  facent  mettre  8c  inftituer  ,  fe  meftier  eft  royaulment  8c  de  fait 
noftredit  fils  ou  fon  Procureur  pour  luy  en  pofTeflûon  8c  faifinc  >  &  de 


Digitized  by  Google 


'j  f£  Preuves  pour  fervir  à  l'hiftoire 

noftrc  prefent  don,fic  auflî  des  ifliics ,  arrérages ,  proffis  &  emohimetis 
des  pays,  terres,  comtés  ,  baronics  ,  maifons  ,  droits  ,  Seignories, 
rentes  > revenus  6c  autres  biens  meubles  &  immeubles  ,  le  facent, 
fouffirent  &  iaifler  joyr  6c  ufer  plaincmcnt  &  paifiblement ,  &  à  lui  ré- 
pondre &  obéît  de  cculx  qu'il  appartiendra ,  fans  lui  faire,  ne  don- 
ner ,  ne  fouffrir  cftre  fait  ou  donné  aucun  deftourbier  ou  empeichc- 
mentau  contraire,  en  oftant  &  déboutant  defditestcn.es,  comtés» 
baronies,  maifons ,  droits ,  feignories ,  rentes ,  revenus  fie  autres  cho» 
fesdeftus  dittes,  les  rebelles  fie  defobcïflans  fie  tous  autresqui  y  preten* 
droient  ou  pourroient  prétendre  fie  reclamer  ,  fie  avoir  aucun  droit  » 
n'en  ayant  fur  ce  nos  lettres  de  don  précédons  en  date.  Cesprefentes 
faittesfic  données  depuis  la  revocation  par  nous  faitte  en  cefte  noftre 
Ville  de  Troycs  des  terres ,  feignories  ,  &  autres  biens  meubles  fie 
héritages  dcfdiz  rebelles  &  defobeifians  6c  de  leurs  adherans  6c  corn» 
pliecs  ;  fie  par  rapportant  ces  prefentes ,  ou  vidimus  d'iccllcs  ,  fait 
fous  fccl  Royal  •  voulons  plaine  foy  cftre  adjoutée  comme  à  l'origi- 
nal pour  une  fie  la  première  fois  feulement ,  avec  recognoiûance  (uz 
ce  fouffifant  de  noftrcdit  filz,  nous  voulons  lefditcs  confifeations  6c 
tous  autres  qu'il  apartiendra  en  eftrc  fie  demourer  quitte  fie  dechargié 
en  la  dcfpcnfe  de  leurs  comptes  fie  par  tout  ailleurs  qu'il  appartiendra 
par  nofdiz  gens  des  Comptes  >  aufquels  nous  mandons  que  ainfi  le 
faffent  fans  aulcun  ordre  ou  difficulté  ;  nonobftant  lefdites  ordon- 
nances fit  revocations  par  nous  faittes  fur  le  faitdcfdites  confifeations, 
&  que  ycclles  ayons  ordonné  cftre  converties  ou  payement  de  nos  gens 
^'armes.en  nos  autres  aflaircs  fit  autres  ordonnances  ou  deftenfes  à  ce 
contraires.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &cftabie  à  toujours,  nous 
avons  fait  mettre  noftrc  fccl,  ordonne  en  Tabfence  du  grand  à  ces 
prefentes  lettres  $  fauf  en  autres  chofes  noftrc  droit  fie  Tautruy.  Donne 
£  Troycs  le  9.  jour  de  May  1410.  fie  de  noftre  Règne  le  4P- 

>  

Lettre  du  Roy  Charles  >  par  laquelle  il  confirme  le  don  par  luy  fai$ 
4(4  Duc  de  Bourgogne  ,  de  CHStel  du  feu  Comte  d'Armagnac 
à  luy  echeu  par  droit  de  forfaiture* 

tttmbre  f^Harlcs ,  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  Prance,  fçavoir  faifons 
'"d°DP"  tous  Prc^cns  &  à  venir,  nous  avoir efté expofe  par  noftre  tres- 

jon.        ^her  &  très-amé  féal  le  Duc  de  Bourgoingne  ,  que  comme  ja  pieça, 
layette  de  s  nous  lui  cufllons  donné  par  nos  lettres  patentes  fie  pour  les  caufesfic 
fccôttc"?  9onfidcrations  plus  à  plain  contenues  en  icellc,  l'hoftel  au  feu  Comte 
*  4'Af wagnac  km  4  parit ,  empré*  rBgUfc  de*  Bons  Enfans ,  à  hou| 
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tfcheu  ,  acquis ,  forfait  &  confiïquc ,  parce  que  lors  il  cftoit  noitrç 
ennemy  8c  adverfaire  ,  rebelle  6c  defobcïlTant  envers  nous ,  &  il  foie 
ainfi  que  ja  foit  &  que  ait  efté  mis  de  par  nous  en  pofleffion  6c  lai  fine 
dudit  Hoftel  &  en  ait  joùy  paifiblement  :  touttes  voyes  il  le  doubte 
que  fous  umbrede  Certaine  revocation  générale  par  nous  n'a  guiereft 
fàitte,  fur  tel  Ôc  femblable  débat  aucun  empefehement  ne  lui  foie 
donne'  par  nos  gens  8c  Officiers  en  ycelluy  ,  qui  fer  oit  en  fon  très- 
grant  préjudice  &  dommage,  fe  par  nous  ne  luy  eftoit  fur  ce  pourvA 
de  noftre  grâce  8c  remède ,  fe  comme  il  dit  crf  nous  humblement  re- 
quérant iceluy.  Et  pour  ce  cft-il  que  nous  ces  chofes  confiderées  * 
attendu  les  bons  ,  grans  ,  notables  &  aggrcablcs  fervices  que  noftre 
dit  fîlz  de  Bourgoingnc  nous  a  faits  longuement ,  bien  8c  loyaulmene 
Ôc  encore  fait  de  prefent  à  grand  compaignie  de  gens  d'armes  ou  au* 
trement  ,  pour  certaines  autres  eau  Tes  6c  confiderations  à  ce  noutf 
mouvans ,  en  reconnoifïànt  yceulx  ferviccs,&  voulans  noflredit  dori 
à  luy  fait  fortir  fon  plain  effet,  par  l'advis  6c  délibération  de  noflre- 
dit Confeil ,  luy  avons  de  noftre  certaine  feienec ,  autorité  Royal  6d 
grâce  efpecial  confirmé  ôc  confirmons,6c  en  tant  que  meflicrcn  cft  de" 

nouvel  cède  &  rranfporté  ladite  maifon ,  ainfi  qu'elle  fe? 

comporte  avec  fes  appartenances  8c  appendances ,  pour  en  joùyr  pour: 
luy ,  fes  hoirs  &  fucceflèurs  hereditables  comme  de  fa  propre  chofe  * 
parmi  ce  qu'il  fera  tenu  de  faire  8c  payer  les  debvoirs  qui  y  apparu 
tiennent.  Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez  6c  feaulx  Confeil- 
lers  ,  les  gens  tenans6c  qui  tiendront  noftre  Parlement ,  les  gens  dé 
nos  Comptes  ,  Commiflaires  gencraulx ,  Gouverneurs  de  nos  Pro* 
Vinces ,  au  Prcvoftde  Paris  6c  à  tous  uos  autres  Juflicicrs  6c  Officiers, 
ou  à  leurs  Lieutcnans  prefens  6c  à  venir  qui  ce  peut  toucher ,  3c  à 
chafeun  d'eulx  fi  comme  à  hiy  appartiendra,  que  de  noftrc  prefenr 
don  6c  tranfport  ils  facent,  fouftrent  6c  laiflênt  noflredit  fils  &  fes- 

hoirs  jouyr  6c  ufer  plainemcnt  6c  paifiblement  en  nou* 

▼elle  pofleffion  ôc  faifine  des  chofes  deflus  dittes  ;  nonobflant  ladite; 
re vocation ,  laquelle  nous  ne  voulons ......  6c  autres  lettres  de* 

don  ou  tranfport  qui  fur  ce  pouvons  avoir  fait  à  quelconques  per- 
fonnes  que  ce  foit ,  non  ayant  fur  ce  nos  lettres  patentes  précédant 
en  datte  noflredit  premier  don  6c  autres  ordonnances ,  mandemens- 
ou  deffenfes  au  contraire  :  6c  affin  que  c«  foit  ferme  chofe  6c  eflablc 
à  toujours,  nous  avons  fait  mettre  noflrc  feel ,  ordonne  en  l'abfence' 
dugrant  à  ces  prefentes }  fauf  en  autres  chofes  noftre  droit  6c  l'autruy 
en  touttes.  Donné  à  Troyes  le  1 2.  jour  de  May  ,  Tan  de  grâce  i+xo* 
6c  rfe  noftrc  Règne  le  40» 
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Bornage  de  Vhiïffe  Duc  de  Bourgpgte  9faie  au  Roy  de  France  » 

four  les  Comtés  de  Flandres, 

Wtmbrfi        Harles,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roy  de  France  :  A  no»  tmez  & 
4csComp-  ^^feaulx  Confcillcrs  les  gens  de  nos  Comptes  à  Paris,  Salut  &  di- 
foîiHecês  lcttion#  Sçavoir ,  vous-faifons  que  noftrc  très- cher  &  très-amc  filï 
mtàées  65  Philippe  Duc  de  Bourgogne,  Comte  de  Flandres  »  d'Artois  &  de  Bour* 
6»  cocu,  gogne  >  Pair  de  France  6c  Doyen  des  Pairs ,  nous  a  aujourd'huy  en  fa 
perfonne  fait  les  foy  &  homage  lige  >  qu'il  c/roit  tenu  nous  faire  k 
caufe  du  Comté  de  Flandres  8c  de  la  Pairie  qu'il  tient  par  le  moyen 
dudit  Comté ,  aufqucls  foy  Ôc  hommaige  nous  l'ayons  receu  6c  recc* 
ronspar  ces  prelentcs,  fauf  noftre  droit  &  1  autruy.  Si  vous  mandoni 
&  enjoingnons  expreflèment  que  pour  caufe  dudit  hommaige  non  fait, 
▼ous  ne  troublez ,  ne  empefehez ,  ne  fouffrez  eftre  troublé  ne  empef* 
chié  noftredit  filz  efdiz  Comté  6c  Pairie,  mais  tout  cmpcfchemcnt  fi 
aucun  y  cftoit  mis,  à  cette  caufe ,  levé  6c  ofté ,  lui  mettez  6c  faitei 
mettre  à- plaine  délivrance.  Donné  à  Troyes  le  i.  jour  d'Avril ,  l'an 
fil  9»  avant  Pafques,  6c  de  aoitre  règne  le  40.  ainûfigné  par  le  Roy, 


fin  du  premier  Tome. 


Digitized  by  Google 


LETTRES 

DE  CHARLES,  DUC  DE  BOURGOGNE- 

A    M  E  S  S  I  R  E 

CLAUDE  DE  NEUFCHASTEL, 
SIEUR   DU  F  A  Y, 
Chevalier,  Chambelan,  &  Gouverneur  de  Luxembourg. 

DE  PAR  LE  DUC  DE  BOURGOGNE,  DE  BRABANT; 
De  Lembourg,  de  Luxembourg  &  de  Gucldres ,  Comte  de  Flandres , 
d'Artois ,  de  Bourgogne,  de  Haynault ,  de  Hollande ,  Zellandc , 
Namur&Zutphcn. 

Da  u.  ^T"1  Rès-chierèV frai  Couûn,nous  avons  réfiftiez  rcllcment  que  la  puiflàncc  vous 
l»M47J.  A  reccu  vos  lettres  ,  par  lefqueHcs  en  demeure,  &  que  ledit  ravitaillement 
nous  lignifiez  que  les  ennemis  font  palTcz  /bit  fait.  D'autre  part ,  s'il  y  a  aulcunes 
deçà  la  rivière  de  Loire,  au  nombre  de  places  ou  villes  audit  pays  de  Nivernoif 
trois  a  quatre  cent  Lances,  &  que  le  Sieur  qui  Ce  veuillent  rendre  de  noftre  partie  , 
deVillaimont  qui  cft  à  Chaftillon  en  Ba-  nous  fommes  contens  ,Se  voulons  que 
rois  a  grande  neceflité  de  vivres ,  Se  d'ar-  les  y  recevez  ,  &  pourvéez  à  la  garde 
rillerie  pour  la  garde  dudit  lieu  de  Chaf-  defdi tes  places  &  villes  ,  félon  que  le 
lillon  i  Se  qu'il  femble  au  ficur  de  Thian-  verrez  être  ncccflàirc.  Quant  à  l'entretc- 
jges  que  qui  pafferoit  puiûament  en  Ni-  nement  de  nos  gens  de  guerre  de  fur  1« 
vernois,  que  pludeurs  nobles  du  pays  ,  frontières,  nous  voulons  que  les  met- 
cn  femble  leurs  maifons  fc  tourneroient  tcztant  ès  places  tenantes  noftre  party, 
de  noftre  parti  :  furquoi  nous  avons  été  Se  eftant  audit  pays  de  Nivcrnois  avi- 
&  fommes  bien  contens  des  diligences  par  raillées  Se  rafraîchies,  que  es  places  &  vil- 
▼ous  faites  en  cette  partie ,  Se  des  non-  les  prochaines  eftant  en  nos  pays  &  Sei- 
▼elles  que  nous  avez  ngnifié  par  vofdites  gneuries  fur  les  frontières  ficlificresdu- 
lettrcs  -y  Se  voulons  que  à  toute  diligence  dit  pays  de  Nivernois;  Se  vous  tenez 
&  à  puiflance  vous  ravitaillez  ladite  pla-  en  votre  perfonne  en  tel  lieu  qu'il  vous 
ce  de  Chaftillon  ,  Se  y  meniez  vivres  &  fcmblcra  cftrc  expédient^  propice  pour 
artillerie  le  plus  que  vous  en  pourez  re-  fccourir  lcfditcs  garnifons  ,  en  prenant 
couvrer,pour  fecourir  ledit  ficur  de  Vil-  garde  que  en  mettant  icclles  garnifons, 
laimont ,  fans  ,  en  faifant  ledit  ravitail-  vous  les  mettez  par  telle  manière  que  les 
lement ,  entreprendre  aucune  chofe  fur  ennemis  ne  puiflent  enclore  nulles  déf- 
ies ennemis.  Se  touttefois  lefdits  enne-  dites  garnifons,  Se  qu'ils  nevousempef- 
mis  voulloicnt  empefeher  ledit  ravi-  chent  que  ne  puifliez  rafTcmbler  toutes 
taillement ,  auquel  cas  voulons  que  y  vofdites  garnifons ,  ou  la  plufpart  d'i- 
Tomtl.  V  y 


Digitized  by  Google 


W       Lettres  âc  Charles ,  Duc  de  Bourgogne  , 

celles  (ans  leur  danger  pour  fecourir  ce-  Troïcs  en  noftre  pays  de  Luxembourg, 
lui  defditcs  garnirons  ÔC  places  qui  be-  jufques  à  deux  ou  trois  efeadres  entières. 
foingenauroicnr,fuas  entreprendre  aul-  ou  plus  J  fi  befoingeft,  Ôc  félon  que  U 
cune  chofe  au  préjudice  de  la  Trêve.  Si  neccllitc  &  aftaire  qui  par  vous  lui  fera 
toutefois  il  advenoit  que  vous  trouvif-  figniffié  eftre  en  noftrcdit  pays  de  Lu» 
Acz  "quelque  bonne  adventure,  &  bien  à  xemboure  le  requerra  ,  &*ufli  félon  le 
notre  adventaige  ,  auquel  cas  nous  le  nombre  des  gens  dont  il  fc  pourra  borf- 
prendrons  fur  noftre  confeience.  Au  fur-  nemenrpafler,cn  regardaux affaires  qu'il 
plus  nous  figniffiez  adez  de  vos  nouvel-  aura  ou-pourroit  eftre  apparant  d'avoir 
ies  le  plus  diligemment  que  vous  pou-  en  nos  pays  de  Bourgogne,coramc  le  ver- 
rez, en  vous  acquittant  en  voftre  char-  rez  par  la  copte  de  nos  lettres  que  vous 


-  ,  comme  en  vous  en  avons  la  fiance,  envoyons  cy  cnclofcs.Ce  que  vous  nVnif- 

rres-chier  Se  fcal  Coufin  ,'  notre  Set-  fionsJaffin  que  diligemment  vous  ad  ver- 

gneur  vous  ait  en  fa  fainte  garde.  Efcript  tifliez  votredit  frère  le  S*  de  Ncufchatel 

en  notre  Ville  de  Dijon  le  xxvj.  jour  de  de  votre  affaire ,  &  quel  nombre  de  gens 

Janvier  l'an  txxiij.  vous  fera  ncccflairc  ^avec  lefquels  &  les 

Depuis  la  façon  de  ceftes,nous  avons  re-  Nobles,  Se  autres  de  noftredit  Duché  de 

çû  lettres  de  M*Chreftien  deDigoignc  ;  Luxembourg  que  pourrez  bonnement 

mais  némtmoins  nous  ne  n'avons  aulcu-  fincr  ,  vous  employez  à  réfifter  aufdites 

ne  chofe  mué  de  contenu  en  coftes.  Ef-  entreprifes,  (bit  en  mettant  garnifon  ès 

cri pt  comme  delTus.  Ainfy  foufeript ,  lieux  les  plus  convenables  ou  autrement, 

Charles.  Et  plus  bas  (îgnéjN.  de  Bcrre,  ainfi  qu'il  vous femblera  eftre  à  faire  tSc 

Se  au  dos  à  notre  amé  Se  fcal  Coufin  ,  &  que  trouverez  par  l'advis  de  gens  de  nof- 

Lieutenant  fur  certaines  compagnies  de  tre  Confcil  à  Luxembourg  ,  en  prenant 

nosgensde  guerre  le  ficur  du  Fay.  garde  que  lefdirs  gens  de  guerre  ne  fa- 

DE    PAR    LE    DUC  ïï?  aulcUnC  ,       «»  defroy  fur  nos 

lu bjets,  en  quelque  manière  que  ce  foiti. 
DE  BOURGOGNE.  Se  des  nouvelles  qui  vous  furviendront , 
Da3-  Jao-  chicr  *  *cal  Coulin  ,  nous  nous  certifiiez  diligemment.  Tr  -s-chier 
fier  1474.  X  avons  receu  vos  lettres  eferiptes  en  Se  féal  Cou(in,noftre Seigneur  (bit  garde 
noftre  Ville  de  Luxembourg  le  xxiije.  de  vous.  Efcript  en  noftre  fiege  devant 
jour  de  Décembre  ,par  lefquelles  nous  Nuys  le  iij°  .jour  de  Janvier  l'an  Lxxiiiji 
fignifiez  les  entreprifes  que  le  Comte  Ainfi  foufeript,  Charles.  Et  plus 
George  de  Luxembourg  Se  fes  gens  ont  bas  cftoit  eleript  ,  Très-chicr  Se  féal 
nouvellement  faictes  en  nos  pays  Se  Du-  Coufin  ,  nous  fommesadvertis  que  l'Ar- 
che de  Luxembourg  Se  fur  nos  fujets  il-  chevefquc  de  Trêves  s'eft  joindt  avecq 
lecq  ,  tant  en  noftre  Prevoftc  de  Vafty-  l'Empereur,  &  fait  la  plus  grande  ai- 
ne ,  que  environ  faint  Vit  ;  fur  quoy  femblcc  de  gens  d'armes  qu'il  peult', 
nous  qui  défirons  à  ce  pourveoir  6V:  reme-  pour  avecq  ledit  Empereur  Se  les  autres 
dier ,  tanrpar  la  feurcté  de  nofdirs  pays  Princes- d'Àllcmaigne  nous  porter  dom- 
dc  Luxembourg  ,  que  pour  préferver  maige;  Se  pour  ce  &  auffi  que  dcsja  le 
nofdits  fubjets  de  foule  &  opprcflîons ,  Comte  George  de  Virncmbourg  qui  fc 
eferivons  prefenrement  au  fieur  de  Neuf-  tient  (on  ferviteur  Se  fuject  ,  a  couru 
ch:ftcl  au  (fi  noftre  coufin  votre  frerc,  en  en  noftre  pays  de  Luxembourg ,  comme 
lui  fignitf-ant  ce  quediteft,  Se  lui  man-  nous  avez  efcript  ,&  par  ccencommcncè 
dons  bien  expreflement  que  des  corn-  la  guerre  -,  noftre  plaint  cft  ,  vous  man- 
pagnies  de  nos  ordonnances  queavons  dons  &  commandons  que  incontinent: 
ordonnées foubs  luy ,  il  £*cc  tirer  devers  &i  la  plus grandediligenec que pourez,. 
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Au  Sieirr  du^ay  ,  G 

*ous  aucmblcz  des  Nobles  Se  Commu- 
nes de  noftrc  pays  de  Luxembourg  ,  au 
plus  grand  nombre  aurti  que  pourrez , 
Se  faites  une  bonne  courte  Se  raie  es 
pays ,  terres  Se  Seigneuries  dudit  Archc- 
veique  de  Trêves ,  en  faifant  à  luy  &  à 
icfdits  pays ,  Se  à  ceux  qui  font  en  fon  (cr- 
vicc ,  qui  ont  terres  &  Seigneuries  illecq 
en  tour ,  la  plus  afttcSc  dure  guerre  que 
pourrez  tant  deteuzqucaultrement,lans 
toutefois  faireaukrun  dcfplaiftr  aux  ceulx 
4c  la  Ville  de  Trêves,  à  la  banlieue  d'iccl- 
le ,  ni  aux  biens  cV héritages  appartenans 
aux  Abbayes  eftam  audit  lieu  de  Trêves, 
&  aufditshabitans,  quelque  part  qu'ils 
Ibicnt  Icituetjlcfqucls  voulons eftrc gar- 
dez Se  préfervez  comme  nos  propres  fu- 
jets,  &  en  ce  ne  faiâcs  faultc  ,  car  noftre 
plaifix  cft  tel. Efcript  comme  dcflus,n^nc 
N.  de  Berrc,&  au  dos,à  noftre  araé  Se  féal 
Coufin,  Confeillcr  Se  Chambellan  Mef- 
fire Claude  de  Neufchaftei ,  fieur  du  Fay. 

DE  PAR  LE  DUC 

DE  BOURGOGNE. 

lt  *  I  *  Rès-chcr  Se  féal  Cou  fin  ,  jaçois 
îma  1474.  X  ce  que  vous  aions  naguerres  mandé 
venir  vers  nous  &  amener  les  Compa- 
gnies de  Mcfllre  Jean  d'Igny  ,  Se  Meffire 
Anthoinc  de  Linagna  ;  toutesfois,  pour 
ce  que  trêves  font  conclues  entre  le  Roy 
&  nous  ,  nous  voulons  que  vous  1  ai  nez 
pardelà  en  la  Comté  de  Montbcliarc 
tefditcs  compagnies  de  gens  de  guerre 
avec  Meffire  Troylus  (oubs  le  ueur  de 
Neufchaftei  votre  frère,  pour  par  fon 
ordonnance  exploiter  la  guerre  à  l'en- 
contre  dudit  de  Montbeliart  &  autres 
nos  ennemis  ;  &  de  voftre  part  vous  en 
venez  avec  Meffire  Olivier  de  la  Mar- 
che ,  Se  Meffire  Jacques  de  Montmar- 
tin,&ceux  de  noftrc  garde  devers  nous  , 
en  faifint  retourner  en  ladite  Comté  de 
Monrbelliart  lefdites  compagnies  de 
nos  ordonnances^  avant  la  réception  de 
celles  ilsen croient  parry*  6c  eu  voûre- 


uv.  <3eLcixeml>ourg.  $57 

dite  compagnie  amenez  feurcmen.t  ledit 
Comte  de  Montbeliart  ptifonnier ,  Se 
M*  Adam  étant  à  Luxeul  -,  &  en  ces 
chofes  ne  faites  fiulrc.  Très-chicr  Se  féal 
Cou  mi ,  notre  Seigneur  foi  t  garde  de  t 
vous.  Efcript  en  noftre  Chaftcl  de  Lu- 
xembourg le  îî.jourdc  Juin  Lxxiv.  Ain- 
fi  foufeript ,  CHARtES,&  plus  bas  figné, 
N.  Kerrcft.  Ec  au  dos  au  Seigneur  du  Fay. 

DE  PAR  LE  DUC 
DE  BOURGOGNE. 

S Ire  du  Fay,  raicie»  délivrer  par  Guiî-  ^u  Ji; 
laume  de  Gtcnnant  noftrc  Capitaine  Dec.  1774. 
de  Luxembourg  à  Andrieu  de  Haria- 
court,  fieur  de  Brandembourg,  jufques  à 
deux  ferpentiennes ,  Se  deux  cagues  de 
pouldrede  notre  artillerie  étant  en  noA 
tredit  Chaftcl  de  Luxembourg,  pour  les 
mener  en  la  place  de  Darnay  ,  dont  le- 
dit Andrieu  a  la  garde  ,  félon  que  plus 
avant  l'eferivons  audit  Guillaume  de 
Grcnnant ,  &  en  ce  ne  vueillez  faire 
faultc.  Sire  du  Fay,  notre  Seigneur  foie 

farde  de  vous.  Efcript  en  noftre  fiege 
evant  Nuys  le  xij.  jour  de  Décembre 
Lxxiiij.  Ainfî  foufeript,  Charles.  Et 
plus  bas  étoit  écrit,  Sire  du  Fay  ,  noua 
avons  été  naguerre  advertis  que  le  Duc 
Guillaume  de  Saxe  le  Lantgrave  Si 
autres  fc  difpofent  de  tirer  &  prendre 
leur  chemin  à  puiflance  vers  noftre  Du- 
ché du  Luxembourg ,  en  intention  de 
(  au  moien  de  la  faveur  qu'ils  efpe- 
rent  avoir  de  l'Archcvcfque  de  Trêves  ) 
entreprendre  Se  à  dommaiger  noftrcdic 
pays  de  Luxembourg ,  de  laquelle  chofe 
vous  advertiflons  ,  afin  que  loycz  fut 
voftre  garde.  Se  fai&es  tenir  prefts  les 
nobles  Fiefs  &  autres  qui  fe  font  accouf-  .  ■» 
tumez  atmcr,pour  y  réfifter  ,  fibefoing 
fait  ,  &  nous  advertir  de  toutes  nou- 
velles. Efcript  comme  deflus.  Signé  N. 
Kcrreft,  &  au  dos ,  à  noftrc  amé  Se  féal 
Coufin  Se  Lieutenant  fur  les  frontière* 
de  Luxembourg  le  fieur  du  Fay. 
. 
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Lettres  de  Charles , 

DE   PAR   LE  DUC 

DE  BOURGOGNE. 
D«  *».    A   Noftrc  amé  de  féal  Coufin  & 
Mari  »47?«  _^"V  Lieutenant  en  noftrc  Duché  de 
Luxembourg  le  fieur  duFay,  falut  & 
dilection.  Nous  vous  mandons  ,  com- 
mandons &  très  -  eftroictcmcnt  enjoi- 
gnons que  incontinent  &  fans  delà  y  tous 
ceulx  de  nos  ordonnances  ,  tant  hom- 
mes d'armes  ,  Archicrs ,  Arbaleftriers  , 
queentans  à  pié,&aultres  gens  de  guerre 
qui  dernièrement  ont  efte  avecq  nous 
aux  champs  que  trouverez  ès  termes 
de  votre  office  ,  vous  les  prennez  &  ap- 
préhendez au  corps  quelle  part  que 
trouver  les  pourrez  ,  &  preftement  Uns 
entendre  aulrre  ordonnance  ou  com- 
mandement de  nous,  les  mettez  au  der- 
nier fupplice,  fans  nuls  cfpargner ,  & 
fans  faveur  ou  diffimularion  aulcune. 
Et  au  regard  des  Archiers,  Arbaleflricrs, 
Piquenaires  oucoleuvriniers,qui  de  nou- 
veau viennent  en  noftre  fervicc  ,  &  font 
de  prefent  aux  champs  leur  ordonné  Se 
commandé  de  par  nous  à  la  peine  que 
demis,  de  à  toute  extrémité  tirer  devers 
nous ,  fans  faire  aulcun  le  jour  en  che- 
min :  de  fi  de  ce  faire  ils  cftoient  di- 
layans ,  noftre  jplaiflr  eft  que  procédez 
contre  eu  Ix  en  la  forme  demis  déclairé  , 
(ans  y  faire  taulte  en  manière  que  fe 
foit.  Donné  en  noftre  Camp  lès  Lon- 
tanne  le  12.  jour  de  Mars  l'an  lxxv. 
Ainfi  foufeript ,  Char  us,  &  plus 
bas  figné ,  N.  de  Berre. 

DE  PAR  LE  DUC 

DE  BOURGOGNE. 

Du  31;  ^TT*  Rès-chier  &  fcal  Coufin  ,  nous 
Mars  147J.  i  avons  reccu  vos  lettres  du  xv*.  de 
Mars  contenant  commenr  aulcuns  nos 
bien-vueillanscn  l'Archevefché  de  Trê- 
ves ont  eferit  à  l'ung  de  ceux  de  noftre 
Confeil  à  Luxembourg,  que  ce  nous 
nous  voulons  déporter  de  faire  taire  la 
guerre  audit  Archevefque  de  Trcvcs,pa- 
fcillcmcnt  ils  trouvexoient  xnoien  que 


Duc  Je  Bourgogne; 

nul  domaige  ne  feroit  taict  de  leur  coftf 
en  nos  pays  de  Luxembourg,fur  quoi  ja- 
çoit&  que  l'Archevcfque  dudit  Trêve» 
fe  foit  efforcé  de  nous  faire  la  guerre 
avecq  l'Empereur  ,  comme  fçavez  ,  tou- 
teffois  nous  fommes  contens  de  afleurer 
ceulx  de  r'Archevefché dudit  Trêves  ,  de 
non  leur  taire  faire  la  guerre ,  ne  porter 
aulcun  grief  ou  domaige  ,  moiennant 
que  de  leur  cofté  ils  foient  contens  dt 
nous  afleurer  de  non  faire  la  guerre  , 
non  pas  feulement  en  noftredit  pavs  de 
Luxembourg ,  mais  à  nous ,  ne  a  nos 
pays  ,  Seigneuries  &  fujets  quels  qu'ils 
foient)  &  foubs  cette  manière  voulons 
bien  que  les  afleurez  ,  s'ils  vous  font  oit 
font  taire  aulcune  ouverture  de  ce  qu« 
dit  eft,  &  non  autrement ,  touchant  1* 
requefte  que  ceux  de  la  Cité  de  Trêve» 
vous  ont  tait,  afin  que  le  paffage  des  vi- 
vres 8c  marchandises  leur  (bit  ouvert , 
&  lequel  vous  tenez  de  prefent  clos» 
Nous  fommes  bien  contens  des  terme» 
que  avez  tenus  &  tenez  deempefeher  le 
paflâige  defdits  vivres  pour  lefdirs  de 
Trêves  ,  veu  le  contenu  en  vofdites  let- 
tres ,  néantmoings  pour  ce  que  ceulx  de 
la  Cité  fe  font  tous  jours  dcmonftrez 
bons  envers  nous ,  noftre  plaifir  eft  que 
à  culx  feulement  ledit  pauàige  foit  ou- 
vert ,  pourveu  qu'ils  prometteront  fur 
certaines  peines  telles   que  ad vi ferez- 
pou  r  la  feurere  &  entrerenemenr  de  la 
chofe ,  que  aulcune  diftributîon  n'ea 
fêta  faite  par  eux  directement  ne  indi- 
rectement aux  ennemis,  en  quelque  ma- 
nière que  ce  foit.  Au  regard  des  Fran- 
çois que  l'on  dit  qu'ils  le  afTemblent  a 
l'en  tour  de  Biyr  ,  en  intention  de  faire 
aulcunes  entreprifes  fur  notre  pays  de- 
Luxembourg  ,  nous  voulons  que  poue 
obvier  &  remédier  aufdites  entreprifes, 
fi  aulcunes  en  vouloient  faire  ,  voua 
pourveez  les  places  frontières  du  quar- 
tier ou  verrez  cftrc  le  plus  aparant  perii 
&  dangier,  de  gens  de  guerre  que  ferez, 
mettre  fus  en  noftredit  pays  de  Luxem- 
bourg ,  en  tel  nombre  que  verrez  cH^a 
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An  Sieur  duFay,  Gouv.  de  Luxembourg.  3  y* 

•eccflàire ,  aufqucts ,  fi  bcfoin  eft ,  nous  fredit  Coufin  de  Mcclcmbourg ,  9c  auflî 

ferons  faire  payement  tel  qu'il  appar-  le  Roy  de  Dannemarch  croient  &  font 

tiendra.  Quant  aux  frais  &  dépens  que  nos  alliez  &  bien- vueillans,&  qu'il  pou- 

•vez  fouftenus  Se  fouftenez  ,  nous  ne  voit  licitement  palïèr  Se  repafler  mar- 

ferons  pas  ingrats  de  le  recognoiftre  ,  chandément  à  tout  fes  biens ,  denrées 

te  vous  en  récompen  ferons  tellement  &  marchandifes  parmy  nos  pays  &  Sei- 


nous  fignimczde  vos  nouvelles  ,  com-  Duc  de  Mcclcmbourg  ,  Se  fans  cftrc  ar- 
me en  vous  en  avons  la  fiance.  Très-  reftez  par  nos  fujets ,  toutefois  vous 
chicr  Se  rcal  Coufin,noftre  Seigneur  foit  n'en  avez  rien  fâict  ,  ains  maintenez  que 

Sarde  de  vous.  Efcript  en  noftre  fiege  ledit  expofant ,  Se  auflî  lcfdits  chevaux 

evant  NuyfT  le  dernier  jour  de  Mars  ,  foient  de  bonne  ptinfe,  au  grand  grief, 

l'an  lxxv.  Ainfi  foufeript,  Chaules,  préjudice  Se  dommage  dudit  expofant, 

&  plus  bas  figné ,  N.  de  Berre  ,  Se  au  Se  encor  plus  pour  roi  t  cftre  fi  par  nous 

dos  ,  au  fieur  du  Fay  noftre  Coufin ,  Se  neluy  étoit  fur  ce  poirrveu  de  noftre  rc- 

Lieutenant  fur  les  marches  de  noftre  pays  mede  convenable ,  fi  comme  il  dit  très- 

de  Luxembourg.  humblement  requérant  iceluy.  Et  pour 

T>Tî  PAP  T  17  n  TTP  ce  très<bicr&  rcal  Coufin  que  foiez  de- 
V  E  r  A  *  1,  r.  u  KJK,  huement  acertenez  que  ledit  expofant 
DE  BOURGOGNE.  &  fubjed  de  noftrcdit  Coufin  de  Me- 
Da  14.  'T'Rès-chier  &  féal  Coufin,  de  la  par-  clembourg  ,  Qc  auifi  qu'il  ne  vouloie 
W«47f.  A  tic  de  Conrard  de  Holften,  natifde  vendre  lcldits  chcvauxaillcursquc  audit 
Meclenbourg  au  Royaume  de  Danne-  lieu  de  Mers  en  Lorraine,  tant  par  ce  que 
mark  ,  ôefubject  de  notre  très-chicr  Se  nous  ont  faicl  dire  lcfdits  Roy  de  Dan- 
bien  amé  Coufin  le  Duc  de  Mcclcn-  ncmarch&Duc  de  Mcclcmbourg,  que 
bourg ,  nous  a  été  expofé  comment  au  auflî  noftre  très-chicr,&  très-amc  Coufin 
commencement  du  Carefme  dernière-  le  Duc  dejuillicrs  &  de  Mons,qui  tous 
ment  parle,  ainfi  que  ledit  Expofant  qui  ont  bonne  connoiflànce  dudit  expofant, 
tft  marchand  de  chevaux,  paflà  entre  efcripvonsprefênrementpardevers  vous. 
Trêves  Se  Mets  en  Loraine  a  tout  dix-  8c  voulons  ,.&  vous  mandons  exprefle- 
fept  chevaux  ,  en  intention  de  les  me-  ment  que  ledit  expofant  vous  defehar- 
nec  &  conduireauditlieude  Mets  pour  gcz  8c  qui&ez  entièrement  de  la  pro- 
illecques  les  vendre  Se  distribuer  a  (on  méfie  qu'il  vous  a  fai<St  de  retourner  au- 
plus  grand  proffit,  ainfique  marchands  dit  lieu  de  Soleuvre ,  pour  y  tenir  pri- 
ant accouftumé  de  faire ,  fut  rencontré  Ion ,  8c  auflî  lui  rendez  &  reftituez,  ou, 
par  vos  gens ,  lefqucls  le  prindrent  8c  ùiâxs  rendre  Se  reftituer  lcfdits  dix  fepe 
constituèrent  prifonnier  ,  8c  le  mené-  chevaulx  que  luy  avez  prins  ,  s'ils  fono 
rent  à  tout  fefairs  chevaux  &aultres  fes  en  nature  ,  ou  (mon  la  vraye  &  jufto 
bagues  en  voftre  Chaftcl  de  Soleuvre  en  valeur  d'iceulx  ,  avec  tout  le  ^furplu» 
notre  pays  &  Duché  de  Luxembourg,  où  que  vous  ou  vos  gens  luy  ont  prins ,  Se 
il  a  cfté  détenu  par  aulcun  temps,  Se  iuf-  en  ce  ne  fai&es  faulte  ,  car  tel  cft  noftre- 
«|ucs  n'aguerres  que  l'avez  élargi ,  lou*  plaifir.  Tres-chicr  &  rcal  Coufin  noftre 
promefle qu'il ar rai r en  vos  mains  dey  rc-  Seigneur  foit  garde  de  vous.  Efcript 
tourner  au  jour.que  pour  ce  lui  avez  pré-  en  noftre  fiege  de  Nuyfl",  le  14.  jour 
fix.  Er  jiçoit  ce  que  ledit  expofant  vous  d'Avril  l'an  lxxv.  Ainfi  foufeript ,. 
ytremonâré  ou  fait  remonlhcr  que  nofc  Chaules,*  plus  bas,  figné  N.  Rucera  «. 


Digitized  by  Google 


%6o       Lettres  de  Charles 

Se  au  dos  à  noftre  amé  Se  fcal  Coufin  , 
Confeiller  Se  Chambellan  Mcflire  Clau- 
de deNcufchaftcl,  fieurdu  Fay. 

DE  PAR  LEDUC 
DE  BOURGOGNE. 

TRii  -  chicr  Se  fcal  Cou/in  ,  nous 
avons  receu  vos  lettres  du  iij.  jour 
f47j •  jje  ce  mojs  t  iur  Jc  contenu  efqucllcs  au- 
tant qu'il  touche  la  reddition  de  la  place 
de  Pierrefort  ,  nous  en  donnons  bien 
grand  merveilles  ;  car  quant  ores  nous  y 
flirtions  venu  en  noftre  perfonne  à  l'heure 
que  ouverture  en  a  été  faietc  aux  enne- 
mis ,  ceulx  de  dedans  euflënt  mis  diffi- 
culté de  nous  mettre  dedans,  fi  paravant 
«'eufTent  été  advertis  de  noftre  venue  „ 
Se  n'eftoit  poind  lieu  ny  place  qui  fc  deb- 
voit  ainfi  rendre  i  Se  pour  ce  voulons 
<juc  incontinent  vous  fùéres  prendre  & 
appréhender  au  corps  tous  ceulx  Se  celles 
-qui  à  l'heure  de  laditte  reddition  eftoient 
icelle  place ,  &  ceux  que  en  trouveriez 
■chargez  &  qui  ontinduiâs  ou  contrainâ 
Jes  aultres  à  confcnrir  icelle  rcddition,en 
ierez  incontinent  faire  punition  Se  cor- 
reption  criminelle ,  en  les  failànt  medlrre 
en  quatre  quartiers ,  comme  en  tel  cas 
appartient  fans  diflimulation  quelcon- 
que. Touchant  la  place  duChaftel  fur 
Mozellequedoubtécftrc  affiegée,el!e  eft 
bien  cfprouvée,8c  fcay  t-on  bien  combien 
-de  temps  elle  peult  tenir  :  Se  attendu 
que  le  ftege  que  les  Allcmans  tenoient 
devant  Rivière  a  efté  levé,  Se  que  plu- 
ficurs  d'eulx  y  ont  efte  ruez  jus  ,  Se  les 
autres  à  l'exemple  d'eulx  ne  fe  préparant 
d'y  retourner  ,  ceulx  de  nos  Ordonnan- 
ces ,  Se  les  aultres  de  nos  pays  de  Bour- 
gogne pouront  bien  prefentemenr  con- 
duire Se  faire  le  paflaigcà  puiflance  de 
Domp  Frederich,  Se  en  leur  chemin  s'ils 
trouvent  que  befoin  foit,  pourront  bien 
donner  fecours  à  ladite  place  de  Chaftcl 
fur  Mozclle  ,  Se  pourrez  bien  en  ce  cas 
fi  l'affaire  le  requteroit  vous  joindre  avec 
eulx  :  Se  au  furplus  vous  acquittez  d'en- 
tendre à  la  carde  Se  feurerc  de  noilic  pavs 


Duc  de  Bour£ô£Bô, 

de  Luxembourg  comme  en  voas 
avons  la  fiance.  Très-chier  Se  féal  Cou- 
fin,notrc  Seigneur  foit  garde  de  vous.  Et 
cript  en  noftre  fiege  devant  Nuys  ,  le  x. 
jour  de  May, l'an  ixxv.  Ainfi  fou  bfc  ri  pt 
Charles,&  plus  bas,  figné  N.  deBerre, 
Se  au  dos  à  noftre  amé  Se  féal  Coufin  Se 
Lieutenant  en  noftre  Duché  de  Luxem- 
bourg le  fieurdu  Fay. 

DE  PAR  LE  DUC 

DE  BOURGOGNE. 

TRès-chier&  fcal  Coulîn  ,  pour  ce    ^  t! 
que  vous  defirons  advertir  de  nof  fcbj  Wi- 
tre  cftat ,  il  eft  vray  que  à  la  façon  de 
certes  nous  eftions  en  bonne  fanté  Se 
profpcrirédc  noftre  perfonne,  grâces  à 
noftre  Seigneur  ;  Se  quant  à  nos  nouvel- 
les ,  Mardy  dernier  pafle  xxive.  de  ce 
mois ,  l'Empereur  pour  auJcunemcntap- 
procher  noftre  fiege  (c  deflogea,  Se  pafla 
feulement  un  bois  qui  lui  eftoit  tien 
prochain,  Se  deçà  ledit  bots  vint  faire  fbn 
logis  :  &  inconrinent  comme  ru  fines  ad- 
vertis Se  acertainnez  de  fon  délogcmcnt 
qui  eftoit  bien  environ  dix  heures  du 
matin ,  nous  fifines  incontinent  tirer 
aulx  champs  ceulx  de  noftre  Hoftel ,  Se 
les  compagnies  de  nos  ordonnances ,  en 
délahTant  noftrcdit  fiege  gardé  Se  fourni 
de  gens  en  nombre  foufmant  pour  réfif- 
ter  tant  aux  faillies  de  ceulx  de  cette 
Ville, que  pour  empefehet  que  ceulx 
de- là  le  Rin  qui  eftoient  en  grande  puit 
fmec,  ne  delccndiflent  deçà  pour  fè- 
courir  Se  ravitailler  ceulx  de  cetteditte 
Ville.  Et  après  que   avons  ordon- 
né touchant  la  garde  de  noftre  fiege  # 
nousrirafmes  aux  champs  ,  &  deçà  une 
rivière  qui  eftoit  entre  ledit  Empereur,^ 
nous-mefme ,  en  ordonnant  routes  no« 
gens  de  guerre ,  en  la  manière  qui  s'en- 
îuir  :  à  Içavoir  pour  la  première  bataille 
toutes  les  gens  de  pied  Picquenaires  de 
nos  ordonnances, &  les  Arcniers  Angles 
de  la  compagnie  de  Meiîîre  Jean  Mi- 
delton,que  de  noftre  hoftel,  &  de  la  gar- 
de j  avcc«j  ceulx  des  ficurt  4c  F  fermes 
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fteux  ,  Crequy  ,  Haines  ,  Pcncs ,  que 
aulrres  Seigneurs  fiefs  ;  tous  lefqjels  Pi- 
quenaires  furent  entrelaflèz  parquattres 
Màks  A  rehiers,  tellement  que  entre  les 
dculx  ilyavoit  un  Picquenaire,  &  fur 
Pefle  droifte  d'icculx  gens  de  pied  or- 
donna fin  es  les  hommes  d'armes  de 
cheval  dudit  Mcflîre  Jean  Midelton,  Se 
ceulx  de  la  compagnie  de  Jacques  Gal- 
Hot,  tous  en  ting  efeadron  ,  &  le  Comte 
de  Campcbifle  a  tout  fes  cens  pour  le 
renfort  de  cet  efle.  Et  fur  l'efle  feneftre 
dcfdits  gens  de  pied  ,  nous  ordonnafmes 
iefdits  Seigneurs  fiefs  ,  Se  leurs  hommes 
d'armes,  &  le  Comte  de  Celave  Se  fa 
compagnic,tous  en  un  elcadron,&  pour 
leur  renfort ,  les  hommes  d'armes  des 
dculx  compagnies  de  Me/Ere  Anthoinc 
&  Pierre  de  Lignannc  auflî  en  un  efea- 
dron  ,  fur  laquelle  bataille  nous  ordon- 
nafmes Chicr  le  Comte  de  Chcnay  nof- 
tre  coufin ,  Confeillcr  Se  Chambellan  : 
Se  pour  la  mytant  delà  féconde  bataille, 
nous  ordonnafmes  l'cfcadron  des  Gen- 
tilshommes de  noftre  Chambre, &  pour 
leur  renfort  ceulx  de  noftre  garde  que 
eonduifoit  Mcflîre  Olivier  de  la  Mar- 
che noftre  Maiftrc  d'HoftcUeurCapitai- 
ne  \  auflî  en  un  efeadron  dernier  ,  celuy 
dcfdits  Chambellans  Se  Gentilshommes 
de  noftre  Chambre.  Aflez  loing ,  Se  à  la 
dextredu  lit  efeadron  des  Chambellans , 
&  de  ceulx  de  noftre  Chambre ,  tous  les 
Archicrs ordinaires  de  noftrcdiéte  garde, 
&  tous  les  Archicrs  des  compagnies  de 
Mcflîre  Régnier  de  Brochuifen,  du  fieur 
de  Chanterainc ,  George  de  Menton  , 
Jean  de  Longueval ,  Se  Régnier  de  Van- 

Sachc  ,  lcfquels  trois  derniers  ce  jour 
evinrent  Chevaliers.  Et  pour  l'efle  dex- 
tre  dcfdits  Archicrs  ordonnafmes  les 
Hommes  d'armes  des  compagnies  dcf- 
dits Mcflîre  Régnier  de  Brochuifen  Se 
Chanterainnc  ,  &  pour  leur  refort  les 
nommes  d'armes  des  compagnies  dcf- 
dits Meftîrcs  Georges  de  Menton  ,  Jean 
de  Longueval ,  Se  Régnier  de  Vam- 
j  tous  en  un  efeadron  :  &  à  l'efle 
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feneftre  defdidts  Chambellans  Se  Gen- 
tilshommes de  noftre  Chambre ,  ordon- 
nafmes les  Archicrs  de  noftre  corps ,  Se 
ceulx  des  compagnies  de  Philippcs  de 
Bcrghes  ,  qui  lors  devinrent  Cheva- 
liers ,  &dc  Philippcs  Loyettcen  un  ef- 
eadron ,  &  pour  leur  refort  les  Gentils- 
hommes des  quatre  eftats  de  noftre  Hof- 
rel  en  un  efeadron  qui  fur  conduifpar 
Mcflîre  Guillaume  de  faint  Seigne,  auflî 
Maiftrc  d'Hoftcl ,  Se  foubs  luy  par  les 
Chiefs  defdits  quatre  Etats ,  laquelle  ba- 
taille fut  eonduitftc  par  le  ficur  de  Hum- 
bercourt  aufTy  notre  Coufin  ,  Confeil- 
lcr Se  Chambellan ,  comme  Chicf ,  te. 
nant  le  lieu  de  noftre  premier  Cham- 
bellan, le  Comte  Joingny  ,  &  le  ficur 
de  Bievrcs.  Lcfqucllcs  batailles  ainfi  or- 
données pour  caufe  que  les  compagnies 
ne  furent  fi-toft  venues  à  lieu  commo- 
de, aulcun  temps  alouc  ,  Se  pafla  plus 
qu'il  n'en  eftoit  befoing  ,  touterfois 
quelque  heure  qu'il  fut,  nous  les  fifmes 
pafter  ladite  rivière  à  un  guet  qui  n'eftoie 
pas  trop  large,  mais  eftoit  dur  ,  &  fi 
avoir  bon  fond  ,  Se  pour  caufe  de  l'ef- 
troitetc  dudit  guet,  fifmcs  marcher  le 
renfort  de  la  droite  efle  d'icclle  première 
bataille  ,  Se  mettre  à  quehuc  hle  à  file 
tous  leurs  hommes  d'armes  &  leurs 
Confeillers&  Paigesen  leur  main  droicte 
en  pareille  file ,  Se  après  iceulx  en  tel 
ordre  Se  file  chemina  l'efle  droi&e  Se 
tous  les  Archicrs  &  Picquenaires  de  cefte 
droi&c  efle,  Se  pareillement  fuivirent 
les  Archicrs  Se  Picquenaires  de  l'efle  fe- 
neftre ,  Se  après  laditte  efle  le  renfort 
d'icclle  ;  Se  en  tout  tel  train  &  file  fe 
achemina  ladite  féconde  bataille ,  Se 
pafla  le  guet  le  renfort  de  l'efle  droiôe. 
Se  l'efle  droidte  après,  &lcs  Archiers  de 
ladite  efle  ,  &  tout  la  reftede  toute  la- 
dite féconde  bataille  en  tel  ordre  que  îa 
première ,  Se  après  le  renfort  de  cette 
feneftre  ,  qui  eftoit  des  Gentilshommes 
des  quatre  Etats,  pafla  notre  garde  qui 
eftoit  le  renfort  de  Pcfcadron  dcfdits 
Chambellans  Se  Gentilshommes  de  nef- 


perche 
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trcdite  Chambre  Et  pour  ce  que  le  bouc 
du  camp  des  ennemis  qui  étoit  adofle  du 
Rhin  ,  s'eftendoit  devers  nous ,  Se  nous 
étoic  le  plus  prochain  ,  cuidinc  que 
deuflîons  venir  par  ce  bouc  >  lefdics  en- 
nemis y  avoienc  mis  la  plufparc  de  leur 
artillerie ,  Se  mefmemenc  avoienc  fiicc 
arTiifefter  de  celle  du  camp  ,  outre  ledic 
Rhin ,  pour  battre  pardevantle  bouc  de 
leurdic  camp ,  où  ils  penfoient  que  deuC 
fions  venir  «comme  dit  eft.  Mais  nous  fif- 
mes  cirer  toutes  les  batailles  deflufdites, 
en  pafTantladicte  rivière  à  la  main  fencf- 
cred'iceluy  camp  qui  étoit  à  la  main  dex- 
tre  de  nous.en  tirant  vers  ledit  bois  qu'ils 
avoient  paflè  ,  &  qui  cftoit  le  chemin  du 
camp  dont  ils  s'eftoient  party,&  fcifmes 
extendre  toutes  ces  batailles,  Se  leur 
renforc  en  toute  ordre  qu'ils  cftoient 
cleça  ladite  rivière.  Et  au  regar<l  de  nof- 
cre  artilleric,nous  la  fifmespaftêr  par  un 
bout  auprès  duditguer,  Se  tirer  après  lef* 
clires  batailles,lcfquelles  batailles  pour  ce 
qu'elles  avoient  ji  efté  en  ordre  Se  paf- 
Jecs,  ou  que ,  comme  diâ  eft ,  furent  en 
grande  celer  icé  a  flifes,  tellement  que  nous 
qui  paflâfmes  après  l'artillerie  audit 
pont ,  fans  paffer  après  lefdites  batailles 
audit  guet,les  trouvafmcs  toutes  paflees 
&  miles  en  ordonnance  très-bien  Se 
beau,  &  les  faifoit  très-beau  voir  :  bien 
«ft  vray  que  à  noftrc  venue  nous  les  fcif- 
mes plus  tirer  devers  ledict  bois  ,  pour 
efchevcr  la  batturc  oultre  ledic  Rhin , 
&  aufli  le  côté  dont  ils  avoient  le  plus 
■d'artillerie,  &  avecq  ce  pour  gaignerlc 
folcil,  &Ie  ventqui  faifoit  grande  pouf- 
feue  forte  Se  efpece,pour  venir  à  la  gau- 
che main  du  camp  de  l'Empereur,  là  où 
il  n'eftoit  fi  fort  clos  que  de  l'autre  cofté, 
-combien  que  desja  le  feuft  -y  Se  donnaf- 
mes  le  cry  de  Noftre-Dame,  M.  faint 
•George ,  avec  noftrc  commun  cry  de 
Bourgogne.  Ec  avant  que  fiflîons  mar- 
cher nulle  de  nofdites  bataille*,  feif- 
mes avancer  notre  artillerie  en  la  com- 
pagnie de  l'Infanterie  Italtenne^qui  font 
jgens  de  pied,  qui  n'cûoicnc  ordonnez  en 


Duc  de  Bourgogne  ; 

ordre  de  milles  défaites  batailles,  bien  4? 
ou  4.  craicts  d'arc  devant  nousjccllcment 
qu'ils  tirerenc  &  batterent  dedans  le 
camp  de  l'Empereur  ,  par  manière  qu'il 
n'y  demeura  tentes  ,  pavillons  ,  nelogU 
entiers ,  Se  à  grande  difficulté  y  pou- 
voienc  arrefter  les  gens  :  &  lors  au  nom 
de  Dieu  ,  de  Noftre-Dame  Se  de  mon- 
dicfieurS.  George,  baillafmes  fignede 
marcher  aux  batailles,  &  ce  faict com- 
mencèrent à  fonner  les  trompettes  ,  Se 
tous  à  bon  vifage  Se  joyeusement  mar- 
chèrent en  faifanc  le  figne  de  la  Croix 
en  culx ,  regardanc  à  Dieu  ,  &  les  An- 
elois  à  leur  couftume  croifanc  la  cerre  iC 
buifant  i celle:  Se  lors  coures  gens  com- 
mencèrent à  jettet  le  cry  delfus  dit.  Et 
pour  ce  que  les  Allcmans  tenoienc  une 
moncaignete^nous  fcifmes  marcher  celle 

{>art  ledit  Jacques  Galioc  qui  faifoic 
'efle  dextre  de  noftrc  bataille  ,  Se  le 
Comte  de  Campebaflc  fon  renforc  qui  la 
gaignerenr,  &  turenc  conftrain&s  icculx 
Alemans  par  Icfdits  Jacques  &  Comte 
à  defmarcher ,  &  en  defmarchanc ,  Ce 
mirent  en  fuite  en  une  plaine  qui  eft 
oulcre  laditte  montaignette  Se  leurdic 
camp  ,  en  gaignanc  laquelle  montai- 
nette  en  y  cuit  pluficuts  occis  &  riiez 
u  cofté  dudic  Empereur.  Ec  véanc  par 
culx  qu'il  eftoic  neceflàire  de  garder  Se 
deffendre  ladite  plaine  pour  la  feureté 
de  leur  camp,  en  faillirent  en  grand 
nombre  tant  de  pied  que  de  chevaux  , 
&  lors  chargèrent  fur  ledit  Jacques  qui 
fut  contrainte  de  s'en  retraire  vers  ledic 
Comte  qui  cftoit  fon  renfort ,  duquel  i 
la  première  charge  il  s'eftoit  peu  éloi- 
gné i  Se  lots  ledit  Comte  s'avança  ,  Se 
veant  ledict  Jacques  approcher  fondit 
renforc  ,  rechargea  ,  cnfemble  ledit 
Comte  ,  Se  les  rompirenc ,  Se  mirenc  ea 
fuite  jufquçs  au  camp  où  il  y  en  eucauf- 
fi  plufieurs  occis  &  morts  dcfdits  en- 
nemis, Et  parce  que  lcfdirs  Jacques  & 
Comte  n'eurent  point  de  fuyte  des  Ar- 
chiers  ,  à  caufe  que  ledit  Comte  de  Chi- 
nay  avoit  faift  trop  marcher  fil  bataille 
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àlaç*ucre  main  ,  on  ne  peut  pour  cefte    taille  &  Ton  renfort ,  &  remirent  toutes 
heu  "  -  Irre  chofe  fur  les  ennemis  i  6c    lefdiâcs  efles  &  renforts  jufqu'à  noftre- 
le  traie*  à  poudre  lediâ  Jacques  &   diâe  garde  qui  fouftenoit  fort  :  &  te 


pour 

Comte  fè  retirèrent  en  un  avalaige.  Après  véant  preifmes  ung  efeadron  qui  n'eftoic 

laquelle  retraiâe  faillirent  du  camp  du-  encoires  alloué ,  &  tirafmes  à  tout  ledit 

dict  Empereur  plus  grand  nombre  de  efeadron  à  la  droiâe  main  de  nous ,  pour 

gens  de  pied  8c  de  cheval ,  que  devant ,  charger  fur  les  ennemis ,  &  fèifmes  tirer 

en  intention  de  venir  charger  fur  lef-  avant  jufqu'à  noftrediâe  garde  ,  &  nof- 

«bâs  Jacques  &  Comte  qui  nous  le  fi-  diâs  gens  les  Archers  de  l'efle  droiâe  de 

rent  fçavoir  *,  par  quoy  fumes  contrains  noftrc  bataille ,  pour  charger  à  noftrc 

de  leur  envoier  le  renfort  de  la  droiâe  gauche  main  ,  lefdiâs  ennemis  réunit 

«fle  de  la  féconde  bataille  que  faifoient  mes  en  noftre  perfonne,  rallier,  remettre 

lcfdic"ts  Mcflîres  George  de  Menton,  les  efeadrons  qui  eftoient  troublez  &  en 

Jean  de  Longueval ,  Se  Régnier  de  Van-  dé/brdre  ,  &  ce  faiâ  fëifmes  rechargée 

perche  ;  Se  incontinent  après  y  envoyaf-  fur  lefdits  Princes  cftant  en  grande  puif- 

mes  derechief  le  renfort  de  l'cfcadronde  fance  de  cheval  &  de  pied  ,  qui  furent 

nos  Chambellans,  qui  croit  la  garde  que  rompus  6c  mis  en  pièces  ,  dont  les  plu- 

conduifoit  ledit  M"  Olivier  de  la  Mar-  fieurs  s'enfuirent,  6c  jufques  à  i,  ou 

che:&  pour  ce  qu'ils  avoient  a  faire  d'Ar-  8oo.  chevaux  devers  Coufoigne,  6e  le 

chiers  ,  nous  feifmes  partir  toute  l'efle  demeurant  en  grand  defroy  en  leurdit 

droiâe  dcfdiâsArchiers  de  ladite fecon-  camp';  Ce  continua  noftrediâe  artille- 

debataille,  mais  les  hommes  d'icel le  elle  rie  de  tirer  fi  onnyement  ,  qu'elle  mift 

queconduifoitM^Regniet  de  Brochui-  tout  en  defroy  en  leurdit  camp  ,  telle- 

lcn,&  lefieur  de  Chanterainne ,  marche-  ment  que  partie  des  gens  de  pied  ;  Se 

rent  pluftoft  que  leurs  Archiers,Iefquels,  jufqu'à  deux  ou  trois  mil ,  eux  cuidant 

à  caufe  qu'ils  eftoient  de  pied,nc  les  peu-  faulver  ès  batteaulx,  s'en  noya  un  certain 

rent  fuivre :  lefquelles  compagnies ,  tant  nombre ,  Se  jetterent  leurs  bagues  en  fi 

dudiâ  Mcffirc  Régnier  fiçur  de  Chan-  grand  defroy  efdiâs  batteaulx  ,  que 

trainne  quede  noftrediâe  garde,joinâes  grande  quantité  en  vintflottant  par  ledit 

aufdiâs  Jacques. &  Comte,  fans  atten-  Rhin  ,  6e  auflî  des  gens  morts  6e  noyez 

dre  lefdiâs  Archicrs,chargcrcnt  fur  cefte  devant  l'ifle  où  tenons  partie  de  noftrc» 

puiflance  ainfi  faillie  ,  où  eftoient  le  diâ  ftége  j  &  fi  nous  fut  rapporté  que 

Duc  de  Saflen  &  autres  Princes  t  les  bou-  l'efle  feneftre  &  le  renfort  de  la  première 

terent  &  rompirent  jufques  dedans  ledit  bataille  que  conduifoit  lediâ  Comte  de 

camp.  Et  pour  ce  qu'ils  n'avoyent  les  Chinay  avoient  rebouté  lefdiâs  ennemis 

Arcniers  que  leurs  avions  envoyer  de  en  grand  route  6c  defroy  en  leurdiâ 

l'efle  droiâe  de  ladiâe  féconde  bataille,  camp,  par  quoy  cftions  délibérés  de 
leur  rut  rorce 
de  retourner 
ladiâe  retrai 

tous  les  Princes  à  tout  la  bannietc  de  noftrc  artillerie  ès  lieux  où  plus  on  pou- 
l'Empereur  dcfploiée  que  portoit  lediâ  voit  offendre  les  deffcndcurs  dudiâ 
Duc  de  Saflen  ,  accompagné  déroutes  charroy.  Mais  avant  que  ces  chofes  peu- 
leurs  gens  a  cheval,  Se  de  grand  nombre  fent  eftre  accomplies ,  le  tour  nous  fail- 
de  pied ,  pour  charger  fur  nofdiâs  gens,  lit ,  8c  nous  ofta  la  nuit  la  vue  de  tou- 
4c  rebouterent  l'efle  droiâe  de  ladiâe  tes  chofes ,  par  quoy  ne  pouvions  plut 
première  bataille  ,  Se  le  renfort  d'icelle  avant  procéder,  6e  rctournafmes  par  U 
jufques  a  l'efle  droiâe  de  h  féconde  ba-  grâce  de  Dieu  en  façon  &  manière  telle 
Timl.  Zz 
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?iue  ramenafmes  routes  chofes  faines  &  Eftats  ,  attendu  que  c'eft  autant  pour 
auves,  &  a  grand  loifir,  &  mefmc  eulx- mefmes,  &  plus  que  pour  nous.  Et 
bien  quarre  heures  à  revenir  jufqu*à  nof-  au  regard  des  Nobles  que  trouvez  en  pe- 
rredic  fiege  :  Se  combien  que  le  traict  tit  nombre»  qui  font  contens  d'eulx  mer- 
de leur  artillerie  fur  moult  grand  &  tre  ès  Villes  Se  places  frontières  pour  la 
dru ,  &  en  très-merveilleufe  quantité  ,  feureté  du  pays,  moiennant  aucun  en- 
touttefois  par  la  grâce  de  Noftre  Sei-  tretenement ,  nous  voulons  que  leur 
gneur,  de  Noftre- Dame  &  de  mondit  remontre  que  pas  obligation  naturelle, 
Heur  faint  Georges,  il  n'y  euft  de  nos  &aultrcmcnt,tousfubjects  font  tenus  de 
gens  que  trois  morrs  &  nx  blettes,  let  dcôendrc  le  pays  où  ils  ont  leur  bien  , 
quelles  chofes  vous  figniflfions  ^affin  que  terres  ,  Seigneuries  ,  femmes  Sccnrlans, 
en  foyer  adverti  ,  Se  que  en  advertiflez  laquelle  defFcnce.eft  aultant  &  plus 
par  lettres  que  ferez  expédier  nos  prin-  pour  culx-mefmes  que  pour  nous  :  Se 
cipales  Villes  de  noftre  Duché  de  Lu-  pour  cefte  caufe  ,  attendu  qu'ils  ne  par- 
xembourg,&  que  vous  Se  eulx  en  rendez  tent  du  pays  ,  mais  y  demeurent  es  Vil- 
graccs&  louainges  à  Dieu  notre  Créa-  les  Se  places  frontières  feulement,  n« 
teur,en  cui  nous  avons  notre  entière  con-  doivent  demander  ne  requérir  aulcun 
fîdence  ,  lequel  très-chier  Se  feal  Cou  fin  payement ,  &  entretenement  >  bien  cft 
vous  ayt  en  fa  fainte  garde.  Efcript  en  vray  ,  fi  nous  les  voulions  mener  horj 
noftre  fiége  devant  Nuis  le  17.  de  du  pays  en  exercite  de  guerre ,  ou  les 
May  l'an  lxxv.  Très-chier  Se  feal  Cou-  faire  mettre  en  garnifon  pour  faire  U 
fin  ,  depuis  la  façon  de  ceftes ,  ledicc  guerre  hors  du  pays  Se  en  pays  d'cnne~ 
Empereur  nous  a  faict  sequerir  par  le  mis ,  es  ce  cas  nous  ferions  tenus  de  les 
Légat  trois  jours  de  rréves ,  laquelle  lui  entretenir  &  payer  de  leurs  gaiges,  com- 
avons  accordé  foubs  certaines  condi-  me  il  cft  accouftuméjmais  pour  entendre 
tions  -,  eleript  comme  deflus.  Ainfi  à  la  garde  du  pays  feulement  qui  cft  leur 
fouferipr  ,  Charles  ,  &  plus  bas  figné  propre  bien,il  efteertain  qu'ils  ne  doivent 
N.  de  Beere ,  Se  au  dos  à  noftre  amé  rien  demander.  Néantmoins  fi  à  ce  ils  ne 
Se  feal  Cou  fin  &  Lieutenant  en  noftre  vouliflentcondefccndre^ppoinclcz  avec 
Duché  de  Luxembourg  le  fieur  du  Fay»  eulx  de  leur  entretenement  au  moindre 
DE    PAR    LE  DUC  P^M"  pouvez  confideré  cé  que  diA 

cft  ,&  nous  leur  promettons  de  les  payer 
DE  BOURGOGNE.  &  contenter  par  un  bout  ou  par  aultre, 
ip#  Rès  -  chicr  &  feal  Coufin ,  nous  Se  pour  tel  terme  qu'ils  y  feront ,  &  en 
1475.  «*  avon$  receu  vos  letttes  du  xxv.  baillerons  telle  feureté  Se  obligation 
jour  de  ce  mois ,  fur  le  contenu  cfquel-  qu'ils  vouldront }  Se  fous  cefte  condi- 
les  ,  en  tant  qu*rl  touche  la  diligence  tion  &  pronielTcs  les  fai&cs  entrer  en 
eue  avez  fiict  de  avoir  aflêmblc  les  garnifon  ès  Villes  Se  places  neceftàires 
deux  Eftats  de  noftre  pays  de  Luxem-  eftre  gardées,  en  tel  nombre  que  verrez 
bourg,  aufquels  avez  fnit  faire  plufieurs  eftre  expédient.  D'autre  part  nous  ad» 
xemonftrances  ,  afin  qu'ils  vouliftènt  verti(Tons  prefentement  par  nos  lettres 
faire  aulcun  aydepour  rentretenement  noftre  Coufin  le  Comte  Palatin  ,  com- 
tes gens  d'armes  nereflaires  pour  la  def-  me  le  Duc  de  Lorraine  ,  en  faulfant  Se 
fencedu  pays,dont  ils  ont  cfté  lefulans  contrevenant  à  fes  fcellez  &  promeflès  , 
nous  fommes  b:en  contens  de  voftre  bon  alliances  Se  intellligenccs  qu'il  avoir 
debvoir  &  acquit  que  vous  avez  f  iiû  avecq  nous  ,  il  s'eft  conftitué  &  dcclairé 
en  cette  partie,  mais  nous  n'avons  caufe  noftre  ennemy  ,  en  lui  requérant  que 
de  nous  contenter  du  refus  defdicfe  deux  çn  regard  à  noftre  présente  aftàire ,  &; 
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tnflî  aux  alliances  qui  font  entre  luy  &  dre  ,  rober ,  Se  piller  par  îeurs  gens  de- 
nous ,  il  veuille  faire  Se  accommencer  la  là  le  Rhin  ,  nos  batreaulx  efquels  avons 
guerre  de  fon  cofté  audid  Duc  de  Lo-  fai&  charger  partie  de  noftre  grofle  ar- 
rainne  ,  ou  de  nous  envoyer  fecours  tilleric  pour  leur  complaire  ,  Se  le  len- 
de  gens  en  noftre  Duché  de  Luxem-  demain  de  ladi&e  prinfe  ont  fait  bruf- 
bourg ,  tel  Se  quant  par  vous  requis  en  1er  certains  autres  batreaulx  qui  croient 
fera  ,  pour  avecq  vous  entendre  a  la  à  terre  ,  obftant  lefquclles  chofes  ,  Se 
garde  Se  feureté  de  noftredift  pays  ,  &  jufqucs  en  aurions  la  reftiturion  de 
auffi  faire  la  guerre  audicl  Duc  de  Lor-  noftredicle  artillerie ,  &  réparation  de 
raine  ,  dont  vous  advcrtiflbns ,  afin  que  l'injure  qu'ils  nous  avoient  hi&  par  les 
félon  la  necefliré  vous  en  cfcripvez  à  deshonneftes  moyens  deHiifdicls ,  dé- 
noftrcdicl  Coufin  le  Comte  Palatin.  Au  liberafmesde  demeurer  icy.  Etce  véant 
furplus  les  matières  d'entre  l'Empereur ,  ledit  Lépt,  s'eft  efforcé  de  les  vouloir 
&  nous  font  tellement  approchées  que  réduire  a  ladire  reftirution  Se  à  répara- 
efpcrons  bien  bref  avoir  fin  &  appoinc-  tion  ,  &à  la  raifon  ,  félon  les  chofes  par 
tement  ,  Se  ce  faicl  incontinent  &  à  luy  ordonnées  Se  enjoinclcs.  Mais  les 
•toute  diligence  nous  ferons  tirer  noftre  gens  de  deftufdicls  l'Empereur  Se  Prin- 
armée  ou  partie  d'icelle  pardevers  nof-  ces  ,  de  leur  ordonnance  Se  aveu  ,  en 
tred ici  pays  de  Luxembourg  pour  le  fc-  perfeverant  de  mal  en  pis  ,  Se  au  con- 
courir ,  Se  réfifter  aux  entreprinfes  dcC-  rempt  de  ce  que  les  jours  de  Jeudy  St 
di&s  ennemis  ;  fi  vous  requérons  que  en  Vendredy  xv.  *vi*  jours  de  ce  mois 
tout  &  par  tout  vous  vueillez  acquicler,  avions  en  noftre  perlonne  aflis  noftre 
comme  en  vous  en  avons  la  fiance,  guet  de  jour  trop  près  de  leur  camp  i 
Très-chier  Se  féal  Coufin  t  notre  Sei-  leur  appétit  i  hier  au  foir  ledit  jour  de 
gneur  foit  garde  de  vous.  Efcript  en  Vendredy  environ  les  fix  à  fept  heures 
notre  fiege  devant  Nuis  le  19.  jour  de  partirent  de  propos  délibéré  Se  préco- 
May  l'anLXXv.AinfifoulcriptjCHARtES,  cité  à  puifTance  de  leurditcamp,  fai- 
&  plus  basfigné,  N.  de  Becre.  Et  au  Tant  femblant  de  prime  face  eulxvou* 
dos  a  noftre  amé  Se  féal  Coufin  Lieu  te-  loir  esbattre  :  quand  ils  fe  trouvèrent 
fiant  en  noftre  Duché  de  Luxembourg  approchez  de  noftrcdicl  guet  J  qui  en 
le  lïeur  du  Fay.  rien  ne  s'en  doubtoit ,  commencèrent 
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très- fort  Se  très  dru  à  tirer  de  leur  ar- 
tillerie ,  s'efforcèrent  les  gens  de  chc- 
Dl  BOURGOGNE.  val  à  charger  fur  iceluy  guet.  Mais  corn- 
ai-* Rèi-chier  &  féal  Coufin  ,  nous  bien  que  noftre  avantdid  guet  fuft  en 
"»#  "  X  vous  tenons  bien  advertis,  comme  petit  nombre  contre  leur  puiflince ,  par- 
l'Empcreur.lesPrinces&Elecleurs&au-  tie  par  délibération,  comme  d  ici  eft  , 
très  Princes  de  l'Empire  eftansavec  luy,  touttefTois  il  fouftenoit  fort ,  Se  nous  fift 
en  poftpofant  tout  honneur,fby,fcrvitu-  avertir  des  manières  &  entreprinfes  des 
de  &  promelTe,&  en  efraignant  les  cho-  ennemis,  cjui  tousjourscroiflenten  puif- 
fes  ordonnées  &  enjoincles  fur  peine  de  fanec  file  a  file  ,  tant  de  cheval  que  de 
parjurement  Se  delà  proferre  Sentence  pié,  Se  ordonnafmes  lors  de  tirer  celle 
d'excommuniement  par  le  Légat,  dé-  part  qui  eft  oui  tre  la  rivière  ,  que  paf- 
puté  de  par  le  faint  Siège  Apoftolique  ,  fafmcs,quancallafmcs  combattre  lefdifo 
en  comettant  trahifon  Se  faulcetc  no-  Empereur  &  Princes ,  ceulx  de  noftre 
toire  ,  ont  durant  certains  Parlemens  garde  ,  Se  fifmes  tenir  prefts  ceulx  de 
quefaifions  tenir  avec  eulx  touchant  le  de  noftre  hoftel,  Se  toutes  les  Compa- 
parteraent  d'euixSc  de  nous  #  faicl  pren-  gnics  de  nos  ordonnances.   Et  véant 


36*       Lettrés  de  Charles , 

qu'ils  continuoient  pour  ruer  fur  no(~ 
«licls  gens  ,  fifmcsrircr  après  noftredicte 
garde,ceulx  de  noftrediâ:  hoftel ,  Se  par- 
tie des  Compagnies  de  nofdi&es  Ordon- 
riances,&  le  furplus  d'iccllcs ,  Se  les  gens 
de  pied  à  l'autre  bout  de  noftre  camp  vers 
la  Ville  de  Nulle  t  pour  garder  que  les 
ennemis  de  ce  cofté  ne  feiflent  entre- 
prinfe  fur  noftrediét  camp  j  &  en  noftre 
perfonne  paflafmes  auffi  ladite  rivière  , 
&  veifmes  que  par  efearmouches  ils 
approchoient  les  ung  des  aulrres.  Fi- 
pablcment  nos  gens  mehus  de  courage 
&  vouloir  à  tout  un  petit  nombre ,  mar- 
chèrent fur  eulx  vivement ,  Se  en  en* 
cloyrent  entre  le  camp  dudiû  Empe- 
reur &  nous  bien  de  trois  a  quatre  mil , 
tant  de  cheval  que  de  pié ,  qui  furent 
pourfuyes,  tellement  par  nos  gens," tant 
par  devant  que  de  cofté ,  à  caufe  do 
Rhin  qu'ils  avoient  adofte ,  qu'il  en  de- 
meura mort  tant  fur  la  terre  que  en 
Teaue  bien  trois  mil  ou  environ ,  0c  les 
autres  qui  cftoient  plus  avant  près  du 
camp  dudit  Empereur ,  fc  mirent  ès 
batteaulx  en  fi  grande  multitude  fie 
confufion  ,  que  plusieurs  d'iceulx  bat- 
teaulx  par  trop  eftre  chargez  de  gens  , 
allèrent  au  tond  ,  Se  aulrres  fe  noyèrent , 
Se  furent  par  telle  façon  pour  fuis  ,  que 
jufauesen  ta  clôture  de  leurdict  camp  , 
Se  bien  avant  en  iceluy  *  il  y  eut  de 
leurs  gens  morts  ,  Se  tuez  de  coup  de 
main ,  y  demourerent  pluficurs  gentils- 
hommes ,  fit  entre  les  aultres  le  Comte 
de  Guireburch  :  laquelle  befoigne  fut 
conduire  de  noftre  cofté  fans  aulcune 
artillerie ,  Se  dura  jufques  la  Lune  fut 
levée,  que  lors  véant qu'ils  ne  fe  bou- 
geoient  de  leurdict  camp  ,  nfmes  re- 
traire nos  gens  tout  à  leur  belle  aife ,  qui 
avoient  plus  vouloir  de  les  aftaillir  en 
leurdict  camp  que  aulrrement  ,  Se 
pat  la  grâce  de  Noftre-Seigneur,  com- 
bien que  leur  raid  fuft  choie  délibérée, 
fie  nous  cuidoient  prendre  a  dcfporvcu , 
tourtefois  il  n'y  eut  de  nos  gens  que 
cinq  moits  Oc  quatre  ou  cinq  bleûcz  j 


Duc  de  Bourgogne  ; 

&  environ  une  heure  après  lefdidts  Em« 
pereur  &  Princes  envoyèrent  devers 
nous ,  pour  vouloir  faire  tenir  parle» 
ment  avec  eulx  touchant  leur  parte» 
ment  fie  la  reftitut  ion  de  noftredicte  ar« 
tilleric,  &  y  envoyer  de  nos  gens,  ce 
que  libéralement  accordafmes  ,  (à ni 
avoir  regard  à  leurs  pertes ,  dont  dcfTua 
eft  fait  mention  i  Se  auffi  ce  jourd'huy 
leur  avons  ronfenty  de  recueillir  par  U 
terre  lcfdi&s  morts  de  leur  cofté  .-  det 
quelles  chofes  vous  adverriflons ,  affin 
que  de  cette  viûoirevous  en  adverti(Tcz 
pat  vos  lettres  que  ferez  expédier  ,  nos 
bonnes  Villes  de  noftre  Duché  de  Lu- 
xembourg ,  fie  que  vous  &  eulx  en  ren- 
dez ,  &  faiâes  rendre  grâce  &  louanga 
à  Noftre  Seigneur ,  qui  très-chier  &  féal 
Cou  fin  vous  ait  en  la  fainte  garde.  Ef- 
cript  en  noftre  camp  ,  lès  le  Pont  dt 
Grevelichoufen  le  xvif  jour  de  Juin  , 
l'an  lxxv.  Ainfy  foufeript ,  Char  lis  t 
Se  plus  bas  figné  ,  N.  de  Beere.  Et  ait 
dos  à  noftre  amé  Se  fealCoufin  Se  Lieu* 
tenant  de  noftte  Duché  de  Luxembourg 
le  fieut  du  Fay. 

DE   PAR  LE  DUC 

DE  BOURGOGNE. 

TRès-chier  &  fc-l  Coufin,  nous  p,  „, 
avons  par  ce  porteur  receu  vos  1er-  ja»  h?*» 
très  ,  par  lefquelles  nous  advertiflèz  de 
la  reddition  des  places  de  Pierrefort ,  6c 
de  Faulquemont ,  &  de  la  manière  ,  & 
comment  les  François,  &  Lorrains  font 
en  grande  puiftanceà  l'entourde  noftre 
pays  de  Luxembourg  i  fur  quoy  il  nous 
déplaiftbien  delà  perdition  fieredditioft 
deldiftcs  deulx  places ,  &  plus  de  la  def- 
leauré  que  ceulx  qui  les  ont  ainfy  ren- 
dùes,ont  commifes  envers  nous.  Et  com* 
bien  que  d'ors  dix  jours  à  nous  eftions 
délibéré  de  prtir,  &  de  taire  tirer 
toute  noftte  armée  nardevers  vous , 
comme  vous  efcripvafmesdeftors,  tout- 
tefbis  pouraulcunes  caufes  &  difficultés 
depuis  furveniies  ,  Se  lefquelles  font 
prefentement  vuidées  Se  accordées  d'u- 
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De  part  fie  d'au ltre ,  il  nous  a  été  necef-  s'efforcent  faire  en  nos  pays  de  Luxera- 
firc  de  demourericy  jufqucs-à-prefent:    bourg ,  fie  la,provifion  par  vous  y  fai£rc 


fie  attendu  que  avons  entièrement  ùiâ 
fie  befoiené  par-deçà* ,  nous  difpofons  de 
partir  aemain  d'icy  ,  fie  ferons  tirer 
toute  noftre  armée  pardevers  vous  :  fie 
en  attendant  toute  la  venue  d'icelle , 
nous  vous  envoyons  des  maintenant  t 
frappant ,  bartanr,cerraine  bonne  Com- 
pagnie de  gens  d'armes  en  puiflânee 
iouffifmtc  d'entendre  à  rebouttement 
des  ennemis,  fie  le  fur  plus  de  toute 
noftreditc  armée ,  ferons  le  plus  dili- 
gemment que  pourons  tirer  apres , 
comme  diôcft.  Si  vous  requérons  bien 
acertés  que  diligemment,  fie  foigneu- 
fementen  attendant  ledit  fecours,vous 
veuillez  entendre  &  vous  employer  à  la 
gardé  te  derTènfe  de  noftre  pays  de  Lu- 
xembourg ,  au  mieulx  que  poftîble  vous 
fera  ,  fie  advertir  de  ces  chofes ,  met 
xnement  de  la  veniie  de  noftredicte  ar- 
mée ,  nos  bons  &  leaux  Vaflcaulx  , 
fiefs  &  fubjets  de  noftredit  pays  de  Lu- 
•xembourg  fie  bonnes  Villes ,  aifin  qu'ils 
•vent  de  tant  meilleur  couraige,  fie  que 
ils  fe  apprêtent  chafehun  en  fon  en- 
droit ,  pour  eulx  joindre  avecq  noftre- 
diûe  armée  ,  fie  entendre  au  reboute- 
mentdefdicls  ennemis,  &  vous  aflèu- 
rons  que  de  ce  que  dicteft  t  il  n'y  aura 
nulle  faulte  :  fy  veuillez  fàireen  tout  8c 
par-tout ,  comme  en  vous  en  avons  la 
tiance.  Très-ehier  fie  féal  Coufin ,  Notre 
îeieneur  foit  garde  de  vous.  Efcripr  en 
noftre  camp ,  lès  le  Pont  de  Gremclin- 
ehoufen  le  xxi*  jour  de  Juin  l'an  lxxv. 
Ainfî  foufeript ,  Charles  ,  fie  plus  bas 
ligné  ,  N.  de  Beere.  Et  au  dos  a  noftre 
«né  ôe  féal  Cou  fin  fie  Lieutenant  de  nof- 
tre Ducbé  de  Luxembourg  le  Srdu  Fay. 

DE  PAR  LE  DUC 
DE  BOURGOGNE. 

TRès-chier  Se  féal  Coufin  ,  nons 
avons  receu  vos  lettres  du  xxiijr. 
[via  147).  )°ur  <fc  ce  mois ,  contenant  bien  au 
J&ing  ks  enueprinfes  que  nos 


Du 


xé. 


pour ladcftènce  de  noldi&s  pays ,  dont 
avons  efté ,  fie  fommes  de  vous  bien 
conrens.  Et  pour  y  donner  plus  ample 

Srovifton  ,  ileft  vray  que  nous  fommes 
eflogez  de  devant  la  Ville  de  Nuys  , 
en  intention  de  continuer  noftre  che- 
min vers  Trechr ,  fie  decy  à  trois  ou 
quarre  jours  feront  partir  jufques  a  3. 
ou  400.  lances  ,  lefquelles  à  toute  di- 
ligence fe  tireront  par-delà  ,  pour  ré- 
futer avec  ce  que  avez  aflèmble  de  gens 
à  nofdiéh  ennemis  :  fi  vous  requérons  , 
fie  néantmoins  mandons  que  en  conti- 
nuant ce  que  avez  bien  encommencé  , 
vous  vous  employé  cependant  à  la  def- 
fcnee  de  noidiâs  pays  ,  comme  en 
vous  en  avons  la  fiance.  Et  pour  ce  que 
cotgnoiflbns  que  ne  l'avez  faift  jufques* 
à  ores ,  ne  pouvez  encoires  faire  fans 
grancs  frais  te  de fpens,  comme  aultre- 
fois  vous  avons  eferit ,  nous  vous  en 
recompenferons  cy  -  après,  Tellement 

3 uc  aurez  caufe  d'en  eftre content,  Se 
c  vous  en  louer.  Très-chicr  fie  féal  Cott- 
fin  ,  Noftrc-Seigneur  foit  garde  de  vous. 
Eicripten  noftre  camp  lès  Chapelle  ,  le 
xxvi*  jour  de  Juing  l'an  lxxv.  Ainfy 
foublcripr ,  Charles  ,  fie  plus  bas  figné  9 
N.  Kerreft.  Et  au  dos  à  noftre  amé  «5* 
féal  Cou  fin  fie  Lieutenant  du  Duché 
de  Luxembourg  le  Seigneur  du  Fay. 

DE  PAR  LE  DUC 
DE  BOURGOGNE. 

TRcs-chicr  fie  fcal  Coufin  ,  nous 
vous  figniffions  que  ce  mardy  27.  jjtt4x.  jgfr 
jour  de  Juin  dernier  paffé  ,  après  que  iei  i4rj, 
les  matières  d'entre  l'Empereur  te  nous 
ont  efté  appointées,  nous  avons  levé 
noftre  omp,  fie  depuis  lors  avons  con- 
tinué noftre  chemin  jufqu'icy ,  dont 
nous  partirons  demain  ,  &  ferons  tirer 
tout  noftrediet  campenvers  noftre  Ville 
de  Thïonville  &  fur  les  fronrieres  de 
Lorrainne,  fie  y  ferons  en  noftre  per- 
fonne  biciMoft  après,  dont  voulons  qu« 
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advertinez  ,  Se  fai&es  advertir  Se  con-  redoubté  Seigneur  vous  ayt  en  &  fainte 
fortcr  diligemment  nos  feaulx  Vaflaulx  garde ,  doinâ  bonne  vie  &  longue  ,  Se 
&  fubjets  de  pardclà ,  &  qu'il  n'y  aura  accompliflcment  de  vos  très  hautrs  Sz 
point  de  faulte.  Et  pour  ce  que  délirons  nobles  défirs.  Efcript  en  voftre  Ville 
que  vous  joignez  avec  noftredict-  camp  d'Arlonleiv.  jour  de  Juillet  l'an  lxxy. 
à  tout  la  plus  grande  pui (Tance  que  pofc  Ainfi  foubfcript ,  votre  très-humble  Se 
fible  vous  fera  ,  nous  voulons  &  vous  trcs-obcïflant  fubjcét  Se  ferviteur  C.  de 
mandons  que  celles  veuës ,  vous  afiem-  Ncufchaftcl.  Et  lut  le  dos  à  mon  très- 
blcz  &  faiclcs  aflembler  à  toute  dili-  redoubté  &  fouverain  Seigneur  Monfei- 
gence  toutes  nos  gens  de  guerre,  tant  gneur  le  Duc  de  Bourgogne  Se  de  Bra- 
de cheval  que  de  pied  ,  de  nos  Duché  banr.  Ce  qui  s'enfuit  t  Sec.  eftoit  efcript 
de  Luxembourg  &  Comté  de  Chiny  ,  en  bas ,  Se  au  blancq  de  la  lettre  que 
poureulx  mettre  avecq  nous  en  noftre-  dc0*us,  de  la  raaio  propre  du  Due  Char» 
dict  camp  ,  fans  y  taire  faulte  ,  conv  les  de  Bourgogne, 
ment  qu'il  foit ,  ainfi  que  bien  en  avons  Ç  leur  du  Fay^jeftiis,  Dieu  mercy,def- 
en  vous  la  fiance.  Très-chier  Se  féal  Cou-  O  chargé  de  toutes  mes  affaires  d'Al- 
fin ,  Noftre-Seigneur  foit  garde  de  vous,  lemaigne ,  Se  pour  ce  pendant  le  temps  ja,7'!? 
Efcript  en  noftre  camp ,  lès  Rode-le-  «que  me  tire  en  petite  compagnie  vers 
Duc  le  ij.  jour  de  Juillet  l'an  lxxv.  mon  frère  le  Roy  Edolbart,  j'ay  en- 
Ainfi  foubfcript ,  Charles  ,  Se  plus  bas  *royé  mon  Camp  à  Namur ,  Se  tiens  que 
iîgné ,  Barradot.  Et  au  dos  à  noftre  amé  demain  partout  le  jour  il  y  fera  ,  lequel 
Se  féal  Couûn  ,  Chevallier  ,  Concilier  j'ai  enchargé  au  Comte  de  Camoebaife  , 
&  Chambellan  le  fieur  du  Fay.  auquel  j'ai  ordonné  fecourir  a  toutes 
LETTRE  ^es  Ju<^ures  de  mon  P*ys  de  Luxem*- 
DU  COMTE  DE  NEUFCHASTEL;  tl'^^X^t'^t 
AU  DUC  DE  BOURGOGNE.  gnifar  ;  £  vous  adrefle  a  lui  durant 

M On  très-redoubté  Se  fouverain  mon  voiayge.  Efcript  le  vij.  jour  de 

Seigneur  ,  fy  très  -  humblement  Juillet ,  foubfigné ,  Charles. 

*CTI+7f    que  je  puis  t  me  recommande  à  voûre  «  r    «a»     t  v  n  tt  r> 

tonne  |race ,  plaife  vous  fçavoir,  très-  ^E    PAK    LE  D  U  ^ 

redoublé  Seigneur  que  ce  iourd'huy  DE  BOURGOGNE,. 

Meflîrc  de  Ville  ,   fieur  de  Mont-  »Tp  Rès-chier  &  féal  Coufin  ,  nous 

quenrin ,  lequel  ay  envoyé  enfemblc  X  avons  à  ce  matin  teceu  deux  de   D«  * 

pluficurs  aultres  à  Dampvillers  pour  la  vos  lettres  contenantes  les  entreprinfes  ^ 

garde  d'icelle ,  m'aadverty  par  unhom-  que  s'eftorcent  faire  en  noftre  pays  de 

me  partant  de  devers  luy  ,  comment  Luxembourg  les  François  nos  adverfai- 

le  fieur  de  Craon  a  mis  le  fiége  de-  res&  ennemis,  &  la  diligence  par  vous 

vant  ledit  Dampvillers  dès  hier  le  midy,  fai&c  d'en  advertir  le  Comte  de  Camper 

&  qu'il  a  environ  fix  mil  hommes  qu'à  baue,afiîn  qu'il  y  donne  provifion,dont 

pié  qu'à  cheval ,  fy  vous  enadverty  t  fommes  bien  contens  ,  &cfperons  qu'il 

mon  très-redoubté  Seigneur  ,  a/fin  que  fe  y  fera  acquitté  ,  comme  le  luy  avions 

voftre  plaifir  foit  y  'pourveoir,  car  ordonné  à  ton département  de  nous.' Au 

vous  fçavez  que  la  puiflànce  que  j'ay  demourant,  en  tant  qu'il  touche  les 

par-deçà  ,  n'eft  pas  pour  y  faire  grande  Nobles  &  fiefs  de  par-delà  qui  fe  ac- 
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Campebafte,  befoignez  bien,  &  ruez  amour  8c  affection  qu'ils  ont  envers 

yus  les  François  >  noftre  plaifir  eft  que  nous  ,  ils  ne  nous  ont  pas  feulement 

en  ce  cas  vousarreftez  &  failles  conm-  payé  ce  qu'ils  doivent,  mais  nous  ont 

tuer  prifonniers  ceulx  de  nofdi&s  feaulx  accordé  librement ,  &  de  leur  propre 

8c  vafTaulx  qui  n'ont  &  n'auront  fàiét  mouvement  offert  de  garder  le  pays*, 

leur  debvoir  ,  de  vous  obéir  ,  &  fi  vou*  8c  de  mettre  garnifon  à  leurs  dcfpcns  ès 

Ions  que  trouvez  manière  d'avoir  en  vos  frontières  de  France  ,  de  Lorrainne  8C 

mains  8c  obéïfTances  leurs  places  8c  mai-  d'Allcmaigne ,  &  icelles  entretenir ,  8c 

fans  ,  &  aufil  de  mettre  tous  leurs  aul-  principalement  fix  mois  en  temps  d'eflé  , 

très  biens  en  manière  que  ce  (bit  exem-  affin  que  nous  puiffions  de  tantmieulx 

pic  à  aul  très,  &  que  en  cefâifant  ledit  tenir  les  champs,  ayant  nos  gens  au- 

Comte  de  Campebafîè  vous  affifte ,  8c  près  de  nous  à  refifter  à  Tencontre  de 

face  affifter  de  tel  nombre  de  gens  qu'il  nos  ennemis  ,  pour  garder  qu'ils  n'en- 

fera  befoing.  Très-chier  &  féal  Coufin  ,  tremen  nofdtrs  pays ,  8c  affin  que  nous 

Noftre-Seigneur  foit  garde  de  vous,  puiffions  faire  la  guerre  hors  d'iceulx  : 

Efcript  à  Calais  le  xvj.  jout  de  Juillet  toutefois  ceulx  de  nos  pays  de  par-delà 

l'an  txxv.  Ainfi  foufeript ,  Charles,  ont  faiâ  &  font  du  contraire  -,  car  com- 

8c  plus  bas  figue  ,  Kerreft.  Et  au  dos  à  bien  que  le  Roy  ne  leur  demande  rien  , 

noftre  amé  8c  fcal  Coufin  &  Lieu  te-  8c  que  prefentement  ils  n'ayenr  aulcu- 

nant  fur  les   frontières  de  Luxem-  ses  affaires  par-delà ,  ains  fouffre  nos 

bourg,  le  fîcurduFay.  fubje&s  aller ,  palier  &  rapafTer  parmy 

Quant  à  l'Arreft  faiét  des  Marchands  fbnRoyaulme,  8c  veultde  fa  part  en- 

de  Verdun ,  dont  par  l'une  de  vofdio  tretenir  les  trêves,  comme  il  le  nous  a 

tes  lettres  nous  adverciflez  ,  difpofez-en  figniffié  ,  &  envoyons  prefentement  le 

félon  nos  ordonnances  ;  fur  ce  efcript  ficur  de  Contay  pardevers  luy ,  befoi- 

comme  defTus.  gner  fur  ce  qu'il  defire  ,  que  nous  nous 

"DP  PAR   LE  DUC  trouvons  enfemble  ,  8c  que  pafïe  trois 

UJS  ou  _uatre  mojs  ^  ayons  mandé  à  vous 

DE  BOURGOGNE»  &  aultrcs nos  Officiers  prineipaulx en^ 

TRès-chiers  8c  bien  amés  ,  pour  ce  voyer  ceulx  de  nos  ordonnances,  fiefs  8c 
que  ,  comme  bien  fçavorn ,  défi-  arrière  -  fiefs  ,  8c  autres  nos  gens  de 
feL*M7<*. tcz  c^rc  acertcnw  de  noftre  eftat  8c  fan-  guerre  &  puiflàns  de  porter  armes  de 
'  té,  au  rempsde  la  façon  de  certes  ,  nous  nos  pays  par-delà  au  recours  de  ceulx 
eftions ,  grâces  à  Dieu, en  rrès-bonne  de  noftre  paysde  Lorrainne,afin decelle 
iânté  8c  difpofition  de  corps  ,  8c  avonsà  part  réfîfter  à  nofdiâs  ennemis  ,  néant- 
la  journée  par  nous  du  dernièrement  à  moins  de  ce  faire ,  jaçoit  ce  que  vous 
l'encontre  des  Allemans  eu.  *  Comme  euffions  mandé  lever  à  nos- frais  &  def. 
nulle 
d'aï 

abandopi 

plufieurs  Picquars  ,  qui  comme  faulx  très  eftes  caufes  du  dangier  auquel  fê 
&  defloyaulx  envers  nous  fe  font  re-  trouvent  prefentement  ceulx  de  noftre- 
traicts  en  noftre  pays  de  Picardie  &  di<ft  pays  de  Lorrainne  ,  &  de  la  per- 
aultres  nos  pays  de  par-delà  ,  &  avons  dition  dudi&  pays  qui  s'en  pourroit  en- 
&  tenons  ccftuy  noftre  pays ,  &  les  fub-  fuivre ,  fi  brief  n'y  eft  pourveu  ,  &  fem- 
jets  8c  habitans  d'iccluy  tous  entiers ,  ble  que  en  mettant  nos  commando- 
car  en  démonftrant  leur  bon  vouloir  t  mens  en  non  chaloir  ,  vous  ne  défirez 
♦  Hj.akj^u*  pas  feulement  la pçrdjùcn de  n©ilrcd:it 
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pays  de  Lorraine  ,  mais  la  perdition  de 
noftre  8c  de  nos  pays  de  pardeça ,  8c 
n^uc  vous  ne  querrex ,  finon  que  nous_ 
nous  dettaifons  de  nos  pns  ,  affin  que 
ne  puiffions  réfuter  a  nofdics  enne- 
mis ,  Se  qu'ils  puiflent  de  cane  plutoft 
parvenir  a  leurfdides  entreprilês,  8c 
que  par  ce  moyen  quant  nous  vou- 
drions cirer  au  iccours  de  celuy  noftre 
pays  de  Lorrainne,  pour  entrer  en  nof. 
dites  places  de  par  delà ,  ce  que  nous  fe- 
rons le  pluroft  que  nous  pourrons,nous 
ne  ptiimons  à  ce  parvenir ,  defquelles 
manières  tenus  en  cette  partie  par  nof- 
dicts  principaulx  Officiers  8c  aulrres, 
nous  n'avons  caufe  de  nous  en  conten- 
ter en  quelque  manière  que  ce  foir. 
Pourquoy  eterivons  prefenrement  par- 
devers  vous ,  voulons ,  8c  expreflemenc 
vous  mandons  que  pour  les  eau  Tes  & 
raifons  deflufdictes  8c  aulrres  ,  qui  vous 
feront  déclairées  par  nos  Cluncellier  8c 
EvêquedcTournay ,  vous  faictes  bafter 
ceux  de  nofdites  ordonnances ,  &  aufli 
no(di<£H  Fiers,  arrière  -  fiets  ,  aulrres 
puiifans  de  poirer  armes  de  nofdiâs 
pays  de  par-delà  ,  que  trouverex  ès 
mettes  de  vos  Offices  mefmemenc 
lefdits  fiefs ,  arrierc-fiefs  ,  8c  aulrres 
puiflans  de  porter  armes  après  eeulx  de 
nofdictes  ordonnances  ,  8c  les  y  envoyé 
taice  a  faidt  qu'ils  font  prefts  ,  fans  que 
les  ungsrarrendenr  les  aulrres  ;  &  fur 
tant  que  défirex  nous  jamais  fervir  8c 
complaire ,  les  fat  des  tirer  à  toute  di- 
ligence en  noftrcdidt  pays  de  Lorrain- 
ne ,  comme  par  ci  devant  efeript ,  & 
mandé  le  vous  avons  \  8c  en  tout  fâic- 
tes  8c  accompliuex  ,  8c  Liâtes  faire  8c 
accomplir  tout  ce  que  vous  fera  com- 
mandé par  nofdits  Cnancellier  8c  Evef- 
que  de  Tournay  ,  fur  cane  que  ,  com- 
me dict  eft ,  doubtex  encheoir  ès  puni- 
tions que  s'en  pourroit  enfuivre ,  8c  ne 
faictes  en  ce  faultc  comme  qu'il  foit  î  car 
noftreplaiureft  tel.  Très-chiers  c*  bien- 
amés ,  Noftre  Seigneur  foît  garde  de 
vous.  Efcripc  en  noftre  Ville  de  Salins 


Duc  de  Bourgogne 

le  iz.  jour  de  Juillet  l'anixxvi.  Ainlî 
fouferipr  .Charles,  8c  plus  bas  fi-» 
gné  ,  Coulon.  Et  au  dosa  nos  amex  8C 
feaulx  les  Préfidenrs  8c  gens  du  Confeil 
8c  aulercs  nos  Oftîciers  audid  lieu  de 
Luxembourg. 

COPIE  DE  LA  LETTRE 
miffive  ,  eferipte  par  feu  Aleffîre 
Guillaume  Hugonet ,  en  fin  vi- 
vant ,  Seigneur  de  Saillant ,  & 
Chaneellier  de  feu  Monfeigneur  le 
Due  Charles  ,  s  la  Dame  de  S  ail- 
lantfemme  luàit  fiettr ,  après  quil 
étoit  jugé  a  mort. 

MA  feeure ,  ma  loyale  amye ,  je  r>, 
,  vous  recommande  mon  ame  de  Mani* 
tout  mon  cœur  ,  ma  fortune  eft  celle 
que  j'attens  de  aujourd'huy  mourir  8c 

f>artir  de  ceftuy  monde ,  8c  que ,  comme 
'on  dicr ,  pour  fatisfaire  au  peuple,  Dieux 
par  fa  bonté  8c  clémence  leur  veuille 
pardonner  ,  8c  à  tous  ceulx  qui  en  (bnc 
caufe,&de  bon  ectur  je  leur  pardonne  i 
mais  ma  fœure ,  ma  loyale  amie ,  pour 
ce  que  jefens^uicunementladoleur  que 
vous  prendrex  pour  ma  mort ,  tant  à 
caufe  de  la  leparation  de  la  cordialle 
compagnie,  comme  pour  la  honteufe 
mortquej'auray  fouffert,  8c  pour  la  per- 
dition que  vous  8c  nos  povres  enfans  y 
aurex  ,  je  vous  prie  8c  requirs  fur  toute  la 
bonne  &  parfaite  amour,que  je  fçay  que 
avex  en  moy  ,  que  vous  vous  veuillex 
prefêntement  conforter  &  prendre  con- 
Tolation  fur  deux  chofes  contraires  an 
deflulHiâs  i  la  première,  que  la  morr  eft 
commune  à  toutes  gens,&  plufieurs  l'onc 
pafle  8c  parte ne  en  plus  jeune  âge;  la  fé- 
conde, que  la  morcqueje  Ibuftiendray» 
eft  fans  caufe,&  fans  que  j'ai  faict,ne  que 
l'on  trouve  avoir  faict  chofe  pour  laquel- 
le j'ai  défervy  la  mort.  Par  quoyje  loi» 
mon  Créateur  qu'il  me  donne  grâce  de 
mourir  en  cefte  fainte  femainc  &  en  ce 
glorieux  jour  qu'il  fut  livré  aux  Juifc, 
poux  lbunxir  U  paflion  une  in/uHe  ; 
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&  atnfî  mamye  ,  j'efpere  que  nu  more  prefentement  pardevers  vous ,  vous  ad- 
ne  fera  honteufe  à  vous,  ny  à nofdi&s  vcrtulànt  que fommes  apurez  au  vrar 
enfans ,  &dc  ce  qui  en  fera  en  moy  ,  je  que  ces  chofes  ne  viennent  Se  ne  pro- 
ie prend  bien  en  gré  pour  l'honneur  Se  cèdent,  fînon  par  les cauteleufes Se fub- 
exemplede  noftre  Créateur ,  Se  à  la  rc-  tiles  inventions d'aulcuns  nos  ennemis , 
million  de  mes  péchez  ;  Se  quant  aux  comme  dict  cft  ,  pour  cuider  par  ce  par- 
biens  ,  celuy  qui  nous  a  raiâ  grâce  de  venir  à  leurs  fins  ,  au  préjudice  de  noua 
mettre  nofdie"ts  enfans  fur  terre  les  non*  &  de  vous  aultres  nos  bons  fùbjefta 
rira ,  Se  adreflera  félon  fa  fainte  grâce  dudit  pays  de  Luxembourg  ;  car  nous 
&  mifericorde.  PoUr  ce  mamye  recon-  avons  n'aguerres  reçu  lettres  de  noftre- 
fbrtez-vous  f  Se  encore  tant  plus  que  dit  Seigneur  &  Pere  l'Empereur  ,  par 

{'e  vous  certifiée  que  je  fuis  réfolu  Se  de-  lcfqueilcs  il  nous  a  efeript  que  ja  (oie 
iberé  de  moiennant  l'ayde  Se  grâce  di-  que  ledit  Roy  de  Bohême  lut  en  ait  aul* 
vinc  la  recepvoir  fans  regret  nul ,  efpe-  eu  ne  ment  fait  parler  ,  toutefois  il 
rant  certainement  venir  à  la  gloire  de  n'en  a  rien  voulu  faire ,  ne  foy  condef- 
Paradis  :  Se  en  après  mamye  ,  je  vous  cendre  à  ce  par  quelque  manière  que 
recommande  mon  arae ,  Se  la  defehar-  ce  fbir ,  connderant  le  bon  droiâ  que 
ce  de  ma  confcicnce  ,  &  tant  fur  ce  que  nous  Duchefle  avons  audir  pays.  Car 
fur  aultreschofes ,  j'ay  prié  mon  Chanv  comme  a  (lez  fçavez  &  n'aguerres  par 
pcllain  de  vous  d éclairer  mon  inten-  nos  Ambafladeurs  le  vous  avons  fiice 
tion  ,  aufquels  voulez  ad  jouter  foy  dire  &  remonftrcr,  feuleRoy  Wcncck 
comme  à  moi-même.  A  tant  ma  fœure>  laus,pour  lors  Roy  des  Romains, de  Bo- 
rna loyale  amye ,  je  remets  vous  en  heme&Ducde  Luxembourg,rranfporta 
nofdids  enfans  en  la  recommandation  ladite  Duché  par  forme  de  gaigiere  k  feu 
de  Dieu  &  fa  glorieufë  mere.  Efeript  ce  le  Duc  Antoine  de  Brabant,  poar  la  fonv 
Je.udy  fain&  que  jeeroy  cftremon  der-  me  de  i  îoooo.  florins  de  Rhin  pour  le 
tiier  jour.  La  fuperfeription  eftoit  telle  .*  mariage  de  Dame  Elifàbeth  de  Gorly  fit 
A  ma  feeurc  Loyfe  de  Layc  Dame  de  niepee  ,  laquelle  il  maria  audic*  Duc 
Saillant  &  d'EpoifTc.  Anthoine,  &  voulfift  que  icelle  fomme 

"  DE  P  A  R   LE    DUC  î"L^eu"  pour  luy&fes  hoirs  ,  & 

auffi  pour  les  frais  que  ledit  Duc  feroir, 

ET  LA  DUCHESSE  D'AUTRICHE.  tant  *our  ancr  qucrrc  &  amener  ladite 

Jo.  i-j-*  Rès-chier  Se  féal  Coufin  ,  pour  Dame  Elifabeth  du  pays  de  Bohême  en 

'lVh    J[  cc  nUC  fommes  été  advertis  que  Brabant,  comme  pour  les  fommes  de 

aulcuns  nos  ennemis  par  divers  &  fi-  deniers  que  ledit  Duc  Anthoine  dé- 

niflres  moïens  ,  font  courir  la  voix  par  bourfa  pour  le  rachapt  d'aulcunes  par- 

noftre  Duché  de  Luxembourg ,  que  ticulieres  gaigicres  dudit  pays  de  Lu- 

noftrc  très-chier  Seigneur  &  Pere  l'Em-  xembourg  ,  qui  montèrent  en  tout 

pereur  confîderant  le  droiét  que  le  Roi  .  jaincte  ladite  fomme  de  fîx-vingt  mille 

de  Bohême  prétend  avoir  en  noftre3it  florins,  à  plus  de  trois  cens  mille  florins 

Duché ,  au  moyen  duquel  il  prétend  de  Rhin ,  &  à  ce  moyen  fut  reccu  ledit 

icelui  luy  competer  Se  appartenir  en  Duc  Anthoine,  comme  Seigneur  gaigier 

appointe  avecq  lui ,  a  confenty  qu'il  dudit  pays,  &d*iceluy  a  le  titre  jouy  fa 

puift  prendre  la  pofTeflïon  de  noflrcdit  vie  durant;  laquelle  gaigiere  depuis  fut 

Duché .  comme  a  lui  appartenant,  en  confermée  par  l'Empereur  Sigifmond  , 

lui  tranfportant  tout  tel  droiét  que  lui  frère  dudit  Roy  wenceflaus  ,  au  Duc 

^ompetc  à  caufe  l'Empire  ,  ce  que  fa-  Jean  de  Bavière  qui  euft  efpoulc  ladite 

vons  non  cftre  vray  ,  nous  cfcripvonfr  Darne  Elifabeth  après  la  mort  dudic 

TmrL                    *  Aaa 
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37»       Lettre  du  Duc  &  de  laDuchefle  d'Autriche^ 

Duc  Anthoine,cV  encoires  acreuicelle  gneuries  ,  appartient  comme  Dame  8t. 
wigiere  devers  iceluy  Duc  Jean  de  1100.  héritière  dudit  pays  ladite  Duché  de  Lu- 
florins  de  Rhin  ,  &  10000.  florins d'On-  xembourg  >  defquciles  chofes  vous- 
grie  qu'il  emprunta  de  luy ,  au  moyen  avons  avertis  ,  afin  que  foïez  plus  acer- 
defquelles  chofes  feu  notre  très-chier  rainé  du  bon  droid  que  avons  audit 
Seigneur  8c  Ayeul  le  Duc  Philippe ,  cui  Duché ,  combien  que  foiez  aiïez  infor- 
Dieu  abfoulve,  comme  héritier  defdits  mé  ,  comme  croyons  ;  te  pour  ce  vous» 
Ducs  Anthoinc  &  Jean  fes  oncles ,  a  efté  requérons  que  en  gardant  vos  loyautés 
receu  par  les  Eftats  de  ladite  Duché  Sci-  envers  nous,  comme  avez  faid  toujours 
gneur  Gaigier  dudit  pays  par  deux  fois  ;  jufqu'au  prefent  ,  vous  ne  adjouftez 
la  première  en  noftre  Ville  de  Luxem-  fby  aulcune  à  ce  que  par  les  Ambaua* 
bourg  ,  &  la  féconde  en  la  Ville  d'Y-  deurs  dudid  Roy  de  Bohême  vous 
voix  ,  &  depuis  acquis  le  droid  de  pro-  pouldra  eftre  did  ou  certifié  ,  qui  ne 
prieré  d'icelle  Duché  ,  tant  du  Duc  font  que  chofes  controuvées  par  ncs 
Guillaume  de  Zas  qui  avoit  efpoufë  la  ennemis  pour,  venir  à  leurs  dampna- 
fœuraifnée&  heriricredudit  Roy  Wcn-  btes  intentions  ,  comme  did  eft  »  ains 
ccflaiis,  comme  aufli  du  Roy  de  France  en  gardant  vos  loyautez  envers  nous  ^ 
qu'eft  à-prefent,  lequel  en  avoit  eu  vousreboutté  i  celles  de  voftrccouraige 
aufli  transport  du  Duc  de  Zas,  au  comme  bons  &  loyaux, fubjccîs  doivent 
moyen  dckjuel  les  traidies ,  le  droid  de  £iire.  Et  pour  vous  encores  plus  am« 
gaigicrc  que  avoit  icelui  feu  notre  Sei-  plement  advertir  de  noftre  bon  droid, 
gneur  &  Ayeul,fufteftaind  &  confolidé  &  vous  faire  clairement  apparoiftre  lefc 
a  la  propriété  :  &  à  ces  tiltres  &  moyens*  quelles  chofes  controuvées  par  nos  en- 
reu  notre  très-chier  Seigneur  8e  Perc  le  nemis  non  eftre  véritables  ,  nous  avons 
Duc  Charles  que  Dieu  atablve  ,  après  le  intention  de  brief  nous  trouvée ,  àl'ay- 
déecs  de  noftredir  feu  Seigneur  &  Ayeul,  de  de  Dieu  noftre  Créateur  ,  en  noftre 
fut  rcçeu  en  la  Ville  de  Marche  par  les  Duché  de  Luxembourg.  Très-chier  Se 
Eftats  dudit  paya  ,  comme  vra v  Sei-  féal  Coufin  ,  Notre  Seigneur  foit  garde 
gneur  propriétaire  ,  &  héritier  d'icelle  de  vous.  Efcript  en  notre  Ville  de  Bro» 
Duché  de  Luxembourg,de  laquelle  il  eft  xelles  le  dernier  jour  de  Novembre  l'an 
mort  Seigneur  &  poflefleur  pacifique,  ixxvij.  Ainfi  foulcript,  Maximilian  , 
Parquoy  ne  faid  à  doubter  queà  nous  &  plus  bas  ligné  ,  Ninnan.  Ecau  dos  à> 
Ducbefle  qui  fommes  demeuré  fa  feule  notre  amé  &  féal  Couûû  le. Seigneur  du,* 
fiUIefc.  héritière  de  tous  fes  Pays  te  Sci-  Fay. 
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IA  BATAILLE  DU  LIEGE-  «* 


ÀL'otmeur  de  tonte  Noblefle,* 
Etenexauûanc  gentillette» 
Puiflance,  proefie  fievigour, 
Vous  rueil  recorder  la  valeur 
De  maint  Seigneur  preux  fie  vaillant» 
Et  du  hardetnent  fuffifant 
De  maint  Chevalier  fit  Baron  , 
Et  Efcuiers  de  grand  renon  , 
Qu'en  mil  quatre  cens  foixante  huit] 
S'atTembiercnt.  Ne  vous  annuit  , 
Se  de  ce  fait  cy  vous  «membre. 
Ce  fu  ens  o.u  moys  de  Septembre» 
Droit  le  vingt-troifiéme  jour , 
Qu'ils  fc  montrèrent  fans  féiour 
A  plains  champs  ,  j'en  fçais  le  certain* 
Ens  ou  pais  de  Hatebain , 
Pour  remettre  en  fon  baultain  Siège 
'Louis  de  Le  très-noble  Seigneur  du  Liège  « 
Bttwboa.  Qu'on  avoit  voulu  deppofer  : 
Mais  à  ce  fe  voult  oppofer, 
Comme  liftoire  le  témoigne  , 
Le  très-puiflant  Dnc  de  Bourgoingne  i 
Lequel  efi  de  fi  noble  arroy  , 
Comme  filx  a  un  filx  de  Roy  , 
De  la  très-digne  fleur  de  Lis. 
Chacun  avoit  joie  fie  délit 
Qui  avec  lu  y  eftoit  ce  Jour  ; 
Car  de  voulcnté  fans  Kjour  , 
Pour  l'amour  de  Jehan  de  Bavière 
Fift  adoneque  lever  fa  bannière  » 
Qui  belle  fu  à  regarder. 
Le  Comte  de  Henault  c'eft  cl  et 

Y  fu  de  bon  ceur  fie  leur , 
Et  le  bon  Conte  de  Namur. 
Cil  de  Maire  Sr.  maint  Efcoiïayf 

Y  fu  en  moult  nobles  convoys* 
Meffire  Jehan  de  Chaalon 
Prince  d'Orange  en  fon  renon. 
De  faint  George  le  bon  Seigneuf 

Y  fu  cejour  à  haulre  honneur  » 
T.t  granr  plante  de  Brennoys. 
Il  y  en  eut  deReteloys 

De  Flandres  fit  de  Picardie  > 

De  Bourgoigne fit  de  Normandie» 

De  Henault  fie  de  plufieurs  lieux  » 

Que  ce  nommer  les  feeufte  miculx 

Enfuft  la  declaracion. 

Pour  le  bon  Seigneur  de  Chaalon» 

Y  étoit  deFribourc  le  Conte, 

£s  lî dois  bien  nommer  en  compte. 


De  Bourgoigne  le  Marefchal, 
Et  de  Henault  le  ScnefchaL 
Meflire  jAan  de  Namur 

Y  fu  ce  jour  i  cuer  feur  ; 

Et  fi  eftoit  a  moult  grant  joye 
Ung  noble  Baron  de  Savoye, 
De  la  Baume  porte  le  nom,» 
De  fes  Efcuiers  de  rcenom 
Fiftlors  vingt-deux  Chevalier*» 
Qui  moult  furent  vrays  fie  entiers  » 
Et  fi  fçay  bien  que  fa  bannière 
Fut  avecques  toute  la  première* 
Ly  Sire  fy  voult  tant  prouver 
Qu'on  doit  de  fa  valeur  parler.' 
McflSre  Anthoinede  Vergy 
Yfu,  le  Seigneur  d'Autry  , 
Si  fut  le  Comte  de  Flormont»' 
Et  le  Seigneur  de  Rougemont  » 
Me  (Tire  Jehan  de  Guiltclle 

Y  oit  compagnie  moult  belle  » 
Et  lepuiûant  Seigneur  d'Angien  i 
A  qui  atient  honneur  fie  bien , 

Et  le  frère  du  Noble  Roy 
De  Taoaare  y  ot  fon  convoy. 
Ce  jour  y  avoit  maint  rabot. 
Si  fu  Mcûue  Régnier  Pot , 
Et  le  bon  Seigneur  de  Vuauria 
Qui  le  couraige  ot  enterin. 
Si  fu  le  Seigneur  de  Penguy  » 
Et  fon  frère  Sire  Henry  ; 
Et  de  Vienne  bien  le  fçay 

Y  tut  fire  Jacques  pour  vray.' 
Ce  jour  qui  étoit  cler  fie  net 

Y  veinez  maint  bacinet. 

A  très-nobles  plumes  d'Autrucd 
Le  Ncpveu  du  Mahlrc  de  Pruce 
Ce  jour  y  fut  fait  Chevalier , 
Et  tant  d'autres  ne  puis  noncier; 
Com  povoit  avoir  grant  plaifancc 
A  veoir  la  noble  ordonnance. 
Deceulx  qui  là  furent  venu 
Des  nobles  Efconois.,yfu, 
En  ceftui  jour  que  bien  le  fçay» 
Lors  Meffire  Guillaume  Hay  » 
Mcûlre  Jacques  Scveigour 
Fu  en  la  bataille  ce  jour , 
Et  fire  Helis  de  Guemmout  : 
Cil  pafla  l'avangarde  moult , 


our 


fa 


re  en  l  eftour 


1er  oit. 


fiLeBa-' 
ton  de  la 
Baume  fit 
Chevaliers 
as.  de  féq 


Et  f/  doy  bien  rameuter  vorr 
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Meflire  Jehan  Je  Bootevifle, 
Qui  à  aimes  fut  ce  jour  habille, 
Et  moult  grant  plaifance  prenoit, 
»  Quant  les  Nobles  Barons  veoit 
A  regarder  fa  contenance  > 
Car  par  fa  très-haulte  vaillance 
Chacun  fa  valour  entourer  *, 
Car  je  puis  poui* certain  prouver 
Que  ès  quatre  parties  du  monde  % 
Comme  il  s'eftenrà  la  ronde, 
En  Pruce ,  en  Grenade  ,  oultre  mer 
Jherufalcm  puis  bien  nommer, 
Et  les  baux  raons  de  Sinay  , 
En  Chiprc  &  au  Port  à  Brandy 
AcAc.  Et  fi  vous  tefmongne 
Qu'onquesmais  fi  noble  befongne 
On  ne  voit  en  pais  lointain 
Comme  celle  de  Hafcbain. 
Nouveaux  Chevaliers  Efcotfbys 
Furent  ce  jour  ,  j'en  fijayla  voix  , 
Pour  leur  proueffe  en  arant  renom. 
Sire  Alexandre  en  fon  droit  nom 
DeCommcch,  qui  ot  cuer entier  ». 
Ce  jour  y  fut  fait  Chevalier, 
Et  Meflîrc  AndrierTStrenart 
Fut  Chevalier  de  belle  part; 
DeHay  lire  Guillebert 
Fut  ce  jour  en  armes  appert. 
Corn  bon  &  hardi  combattant  , 
Sire  Jehan  de  Sidrclant 
Doy  bien  en  honneur  mettre  en  compte  j 
Car  il  elt  filx  d'un  noble  Coûte. 
Sire  Alexandre  Diernin , 
Qui  le  cuer  ot  humble  &  bénin , 
En  ce  jour  monflra  hardie  chère-;. 
Et  cil  qui  porta  la  banicre 
Du  Conte  qui  cft  tant  prifîez 
Ce  fu  fire  Jehan  de  Mimez. 
Des  EfcofToys  ay  dit  les  noms: 
Or  vueil  dire  des  Bourgoignons 
Qui  furent  de  moult  grant  vertu; 
Le  Seigneur  de  Couches  y  fu , 
Et  Gaultier  de  Rupes  en  joye, 
Que  nommer  puis  Seigneur  de  Soye  £ 
Et  le  Seigneur  de  la  Serrée 
De  Savoye  y  ot  fon  armée. 
Si  fu  Jacques  de  Chaitenay  ; 
De  Courtiamblc  r.ommeray 
Meffirc  Jacques,  car  pourvoir; 
En  l'eftourfift  bien  fon  devoir. 
De  Pontclic  Mcflire  Guy, 
Et  fire  Pierre  de  Granty. 
De  Poupet  y  fu  le  Seigneur; 
Bcrauh  de  Bucy  Gouverneur 
Fut  de  la  bataille  de  nom  : 
Mcflîrc  Jehaudc  Cbaaioa , 


du  Liège; 

Qui  de  fes  nobles  Efcuier* 

Fit  lors  vingt-fix  Chevaliers  : 

Efticnne  de  S.  Georges  fu 

Près  de  la  baniere  en  vertu  ; 

Hugueniu  de  Sens  la  portoir. 

Le  Seigneur  de  Croppcz  eftoit 

En  l'eiiour  ,  &  cellui  d'Ingny, 

Et  fire  Jeh  jq  de  Choify. 

Sire  Charles  de  Gaillonnet 

Fu  en  la  bataille  défait, 

Sire  Gaultier  de  Chjfterrayi 

Et  Mcflfc-c  Jehan  Dannay  , 

Sire  Jehan  Priochey  fu  , 

Et  aufli  le  fire  de  Ru  : 

Sire  Pierre  de  Fontenay 

Et  le  bon  Seigneur  de  Foncay  ; 

De  la  Chainc  fire  Symon  , 

Sire  Anthoine  de  Thoulongeoné"- 

Si  fu  Oudart  de  l'Efpinace 

En  ce  jour ,  &  Marguet  &  Fodgac«V 

Jehan  Dormoy  y  puis  nommer  , 

Et  le  bon  Seigneur  d'Oyfcbcr  , , 

Sire  Guillaume  Sandoiers 

Y  fu ,  ce  nous  dient  les  vers , 
Et  le  bon  Seigneur  de  Rey  > 
Ft  les  deux  cnftàns  de  Mailly: 
Sire  Pierre  de  Bcfraumont , 
Et  Mcflire  Henry  ,  cculxfon* 
Grandement  à  recommander . 
Et  fi  doy  en  honneur  nommer- 
Meflîrc  Jehan  de  Manut , 

Et  le  fire  de  Maigne  y  fut  ; 
Melutc  Jehan  de  Baudré , 
Et  deCloifcl  Mcflîrc  Ame 
Moult  firent  aux  Hedrois  de  han-J  > 
Et  Meflîrc  Anthoine  de  Cran  ,  . 
Mcflîrc  Jehan  de  Cufances , 
Et  Meflîrc  Jehan  dc  Flandres^ 
Le  bon  Seigneur  de  la  Vieville 

Y  fut,  &  celluy  deNenfville. 
Sy  fut  fire  Aubert  de  Canuy ,  « 
Et  le  bon  Seigneur  de  Genlly  , 
Mcflîrc  Philippe  de  Harcourt, 
Et  fire  Jehan  de  Honcourt , 
Cil  faint  Liger  de  Beauvoir  , 
Miraumont  doit  rameuter  voir  i 
Et  le  bon  Chaflelain  de  Lens , 
Qui  avoit  ot  luy  belle  gens. 

Le  bon  Seigneur  de  Longucvai 
Sire  Alîain  y  fut  à  cheval , 
Et  Mcflire  Jehan  pour  vray 
De  Logncz  y  fu  bien  leftay. 
Carmarct  tien  fy  cfprouva,J 
Aty  de  Bonnay  y  frapa  , 
Si  fift  Anthcine  deVilliers, 
IrJc  Seigneur  dcLouvillicu. 
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5y  fà  Jehan  de  faîne  Xubîn 
Pc  Salegny  fire  Bourdin  } 
Mcflîre  Ponce  Pcrilleax , 
Et  fire  Jehan  de  Foflicux  , 
Pc  Humieres  Mcflîrc  Andrieff  J 
Sifu  avecqueslui  Mahieu. 
Si  fu  le  fire  de  Manuret. 
Et  le  fire  d'Herbaulurcs  , 
Et  de  Vaulx  y  ctoit  Robert; 
Chevalier  yncl  &  appert} 
Et  le  fire  de  Rolîitboys 
Moult  y  avoit  de  beaux  raboys| 
Si  fa  le  fire  de  Bcaufort, 
Et  ce  jour  s'y  cfprouva  fort 
Mcflîre  Jehan  de  Badlcul , 
£t  fire  Jehan  de  Monreul , 
Mcflîrc  Rollan  de  Punquerqaet 
Et  fire  Henry  de  le  Lègue , 
EtleDamoKeldeNalfo: 
Si  fuie  SiredcDyo. 
Sire  GuUlaumc  Thigonvillé 
Fu  ce  jour  en  armes  habille, 
Car  il  cftoit  Embafladour 
De  notre  Roy  a  grant  baudour; 
Si  fu  le  fire  de  Scmpy 
En  armes  ,  fie  cclluy  de  Juffy,- 
Et  Mcflîre  Jehan  dcRoyc  , 
Raoul  le  Vicomte  à  grant  jojre 
Yfu,  qui  tout  honneur  fouhaide» 
Et  le  fire  de  la  Hamaide , 
Lallam  Boflut  avecquesFloyon  ," 
Et  cil  de  Quefnot  en  fonnom. 
Cil  de  Ligne  &  maint  Hennuyef 
Ce  jour  furent  moult  à*  prifier. 
Avecques  eux  fut  Robert  le  Roux ,~ 
Qui  aux  Hcdroys  fut  moult  efeoux  j  ' 
Oriefs  tourments  leurfift  endurer* 
De  Lefque  vous  y  puis  nommer 
Mcflîrc  Guillaume  pour  vray  , 
Et  de  Rotclois  :  bien  y  fçay 
Ne  miner  le  Seigneur  de  Sorbo» 
Et  fes  frères ,  qui  furent  bon 
Pour  faire  aux  Hedrois  moult  de  maufc  î  • 
Et  Mcflîre  Jehan  de  Vaux. 
*  Si  fut  Auret  de  Mausnont, 
Vuitace  de  Haifellcmont, 
Et  de  Bccquefin  le  Francpyj. 

Y  ot  un  Chevalier  courtoys 
Dont  dire  puis  bonnes  nouvelles  S 
Mcflîrc  Jehan  de  Courcelles. 
Ce  jour  y  fut  Gérard  de  Guaix  , 
Et  Girardin  fon  filx  moult  gais 

Y  fu,  fit  fon  frere Henry  , 
Et  Guillaume  Jeleftay  defy 
Doitonville  qu'on  doit  nomi 
Hubert  faut  nedoy  oublyer  , 
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Bien  fe  maintînt  en  Ton  hirïoyi* 
S'en  y  ot  ung  de  Gaftinoys 
Chevalier  en  armes  habille  } 
Sire  Helyon  de  Jacqueville 
Son  Efcuicr  doit  mettre  en  compte  ; 
Qu'on  nom  me  Robin  le  Vieontej 
Trouillart  delaTrimouillcaufij 
Avec  Olivier  de  Crully  ,  « 
Et  plufieurs  nobles  Efcuiers  : 
Si  ot  de  nouveaux  Chevaliers  , 
Premier  Jehan  de  Ncufcbaftcl, 
Georges  de  la  Trimoille  bel 
Se  maintint  en  l'eftourfclon, 
Et  Guiot  le  Seigneur  d'Uchon; 
Ces  deux  (ont  coufins  germains. 
Le  Seigneur  de  Chafteauvillains  ,; 
Cil  de  Cottebrune  par  nom  , 
Et  le  bon  Seigneur  de  Raon. 
Robert  de  Flandres  fut  ce  jour 
Chevalier  par  fa  grant  vallour, 
Et  fon  noble  frere  Viâor. 
On  fift  adoneques  fonner  maint  cof  j 
Mcflîre  Loys  de  Guiftellc 

Y  ot  compagnie  moult  belle  i 
Et  la  Baftart  Je  DicqucrofUrî 
Ne  fc  tmft  pa>  ce  jour  en  mur. 
Mcflîre  Jehan  drDifgongne 

Y  fu ,  Piftoire  le  rcfmoigne, 
Bicnyfcry  pourvoir  lafiche; 
Et  le  bon  Seigneur  de  la  Guichs 
Fut  Chevalier  ,  &  dit  la  voix 
Sil  conduifoit  les  Charrolloys. 
Picquars  ,  Hcnuyers ,  Bourg oingnonjj 
Flamcns  &  maintes  nacions 

Firent  aux  Hedrois  griefs  tourment  ;  - 
Et  feiez  certain  que  les  gens 
De  delà  fy  rendirent  fort, 
Car  moult cftoit  grant  leur  effort»  - 
Ets'cfloient  mis  deflus  ung  mont^ 
Meflîre  Jehan  de  Jenmont  .» 
Leur  pourchafla  cruel  dolour  ,  • 
Car  if  avoit  paffic  maint  jour 
Qu'il  avoit  clW  à  Paris 
Devers  les  haux  Princes  cflir  - 
Pour  Jehan  de  Bavière  aider  £- 
Et  pour  ces  Hedrois  abaiflicr  ,  - 
Qui  tout  vouJoient  furmonter  > 
Et  les  Nobles  fuppediter. 
Quant  trcto-is  turent  affcmblé  ;  - 
Ce  jour  par  le  commant  firgre 
Du  très  noble  Pue  de  Bourgoigne 
Pour  miculx  ordonner  la  befoingne 
De  la  très- cru  eu  fc  bataille  , 
Fu  eftablt  ce  n'eft  pas  faille 
A  devifer  le  rrant  Huftin 
Lors  Mcfluc  GuiÛàrc  Dauphin  i  ■ 
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EtMeflîreVuûaeede  Bours, 
Avec  le  bon  Seigneur  de  Dours. 
Pierre  de  U  Trimoulle  en  nom 
Chevalier  fut  par  fon  renom  , 
Près  du  noble  Duc  le  tenoit , 
Et  moult  grantplaifance  prenok 
A  regarder  fa  contenance} 
Car  par  fa  trèr-haulte  vaillance 
.Toulteftre  devant  pour  certain. 
Adonques  vindrent  main  1  mais 
Ces  gens  d'armes  des  deux  parties* 
Qui  griefmcnt  furent  départies. 
Leur  devoir  firent  ly  Archer 
Ce  jour ,  8c  ly  Arbaieftricr  , 
Et  ces  nobles  gentils  Heraulx 
Qui  tant  font  nobles  Se  loyauix» 
Meneftrels  fe  faifoient  oyr , 
On  faîfoit  trompettes  bondir; 
Canons ,  bombardes  déchquoient» 
Et  ces  gens  d'armes  y  frapoient. 
Le  noble  Seigneur  de  Helly  , 
Cil  de  Vaflc  fle  cil  de  Crouy 
Cil  de  Noyelle  le  Vuyon  , 
Et  plufieurs  dont  ne  fcay  le  nota» 
Qui  d'Aincx  fevent  la  fetille , 
Et  Enguerran  de  BournonviUe 
Quia  efté  en  autre  lieu  , 
A  ux  Liégeois  jouèrent  d'un  jeu 
Dont  ils  ne  fc  donooient  garde  ) 
Cartoute  leur  avant-garde 
Où  il  avoit  par  juftes  fommes 
Bien  quatrexens  GentilshomiDcs  j, 
Allèrent  derrière  affaillir 
Lirgeoys, à  la  fin  que  fuir 
Ne  pulîcnt  aucunement; 
Et  la  firent  fi  grand  content» 
Qu'on  doit  de  leur  valeur  parler. 
Mais  je  vous  puis  pouvoir  compter 
Qu'onques  nul  femblant  de  partir 
Ne  firent  Liégeois  à  ce  jour  , 
Ains  fecombatirent  moult  bel » 
Comme  hardy ,  preux  &  yfnel  y 
Car  ils  eftoient  gouvernez 
Du  fort  Seigneur  de  Pcrvehx  » 
Qui  treftout  le  temps  de  fa  vie 
SaigementeV  fans  nulle  envie 
S'rltoit  gouverné  noblement 
Jufquesa  ce  jour  proprement» 
Qui  par  très-folle  convoitife 
Qui  maint  cucur  embraie  te  atife  » 
Fift  Ton  filx  feoy.  ou  nau^  S*c&c 
De  la  Seigneurie  du  Liège. 
Adonq  failly  fa  grant  feience» 
Centillefle  8c  vraye  audience  , 
Quant  aux  conjurez  s'aiTcnty 
£t~ic$  tx ancs  hommes  vclcoquy  » 
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Dont  il  récent  cruel  doulourj 
Car  il  en  mourut  en  l'crtour  » 
Et  fon  filx  &  tous  leurs  aidans. 
Mains  Barois  nobles  &  puifianc 
S'éprouvèrent  à  la  befoingne 
Avec  le  franc  Duc  de  Boum... 
Etlesbaulx  Princes  defliifdits  : 
Chacun  avoit  hardement  print 
De  faire  d'armes  le  mertier  ; 


M  au  a-prefent  n'ert  pas  mertier 
D'en  dire  toute  l'ordonnance» 
Fors  que  la  plus  belle  fubftance 
Nos  gens  s'y  voulrent  tant  premier. 
Que  Liégeois  firent  reverfer* 
En  telle  manière  fans  faille 
Que  la  très  crueufe  bataille 
Ne  dura  vne  ferme  8c  feure 
Plainement  la  valeur  d'une  heure  i 
Que  Liegeoys  furent  defeonftys 
Parles  nobles  Seigneurs  de  pris  » 
Ce  dit  Piftoire  par  tel  fens  , 
Que  trente  mille  de  leurs  gens 
Ou  plusdemoura  en  la  place. 
Et  le  j'avois  bien  cfpafle 
De  tous  les  h  aulx  fais  déclairet; 
Et  les  nobles  Seigneurs  nommez. 
Moult  diligemment  l'efcroye 
A  I'onneur ,  .révérence  &  joye 
De  celluy  pour  qui  l'ay  empris  » 
Lequel cft  defibaultain  pris  » 
Que  depuis  quel'eure  accomplie 
Fu  ,  &  la  bataille  finie  » 
Pour  fa  grant  puiflance  monrtrer 
Voult  quatorze  jours  demourer 
Près  de  la  bataille  environ  » 
Sans  ce  qu'en  Challel  n'en  donjon 
Soy  voulfift  loger  nullement  , 
A  l'affin  que  s'aucune  gent 
Luy  vouloient  eftrc  nuyfant. 
Pour  ce  fait  veinflent  avant» 
Et  ils  y  feroienr  reccus 
Et  en  ce  terme  fans  reflùs. 
Liège  latrès-fuiflantCité, 
Tongres ,  Saintron  en  vérité  » 
Huy  ,  Dinant  8c  mainte  autre  Ville 
Se  rendirent ,  ce  n'eft  pas  guillc  » 
Aux  Princes  encrent  mercys  » 
Si  qu'accordé  leur  fut  rcfpis  , 
Jufques  qu'ils  vindeentprefenter 
Corps  8c  biens  fans  rien  excepter  »* 
Et  de  leurs  plus  prouchains  amys 
Furent  adonq  plufieurs  eflis  , 
Qu'ils  délivrèrent  en  boftaige, 
Pour  accomplir  double  couraige.  « 
Et  pour  plainement  ouvrer 
JEt  obciflancc  accomplir  t 
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Ku«  ftmMi  vouWrént  requérir 

Juftice  de  tous  lc\  Hedrois , 

Dont  ils  connoifibient  les  endroiz^. 

Et  les  firent  lier  fur  chars. 

14  fut  décollée  leurs  char» 

Pour  ta  très-grande  forfaiture. 

I n  ce  monde  n'a  créature , 

Pourtant  qu'il  ait  entendement, 

Qui  plaindra  doye  nullement. 

Leur  mort ,  car  paflé  cinquante  an» 

Ne  fut  Prince  tant  fuft  puiiiant 

Qui  en  peuft  venir  àchief , 

Dont  c'eftoit  dommaige  &  mefchicfj 

Car  fourent  ont  fait  decoler 

Plufîeurs  Noble»,  «cdéfollcr 

Leurs  lieux  &  habitations. 

Tout  le  povaîr  des  Bourgoingnons 

Ne  fu  pas  a  celle  journée 

Quant  honneur  leur  fut  ad  journée  > 

Comme  tous  oyez  en  ces  vers. 

Premiers  le  bon  Comte  deNevers  ," 

Frère  du  franc  Duc  Bourgoingnon  , 

Vint  devers  (on  frerc  de  nom 

Huit  jours  après  la  grant  méfiée, 

Laquelle  ot  efté  fi  haftée 

De  Liégeois  par  folle  ordonnance  ; 

Que  le  Comte  de  grant  puiffance 

Ny  peut  oneques  venir  à  temps  » 

Dont  il  fu  durement  dolans 

Et cculx  qui  eftoient  o  luy. 
Le  noble  Comte  de  Joingny  ; 
Rimaucourt  loSigncur  pmflànt  i 
Raoul  1  e  Signeur  Daultrevant , 
Amé  de  Viry  «  Savoyen  > 
Et  Viennovi  ceulx  feoy-jebiea 
Qu'il»  vindrent  aprè»  la  befongne 
D  c  ver  s  le  franc  Duc  d  e  Bourgongae  £ 
Dont  lâ  force  multiplia, 
Et  de  très  bon  cuer  feftia 
Son  très-chier  frerc  Signeury  , . 
Et  cenlx  qui  étoient  avec  luy 
Venus  en  foy  &  en  amour. 
Er  r*  is  au  quatorzième  jour 
Le  noble  Duc  fc  départi 
De  ce  Pays  par  tel  party  , 
Que  grant  joye  vouldrent  mener 
Ceulx  qu'o  luy  ot  voulu  mener  , 
Pour  la  victoire  crès-haultaine  - 
Qu'orent  en  la  terre  lointaine* 
Fréta  font  de  leur  fort  fervir  , 
Enfemblc  vouldroient  mourir. 
Ain  s  que  fouvenance  fuft  gardée, 
Cil  qui  cefte-chofea  dictée 
Ruelle  à  tous  efeoutans  prie 
Que  chafeun  de  cueur  s'humilie 


du  Lîege.' 

Que  le  Duc  de  Bourçoingné  gent 

Aluy  cculx que  j'ay  renommez  , 
Et  cculx  que  ja  je  n'ai  pas  nommes 
Vcullc  en  tel  cftac  maintenir  , 
Que  l'amour  Dieu  puift  défervir  , 
A  lonncur  de  (a  Fleur  de  lys  , 
Et  de  tous  Cet  nobles  amys. 
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LES  SENTENCES 

DU  LIEGE. 

PLufieurs  défirent  1  fçavoir 
Du  fait  de  ces  Liégeois  le  voir ,' 
Et  j'en  dirai  félon  mon  fens. 
Premier  nos  Seigneurs  font  d'affeni 
De  mettre  &  tenir  en  leurs  mains 
Tous  leurs  Previlleges  au  mains, 
Et  qu'ils  foient  portez  à  Mons, 
Car  de  ce  font-ils  bien  femons  , 
Avec  tourtes  lés  alliances 
EfqueUes  avoient  fiances. 
Ja  juront  que  fans  traniporter/ 
Auront  tout  Voulu  apporter, 
Ou  ja  ny  aura  fi  privé 
Qui  a  toujours  n'en  (bit  privé.' 
Et  à  Liège  Si  aux  auttes  Villes 
Qu'on  ne  doit  point  tenir  pour  Vû^x 
Ne  feront  plus  Maiftre  nommé  , 
Mais  Bailly ,  Prevoft  renommé  , 
Majeur  ,  &  auftl  Efchevin  j 
De  par  le  Seigneur  fans  convîn  • 
Paire  d'amis  ne  de  lignaige  , 
D'alliance  ne  de  viguaige  , 
Fors  au  plaifir  chalcune  année 
Du  Seigneur  :  8c  ert  ordonnée. 
Lachofe  qu'ils  rendront  compte 
Au  Prince  qui  vault  bien  un  Conte* 
Et  cft  ordonné  par  manière 
Qn'il  ny  aura  nulle  bannière 
De  Confrairie  ne  aulrrement , 
Qu'il  ne  faille  apporter  brefvement 
Aux  Commis  pour  en  ordonner  y 
Et  fi  ne  pourront  pardonner 
De  Bourgeoifie  le  renom 
A  homme  tant  (bit  de  bon  nom.; 
S'il  n'eft  ès  Villes  refidens , 
Sans  ce  qu'il  puifTc  pardedens 
Tenir  confeil'nullement , 
Se  ce  n'eft  du  confentement 
De  leur  Signeur  &  du  Cappitaide? 
Et  ç't&  aufi  rray  comme  efpit. . . .  2 
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Que  d'armes  ae  fcroit  pTuîport 
Contre  le  Roy  pour  nul  rapport , 

s  lcComte  ^e  contre  *c  COBS       Namur , 
Pour  grever  forterefle  ne  mur. 
Et  s'eft  dit ,  rte  m'en  doy  palTcr  , 
Que  fe  Françoys  vcullent  pafler 
la  rivière  ,  ils  auront  pafiaige  , 
Et  fe  Liégeois  eftoient  bien  faige  à 
Ils  livcroient  fans  enchierir 
les  vivres  qu'on  doit  bien  chérir. 
Et  laiebez  bien  ,  ne  vous  ennoye  , 
Auflî  qu'il  n'y  aura  monnoye 
Des  Princes  qui  11  ne  foit  prinfe. 
Et  fi  feroient  grant  mcfprifc 
Se  par  cube  eitoit  ravallée. 
Et  au  lieu  qui  n'eft  pas  vallée 
Où  fu  la  bataille  mortelle  , 
Si  grant  quepieça  ne  fu  telle, 
Sera  faitte  une  belle  Eglifc 
Des  Princes  de  nom  fans  faintilé  : 
Quatre  Prefires  y  feront  mis , 
Et  deux  clercs  iceulx  entremit 
Seront  de  prier  à  la  Dame 
A  qui  fuymes  de  corps  &  d'ame  :. 
Monficur  de  Licge  donner 

Y  doit  de  rente  &  ordonner 
Deux  cens  efcuschafcunc  année  i 
Et  pour  fouvenance ,  ordonnée 
Sera  une  Méfie  en  Septembre  , 
.Vinc-trois  jours  bien  m'en  ramembre, 
A  Liège  dite  i  faint  Lambert , 
Pour  tous  cculx  qu'avec  maint  haubert 
Trefpaflercnt  à  eclluijour. 
Que  le  Roy  duTrofne  majour 
Les  vculle  mettre  en  bonne  fente* 
Et  fi  vueil  bien  que  chacun  fente 
Qu'es  nobles  Eglifes  d'entour 
On  en  doit  prier  par  bon  tour. 
Ou  Chaftel  de  Huy  fans  eflay  , 
Stoquehan  ,  Buillon  &  Yflajr 
Feront  garnifondu  Signcur  , 
Et  auflî  ly  bon  Gouverneur 

Y  pourront  entrer  &  yflir , 
Sans  ce  qu'on  les  doys  nuifir  t 
Et  qui  vculdroit  encontre  aller 
Cculx  du  Chapitre  au  par-aller 
Les  doivent  ayderl  pugnir  : 
Et  cdtlx qu'on  ne  pot  pas  tenir. 
Qu'en  autres  lieux  ont  fait  leurs  oit 
A  toujours  mais  feront  banis. 
Cculx  qui  étoient  des  HcdroU , 
Et  qui  furent  de  faulx  endrois, 
Qui  jamais  les  pourra  tenir 
On  les  fera  griofmcnt  pugnir  , 
Et  tcus  cculx  qui  les  l'outicndronf. 
Penance  pour  culx porteront. 
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Et  celle  hiftoire  neut  ripertç1 
Qu'à  Thuin  ne  demoura  porte* 
Ne  mur  qui  foit  accomplis , 
Débattus  ,  &  les  fofles  rempli* 
Fof. . .  Dignant  avec  com. . . 
Auront  pour  leur  mauvais 
la  pareille  pugnicion 
Sans  avoir  exeufacion. 
En  falle,  en  Pallais  ni  en  chambre» 
Et  fur  la  rivière  de  Sambre 
Ne  demoura  nul  fort  mouftier  , 
Qu'on  n'en  face  pierre  &  mortier. 
Abbattre,  pourofter  leur  force 4 
A  l'affin  que  nul  ne  s'efforce 
De  Henault  nullctncntgrever* 
Et  pour  ce  fait  cy  achever 
Dit  eftquefortifiement 
Ny  aura  jamais  nullement  ; 
Et  à  Tongrcs  fera-t'on  abattre! 
Une  des  portes  fans  débattre. 
Quarante  piezdc  murentottr 
D'un  les  &  d'aulrre  de  la  Tour 
VcrsTref,  &  feront  raemplir, 
CeuxdeTongres&  accomplir 
Ouvremcnt  le  grant  fofle 
Qu'ils  avoient  fait  &  fofft 
Devant  Tref  contre  leur  Signeur* 
Et  aux  Liégeois  par  ordonneur 
Pour  compenfacion  de  frez 
Que  les  Princes  ont  pour  culx  fai» 
Fouldraun  aidepaier, 
Que  je  puis  nombrer  &  nomier 
A  deux  cens  &  vingt  mil  efcusf 
Et  de  tout  fans  faire  rerrus 
Ont  livré  fuffifant  hoftaige: 
Et  fi  deiteftre  en  leurs  ufaige* 
Qu'aux  lettres  faire  &  devifer 
Sera  mis  que  fc  revellcr 
Vouloient  en  quelque  partie , 
Deux  cens  miHc  efeus  fans  partie 
Paieront  pour  leur  mefFaiturej 
Cinquante  mille ,  c'efrdroitture, 
Au  noble  &  ptiifiant  Empereur  , 
Autant  au  Roy,  &  Ii  Seigneur  $ 
C'eft  alfavoir  je  vous  témoigne 
Le  très-puiflant  Duc  de  Bourgoigne," 
Etdc  Henault  le  frane  primicr  , 
Qu'on  doit  aymer  &  tenir  chicr  î 
Chacun  cinquante  mil  auront 
D'amende  fc  ceulx  fe  meffont , 
Telle  eft  devifée  la  fbmme. 
Et  s'il  avoit  ung  Pape  àRome," 
Ou  un  Arcevcfqucà  Coulongne, 
Qui  pour  la  divine  befongne 
EtfcrviceduRoy  pniflànr 
FciiTcnt  Evcquc  tant  foit  grant, 


Digitized  by  Google 


Ne  pourront  aller  ta  contraire 
Leur  Signeurpour  tous  biens  à  traire» 
Et  fon  Èvéque  pugniront 
Tous  ceulx  qui  au  contraire  yront. 
Et  aulfi  il  eft  ordonné 
D'en  faire  lettres,  &  donné 
Sera  aux  Villes  pourfaToir_ 
Toutlc  Tait  de  leur  efeavoir  ,  > 
Et  aux  Princes  pareillement 
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Le  feront,  pour  montrer 
Par  certaine  obligacion 
Tendront  fans  allcgacioa 
Tout  ce  que  vous  ay  récité 
£s  Villes*  en  la  Cité, 
Tousjours  par 
Cy  prent  mon  dit 
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Ces  Vers  font  tirez  d'un  manuferit  qui  a  pour  titre  :  Là  Bataille  du  Liège  ; 
cotté  8  ! }.  7*9.  Ce  manuferit  contient  encore  un  peu  d'hiftoire  de  Charles  VI. 
commençant  en  1408.  Il  a  appartenu  à  Jehan  Mariot,  enfuite  à  la  Reine  de  Sué- 
de, &  eft  enfin  dans  la  Bibliothèque  Vaticanc.  Il  a  auifi  appartenu  à  M.  Petau. 
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Ganda  rebellatrix  hoc  plcbs  domitorc  cremata , 

Poft  Patriae  legesperpetc  prclTa  jugo  eft. 
Nec  minus  hunefenfit  tcllus  Lcodinacrucntum  » 

Cum  ferro  Ôcflammis  urbs  populata  fuit. 
Monte  fub  Hericio  Francas  cum  Regc  cohottes 

In  pavidam  valido  triverat  enfe  fugam. 
Hoftibus  expulfis ,  Eduardum  in  régna  locavit 

Anglica ,  priniavo  reftituens  folio. 
Bella  Ducum  Rcgumque,&  Caefaris  omnia  temnens  » 

Totus  in  erfufo  fanguinc  lanus  erat. 
Denique  dum  folitis  vivit  temerarius  armis  , 

AtqucLotharingo  cum  Duce  bella  movet  > 
Sanguineam  vomuit  média  inter  praelia  vitam  » 

Aureaquchoftili  vellera  liquit  humo. 
Ergo  triumphator  longarva  in  fœcla  Renatus 

Palmam  de  tanto  Principe  victor  habet. 
O  te  qui  terris  qujefifti ,  Karolc,Caclum 

Dct  Deus ,  &  fpretas  antea  pacis  opes. 
Nunc  die  ,  Nanccios  cernens  ex  aethere  muros  , 
A  clémente  ferox  hofte  fepulchror  ibi. 

Tomel.  Bbb 


s8o 


Difcite  tcrrenisquid  fit  confidere  rcbus  : 
Hic  totics  vittor  deniquc  victus  adcft. 


Ur  jacct  hicCarolus  Bclgarum  illa  igneavirtus, 
Cui  Mavors  dcdcrat  bclla  gcrenda  patcr , 


Quem  timuit  fubitis  animo/us  Gallus  inarmis  , 
Cuiquc  Alemannorumterga  dcdcre  Duces, 

Quique  animum  Hefpcrias  bellis  agitabat  in  urbes! 
Sed  fubito  invertit  fors  truculcnra  viam; 

Nam  eu  m  Rancrum  bello  fibi  pofeeretboftem  , 
Occubuit  fufo  milice  ftratus  humi  : 

Et  ne  tanta  viri  laus  inteftata  maneret , 
Uz        Hoc  viûor  vicli  condidit  offa  leo.  * 


ECCc  Lco  CcCIdlt ,  IaM  paX  qVssIta  VIgcbIr. 


MEMOIRES 

POUR 

• 

L'HISTOIRE  DE  BOURGOGNE- 

ETAT  DES  OFFICIERS 

Ec  Domeftiques  de  Philippe ,  dit  le  Hardy  , 
D.uc  de  Bourgongnc. 

 1  :  — 

CONFESSEURS. 

ES  Confeflcurs  des  quatre  derniers  Ducs  de  Bourgon- 
gnc étoient  ordinairement  Evcques  &  Religieux  de 
l'Ordre  de  S.  Dominique -,  ils  avoient  outre  leurs  ga- 
ges bouche  à  Cour,  &  un  compagnon  qui  avoit  auili 
bouche  à  Cour  &  des  gages.  Le  Confeflcur  ,  comme 
—  il  paroît  par  deux  Bulles  du  Pape  Urbain  V.  pouvoit 
difpenfer  le  Duc  du  jeûne  &  de  l'aWllnencc  de  la  chair  ,  &:  pouvoit 
luy  adminiftrer  tous  les  Sacremcns.  Pluficurs  Comptes  de  la  Cham- 
bre de  Dijon  difentque  le  Duc  avoit  coutume  de  donner  une  Lam- 
proyc  à  ion  Confefleur  le  jour  de  S.  Thomas  d'Acquin,  ou  quarante- 
cinq  fols ,  en  cas  qu'il  ne  s'en  trouvât  point, 


% 
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Frère  Guillaume  de  Valan,Evê-  Compte  de  Pierre  de  MontbertMulg 

que  de  Bethléem  ,  Confeflcur  &  de  1394.  fol.  n. 

Confeiller  du  Duc.  *  Compte d 'Au-  Frère  Nicole  de  Vertus ,  Con*. 

not  Arnault  de  138t.  feffeur.  c 

Frcrc  Philippcs  Fromont  ,Evê-  Compagnon  du Con feffeur  jFrc* 

que  de  Ncvcrs  ,  Confeflèur.  h  re  N. .  •  • 

CHAPELLE. 

La  Chapelle  du  Duc  étoit  compofc'e  d'un  premier  Chapelain,  8c 
de  vingt-un  Chapelains  ,  lefquels  de'pcndoicnt  du  premier.  Ce* 
Chapelains  chantoient  tous  les  jours  la  Meffe,les  Vefprcs  :  &  les  petites 
hcures.Le  premier  Chapelain  avoir  cent  francs  de  gages  &  une  robe  :  les 
autres  Chapelains ,  félon  une  Ordonnance  du  Duc  ,  dattée  du  dernier 
Janvier  1396.  avoient  16.  fols  pari  fis  par  jour  >  le  Clerc  de  Cha- 
pelle 10.  f.  S.  d.  par  jour,  les  deux  Sommeliers  16  d.  6c  20-  fiancs  de 
penfion ,  le  Fourier  5 .  f.  4.  d.  par  jour  >  &  chacun  une  robe  par  an.  Tous 
lefquels  gages  montoient  félon  un  compte  de  Jean  d'fcfpoulctrcs  pour 
l'année  1  3  57.  à  gz6  3.  francs  1  f.  4.  d.  L'habit  des  Chapelains  e'toir 
de  drap  de  Bruxelle  de  la  grand  Moifon.  Compte  de  Jean  Choufitt  de 
1401.  fol.  80.  Compte  de  Jc*n  d'Efpoulettcs  de  ii$6.fil.*u 

Premier  ^hapeiainl 

Meffire  Jean  de  Chartres,  pre-  gages.  Compte  de  Jojfet  de  H*IU 
inier  Chapelain ,  ico.  francs  de  de  J  i9+* 

Qjapeîlains  ordinaires* 

'  Meffire  Jean  d'Àmbrun  ,  40.  Mettre  Jean  de  Hamencourr, 

francs  de  gages»  même  compte  de  40»  francs,  même  compte. 

Jofet  de  Halle  de  1 3  9  Meffire  Jean  Martin ,  40.  francs. 

Meffirc  Robert  Sonvent  ,  40.  même  compte* 

francs  de  gages,  même  compte.  Meffire  Jean  vOntdane ,  40. 

Meffire  Jacques  de  Fccamps  ,  francs,  même  compte. 

40.  francs.  Compte  du  même*  Meffire  Jacques  de  Tcmplcnne^ 

m  Quelque!  comptes  l'appellent  Guillaume 
de  Balon.  Il  avoir  100  francs  de  penfion  aC- 
fignez  fur  la  Terre  d'Arconccy.  Un  compte  de 
1371.  dit  que  le  Duc  lui  douua  auiuzc  franc» 
pour  achepeer  un  cheval.  Comfti  de  Jean  Froi- 
lier  de  1 J71.  Compte  d*  Andri  Jaftot  d*  1379* 

Compte  itAmiot  Arnault  dt  1 38t.  •.w.v  mw»».  »  v.m»  «imuiibci 

6Ilavoic  1 00  francs  de  penfion.  Il  eft  reporté    nouvelle  à  Madame  de  la  Txemotllc  qui  c< 
dans  un  compte  de  1386  qu'il  fît  acheptcr  un     pour  lors  à  Dracy.  Compte  d*  Jeaa 
Catholicon pour  la  Chamelle  du  Duc ,  lequel    lettti  dt  i}f4-fol.  M* 


coûta  100  francs»  Comfti  do  Odot  Douaj  dr 

•t  <U  Â    fui  . 
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40.  francs,  même  compte.  francs,  même  compte. 

Mcflire  Colinct  de  Hamen-  Mcflîrc  Guillaume  de  Verboft , 

court  >  40  francs. même  compte.  40.  francs,  même  compte. 

Mcflirc  Nicole  Feflart ,  40.  Mcflire  Henry  Potaige ,  40. 

francs,  même  compte.  francs.  Compte  de  Pierre  du  CeU 

Meflire  Jean  de  Watigines  ,  4°.  lier  de  1391. 

francs,  même  compte.  Mcflirc  Jean  Bourgoing ,  40. 

Mcflire  Jean  Colomraicrs  1 40.  francs.  Compte  de  Pierre  du  CeU 

francs,  même  compte.  lier  de  i}9%, 

Mcflire  Guillaume  Mor eau,  40. 

Clercs  de  Chamelle. 

Eynart  le Fevre ,  Clerc  de  Cha-  me  compte, 
pelle.  *40.  francs  de  gages.  Jean  Bacicc  ,  30,  francs,  rnê- 

Eflic:ine  des  Marès ,  30.  francs  mécompte, 
de  gages,  même  compte.  Henrift  le  Fevre  t|  D.  francs* 

Jean  HaïuTant,  30.  francs,  mè-  même  compte. 

'  .    k 

Sommeliers  de  Chapelle. 

Gillet  le  Gras,  20*  francs.  Jchannin  de  Halarvillc  1  *0. 
même  compte.  francs,  même  compte. 

.   .  fourriers  de  Chapelle. 

N.  .  .  : .  Fourrier  de  Chapelle  robe.  Compte  de  Jean  ctEpottlette 
tvoit  5.  f.  4.  d.  par  jour  &  une   de  1397. 

Six  Valets  de  Chapelle.  Six  Charretiers  de  Chapelle     fix  Valets 

de  Charretiers. 

A  V  M  0  N  1  B  K  S. 

Le  premier  Aumônier  ,  &  en  fon  abfence  le  foubs-Aumônier  fat- 
foit  les  aumônes  du  Duc.  Quand  le  Prince  devoir  partir  d'une  Ville , 
l'Aumônier  lui  portoit  fur  une  feuille  les  noms  de  ceux  qui  étoient 
dans  lebefoing  ,  le  Duc  la  fignoit,6c  les  fommes  étoient  diftribue'es 
par  l'Aumônier  avant  qu'il  partit.  L'Aumônier  diftribuoit  l'argent 
de  l'offrande  que  le  Duc  faifoit  tou9  les  jours  à  la  Mcflc ,  difoit  le 
Benedicite  &  les  Grâces  à  la  table  du  Duc  »  lcvoitlaNef  quiétoit 
devant  le  Prince  où  on  mettoit  l'aumône ,  &  ôtoitla  nappe.  Lèpre* 


m  II  eft  dit  dans  an  compte  qu'il  aroic  les  I  x j;^, 
|»g«  de  CLajcUi».  Ctmftt  dt  Jojfttdt  Uêllt  \ 

* 
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mier  Aumônier  avoit  200.  francs  de  gages ,  &  80.  francs  pouf  uttCi- 
robe-  Quelques  comptes  de  la  Chambre  de  Dijon  difent  qu'on  comp- 
toir tous  les  jours  vingt  fols  pour  les  aumônes  du  Duc  >  outre  les  ex-'- 
traordinaircs ,  dont  l'Aumônier  rendoit  compte.  Il  eft  dit  dans  un 
compte  1  d'une  année  flniflànt  le  premier  May  1368.  que  le  Duc  or- 
donna à  fon  Aumônier  de  faire  l'aumône  aux  pauvres  le  Vcndredy- 
faindt  jufqu'à  38.  francs,  n'ayant  pu  luy-mêmc  leur  laver  les  pieds r 
ni  leur  fervir  à  manger  félon  fa  coutume  ,  parce  qu'il  e'toit  auprès 
du  Roy.  ie.  compte  de  Hue  H*non  de  136 8. fil.  » 3.  j\  compte  de  H*ç 
Hanon  13  65.  fol.  IJ4. 

Vremier  Aumônier. 

Maître  Jean  Jarçon,  Docteur  bertault  Je  x^^^fil  33.  Compte 

en  Théologie  j  il  avoit  îoo-  francs  de  Jean  d'Epoutettes  de  1400. 
de  penfion.  Compte  de  Jojfet  de       Monfcigneur  Jean  du  Mex  , 

-  Halle  de  1393.  foL  36.  Le  Duc  Aumônier.  Compte  de  Odot  iU? 

lui  donna  là.  francs  pour  une  milly  de  13  81. 
lobe.  Compte  de  f terre  de  Mont' 

Sous-Aumônier. 
Maître  Etienne  de  Heyz.  *        Jsfc.  N  . 

Peux  Ajdçs  d'Aumôniers.  Deux  Valets  d'Aumà'nierf* 

CHANCELE  K  1  E. 

»  .         - . 

Il  paroît  par  les  Comptes  &  par  les  Reginrcsde  la  Chambre  def 
Comptes  de  Bourgogncquc  le  Chancelier  étoit  le  Chef  de  la  Ju/ticc  &C 
de  tous  lcfrConfcilsaufquelsil  préfidoit,  coliigeoit  les  voix  ,  même  le 
Duc  prefent,  &  connoiflbit  des  Finances.  Il  avoit  les  féaux,  expe- 
dioit  les  Déclarations  &  les  grâces  ,  &  neprêtoit  le  ferment  qu'entre 
les  mains  du  Duc  ,  lequel  étant  mort ,  il  rompoit  les  féaux  en  pre- 
fencedefon  fuccefleur,  & ne  prenoit  plus  la  qualitédc  Chancelitr. 
Le  ferment  du  Chancelier  eft  rapporté  en  ces  termes  dans  une  an-, 
cienne  coutume  de  Bourgogne  qui  fe  trouve  dans  le  cabinet  de  feu 
M.  le  Mulier>  Procureur  du  Roy  de  Semeur  en  Auxois.  »  Le  ferment 
»  du  Chancelier.  Après  vient  le  Chancelier  de  Bourgogne  ,  qui  eft  un 
»  des  grans  &  noble  Officié  du  Pays  ,  qui  jure,  «5c  eft:  le  ferment  tel ,  que 
»  bien&loyaulmcnt  il  confcillcra  le  Prince,  (ju'il  maintiendra  droiture, 
»  qu'il  fera  bonne  garde  des  féaux  dudit  Duchié ,  que  toutes  les  Lettres  il 
»  enregiftrera  ou  prouffit  des  Parties,  <5c  qu'il  ne  preaiw  tfu  droit  du  lcc£ 

#  Commis  gow  faire  la  depenfc  do  Duc". 
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tôt  $  que  la  tauxation  ancienne  >  &  que  en  la  Jurifdiclion  de  la  Chan-  « 
celerie  il  gardera  Tonneur  &  le  droit  de  Prince ,  &  des  Parties  fans  « 
emport ,  &  exercera  la  Jurifdiclion  en  perfonne,  ou  par  Lieute-« 
nans  iages  ,difcrcrs  &  convenables  à  tel  office  *  &  qui  ne  le  corrom-  « 
pera,  ne  fouflrera  corrompre  par  dons ,  par  penfions,  par  robes,  ne  * 
par  promeiTes.  »  Outre  (es  gages  qui  ctoientde  200.  francs,  iljoùif- 
îoit  des  é/iîolumcns  du  petit  ieau  de  la  Cour  du  Duc  ,  à  condition 
ncantmoins  d'en  payer  30.  francs  au  Duc  tous  les  ans.  Sa  robe  que 
le  Duc  lui  donnoit  étoit  d'écarlartc  foucée  de  fin  gris.  Il  avoit  des 
Archers  qui  marchoient  devant  luy. 

Qjancdiçrs. 


Maître  PhilippcsPaillarr,Chan- 
Celicr  de  Bourgogne,  a 

Bcrthault  d'Unccy,  Chanoine 
de  Vcrgy ,  &  Chantre  de  Chapelle 
de  Dijon  fut  fait  Chancelier  le  7. 
Septembre  1366.  11  mourut  le 
Jeudy  devant  la  Fcfte  S.  Jean 
Porte-Latine  1368.  b 

Maître  Pierre  des  Mouhcs  fuc- 
Ceda  à  Bertault  d'Unccy  dans  la 
charge  de  Chancelier  de  Bourgo- 
gne le  %  7.  May  1 3  70.  il  mourut  le 
7.  Septembre  de  la  mêmcanne'c.  c 

•  Le  ix.  Octobre  1  i$y  le  Roy Jean  lui  or- 
donna de  délivrer  à  Philippe  Ion  fils  les  lettres 
de  ta  donation  qu'il  lui  avoit  faite  do  Duché' de 
«Bourgogne  ,  ce  qui  fait  voir  qu'il  e'toit  Chan- 
celier dci  ce  temps  là.  Voyex.  le  compte  de  Di- 
mantUe  de  Vittl  ,  finiffant  en  1J64.  ©» 
mu  mtit  dt  May  1  j6f  II  alla  de  la  part  de 
Monfcigneur  le  Duc  conférer  avec  la  Comtcflc 
4e  Flandres  ,  pour  les  arlaircs  de  mondit  Sei- 
gneur. 

b  H  eft  inhume  dans  le  chœur  de  la  Chapelle 
de  Dijon  ,  -comme  il  parotr.  par  le  Necroioge 
de  ladite  Eglife  ;  Anniverfarium  M  agi jl  ri  Btn- 
traudi  de  Unceyo  C  amorti  bujut  Eeelefit  O* 
■Cancellarii  BurgunJia  ,  jactt  im  Chero.  L« 
Necroioge  de  S.  Dcnys  fous  Vcrgy  en  fait 
auflï  mention  en  ces  termes  :  Ânnivtrfarium 
Aîagijiri  Bertrandi  de  Unetyù  Cancellarii  Bur- 
gundie.  &  Canonui  hujut  Eecltfiê.  Après  fa 
mort  de  ce  Chancelier  ,  Maure  Guy  Raby 
jouTctn*  U  Chaoccleiie ,  jufaucj  à  i*él;clioo 


Compte  de  Jean  Dway  ,  Receveur 
du  Domaine  de  Dijon  i  3  7 1. 

Mciïîre  Pierre  de  Dinteville  fut 
pourvu  de  la  charge  de  Chance- 
lier de  Bourgogne  le  1 1.  Décem- 
bre 1 3  70.  II  étoit  Evêque  de  Ne- 
vers  en  1376.  A  ComfU  de  Annot 
Arnaultiî76. 

Maître  Nicolas Tholon , Chan- 
tre de  rEglifc  d'Autun,  Chance- 
lier de  Bourgogne  par  Lettres  du 
Duc  ,  datées  du  17.  Juin  1376» 
Il  fut  c'ieu  Evêque  de  Coutances, 

du  Chancelier  fuivant  j  II  entra  dans  ce  Gou* 
verncmentlcS.  May.  Compte  de  Mcolat  Cour* 
béton.  Compte  de  Je Mn  Dcuay  \$6è. 

e  Le  Duc  de  Bourgogne  Ce  trouva  à  Toamua 
au  mois  de  Juin  ijjc»  pour  conférer  avec  le 
Comte  de  Savoye.  Maine  Pierre  des  Mouhri 
Chancelier  de  Bourgogne  ,  Guillaume  dt 
Clugny  ,  Biilly  d'Autun  .  Nicolas  Tholon  , 
Chantre  d'Autun  ,  Pierre  Talcpain  ,  Chanoine 
d'Autun  ,  Jean  Doudry  Coufcillers  du  Duc  ,  Si 
Maître  Jean  Blanchct  Secrétaire  du  Roy&  du 
Duc  atfiUcrent  à  cette  conférence.  Le  Du§ 
donna  40  fiaucs  aux  Mencflricrs  du  Comte  de 
Savoye,  aux  Mcncirricrs  de  Bertrand  du  Guef* 
clin  40  francs  •  &  au  Hérault  du  Comte  de 
Savoye  lofraucs.  Comf1  e  de  Jean  de  Vertut 
de  i$yc 

d  M.  le  Duc  lui  donna  éo-  fraocs  pour  avoîf 
ui>c  robe,  Cowft»  d' Annot  sSmmult  JJ74  /W» 
iS. 


Digitized  by  Google 


6  Etat  des  Officiers  &  Domcftiqucs 

enfuite  d'Aurun.  II  mourut  en  du  Duc  hors  de  Paris»  &  tooo. 
ï  4.00.  a  Premier  Regtjtre  codé  francs  de  penfion.  b  Compte  de 
4.  fol.  3.  Annot  Arnuuit  de  1384.  fol.  48. 

Maître  Jean  Canard,  Vidame  Frère  Martin  Porée  Dominicain, 
de  Reims ,  Conleillcr  de  Monfei-  Chancelier  de  Bourgogne  &  Eve» 
gneur  le  Duc  de  Bourgogne  cy-  que  d'Arras  avoit  10.  francs  par 
devant  fon  Avocat  au  Parlement  jour ,  lorfqu'il  vacquoif,  aux  af- 
de  Paris  ,  fut  nommé  Chancelier  faircs  du  Duc,  ôc  »ooo.  francs 
de  B  urgogne  le  15.  Mars  1384.  do  penfion.  c  Compte  de  Joftet  de 
aux  gages  de  fix  francs  par  jour  ,  H*Ue  de  13  94./0/.  17- 
lorfqu'il  travailleroit  aux  araires 

Li  Chancelier  de  Bourgogne  avoit  fous  lui  un  Officier  qui  avoit 
le  titre  de  Gouverneur  de  la  Chancclcric  ;  il  le  nommoit,  niais  il 
ctoit  confirmé  par  le  Duc.  Le  Chancelier  mort  »  cet  Officier  per- 
doit  fa  charge,  &  le  Duc  en  nommoit  un  pendant  la  vacance,  le- 
quel pareillement  étoit  deftitué  par  la  création  d'un  nouveau  Chan- 
celier. A  la  mort  ou  à  la  deftitution  du  Gouverneur  de  la  Chancclc- 
ric, les  féaux  etoient  dépofez  entre  les  mains  de  Meilleurs  desComp- 
tes,qui  les  donnoient  dans  un  coffret  de  lethon  à  ecluy  qui  étoit  choifi. 
Ce  Gouverneur  avoit  des  Licutenans  dans  tous  les  Bai  liages  de 
Bourgogne,  &  dans  quelques  Villes  particulières  du  Duché ,  ief* 
quels  gardoienr  les  féaux  des  Sièges  particuliers  ,  &  dont  ils  luy  ren- 
voient compte  pour  les  prohits.  Le  Gouverneur  avoit  zoo.  franct 
dégages»  &  les  Licutenans  100.  frânes.  Dans  un  Rcgître  delaCbam- 
•»  bre  des  Comptes  de  Dijon  on  y  lit  ce  qui  fuit.  »  Le  Gouverneur  de  là 
«Chancelcrie  amoiflbnne  chaicun  an  ,  ou  à  plu ficurs années,  félon 
•»eequc  mieulxlui  plaift,  les  petits  feaulx  auxcaufes  des  lieux  où  il 
**  tient  fiéges ,  &  vault  pour  le  temps  prefent,  combien  qu'ils  peuvent 
-croiitre  ou  defcroiftrc ,  fix- vingt  neuf  francs  j  c  tft  alîavoir  celuy  de 

*  Au  mois  de  Février  1J78.  il  accompagna  1  M.  le  Duc  à  Avignon  IJ77. 
le  Duc  de  Bourgogne  qui  alla  à  fix  chevaux  à  j     h  11  avoit  100  francs  de  penfion.  Cofptt  dt 
Montbeliard  pour  conférer  avec  le  Duc  d'Au-    Anntt  A*»*uU  ijSf./o/.  44.  Compté  dt  Odtt 


triche/fl/ri  Aile  Je  dit  eleu  Evcque  de  Coûta  n 
ec$  le  $.  Novembre  1  }86.  il  ne  l'étoit  pas  le  xi. 
Octobre  de  la  même  année.  Il  eft  dit  dans  un 
compte  de  Guillaume  Bataille  ,  que  Maître 
îierre  Paris  Doyen  de  Chilon  ,  en  l'ab.'ence 
de  Monfèigneur  le  Chancelier  ,  gouverna  la 
Chancclcric  depuis  le  mois  de  Parues  1387. 
jusqu'au  mois  de  Pâques  i^SS.'f  Compte  ât  A9- 
ptt  Arnanlt  dt  1  $78.  fol.  34.  Il  cil  dit  d»ns  un 
tompte  de  Odot  d'Arc  de  1478.  que  Maître 
Nicolas  de  Tholon  Chancelier,  MclT.  Olivier 
dejutfy  &  Odinet  de  Ch&lèron  Chambelans  , 
ArtûtcuTojé*  m»  ooftic  $.  P.  le  Papa ,  par 


D»H*y  dt  1  j8£.  foLjf.  Compttdt  Fient  du 
Ctlitr  Ctmptt  it  GuilUumt  B*t*iltê 

dt  ltg». 

r  Le  Duc  l'envoyai  à  Gand  avec  Maître  Je  an 
de  Torcy  Confciller ,  pour  affûter  à  une  aflem- 
bléc  qui  y  avoit  été  convoquée  par  le  Roy  de 
France»  à  l'occafion  des  différends  qui  s'e'rôient 
élevés  entre  le  Duc  de  Bourgogne  .  (es  Offi- 
ciers Ce  les  Echcvins  de  Gand.  Le  compte  de 
Jean  d'Epoulctte  pour  l'année  1401.  dit  ouc  It 
iouverain  Bailly  de  Flandres  &  autres  Officier* 
du  Duc  furent  bannis.  Compte  de  Jt*n  Citto- 
f*i,  finij[*Bt  Is  a, M *rt  i+qi  fol.  yf. 


■ 
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Chaftillon  10.  francs,  de  Scmur  40.  francs,  ecluy  de  Dijon  30. «• 
francs  »  ecluy  de  Chalon  x  \.  francs  ,  celuy  de  Beaune  1 6.  francs 
&celuy  d'ûftun  8.  francs,  fur  quoy  ledit  Gouverneur  doit  de  pen-«« 
fion  par  an  à  Monfeigneur  le  Duc  30.  francs  -,  ainfi  luy  demeurent» 
quant  à  ce  90.  francs.  ■ 

Item,  il  prend  d'une  lettre  de  réfignation  d un  Tabcllionage ,  ou« 
d'une  lettre  de  don  de  TabJIionagc ,  quant  il  le  fait,  un  marcq* 
d'argent.  «• 

Ittm  ,  il  prent  de  toutes  lettres  qu'il  fait  rcfccllcr  du  grand  Sccl* 

11.  d.  parilis.  ^  « 

Item  y  il  prent  de  chafeune  lettre  d'inftitution  de  Sergent  quatre  «* 
gros  viez,  &  en  fait  tant ,  comme  bon  luy  fcmblc  ,  &  s'il  leur  fait  * 
renouveller  chacun  an*  * 
Item  ^  quant  il  fait  commiflion  pour  grofler  lettres  d'héritages  qui  - 
auroient  perdues  ,  ou  à  un  Notaire  qu'il  grofle  les  lettres  receuéspar  * 
un  autre  Notaire  trépane,  félonie  contenu  au  prothocolc ,  il  en* 
prend  dechafeun  %•  f.  * 
Et  quant  auxgaigcs  dudit  Gouverneur, il  prend  chafeun  an  de  gai-  * 

ges,  zo,  liv.  tournois.  * 

Quels  ctoient  les  féaux  dont  fe  lervoit  le  Gouverneur  de  la  Chan- 
cclerie ,  un  regiftre  de  la  Chambre  des  Comptes*de  Bourgogne  mous 
l'apprend  :  voicy  les  termes  du  Regiftre.  «  Le  7.  jour  d'Aouft  1 391.  * 
Jacques  Paris ,  Bailly  de  Dijon  ,  lequel  avoit  en  garde  les  feaulx  de  là  « 
Chanceleriedu  Duchié  de  Bourgogne  ,  a  baillé  lefdits  féels  ;  c'eft  af-  * 
fevoir  le  grand  fe'el  &  le  contreféel  &  leféel  aux  caufes  tous  d'argent* 
&  enchainez  d'argent  $  enfemble  plufieurs  autres  viez  féels  de  cui-  « 
Vre,  &  un  coffret  ferré  deleton,  ouquel  on  n.et  les  petits  fêels,  à* 
Maître  Jehan  de  Verranges  inftitué  Gouverneur  de  la  Chancclerie.  * 
Les  Licutenansde  la  Chanceleric  de  chaque  Bailliage  de  la  Province 
avoient  des  feaulx,  comme  il  paroit  par  un  mémoire  de  la  Chambre? 
des  Comptes  de  Dijon ,  qui  dit  que  »  le  ?.  jour  de  Septembre  1 396.  * 
fut  baillé  Se  délivre  à  Maître  Hugues  le  Vertueux ,  Lieutenant  de  *• 
Monfeigneur  le  Chancelier  au  Siège  de  Dijon  un  grand  féel,un  con-«* 
tre-féd  ,&  un  petit  fécl  aux  caufes  peur  en  féeler  les  Lettres,  Con-«- 
traux  &  autres  chofes  qui  aviendront  à  fécllcroudit  Siège  à  tourtes* 
heures ,  &  toutefois  que  requis  en  fera  par  les  Tabellions ,  leurs  Coad-* 
juteurs  dudit  Siège.  «Dans  quelques  Villes  particulières  de  Bourgo-  * 
gne  il  y  avoit  un  Garde  des  Seaux  aux  Contraux,  lequel  faiibit  Je 
ferment  entre  les  mains  de  Meilleurs  des  Comptes ,  qui  lui  deli- 
vroient  trois  feaulx  de  cuivre  î  fçavoir  un  grand  fécl ,  contre-féel ,  &; 
Je  petit  fécl.  Dans  chaque  Bailliage  le  Chancelier  avoit  de*  Clcrcsou 
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Secrétaires  Libcltenjes ,  qui  percevoient  certains  droits  pour  les  écri- 
tures qu'ill  fournuïoicnt. 

Gouverneurs  de  U  ftancelerie. 

Monfeigncur  Guy  Rabby ,  Gou-  de  Monfeigneur  le  Duc,  datées  de 

'  verneur  de  la  Chanceleric*  1 368.  Conflans  le  z8.  Juin    1391.  b 

Compte  de  Jean  Douay.  1368.  Compte  de  Guillaume  Bataille  de 

Maître  Pierre  Paris ,  Doyen  de  1 3  9 1 .  fol.  77,  Compte  de  Guillau- 

FEglife  de  Châlons  ,  nommé  par  me  Chevilly  ,  Receveur  du  Bail* 

Monficur  Je  Chancelier  ,  confir-  liage  de  Dijon  1 3  9 1 .  Premier  Rem 

mé  par  Monfeigncur  le  Duc  le  gifire  cottè\fol.  27.  &  fol.  38. 

14.  Novembre  1387.  Compte  de  Maiftre  Mathée  deBeufon,Con- 

"je an  d'Auxonne.  1389.  fciller  du  Duc  nommé  par  Mon- 

Honorable  homme  &  fagcMaî-  ficur  le  Chancelier,  confirmé  par 

tre  Jean  de  Verranges,  Clerc Li-  Monfeigneur  le  Duc  par  Lcttrei 

centié  en  Loix  &  en  Décrct,Con-  datées  de  Paris  le  1  9-Février  1 3  <:  4, 

feillcr  nommé  par  Monficur  le  c  Compte  de  Guillaume  ChevtUf 

Chancelier  ,  confirmé  par  Lettres  1394. 

■  * 

Lieutenants  de  la  (lancelerie  au  Bailliage  de  Dijon. 

Honorable  homme  &  fage  Maî-      Guïot  Penetier ,  Lieutenant  dit 

tre  Hugues  le  Vertueux ,  Licutc-  Gouverneur  de  la  Chancelcric  an 

nant  de  la  Chanceleric  au  Siège  Siège  de  Beaune.  sempte  de  leatf 

de  Dijon,  d  Compte  de  Joceran  Mot ffon  1402.  1 
frepierde  1396.  /•/.  34- 

Au  Baillage  de  Çbâlons. 

Guillaume  de  Col  cm  ,  Lieute-  de  Châlon.  Compte  de  Simon  Zam* 
nant  de  la  Chanceleric  au  Siège  bert  de  1378. 

Au.  Bailli  âge  d'Autan. 

Maître  Robert  de  Flaccllercs ,  Mathé  Damalips,  Garde  dçi 

Lieutenant  de  la  Chancellerie  au  Seaux  à  Arnay  135,8.  Premier 

Sicgc  d'Au tu n  9 .  Septembre  1395.  Regijlre  cotte  \  fol.  49. 

Premier  Kegiflre  cotté  \  fol.  41.  Maître  Jean  de  Clugny  ,  Con- 

•  Il  «ftoîc  Garde  des  Chartres  du  Treforda  .    ,  Il  ra0Urm  le       Juin  i4,,.  Premier  R*» 
Cuc  ,  se  »»oit  en  cette  qualité  fix  fols  par  jour    gifire  eotti-f  fil  sg 

de  gages  II  ctoic  encore  Doyen  de  U  Clwp41c       4  Mourut  en  ,41t.  il  atpit  ,00  francs  de  g., 
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feiller  du  Duc ,  Garde  des  féaux   Premier  Regifire  ,  eotté  t  fol.  S  2. 
aux  Baillages  d'Autun  ,de  Mont-   Compte  de  Regnault  de  Tbotfj  de  - 
ccnis&  Prévôté  d'Arnay.  1400.  1401. 

Au  Baillage  d'Auxois. 

Maître  Guillaume  de  Clivcy  ,  Chancelerie  à  Scmur. 
Lieutenant  de  la  Chancelerie  à      Guiot  Moingeart  ,  Garde  des 

Scmur.  féaux  de  la  Chancelerie  à  Avalon. 

Jean  Brandin ,  Lieutenant  de  la  Premier  Regifire  eotté  t  foi.  4?. 

Ai*  Bai  liage  de  Qmtillon. 

■s 

Jacques  de  Marey,  Lieutenant  rie  à  Châtillon.  Compte  de  Nw- 

dc  la  Chancelerie  à  Châtillon.  Un  d'Aignevtlle  de  1 3  c6. 

Maître  Jean  de  Rochefort  Lieu.  Guillaume  de  Voulcinnes,Lieu- 
tenant  de  la  Chancelerie  à  Châtii-  tenant  de  la  Chancelerie  à  Châtil- 
lon. Ion.  s 

Maître  Guillaume  de  Boulon-      Pierre  de  la  Jaifie  ^Lieutenant 

ûics ,  Lieutenant  de  la  Chancelé-  de  la  Chancelerie  à  Châtillon, 

Qercs  ou  Secrétaires  de  la  Qjancelerie. 
Chauffe-cire. 

JeanJuppin,Chauffè-cire.CVwf-  /*/.  39.  Compte  de  Jean  Choufat. 
te  de  Jean  SSpoulcttes  de  1197*    *  4°°.  fil»  1 8  6* 

Sergents  de  la  Qjancelerie. 

Hugueninde  Sirey ,  Sergent  de      Jean  Maulpoy.  Compte  de  Jeao 
la  Chancelerie.  Compte  de  Annot  de  Vertus  de  1367. 
Arnault.  1376. 

CONSEILS. 

Il  cft  certain  que  les  Ducs  de  Bourgogne  de  la  première  race  avoienC 
des  Confeils  ;  mais  on  ignore  les  noms  de  ceux  qui  les  compofoient , 
&  le  lieu  où  ils  fc  tenoient.  Sous  les  Ducs  de  la  féconde  race  on  ap- 
prend 6c  par  les  Comptes  &  par  les  Rcgiftres  de  la  Chambre  des 
Comptes  de  Bourgogne  ,  que  les  Ducs  avoient  un  Confcil  Etroit  ,un 
Grand  Confcil,  un  Confeil  de  Guerre,  &  un  Confcil  de  Finances.  Le 
Confeil  Etroit  t'toit  compofé  de  fix  Confeillers  tirez  de  laNobleflè,  de 
m  II  mourut  au  mois  4c  NoTcmbrc  1400  I  trtntitr  Si'gijlrt,  eotté  j  fol- +u 

Tome  IL  1  3 
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l'EglifccV  de  Gens  de  Loy.  Il  fe  tenoit  dans  l'Hôtel  du  Duc ,  &  lefuivoîfi 
par  tout  LcGraiîd  Confeil  s'aûcmbloit  àDijon  dans  une  (aile  de  l'Hôtet 
du  Duc ,  lorfqu'il  y  étoit,  &  lorsqu'il  étoit  abfent  dans  une  falle  de  laf 
Chambre  des  Comptes.  Le  Duc  y  prélîdoit,  ou  fon  Chancelier;  &  fi  le 
Chancelier  étoit  abfent ,  le  Chef  du  Confeil  y  prc'Adoit.  Le  Chance- 
lier ,  le  Duc  prefent,  colligeoit  ks  voix.  Ce  Grand  Confeil  connoif- 
fait  de  toutes  les  affaires,  mais  non  pas  diffinitivementi  car  il  paroir 
par  les  Comptes  ôc  par  les Rcgiftres qu'on  en  pouvoit  appcller  au  Par- 
lement de  Bcaunc  ,  &  de  ce  Parlement  à  celuy  de  S.  Laurent ,  duquel 
il  n'y  avoit  point  d'appel.  Il  n'a  cefl'é  que  fous  Louis  XI.  Roy  de 
France.  Le  nombre  des  Confeillers  n 'étoit  point  fixé*  ;  les  Ducs  y  ap- 
pellotcnt  de  l'£glife,de  laNcblcffe.&cdes  gens  de  Loy,  ceux  qu'ils  ju- 
geoient  à-propos.  Comme  les  Charges  n'étoient  point  vénales  ,  on 
n'avoit  égard  qu'au  feul  mérite.  Ces  Confeillers  faifoient  le  ferment 
entre  les  mains  du  Chancelier  ;  ils  avoient  des  gages  les  uns  plus,  les 
autres  moins.  Ils  n'étoient  pas  tous  obligez  de  demeurera  Dijon  ; 
jnais  ils  dévoient  s'y  rendre  ,  lorfqu'ils  y  étoient  appeliez  ou  par  le 
Duc,  ou  par  le  Chancelier.  La  qualité  de  Confeillcr  n'arcnobliflbit 
point ,  comme  il  paroît  par  les  Comptes  de  la  Chambre  de  Bourgo- 
gne, qui  rapportent  pluficurs  annobluTcmcr»  de  Confeillers  ,  &  la? 
fomme  qu'ils  donnoient  au  profEr  du  Duc.  Outre  les  Confeillers  , 
les  Maîtres  des  Requefres  &  les  Secrétaires  entroient  dans  ce  Confeil  j 
&  ces  derniers,  lorfque  le  Confeil  avoit  befoin  de  lumière , dévoient 
porter  les  flambeaux.  En  Carême  on  fervoit  atout  le  Confeil  des  con- 
fitures ,des  cpice«  &du  vin  >  non  le  matin  >mais  i'après  dinéc 

Confeillers  du  Confeil  Etroit. 

Moflfrigncur  Guy  Rabby  du      Guillaume  de Clugny.  e  Compte 

Conlèil  étroit,  *  Compte  de  Di-  du  même,  i  374. 
manche  de  Vitel  de  1 3  6  6.  Adam  Rcmond ,  Bailly  de  Chl- 

Maître  Richart  Bonot.  Quel-  Ion.  C$mpte  de  Annot  Arntult  de 

ques  comptes  l'appellent  Bou-  1374. 

Jiot.  b  Compte  de  Je*n  Douay.       Maître  Jean  de  fainte  Sire. 

1366.  Compte  de  Annot  Arnault.  Compte  du  mime. 
IJ74.  Monfeigneur  Eudes  de  Gran- 

Maitre  Jean  Blanchct.  Compte  cey,  Chevalier,  d  Premier  Regtf* 

du  mime.  1 3  74.  tre  cotté \fol.  9. 

m  II  étoit  Doyen  Je  ta  Chapelle  de  Dijon  ,  yaioit  10.  CaU  tarife. 

Gouverneur  de  la  Chancelerie  .  Garde  des  t  II  ctoit  Bailly  de  Dijon  ,  &  ayoif  <n  cettt 

'Chartres  du  Dsc,\  Miître  des  Comptes.  Ctmp  qualité  140.  Hv.  de  gage*-  Il  mourut  en  1 1*7. 

te  dt  Annot  Am*»U%  1474.  d  Médire  Eudes  de  Granccy  ,  Seigneur  de 

i  II  «voit  fo*  floxuu  d<  penfioa.  Le  floua  Picrrepoot ,  fut  eoto/é  reaï&opeieuxatcc 
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Monfcigneur  Pierre  de  Mâlain , 
Chevalier,  Seigneur  de  Montagu. 
/Compte  de  Claude  Juliot  de  137 5. 

Maître  Gauthier  de  Sansmettes. 
Compte  de  Claude  Juliot  de  1375. 

Maître  Simon  leBreton.Cw«/>/* 
de  Cl sude Julio t dein%. 

Meflire  Anccl  de  Salins  ,  Con- 
seiller. Regijlre  premier  de  U 
Chambre  des  Comptes  de  Dijon , 
sotte  t  fol.  8.  13  87. 

Jean  de  Couberton  de  Beaone. 
Compte  de  Claude  Juliot  de  1  374. 

Nicolas  Chi/flot  de  Montbart, 
Compte  de  Claude  Julio  t.  1 374. 
, Monfcigncur  Alexandre  de  Mon- 
t agu ,  Abbc  de  S.  Bénigne  de  Di* 
Jon.  a  Premier  Regijlre  9cottéifol.$. 

Maître  Jacques  de  la  Loye  , 
Chanoine  de  l'Eglifc  de  Châlon. 
Compte  de  Jean  de  Vertus.  1  3  68. 

Maitre  Michel  de  Laingncs» 
Confcillcr,  Avocat  à  Châtillon.* 

l'Evéque  d*Auxerre  le  i?  Décembre  1 par  le 
Roy&  Monfcigncur  le  DacExtrmit  d'um  eemf- 
Ptdt  U  Chtmbrt  dtt  Cemftet  de  ?nri$.  1 }  f  j. 
m  II  étoit  de  l'ancienne  msifon  de  Bour- 

Îogne.  Er  ij88.  il  fut  Elu  de  la  Province. 
1  mourut  dans  fon  Abbaye  &  fut  enterré  dans 
Je  choeur  de  l'Eglifc  de  S.  Bénigne  ,  ou  on  7 
Iitl'Epitaphe  fui  vante:  Me  j*cet  Frmttr  Mt- 
XMiider  dt  Monit  memf.frmt  jtbbst  Mon*flt- 
riidt  Fl*vignt$o  ,ppjl  tle&ut  ptr  Ctttvtuimm 
bttjut  vtntfubilii  Manajlerii  Aebut ,  qui  ebiit 
snno  J>omii$i  1417.  dit  r .  Stfltmbris.  Jtnim* 
•)ut  reqmitfcMt  in  f  ace.  Nccrologc  de  S.  Bc- 
oigne,  Premier  Regiftre  fol.  9. 

b  Auditeur  des  Caufes  d'Appeaulx.  Ctmftt 
tjnnot  jfr»Mult.  ii79. 

e  II  fut  Chancelier  dans  la  faite.  Il  accom- 
pagna le  Duc  lorfqu'il  alla  en  Bretagne  pour 
le  jrouveroement  de  cette  Province.  U  Duc  lui 
donna  une  peufion  de  joo.  U»-  &  lui  fi:  prefent 
de  vinçt  marcs  d'argent  en  vaiflcllc  le  jour  de 
fes  nopecs.   Corhftt  de  Jemn  dTfouletttt  de 


,  Duc  de  Bourgogne.     t  t 

Maître  Jean  Pruncre.  Premier 
Rcgiftre*  cotté-f  fol.  13. 

Maître  Jean  du  Drac,  Maître 
des  Requcftes^Confeiller.  Compte 
de  Jean  d'Epoulette  de  1400. 

Maître  Pierre  Blanchart ,  Maî- 
tre des  Requertcs.  Premier  Re* 
gi/lre  ,  cotte  t 

Maître  Jean  de  Saulx  ,  Sei- 
gneur de  Courtivron ,  Maître  de» 
Rcqueftcs.  c 

Maître  Pierre  Paris ,  Doyen  de 
Châlon ,  Maître  des  Rcqueftcs.  d 
Mcfllce  Jean  de  Ville-iur-Arce, 
MelTire  Thibault  de  Rye  ,  Che- 
valier. Compte  de  Jean  Choufat  de 

Meflire  Eudes  de  Quingey  , 
Chevalier.  Premier  Regijlre  jottéX 
fol.  7. 

Meflire  Humbert  de  la  Pla- 
ticre  ,  Chevalier,  e  Premier  Re- 
gijlre cotté  t  fol*  7. 

Meflire  Pierre  d'Orgemont.  / 

14*4. /«/.  78.  Premier  Regiftre,  etttt  f fel.  41- 
d  Auditeur  des  Caufet  d'Appeaulx  à  Beaune , 
Gouverneur  de  la  Chance leric  ,  Auditeur  d« 
Pape.  II  étoit  Bailly  de  Dijon  en  ij8<.  le  Duc- 
l'envoya  au  Comté  de  Bourgogne  pour  enga- 
ger l'Eglifc  &  le  Tiers- Etat  a  lui  faire  quelque 
prefent  pour  fon  advenement  audit  Comté,  fil 
fut  envoyé'  a  Charrollcs  avec  Meflire  Guy  de 
Pontailier  ,  Maréchal  de  Bourgogne  &  Re- 
gnaulc  Gombaut ,  pour  payer  aux  Seigneur* 
a  Armagnac  la  tomme  de  jococ  francs,  a  va- 
loir fil  r  Pachapt  que  le  Duc  a  voit  fait  «le  la  Corn? 
ti  de  Charrolois.  1+.  Juin  ij  to.  tl  é:oit  frère 
de  Jacques  Paris.Confeiller  du  Duc.  ^Compte* 
dt  jtnnet  AnuLult  de  1384. /W.  50  Compte 
de  Jeta  d'Auxcnnt.  ij8*. 

*  Le  Duc  le  gratifia  de  roliv-  f*  *»e  durant. 
II  avoit  epoule  Dcrooifclle  Pierrette  des  Bordes, 
Compte  de  Gniot  Vurry  dt  1 1 8  t. 

/  Il  croit  Chancelier  du  Dauphiné.  Il  fut 
envoyé  en  Flandres  pour  nu-nage r  le  mariage 
j  du  Duc  Philippe  &  de  l'hcriticre  de  Hand«v 
l  Çm^teàeiiC9.i*  Umï  H*no*.  fil,  ix* 

BU 
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Etat  des  Officiers  &  Domeftîques 

Meflire  Jean  de  Vienne  ,  Sei-   Dijon  >  300.  francs  de  penlïofW 


gneur  de  Roland  avoic  100.  flo- 
rins de  penfion.  a  Compte  de  Guil- 
laume Chevilly.  1394. 

Mettre  Guy  de  la  Tremoillc. 

Meflirc  Guillaume  de  la  Tre. 
moi  Ile. 

Me/Tire  Anccau  de  Salins.  Pre- 
mier Rcgijlre  ,  cotte  \  fol,  8. 
Mdïire  Olivier  de  Jufley.  b 
Meflire  Guy  de  Pon  rallier,  c 
Guillaume  de  Charme»,  d 
Maître  Jean  Potier,  e 
Maître  Richard  Bouer. 
Maître  André  Pafté./ 
Maître  André  Coiiiller  g  Comp- 


Compte  delean d' Auxonnc de  i}*0, 
.  Meflirc  Nicolas  de  Fontcnay.  h 
Premier  Regijlre  cotte  \  ftl.  S.  & 
38. 

Monfeigncur  l'Evêque  d\Au- 
tun.  Premier  Regijlre ,  cotte  ]  fol, 
16. 

Monfeigncur  l'Archevêque  de 
Bcfancon.  i 

Monfeigncur  l'Evêque  de  Chà* 
Ions,  k 

Monfeigncur  l'Evêque  de  Ba- 
yeux.  Premier  Regijlre ,  cotte \  fol. 

Me/Tire  Thomas  de  Vouden  ; 


te  de  Jean  Choufat  1404.  fol.  76.  /  Compte  de  Nicolas  Courbe  ton  iè 

Compte  de  Odot  Douay.  1  3  90.  fol.  1  3  74. 

3  4.  Premier  Regijlre ^cot té  \  fol.  î  .  Maître  Jean  de  Thoify ,  Doyen 

Compte  de Joceran  Frepierde  1395.  de  Laon.  mPremier  Regijlre jCQttét 

Maître  Drue  Feiife  ,  Bailly  de  fol.  4u 

Con/eillers  du  Grand  ConfeiL 

Monfeigncur  l' Abbc'  de  Cît  eaux.  Jacques  de  Penodie, 


.   m  Admirai  de  France.  Il  eft  dit  dans  un  comp- 
te d'Annot  Arnault  fol  17.  <jh<"  le  Duc  fin  à 
Chevujny  proche Dip»  le  if.  Novembre  1 
fenîr  fin  les  fonts  le  fils  de  l'Arniuol  dcFrancc. 
11  fut  nomme'  rhilrppc. 

b  11  avoir  été  Bailly  de  Dijonv 

e  Maréchal  de  Bourgogne. 

d  Bailly  d'Autun. 

9  Archidiacre  de  Langrea  &  de  Chaton. 
Compte  de  Odot  DoMMjr  Je  1  590.  fol.  j  j. 

/  H  éroir  Maît:c  de*  Comptes,  premier  Re- 
gifire,  cotte  f  fol  j. 

g  Doyen  de  U  Chapelle  de  Dijon.  Il  avoic 
300.  liv.  de  penfion  1  e  Duc  lui  donnoit  en  qua- 
lité d?  Doyen  une  robe  d'un  demi  drap  de  Bru- 
xelles de  la  rand  moil'on  du  ;>ar<  il  de  Ces  Cha- 
pelains ,  un  ra  Hier  de  menn  vair.  Le  demy 
drap  fut  achepté  jo.ccus  &  ledit  millier  de  me- 
nu vair,  «g.  francs  9  gros. 

b  Intendant  des  finances  ^ux  gages  de  1  Ut. 
par  j«tt ,  Joifqu'il  Y»guoit  audUOJËce. 


\     1  II  ctoit  Confe  llcr  du  Roy  &  du  Duc,  ta 
quel  lui  dom  a  iooo-  francs  Cempn-  de  foffe* 

|  Ae  Halle  dt  1394.  fol-  J  J.  fréteur  Rtgîftre  $ 
têt  té  f  fol  éj. 

*  Le  Duc  l'envoya  vers  le  Comte  de  Savoye 
au  mois  de  May  139}-  Compte  Je  GuuUumt 
Bataille  de  rjJ9-  fol  f4- 

/  Le  Duc  l'envoya  en  Flandres  le  4.  Fe»rie« 
I }6*.  au  fujet  i'c  tbu  mariage  avec  Madame  de 
Bourgogne  ,  fille  du  Comte  de  Flandres  Hit 
i»74  il  fut  à  fes  frais  ,  accoTip. -gne  de  deux 

I  Ecuyers ,  pendant  deux  mois  en  Guknne ,  avec 
Monfci^neur  le  Duc  de  Bourgogne  i  il  mourut 

i  le  14  Juin  13S0.  Compte  de  Regnault  Gajte* 

I  lier  de  1  j8x.  Compte  de  Hué  Humn  de  1379, 
fol  113. 

m  Confciller  duDuc,arjxgagesdc  ico.  francs 
parifts ,  a  condition  d'être  toujours  auprès  de 
fou  Chaucçlicr.  Compte  d(  L>g>cr  tCQrebt  di 
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de  Philippe  le  Hardy , 

Monfeigneur  Jean  de  Mari- 
gny,  Abbé  de  S.  Eftiennc  de  Di- 
jon. 4 

Meflire  Jacques  de  Vienne. 
Meflire  Jonroy  de  Blaifey. 
Médire  Girard  de  Thurc. 
Mefllre  Philibert  Paillard. 
Meflire  Guillaume  d'Antil- 
lcy. 

Médire  Guillaume  de  Baleu- 
re. 

Meflire  Louis  Quinart.  Compte 
de  Nicolas  Courbeton.  1 3  7  î . 

Meflire  Guillaume  du  Pailley. 
Compte  de  Jean  Froigier  de  1474. 

Mcflirc  Guillaume  du  Trem- 
bloy. 

Meflîrc  Odard  de  Chaferon.  b 
Meflire  Pierre  de  la  Tremoille. 
Mcfli  re  Philibert  de  la  Clayette. 
.  Mettre  Guy  de  la  Rochefou- 
cault.  Compte  de  Jeun  Chou/at  de 
«401. 

Mefllre  Jean  de  Montagu , Sei- 
gneur de  Sombernon.  Compte  de 
la  Chambre  de  Paris.  I  364. 

Meflire  Guillaume  de  Vienne  , 
Seigneur  de  S  George  &  de  fainte 
Croix  c  Compte  de  Jean  Ch ouf at 
de  1401. 


Duc  de  Bourgogne,     i  j 

Meflîrc  Guy  de  Garencîcrcs. 
dit  le  Baveux,  d 

Meflîrc  Witart  de  Bours. 

Meflire  Régnier  Pot.  Compte  de 
Jean  Chou/at.  1401. 

Meflire  Jean  Seigneur  de  Croy 
&  de  Renty.  Compte  de  Jean  Chou* 
fat  de  1401. 

Meflire  Andrieu  >  Seigneur 
de  Ramburcs.  Compte  du  même. 
1401. 

Meflire  Jean  de  Vergy  ,  Sei- 
gneur de  Fouvans.  e 

Meflire  Jean  dcChâteaumoranr. 
Compte  de  Jean  Choufat.  1 40 1 . 

Meflire  Etienne  du  Mouticrs.  f 

Meflire  Ymblc,  Seigneur  de 
Challant  8c  de  Montjouer.  g 

Médire  Baugois  d'Ally  ,  Vîda- 
me  d'Amiens. CW/>fr  de  je  a;;  Chou-' 
fat.  1401. 

Meflire  Jean  Blondcau.  Compte 
de  Jean  Choufat.  1401.  fol.  98. 

Meflire  Colart  de  laClittc,  fire 
de  Commincs.Compte  dejean  d'Ef- 
poulettes  de  1 400. 

Meflire  Guillaume  de  Guenaur* 


Seigneur  des  Bordes. 


Le  Seigneur  de  Châtcauvilairt  » 
dit  l'Archiprctrc.  h 


0  Auditeur  des  Caufcsd'Appcanlx  à 

Çemfte  de  JcanDouty  \)66. 

b  Nommé  en  159*.  pour  être  du  confeil  du 
Comte  de  Nevers  ,  allant  en  Hongrie. 

e  Le  Duc  donna  au  Seigneur  de^S.  Georges 
il.  tafles  d'argent  durées  pelant  ie.  rrares  du 
prix  de  100.  francs  d'or  >  à  eau  b  qu'il  avoir 
été  en  armes  avec  autres  Seigneurs  à  Paris 
pour  le  fecours  de  M.  le  Duc  au  mois  de  Dé- 
cembre »  Se  6.  Janvier  1401.  Comftedejetn 
Choufat  de  1401.  feU  x6y 

dLc  Duc  le  nomma  fon  Procureur  avec  Me 
Pierre  d'Orgemont  fon  Confcillcr  ,  &  Maître 
Jean  Blanchct  Ton  Secrétaire  ,  pour  traiter  de 
l»uBUriageaTCçriicrictcrc  dç  flaadie»,  i^,. 


après  Pâques.  Compte  d*  Hm'è  Hânon  1)69  » 
fol.  no.  Compte  de  U  Chsmire  dt  pétrit  de 

e  Gouverneur  Aa  Comté. 

y  In  tendant  des  Finances  du  Duc. 

g  Mr.  le  Duc  lui  donna  roo.  francs ,  a  cou» 
dition  d'achepter  une  terre  pour  eftre  lui  &  (et 
enfans  à  toujours  les  hommes  du  Duc  ,  &  en  fa 
feaulté  &  hommage  i  excepté  l'Eglife,  l'Empe- 
reur de  Rome  &  le  Comte  de  Savoyc  fon  Sei- 
gneur. Cemft  e  de  Je*»d'Efo»Utrti  de  1597. 
foi  f7. 

Ml  fê  trouvoir  dans  tous  les  confeils  du  Drj& 
J  Cemft  9  dt  Dimanche  dt  Vittl  de  \H s- fol.  5  t. 


1 4         Etat  des  Officiers  &  Domeftiques 

Jean  Seigneur  de  Gruthufe.  *        Maître  Jehande  Jeux  »  Batlly  de 

Mcflirc  Jean  de  Vergy.  Premier  Châlon.  Compte  de  Simon  Lum* 
Regijire,  cette  \  fol.  38.  Ileftdit  bert.is?6. 
dans  un  compte  de  Margot  d'Ef-  Thicdemain  de  lt  Berguc,Bour- 
tibourg  que  MeflGrc  Jean  de  Ver-  geois  de  Bruges  >  ioo.  francs  de 
gy  commandoit  à  Bar-fur-Seine  penfion.  Compte  de  Pierre  du  Ce- 
fur  les  gens  de  guerre  qui  de-  lier  de  139t. 
Toient  entrer  au  Duché  de  Bour-  Maître  Guillaume  Candeau. 
gongne.  1384.  Premier Regijlre  ,  cottè\fol.  4. 

Mcflirc  Guy  de  Froloys ,  Sei-  Maître  Jean  de  Courbeton. 
gneur-du  Moulinet.  :    Compte  dt  Ûuudejnliot  de  1375* 

McflTuc  Guichard  de  faint  Sei-     Jacques  Paris  de  laJaiflc,Ecuier, 
gne  ,  Seigneur  de  Rofieres.  Coup-  Bai  11  y  de  Dijon,  e 
te  de  Nicolas  Champenois.  1405.        Maître  Jean  d'Arbo.  Premier 

Monfeigneur  de  Montfcrant-  Regijhe ,  cette  i  fol.  $. 
Premier  Regijlre,  cotti  t  fol.  7.         Maître  Jean  de  Verr  anges.  / 

Mcflïre  Erard,AbbédeS.Eloy.      Maître  Pierre  Motel  avoir  50. 

Médire  Jacques  de  Pou  rgu  es.*     francs  de  gage.  Compte  de  G*tl- 

Meflirc  Antoine Porre,  Comte   l*umeCk*vUly.\i9i> Premier  Rc- 
de^Polens,  Confciller  du  Due  &  gifre ,  cotté^fol.  19. 
du  Com  te  de  Vertus ,  avoit  6 00.     Maître  Jean  Mongin,Bailly  d*Au- 
francs  par  an.  Compte  de  Pierre  xois.  Compte  deOdo  Dou*j.j$}o* 
du  Celier  de  1389.  fol.  34.  Premier  Regijlre  de  là 

Mcffire  de  Ray  >  Chevalier.  *      Chambre  de  Dijon  ,  cotte  t  fol.  1. 

Meflire  Antoine  Cuffaing.  d  Maître  Huot  Ha  non.  Premier 
Compte  de  Jeun  Chcujat  de  1400*  K.egifire ,  cotté  t  de  lu  Chambre  des 
fol.  1».  Comptes  de  Dijon.  1390.  fol.  t  5. 

• 

ptr  lettre»  donnée!  â  Conflans-lei-Paris  le  J». 
Septembre  1400.  Il  mourut  le  f.  Juillet  140*. 
âc  laifla  fept  enfans  d'Ifabelle  de  Clugny  loa 
epoufe.  Compte  de  Je  a»  Chouftt  de  1404.  foi 
7<.  Compte  ét  Guillaume  Cttevilly.  i4co- 

e  II  avoit  été  Baiily  d'Auzoîs,  Il  epoufa  Ma- 
rie de  Chitfflon  ,  &  mouiutle  17.  Novembre^ 
1J94- 

fil  fut  fait  Concilier- Avocat  le  ré.  Juillet 
1  j8f.  Gouverneur  delaChancdcric  le  18.  Juil- 
let i39x.  Baiily  de  Dijon.  1594.  U  avoir  r©. 
francs  de  gages  comme  Confciller.  Il  mourut 
le  t4-  Aoult  1400.  Premier  Regifire  de  /* 
Cbmmùre  de  Dijon.cotté^Compf  de  Guittmumr 
de  Chevilly  i)9f.  Çtmitt  dt  \uglier.  ij«t, 
»J>i-  itt+ 
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f  m  Fot  nommé  en  1  f .  pour  porter  le  Penon, 
lorfque  le  Comte  de  Nevers  paila  en  Hongrie 
pour  iccourir  les  Ckrctiens.CÀ«m£r<  des  Comp- 
let ,  Imyetie  du  voyage  de  Hongrie. 

t  Châtelain  du  Château  de  Lille.  Compté  dt 
Je  ah  d'Epoulettes  de  1400. 

e  II  avoit  aoo-  francs  de  penfion.  Compte  dt 
Outil eume  de  Chevilly  de  1 394. 

d  Baiily  de  Dijon  Un  compte  de  la  Cham- 
bre de  Dijon  le  qualifie  doâeur  en  lojr ,  &  dit 
qu'il  fut  nommé  par  Monfeigneur  le  Duc,  Con- 
cilier 5c  Présent ,  tant  en  la  Chambre  de  fon 
Confcil ,  comme  en  fes  Parlements  de  Beaune 
fli  de  Dole ,  de  fes  Auditeurs  dudit  Beauuc  ,  fc 
ailleurs  où  il  aparriendra  au  Pays  de  Bour- 
gogne, à  la  pcdîon  de  joo  francs  d'or  chacun 
a«  ,  *  condisio»  de  Uht  Ta  rcidwisx  à  Dijoa , 


Philippe  le  Hardy 

L'Archidiacre  d'Avalon. 

Maître  Olivier  de  Martrcul  > 
Doyen  d'Autun.  a 

Maître  Drue  Felife  ,  Conseil- 
ler. Compte  de  Odot  Douay,  135,0. 
fol.  34. 

Jehan  de  Foifly,  Ecuicr  ,  Bailly 
de  la  Montagne.  Compte  de  Ntco- 
Un  À'Atgnevtlle. 

Meftire  Jean  Paris.  Premier 
Regijlre  de  Dijon,  cottê\fol,  S*. 
■  Le  Baillydu  Comté. 

Maître  Etienne  Jean ,  Officiai 
de  Langrcs.  b 

Maître  Jean  Heldebole,  Bour- 
geois de  Bruge*.  c 

Maître  Jean  Perrier.  Premier 
Regijlre^ccttéî  fol,  36. 

Maître  Nicolas  de  Tholon  , 
Chantre  de  ITglife  d'Autun.  à 

Maître  Jacques  de  Latrccy» 
Compte   de  S  mon  Lambert  de 

13  74. 

MefTire  Jean  deBaubigny.  Comp- 
te de  Je  An  de  Vertus,  1368. 

Maître  Pierre  Blanchart.  Pirr- 
mier  Regijlre  ,  cotté^  fol,  7. 

Maître  Oudot  Douay.  Compte  de 
Guillaume  Chevilly  de  1401. 

Maître  Robert  d'Angcul.  t 

*  Auditeur  des  Caufes  d'Appeaulz  à  Beaune, 
Compte  dt  GcrvMis  d'jlirt.  1383. 

b  Auditeur  de*  Caufes  d'Appeaulz  à  Beaune. 
Ctmptt  de  Jeun  »  Auxtnne.  1  jjj.  Ccmptt  dt 
Odo  D»u*y.  ijjo.  fil.  34.  trtmiir  Regijlre, 
tttti  t  fil-  It. 
t  II  avoir  tco.  francs  par  an  de  penfion.  Ctmp~ 
ti  dt  Pitrrt  du  Ctliir.  1  j^t. 

d  II  fut  dans  la  dite  Chancelier.  Compte  dt 
Simon  Lambert  dt  i}7*« 

t  Le  Duc  lui  don  noie  une  penfion  de  100 
francs-  Premitr  Regifiretcotti-\  fil.  jj.  Comp- 
te de  fesnd'Epomletttt  dt  1400- 

/  Auditeur  d'Apfcaali.  C*mpH  U  Jeun 
ïïrtigttr.  JJ71». 


,  Duc  de  Bourgogne.     i  $ 

.  Maître  Girart  deChaufTey  ,ou 
ChauiTey.  Compte  de  Guttlaume 
Cbevtlly  de  1 40  5 .. 

Maître  Lambert  de  Saulx.  Comp* 
te  de  Guillaume  Chevilly  de  140  5. 

Maître  Oudart  de  Molins.  Prc* 
mier  Regijlre  ,  cottét  fol.  36. 

Maître  Henry  de  Merle.  Pre* 
mier  Regijlre %cottê\  fol.  3  e*. 

Maître  Jean  de  la  Chapelle, 
de  Dijon.  Premier  Regijlre  de  1* 
Chambre  de  Dijon,  cotte\  1  3  t6. 

Maître  Jean  Doudry./ Compte 
de  Jean  de  Vertus  de  1  367* 

Maître  Pierre  Bourgeois  de 
Langres ,  Bailly  de  Dijon,  g  Compte 
de  Jedn  Chou  fat.  1404*  fol.  76. 

Jehan  de  Rochefort ,  Bailly 
d'Auxois,  Ecuicr.  Compte  de  Jean 
Choujat,  1404.  fol.  76.  Premier 
Regijlre,  coi  té  i  fol.  41.  Compte  de 
Mariot  d'Eflibourg  dt  1588. 

Maître  Marhc  de  Beufon.  h 

Maître  BonXjuichart ,  Bailly 
d'Aval  an  Comté  de  Bourgogne. 
Compte  de  Jean  Chou  fat.  1 404.  fol. 
r  5  c.  Premier  Regijlre ,  cotte  t  foi. 

'Maître  Girart  Bazan.  i  Pre* 
mier  Regijlre,  cotte  \  fol,  41. 

g  Auditeur  d'Appcaulx.  Ctmptt  dt  GuUUh- 
**'  ChtviUj.  ijji.  Ctmptt  dt  Jeun  Mcifitp 
dt  14c fi, 

b  Auditeur  d'Appeaulz  a  Btaune  ,  Gouver- 
neur de  1*  Chancclcric  Ctmptt  dt  ]iah  Chou- 
fit.  x404.fi!,  7*.  Premier  Regijlre  ,cotti  "f 
fil.  S.  C>  4»-  Ctmptt  dt  Hietlm  d'JtigntviUt 
dt  1  i9S.  Ctmptt  dt  GmlUumt  dt  Cbtxillj  it 

*'  Il  eft  qualifie  dans  un  compte  ,  Licence* 
en  loiz  ,  Confeiiler  «c  Avocat  du  Duc  ,  pous 
être  de  fou  Confeil  &  aroir  foin  de  toutes  fes 
Caufes  envers  &  contre  tous,  aux  gages  de  40 
JiT.par  w.  Compte  de  Je**  Cbtttfit  dt  i)9S* 
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Etat  des  Officiers 


Maître  Jean  Hue.  a 

Maître  Thomas  d'Auxonnc.  b, 

Maître  Hugues  le  Vertueux  , 
Conleiller  aux  gages  de  100. 
francs,par  lettres  donne'cs  à  Beauté 
fur  Marne  le  12  Juin  1397.  c 

Maître  Jean  de  Sardey  ,  Archi- 
diacre de  Thoul.  à 

Maître  Jean  Picard,  e 

Maître  Jean  de  Torcy.  Compte 
£e  Jean  d  Epoulettts  de  1401. 
Comble  de  Je*n  Cboufat  de  140O. 

Maître  Triftand  du  Boc  ,  Pré- 
vôt de  l'Eglife  d'Arras.  Compte  de 
Jean  Chwfat.  1403. 

Maître  Laurent  Lamy./ 

Meiïirc  Jacques  de  Pourgues , 
Confciller  de  Lille.    Compte  de 
Jean  d'Epoulettes  de  1400. 
t    Maître  Jean  de  Vandeneflè  > 
Çhanoinc  de  Beaune.  ç 

Maître  Benoit  de  Gillcy.  Prc- 
mierRegiflre  ,  cotte  \  fol.  fi. 

Maître  Jean  Choufat.  Premier 
Kegijlre  ,  cotte  \  fd.  61. 

Maître  Hugues  Fevre de  Paris, 

■ 

m  H  avoit  100.  francs  de  penlîon.  Compte  dt 
Hegnault  G*fielier  de  14(34.  * 

b 11  mourut  au  voyage  de  Hongrie  Premier 
R'fijlrc  y  eotté  -ffo/'.  f  1. 

e  II  avoit  100.  francs  de  gages  par  lettres 
dpnnécs  à  Beauté1  fur  Maine  le  u.  Juin  1 397. 
premier  Rtg'tftre  ,  cotté  f  fol.  46.  Compte  Je 
CuilUnmr  Cbtvilly  de  1398. 

d  Auditeur  d'Appcaulx  ,  il  avoit  100.  francs 
dégages.  Compte  de  \e*n  Dott*y,\ 37 1.  Compte 
deOÀot  D0H*y.  1390./»/.  34. 

*  il  eft  dit  dans  un  compte  que  le  Duc  en« 
▼oya  Meflîce  Guicjiard  de  Scigne ,  fon  Con- 
fciller &  Maître  d'Hôtel  vers  le  chapitre  d' Au- 
tan ,  pour  l'élection  à'na  Evcquc  ,  lequel  Cha- 
pitre eleut  M.  Jean  PicarJ  Concilier  du  Duc  , 
lequel  mou  tut  ineohriuent  après  lan  élection. 


&  Domeftiques 

Liccntié  en  Loix  &  en  Dcçîet. 
compte  de  Jean  Choufat  de  1 4O4. 
fol.  76. 

Maître  Pierre  de  Montbertault. 
h  Compte  de  Guillaume  Lhcutlly 
de  140  5.  fol.  25?.  félon  ce  comp- 
te il  étoit  Confeiller  du  Roy. 

Maître  Nicole  d'Epoulettes.  i 

Maître  Guy  Coquelin  ,  Cha- 
noine d'Autun.  Compte  de  Jean 
Qltouiat  de  \  3  97. 

Maître  Nicolas  Scorquin  ,  Cha- 
noine de  S.  Donaft  de  Bruges.  £ 

Maître  Jean  Pcluchot ,  ou  Pa- 
lichoz  retenu  Conseiller  Avocat 
aux  gages  de  50.  liv.  par  lettres 
données  à  Paris  le  24  Septembre 
1400.  Compte  de  Guillaume  Cbc. 
villjf.  1400. 

Le  Châtelain  de  Pomart,  / 

Maître  Jean  d'Efcutigny. 

Maître  Nicole  dcCourlon.  Prc* 
mier  Regiflre  ,  cottè  \  fol,  3  6 . 

Maître  Pierre  Taulpin  a  Cha,# 
noine  d'Autun.  m 
Pync  Raponde.  n 

Jtun  Choufat  de  140J. 

g  Auditeur  d'Appcaulx.  Compte  de  Jettm 
Cbouf/tt. 1404  fol.  76'  Compte  de  Jean  Dousy. 
I4<6.  Premier  Regijire,  cotti  f  /«/.  4*. 

b  II  avoit  foo.  lianes  de  penlîon.  Compte  de 
Jean  d'Epoulettes  de  1400 

i  Qualifié  dans  un  compte .  Arocat  ao  fpiri* 
nicl  dMrras. 

*  II  avoit  100.  francs  de  penfion.  Compte  de 
Pierre  du  Celitr  de  1391. 

/  11  affilia  au  Parlement  de  S.  Laurent.  Cempr 
te  de  Andri  Juftet  de  1379. 

m  Auditeur  d'Appcaulx.  Compte  de  Anaet 
Jtrn*nlt.  1  J7$. 

»  Confciller  Maître  d'Hôrel  du  Doc  ,  partit  de 
Varis  le  j  r.  Novembre  1397.  pour  aller  a  Venile 
porter  la  rançon  du  Comte  de  Kevers.  Compté 


J4'>i»  1  de  feffet  de  H*U«  Treforier  du  Due.  1396./*^ 

flX  »Yoitxoo.fionc*depcnfjoa.O^/#i/#  |  77. 11  cft  dwdaas  un  compte  de  Robert  d'Ama- 

Maitrtj 
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de  Philippe  le  Hardy ,  Duc  de  Bourgogne,    'i  7 

Maître  Geoffroy  Barboul,Cha-      Maiftre  Regnault  Gaftelier.  d 
-ïïoine,  Officiai  d'Aucun,  a  Maître  Guiot  Penetier.  e 

Maître  Guy  Armenier.G?»p*V  „    Maître  Joccran  Frcprer.  f  1 
.Jean Cboùfat.  1404.  fol.  i$o.  Maître  Nicole  de Savigny.  Pre- 

Maître  Jean  Thomaffin .  de  Bc-   mier  Regiftrecotté  t  fol.  36. 
Jâncpn.  1 40  j>  Maître  Jean  Mercier.  Compte  de 

Maître  Perrot  de  Quincey,  140?.  jfow»  Chou  (ai.  1404* /û/.  76.  Pre- 
.    Maître  Henry  de  Thoîfy,  de  mer Regtjlre  coûè\  1400*  , 
Paris  ,  b  Clerc  Licentié  en  loix  &      Maître  Jean  dé  Clugny ,  Li- 
,en  décret.  Compte  de  Je*»  Chou-  «entic    en  loix  &  en  décret. 
fat.  X404.  fpl.  76.  Compte  dé  Jean  Choufat.  I4<>4- 

Maîrrc  Perrcnin  de  Pleignc.  fol.  74.  Premier  Regtjlre ,  cotté  \ 
Compte  de  Guillaume  Çhevilly.    f$f,  1 9. 

1 394.  il  avoit  40.  liv  de  penfion.  Maître  Guillaume  Brecenot, 
jÇompte  de  Guiot  Vurry  de  1.3  s  %;    Concilier.  Compte  de  Je**  Chou» 

Maître  Jean  Longin.  Il  étojt  fat,  1 404./0/.  76 , 
4e  Poligny  >  <8t  avoit  30.  livres      Maître  Çuy  Niellie^CoHfeiUer, 
-par  an.  Compte  de  Guiot  Vsmy   avoit  paf  an  40.  francs  efteve- 
jfle  13  8*.  Compte  de  GuilUumx  jnti$.;  Çompte  de  Guillaume  Çhe- 
Chevillj.  1 394.  Ajilly,  ï  J94, 

Maître  Jean  de  Marify.  Compte      Maître  Robert  clé  Balefmes., 
de  Mariot  fi  Efibourg  de  13  87»    -Confeillef ,  ayoit  jp.  liv.  (Jcga- 
Maiftrc  Macé  de  Chaftvillon.    gçs.  Compte  de  Guiot  Vurry  de 
Compte  de  P terre  Paris  >  BatUy  de    1  3  $%. 

la  Montagne.  1366.  Maître  Jean  de  Dole ,  Confeil- 

X5uillaumedcÇhaflrçlxdepolc.f.  1er;  il  avoit  roJiv.par^n.CfW/^ 

Bee  de  1  jyu  fol.  i_o.  que  Digne  Rapqnde  Loin»  l  &  Chaftellenie  d'Ypre»  ,  &  autres  ViV.ei  8e 
ifcan  demeurant  1  Bruges  prella  au  Duc  en  i  ji9.    Roodrcs  traitèrent  avec  Monfcigr*Ur  le  Duc. 


tmc  grofle  fornmc  de  deniers.  Il  eftdit  dans  un 
autre  compte  que  M.  le  Duc  dquna  foo-  franct 
à  Dîne  Réponde ,  Confcdler  6c  Maître  de  tôn 
Hôtel ,  pour  ce  qu'il  lui  avoit  envoyé  en  bonne 
/çfUe  nneun  ucx  bel  livre  de  Titus  tiviu*  en« 
luminé  de  lettres  d'or  &  hiftoitw»  rd'inugttcd 
flufteu»  &  divers  h'euv.  Cmpto  dt  d*E- 
ftulttttt  À*  i)99.M,  UOl  £|  /»/,  lo<î.  da 


même  compte ,  il  ejt  raporté  que  le  Duc  acbepta 
de  Jacquet  Rapondc,  demeurant  à  Paris,  une' 
Bible  e&ritte  en  fraiiçois  de  jettres  de  formes 
xics-blen  hiftoriées ,  dedans  Se  debors  armoriés 
.des  armes  dudit  Dqc ,  couverte  dedrap  cramoôiî. 
&  garnie  de  gros  fermaux  d'argent  doré  ,  aoo. 
dcus(.  le  14.  ÀvrH  avant  Pafqucs  t  9.  Dans  un 
compte  d' AnnotArnault  de  1 38  i.foj.i  ) .  H  cft  dit 


m  Auditeur  d'Appcaulr.  Comf$t  dt  ligitr 
JtQreht.  1199* 

h  11  alTHVa  au  Parlement  de  Beaune  ic  «voie 
t.  francs  pat  jours.  Compté  dt  GuilUumt  Chim 
villy  dt  t4ot» 

c  11  aYOt't  dté  Confcilkx ,  Procureur  au  Com- 
té de  Bourgogne  ,  aux  gages  de  af.  francs  ci\e- 
vehaas^pat  lettres  donnéas  à  Paris  ic  1P.  Mars 
il9«.C«n»pr#  d»  ]t»n  Ch0uf*t  d*  ij$7- 
VlldtokdeS.  Tbibautt.  il  fut  Receveur  du 
Bailliage  d'Auxois ,  Se  Maître  des  Comptes. 
CimPf  de  tïtrr»  Gafltlitr  dt  uoo« 

t  h  étôiede  Beauue,  Auditeur  d'Anpeautx. 
Compta  de  \tm»  Uoiffan,  dt  1401. 
/Tr^orier  Gouverneur  Ccneral  desTinanocs. 
iooo«  francs  de  penlfoo.  Qmftt  dt  }t*t>  Cl»** 
.que  Digne  Rapondc  Marchand  Se  Bourgeois  dè  î  fa  4,  \  aÇu  f  • 

9êàé  reccut  :  ocçoq.  cens  d"Pj ,  xn.q¥W>  YîUf  i 

Tome  //.  Ç 
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1 8        Erat  des  Officiers  &  Domeftiques 

de  Guiot  de  Vurry  de  t 3  8 1.  Maître  Henry  de  Douzy ,  Cott^ 

Maître  Jean  de  Chaflcigne ,  Con-  fciller.  C  ompte  de  Je*»  Vurry  de 

fciller  :  avoir  »o.  liv.  Compte  de  i3*i« 

■G-ntot  de  Vurry  de  1382.  Maître  Guy  Sirr.onnin  ,  Clerc, 

MelTtre  Anxel  de  Salins,  Sei-  Licentiéenloix,Confeiller.Co^- 

gneur  de  Montferrant, Chevalier,  t*  de   Nicoli»  d*Aig»eviUe  dt 

Confeillcr.  Compte  de  Je*»  Vnr-  140 j. 

ry  Maître  Hugues  Fevre,ConfeiI- 

►  Melfire  Jofle  de  Hailuin ,  Con-  1er  du  Duc.  * 

fciller ,  Chevalier.  Compte  de  Jean  Maître  Jean  de  Marify  •  Compte 

dt  Vurry  de  1382.  de  M*rïoi \  Eftbourt,  1487. 


^Maîtres  des  Requefies  dtt  Duc, 

,  ^  »  ••  -   -  j 

Maître  Jehan  du  Drac ,  Maître  de  Courtivron  »  Maître  des  Re- 

des  Rcqueitcs  du  Confeil,  300.  queftesdu  Confcil.  b 

liv.  parills  de  penfion.  Compte  de  Maître  Pierre  Paris  ,  Doyen  de 

Pierre  Vtrropd de  1390.  Châîon  ,  Maître  des  Requêtes  du 

-   Maître  Pierre  Blanchart ,  Mai-  Confcil  :  avoit  ioo.  francs  de  ga- 

tre  des  Requcftcsdu  Confdil.  Ere-  ges.  c 

m/er Rcgïjîre,  cottéf  Maître  Michel  de  Lamines; 

•    Maître  Jean  de  Saulx,  Seigneur  Maîtrç  des  Requêtes  du  Confcil,** 

.  .  Secrétaires  du  Duc. 

Il  eft  dit  dans  un  compte  d'Annôt  Arnault  fol.  1  ri.  que  le  Duc 
„avoit  onze  Secrétaires.         .     .    .  T 
Maîtr*  Thomas  de  la  Chapelle,  e  .  taire  du  Roy&  du  Duc.  g  Premier 
Maître  Jacques  Duval.  f  Reg/ftre  ,  cotté  t  foi  1 3. 

Maître  Jean  Bl.anc.hct ,  Secre- 


•  Il  :iTilU  au  Parlement  de  .Beaune.  Il  étolc 
de  Pari».  Compte  d*  ÙmilUumt  Cbtvtily  d* 
1401.  Compte  de  jemn  Cbo*i*t  d«  Ï4O4. 

b  II  picfta  en  H74*  t^oo-  francs  au  Duc, 
M.  !e  Duc  envoya  à  Bourg-en-Brefle  ML.  Jean 
de  Sauli.Sc  Meffire  GuilLuœade  Vienne,  Ghej 
Talier  ,  Seigneur  de  S.  George  &:  de  Ste  Croix 


pour  la  rançon  &1  délivrance  de  M,  le  temec  dd 


4  Auditeur  d'Appcanfli.  Campe  4*  jfnntt 

e  Le  Due  l'envoya  avec  Girard  delongehahip, 
Bailly  de  Chalon  ,  vers  le  Pape  cjuî  «oit  1 
Avignon,  Janvier  1164.  Compte  dt  Cir/trd 
4*  Loiegeksmpdt  i$6i>  Guillaume  déMonteîot» 
demeurant  à  Pari»  &  Agnes  fa  femme .  four  de 


ver.,  le  Comte  de  Savove  pot»  loi  reoutrir  aide    Thomas  Chapelle  ,  fuecureurs  testamentaires 


d.  dit  Tlioma*.  Compte  de  Annot  Arn**ft, 


Ncvcis  v  (es  çens  prifoonicr*  défi   Çurcs.  S  it.84:  fil  64. 

Compte  le  (octraH  Prtt>i«r  de  1)  96.  foi.  19.  j    /Il  avoir.  100  francs  d*or  de  penfion.  Comftt 

e  II  étoir  Auditeur  du  Pape.  Confit  de  GhU-  '  de  Annot  Arnsutt  de  1  jr8  fa!.  19. 

Uumt  B*r*ille  rijo/*/.  }j.  Cct*pu  4e  \t*n  \     g  H  avoit  400.  francs  d'or  de  nenfion.  Eu 

4$  Femma  ii9x.  .  \  ij^  U.Duc  l»i  dosai o«iic  de  îûi<si&i\<t 
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de  Philippe  le  Hardy , 

Maître  Jean  le  Mol.  *  Compte  de 
Anuot  Arnanlt*  i  3  8 1 .  foi.  5  4. 

Maître  Robert  d'Angeul.CW^* 
tt  de  Annot  Arnault.  1384.  fil. 

Maître  Thomas  de  Monrhelon, 

Maître  Jean  Potier  ,  Archidia- 
cre de  Langres  ,  b  Secrétaire  du 
Roy  &  du  Duc.  Compte  de  Odot 
Pouay  de  1390./0/.  33.  Premier 
Kegtfire,  cotté  t  foi.  2. 

Maître  Jean  d'Anguien.  Compte 
de  Annot  Arnault.  1  3  8 4.  fol.  m. 

Maitrc  Jean  Hue.  Compte  de 
Annot  Arnault  t  1 }  i^.fil.  114. 

Maître  Jehan  de  Maroilles,  c 
premier  Regtjlre  \  cotté  \fil.  30. 

Maître  Pierre  de  Cou  rlon,  4  Pre- 
mier Regtft  reloué  \  fil.  41. 

Maître  Laurent  Lamy.  Compte 
de  Jean  Ckoufat.  de  140  i.fol.  98. 

Maître  Jacques  de  Tcmpleanc. 

Maître  N  .  .  .  Haberr. 

Maître  Jean  Langret.  Layette 


Duc  3e  Bourgogne.       1 9 

du  voyage  de  Hongrie*  cotte  1 0. 
*3  90- 

Maître  Guillaume  Vignier.  Pre- 
mier Regtfire  cotté  \  fol,  6  3.  Comp- 
te de  Jean  à"  E poulette  s  de  1400. 
Maître  Pierre  Vivien,  e 
Maître  Pierre  du  Pcrricr.  Comp- 
te de  Jean  d'Epoulctte  s  de  1400. 
Maître  Pierre  Berthior.  / 
Maître  Guy  deBray.  g 
Maître  Jean  Michel,  b 
Maître  André'  Paftc.  i 
Maître  Pierre  de  Chacenay. 
Maître  Daniel  Alars.  Laçettcda 
voyage  de  Hongrie ,  cotte  10. 
1399. 

Maître  RobcrtThorondc.  Compr 
te  de  Annot  Arnault.  1 3  84.  fil, 
IZ4- 

Maître  Hugues  Morel,  d'Au- 
xonne.  £ 

Maître  Jean  Vicf 
Maître  Thiery  Gerbodc.  Pre~ 
mier  Regtfire ,  cotté  t  fol.  47 


ferrerefles  d'Ace  &  J'Arcy  feirufe*  dans  l'An-  f 
xerrois  ;flc  en  1j7t.il  alla  avec  Monfci^neiit 
Jehan  de  Courtiambles  à  Avignon,  vers  le  Pape, 
pour  affaires  importante*.'  Compte  A' Annot 
^trmMuhdt  1378-/0/.  19. 

«  Commis  par  M.  le  Duc  à  faire  l'aniette.de 
1  foo.  liv.  de  rente  en  terre  ,  pour  la  fondation 
des  chartreux  de  Dijon.  Compte  dê  Annot  Ar- 
nault d*  1  j8r. 

ù  Garde  des  Chartres  de  Bourgogne  ,  -aux 
gages  de  6.  C.  par  jour  ,  par  lettres  du  16.  ï'c- 
rrici  1  j8i.  H  avoir  100.  francs  d'or  de  penfion. 
Compte  a"  Annot  Arnault  de  1 J78.  fol.  %9, 

e  Le  Duc  lui  donna  une  penfion  de  ico.francs, 
fa  vie  durant,  par  lettres  du  4  Janvier  H97. 
Compte  de  Guillaume  de  Cbtvillj  de  1 198. 

d  II  fut  commis  pour  faire  reparer  l'Hôtel 
du  Duc  qui  <ftait  à  Paris  au  mont  S.  HUaire. 
Ç'étoit  l'Hôtel  des  Ducs  de  Bourgogne  de  la 

rremicrc  race.  L'Hôtel  de  Botirgosne  proche 
:  Tcruple  cft  celui  d'Artois,  Ledit  Secrétaire 
élire  Jc*a  Picaxd  Cqu^u  du  Duc,  Evcque 


d'Autan  ,  lequel  raosrrar  ioeoatinent  aprêx  fbf 
élection.  Compte  de JeanÇhoujst de  1400.  fo{. 
9\»&\+o+.foL if. 

e  II  étoit  aolTi  Secrétaire  du  Roy.  Compte  dit 
Jtmn  a" Epeulttttt  de  1400. 

/Il  écoit  Procureur  en  Cour  de  Rome  ,  pou/ 
Monicigneurlc  Duc  de  Bourgogne.  M.  le  Duc 
lui  donna  100.  elcus  d'or  pour  fës  agréables  fe#» 
▼ices.  Compte  de  Jean  Choufnt  d»  l'année 
1400* A*.  i8d.  cV  joa* 

g  Retenu  Maître  des  Comptes  par  lettres 
données  à  Conflans-Iei-  Paris  le  16.  Février 
1400.  Compte  de  Guillaume  Chevilly.  14/jo. 

b  Fut  commis  au  Gouvernement  du  Bailliage 
ScMaitrilè  des  Foires  de  Châlon  ,  tiepuis  le.  17. 
May  1402*  jufqu'au  1  x  Décembre  fuivant, 
Compte  du  Sieur  Champenois  de  1404* 

i  II  étoit  Maître  des  Comptes.  Compte  d* 
Pierre  Botnile  de  1  j7  j- 

*  Dans  un  compte  de  Pierre  de  Mombercaur 
Trefôricr ,  de  1  j  94.  fol.  48.  il  cft  raporté  que 
M.  le  DUC  cnvova  Hugues  Morel  Clerc  (Sccxcî 

C  ij 
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i  o        Etat  des  Officiers  &  Domeftîque? 

.  Maître  Gilles  le  Foulon»  Maître  Jean  l'Adone:  c  XJtt 

Maître  Pierre  du  Pont.  compte  de  Jean  d'Epoulettes  d* 

Maître  Louis  Pafté.  1400'.  Rappelle  la*  D  ou  rie. 

Maître  Jean  de  la  Kreytulle.  *  Maître  Jean  Bonoft ,  Sécrétai* 

Maître  D  Colors.  re.  Guillaume  Chcnilly  1405^ 

Maître  Michel  Boydres.  h-  fil.  19. 

CONSEIL    DE    GV  ERRE. 

Ce  Confeil  quife  fenoit  dans  la  chambre  du  Premier  Çfiambelan* 
croit  cornpofé  du  Chancelier ,  du  Premier  Chambclan  ,  du  Marêchaf 
de  Bourgogne,  de  l'Amiral,  du  Grand-Maître,  de  pluficurs  Sei- 
gneurs expérimentez  au  fait  de  la  guerre  ,  des  Maîtres  d'Hôtel  félon 
Olivïer  de  la  Marche  j  mais  je  n'en  âi  trouvéaUcune  preuve ,  du  Ma- 
réchal ac  l'Oft  ,  du  Maréchal  des  Logis,  du  Maître  d'Artillerie  ,  & 
depuis  Philippe*  le  Fon,  du  Roy  d'armes  de  la'Thoifon  d'or  ,  &  de 
deux-  Secrétaires  qui  dévoient  coucher  par  écrit  tout  ce  qui  avoit  été 
conclu  dans  le  Confeil.  On  devoit  rapporter  au  Duc  ce  qui  y  avoit 
'été  arrefte',  &  il  dOnnoit  fês  ordres  >  comme  il  le  jugeok  à  propos. 
Ce  Confeil  connoiûoit  de  tout  ce  qui  rxgardoit  là  guerre  tant  ca> 
gênerai  qu'en  particulier. 

CONSEIL  DE  P  1  N'A  NC  Ê  S. 

Ce  ConfeiT  croit  établi  pour  la1  reddition  des  Comptes  defoutesle* 
fcccptcs  &  de  toutes  les  mifes  des  Officiers  des  Finances  de  Bourgo*** 
gogne.  Il  fe  tenoit  quand  U  Duc  étoit  à  Dijon  dans  ion  Hôtel ,  & 
iorfqu'il'  étoit  abfent ,  dans  une  fallc  proche  la  Chambre  des  Comptes; 
Ce  Confeil  étoit  cdmpofé  de  quelques  Seigneurs  &  de  quelques  Con- 
feil 1er  s  que  le  Duc  ou  le  Chancelier  y  appelaient ,  du  Maître  de  la 
Chambre  aux  deniers  ,  des  Intendants  des  Finances  ,  connus  dans  les- 
Comptes  ibus  le  nom  de  Gouverneurs  Xreforicrs  des  Finances,  du 


taire  )  i  Avignon  »  vers  nbtrre  S*.  Père  le  Pape 
î&  1er  Cardinaux ,  porter  lettres  &  mémoires  de 
-parlai,  tant  fut  le  deleorr  qui  lots  étoit  entre 


m  Selon' le  Compte  d'âne  année  finre  le  jo»- 
Septembre  140J.  Le  Duc  1  envoya  à  Paris  vert 
l'Empereur  de  Confhnrinople  poor  affaires 


lui  ft  l'Archevefqtre  de  Befançon ,  corrimepour  \  fecrettesi  Comftt  di  Jtan  Chtttfnt.  1401.  M. 
1c Ces  (interdit  )  que  ledit  Arcbevrfque  avoit  [  97; 

mis  en  la  Ville  d'Aaxonne  &  en  pluficars  au-  |     *  Les  comptes  le  q narine  Clerc  familier  dik 


très  Heur  en  la  Comté  de  Bourgogne  ,  pour 
occafion  dudit  diffèrent ,  &  pour  prier  noure<- 
dit  S.  Pcre  &  1er  Cardinaux ,  afin  qu*ilf  vbul- 
fi  lient  ofter  le  Ces  deflùs  dit*.  Ledit  voyage  fut 
fait  par  Hugues  Morel  j  au  mois  de  Dcccujbrc 


*)9Q,  à  xailoa  de  jo.  C  pat  jout,  l  Chvuftt  dt  J4©J* 


Duc'  H  avoit  100  francs  de  gages.  Campa  di 
Jean  Cheufmt  de  t40i. 

c  Clerc  familier  du  Duc.  ibo  francs  de  ga- 
ges. Je  croy  qrje  ces  Secrétaires  ,  croient  Se- 
creraires  du  Cabinet  du  Duç.  Comité  dt  Jtnw 


♦  - 
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Àeceveur  gênerai  >  du  Treforicr  des  guerres  >  de  l'Argentier  ,  &  de 
l'Audicncîer*  Les  comptes  arreftez ,  on  les  porcoit ,  félon  Olivier  de 
la  Marche,  au  Duc  qui  les  lignoit.  Scion  le  même  Olivier  .  lorfque 
Je  Duc  venoit  au  Confeil ,  il  avoit  fon  fiége  à  l'extrémité  du  Bureau, 
où  ilcalculoic  Us  fommes  avec  des  jettons  d'or  ,  &  ceux  du  Confeil 
avec  des  jeKons  d'argent.  Dans  cette  Chambre  il  y  avoit  une  petite  ta- 
ble où  étoient  le  Contrôleur  &  les  Clercs.  Souvent ,  comme  il  paroit 
par  les^Comptcs  ,  on  appclloit  à  ce  Confeil  les  Maîtres  des  Comptes  : 
&  je  croV  que  ceft  pour  cette  raifort  qu'on  leur  donnoit  la  qualité  de 
Confeillers,mcmc avant laDéclaration de  Philippe  le  Hardy  datée  du 
17.  Décembre  1406.  qui  l'ordonna.  La  porte  du  Confeil  étoit  gardéé 

par  des  HuiiBers  dcfalle,  qui  étoient  les  Sergens  dtf  Bureau. 

• 

Intendant  des  Finances. 

Robert  d'Àmaure  ,  Treforicr  général  »  Vifiteur  &  Gouvernent 

gênerai,  Vifiteur  &  Gouverneur  gcncral  des  finances,  d  Compte  de 

gênerai  de  toutesles  finances.  *  Annot  Arntiult  de  1 3  4*. 

Hue  Hanon ,  Treforicr  gene-  Joflet  de  Halle ,  Treforicr.  Il 

rai.  Compte  dudit  Hanon  de  1 3  6  7.  avoit  en  qualité' de  Treforier  5 00. 

Pierre  Vive ,  Treforicr  gênerai  ,  francs  de  penfion,  &  3.  francs  par 

Vifiteur  &  Gouverneur  gênerai  jour  de  gages.  Compte  dùdit  Jofret 

de  toutes  les  finances.^  de  Haile  de  r  3  $4. 

McfTirc  Nicolas  de  Foiitenay,  Pierre  Vcrrôpel,  Treforier  & 

Chevalier,  Bailly  de Troyes.Con-  Gouverneur  gênerai  des  finan«* 

fcillcr  &  Gouverneur  gênerai  des  ces.  e 

finances,  c  Compte  de  Annot  Ar-  Jcan'dcMclles,Treforier&  Gou- 

»*ult*  1 37  8 .  fol,  verneur  gênerai  des  finances./ 

Mc/fire  Etienne  du  Moutîcrs  ,  Pierre  de  Montbertault,  Corv 

Vice  Amiral  dcsMcrs,  Treforicr  feiîler  »  treforicr  &  Gouverneur 

•  • .  ... 

«11  étoit  MaWd'H6tel&  avoit'ioo.  francs  I  raoti-fo  francs.  Ctmpn  dt  GtrVsh  fAiro 
•fcg*g«»'  Compte  dt  Anntt  Amtultdt  1178.  I  dtijji- 

fol.  X9.  (*   i  Outre  le»  gage*  ordinaires  il  avoit  5. franc* 

l>  Outre  les  gages  qui  Croient  de  io©.francs, 
il  avoit  u  francs  &  demy,  lorfqu'il  vacqooit 
audit  Office.  Compte  dTAmiot  Arnxult.  n7y 
&  de  1J77. 

e  Outre  les  gages  ordinaires  ,  il  avoit  t. 
francs  pur  jour  ,  lorfqu'il  travaitloit  aux  fi- 
nances. Il  eft  dit  dans  un  compte  de  1)89. 
^ue  le  Duc  lui  'donna  une  robe  d'écarlarte  , 
fwiricc  de  fin  gris  de  pelleterie,  le  eouticye- 


par  jour .  lorfqu'il  travailloit  aux  finances*  Il 
étoit  Confcjllcr  du  Roy  &  Charobelan  du  Duo 
e  II  avoit  èré  auparavant  Receveur  General 
des  finances.  Compté  dt  ]t*n  d'Eptmlettts  d» 

1400. 

f  Etoit  fecond  Prefident  de  la  Chambre  des 
Comptes  de  l'Ille  ,  &  fils  du  Comte  de  Ne- 
vers.  1400.  Comptt  d*        Qtotftt,  140c* 
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gênerai  des  finances  *  du  Roy  &  Jofferant  Frepier  ,  Confeillcr , 
du  Duc.  Compte  de  Jean  dEpou*  Trcforier  &  Gouverneur  gênerai 
iettes  de  1400.  •  des  finances,  b 

Maître  de  la  Chambre  aux  deniers. 

Cet  Officier  recevoit  toutes  les  fommes  pour  la  dcpenfe  ordinaire, 
tanrpour  la  bouche  que  pour  les  gages  des  Officiers  de  l'Hôtel  du  Duc, 

Herman  de  Ynenville.  Premier  Pierre  de  Montbertault ,  200. 

Repiflre  de  la  C h *mbre  de  Dtjon  >  francs  par  an.  Compte  dejojjet  de 

cotte  t  fol.  %.  Huile  de  1394. 

Guy  de  Bray.  Compte  de  Jean  Macio:  Eftibourt.  Compte  de 

d'Ej poulette  s  de  1400.  Jean  d'Efpoulettes.  1400. 

Roberr  de  Baillcux.  Compte  de  -  Ces  Officiers  fefont  fuçccdez. 
JeanChoaJat  de  14OO./0/.  59 

Argentiers. 

L'Argentier  recevoit  les  fommes  pour  payer  les  frais  des  ambafla# 
çlcs,  des  voyages,  des  habillements  ,  de  la  Çardc-robc ,  &  d'autres 
chofes  extraordinaires.  Cet  Officier  avoit  aoo.  francs  dégages. 

Hiie  Hanon.  Regijlre  de  la  Chambre  de  Dijo», 

Joflet  de  Halle.  Compte  de  Odot   cotte  t  fol.  it 
J)oH*y  de  1586  fol.  z+.  Premier 

Clerc  de  l Argentier* 

Jean  Aubert ,  Clerc, 

Receveur  General \ 

Le  Receveur  gcncral  drelToit  l'état  de  fa  recepte  &  de  fa  mife  de* 
Vant  l'Intendant  des  finances ,  les  gages  étoient  de  20p.  francs. 

Dimanche  de  Vitel.  c  Hiie  Hanon  »  Receveur  gênerai. 


m  II  avoit  1000.  franc»  de  penfion.  Il  avoît 
été  Receveur  General.  Vremitr  Regijlre ,  cttti 
*ffol.  41.  Compte  Je  Jojfetde  Halle  de  1594. 

b  II  avoit  1000.  francs  de  pcnfîon.  Il  avoit 
été  Receveur  Gcncral  des  Duché  &  Comté  de 
Bourgogne.  Compte  de  Je  An  Chou  fat  de  140; 


&  du  Confcil  â  Dijon.de  Dijon  àChalor,  porter 
lettres  clofes  de  M.  le  Duc  ,  aux  généraux 
Eflous  de  par  le  Roy  ès  Dioccfcs  de  Chalon  Si 
d'Oftun ,  lcfquelr  s'eflfbrçoicnt  de  mettre  fus 
par  tout  le  Duchié ,  la  gabelle  du  fel ,  le  1 5e. 
du  vin  .  8c  les  autres  fubfidcs  ouc  Icn  levoic 


*  Il  étoit  Receveur  gcncral ,  félon  un  compte  I  oj  Royaulmc,  dcfyucllcs  lettres  clofes  mondit 
des  l'nn  itri.  Un  compte  de  Dimanche  de  I  Seigneur  envoya  b  copie  pour  la  monfrrer  à  ceux 
Vitel  Receveur  gênerai  de  l'anni-e  1567   fol.    qui  la  portoient ,  avec  une  inftruclion  comme  il 
rapporte  ce  oui  fuit.-  A  Guillaume  de  Vitel  j  parUroit aux  Eflçus;  lefquels  Elleus  enclincrent 


Receveur  général  des  finances,  pour  les  defrcens 
de  li  &  de  fon  varier  à  deux  chevaulx  ,  en  allant 
du  cg»«andciDCflt  de  Meneur»  des  Comptes 


moult  courroifement  à  ce  que  Monfcigncur 
leur  cfcripvat ,  Se  fe  fouffrirent  d'aier-avant , 
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1)64  Compte  tire  de  la  Chambre  Pierre  Varropel.  Compte  defe  an 

de  Paris  de  134 3.  d'Epoulettes  de  1400. 

Amiot  Arnault.^cuAnnot.P^-  Guillaume  Bataille.  Compte  de 

mter  Regiftre  cotté  \  f9l.  3.  Il  fut  Annot  Amault.i  584.  fol.  j.  Pre- 

commis  avec  Drue  Felifc,  Con-  tnier  Regijlre  cotté  \  fol.  27. 

feiller  du  Duc  à  mettec  fus  &  im-  Joceran  Frcpicr.  Premier  Regif- 

pofer  au  Bailhge  de  Dijonnois  tre  cette  t  fol.  34.  <^ '  50. 

les fouages  deranne'e  1376.  Comb-  Jean  Choufat.  d 

4e  de  Pierre  Jnllot  >  Receveur  des  Pierre  d^Montbertault  Compte 

fouages  de  1 376.  àe  Jean  d'Epoulettes  de  .1400. 

Pierre  du  Ce  lier,  b  Compte  de  Compte  des  penfions  &  gages  de 

Odot  Douay      1 3  87.  1 3  J 6. 

Odot  Douay.  Premier  Regijlre  Jean  d'Epoulettes.  Premier  Re~ 

de  la  Chambre  des  Comptes  de  Di-  f}fr*  cotte  t  foi.  6  3 . 

jon  cotté  t  fol.  «.  Guillaume  Chcvilly  j  ou  Chc- 

Jçan  d'Auxonnc.  c  II  mourut  en  nilly.  e 
Hongrie. 

TRESORIER  DES  CV ERRES. 

Le  Treforier  des  guerres  reçoit  des  Intcndans  des  finances  toutes 
les  fommes  neceflaires  pour  le  payement  de  toutes  les  Troupes,  dont 
il  rend  compte. 

AVDÏANCÎER  oh  CONTROLEVR  DES  FINANCES. 

L'Audlcncier  ou  Contrôleur  fignolt  tons  les  a&cs  de  finances ,  & 
gardoit  tous  les  Regiftres. 

P  EN  S  10  NN  AIRES. 

► 

Le  Duc  avoit  pluficurs  Pcnfionnaires  qu'on  nommoit  Domefti- 


que  Ct  ils  n'avoîent  dedans  lors  lettres  do  Roy  » 
par  lesquelles  il  leur  fuit  mandé  cerfer  tout  à 
■  plain  ,  ils  recommcnceroicnt  arriéres  (eut  pro. 
ces  ,  lefquellcs  lettres  ledit  M.  le  Duc  empêtra 
devers  le  Roy  ,  te  leur  furent  poreces  avant  le 
terme  :  Se  ea  ce  voyage  fut  Ic.lit  Dimanche 
par  fept  jours  &  demi  ,  commençants  le  4. 
May  n68.  pour'ce  qu'il  H  convint  lèjoutncr 
un  jour  à  Ciuion  ,  pour  attendie  M.  Hugues 
de  Prilljt  qui  étoit  hors;&  prit  ledit  Dimanche 
Jean  Uoviilc  Servent  du  Roy,  qu'il  troava  à 
Chiloa  Se  le  mena  avec  lui  »  pout  ce  que  deux 
jours  devant  l'on  avoit  robes  deux  nommes 
ptÉS  d'Oftuû ,  au  feur  de  8.  gros  par  jour ,  poui 


tout,  qui  font  f .  francs. 

«  Il  a  oit  zoo.  francs  de  gages  :  il  étoit  Valet 
de  chambre  du  Duc. 

k  Un  compte  dit  que  ,  lorfqu'il  fut  fait  Re- 
ceveur gênerai,  on  le  déchargea  de  l'Onuc  de 
Mairie  des  Comptes.  Ctmff  dt  Od$$  Dtumy 

e  II  mourut  en  Hongrie. 

d  Fut  fait  Treforier  de  Dole,  par  lettres  do 
îrî.  Juin  ij96.  Ch»mbr»  dts  Ctmftts  d*  Di" 
jeu. 

1 11  étoit  Treforier  de  Dole  ,  le  ax.  Mars 
1400.  Chmntrtdii  Comfttt  dt  Dijon. 
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ques.  Il  yen  avoit  d'autres  qui  avoient  des  penfions  ,  &  ces  penfions 
étoient  de  trois  fortes  :  les  unes  s'appclloient  penfions  à  herbages,  par* 
ce  que  celui  qui  avoit  la  penfjon ,  devok  acquérir  une  terre,  delà- 
quelle  il  devoir  reprendre  de  fief ,  Ôç  devenoie  vaiîal  dy  Pue  >  les  au- 
tres s'appelloient  penfions  à  vie  a  dont  aufli  ils  reprenoient  de  fief, 
&ces  penfions  étoient  affignées  furla  recepte générale,  &  les  demie.» 
tes  étoicat  à  volonté ,  ceft-à-dire ,  autant  qu'il  plaifoit  au  Pue, 

*  *  *  " 

Tmfiomaires  Domeftiques, 

Madame  la  Ducheflè  de  Bour-  francs,  h 
gongne  avoit  ôcoo.  francs  de      Me/lire  Edward  de  Bar,  Marquii 
penfion.  *  du  Pontj  3000.  francs.  Compte  d$ 

Monfeigneur  le  Comte  de  Ne-  Je*n  Cbouf*t,  1401.  1401. 
vers,  iils  aine  du  Duc,  4000*     Me/lire  Jean  de  Rodeniach,  couv 
francs,  b  iin  de  M  le  Djiç, 3 00. francs pçn- 

MadamclaComtcfledeNcvcrs,   dantfavie.  i 
1 00.  écus,  c  Mcflàrc  Guillaume  Poft ,  Prevoft 

Monfeigneur  le  Cardinal  deyi-  de  Monscn  Haynaut,3co.  francs  k 
viers,  400.  francs,  d  McflGrc  Butiile  de  Branchas* 

Monfeigneur  Valeran  de  Lu-  Chevalier  9  Maréchal  du  Pape* 

400.  francs.  Compte  de  Jes»  d'£- 
fouUttcs.  13*7. 

Monfeigneur  de  la  Rochefou* 
cault ,  Chevalier  ,  Confeillcr  & 


3cem bourg ,  Comte  de  Ligny  &  de 
5.  Pol  >  8000.  francs,  e 

Gilles  Bâtard  de  Luxembourg, 
zoo.  francs. f 

Meflîrc  Jacques  de  Bourbon,  Chambclan du  Duc,  3 000  francs. 
Comte  de  la  Marche,  10000.      Monfeigneur  Guy  de  la 


francs,  g 
Meflîrc  Philippe  de  Bar,  3000. 

«  Outre  ces  tooo.  frane$,  elle  ayoit  fcfon  un 
compte  y 000.  francs  pour  Jès  habit»  Si  ceux  de 
fes  enfans ,  non  compris  le  Comte  de  Nevers. 

&  En  1  ji7.  Il  n  a»oit  que  ao-  francs  pat 
«30  is  »  &  en  ij  90. 1.  francs  par  jour. 

t  En  1  }99.  Elle  n'avoir  que  100.  francs. 

à  II  étoit  Prieur  de  S.  Marcel  de  Châlon*. 

•  M  le  Duc  l'envoya  vers  le  Roy  &  le  Duc 
d'Orléans,  pour  avoir  des  gens  de  guerre  pour 
«nvoyer  en  Gueldres.  Compte  Je  Je**  d'Bpou- 
irttts  Je  1400.  &  i}**.  Compte  Je  Jeun 
Chehfmt.  i4oi.  140*. 

/  A  condition  d'Itre  homme  lige  du  Duc. 
Compte  Ji  Pierre  dit  Cellier.  1  j8ï. 

I  Ce  fcignew  fus  fric  à  la  bauulc  de  Nico- 


moillc  ,  5009.  francs»  / 


polis.  Compte  Je  Je*n  OhtufMt.  1401.  140*. 

b  II  étoit  du  confeil  du  Comte  de  Nevers , 
lotlqu'il  alla  en  Hongrie.  Ltyettt  du  voyogt 
de  Hongrie. 

t  A  condition  qu'il  lêroit  homme  lige  (la 
Duc.  Compte  Je  Pierre  du  Celier.  1  j8S. 

*  Il  promit  au  Duc  ,  moyennant  cette  pen- 
Con  ,  de  le  (ervif  envers  je.  contre  tous  ;  ex- 
cepte' la  DucheiTe  de  Luxembourg ,  Brabant  en 
Lembourg  ,  Monfeigneur  le  Duc  Aubert  de 
Bavière  ,  fa  femme  6c  fc«  enfants.  Compte  Ji 
jinnot  Amnult.  1 }  8  j. 

I  Le  Duc  de  Boulogne  le  nomma  pour  être 
I  du  confeil  du  Comte""  de  Ncvers  ,  loifqu'il  alla 
|  eu  Hongrie.  Lsjetto  du  voyage  Je  Hongrie. 

§ENECHAIo 
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SENECHAL  DE  BOVRGOGNE. 

î.e  Senechal  de  Bourgogne  étort  un  des  grands  Officiers  de  Bour- 
gogne. Anciennement  cette  charge  n'etoit  point  héréditaire ,  &  elle 
ne  l'eft  devenue  qu'en  1x16.  que  Eudes ,  Duc  de  Bourgogne  ,  aïant 
ëpoufé  la  feeur  de  Guillaume  de  Vergy ,  la  donna  à  ce  Seigneur  &  aux 
liens.  Cet  Officier  avoit  200.  francs  de  gages  ,  3c  il  étoit  oblige  de 
reprendre  de  fief»  fie  de  donner  dénombrement,  lorfqu'il  prcnoitpof- 
feflion  de  la  charge.  Quels  étoient  les  droits  &  prérogatives  du  Séné- 
chal ,  ils  font  exprimez  dans  l'Extrait  fuivant. 

Hault  fie  puiflant  Seigneur  Helconor  Chabot,  Comte  de  Charny  fie 
de  Bufançois ,  Scnechal  héréditaire  de  Bourgogne  .Chevalier  de  l'or- 
dre du  Roy ,  5c  Capitaine  de  cinquante  hommes  de  fes  Ordonnances  , 
àppellant  depoffeflîon  troublée  contre  les  Maire  &  Echcvins  de  la 
Ville  fie  Commune  de  Dijon,  fatisfaifant  à  l'appointement  donné  par 
vous  M.  le  Baiilif  de  Dijon  ,  ou  votre  Lieutenant,  pour  pofer  fie  arti- 
culer les  moïens ,  caufes  fie  raifons  qui  s'enluivent  ;  à  fçavoir  qu'audit 
fveur  Appellant  appartient ,  à  caufe  de  fes  prcdeceflèurs  1  état  de  Sc- 
nechal en  ce  Païs  fie  Duché  de  Bourgogne ,  pour  d'icelui  état  en  jouit 
en  héritage  perpétuel  par  lui,  fes  hoirsôc  aïans  caufe  jainfi  guérirent 
Mcifire  Pierre  de  Bauffremont ,  Comte  de  Charny,  Dame  Marie  de 
Bourgogne  >  fie  autres  Tes  predeceffeurs  5  auquel  état  de  Senechal  ap* 
partient  plufieurs  belles  authorités ,  prééminences  &  droitures  *  en- 
tre autres  que  le  Senechal  fe  peut  dire,  porter  &  nommer  conserva- 
teur des  privilèges  ,  franchifes  &  libertés  de  la  Ville  Capitale  du  Pais 
qui  eft  Dijon ,  &  de  la  Banlieue  d'icelie,  fie  tels  fe  font  dits  fie  nommés 
les  prédecciïeurs  du  ficur  Appellant ,  qui  ont  porté  l'état  Se  dignité 
de  ladite  'Sencchauflec.  Encore  appartient  à  icelui  état  une  belle  2>C 
excellente  authorité  &  prérogative,  fçavoir  eft  que  au  Duc,  ou  bien, 
au  Senechal  appartient  1  authorité  de  mener  hors  la  Commune  d'icelie 
en  armes,  pour  aller  en  expédition  de  guerre,  fans  pour  ce  attou* 
cher  au  gouvernement  de  là  Commune ,  ni  du  peuple  demeurant  à  la 
;Ville  en  temps  de  paix. 

Item ,  fie  après  que  ceux  envoiez  par  ladite  Communauté  hors  la 
yille  ,  ils  demeurent  fous  le  gouvernement  &  conduite  du  Scnechal, 
pour  les  mener  &  mettre  en  ordre  pour  le  fervice  du  Prince.  Que  le 
Senechal  peut ,  fie  lui  eft  loiûbic  mener  en  fa  compagnie  un  *  ou  plu- 
fieurs bannis,  fie  qui  auroient  été  envoiez  en  exil  par  authorité  de  la*ju« 
(lice  de  cette  Ville,  fans  qu'il  fut  permis  aux  Maire  ficEchevins,  ni 
autres  Officiers  de  ladite  Ville  appréhender  ,  ni  prendre  au  corps  lcf, 
jfos  bannis  étant  en  la  compagnie  du  Senechal, 

Jome  Uf  P  * 
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Item y  à  caufc  dudit  état  de  Scncchal  aparticnta  celui  qui  en  eft 
pourvû  ,  une  maifon  aflife  en  cette  Ville  appelléc  de  toute  ancienneté 
la  maifon  de  Vergy  ,  fituée  en  la  rue  S»  Pierre  >  de  laquelle  maifon 
jouir  le  Heur  Appellant ,  &  lui  cil  propre ,  &  ancien  héritage  dépen- 
dant de  ladite  Senechauftee. 

Item ,  à  caufc  de  laquelle  maifon  il  a,  &  lui  appartiennent  plufieurs 
beaux  droits  par  conceflion  des  Ducs  j  aflavoir  qu'elle  eft  ,  &  a  toû- 
jour  été  exempte  &  immune  de  la  juftice  des  Maire  &  Echcvins  de  la 
Yille ,  de  toutes  prinfes,  gaigeurcs ,  faiucs,  arreft  de  corps ,  de  biens 
pour  quelque  caufc  ou  cas  que  ce  foit ,  civil  ou  criminel  que  l'on 
vouluft  faire  &  entreprendre  fous  l'authorité  &:  juftice  des  Majeur  8c 
Echevins.  Que  les  Tenementiers ,  Fermiers  >  ou  autres  demeurants  eft 
ladite  maifon  ne  font  tenus  fairq  guet  de  nuit  ou  de  jour,  &  ne  font 
contribuables  aux  fubfides  &  impofitions  de  la  Ville  &  de  la  Juftict 
defdits  Maire  &  Echevins. 

Item  y  que  ladite  Maifon  eft  privilégiée ,  franche  &  exempte  defub- 
je&ions ,  impofitions  &  charges  de  ladite  Ville  &  de  la  juftice  d'iccllc* 
&  qu'il  n'eft  loiûblc  aux  Sergens  de  la  Mairie  y  faire  aucuns  ex- 
ploits ,  &c. 

Signé ,  Fiot. 

Cette  Charge  a  donné  occafion  à  bien  des  procès,  comme  il  pw 
xoift  par  les  Comptes  defquels  j'ai  faitEles  xtraits  fuivans. 

Compte  de  Jeanjehanault ,  Receveur  du  Domaine  de  Dijon, 

four  tannée  i+9s. 

• 

Fol.  45.  Noble  Seigneur  Me/lire  Guillaume  de  Vergy ,  Senechal  dé 
Bourgogne ,  laquelle  Senechauftec  appartient  &  la  doivent  tenir  tous 
ceux  qui  portent  le  nom  &  armes  de  Vcrgy  ;  laquelle  Senéchauflee  étoit 
ligitieufe  dutems  du  Duc  Charles  de  Bourgogne  ,  entre  Mcflire  Char- 
les de  Vergy ,  Chevalier,  &  le  Comte  de  Charny ,  les  héritiers  duquel 
Comte  en  ont  été  privez  par  ic  Roy.  Fit  ledit  Meflirc  Guillaume  les 
foy  &  hommages  au  Roy. 

T  1 

Compte  du  même  y  pour  Cannée  i486. 

Fol.  49.  Noble  Seigneur  Philippe  de  Longvy  »  Seigneur  de  Longe- 
pierre  ,  à  caufc  de  Damejehanne  de  Beftrommont  fa  femme  ,  aiant 
droit  en  la  SénéchaufTée  de  Bourgogne  tenuë  en  fief  du  Roy,  que  n'a 
guéres  fouloit  tenir  Meflîrc  Guillaume  de  Vergy ,  Seigneur  dudit  licuè 
de  laquelle  SénéchaïuTée  procès  a  été  pendant  au  Parlement  de  Dijon$ 
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«ntre  Madame  de  Roufly  &.  ledit  Seigneur  de  Longcpicrrc  ,  appellans 
d'une  part ,  fie  ledit  Seigneur  de  Vergy  appelle  d'autre ,  laquelle  Cour 
mit  ladite  appellation  defdits  Appellans  au  néant ,  fans  amende  , 
Se  au  furplus  remit  lefdits  Appellans  es  noms  6c  qualités  que  deflus 
en  Ja  poflellion  de  ladite  SenéchauflTée  de  Bourgogne,  de  la  mai- 
ion  feituée  en  la  Ville  de  Dijon,  vulgairement  appellée  la  mai  Ton 
de  Vergy  ,  &  de  toutes  les  rentes  &  appartenances  de  ladite  Senc- 
«bauffée ,  condamnant  ledit  Seigneur  de  Vergy  à  rendre  &  reftituer 
aufdits  Appellans  les  fruits  par  luy  levez,  &  les  lailîer  jouir  jufques 
à  ce  que  par  ladite  Cour  en  la  dimnitive  de  la  matière  petitoire 
en  feroit  autrement  ordonné  ,  les  dépens  de  ladite  caufe  d'appel 
refervez  en  ladite  caufe  d'appel  dudit  petitoire  »  &c.  (  la  date  dudit 
Arreft  n'eft  point  rapportée.)  Et  pour  faire  voir  que  ladite  Scnéchauf- 
féeappartenoit  audit  Seigneur  de  Longepierre,  il  jultifiad'un  article 
de  traité  fait  contenant  ces  mots  :  Et  pour  le  furplus  des  autres  Chaf- 
tcls  i  Terres  ,  Seignorics ,  rentes  des  chcvanccs  defdits  feux.  MefTei- 
gneurs  ,  Dame  ,  Comte  &  Comteflè  de  Chatny ,  &  de  Damoifellc 
Philibcrtc  de  Beffroimont  leur  fille,  demourcra  à  nous  lefdits  Sei- 
gneurs &  Dame  de  Longepierre,  pour  nous  &  nos  héritiers  &  ayans 
caufe  en  héritage  perpétuel ,  comme  aufli  de  800.  liv.  de  rente  à 
nous  faite  par  ladite  feu  Dame  Marie  de  Bourgogne»  tant  les  Chaftcl, 
Seignorics  &  Chaftcllcnies  de  Mircbel,  Couchey,  la  Senéchauflee  de 
Bourgogne ,  &  tout  le  réfidu  de  la  Terre  de  Beaunois  ,  reflort ,  jufti- 
ces ,  fiez ,  rerefiez  ,  membres  &  appartenances  quelconques ,  char- 
ges de  leurs  charges ,  même  des  fondations  faites  par  feu  Madame  la 
Comtcflc  de  Charny  fur  lcfdites  Terres.  Ledit  Seigneur  de  Longe- 
pierre reprit  de  fief  de  ladite  SenéchaulTée  vers  Monfcigneur  le  Gou- 
verneur de  Bourgogne,  aïant  promis  d'envoïer  fon  dénombrement 
en  la  Chambre  des  Comptes.  II  reccut  *  00.  liv.  pour  une  année  écheuë 
â  la  Penthecoftc  de  ce  qui  fe  paie  pour  ladite  ScncchaïuTéc  fur  le  Do- 
jnaine  de  Dijon. 

Compte  au  Domaine,  pour  Cannée  i49f* 

Folio  70.  le  23.  Juin  1494.  Jean  de  Longvy ,  Ecuicr,  fît  au  Roy  les 
foy  &  hommages  de  la  Senéchauflee  hereditable  de  Bourgogne,laquelle 
lui  appartenoit  par  donation  à  luy  faite  par  Dame  Jehan  ne  de  Bef- 
froimont fa  merc  >  en  ce  compris  à  ladite  donation ,  les  maifons ,  jar- 
din &  court  communément  nommées  de  Vergy,afliscnla  Ville  de-Di- 
jon >  avec  les  vignes,  terres ,  droits  &  prérogatives  étant  des  membres 
i'içellc  SeiK'cbauû'ée,&  par  cfpecial  zoo.  liv,  alfignés  fur  le  Doniair 

DU 
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ne  du  Bailliage  de  Dijon  de  rente  annuelle  >  perpétuelle  &  hercefôtav 
blc  à  caufe  de  ladite  Senéchauflec  ,  &  fat  meu  différend  entre  noble 
Seigneur  Helyon  deGrantfon ,  Seigneur  de  Poix  ,  du  Vaul  S.  Julien, 
de  la  Marche,  &  de  Mircbcl  >  mary  de  Dame  Jehanne  de  Beffroi  morve 
fa  femme,  laquelle Scnc'chaulTec  n'agueres  foulok  tenir MeflireGuil» 
Jaumc  de  Vcrgy ,  &  fut  adjugée  à  ladite  Jehanne  de  Bcffroimont  pour 
les  caufes  rapportées  au  compte  dudit  Domaine  pour  Vannée  1488*. 
fol.  49.  &  jo.  .  . .  Depuis  par  Arreft  de  la  Chambre  des  Comptes  dm 
10.  Juin  1496  du  confentement  dudit  Jehan  de  Longvy  ,  il  fut  dit 
que  le  revenu  de  ladite  Senéchauflec  feroit  reccu  par  ledit  Seigneur 
«le  Grantfon. 

Comité  de  Jean  de  Saumaire  >  Receveur  du  Domaine  de  Dijon , 

pont  l'année  finie  en  1  jo*. 

Folio  65.  Mcflire  Helyon  de  Grantfon,  Chevalier,  Seigneur  de 
Poix,  delà  Marche,  &  de  Mirebel,  mary  de  Dame  Jehanne  de  BerTroi- 
jnont ,  fit  au  Roy  les  foy  &  hommage  de  là  Sénéchauflce  de  Bourgo* 
gne,  à  caufe  de  ladite  Dame  fa  femme»  laquelle  Senéchaulïce  fouloif 
tenir  Mcflire  Guillaume  de  Vergy  >  &  adjugée  à  ladite  Dame  Jehanne 
de  Beffroimont  pour  les  caufes  rapportées  au  compte  fini  en  1488. 
folio  49.  &  au  compte  de  Tan  1495, fut  ordonné  que  ledit  Seigneur  de 
Grantfon  receveroit  les  100.  livide  penfion  aflignecsfur  les  comptes 
.du  Domaine,  nonobftant  le  différend  étant  entre  luy  &  Jehan  de 
Longvy  ,  qui  pretendoit  ladite  Sencchauûée  à  luy  appartenir  par  lft 
donation  que  ladite  Jehanne  fa  merc  lui  avoit  faite. 

■ 

Compte  du  Domaine  dj  Dijonyde  l'an  ip 

Folio  79.  Noble  Seigneur  Meflire  Jehan  de  Longvy  ,  Chevalier  ^ 
Sénéchal  hcrcditable  de  Bourgogne ,  Seigneur  de  Givry ,  Baron  de  Mi* 
rebcl ,  fit  les  foy  &  hommage  de  ladite  SénéchauiTée  par  le  décès  de 
Dame  Jehanne  de  Beffroimont  fa  mère..  .  .  Ce  Jehan  de  Longvy  avoitf 
e'pou  fé  Jehanne  d'Orléans,  de  laquelle  il  eut  Françoifc,  Claude,  Loyfo' 
&  Jacquctre ,  laquelle  fut  tutrice  dcfdites  Damoifclles.- 

(omjte  de' Jean  Saumaire,  Receveur  du  Domaine  de  Dijon ^our 
tannée  finie  le  30.  Septembre  1511. 

Folio  77.  Noble  Seigneur  Claude  de  Beffroimont,  Seigneur  &  Ba«* 
ron  de  Sombernon  ,  Senéchai  de  Bourgogne ,  laquelle  Senéchaufléd 
avoit  ctéaeouifcpar  feu  Dame  Charlotte  dç  Longvy  famere,  des  fil- 
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1«*  Ôc  héritières  de  feu  Meflïrc  Jehan  de  Lôngvy  >  Chevalier,  Sei- 
gneur de  Givry  *  Sénéchal  her éditai  de  Bourgogne,  en  laquelle  qua- 
lité ledit  de  Bcftroimont  avoit  droit  de  prendre  en  la  recepte  du  Do- 
maine du  Bailliage  de  Dijon  zoo.  liv.  par  an  ,  laquelle  fut  reccue  par 
MeiTrrc  Cbrrftophlc  de  Longvjr ,  Chevalier ,  Seigneur  de  Neufchatfcl 
&  deLongepierre  ,  au  nom  &  comme  Curateur  dicernéaux  corps  & 
biens  dudit  Claude  de  Beffroimont  fbn  nepveu  moindre  d'âge,  laquelle 
Da  me  Charlotte  de  Longvy  avoit  obtenu  Lettres  de  fourfrances  du 
;Roy,pour  lui  faire  les  devoirs  de  fiez  de  ladite  Scncchaufîee,  donnée* 
à  Paris  le  7.  Janvier  15*1.  pour  un  an. 

Jean  de  VCrgy*,  Seigneur  dcllçpc.AComptedeÙuilUumeBatailU 
Champlite  >  Scnçchal  dcBourgoV  [de  1  390.  fol.  37. 

MARÉCHAVX   ÙE    BOVRGOG  NE* 

le  Maréchal  de  Bourgogne  étoit  des  premiers  Officiers  de  Bour- 
gogne. On  ne  fçait  point  le  temps  auquel  cette  Charge  a  été  établie  : 
-ce  qui  eft  certain  ,  c'ert  qu'il  n'y  avoit  qu'un  Maréchal  en  Bourgo- 
gne >  lequel  on  ne  pouvoit  deftituer,  fans  auparavant  lui  avoir  rait 
ion  procès.  Cette  charge  n'étoit  point  héréditaire  3  mais  elle  dépens 
doit  abfolumcnt  du  Duc ,  entre  les  mains  duquel  le  Maréchal  ctoit 
obligé  de  faire  le  ferment ,  après  lequel  ferment  le  Duc  lui  met  toit  en 
main  le  bâton  de  Maréchal ,  &  le  déclaroit  commandant  de  fes  ar* 
mecs.  Cet  Officier  avoit  plufieurs  droits  >  outre  fes  gages  qui  étoierit 
de  deux  cens  francs ,  il  prenoit  un  demy  franc  fur  la  paye  de  chaque 
fbldat.  Le  Roy  de  France  aïant  fait  quelques  Ordonnances  touchant 
les  Maréchaux  de  France  r  le  Maréchal  de  Bourgogne  préfenta  Rc« 
quête  à  Monfcigncur  le  Duc  ,  afin  d'avoir  de  pareils  rcglcmcns;  mais 
on  ne  fçaif  fi  cette  Rcqueftc  eut  fon  effet.  Cette  charge  fubfifta  cri 
Bourgogne,  même  après  la  réunion  du  Duché  à  la  Couronne,  mais 
elle  a  été  fuppriméc  dans  la  fuite.  Cet  Officier  fous  les  anciens  Ducs 
n'étoit  pas  chef  des  armées,  mais  le  Connétable,  laquelle  charge  a  été 
fupprimée,  aucun  titre  n'en  parlant  fous  les  quatre  derniers  Ducs.  En 
1 19}  Ponccy  dcGr  an  ceyéroit  Connétable  de  Bourgogne,&  en  i*<>6, 
Jean  Sire  de  Choifcul  Pétoit ,  &  avoit  des  gages  go.  liv.  tournois. 

Lorfquc  le  Maréchal  étoit  abfent  de  l'armée,  le  Duc  établiflbit 
un  Maréchal  de  l'Oft  ,  lequel  jouiûoit  des  gages  ,  droits  &  préro- 
gatives du  Maréchal. 

Olivier  de  la  Marche  dit  que  les  Maréchaux  des  logis  &  de  Phôtd 

m  II  étoit  Gourerneuî  du  Comté  «le  Bout-  |  Ctmftt  J<J<4»  Dc»*j.  ijtf.e>  J  jtt* 
joagne.  Ctmftt  dit  mtmt  d$  i)?u  f»U^,  » 
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étoient  fous  le  Maréchal  i  qu'on pouvoitappcllcr  devant  lay  du  grand 
Confeil  &du  Parlcmcnt>ou  autre  jugement  peut  matière  de  guerre,  & 
qui  touchoit  le  fait  de  la  guerre  dont  il  pouvoir  juger  ,  &  de  luy  on  ne 
pouvoit  appcllcr. 

Me/fire  Guy  de  Pontaillier  fait  Chambelan  fut  fait  Maréchal  après 
Maréchal  par  Lettres  données  la  mort  du  précèdent.  Ourre  les 
à  Dijon  le  30.  Décembre  1364.  gages  ordinaires,  il  avoir  1200. 
avoit  zoo.  francs  de  gages  paya-  francs  de  penfion.  b  Compte  de 
bles  à  deux  termes,  içavoir,Pâ-  Guillaume  B  a  utile  de  13  9 
ques  &  la  Touffain&a  prenoit  un  49. 

demy  franc  fur  la  paye  de  chaque  Mcflîre  Jean  de  Vergy  ,  Sci- 
foldat,  &  avoit  300.  liv  de  pen*  gneur  de  Fou  vans  ,  Maréchal  de 
fion  par  Lettres  du  Duc  données  Bourgogne  par  Lettres  données  à 
à  Dijon  le  50.  Décembre  1 3*4.  *  Paris  le  3.  Janvier  14.00.  c  Çomp» 

Meflire  Guillaume  de  la  Tre-   te  de  Çuiltnum  Çhevtlly, 
■moille  .  Chevalier,  Conseiller  & 


«Le  iy.  Janvier  137*.  Le  Duc  envoia  au 

Duc  de  Lorraine ,  q^ui  faifoit  la  guêtre  à  l'Ar- 
chevêque de  Trêves  cinquante  hommes  d'armcS 
&  10.  Aibaletricrs  foos  Us  ordres  dudic  Maré- 
chal 11  le  fïftune  aflemblée  à  Gray  pour  le  fait 
du  Ces  (interdît  )  du  Comté  de  Bourgogne  con- 
tre l'Archevêque  &  Chapicrc  de  Bciançon  ,  en 
laquelle  aflcmblc'e  le  trouvèrent  MtlTire  Guy  de 
Pontaillier ,  Maréchal  de  Bourgogne  ,  «ère 
Alexandre  de  Monragu  ,  Abbé  de  S.  Bénigne  de 
Dijon  ,  Maittres  Driie  Fclife  ,  Jean  Couillicrs 
Doyen  de  la  Chapelle  du  Duc  ,  Pierre  Paris  de 
la  Jaifle  Doyen  de  Châlon  ,  Etienne  Jean  Offi- 
ciai de  Langrcs  ,  Jean  de  Serdey  Archidiacre 
de  Thoul ,  8c  Jean  Mongin  Bailly  d'Auxoi*  , 
tous  Confcillcrs  du  Duc  ;  &  avec  culx  Maître 
Gullaurhe  d*Argy  Clerc  Notaire  publique. 
Ccmpte  de  Vdot  DtMMj  it  1390.  ftl.  J4.  H 
fut  de  Dijon  en  Savoyc  par  devers  Monfci- 
gneur  le  Comte  de  Savoyc,  par  ordre  de  M. 
K  Due  ât  de  Madame  la  DucheiTe.  A  la  marge 
il  eft  eTcric  que  ledit  voyage  fut  fait  à  carte  que 
]t  Seigneur  de  Scnecey  vouloir  fortifier  (on 
Chaftel.  Compte  deXictUt  Courbetonde  1 3 7 1. 
Compte  d'Anntt  Arnmultdt  1)77.  Le  7.  Mars 
1180.  il  fut  fait  Gouverneur  du  Duché  5c  des 
terres  que  le  Duc  avoit  au  Comte  de  Bourgogne, 
<ux  eages  de  j. francs  pat  jour  fit  de  400- liv,  de 
penfion  Compte  d" Amiot  Arniult,  jjJi./W. 
n-  Compte  du  même  ,  de  l'inné t  i}8f.  /•/. 
rrr.  Et  en  1  }8fi.  il  receutao  nom  de  M.  le  Duc 
}e  fermenr  de*  habitant  de  Besançon  pour  la 
garde  de  ladite  Ville.  Il  alla  à  CharroHes  avec 
M*.  Picirç  Paiis  Çoafcillcr,  Se  Rcgnault  Go». 


bault  Me.  des  Comptes  le  14  Juin  1 190.  payer 
aux  Seigneurs d^Armagnac  foooo-francs.  Comp* 
te  de  Pierre  vlropel  dt  1 ?  jo  f<-l.  \%.  Il  moo- 
rot  le  4  May  1  tji, 

*  11  ctoit  Seigneur  d'Ucbon  &  de  Bourbon» 
Lancy,  &  frerc  de  Guy  de  la  Trcmoille.  Le  ... , 
Juillet  1 584,  le  Duc  lui  accorda  tioo.  francs 
a  lever  en  trois  ans. fur  Botubon-Lancy  ,  poar 
être  emploies  aux  (orti&catious  âc  clôture  de 
ladite  Ville.  En  1387,  ilconduiiît  110. hommes 
d'arrats  pour  le  (êrvke  de  la  Duchefle  de  Brà- 
bant,  ferur  du  Duc  de  Bourgogne  ,  laquelle 
faifbit  la  guerre  au  Duc  de  Gueldrc.  Comptt 
de  Piem  du  Cellier,  Cernée  dt  Geromii  d'Air* 
dt  1  J84. 

c  Ce  Seigneur  érant  Gouverneur  du  Comté  , 
demeura  auprès  du  Duc  à  Paris  ,  à  Corbeil ,  èc 
à  Melcun  depuis  le  6-  Octobre  1402,  jusqu'au 
premier  Janvier  fuivant ,  avec  quinze  gentils- 
hommes. Comtois  aimez  à  couvert ,  à  rai(ôn 
de  f.  francs  par  jour,  fit  de  quinze  francs  pat 
mois  pour  chaque  gentilhomme ,  au  nombre 
deiquels  étoit  Jean  de  Tratoudans.  Compte  dt 
iittilluume  de  Chtvilly.  1401.  fol.  44.  M.  le 
Duc  donna  à  Meflire  Jean  de  Veigy  Seigneur  de 
Fouvans  ,  fon  Marcichal  8t  Gouverneur  do 
Comté  1000.  efeus  ,  pour  les  frais  &  millions 
qu'il  a  f-its  &  fourenas  pour  une  armée  par  lui 
faite  en  la  Terre  du  Mont  Royaul ,  pour  icelk 
mettre  en  la  main  de  otoodit  Seigneur,  pat  let- 
tres données  à  S.  Germain  en  Laye  le  r  r.  Avril 
1401.  Gtmpte  de  ^tttn  Cboufst  de  1404* 
Comptt  dt  G*Ui**nu  Cbtvilij,  1404.  ft:. 
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PREVOST  DES  MARECHAVX.  ! 

Olivier  4c  la  Marche  dans  fon  état  de  la  maiipn  4e  Charles  Duo 
de  Bourgognc,parlant  du  Prévôt  des  Maréchaux, dit:  Le  Duc  a  un  Pré- 
vôt des  Maréchaux  fort  accompagné  de  compagnons  de  guerre  ,&  ice- 
luy  Prévôt  fait  faire  exécution  criminelle  par  tous  les  pays  de  la  dé- 
pendance du  Duc,  excepté  en  l'otel  du  Dac  qui  eil  A  îa  Juridiction 
des  Maîtres  d'Hôtel.  Au  temps  de  la  guerre  le  Prévôt  conduit  les 
Marchands,  &  met  les  vivres  à  prix , tient  la  jufticc  parmy  l'oft,  tant 
criminelle  que  civile,  &  peut  oiiir  de  toutes  matières,  excepté  de  fait 
de  guerre ,  juge  &  exécute  criminellement ,  appointe  &  juge  les  caufe» 
civiles ,  fans  appeller  à  autre  pcrlonne ,  s'il  ne  luy  plaift. 

AMIRAL.  \ 

La  charge  d'Amiral  étoit  inconnue  chez  les  Ducs  de  Bourgogne^ 
delà  première  race  •  mais  les  quatre  derniers  étant  devenus  les  maî- 
tres des  Pay  s- bas  fei  tuez  en  partie  fur  les  bords  delà  mer,  elle  ctojr! 
une  des  principales  de  leur  maifon.  Cet  OJficier  qu'on  nommait  Ami- 
ral de  Flandres ,  commandoit  toutes  les  troupes  de  mer  ,  &  avoie 
pluficurs  droits  &  prérogatives.  On  nefçait  point  quels  gages  il  avoir, 
apparemment  qu'ils  n'étoient  nf  |Kùs  ni  moins  confidcrables  que 
ceux  des  autres  grands  Officiers. 

'  Meflire  Jean  Cagand,  Seigneur  Meflîre  Guillaume  de  la  Tre- 
de  Coxide  ,  Amiral  de  Flandre.  moille ,  Maréchal  de  Bourgogne  , 
:  Me/fircAncel  Spinola,Ambaf-  noo.  francs,  e 
fadeur  du  Seigneur  de  Methdin  M'eflirc  Yrnblc.Siredc  Challant 
30.  francs  par  mois.  Compte  de  &  de  Mont  jouet  en  Savoyc,  Che- 
Jtan  Choaf+t  de  1401.  14OZ.        valicr,  600.  francs  alignés  fur  la 

Meflire  Jean  ,  Comte  de  Sa  Unes,   recepre  générale  des  finances,  d 
•300.  écus  fa  vu-  durant.  *  Mc/firc  Adam  dcBerghcs,  Chc- 

Mctfire  Jean  de  Vienne  ,  Seir  valicr  du  Duché  de  I-irnbourg  # 
gneur  de  Rolans,  Amiral  de Fran-  .  500.  francs,  e 
ce ,  1 00.  florins,  b  Maître  Baudoin  de  la  Nicppc  , 


«  Donc  il  rcp'it  de  fier". 

b  Ce  Seigneur  ctoit  du  Confcil  du  Comte  de 
Kevcrs  ,  lo-fqu'il  ail»  to  Hongrie.  Lsytstt  dn 
vtyage  d*  Honjrif. 

•  e  H  «ftoit  du  confeil  du  Comte  de  Nevc»  , 
lorfqu'il  paâfa  en  Hongrie.  L»jtttt  dm  voyait 

d  Pour  laquelle  pennon  ;1  promit  erre  horo- 
Uge  de  MwUçigncm  U  Duc,  #  k  f«w 


envers  8c  contre  toa*  }  excepté  J'EjMife ,  T Em- 
pereur Se  le  Comte  de  Savovc  Ton  i:riir  na- 
turel. Dans  un  antre  compte ,  il  cft  ih  ot.'il  de- 
voir achepter  une  tene  c.n  Fonr«o£né ,  pour 
êtte  lui  (se  fes  fttcccflrarj  hommes  <kiit  Duc  , 
avec  l'exception  cy-devar.t  marquic.  Cernât* 
dt  Piern  de  Montitrt^mlt  J*  j  59  f. 

e  Un  compte  delà  Chambre  d?  Bourço^ne  , 
dit  que  ce  Seigneur,  derme  homme  lige  ou  Duc,* 


Ecat  des  Ôfficicrs  &  Domeftiques 

Clerc  Licentié  en  Loix,  Précep-  Maître  Pierre  Tarquelin ,  Prê- 
teur de  Manfcigncur  le  Comte  de  cepreùr  de  Philippe,  fils  da  Duc 
Nevers  ,  no.  francs.  Compte  de  Bourgogne»  80.  francs.  Compte 
fAonat  Arnault.  1  f  S  J .  de  je*»  Chouftt.  1 40 1 .  1      . 1 

C  H  A  M  B  £  L  A  N. 

Le  premier  Chambclan  étoit  le  premier  Officier  de  la  Chambre  dit 
Duc ,  &  en  cette  qualité  il  avoit  la  clef  de  la  chambre  du  Prince  ,  le 
premier  apartement  après  ecluy  du  Duc,  gardoit  le  feau  fecret  ,  & 
portoit  à  l'armie  la  bannière  de  Bataille.  Il  avoit  fa  table,  laquelle 
étoit  fervie  ,  comme  celle  du  Prince  même  :  il  commandoit  à  toîrt 
les  Officiers  de  la  Chambre  qui  dévoient  luy  obéir  comme  au  Licutè* 
nantdu  Prince.  Cette  charge  étoit  vénale  &  héréditaire,  &  celui  qui 
lapofledoit ,  en  devoit  reprendre  de  fief  $  elle  avoit  pluficurs  droitsôc 
prérogatives.  Deux  pièces  qui  m'ont  été  communiquées  ,  les  font 
connoître  :  l'une  cft  tirée  d'un  ancien  raanufeript ,  qui  a  pour  titre , 
Coutume  de  Bourgogne,  qui  fe;  trouve  dans  le  cabinet  de  feu  M.  la 
Mulier ,  Procureur  du, Roy  de  Semur  en  Auxois,  dans  lequel  cft  rap- 
«.  porté  ce  gui  fuit.  »  Sermens  des  Barons  &  Nobles  4e  Bourgogne.  Le 
».  Noble  qui  veut  reprendre  fa  terre  ,  doit  venir  au  Chambclan  du  Prin- 
m  ce ,  &  dire  ,  je  veux  faire  hommaige  à  Monfeigacur  de  ma  terre  qui  c(J 
m  de  fon  fied ,  &  s'ileft  en  état ,  je  fois  preft  de  reprendre.  Le  Chambct 
»  lan  doit  aller  pardevers  le  Seigneur  compter  la  nouvelle ,  &  le  Prince 
„  doit  répondre  7  nous  fumes  prefts.  En  allant  quérir  le  Vavaflcur  , 
„  le  Prince  fe  doit  lever  tout  droit,  &  ofter  fon  chappeau  ,  &  que  le 
M  yavaïïèur  le  trouve  en  tel  état.  Lacaufe  cft ,  quar  il  doit  honorable* 
„  ment  recevoir  fon  valTal  tout  droit  ;  quar  il  fojt  droit  par  droiture ,  la 
„  tefte  découverte  pour  le  baifier  humblement  &  reyeremment.  Le  vaf- 
-  fâ.l  doit  venir  devant  fon  Prince  en  lui  inclinant  par  vraye  humilité  , 
»  fon  chaperon  oftéçn  vraye  obéiûancc ,  &  venir  tout  <}roicvcrs  le  Pria* 

■soyenaant  f  09  .francs  de  penfion  par  an  ,  àMa  prefter  t  aîdsr  cohfdl  &  confort  en  celle  ,  ou 
charge  que  les  héritiers  après  (on  trépas  &  de» 
fucceiTeurs  Ducs  de  Brabant  &  de  Limbourg 
feront  lé  même  ferment  dont  ledit  Mcflire 
Adara  a  fait  foy  Se  homage,à  q.ioy  mondit  Sei- 
gneur l'a  rcceu.lui  promettant  de  le  fcrvir  bien 
&  loyaulment  routes  &  quaur.es  foys  qu'il  le 
t>]Urrr»,ou  fcrarcquexij^de  garder  fes  droits, 
honneur  8c  prorfi:  par  tout  où  ii  le»  pourra 
Çonnoitrc,  &  faire  envers  luy  tout  ce  que  bon 
le  loyal  vaOal  lige  doit  faire  envers  fon  Sei- 

{ rieur,  faas  ce  que  ledit  Meifire  Ada'.n  ,  ou  fes  I  Mcflire  Adam"  a  '^Vifwlcnti^ Smtn  i# 
t«"iwfcr*iir^ 

ce  » 


«n  oartie  contre  mondit  Seigneur ,  lefdits  fuc- 
cefleurs,  ne  de  lés  fbrrcrc/Ics,  porter,  ou  fouffrif 
ctre  fait ,  ou  porté  aîicun  dommage  à  mondit 
Seigneur,  fefdits  facccflcurs  ,  fes  pays  ,  gens  Se 
ujbgicz  pour  quelque  cauiê ,  ou  occaûon  ,  ou 
pour  Quelconque  Seigneur  ,  ou  perfonne  que  ce 
foit ,  fans  ciceptioii  aucune.  Et  après  le  decc# 
dudie  Meflire  Adara ,  fcrpnt  tenus  les  héritier* 
dc^renouvcller  ladite  fpy  Se  boqnmaigc  i  motif 
ditScignenr  &  à  fes  fuccefleurs.  Su/  quoy  lcjif 
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de  Philippe  le  Hardy ,  Duc  de  Bourgogne.'    j  j" 

fce,  comme  droit  en  fcaulté  ,fes  deux  mains  jointes  entre  les  mains  *t 
<lu  Prince,  par  vraye  foy  ,  &  aulfi  en  ouconfant  les  deux  mains  du  « 
vavaffeur.  Après  le  vavafleur  doitbaifier  le  Prince  en  la  bouche,  &le  « 
ïrince  le  vavafl*eur,pour  cfttcplus  fermes  en  amour,en  tranquilité,en  <* 
loiiauté  fans  aucune  corruption,en  difant  de  par  le  vavafleur,chier  Sire,  <• 
}e  reprens  &  entre  en  votre  foy ,6c  en  faire  hommaige  de  ma  terre ,  &  le  <* 
Prince  doit  répondrc,nous  vous  y  reccvons,&  vous  enjoignons &com-  « 
mandons  fur  la  feaulté  que  vous  nous  avez  laite ,  que  dedans  tel  Jour  ,« 
vous  nous  bailliez  foubs  votre  fée l  la  déclaration  de  votre  terre  &  fief.  <« 

L'autre  pièce  eft  une  Requcfte  prefentéc  en  1420.  par  Jean  de  la 
Tremoille  ,  Seigneur  de  Jonvelle  à  Mcflieurs  du  Confcil,  pour  qu'ils 
euflent  à  le  laiffer  jouir  des  droits  que  Philippe  le  Hardy ,  Duc  de  Bour- 
gogne avoit  accordé  en  1 3  8 1 .  à  Guy  de  la  Tremoille  fon  grand 
Chambelan  »  lefqnels  droits  étoient  tels. 

Premièrement ,  qu'il  doit  être  continuellement  en  l'oftel  du  Duc 
de  Bourgogne  ,  à  tant  de  chevaulx  qu'il  appartient  à  fon  e'tat ,  &:  doit 
javoir  les  robes  du  Duc- 

Item ,  quand  il  eft  fait  Chevalier,  il  eft  &  doit  être  grand  Maître 
jdc  l'oftel. 

Item ,  que  tous  Ecuiers  de  l'oftel  du  Duc  qui  font  faits  Chevaliers  » 
tl  doit  avoir  les  robes  d  ecune  qu'ils  ont  au  temps  qu'ils  font  faiz 
Chevaliers. 

Item,  que  tous  Barons  &  Princes  qui  entrent  en  la  foy  &  homma- 
ge du  Duc  ,  àcaufedu  Duchié,  il  doit  avoir  un  mark  d'or,  &  pareil- 
lement doit  avoir  un  mark  d'argent  de  chafeun  Bannerct. 

Item  ,  des  Lettres  &  Chartres  fécllécs  en  laz  de  foye  ,  demy  mark. 

Item ,  de  tous  Prevofts,  Viers,  Chaftelains  ,  nouveaux  prenan» 
Prevoftés,  un  mark  d'argent. 

Item  ,  que  toutes  foys  que  le  Duc  lait  fefte  ,  criée,  ledit  Chambe- 
lan doit  avoir  le  jour  d'icelle  fefte  toutes  les  couvertures  des  vaiflelles , 
dont  l'on  fert  le  Duc  au  difné  ou  au  foupé,  foient  d'or  ou  d'argent , 
eu  autres. 

Item,  toutes  foys  qu'ils  epoufent  femmes  ,  touslesparemensde  fa 
chambre  ,  8c  qui  y  font  le  jour  defes  nopecs  ,  font  &  doivent  ap«- 
partenir  audit  Chambelan. 

Pour  répondre  à  cette  requcfte  ,  Mcflieurs  du  Confeil  &  des  Comp- 
tes s'aflemblcrcnt  le  15.  Juin  Ï420.  «  où  étoient  Monfeigneur  J  E-  « 
vêqucdeTournay  ,  Chancelier  de  Monfeigneur  ,  Mcflirc  Philibert  de  « 
S.  Legicr,  MelTire  Guillaume  de  Champdivers,  Monfeigneur  de  <• 
Thoulongeon  ,  Maiftre  Richart  deChancey  ,  Maiftrc  Guy  Gelinicr ,  « 
J&onfcigneur  le  Doyen  d'Oftun  ,  Monfeigneur  le  Doyen  de  laCha-  « 
Tome  IL  '  £ 
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$4         Ewt  des  Officiers  &c  Ddmeftigues 

»  pelle ,  Matfrrc  Jehan  Mercier  ,Maiftrc  GuiilaHmc  le  Changeur  »  Maif' 
»  tre  Jehan  Pcluchot,  Mai/Ire  Rçgnauit  Joly ,  Maiftrc  Jehan  Boffcau  9- 
»  Mai/ire  Guillaume  Courtot>  Maiftre  Jehan  Bonoft,  Maiftre  Dreue 
»  Marefchal ,  Maiftre  Jehan  de  Saulx  &  Jehan  Fraignot  :  fut  délibéré 
»  fur  les  droits  que  Meflirc  JcfaandclaTremoillc  ,  Seigneur  de  Jonvellc 
»  demande  comme  premier  Chambclan  ,  lcfquels  droits  il  di foi t  être 
•»  déclarez  en  une  lettre  de  feu  Monfeigneur  le  Duc  Philippe  donnée  en- 
«1381.  fignée  par  feu  Maiftre  Jacques  du  Vaui  ,  ainfi  qu'ils  font  dc- 
£  clarcs ,  &  par  touscnfemble  conclud  que  >  confideré  que  ledit  pre* 
*»  micr  ChambeJan  n'a  point  joy  des  droits deflus  dits,  excepté  de  deux,» 
*»  c'eft  aflàvoir  de  ceux  qui  font  nouvellement  Prévôts  nouveau lx  au! 
»  Duchié  deBourgongne,  &  qui  par  avant  ne  le  furent  oneques ,  de  1er 
»vcr  d'un  chafeun  d'eulx  un  marc  d'argent  au  prix  de  fix  francs,  & 
»  des  grâces  &  chartres  en  laz  de  foyc  de  chafeune  demi  marc  >  que  il 
»  ne  doit  point  joir  des  autres  drois  deflus  déclarés  qu'il  demande  à 
»»  avoir,  &  que  Monfeigneur  ne  lui  en  doit  faire  ne  bailler' aucunes  Let^ 
»  très ,  &  que  combien  qu'ils  foient  déclarés  en  certaines  lettres  qu'il- 
«  a  exhibées,  fcelléesdu  feel  fecret  de  feu  Monfeigneur  le  Duc  Philippe , 
»  &  /ignées  dudit  feu  Maiftre  Jacques  :  li  feinblc-t-il  que  l'on  ne  doif  " 
»  fby  adjouter  aufdites  lettres  obtenues  par  feu  Mefllre  Guy  de  la  Trc- 
».  moillc,  jadis  premier  Chambelan  dudit  feu  le  Duc  Philippe  ,tant  pour 
»  ce  que  lefdites  Lettres  étoient  féellées  du  féel  fecret ,  &  non  pas  dov 
»  grand  féel  que  le  Chancelier  de  Monfeigneur  porte  >  comme  pour  ce 
n  qu'il  a  efté  rapporté  que  ledit  Maiftre  Jacques  qui  les  avoir  lignées» 
»  étoit  famé  d'avoir  fai&e  &  lignées  plufieurs  lettres  »  fans  le  fceuôc  or* 
»  donnance  dudit  feu  le  Duc  Philippe  ,  qui  à  fon  vivant  en  avoir  efté  au^ 
M  cuncs  fois  courouciés  contre  li,  comme  aucuns  difoient,  3c  que  furent 
»  MaiftrcAndrié  Pafté,&  Regnault  Gonbaut.jadis  Maiftres  defdits  comp-f 
»  tes,Favoient  plufieurs  fois  dit  en  leur  vivant  en  laChambre  desComptes 
*  tant  ès  viez  comptes  »  comme  autre  part,  &  au/fi  au  rrefor  de  Mon* 
»  feigneur ,  où  Ton  n'a  trouvé  aucune  chofe  des  droits  que  demande  Ici 
»  premier  Chambelan.  Et  toutes  voies  ,  lefdites  lettres  contiennent  que 
»lorslelditscomptcs,Papiers&Regiftrcs  deladitte  chambre  furent  veuz^ 
m  qui  femble  cftre  contre  vérité  j  car  s'il  en  fuft  -aucune  chofe ,  l'or* 
m  en  euft  peu  trouver  aucuns  enfeignemens ,  &  n'a  l'on  point  veu  nefeer» 
*»  que  d'iccux  droits  ils  ayent  point  joy  neuféfors  que  defdits  deux  cas  y 
m  c'eft  aflàvoir  du  marc  pour  chacun  nouvel  Prévoit ,  &  du  demi  marp 
»  des  grâces  &  Chartres  que  mondit  Seigneur  le  Duc  pafle,  &c.  &  ou-' 
»  tre  fut  délibéré  que  pour  ce  que  Monfeigneur  avoit  grand  dommage 
m  au  bail  de  fes  Prcvoftés  dudit  Duchié  ,  pour  ce  que  plufieurseny  a  qui' 
«  prendroient  lefdites  Prcvoftés  qui  ne  furent  uneques  Prcvofts ,  &  le* 
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âc  Phîlippele  Hardy ,  Duc  de  Bourgogne'      $  r 

jfttertroicnt  à  plus  hault  pris  ,  ôc  aulïi  quilahTentà  pranre  dcsPrevof-»* 
tes  de  petite  valeur  pour  la  doubte  de  payer  ledit  marc  d'argent  au-  « 
dit  premier  Cbambclan  ;  que  il  feroit  bien  fait ,  s'il  plaifoit  à  Monfei-  « 
gneur  de  tecompcnfcrlc  premierChambelan  dudit  marc,&tant  faire  que  « 
Jefdits  nouvcaulx  Prcvofts  en  demouraflent  quittes  perpétuellement.  • 
Extrait  du  premier  Regifire  de  la  Chambre  des  Comptes  de  Dijon  ,  cotte'  f 

Que  la  charge  de  Grand  CJiambelan  ibit  vénale  8c  héréditaire , 
i'a&c  ici  rapporté  le  prouve. 

En  nom  de  notre  Seigneur, /wwé».  L'an  1450.  le  16e.  jour  d'Aouft ,  « 
je  Jacot  Boifot  de  Dijon  ,  Notaire  publique  ,  fçavoir  fais  à  tous  que  « 
j'ay  aujourd'huy  veucs,  tenues  &  de  mot  à  mot  lcuès  certaines  lettres  « 
écrites  en  parchemin  fignées  de  T.  Baudet  à  double  queue  non  feel-  « 
le'cs  .  defquelles  la  teneur  s'enfuit.  « 

Jean  Quartier ,  Liccntié  en  Lois ,  Lieutenant  de  honnorable  hem-  « 
me  &  faige  Maiftr-c  Lambert  de  Saulx,  Liccntié  en  Loix  &  Décret  ,  « 
Confeillcr  deMonfeigneur  le  Duc  de  Bourgognc,& Gouverneur  de  la  « 
Ch.inceleric  de  fon Duché  :  A  tous  ceux  qui  verront  &  ourront  ces* 
prefentes  Lettres,  falut.  Sçavoir  faifons,que  le  Vcndredy  après  la  Feftc  « 
de  S.  Nicolas  d'efte  onziefme  jour  de  May  14*0-  pour  la  partie  rie  « 
Aubert  Loupbe  ,  Ecuier,  nous  furent  exhibées  unes  lettres  faines  &  c 
entières  fccllées  de  cire  vert  du  feel  de  la  Cour  de  mondit  Seigneur ,  « 
&  (Ignées  de  Jehan  de  Maroilles»  desquelles  lettres  la  teneur  Je  mor« 
à  mot  s'enfuit.  En  nom  de  noftre  Seigneur,  amen.  L'an  1381.  le  1  z.« 
jour  de  May  ,  je  Gauthier  de  Mufigny,  Chanoine  d'Autun,  &  Pre>« 
▼oft  de  Sufley  en  l'Eglife  d'Autun,  hoir  feul,  &  pour  le  tout  de  feu  no-  « 
ble  Damoifcl  Jehan  de  Mufigny  mon  ncpveur,  cui  Dieu  pardoint,« 
fais  fçavoir  à  tous  cculxqui  verront  ôc  ourront  ces  prefentes  lettres  ,  « 
que  je  en  mon  propre  nom  &  comme  privée  pcrfonnc,de  ma  certaine  ». 
fcicncc  vend  ,  quitte,  tranfporte  ôc  délivre  à  noble  &  puuTant  Sci-  «. 
gneur  M.  Guy  de  la  Tremoillc ,  Chevalier  ,  Seigneur  de  Chaftcl  Guil-  «. 
laume  &  deDracy  S.  Loup  ,  prefent  ôc  acheptant  pour  luy  ,  fes  hoirs  « 
&  ayans  caufe  la  Chambellcnie  perpétuelle  du  Duchic  de  Bourgogne ,  « 
enfcmble  tous  les  droits  ,  noblcfles  ,  honneurs ,  proufiz  8c  efmolu-  ** 
mens  quelconques  d'icelle  Chambellcnie  ,  faul  8c  retenu  en  ce  le  « 
j>laifir&  confcntcmcnt  de  hault  Ôc  excellent  Prince  Monfeigneur  le- 
Duc  de  Bourgoingnc,  du  qui  fié  muet  ladite  Chambellcnie.  « 

Item ,  les  marcs  d'argent  que  doivent  les  Prevofts,  Chaftcllains  ou  « 
Vicrs  Fermiers  des  Offices  dudit  Duchié  par  la  manière  que  l'on  a  ar-  « 
cotiftumé  de  les  prendre  &  lever,  &  appartenances  d'iceuk  droits,  faul  « 
le  refervé  en  ce  le  confentement  ÔC  plaifir  de  noble  6c  puiflant  Seigneur  « 
M.  Jehan  de  Vergy ,  Chevalier ,  Sencçhal  de  Bourgoingnc ,  de  qui  fié  » 
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font ,  &  meuvent  leldits  marcs  &  les  droits  &  appartenances  dlceuf*  * 
à  caufe  de  ladite  Scnechauflce  :  &  ce  prefent  vendaige  je  fais  pour  le 
pris  &  fomme  de  2000.  francs,  un  franc  d'or  du  coing  du  Roy  notre 
Sire  compte' pour  10.  folsj  lefquels  2000.  francs  jecongnoisôc  con- 
feue  avoir  eues  &  receucs  dudit  Meifire Guy  delà Tremoillc. En  tef- 
moing  de  ce  ') 'ai  requis  &  obtenu  le  fecl  de  ladite  Court  Monfeigncuc 
le  Duc  eftre  mis  à  ces  prefentes  lettres.  C'eft  fait  pardevant  Jehatf 
de  Maroilles,  Clerc  ,  Coadjutcurd honnorable homme &faige  Maif-. 
tre  Andrieu  de  Faanay  ,  Notaire  de  Dijon  pour  Monfeigneur  le  Duc, 
prefens  nobles  hommes  &  faiges  Meflîrc  Bertrand  de  S.  Paftour  ,Che-' 
valier,  Henry  de  Mulfcy  Efcuier  ,  &  honnorable  &  diferette  per- 
fonne  Meflïre  Olivier  de  Martroy>  Doyen  d'Autun  >  Maiftrc  Guil* 
laume  de  Clugny ,  Richart  Bouhot ,  Guillaume  de  Charmes  ,  faiges 
endroit  ,  &  Nicolas  Courbetontefmoings  ad  ce  appeliez.  Signé,  Jehan 
de  Maroilles.  »  Le  premier  Chambclan  fignoit  coûte  la  dépenfc  d* 
l'Hôtel. 

Premiers  ChamleUns9 


Jean  Seigneur  de  Mufigny  Da- 
moifeau,  premier  Chambelan.  ,% 

Meflire  Guy  de  la  Tremoillc  , 
Seigneur  de  Sully,  deCraon  &dc 
pluficurs  autres  terres  »fucccda  à 
Jean  de  Mufigny  ,  des  héritiers  du. 

«  Dans  1«*  compte*  &  dans  Paâe  précèdent , 
il  n'eft  qualifié  que  Dtmieellus. 

b  Ce  Seigneur  croit  farory  du  Duc.  I!  eft  dit 
dans  un  compte  de  Hue  Annon  de  1367.  que  le 
Duc  ayant  perdu  60.  liv,  à  la  paulme  ,  donna  (à 
ceinture  en  gage  pont  ladite  fomme  à  M.  le 
Duc  de  Bourbon  1  à  Médire  Guy  de  la  Tre- 
moillc ,  5c  a  Me  (Tire  Guillaume  du  Lyon  qui  luy 
avoient  gagnes  laditte  fomme.  11  eft  dit  dans 
an  autre  compte  que  la  Duchcûe  de  Bourgogne 
fit  prier  Dieu  aux  Chartreux  &  aux  Coràclicrs 
de  Beaunc  le  10.  Juillet  1  jS  1.  pour  McAIre  Guy 
de  la  Trcmoille ,  qui  devoir  combattre  devant 
k  Roy  de  France  contre  le  Seigneur  de  Cour, 
scruy  Chevalier  Anglois:  clic  donna  18.  francs. 
Ce  Seigneur  mourut  à  Rhodes  dans  l'octave 
de  Pâques  r  397.  d'où  il  fut  apporté  aux  Char- 
treux de  Dijon  ,  où  il  fut  inhumé  >  le  Duc  de 
Bourgogne  l'ayant  ainfi  ordonne'  par  fou  tefta» 
xnent.  Compte  de  Regnattlt  Gaflelier  de  1397. 
Compte  de  Anntt  Arn*ult  dt  1374.  Compte  de 
\tctran  Frefitr.  1 191. 

M.  le  Duc  donnai  Guy  &  Guillaume  4c la 


quel  il  acheta  l'Office  de  Chambe" 
kn.  b  II  avoit  (clon  un  compte  de 
JolTcran  Frepier  fîniflant  le  25/. 
Mars  1494.  fol.  41.  5.000.  liv. 
de  penfion.  Compte  de  Rcgttwlt 
Gajielter  de  1^97* 

Trimouillcfef  Chambelani ,  les  terres  de  Cori 
celles  &  Montigny  proche  Scmur  pourScoc.1 
francs ,  à  caufe  de  la  rançon  de  Mcffire  Jean  d« 
Ncufchaftcl  ,  lequel  lefdits  Sieurs  de  la  Tri- 
mouille  remirent  entre  les  mains  dû  Duc.  Lci. 
quelles  terres  ledit  Duc  s'oblige  &  déclare  n« 
vouloir  retirer  qu'en  rembourfant  à  un  feu)1 
payement  Ici  Jits  Sieurs  de  Sooo.francs  en  prin* 
cipal ,  &  îcoc.f'Jncs  pour  les  réparations  aux» 
dites  mahbr.s ,  par  le. très  données  à  Paris  an 
mois  de  Novembre  1369.  Compte  de  Annof 
jimsult.  1377  fol.  67.  Il  eft  dit  dan»  un  comp* 
te  de  Nicolas  Courbcton  ,  que  Meflîrc  Jean  d« 
Ncufchaftcl  prifonnicr  au  Donjon  de  Semur, 
mourut  le  10.  Septembre  1369.  Se  dans  uct 
compte  de  Dimanche  de  Viecl  de  1 364.  fol.  y*, 
il  eft  «porté  que  Huguc  de  C halo n  ,  Jean  de 
Ncufchallel  &  leurs  autres  allies  du  Comté  fi- 
rent la  guerre  au  Duché  de  Bourgongne  ,  né 
voulans  reconnoître  le  Roy  Jean ,  ni  le  Duc  dt 
Tourainc  fou  fils,  agrès  U  mou  du  Duc  Phi- 
lippe. 

> 
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'de  Philippe  le  Hâfcty, 

M  cflirc~  Philibert,  Seigneur  de 
Chantemerlc  &  de  la  Clayette , 

Chambelans 

Mcffirc  Guillaume  de  la  Tre- 
moille  ,  Seigneur  d  Uchon ,  Che- 
valier, Ccnïciller ,  Chambelan,  b 
Compte  de  Jean  Douny.  1371. 

Mcflire  Pierre  de  la  Tremoille  y 
Seigneur  de  Dours ,  Confcillcr  fit 
Chambelan  du  Roy  6c  du  Duc.  c 
Compte  de  Jcab  êtEpoulettes  de 

1400. 

Philippot  de  Chartres,  Ecuicr  , 
Chambelan. 

Médire  Guy  de  la  Rochcfou- 
cault,  Chevalier,  Confeillcr  & 
Chambelan.  d 

Mcflire  George  de  Merle,  Cham- 
belan. e 
Meflire  Jean  de  Montagu  ,  Sei- 

m  Dani  îe  chœur  de  l'Eglifc  d-  Nôtre- Da- 
me  de  Dijon  ,  on  voit  un  tableau  attache  à 
ùn  pillier  qi.x  reprefente  un  homme  à  genoux 
te  les  mains  jointes ,  au  bas  duquel  font  <fciits 
itt  mots  :  Cy  gifl  nolle  cV  puisant  Seigneur 
Philibirt ,  \adii  Seigneur  de  Chantemerle  C* 
de  Ia  CUyette  ,  Confeiiler  &  frémi er  Cham- 
htUn  de  trei-excelltnt  T  rince  Monfeigneur  le 
Duc  Philippe  de  Bourgtgne  &  de  BrAb*nr. 
Il  trepmffa  le  17  Décembre  1417. 

£  Il  avoir  1000.  Ht.  de  penfion.  Compte 
eTjtnnot  jtrnauh.  1571.  fol.  11  Scion  un 
Compte  de  Pierre  Vaiopd  de  l'année  1389.  le 
Duc  l'envoya  1  Avignon  &  au  païs  de  Foîx  pour 
le  mariage  de  M.  le  Duc  de  Bctfy.  Il"  rut  Maré- 
chal de  Bourgogne.  Compte  de  fea»  Choufat. 
Ï40I-  foU  iyx.  Compte  de  Jean  iCEptultttet 
de  1400. 

e  11  avoît  1000.  francs  de  penfion.  H  é  oit 
frerc  de  Guy  de  la  Tremoille  premier"  Cham- 
belan. Compte  de  fesn  Choufat  î+oi.fol  iji. 
Compte  de  Regnsull  Gajiclier.  1397. 

^11  a  voit  fcoo.  francs  de  penfion.  Compte  de 
Je  *n  Chou  fat  de  1401*.  fol.  80.  Compte  de  Jean 
d'EpoHÎetttt  dt  1403.Nl.lc  Duc  lut  donna  icoo. 
fcswcs  pour  uoe  emprife  qu'il  fie  à  JJçi Jcaux 


Duc  de  Bourgogne,  $7 

Confeiiler  &  premier  Châjnbe- 
lan.  * 

ordinaires  < 

gneur  de  Sombernon ,  Chevalier  , 
Confeillcr ,  Chambclan.y Compte 
de  André  Jnjlot  ^1383. 
Meflire  Jacques  de  Vcrgy,Cham/ 
bclan. 

Mcflire  Henry  de  Montbclliart  f 
Chambelan. 

Philippcs  de  Chartres ,  Chcva* 
lier ,  Chambelan.  g 

Jacques  de  Pencdic  ,  ConfciN. 
1er,  Chambelan.  Compte  de  U 
Chxmbre  de  Paris,  de  1  366. 

Mcflire  Guillaume  de  Vienne  , 
Seigneur  de  S.  George  &  de  faintrj 
Croix  >  Chevalier  ,  Confeillcr  r 
Chambelan.  h 

Meflire  Pierre  de  Tourneminc'  § 

Contre  certains  Anglois.  Comfte  de  Pitrrt 
VAtropelde  1190.  fol  €0. 
e  Il  c'roit  Maître  d'Hôtel  du  Pape. 
/ Capitaine  gênerai  du  Duché  de  Bourgogne^' 
par  l.ttrcs  du  if  Avril  1364.  Ce  Seigneur  <cri- 
vit  à  M.  de  Châtcauvilaïn  qui  étoît  à  Thil ,  le 
ptiaDt  de  venir  avec  fcsTroupes  pour  combattre' 
le  Comte  de  Moutbeliart  qui  detoit  entrer 
dans  le  Duché  le  9.  Juillet  1364.  Mais  ledit 
Comte  ne  voulut  accepter  la  bataille  que  la 
Seigneur  de  Sorr.bcrnon  lui  prefenta  proche  la 
Ville  de  Cray  le  17  Juillet  13*4.  Compte  dé 
Dim anche  de  Vittl  de  13  64./*/.  4*  &  47. 

g  Dans  dn  compte  de  11*4.  il  n'eft  qualifié 
qu'Ecuyer,  mais  dans  un  autre  de  11.71.  il  cft" 

3Ualifîé  Chevalier.  11  étoit  Capitaine  delatour^ 
e  5.  Mats,  par  lettres  du  16.  Mars  1170.  Il 
mourut  au  mois  de  Septembre  139^.  Compte  de' 
Pierre  Bomille  de  ij7t.  Compte  de  Colinet, 
BarjAnt  de  %  394.  Compte  tiré  de  U  Chambre 
1  de  Parti   1 J64. 

hCe  Seigneur  étoit prine:jul  Confeiiler  de  MV 
I  le  Comte  de  Nevcrsll  avoit  par  mois  ico-  1,  des 
■  pcnfion.En  1196.  il  c'toit  Gouverneur  du  Com- 
I  té  de  Bourgogne.  Il  alla  par  ordre  du  Duc  avec-' 
I  Maître  Jean  de  SauU  Maître  des  Rc^ucftcs  r 
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Chevalier,  Chambclan.  1379. 
Compte  de  Andn  Jujlot  de  1379. 

Bruncau  de  S.  Cler,  Chambc- 
lan. Compte  de  Je  An  d'Epoulettcs 
de  1400. 

Mefllre  Guy  de  Garcncicres , 
dit  le  Bavcu* ,  Chevalier  ,  Con- 
cilier &.  Chambclan. 

Meflire  Jacques  de  Vienne ,  Sei- 
gneur de  Longvy  ,  Chevalier  , 
Confciiler ,  Chambelan.  a 

Mefllre  Vauchier  de  Vienne, 
Chevalier ,  Chambelan.  b 

Meflire  Olivier  de  Jufley,  Che- 
valier ,  Confeillcr ,  Chambclan.  c 
Compte  de  Odart  d'Arc*  1578. 

Mcffirc  Pierre  de  Fontenay , 

vers  le  Comte  de  Savoye qui  iroit  à  Bourg  ,  lui 
demander  un  aide  pour  la  rançon  du  Comte  de 
Ncvers  ,  lequel  lui  fut  accorde*  &  lève  en  1399. 
Aumois  de  May  1398.  Le  Duc  l'envoya  à  Pa- 
xis  vers  le  Roy  des  Romains  ,  à  raifbn  de  8. 
francs  pat  jout ,  8c  ceux  qui  l'accompagnèrent, 
feavoir  .Girard  de  Boutbon,  4.  francs  par  jour, 
Maître  Robert  de  Dangeul  &  Rogicr  de  Cou- 
loogne  Ecuic/s ,  chacun  ».  francs.  Le  Duc  lui 
fit  prefent  de  douze  taiîes  d'argent  d  >rée$  ,  pc. 
tan  es  10.  marcs  du  prix  de  ioo.  francs  d'or , 
farce  qu'il  étoit  allé  à  Pari? ,  accompagné  de 

Îlufieurs  Seigneurs  pour  ton  fervicc  aux  moisde 
décembre  &  Janvier  1401.  Compte  dt  Jean 
Chomftt  de  14.00-' fol.  69»  11  rut  employé  pour 
terminer  les  différends  d'entre  l'A  rchc véque  de 
Bcfançon  8c  les  habitant  de  laditte  Ville  en 
!  £98.  Et  pour  les  conditions  du  mariage  d'en» 
rte  l'un  de»  Ducs  d'Autriche  Ce  l'une  des  filles 
de  Savoye  en  la  Ville  de  IWarlier  j  &  depuis 
à  Gcaeve  vers  le  Comce  de  Savoye.  Compte 
dt  JtMttChostfat.  1400-  fol.  9  j.  <?*  140 1.  Comp- 
te dt  Jean  d'Epeuletttt  de  1430  Compte  dt 
Joeertn  Frepier  dt  ijj*.  97  98.  99. 

m  Lieutenant  du  Roy  &  du  Duc ,  fût  commis 
pour  faire  une  levée  de  Gens  d'armes  dans  let 
DioccCes  de  Langrcs ,  d'Autun  ,  de  Chalous  Se 
de  Lyon.  15*4.  Il  mourut  c.i  Hongrie.  Compte 
de JtAn  dt  Vtrritt  j  j£8.  Csmpte  de  'Dimanche 
de  Viitl.  1  j<:4, 

l>  Le  Duc  l'envoya  le  14.  Juillet  1587.  avec 
ico  lances  au  freours  du  Dus  de  Savoye,  Il 
fcoit  êli  de  Meflfcc  Henry  de  Vicouc  Cm/,  e 


&  Domeftiques 

Chevalier, Chambclan.  Comfttle 
Jean  d'Epoulettes.  1400» 

Le  Jeune  Boucicaulr,  Chambe- 
lan  du  Roy  &  du  Duc.  d 

Jacques  de  Maure,  Chambc- 
lan. e 

Louis  dcQpctumghier ,  Cham- 
bclan. / 

Meflire  Jacques  de  Courriam- 
blcs  ,  Chevalier ,  Chambelan.  g 
Compte  de  Jean  Froigter  de  137*. 

Meflire  Girard  de  Bourbon ,  Sei- 
gneur de  Montpcroux,  Chevalier' 
Chambelan.  h 

Meflire  Oudart  de  Chaferon  • 
Chevalier  ,  Confciiler  ,  Cham- 
belan. i 

de  Gmiot  Vurrjdt  ijS*. 

t  Comme  Gouverneur  du  Bailliage  de  Dijet, 
il  donna  ordre  à  tous  le*  nobles  de  Bourgogne 
d'aller  vers  M.  le  Duc  qui  émit  fiir  les  bord*  de 
la  tiviere  de  Loire  ,  pour  faire  lever  le  Gcge 
que  (es  ennemis  avoient  mis  devant  Bellepet» 
chc ,  Février  1 1*9.  Il  avoir  épouCé  Aené*  Dam* 
de  Chaftillon  8c  de  Rocheforc. 

^Cc  Seigneur  allant  au  fecouts  du  Grand  Mat- 
tre  de  Pruïïe  ,  le  Duc  lui  fit  prefent  de  toce- L. 
pour  faire  fes  équipages ,  d'un  ferma J  d'or  gar- 
ni de  neuf  groffes  perles ,  d'un  faphir  8c  de  deue 
grosbalays  de  prix.  x}9>..  Compte  dt  Guillau- 
me Chtvilly. 

e  Le  Duc  lui  donna  joo.  liv,  pour  le  même 
lu  je  t.  tj9».  mime  compte. 

/Le  Duc  lui  donna  joo.  lit,  pour  le  même 
fiijet.  IJ9».  mime  compte. 

g  Le  Duc  lui  donna  joo.  liv.  pqur  le  même 
Gljct.  1  }9».  mime  compte. 

JbUn  compte  de  Jean  Choutat  finie  le  j». 
Septembre  1405.  dit  que  le  Duc  envoya  ce  Sri. 
gneur  en  Iulie  avec  Jean  Blondel  ConfcîlL-r , 
&  Laurent  Lamy  Secrétaire  du  Duc  .  pour  sft'ai. 
rcs  iinpoctaotes.  11  fut  envoyé  par  M.  le  Duc 
vers  Meflire  Jean  de  Cbàlon  ,  &  au  Seigneur 
de  Villcrs  Selccy  au  Comté  de  Bourgogne  # 
pour  le  mariage  des  filles  dr.  Henry  ,  Comic 
de  Moirbeliard,  decedé  en  Hongrie.  Çtmpte 
dt  Jesn  d'EponUttet  de  1 597.  fol.  81,  Compte 
Jesn  Cboujtt  de  1 49 j. 

i  Selon  un  compte  de  Picrr?  Varropcl  .  fi- 
niiîaut  le  premier  Juin  ijy»-  M.  le  Duc  l  e». 
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cfe  Philippe  le  Hardy 

Meffîre  Philippcs  de  Montmo- 
fancy  ,  coufin  du  Duc,  Cheva- 
lier ,  Chambelan.  *  Compte  de  Je  a» 
d'Epomle/tes  de  140O. 

Mc/fire  Berthaultde  Chartres, 
Chevalier  ,  Chambelan.  b 

Meflîrc  Vitart  de  Bours  ,  Che- 
valier ,  Confeillcr  ,  Chambelan.  c 
Compte  de  Jean  d'E poulette  s  de 
1400. 

Mcfljrc  Jacques  de  Pontailier  » 
Chevalier ,  Chambelan.  d 

Me/lire  Régnier  Pot,  Cheva- 
lier ,  Confeillcr ,  Chambelan.  e 

Meflire  Jean  Seigneur  de  Croï 

Voya  avec  Me/lire  Guillaume  de  h  Trçmo'lîe  à 
Avignon  St  au  pais  de  Foîx  ,  pour  le  mariage 
du  Duc  de  Berrjr.  Ce  Seigneur  fut  pris  à  la 
bataiile  de  Nicopolis,  &  mourut  au  mots  de 
S:ptcmbre  ijjé.  11  eut  la  commiiTion  d'achc- 
pter  le Charrolois  du  Comte  d'Armagnac,  8c 
de  Bernard  fou  frère.  Comf1 1  dt  t'terre  Varro- 
ftldt  ij9o.  fol.  xi.  Comf1 1  dt  Jean  d'Epcu- 
ietttt  dt  1400. 

a  Il  époufa  Philippe»  de  Melon ,  fille  de  Ho* 
gues  de  Melun  ,  Seigneur  d'Anroing ,  d'Ef- 
pinay  ,  &c.  Comfto  do  Je*»  d'Efoulettet  d* 
1400. 

b  II  droit  Gouverneur  de  Monfeigneur  de 
Nevers  ,  avoit  de  penfion  400.  francs  d'or  pat 
lettres  du  n.  Juillet  1  j8j.  Il  mourut  au  mois 
de  Septembre  t}9i.  Compte  dojojfotdo  Halle 
do  if**,  Comfto  do  Annot  Atnault  do  13J4.  t 
Compte  de  ColincfBarjaut  do  1  %9%.  1  1*4.  1 

c  Le  Duc  1'enroya  au  recours  du  grand  Maî- 
tre de  Prude ,  te  lui  donna  700.  fiv.  pour  Cet 
dquipages.  1  j«.  tomfte  dt  Guillaume  Cbtvillj. 

d  Fils  aîné  de  Guy  de  Pootaillier  :  il  alla  aû' 
fecours  dd  grand  Maître  de  Prufle.  Le  Duc  lui 
donna  joo.  Kv.  pour  faire  fes  équipages.  1 t9%. 
Comfto  do  Guillaume  de  Chovillj.  ti9A. 

t  Le  Duc  l'envoya  vets  le  Roy  des  Romains 
&  cetuy  de  Hongrie.  Comfto  de  Jean  Choufat 
fnijfattt  le  n  Uart  1401.  il  avoit  rco.  Ht. 
de  penfion.  mémo  comfto  foi  So.  Il  fut  fait 
prifonnier  à  la  bataille  de  Nicopolis.  Comfto 
do  Odot  Douay ,  commit  à  payer  U  rançon  d% 
Comte  de  Nevert.  Tf97* 

fil  avoit  too.  lîv.  de  penfion.  Compte  de  ■ 
Jeu»  Choufat.  1401.  /•/.  80.  Compte  de  Jean 
*Epkl*tt»4t\)9l.folrti.  { 


,  Duc  de  Bourgogne,     $  9 

&  de  Renty  ,  Chevalier ,  Confeil- 
lcr ,  Chambelan ./  ; 

Mellire  Andrieu  ,  Seigneur  de 
Rambures ,  Chevalier  ,  Confeil- 
lcr ,  Chambelan.  g 

Meflire  Jacques  de  Helly  &  de 
Pas  en  Artois,  Chevalier ,  Cham- 
belan. ^ 

Meflire  Baugois  d'Erby  ,  Sei* 
gneur  de  Picquigny  ,  Chcvalicr  , 
Chambelan.  / 

Meflire  Jean  de  Vergy  ,  coufin 
de  M.  le  Duc  ,  Chevalier ,  Cor* 
fcîller  ,  Chambelan  &  Marcchat 
de  Bourgogne.^ 

g  II  avoit  too.  Ht.  de  penfion.  Compte  /t 
Jeun  Choufat  de  1401.  fol.  jo.  Compte  dt  le** 
d'Efoulettet  de i}p8./i/.7f. 

h  Le  Duc  lui  donna  1000.  franc»  pour  plit* 
ficurs  voyages  qu'il  avoit  faits  en  Turquie  pour 
mdnager  la  liberté  du  Comte  de  Nevers.  1  y9$.- 
Ce  fut  ce  Seigneur  qui  apporta  les  premières 
nouvelles  de  la  de  fiai  te  du  Comte  de  Nevers. 
Le  Duc  lui  donna  pour  (on  voyage  400. 
francs,  &  à  un  Marchand  de  Buc*e  ico.  franc*. 
Comfto  de  Jean  d'Efoulettet  de  ij96.  &  j  r?7. 
Il  eft  dit  dans  un  compte  de  Montbertsult  de 
159*.  fol.  141.  que  le  Duc  envoya  au  Comte 
de  Nevers,  pat  le  Sire  de  Helly ,  deux  jupon* 
de  fatin, 

i  11  avoic  r 00.  francs  de  penfion.  Comfto  dt 
Jean  d'Efoulettet  dt  1400. 

*  Au  mois  de  Mars  1397,  Il  alla  à  Remire- 
mont  pour  conclure  un  traité  d'alliance  entre 
la  Lorraine  fc  la  Comté.  Comfto  do  Jojïet  de 
Hal  o  de  1391.  fol.  147.  U  fut  commis  pat 
lettres  données  à  fkaUté  le  16  Septembre 
1  J97.  avec  le  fire  de  Lcurenghîen  ,  Chevalier  , 
Jean  Blondel  Ecuyer  ,  Chambelan  du  Duc,  Se 
Dyne  Raponde  ,  pour  ordonner  des  deniers? 
defHné*  pour  la  rançon  du  Comte  de  Nevers. 
Ce  même  Seigneur  fut  envoyé  par  le  Duc  en' 
Hongrie  >  en  Grèce  Se  en  Turquie  t  pour  la 
rançon  dudit  Comte.  Comfto  de  feand'Epou* 
lents  de  i}9ft.fo'.  99.  Comf  te  de  Odot  Douay 
de\i9\.  M.  le  Comte  de  Nevers  l'envoya  dé  ' 
TrevUe  à  Paris  vers  IcDuc  foi»  perc.pour  lui  no-  ' 
tîficrle  traité  de  fa  rançon  le  f.  Décembre  i}9g. 
Comfto  dudit  Odot  Douay.  Comf  te  dt  Jean 
d'Efoulettet  de  1400.  Il  alla  avec  M.  le  Duc 
à  Roiica,  Novembre  ijjo.  Compte  do  Jet* 
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Mcflîrc  David  ,  Seigneur  d'Au- 
xy  ,  Chevalier ,  Chambelan  Comp- 
te de  Jean  d' fcpouiettcs  de  1400. 

MclTire  Guillaume  de  Mcilo  , 
Chevalier  ,  Chambelan,  a 

Mcflirc  Philibert  Paillart.  Comp- 
te de  Odot  d'Arc.  1478.  &'d' An- 
dry  Jujlo  t.  1  3  S  2. 

Meflire  Jean  de  Château:no- 
jant  ,  Chevalier  ,  Coniciller  , 
Chambelan  du  Roy&  du  Duc.  b 

Philippe  de  laTremoillc,Cham- 
bclan.  c 

JLe  Calois  dcRenty.  d 

Meflire  Jean  Hangeft ,  Cheva- 
lier, Chambelan.  e 

Meflire  Guillaume  de  l'Aigle , 


tfEptultttet  de  1400.  Ua  compte  deGtùlltumt 
fittaillc  de  1  j»a.  /•/.  4*.  <iu'il  croit  Gou- 
verneur du  Comté. 

«  II  avoir  100.  liv.  de  penfion.  Il  étoit  Sei- 
gneur de  la  Roche  de  Milay.  Compte  de  Odtt 
fLumilly  de  138*.  Compte  £  An»et  Amattlt. 
.*j8j.  / 

k  II  palîa  en  Hongrie  en  qualité  d'Ambafla- 
deurdu  Roy  de  Fiance,  accompagne  de  M  M. 
de  Vcrgy  Se  de  Leurcnghicu  Ainbalfadcurs  ou 
Pue  de  Bourgogne  ,  pour  traiter  avec  l'Etnpe- 
ceur  Turc  de  la  rançon  du  Comte  de  Nevers  St 
dt$  Seigneurs  François  prUbnniers.  1396.  Il 
«voit  foo-  francs  de  penfion.  Compte  de  f tan 
Çhottfatdt  1401.  fol.  80.  Un  compte  de  Ou- 
dot  Douay  Maître  des  Compte*  de  Moofcigneur 
te  Duc-de  Bourgongneà  Dijon  ,  commis  à  re- 
cevoir &  payer  la  rançon  Se  délivrance  de  Mon- 
seigneur le  Comte  de  Nevers ,  (  la  commiffion 
elt  donnée  à  Bcaucé  fur  Marne  le  16.  Septembre 
3197  )  dit.A  Nicolas  Pafté  «porta t  1 1000.  ducas, 
de  laquelle  foume  ledit  Mc/firc  Nicole  répondit 

Kur  leidirs  Seigneurs  de  Nevers  >  de  Bar  Se  de 
urbon  envers  le  Baiart  Empereur  deiTum  » 
ppur  le  payement  de  laquelle  Tomme  Se  afluraa- 
•ed'icelle,lesMarcfchaux  de  Boiiclcajc>  Mciïîrc 
Jean  de  Vcrgy  ,  le  S  re  de  Lcuren*luen  $c  Jean 
de  Chaftcl-mqrant  fe  conltitu-'reut  pleiges  par 
•bli^acion  paflec  a  Mathelin  le  14.  Juin  1397. 

A  François  Martin  t4fo>  duças  pour  le  paye- 
tofnt  d'une  galée  qui  amena  de  l'Ult  d:  Ma- 
(halie  j«r<j««»  à  Veuilc,  MclSxcJcau  dt  Chanel- 


&  Domeftiquei? 

Chevalier ,  Chambelan.  / 

Meflire  Jean  Blondcau  ,  Con* 
fciller  ,  Chambelan  ,  ou  Blondel, 
Compte  de  Odot  Douay  ,  commis 
à  p*y*r  l*  rançon  du  Comte  de  Ne- 
vers.  1397.  Le  Duc  l'envoya  cl 
parties  de  Lombardie  &  de  Vern- 
ie. Compte  de  Jean  d'Epouhttcs  de 
1400. 

MclTire  Colart  de  la  Clitte,fire 
de  Commines,  Chevalier,  Con- 
feiller  ,  Chambelan.  Compte  dt 
Jean  d'E poulette  s  de  1400. 

Meflire  Etienne  du  Moutiers, 
Confeiller,  Chambelan.  £ 

Meflire  Jacques,  Seigneur  dç 
Lannoy,  Chevalier,  Chambelan.  k 

moraot ,  Jacques  de  Courtiamblcs  te  Jean  de 
Ncufvillc  que  M.  de  Nevers  envoya  en  Franco 
devers  le  Roy  Se  Monfeigncur  ion  pere  .  poot 
faire  fçavoit  la  délivrance  par  obligation  pailc* 
àTicvifele  1 8.  Octobre  1197. 

c  Le  Duc  l'envoya  au  fccours  du  grand  Maî- 
tre de  Prude  .  Se  lui  donna  f  00.  hv,  pour  t'a 
dquipages.  139*.  Compte  dt  Guillaume  Cht- 
niliy. 

d  II  alla  avec  plufieurs  Seigneurs  de  Bour, 


gne  au  fecours  du  Grand  Mai 


PruiTc. 

Dac  lui  donna  700-  liv.  jjçt.mime  comptt, 
e  II  fut  prifonnier  à  la  bataille  de  Ntcopolis. 
Compte  de  Odot  Douay  .  commis  A  payrr  la 
rançon  du  Comte  de  Ntvewj.  1597.  Compte  de 
Jtan  d'Epoultttet  de  1 197. 

/  Le  Duc  l'envoya  à  Athènes  te  à  Rhodes  , 
pour  apporter  le  chef  de  S.  George  qu'on  lui 
avott  promis ,  Se  le  corps  de  Guy  de  la  Tre- 
moiilc  inhumé  daos  cette  dernière  Ville.  Le 
Duc  lai  donna  $00.  liv.  d'or.  En  r  196.  il  porta 
par  ordre  du  Duc  à  Bajaxet  desprefens  magnifi- 
ques ,  pour  engager  ce  Prince  barbare  a  bien 
traiter  le  Comte  de  Nevers  tt+i  le  recevoir  i 
rançon  avec  les  autres  Seigneurs  prisonniers, 
Compte  dt  Jean  d' Epoultttei  de  1597.  foU  16C 
Camptt  dt  Jean  Chou  fat  de  1 400  /0/.  147. 

g  II  étoit  Vice- Amiral  de  France  ,  Coa fciller 
du  Roy  Se  Intendant  des  Finance»  du  Duc. 
Compte  dt  Annot  Arnault  dt  1384.  &  138  f. 

h  11  avott  joo.  francs  de  penuon.  Compte  dt 
Jm»  Cbouftt.  1401./»/.  8  q, 

MeiTife 
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de  Philippe  le  Hardy ,  Duc  de  Bourgogne.  41 

Meflïre  Ymble  ,  Seigneur  de  lier  >  Chambelan.  Compte  de  Jean 

Challant  &  de  M  ont  jouet  en  Sa-  d'Epoulettes  de  1400. 

voie ,  Conseiller ,  Chambelan.  a  Meflïre  Jean  de  Juft  ,  Ecuicr  , 

Mc/Tirc  Pierre  de  la  Roche-  Chambelan.  Compte  de  Jean  d'E-  . 

rouiVe,  Chambelan.  £  poulettes  de  1400. 

Mc/Tirc  Baugois  d'Ail  y  ,  Vida-  Me/Tire  Antoine  de  Craon,Chc- 

me  d'Amiens ,  Confciller ,  Cham-  valier  ,  Chambelan.  e 

belan,  avoit  $00.  francs  depen-  Meflïre  Guillaume  de Gucnault, 

fion.  Compte  de  Jean  Choujat  de  Seigneur  des  Bordes ,  Chevalier  , 

14OJ./0/.  8o-  Concilier ,  Chambelan. Compte  de 

Meilïre  David  de  Rambures  ,  "jeun  d'Epoulettes  de  1400. 

Chevalier  ,  Chambelan  ,    200.  Meflïre  Morclet  de  Savcufcs  > 

francs  de  penfion.  Compte  de  Jean  Qievalier  »  Chambelan.  Compte  de 

Chou  fat.  1  40  r .  1 40 1 .  Je  a»  £E poulet  te  s  de  1 400. 

Pierre  de  Novequcrmes ,  Che-  Fouquct  de  la  Rochcfoucault , 

valier  ,  Chambelan.    Compte  de  Ecuicr ,  Chambelan.    Compte  de 

Jean  d'Epoulettes.  1400.  Jean  d'Epoulettes  de  1 4.00. 

Meflïre  Jean  de  S.  Ylaire  ,  Che-  Mc/Cre  Loiiis  de  Poifly ,  Cham- 

valier  ,  Chambelan.  Compte  de  bclan.  d 

Jean  d'Epoulettes.  1400.  Mclîlre  Damas  de  Buflcuil,Che- 

Meflîrc  Charles  de  Rohan,Cl}e-  valier,  Chambelan. 

Valier  ,  Cba  m  belan.    Compte  de  Meflïre  Jean  deTorfay ,  Chcva- 

Jean  d'Epoulettes  de  1400.  lier  >  Chambelan.  Compte  de  Jean 

Meflïre  Regnault  de  Nantouil-  d'Epoulettes  de  1400. 

Ict  ,  Chambelan.  Compte  de  Jean  Meflïre  Jean  de  Blaiiey ,  Che- 

d'Epoulettes  de  1400.  valier  ,  Chambelan,  Seigneur  dç 

Meflïre  Morcl  de  Bethencourt  >  Mauvillcy.  /  Premier  Regijlre  , 

Chevalier ,  Çhambelan.  Compte  de  cotté\fol.  3  6. 

J^an  d'Epoulettes  de  1400.  Meflïre  Charles,  Seigneur  de 

Meflïre  Jean  du  Boz,  Çheva-  Châtillon,Chcvalicr,  Chambelan. 

*  Il  avoir  f  oo-  francs  de  penfion  par  an  à  hé- 
ritage &  à  rachapt.  Ctmptt  de  \t*n  d'Epou- 
let  tes.  1  ^3.  fol.  Tf.  Compte  de  Jean  Choufar. 
i^ou  fol.  J>o.  H  eft  dit  dans  un  compte  H c 
flcrrcds  MontbcrtavjU.Trcfoticr,  de  i  J9f-  fol. 
Jj.  qu'il  devint  homme  du  Duc  j  excepte  l'E- 
gltfe  ,  l'Empereur  &  fon  Seigneur  naturel  le 
Comte  de  Savoye ,  Se  lui  fit  fby  &  hommage 
moyennant  rco.  francs  de  rente  fur  la  recette 
gcncrjlc  des  Finances. 

t>  Il  avale  }oo.  francs  de  penfion  ,  &  étoîc 
Ecu'jf  du  corys  du  Roy.  Compte  de  Jean  Chou- 
f*f.  1401.  /».'•  80.  Compte  de  Jojfet  de  Halle 
deiyM, 

Tome  II. 


e  II  elt  dit  dans  un  compte  que  ce  Seigneur 
fit  un  fait  d'armes  devant  le  Duc  de  Gueldrcs  , 
de  lept  François  contre  fepr  Anglois.  Compte 
de  Jean  d'Epoulettes  de  1400. 

d  II  avoir,  epoufé  Damoilclle  Jeanne  de  Bel- 
lanvilliers.  Compte  de  Jean  d'Epoultttts  de 
1400- 

e  Le  Duc  l'envoya  au  fecours  du  grand  Maî- 
tre dcPrune&  lui  donna  jco.liv.  ijyi.Comfte 
de  Guillaume  Chevilly. 

f  En  1J89.  Ilvi(uaparordreduDucArilre5, 
Gravelines  &  Dunkcrkc.  Compte  de  Anr.it 
Arnaultde  1384. 
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Mefllre  Jean  de  Mornay ,  Cham- 
bclari.  « 

Mc/fire  Jean  de  Mclun  ,  Che- 
valier ,  Chambelan. 

Mefllre  Jean  de  Bcllcville,  dît 
Hcrpedannc  ,  Chevalier ,  Cham- 
belan. 

Mefllre  Erard  de  Voudcnay  , 
Chevalier»  Chambelan.  £ 

Me/firc  Raoul  de  Chcvrieres  , 
Chevalier  ,  Chambelan. 

Mefllre  l'oignant  du  Trembloy, 
Chevalier  }  Chambelan.  e 

Me/lire  Jean  Prunelles ,  Chcva- 
Jîer ,  Chambelan. 

Mefllre  Jean  de  Fontaines>Che- 
Valier ,  Chambelan. 

Pierre  Valduneval ,  Chambelan. 

Geoffroy  Boucicaut,Chambclan. 
G    uillaume  Pot,  Chambelan. 
G   uillaume  Bâtard  de  Poitiers  > 
h  ambelan.  d 

Jean  Landeray  ,  Chevalier  > 
Chambelan. 

Amaury  d'Orgcmont ,  Cham- 
belan. 

m  Le  Duc  loi  donna  1000.  francs  depenfion, 
pour  s'être  comporté  en  brave  à  la- bataille  dé 
Rofbcck  ,  cjue  le  Roy  de  France  gagna  fur 
les  [Flamrnands.  Compte  tCAnnot  Jrnault. 

i>  Loi  8c  le  Sïigncurd'  Aiçremont  écrivirent 
au  Duc  de  fc  tenir  far  fes  gardes  ,  ayant  appris 
eutre  Saône  qu'on  en  vouioit  à  fa  perfoone. 
Compte  do  Din.mneht  de  Vittl  de  i  jrff. 

e  II  alla  avec  Monfcigncur  Guillaume  du 
Paiiiey  au  Comte  de  Savoyc  ,  pour  affaires  con- 
cernai M.  le  Duc  May  1370-  Compte dt}»*n 
Doum*.  1J70. 

d  II  cft  dit  dans  un  compte  de  Jean  de  Ver- 
tas  de  ijrg  que  Monfcigncur  Jean  de  Bour- 
gogne ,  Monfcigncur  Jacques  de  Vienne  ,  Sei- 
gneur de  Longvy  ,  Monfcigneur  Guy  de  l'on- 
taillier  Maretchaul  de  Bourgogne  ,  &  Monfei- 
goeur  Guillaume  le  Bitard  de  Poitiers  edotent 
en  garnùon  au  Bourc  de  S.  Jean  du  Maifcaul  de 
ChaJoo,  au  mois  de  Mars.  1377* 


&  Domeiliquetf 

Mefllre  Gilbert  l'Aureghten  ; 
on  l'Eurcngbicn,Chcvalier>Chanv' 
belan.  e 

Jacques  de  Maiemes ,  Chambe- 
lan. 

Jean  de  Chilzy,  Chambelan. 
VitalTe  de  Renty  ,  Chambelan^ 
Meflire  Jean  d'Yvoy ,  Chambe- 
lan. 

Jean  Seigneur  de Citré,  Cham- 
belan. 

Jean  Seigneur  de  S;  Aubin  ; 
Chambelan. 

Philippesdc  Mufly,  Chevalier, 
Chambelan./ 

Charles  de  Chambly  y  Chambe- 
lan. 

Le  Galois  d'Aunoy ,  Chambc* 
lan. 

Louis  Dauphin ,  Chambelan. 

Charles  de  Poitiers ,  Chambe* 
lan ,  fire  de  S.  Valier  &  de  Van- 
dans,  g  . 

Robinet  de  Florigny ,  Chambc* 
lan. 

Jean  de  Sinrcvar ,  Chambelan. 

r  Dans  un  compte  ,  il  cft  apellé  Guillaume; 
Il  mourut  en  revenant  de  Turquie  ou  il  éroi< 
allé  avec  le  Seigneur  de  Vergy  en  qualité  d'Anv- 
baiîadeur  du  Duc.  Compte  de  Odet  Dou*y  der 
J197.  Il  cft  dic  dans  Un  compte  de  Pierre  de 
Montbeitaultdc  1 39^.  fol.  1  r  j .  que  les  prefens- 
envoyas  1  Bajaxct  par  Je  Duc ,  Iclqucls  de. 
voient  être  prefentés  par  Me  dire  Jean  d«  Ver-* 
gy  &  Meilirc  Guillaume  de  Leorenghien ,  cotv- 
fiAoienr  en  chevaux  ,  fclles  ,  chiens  ,  oifcaux  * 
draps  de  laines ,  toillcs  &  autres  cholés. 

/  Le  Duc  de  Bourgogne  le  nomma  en  rj9f. 
pour  porter  la  Bannière  du  Comte  de  Ncvcrs1 
qui  devoît  aller  en  Hongrie  :  les  Seigneurs  de 
Courtiamblcs  ,  de  Blaifèv  &  de  Buff.uil  furent 
aulîi  nommez  pour  garder  ladite  Bannière* 
L*y€tte  du  voyage  de  Hfnfrie. 

g  Madame  la  Comrcfle  de  Bourgogne  lui 
donna  fa  vie  duranr  la  Pctcherie  de  la  Loyeerv 
1149.  Compte  de  Guiot  de  VurrjTrtftturd» 
Corné  d*  Bourgogne.  l)iué 
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4c  Philippe  le  Hardy, 

'Nicolas  Chanuie  >  Chambclan. 
Jean -de  Montaubert  >  Chambe- 
lan. 

Jean,  Seigneur  de  Senpy,  Cham- 
bclan. 

Girard  de  Thury  ,  Confcillcr, 
Chambelan. 

Jean  du  Guc,  Chevalier,  Cham- 
belan. 

Henry  de  Salins  , Chevalier  , 
Chambclan. 

Lazare  Bâtard  de  Flandres,Che- 
valier ,  Chambelan. 

Thibault  de  Laval ,  Chevalier , 
Chambclan. 

Joachin  de  Clermont,  Seigneur 
de  Sergiéres,  Chevalier ,  Chambe- 
lan. 

Jean  de  Savoify ,  Chevalier  , 
Chambelan. 

Phiiippcs  de  Buflicres ,  Cheva- 
lier ,  Chambelan. 

Pierre  de  la  Lande ,  Cheyaliet , 
Chambelan. 

Pierre ,  Seigneur  de  Maumes , 
Chevalier ,  Chambclan. 

Meflire  Jean  de  Rye  t  Cheva- 
lier, Chambelan.  * 

Guillaume  de  Miraumont,  Che- 
valier ,  Chambclan. 

Meflire  Jacques ,  Seigneur  de 
Montbcton4 ,  Chevalier ,  Cham- 
bclan. 

Bertrand  de  S.  Paftour,  Che- 
valier ,  Chambelan. 

Meflire  Jacques  d'EfpouTc ,  Che- 
valier »  Chambelan.  h 


Duc  de  Bourgogne.  4J 

Jean  de  Landery  ,  Chevalier  , 
Chambelan» 

Jean  de  Rugny ,  Chambelan. 

Frédéric  de  Vagembert,  Cheva- 
lier >  Chambelan. 

Guillaume  ,  Seigneur  de  Ma- 
rciiil ,  Chevalier,  Chambclan. 

Thomas  de  Saulx  ,  dit  le  Loup 
de  Vantoux  ,  Chevalier ,  Cham- 
belan. 

Erard,  Seigneur  de Crux  ,  Che- 
valier ,  Chambelan. 

Vincich  Uflenuch.  Chevalier, 
Chambelan. 

Louis  Bâtard  de  Flandres,Che- 
valicr ,  Chambclan. 

Jean  de  Poquieres  ,  Chevalier , 
Chambelan. 

Guy  de  Boncourt ,  Chevalier  » 
Chambelan. 

Valeran  de  Rcvenal  ,  ^Cheva- 
lier,  Chambelan. 

Simon  de  Bruchedan ,  Cheva- 
lier ,  Chambelan. 

Hue  de  Bouloy  ,  Chevalier  , 
Chambelan. 

Jean  des  Barres  ,  Chevalier , 
Chambelan- 

Merinot  de  Tourzel  ,  Cheva- 
lier ,  Chambelan. 

Anceault  de  Pomart ,  Cheva- 
lier ,  Chambclan. 

Helyon  de  Nclhac,  Chevalier , 
Chambelan. 

Jean  de  Ville  fur  Arec  .  Cham- 
bclan. c 

Meflire  Erart  du  Four,  Cheva- 


m  II  étoit  Gouverneut  du  Comté  Ctmpt*  J  loi  demander  quelque  fecoursd'axgencpoar  !* 
èt  Anntt  Arnmult.  1)84.  1 18 f.  fol,  17.  Un  J  rançon  du  Comte  de  Ncrcrs. 
compte  de  Guillaume  Bataille  de  1  jji.fbU  37.  I     e  Baiily  de  Chalon.  Cmftii*  Andry  JmJîv 
J'apelleMe/fireJeandeRay.  \  d* 

tic  puc.l'euToyaycrslePucAubeit,  four  | 
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lier,  Chambelan.  *  Compte  de  Jean  raumont ,  Chevalier jChamoclalt, 
Chou fat  de  1398.  Compte  de  J( an  d' '£f oulettes  d€ 

Meflîrc  Jean,  Seigneur  de  Mi  1400. 

Il  eft  à  obfcrvcr  que  tous  les  Officiers  qui  ne  font  point  rapporte* 
dans  les  Comptes,  fc  trouvent  dans  un  e'tat  d'une  Maikmde  Philippé 
le  Hardy  ,  lequel  eft  fort  fuccinct ,  &  fc  trouve  en  la  Chambre  des 
Comptes  de  Dijon  dans  un  coffre  couvert  de  cuir  ,  dans  lequel  il  y  A 
plufieurs  pièces  meflées.  Voyez,  le  Cabinet  de  AI.  Pcrard. 

GARDES  DVDZ/C. 

Sous  les  Ducs  de  la  dernière  race ,  plufieurs  comptes  nous  font  coiî- 
fioitre  que  les  Ducs  avoient  plufieurs  Chevaliers  qui  étoient  de  qua- 
lité ,  &  qu'ils  qualifient  Chevaliers  du  Corps  du  Duc  ,  Iefquels  foui 
le  Duc  Charles ,  félon  Olivier  de  la  Marche ,  étoient  commandez  paï 
des  Seigneurs  du  premier  rangôc  titrez  ,  &  marchoientà  l'armée  fous 
la  cornette  de  leur  Chef.  11  fcmble  que  ces  Chevaliers  étoient  ce  que 
font  aujourd'hui  dans  la  maifon  du  Roy  les  Gardes  du  Corps.  Ces  Che- 
valiers ctoieïit  couchez  fur  l'Etat ,  &  fervoient  par  quartier.  Pour  c« 
qui  eft  du  nombre ,  des  habilleir.ens  »  de  leurs  armes  &  de  leurs  gages* 
Tous  trois  Ducs ,  je  n'en  ai  rien  trouvé  dans  les  comptes  ;  &  com* 
me  je  ne  veux  rien  avancer  de  moi-même,  je  ne  rapporte ray  le* 
noms  que  de  ceux  que  j'ai  trouve  dans  fes  comptes  &  dans  unétat  ma* 
nuferit  de  la  maifon  des  Ducs  Philippe  >  die  le  Hardy,  Jean  dit  fan* 
peur,  &  Philippcs,  dit  le  Bonj  état  qui  eft  fort  fuccint  &  fans  beau» 
coup  d'ordre.  Outre  ces  Chevaliers ,  les  Ducs  avoient  d^autres  Gar- 
des pour  la  fûreté  de  leurs  perfonnes.  Philippe  le  Hardy  avoif  une 
Compagnie  de  Gens  d'armes  1  laquelle,  félon  un  compte  de  Pierre 
de  Montbertault  de  l'année  1396-  il  envoia  en  Bretagne  le  premier 
jour  d'Aouft  1394.  au  fu jet  de  quelques  différends  qui  étoient  entrd 
le  Duc  de  Bretagne,  le  Comte  de  Pcnthievre  &  le  Sire  de  Cliflbn. 
Quelques  comptes  rendus  fous  le  Duc  Jean ,  nous  apprennent  que  ce 
Duc  avoit  24.  Archers  pour  fa  garde  ,  leiqucls  étoient  commandes* 
par  deux  Capitaines  qui  avoient  trois  c'eus  par  mois  de  g^ges ,  &  les 
Archers,  deux  écus  d'or.  Dans  un  compte  de  Jean  deNoidcnt,  finif- 
£ant  le  premier  Février  1409.  il  eft  dit  que  le  Duc  Jean  donna  une 
robe  à  Meflirc  Antoine  de  Crâon  ,  Capitaine  de  douze  Archers  ,  &" 
douze  robes  aufdits  Archers  doublées  de  blanchct  ,  fur  lefquclks 

•  Bailly 

d'Amont  an  Comte  de  Bour«oçnc,  1  Yoland  d'Arragon  fa  nièce.  1397.  Ctmfttdt 
Ce  Seigneur  &  Erarr  de  Tintcvillc  alictençpar  I  [ma  d'Epeulctfts  d«  1)97.  /»/.  7*. 
màit  du  Duc  cd  Airain,  au iujet  de  Madame  [ 
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è'toient  les  livrées  du  Duc  ,lcfquellesétoient  noir  ,  blanc ,  &  verd  gay. 
Selon  un  compte  du  même,  nniffant  le  31.  Janvier  1 410.  le  Duc  fit 
faire  à  Meifire  Antoine  de  Craon  &  à  fes  Archers  treize  robes  d'I- 
ranges  de  Neofchâtel  doublées  de  blanc,  collet  affis  &  manches 
fourrées  par  les  épaules  &  au  poing  découpées  &  brodées  en  chacune 
manche  d'une  tronfle  de  flèches  liées  d'une  branche  de  houbelon  à  fa 
devife.  Les  armes  de  ces  Archers  étoient  l'arc,  la  flèche,  1  epee  &  la 
daeuc  ou  poignard.  Ce  Duc ,  comme  il  pa-roit  par  un  compte  ,  ayoît 
cinquante  hommes  d'armes  &  vingt  hommes  de  trait  pour  fa  garde. 

CAPITAINE. 
Meflire  Enguerrand  de  Coucy. 
Chevaliers  du  Corps  du  Dud 


Louis  le  Panctiersv 
Touques  Poynel. 
Ernoald  de  l'Elchelles. 
Baudouin  de  Montjardin. 
Jacques  de  la  Haye. 
MelTire  Jacques ,  Seigneur  de 
Hclly ,  ôc  de  Pas,  en  Artois.  * 


Philippe  de  Jaucourt.  * 
Jean  bans  terre,  bâtard  de  Flan- 
dres. 

Fouques,  Seigneur  d'Aifey. 
Le  Gallois  d'Achi. 
Anceaul  de  T  refîmes. 
Jean  de  Ville  fur  Arec. 
Jacques  Bâtard  ,  de  Poitiers* 

ECVTERS  DE  LA  CHAMBRÉ  DV  DVC. 

L  es  Ecuiers  de  la  Chambre  du  Duc,  croient  tous  de  la  première 
qualité.  Selon  Olivier  de  la  Marche,  ils  accompagnoienr  roujours  le 
Prince,  couchoient  auprès  de  fa  chambre,  dans  laquelle  »ls  pou- 
voient  entrer  à  toutes  heures  j  excepte  lorfque  le  Confeil  s'y  tenoit , 
kur  rable  étoit  fervie  comme  celle  des  Maîtres  d'Hôtel.. 

Guillaume  Poucin ,  dit  Bataille. 


Robert  de  Martinpuis.  Compte 
de  Jean  de  Vertus  de  1366. 
Odinct  de  Chazeran.  c 
Jean  de  Jeux,  Ècuier  de  M.  le" 
Duc.  à  Compte  de  Simon  Lambert 

dei)7*> 

m  Portoit  la  Banniefe  do  Due  ,  le  avoît  ioo. 

ffoîinsdcpcnfion  «;,„„,*«,,  tes 

£  Le  Duc  lui  donna  tooo-  francs  pour  ics 
tovaees  qu'il  avoit  fait  en  Hongiic ,  pour  la 
délivrance  du  Comte  de  Nevcrs.  Ctmftt  de 

'  f  H  fut  envoyé  à  Avignon  Pai  M.  le  Doc,  \ 


]can  Regnault. 
Barthélémy  ,Scigneurde  laMotc* 
Pbilippct  de  Valois. 
Perrinet  de  la  Haye* 
Jehannet  de  Fontcville. 

pour  la  promotion  de  Meflîre  Pierre  de  laTHU 
mouille.  Le  compte  de  Jean  Frogierdc  1J74. 
ne  dit  point  à  quel  bénéfice. 

d  II  étoit  Bailly  de  Châlon  ,  Se  mourut  vert 
laFcfteDicu.  i}7<.  C«m(t$  dt  Frogier 
di  I474« 
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Thomas  de  Sa ulx,  dit  le  Loup  Robinet  de  Florin y. 

de  Vantoux.    Compte  de  Je»n  Jean  Blondcl. 

Douny.  1 3  7 1  •  Gauvinon  de  Semur. 

pierre  de  la  Trcmoille.  Jean  de  Neuville.  * 

M  AIT  R  S  D'H  0  TEL. 

Le  premier  Maître  d'Hôtel  entroit  au  grand  Confeil  &  au  Confeil 
de  guerre,  félon  Olivier  de  la  Marche.  C'étoit  lui  qui  recevoit  le» 
Princes  &  les  Ambafladcurs.  Ilfervoit  aux  quatre  Fêtes  annuelles, 
&  lorfquele  Ductenoit  état  folcmncl;  faifoit  les  eûais*  &marchoit 
devant  les  viandes  fon  bâton  en  main.  Cet  Officier  avoit  apparte- 
ment dans  l'Hôtel  du  Duc  ,  &  une  table  particulière  comme  le  grand 
Chambelan.  Sous  lui  étoient  quatre  Maîtres  d'Hôtel ,  lcfquels  avoienc 
infpection  fur  la  Police  delà  maifon  du  Prince.  Iltenoit  tous  les  jours 
le  Bureau  où  on  rendoit  compte  de  la  dépenfe  du  jour  précèdent. 
Ce  Bureau  étoit  compofé  des  Maîtres  d'Hôtel  ,  du  Maître  de  la 
Chambre  aux  deniers  ,  d'un  Contrôleur  &  de  deux  Clercs  d  offi- 
ces. Ces  Officiers  avoient  tous  les  ans  un  marc  de  jettons  d'argent. 
Le  Maître  aux  deniers  voyoit  la  dépenfe  ,  tant  pour  les  gages  que 
pour  la  bouche  dont  il  devoit  faire  le  payement.  Le  Contrôleur  exa- 
minoit  fi  la  dépenfe  étoit  bien  employée  ,  en  avertiflbit  les  Maîtres 
d'Hôtel ,  ôc  voyoit  fi  les  Clercs  d'offices  avoient  fait  un  état  cxa&  de 
la  dépenfe  du  jour  précèdent.  Les  Clercs  d'offices  rapportoient  au  Bu- 
reau un  état  de  tout  ce  qui  avoit  été  dépenfé  en  chacun  office ,  le 
mettoient  dans  un  rôle  de  parchemin  ,  &  les  Maîtres  d'Hôtel ,  le  Maî- 
tre de  la  Chambre  aux  deniers  &  le  Contrôleur  calculoient  les  fom- 
mes  couchées  dans  l'Etat.  L'Huiflier  de  la  fallc  fc  devoit  trouver  à  la 
porte  du  Bureau,  pour  exécuter  les  ordres  que  ceux  du  Bureau  au» 
roient  à  luy  donner. 

Premier  fAaitre  d'Hôtel. 

Meflire  Jacques  de  Serin  ,  Chc-  fol.  14.  Compte  de  Rsgnault  Ç*Jle» 
tfalicr.  Premier  Regtjire,  cotté  \   Iter  de  1379. 

*  ■ 

Maîtres  et  Hôtel  ordinaires. 

Les  Maîtres  d'Hôtel  ordinaires  fervoient  par  quartier  ,  &  avoient 
la  table  du  premier  Maître  d  Hôtel.  Olivier  de  la  Marche  dit  cjuc  Je* 

«Le  Duc  «7»nt  tppri»  U  défaite  des  Chic-    de  Neuville  ipn  Ecuier  le  7.  Décembre 
tiens  derant  NicopoHs ,  &  ne  fçachant  pas  le    arec  ordre  de  s'embarquer  fur  la  rper  de  Ycuifc, 
tort  dji  Comte  d«  Ncmj  for»  fUs ,  fit p»r»r  Jcsa    pour  en  «jprcndjc  de*  i.oiy elles. 
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Maîtres  d'Hôtel  étoient  par  leur  charge  Confeillcrs  du  Confeil  de 
guerre  &:  du  grand  Confeil  j  mais  cet  Authcur  auroit  dû  nous  en 
donner  quelque  preuve  ;  car  dans  les  Comptes  de  la  Chambre  de 
Bourgogne  nous  trouvons  pluficurs  Maîtres  d'Hôtel  qui  ne  font  point 
qualifiez  Confeillcrs ,  quoiqu'ils  en  qualifient  d'autres.  Peut-être  que 
le  Duc  Charles  avoit  fait  quelque  ordonnance  ,  par  laquelle  il  décla* 
loit fes  Maîtres  d'Hôtel  Confeillers  nez  de  ces  Confeils. 

Mcflire  Guillaume  de  S.  Sei-  jeu  ,  Chevalier,  d 
gne  ,  Chevalier ,  Confeillcr  ,  Mai-      Meflirc  Guillaume  Poucin. 
tre  d'Hôtel.  *  Henry  de  Mui'cy.  e 

Médire  Olivier  de  Juflèy ,  Chc-       Meflirc  Jean  de  Champdîvers  , 

valicr,  Confeiller,  Maître  d'Hô-  Chevalier./ 
tel.  Compte  de  Pierre  Paris  de  la      Jean  Yrolandcs. 


Jaife  ,  Eailly  de  la  Montagne  f 

ni  le  j.  Juin  1365. 

Dyne  Rapondc  ,  Confeillcr  y 

Maître  d'Hôtel.  £ 
Meflirc  Guy  du  Tremblay , 
evalier.Maitre  d'Hôtel,  c  Comp- 

u  de  Simon  Lambert  de  1376* 

Compte  de  Jean  de  Vurry.  1382 


Meflirc  Jean  de  Villers ,  Che- 


valier. 


Jean  Sauvegrain  >  dit  le  Nor- 
mandel.   Compte  de  J**»  dAu* 
xonne  de  13  90. 
Jean  de  Clamccy. 
Robert  d'Amaurc. 
Geoffroy  Bâtard  de  Charny  ; 


Meflirc  Etienne  de  Flavignc  i  Bailiy  de  Caux. 

Chevalier.  Compte  de  Regnault  Gilles  du  Vroilant ,  Ecuicr.  g 

Cap  lier.  1383.  Meflirc  Jean  de  Pogucs. 

Meflire  Hugues ,  firc  de  Mont-  Symon  Bretcau.  h 


*  M.  le  Doc  l'envoya  vers  le  chapitre  d'An- 
tun.four  l'éleûion  d'on  nouvel  Evêque»  Compte 
de  Jemn  Cheufat.  140a./»/-  94. 

b  11  eft  représenté  à  genoux  ,  fur  un  pîllier  de 
la  nef  de  la  Chapeile  de  Dijon.  Il  mourut  en 


14U  • 


Il  croit  Marchand  &  Bourgeois  de  Paris. 


M.  le  Duc  lui  donna  joso*  fransd'or,  pottr 
s'etre  employé  à  trouver  deniers  pour  la  rançon 
du  Comte  de  Ncvcrs.  Compte  do"J t*ntt EfM- 
Uttet  de  ï^f.fol.  i}7. 

c  En  1  j7o-  il  alla  avec  Guillaume  du  Pailley, 
Chevalier  au  Comté  de  Savoye ,  pour  affaires 
qui  regatdoient  le  Duc  de  Bourgogne. 

d  Le  Du  le  commit  pour  recevoir  les  mon- 
ftres  des  gens  d'armes  qui  dévoient^  être  en 
Bourgogne ,  par  lettres  données  à  Dijon  le  g. 
Aouft  ii*h  Dans  un  compte  de  la  Chambre 
de  Va  ris  on  y  lit  ce  qui  fuie  :  Monfeigneur  Hu- 
gues Sire  de  Montjcu  ,  Chevalier  ,  .Bachelier , 
Maître  d'Hôtel ,  Maréchal  de  Monfeigneur  le 


Due  de  Touraine ,  un  autre  Chevalier  Bache- 
lier Se  neuf  Ecuicrs  ,  dcfquels  il  fit  monftrc  i 
Auxonne  le  8.  Aouft  1  pardevant  Meflirc 
Jehan  de  Montagu »  Sire  de  Sombcrnon  ,  Che- 
valier .  Lieutenant  de  Monfeigneur  le  Duc. 

e  II  étoit  auffi  Ecuyer  décurie.  Compte  d» 
mietlMS  de  Courbe  ion  de  137  j. 

/Il  avoir  époufe  Jeanne  de  Cicons, feule  he- 
r  tierc  de  feu  Mcflire  Guy  de  Cicons,  Seigneur 
de  Chcvigny  S-  Sauveur.  Compte  de  Guillaume 
Chevilly,  Compte  d*  )esn  d'Epoulettes 

de  1400. 

g  11  avoit  100.  francs  de  penfion.  Compte 
de  loffet  de  Huile  de  1  j 94. 

h  11  partit  devant  le  Comte  de  Neveis  qui 
devoit  aller  en  Hongrie  ,  pour  pourvoir  à  tout 

•  ce  qui  (croit  ncccflairc  fur  la  route,  tant  pour 

•  fa  maifon  que  pour  fa  fuitCt  Lujretto  dmvoj»£i 
de  Hongrie. 


Digitized  by  Google 


\t        Etat  des  Officiers  &  Domeftiques 

Contrôleurs  de  ?  Hôtel  O*  des  Offices, 
Clercs  des  Offices, 

André  Juftot ,  Clerc  des  Offi-  ces.  Le  Duc  lui  donna  ipo.  francs, 

ces.  Compte  de  Nicolas  Courbeton  pour  recompenfer  fes  ferviecs 

de  1376.  rendus  au  Comte  de  Neyers  en 

Jean  Ogier,  Clerc  des  Offices.  Hongrie.  Layette  du  voyage  de 

Jean  Morçau  ,  Clerc  des  Offi-  Hongrie. 

SOMMELIERS  DE  (^H  AMBRE  ouDE  CORPS. 

Le  Duc  avoit  fix  Sommeliers  de  chambre,  &  fix  Sommeliers  da 
Corps.  Le  premier  Sommelier  avoit  appartement  &  table  en  cour. 
Tous  les  Sommeliers  mangeoient  à  cette  table ,  ils  fervoient  par 
quartier  ,  avoient  les  clefs  de  la  chambre  du  Duc ,  &  y  pouvoient 
entrera  toutes  heures.  Un  des  Sommeliers  de  la  chambre  dcvoitgar« 
der  le  lit  jufqu'au  coucher  du  Duc.  On  ne  fçait  point  quels  gages 
avoit  le  premier  Sommelier.  Les  autres  avoient  1  y .  francs. 

Six  Sommeliers  de  fîambre. 

Six  Sommeliets  de  Q>rfs. 

Jean  de  Villeroy  ,  dit  Briquer,   corps,  b 
Sçmmelier  de  corps,  a  Raoulin  du  Treuil, 

Cuyot  de  Ruy ,  Sommelier  de 

Quatre  Fourriers  de  la  Chambre, 

Jean  d'Aubantpn  ,  Fourrier.  Premier  Registre  çotté  fol.  \  3. 

Quatre  Fourriers  de  Salle. 

Quatre  Fourriers  de  Cabinet ♦  j 
Aydes  de  Fourriers. 

Huiffiers  de  Salle. 

îacquot  Efchclotte ,  Huiflier  de  du  Duc.  Compte  de  Pierre  Bomille 

Salle   du  Duc   Guiote  fa  de  1377. 

femme,  nourrice  de  Jean ,  filsaîné 

«Il  porta  en  1400.  de  la  part  de  M.  le  Duc,  I     b  II  a?oit  ij.  fUDC»  de  g*g«s.  St!w  «♦» 
les  freines  au  Roy  &  à  la  Reine  d'Angletcire.  I  Cm  fit  t. 
Ctm*te  de  jeun  d'Efouittn  dt  J 
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Huijfiers  de  ftambre. 

Huijpers  de  Cabinet, 

On  ne  fçait  ni  les  noms,  ni  le  nombre ,  ni  les  gages  de  ces  Huif- 
fiers. 

ROT    DES  RIBAVDS. 

Dans  un  compte  de  Pierre  de  Montbertault  rendu  en  1396.  folio 
1 39.  il  cft  dit  que  le  Duc  donna  au  Roy  des  Ribauds  de  Ion  Hôtel 
ïco.  francs  le  i.  Septembre  1396.  Quelles  étoient  les  fonctions  de 
cet  Officier ,  je  n'en  ai  rien  trouvé  de  politif.  Fauchet  dit  que  le 
Roy  des  Ribauds  de  l'Hôtel  du  Roy ,  croit  un  Officier  quiavoit  char- 
ge de  mettre  hors  de  la  maifon  du  Roy  ceux  qui  ne  dévoient  manger , 
ni  coucher ,  &  qui  pour  cela  devoit  faire  fa  vi(itc  tous  les  foirs  dans 
tous  les  recoins  de  l'Hôtel.  Ce  fentiment  eft  aflez  conforme  à  ce  que 
Olivier  de  la  Marche  dit  dans  fon  état  de  la  maifonde  Charles  Duc  de 
Bourgogne,  parlant  du  Portier  de  l'Hôtel.  Le  Portier  ,dit  cet  autbeur, 
<loit  être  le  premier  lcvé,&  doit  être  logé  à  la  porte  du  Prince,&  ne  doit 
point  ouvrir  que  le  Chef  du  guet ,  &  ceux  qui  ont  fait  le  guet  devant 
le  Prince  ne  foient  venus  •»  puis  il  ouvre  fa  porte  ,  &  ne  doit  laiflcr 
entrer  perfonue  qu'il  ne  connoifTe  bien.  Le  loir  a  l'entrée  de  la  nuit , 
il  doit  allumer  fallotsà  fa  porte»  &:  la  doit  garder  jufqu'à  ce  que  le 
Prince  foit  couché ,  Ôcquc  les  Chambelans,  Se  ceux  qui  ont  e'tc  à  fon 
coucher,  foient  retircz>,  &  doit  le  Portier  yifiter  la  maifon  ,  &  tous 
étant  retirez  ,  il  ferme  la  porte  ,  &  ne  la  doit  ouvrir  pour  per- 
Toivne  ,  hors  ceux  qui  viennent  par  ordre  du  Prince,  ou  du  premier 
Maitrc  d'Hôtel.  Le  Portier  eft  garde  des  prifons  de  l'Hôtel. 

HV1SSIERS  D'ARMES. 

Les  Huiffiers-d' Armes  étoient  deftinez  à  garder  la  Chambre  des 
Chevaliers,  celle  des  Ecuicrs ,  &  à  garder  la  Chambre  du  Confeil.  Ils 
/dévoient ,  quand  le  Duc  alloit  enquclque  lieu  marcher  devant  luy  » 
pour  lui  ménager  le  paflage  libre,  &  gardoient  la  falle  où  il  man- 
geoit.  Ces  Huifljers  adjournoient  les  perfonnes  au  Confeil ,  foit  de- 
vant le  Chancelier  ,  le  Chambelan,  ou  le  Maréchal ,  &  executoient 
les  ordres  qui  leur  étoient  donnes  par  le  Confeil.  Sous  Philippe  le 
Hardy  on  ne  feait  ni  le  nombre  >  ni  les  gages  des  -Huiflîcrs  >  ils  fer- 
lioicnt  par  quartier. 

Philippe  de  Valois  ,  Ecuicr ,      Villequin  de  Cullant-  Compte  de 
HuhTier d'Armes  duRoy  6c  duDuc.  Jean  dEponlettcs  de  1400. 
Tome  IL  G 


Digitized  by  Google 


jo         Etat  des  Officiers  &  Domeftiques 

Robinet  de  Vrolande.  Daniel  d'Ypre. 

Godefroy  de  Ncufverre. 

Douze  Sergents  et  Armes. 

Ils  dévoient  être  toujours  à  la  porte  du  Prince ,  &  marcher  devant 
luy ,  leurs  mafles  couchées  fur  lepaule,  lorsqu'il  alloît  à  la  Mcflc  ou 
ailleurs.  Quand  le  Prince  donnoit  audience  ,  ils  étoient  aux  deux 
coings  d'une  petite  table,  &  avoient  au  milieu  d'eux  deux  Huifliers 
d'armes ,  en  vûë  du  Prince  ,  afin  que  s'il  avoit  quelque  chofe  à  leur 
ordonner ,  ils  fuflent  en  e'tat  d'obéir  à  fes  ordres.  Ces  Sergents  d'ar-; 
mes  fervoient  par  quartier.  c 

Huet  de  Molefme,  Sergent  d'armes  du  Duc.  ^ 

PAGES. 

Six  Pages  de  la  Chambre. 

Il  eft  dit  dans  un  compte  que  le  Duc  fit  mettt c  fur  les  cafarquef 
&  houpelandes  de  fes  Pages  fa  devife  ,qui  étoit  un  chêne  verd  aiant 
plufieurs  feuilles  &  glands  pendants,  &  fur  lefdites  feuilles  des  P.  U 
Ai.  Cette  devife  fc  voit  à  l'entrée  du  Cloître  des  Chartreux  de  Dijon.» 
au  lambry ,  à  main  droite. 

Valets  de  Chambre. 

huit  Valets  de  Chambre. 

Joflèquin ,  Valet  de  chambre  »  Jean  d'Aubenton. 

&  Armurier  du  Duc.  b  Pierre  du  Wal.  Compte  de  Cdi* 

Annot  Arnault ,  Receveur  du  net  Barjsut  de  1 39$., 

Bailliage  de  Dijon  ,  Valet  de  Amiot  Arnault.  d 

chambre.  Compte  du  dit  Arnault*  Nicaifc  Hulin.  e 

1 3  74-  *  Petroquin  Wandiwalc./ 


m  Porta  les  lettres  que  Monreîgneur  le  Co- 
ncftablc  de  France  &  le  Cointe  de  Sallebruflè 
écrlroient  an  Doc  ,  par  lcfqucllcs  ils  lui  don- 
soient  avis  qu'ils  venoient  vers  lui ,  menans 
avec  eux  plufieurs  Barons  &  grand  foifon  de 
sens  d'armes ,  pour  aller  Tus  les  pillars  qui 
etoienten  Auxois  ,  auxquclx  Seigneurs  moodit 
Seigneur  fit  reponfc  .  iccux  étant  à  Troyes  ,  & 


jtrnnult.  1177. fol,  rj. 

e  II  «oit  de  Montbart ,  êc  avoir  ïoo.  franc* 
de  penfion.  Compte  de  Nieeltt  Courbete»  dt 

d  En  rjr4-  ,H  étoit  Receveur  gênerai  d* 
Bailliage  de  Dijon.  Il  avoit  100.  francs  de 
gages.  C'cft  peut  être  le  même  que  Annot  Ai: 
nault  qui  ctotc  aufli  Receveur  çencral. 
auflî  au  Maître  des  Arbalcftricrs  de  France.  1,.  I     *  40.  francs  d«  penfion.  Compte  de  Pierrw 
Juillet  if66   Compte  de  Pierre  P/tris  de  U  l  Varropeldt  1190. 

y*ijfe  ,  B*illj  dt  l*  Mtntmgnt ,  de  r  j66 .        •     /Le  Duc  l'envoya  en  Hongrie ,  pour  appren* 
*  H  étoit  pere  de  Philippe  JoiTcquin  ,  [,  dre  des  nouvelles  du  Comte  de  Ne  ver»-.  U  par- 
ia veui  du  Duc  Jean.    Compte  de  jinmu  j  tic  le  7.  Décembre 
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Jofiet  de  Halle.  Jean  le  Cambier. 

Coppin  Noppc.  *  Jean  de  Baumes  on  Biauviez  b 

Jean  de  Gray.  Claux  de  Vcrmes  ,  Valet  de 

Jean  Manus.  Chambr  e.  e 

Gardes-bâches  de  Chambrt  >  de  Salle  a  &  de  Çabinet. 

Valets  de  torches  de  la  Chambre  O*  de  Salle, 
ïïouzf  Qiarrctiers  four  la  Chambre       dou^f  Valets» 
Douze  Charretiers  four  le  Qabinet  ,  &  douze  Valets» 
Douze  Charretiers  four  la  Salle ,      douze  Valets. 
GARD  E-R  0  B  E  S.  , 

On  ne  trouve  rien  dans  les  comptes  touchant  la  Garde-robe  des 
Ducs.  Olivier  delà  Marche  ,  dans  l'état  qu'il  a  fait  de  lamaifon  du 
Duc  Charles,  fur  l'article  des  Ecuiers,dit  :  fervent  iceulx  Ecuycrs  d'ac- 
compagner le  Prince  ,  ou  qu'il  voyt  à  pié  ou  à  cheval ,  ou  d'avoir  re- 
gart  fur  fa  perfonne  &  fur  fes  habillemcns.  Cet  endroit  pou  rroit  faire 
conjecturer  que  ces  Ecuycrs  avoient  foin  de  la  garde-robe  du  Duc  : 
qu'il  y  ait  eu  des  Officiers  de  la  garde-robe,  il  eft  certain  y  mais  leurs 
noms  ne  font  rapportez  en  aucun  compte.  Dans  un  état  manuferic 
de  la  maifon  de  quelques  Ducs  ,  il  cft  fait  mention  de  douze  Charre- 
tiers de  garde-robes ,  &  dehuit  Valets  de  garde-robe. 

Geoffroy  Code ,  Valet  de  garde-robe. 

Gardes  de  Tafijferies. 

Tafijfters. 

Robert  le  Gaigneur  ,  rappareil-  francs  par  an.  Compte  dejûjfct  de 
leur  des  tapUTeries.  Il  avoit  50.  Halle  de  13*4. 

Valets  de  Tafiffiers, 

* 

Garde  des  Joïaux. 

Cet  Officier  gardoit  tous  les  deniers  de  l'épargne  du  Duc ,  tous  les 
joïaux  fans  exception  ,  toute  la  vaiffelle  d*or  &  d'argent ,  &  tous  les 
ornements  de  fa  Chapelle. 

•  <o.  fianct  depenfion.  Ctmtti  4e]tetr*n  I  vieil.  Cmfte  Je  GutlUumt  Chmilly* 
Tripfhrde  n9  f.  I     '  11  étoIt  Sculpteur  du  Duc  ,  &  travailla  au 

*  11  croit  Peintre  du  Doc.  Avait  pat  ta  8.  gto«  |  nuuic-Icc  de  Philippe*  le  Hardy. 

•  Cij 
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Maître  Jean  Hiic  »  Secrétaire  Maître  Antoine  9  garde  des 
&  Garde  des  joïaux  du  Duc.  joïaux. 

Vn  Qjarretier  de  Joïaux      un  Valet. 

MEDECINS. 

Le  Médecin  devoit  veiller  à  la  fanté  du  Duc.  Lorfque  le  Duc  étoit 
à  table  il  fe  tenoit  derrière  le  fautciiil  du  Duc  &  obfcrvoit  les  viandes 
qu'on  luy  fervoit.  Ilentroit  dans  la  chambre  du  Duc  >  quand  il  le  ju* 
geoit  à- propos,  il  avoit  bouche  à  Cour  comme  le  premier  Somme- 
lier ,  mais  il  n'avoit  point  appartement.  Les  gages  du  Médecin 
étoient  de  1 60.  francs* 

Maître  Jean  de  Poilly.  »  Compte  dejojfet  de  Halle  de  13  94» 

Henry  Carpentin.  b  Dimanche  Alixandre.  c 

Jean  de  Poitoux ,  Lambert  de  Sermiielle. 

JeanDurand,!  6o*francsparan.  Thomas  Froulàrd.  à 

CHIRVRGIENS. 

II  y  avoit  félon  les  comptes  fix  Chirurgiens  pour  l'Hôtel  du  Ducv 

Maître  Thibault  de  Montcor-  de  Guillaume  Chevilly  de  1394. 
net  avoit  6  q.  liy.  tournois.  Compte     Maître  Jean  le  Comte. 

Six  Aides  de  Qoirurgiens. 

Six  "Barbiers.  Six  Aides  de  Barbiers, 
Douze  Qercs  <S*  Notaires. 
Douzf  Qercs  des  Offices. 

André  Juflot,  Clerc  des  Offi-  Jean  Moreau ,  t  Clerc  dcsOfSr 
ces. 

JeanOgîcr  ,  Clerc  des  Offices* 

m  II  avoit  xoo.  francs  de  penfion.  Ctmptt  dt 
'Aniri  Jujltt  dt  j  n9, 

t  11  étoit  auflî  Médecin  de  la  Ducheflè.  Comm- 
it dt  fesn  ttjiuxennt.  1*89.  &  dt  ]ottr*n 
ïrtffitr.  ij9f.  Il  alla  avec  Mf.  Andri  Pafté 
Mr.  des  Comptes ,  à  Argilly  ,  Bcaurie ,  Chalon, 
la  Perrière  ,  &  Gray  fur  Saonc  ,  informer  (e  cf- 
diz  lieux  il  y  avoir  mortalité"  ,  félon  ce  que  Ma- 
dame U  Duch«iic  l'a  voit  efeript ,  laquelle  e'toit 
^ fut  (on  partcmeiitde  France  pour  venir  en  Bour- 
gogne afia  de  fçavoir  où  elle  pourroic  fê  re- 
traire en  lieu  où  il  n'y  eut  point  mortalit6,pour 
le  fait  de  Ta  gcfmc  ,  . .  Udirc  Duciicûc  voulut 


quitter  le  Dtac  a  Confiant  proche  Paris ,  fe  fi 
Septembre  1389.  pour  venir  en  Bourgogne  faire 
Tes  couches.  Madame  la  Duchcfle  étoit  a  Di|on 
k  6.  Janvict  1  «89.  avant  Pâques ,  auquel  jout 
M.  le  Duc  arriva  vers  elle,  venant  de  Flanches* 
Cbmpti  dt  Jt*n  d'Anxonnt  dt  1389. 

t  II  avoit  30c  francs  de  penfion  ,  &  pour  fa 
robe.  Ctmptt  dt  GuiU  -umt  BAttillt  dt  1  $95. 

d  II  étoit  au(îi  Médecin  du  Comte  de  Nevers. 

•  Le  Duc  lui  donna  100  francs  pour  les  Cet- 
vices  qu'il  avoit  tendus  au  Conte  oc  Ncvci*  ca 
Hongrie» 
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M  V  S  I  C  I  £  N  S. 
Vagcs  de  la  Mufique.  Harpeurs ,  ou  Joueurs  de  Harpes. 
Ménétriers  ou  Violons. 

Loiiys  Mulicr  Mcneftrier  du  milîcr  du  Duc.  Compte  de  Pierre 
Duc.  Un  compte  le  qualifie  fa-  le  Ado  mot.  1 4 1 7. 

Hautbois.  Trompettes. 

PANETISRS. 
Le  premier  Paneticr  avoit  fous  luy  pluficurs  Paneticrs.  Lorfque  le 
Duc  alloit  à  la  guerre  ,  le  premier  Panneticr  les  commandoit,  &  ils 
marchoient  fous  fa  cornette.  11  faifoit  la  dépenfc  de  la  Panctcrie. 
Lorfque  le  Duc  étoit  preft  de  fe  mettre  à  table,  IcPanctier  alloit  à  là 
Panctcrie  précédé  de  l'Huifller  de  la  Salle  qui  portoit  une  verge  à  la 
main  :  là  le  Sommelier  lui  donnoit  une  ferviette  qu'il  mettoit  fur  fon 
épaule  gauche ,  fie  prenoitla  falierc  de  table  que  le  Sommelier  lui  li~ 
vroit  toute  couverte  ,  &  TcfTai  en  aïant  été  fait  en  fa  prefenec ,  il  la 
pofoit  fur  la  table  aufli  bien  que  les  couteaux.  Le  premier  Paneticr 
pofoit  les  viandes  fur  la  table  ,  aufli-bien  que  les  faulTcs,  &  devoir 
fervir  lui-même  aux  quatre  Fêtes  annuelles.  Il  avoit  bouche  à  Cour, 
&  mangeoit  aveç  le  premier  Maître  d'Hôtel. 

Premier  Vanetler* 
Ecuiers  Vanetiers  ordinaires» 

Guillaume  Timbercl.  Pierre  d'Orville» 

Jean  de  Maiferes.  Compte  de  Ni»  Erard  Gourolle. 

toi  as  de  Courbeton  de  13  76.  Simon  Berteau. 

Geoffroy  Savcreau.  Compte  de  Robin  le  Roux. 

Jean  d'Epoulettes  de  1400.  *  Guillaume  Voelt. 

Jean  Pourcelet.  b  Ventdet  de  la  Colonne* 

Guillaume  deVautravers.CW/-  Jean  de  Montaubert. 

te  de  Odot  Doua/,  Receveur  des  Le  Borgne  Pouqtricres. 

deniers  de  la  rançon  d*  Comte  de  Jean  de  Chafcron. 

Nevers.  1397.  Joffedc  la  Flougc. 

Jean  de  Courcelles.  Compte  de  Jean  de  Fontenay. 

Jean  dEpoulettes  de  1400.  Jean  d'Orville. 

Fouquct  de  Montigny.  Archambaulr  de  Crefet» 

JBenedic  du  Hal.  Jean  le  Grand. 

m  Dan*  le  même  compte  il  eA  dît  qull  garda  |  b  II"  étoit  de  Bcfànçon  ,  il  avoir  100.  franc» 
su  Chafcau  de  Beauté' fur  Marne  .  un  homme  I  de  penfion  par  leirres  du  6.  Janvier  1)94. 
^ui  y  a  toit  etc  ois  poux  la  gucnfofl:  du  Roy.      |  Càmpt  d»}<*n  Cbe*f*t  de  1  j>  6 . 
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Jean  de  JufTy  de  Chantebcville.  N.  . .  de  Bourg,  b 

Girard  de  Bon neùil.  JeanMe  Seaulx.  c 

Girard  de  Brimon.  Nicolas  de  Clugny,  Ecuicr  ,Sei- 

Guillaurac  Brcceau.  a  gneur  de  Domnltfy  14.01. 

Douzj  Valets  fervants  de  Salle, 

Le  Valet  fervant  dcfalle  qui  étoit  de  jour ,  alloit  à  la  Paneterie  de- 
mander le  pain  que  luy  livrait  le  Sommelier  ,  &  le  garde-linge  lui 
donnoit  les  couteaux»  il  chapeloit  le  pain,  dont  le  Sommelier  faU 
foit  reflài ,  enfuite  il  pofoit  le  pain  fur  la  table,  &  recevoit  tous  les 
plats  que  l'Ecuier  Trcnchantlevoit  de  la  table  du  Prince  ,  &  les  don- 
noit aux  Commis  de  la  fauflerie.  Les  Valets  fervans  fer  voient  par  quar- 
tier. 

Haijpers  de  Salle. 

Ccluyqui  étoit  de  jour;  lorfqu'on  c'toit  preft  à  fervir  la  table  da 
Duc  ,  il  alloit  à  la  Paneterie,  y  prenoit  une  verge  ou  baguette  de 
quatre  pieds  de  longueur ,  &  marchoit  devant  les  Officiers  qui  fer- 
voient  la  table  du  Duc.  Au  foupé  il  avoit  une  torche  au  poing.  Il  avoit 
foin  de  mettre  &  de  retirer  le  tapis  &  le  couffin  fur  lequel  s  alTeïoic 
ic  Prince  à  table. 

Jacquot  Efchclotte  ,  Huiffier  de  Salle  du  Duc.  d 

Douze  Sommeliers  de  la  Paneterie. 

Le  Sommelier  qui  étoit  de  fervicc ,  devoit  couvrir  la  table  de 
deux  nappes  ,  &  devoit  livrer  le  pain  pour  la  bouche  ,  la  moutarde  , 
le  fromage ,  le  beurre  frais  &  la  crême.  Les  Sommelier»  fervoient  par 
quartier. 

Pierre  le  Gros  ,  Sommelier  de  XEfobourgde  1 
la  Paneterie.  Çompte  de  M*rio$ 

Le  Garde-linge. 

Devoit  garder  le  linge ,  &  le  livrer  pour  le  Prince, 

Porte-nappes. 

Le  Porte-nappes  devoit  mettre  le  pain  fur  les  tables  du  Commun  ; 
lequel  il  recevoit  par  compte  du  Boulanger. 


«  Il  fut  nomme  da  voyage  de  Hongrie.  :  j 9  j . 

h  Le  Duc  lui  donna  ioo-  francs  pour  (es  l'out- 
rage* »  allant  au  («cours  du  grand  Maître  âc 
Prufle.  1591. 

e  II  partit  de  Paris  le  t4.  AviU  if99.  pour 
fllci  en  Hongrie  en  <jualitc  d'Ambaûadcur , 


afin  de  ménager  du  Roy  Sigîfmond  le  payement 
de  icoooo.  ducats  par  lui  prorois  ,  pour  la  ran- 
çon du  Comte  de  Ncvcrs. 

iGuiote  fou  <fpoufc  étoit  nourrice  de  Jean, 
fils  aiuc"  du  Dnc. 
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L'Oublieur. 

Cet  Officier  prenoit  à  la  cuifinepour  les  oublies  du  Prince  le  fucre,* 
le  bois  &  le  charbon,  &  devoit  avoir  une  boëte  d'argent ,  dans  la- 
quelle il  mcttoitlcs  oublies  du  Prince.  Le  Saulcier  lui  livroit  la  vaif- 
fellc  d'argent  pour  fervir  les  oublies. 

Les  Laruandiers. 

Boulangers  du  pain  de  bouche      leurs  Garçons. 
Boulangers  du  pain  de  table,  0*  leurs  Garçons. 
Boulangers  du  pain  du  commun  ,      leurs  Garçons 

ECH  ANC,ONNERIE. 

L'Echanfon  a  toujours  été  un  des  premiers  Officiers  de  la  maifon 
4es  Ducs.  Il  avoit  fous  luy  tous  les  Echanfons  ordinaires  ,  lciquels 
marchoient  à  l'armée  fous  fa  cornette  :  il  faifoit  la  dépenfc  du  vin 
&  des  liqueurs  ,  &  les  Officiers  fubalterncs  lui  en  rendoient 
compte  au  Bureau  de  ttLcnanconneric.  Le  premier  Echançon  fer- 
voit  en  perfonne  aux  quatre  Fêtes  annuelles  :  il  mangeoit  avec  le 
premier  Maître  d'Hôtel.  Lorfqu'on  faifoit  prefent  au  Duc  de  quel- 
ques vins ,  les  vauTeaux  ,  s'ils  croient  d'argent ,  appartenoient  au  pre- 
mier Echançon ,  s'ils  e't oient  d'étaing ,  ils  appartenoient  au  Somme- 
lier ,  &  s'ils  ctoient  de  bois  >  au  Garde  linge- 11  paroit  par  pluficurs  ti- 
tres que  cette  charge  étoit  héréditaire  ,  &  que  celui  qui  en  étoit  re- 
vêtu, en  reprenoit  de  fief.  En  1119.  Hugues,  Duc  de  Bourgogne 
à  Miles,  Seigneur  de  Noyers  en  augmentation  de  fief.  En  n9&,  & 
en  1  ^5.  fes  fuccefleurs,  Seigneurs  de  Noyers,  en  reprirent  auffi 
de  fiefs.  Legrand  Echançon  de  France  prétendoit  lever  j.  f.  fur  chaque 
cabaret  de  Bourgogne  j  mais  les  Ducs  s'y  font  toujours  oppofez.  Il 
n'eft  parlé  dans  aucun  compte  des  gages  de  l'Echançon. 

Premier  Echançon, 

Ecuiers+Echançons* 

Cau  vignon  de  Se  mu  r.  a  te  de  Odot  Douay, commis  à  payer  la, 

•    Jean  de  Neufvilie.  Compte  de  rançon  du  Comte  de  Nevers.  1597. 
Guillaume  Bataille.  1  j  5  o.  Comp-      Huguenin  du  Blé.  b 


*  Gouverneur  du  Chafteaa  de  Dondaio  au 
Chartollois.  ii9j.  Q>mft$  dt  CuuUxmt  /»- 
lUtrdi 


h  II  croit  auflî  Panetter  de  Madame  de  Nevers 
M.lc  M  jiéchut  J'UiclIcs  (ô:  t  de  cet  Fchançon, 
Ctmfre  dt  ]t*»  Chtuj'a;  d«  1401./»/.  l«7« 
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Cuiot  de  Rupt.  Compte  de  Ni-  Guiot  Vilîain. 

colas  de  Courbcton^Rcccveur  d'Au-  Jean  de  la  Champagne. 

xois  de  1375.  Robert  de  Mclligny. 

Jean  du  Ru.  Compte  de  Jean  Jean  Bâtard  de  Lancacvillc. 

d'Époultttes  de  1400.  Olivier  Porquier. 

Oudart  de  Renty.  Compte  de  Jean  Cagcnt. 

Jean  dE poulettes  de  140p.  Philippet  de  îuftour. 

Antoine  de  Fontaines.  Compte  Jean  Cadrancf. 

de  Jean  d'Epoulettes  de  1 400.  Jean  d'Ormoy. 

Pierre  d'Orgemont.  Compte  de  Claux  de  Behaignon, 

Jean  d  E'poulettes  de  1400.  Vitart  de  Boiiis. 

Jean  deBuxeul  ,Echançon  ,«Ca-  Louis  de  Poifiy. 

piraine  du  Château  de  Scnfvigncs.  Jean  de  Portoncl. 

Compte  de  Jean  Mathé  de  1 404.  Huguenin  de  Monetoy. 

Jean  Ternan.  a  Philibert  de  Villers. 

Rcgnault  de  la  Motte.  Guillaume  de  Lugny. 

Guillaume  de  Mornay.  Jean  du  Prat. 

Gauthier  de  Coucy.  Jean  de  la  Trcmoillc.  Commît 

Guillaume  Blondcl,  de  Jean  dïEponlcttes  de  1 4°0» 

Maître  ou  Gouverneur  des  Ceùers, 

t.  . 

Dou^e  Sommeliers  de  ÏEchançonnerie. 

Les  Sommeliers  fervoient  par  quartier.  Un  des  Sommeliers  qui 
«toit  de  fervice ,  lorfquc  le  Duc  alloit  en  campagne  ,  devoit  porter 
une  tafle  ck  un  pain  enveloppez  dans  une  fervictte ,  laquelle  il  portoit 
attachée  à  fa  ceinturc&à  l  arçon  de  fa  felle,  il  portoit  le  gobelet  du 
Prince  &:  deux  bouteilles,  l'une  remplie  de  vin,  &:  l'autre  remplie 
4'eau ,  &  marchoit  immédiatement  après  les  chevaux  du  Duc. 

Jean  du  Ru,  Sommelier  de  TE-       Nicolas  Merlin  Martin  ,  Sois- 
chançonneric.  Premier  Regijlre  melier  de  rEchançonncric.  b 
çotté  t  fil.  3  s  • 

Aides  des  Sommeliers  de  ?  Echançonnerie. 
Gardes  Huche* 

Celuy  qui  étoit  de  fervice ,  gardoit  toute  la  vaiflelie  d'or  &  d'ar- 
gent pour  le  buffet  du  Duc. 


• 


*  Il  fut  nomme  pour  être  du  voyage  de  Hon-  |  Marguerite  de  Bourgogne:  clleavoît  *o-  franc» 
h  yfabcau  f*  femme  fut  nout.ricc  de  M%  |  ij8j, 

Barrilliers 
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He  Philippe  le  Hardy  /  Duc  de  Boorgognc. 

Barriliers. 

Us  dévoient  livrer  l'eau  au  Sommelier  pour  la  bouche  du  Prince; 

Deux  Vorte-barrib. 

Ils  portaient  l'eau  pour  le  commun  de  PEchançonncric. 

"Portier  de  fave. 

11  devoit  veiller  que  perfonne  n'entrât  dans  la  caye  où  étoit  le  vin 
du  Duc, 

ECVTEK      TR  EN  CHANT. 

Le  premier  Ecuicr  trenchant  avoit  fous  lui  plufieurs  Hcuiers  qui 
marchoient  en  temps  de  guerre  fous  fa  cornerte.  Il  devoit  fervir  en 
perfonne  les  quatre  Fêtes  annuelles  avoit  ces  jours-là  les  viandes 
qui  Croient  fervies  fur  la  table  du  Prince.  L'Argentier  lui  fournifloit 
les  couteaux  &  tranchoirs ,  lefquels  à  (es  dépens  il  devoit  faire  entre- 
tenir propres.  Lorfque  le  Due  étoit  à  table,  il  coupoit  les  viandes  5c 
le  pouTon  >  prenoit  la  viande  coupée  avec  un  trenchoir  d'argent  fur 
fon  couteau  >  &  la  mettoit  devant  le  Duc.  Il  mettoit  aufli  dans  ta 
nef  qui  étoit  Air  la  table  quelques  pièces  de  viandes  bouillies  8c  rof- 
ties  ,  pour  donner  aux  pauvres.  Cet  Officier  portoit  tqûjours  en 
temps  de  guerre  lepenon  du  Prince.  Il  avoit  bouche  à  Cour,  & manr 
Çcoit  avec  le  premier  Maître  d'Hôtel. 

f rentier  Ecrier  trenchant; 

Jean  filondcl ,  premier  Ecuier   mille  de  i  j  7*.  # 
Xrcnchant.  Compte  de  Pierre  Bo-  ' 

Çcuyers  trenchant  s* 

Guiot  de  la  Tremoille.  Compte       Taupinet  de  Chantemerle, 

'de  Je  An  d' E poulet  te  s  de  1 400.  Compte  de  Jeun  dEpoulettes  de 

Guiot  d'Aigteyille.  Compte  de  1400. 
Je  An  DEpoulettes  de  1400.  Pierre  de  la  Haye. 

Philibert  de  Chantcmerle  ,      Penpcrnel  de  S.  Cler. 
£cuier|  rrenchant  ,  &  Capitaine      Loiiis  Vernole,  ou  Vernode. 
(du  Chafteau  de  Dondain.^  Compte      Jean  des  Boiics. 
de  Je  a»  MAtbi  de  1 404,  Guillaume  Brun ,  lire  de  Mons.  h 

ujl  alla  en  Lombardie  pou«4es  affaLet  do  j  Prafle  >  le  Doc  Un  donna  joc.  francs  pour  fon 
Duc.  Compet  dt  Simon  L*mbtrt  d*  i  J77  voyage,  1 Cmftt  dt  G*iU*»mt  Chtviitj» 

é  li  alla  au  fcèours  du  grand  Maîue  de  1 

Timlh  H 


l\  des  Officiers  &C,  Domeftique* 

Chariot  dcVillierf.  Centfte  dt      Renaud  de  Siroux.  4 


■  Cet  Officier  dans  l'ancien  Etat  de  Erance ,  croit  un  des  grandsOffi- 
cîers  ,  &:  avoit  le  titre  de  grand  Queux.  En  Bourgogne  il  n'etoit  po.inf 
honoré  de  ce  titre  »  il  eft  vray  qu'il  commandoit  à  tous  les  Officiers 
de  laCuifinedu  Duc.  Olivier  de  la  Marche  dans  fon  état  de  la  Mai- 
Ion  du  Duc  Charles  ,  dit  que  le  Queux  fe  faifoit  par  élection  en  cote 
manière.  Lorfquc  l'Office  de  Queux  étoit  vacant,  les  Maîtres  d'Hô- 
tel faifbicnt  venir  tous  les  Officiers  de  cuifinc  l'un  après  l'autre  ,  & 
leur  ayant  fait  prêter  le  ferment,  ils  donnoient  leurs  fuffrages.  L'c- 
ledion  faite  ,  les  Maîtres  d'Hotci  alloieiu  vers  le  Duc  »  &  lui  fair 
fuient  le  rapport  de  réle&ion  ,  laquelle  il  confirmoit.  Le  Queuxain/i 
élû  devoit  dans  la  cuifine  commander  ,  ordonner  &  être  obéi.  Cet 
Officier  avoit  une  chaife  entre  le  buffet  &  la  cheminée  de  la  cuifine. 
pour  s*y  repofer ,  &  pour  y  obferver  tout  ce  que  Ton  y  faifoit.  H 
portoit  dans  fa  main  une  louche  >  qui  étoit  y  je  croy ,  une  verge  ou 
baguette ,  avec  laquelle  il  faifoit  l'cuay  des  potages  &  des  bouillon* 
Après  l'achapt  des  viandes ,  les  Ecuiers  de  cuifine  dévoient  les  lui  faire 
voir,  &  choifnToit  lui-même  celles  qui  lny  fembloient  ies  meilleures 
pour  la  bouche  du  Dùc ,  &  les  livroit  aux  Officiers  de  cuifinc.  Lorf- 
qu'il  étoit  averti  que  Je  Prince  vouloit  fc  mettre  à  table  ,  il  faifoit 
couvrir  fon  buffet  par  le  Saulcicr  qui  apportait  la  nappe  &  la  vaif- 
felle  ,  enfuite  il  prenoit  un  habit  honnête  >  &  ayant  une  ferviette pen- 
dante fur  fon  épaule  gauche ,  il  recevoir  les  viandes  de  ceux  auf* 
quels  il  les  avoit  livrées ,  &  les  effaysfaits  ,il  livroit  les  plats  au  Maître 
•d'Hôtel ,  qui  faifoit  fon  eflay  »  &  les  donnoit  tout  couverts  au  Pane- 
tier ,  qui  les  faifoit  porter  par  les  Gentilshommes  fervans.  Le  Queux 
avoit  des  Valets. 

Jéun  Garccnot  ,  Queux  du   villy.  1394, 
Duc.  Compte  de  Guillaume  Che- 
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de  Philippe  le  Hardy ,  Duc  de  Bourgogne;     j  J 
eCVIER    DE  CVISINE. 

L'Ecuicr  rcccvoit  le*  viandes  ,  &  voybit  ladépenfe  qu'on  en  faifoir. 
Pour  ce  qui  eft  du  poiflbn,  l'achapt  s'en  faifoit  cnprcfencc  de  l'E- 
cuicr  de  cuifine,  duControleur,&  du  Clerc  delà  chambre  aux  deniers, 
qui  le  payoient  fur  le  champ.  La  viande  ne  fe  payoit  point  fur  le 
champ ,  mais  par  quartier  félon  les  cônv entions  faites  avec  tes  Mar- 
chands ,  lefquclles  étoient  gardées  par  les  Contrôleurs  &  Chefs  d'offi- 
ces. L'Ecuier  decuifinc  ctoit  obligé  de  porter  les  viandes  &  le  poif- 
fonau  Queux ,  ^ui  les  donnoitaux  Officiers  de  cuifine.  Quand  on  fer- 
voit  le  foupé  du  Duc  ,  i'Ecuicr  de  cuifine  fuivoit  les  viandes  une  tor- 
che à.  la  main,  que  le  Fruitier  lui  dclivroit  tous  les  fours  ,  &  l'Huif- 
iier  de  la  Chambre  précédait  les  viandes  une  verge  dans  une  mainte 
une  torche  dans  l'autre  .  qu'il  recevoit  aufli  du  Fruitier.  L'Ecuicr  de 
cuifine  partageoit  avec  le  Queux  par  égale  portion  les  peaux  des  grof- 
fes  bêtes.  On  ne  fçait  point  les  g*gcs  des  Ecuiewde cuiûnt  fous  le 
règne  de  Philippe  le  Hardy. 

Six  Scuyers  de  Cuifine. 

Pierre  de  Siro  ,  Ecuier  de  cui-  Dottsy.  i  j  7  r« 

foie."*  Compte  de  NicoUs  de  Cou*  JeanGaudcEcûier  dCculTm*.  c 

teto».  1 376.  Robert  de  la  Crcffaaniere.  d 

Jacquot  de  Grantfon,  Ecuier  CoppûvPaiilard.* 
Hé  cuifine.  b  Compte  de  Je»» 

* 

,  ■  Hdteur  de  C«tfm- 

Il  avoît  infpe&ion  fur  le  rôt.' 
•  Guillaume  de  Paris,  Hâteur  d'or  de  penfion* 
tde  cuifine.  Il  avoit  60.  florins 

bouts  Aydesdu  Hdteur ,  ou  Gardes -rôts.  Vigueurs  de  viandes^ 

Quatre  Votagers  de  Qtifine. 

Il  fourniûoit  tout  ce  qui  étoit  néceiTaire  pour  les  potages  ;  il  four- 
niflbit  aufli  le  fel  pour  la  cuifine. 

«  II  prit  pritbnnier  Henry  Chenillart,  ou  1  marquer  <joe  re*  Capitaine» des  Place»  Pf««^"e 
Chevilla»  Chevalier.  Le  Duc  lui  donna  *oo.    le  ferment  entre  les  mains  des  BailU»  des  BaU- 
fiaacs  >  pour  reeompcnfc  de  n'avoir  point  exi- 
gé de  rançon  de  Ton  pritbnnier..  11  (e  trouva 
auftl  à  la  prife  de  Pont  ail  lier.  Ctmpr»  dt]t*n 
DonAy  de  i  «71. 

è  11  coit  Capitaine  a>  Monibar.  Il  faut  w 


Ifages  où  le» places  «"toi 
c  11  ctoit  de  Châlons. 
d  fi  fut  du  voyage  de  Hongrie. 
t  U  fut  >u£  du  voyage  dcHo;>grie. 


Hij 
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Co        Etat  des  Officiers  Se  Do'meftîqûes 

Douze  Aides  des  "Potagers  ou  Porteurs  de  Potages  ,  Pourvoyeurs  * 
Carde  bouche  de  Cuijine  >  Tourneurs  de  broches  *  Souffleurs 

de  Qùfîne. 

Vingt-quatre  En/ans  de  (uifine  ordinaires. 
Leur  Office  étoit  de  plumer  les  volailles ,  &  nettoyer  le  poiTtoa^ 

Bûchers  de  (uifine. 
Us  fourniflbient  le  bois  &  le  charbon  poux  la  cuifine. 

Bujfiers. 

Us  marquoient  les  logis  pour  les  Officiers  de  cuiûne  &  pour  la  cuifine; 

Doutç  Garde-mangers* 
Ils  gandoient  toutes  les  viandes  ialées, 

PouLUiers  ,  Valets  de  PoulaUiers. 
Saulciers* 

• 

Le  Saulcier  devoit  fournir  tout  ce  qui  étoit  neccflaîre  pour  le* 
faulces,  comme  le  verjus  &  le  vinaigre,  &  enrendoit  compte  au 
Contrôleur.  11  avoit  en  fa  garde  toute  la  vaiuelle  d'argent ,  &  autre 
vaiûellc  neceflaire  à  la  eu i fine ,  pour  fervir  le  Prince  &  ceux  du 
Commun.  Quand  le  Prince  vouloit  aller  à  table,  il  couvrait  le  buffet 
du  Queux  d'une  nappe  branche ,  &  y  mettok  toute  la  v  ai  fie  H  c  d'ar- 
gent qui  devoit  fervir,  comme  plats  &  autres  vaifTellcs.  Les  viandes  du 
Prince  étant  preftes  à  fervir,  le  Saulcier  prefentoit  au  Pancticr  fes 
faulces  toutes  couvertes ,  &  lcflai  fait ,  on  les  fervoit.  Il  devoit  être 
danslafalleoii  le  Prince  mangeoit,  &  recevoir  la  vauTclle  du  Valet 
fervant,  afin  qu'il  ne  s'en  perdit  aucune  pièce ,  en  étant  refpon(able> 

Aides  de  Saulciers. 

Six  Bouchers  de  Cuifine. 
Les  Bouchées  fourniûoient  les  viandes  &  les  pâtez.' 

Douzs  Cardes  des  vaijfeaux  de  la  (uifint; 

Douze  Valets  de  Chaudières. 
Ces  Valets  avoient  le  foin  de  nettoyer  Ja  vaiflèlk, 

» 
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3c  Philippe  le  Hardy ,  Duc  de  Bourgogne.     é  i; 

Douze  Serviteurs  de  la  fourniture  a* eau  four  la  Çuifine. 

Douzj  Lavandiers ,  Six  Portiers  de  Oui  fine. 

Ces  Portiers  avoient  foin  de  ne  lauTer  entrer  perfonne  dans  la  cui« 
fine ,  fans  être  connue. 

Happeloppms. 

Etoientdes  Enfàns  qui  fervoient  pour  apprendre  la  cuifine*  ils  a*a* 
Voient  point  de  gages. 

FRV1TER1E. 

L'Officier  de  la  Fruiterie  fourniflbit  toute  forte  de  fruits,  foit  verds  ; 
foit  fecs,  qu'il  portoit  lui-même  devant  le  Prince  ,  l'cflay  en  ayant" 
e'té  fait  auparavant.  Il  gardoit  la  vahTelle  d'argent  qui  fer  voit  pour  le 
fruir ,  &  tous  les  chandeliers  de  table  qu'il  mettoit  luy-même  devant 
le  Prince  &  fur  le  buffet.  Il  livroit  toute  la  cire  qui  fc  confommoiten 
l'Hôtel  du  Duc  &  en  fa  Chapelle,  &  en  rèndoit  compte  au  Bureau. 

Six  Fruitiers. 

Sommeliers  de  Fruiterie. 

r 

Le  Sommelier  diftribuoit  les  cires  que  le  Fruitier  luy  mettoit  es 
feain ,  il  diftribuoitauffi  toutes  les  chandelles  de  fuif. 

Six  Valets  de  Fruiterie.  ~ 

2  P  1  C  I  6  R  S. 

L'Epicier  four  ni/Toit  toutes  les  drogues  pour  les  médecines  du  Duc  ^ 
les  confitures,  lesdrage'es  &  l'hipocras. 

Aides  des  épiciers  >  Confifeurs  ,  Aides  des  Confifiurs.  Douzf 
Charretiers  de  lOffce  ,  &  douze  Valets. 

E  C  V  R  I  E. 

Premier  Eemer  d  Ecurie. 

Le  premier  Ecuier  avoit  pluOcurs  Ecuïers  fous  luy  >  ils  marchoienf 
à  l'armée  fous  (a  cornette.  On  lui  reridoit  compte  de  toute  la  dépenfe 
qui  fe  faifoit  pour  l'Ecurie  ,  il  portoit  f e'tcndart  du  Prince  ;  &  lors- 
qu'il faifoit  quelque  entrée  folemnellc,  il  portoit  devant  lui  répéc,&* 
marchoit  immédiatement  devant  le  Prince.  En  temps  de  guerre  ià 


(Si         Etat  des  Officiers  &  Domeftiqucs' 

avoit  le  premier  appartement ,  parce  que  c'étoit  luy  qui  habilloit  le 
prince ,  &  lui  mertoit  Tes  armes  ;  en  temps  de  paix  il  avoit  le  dernier 
appartement.  Lorfqu'il  e'toit  à  l'armée,  il  avoit  fa  table  qui  étoit 
fer  vie  comme  celle  du  Sommelier  de  Corps.  On  ne  fçait  point  quels 
gages  il  avoit.  Quand  le  Duc  faifoit  quelque  joufte  outournoy,  le 
premier  Ecuicr  avoit  tous  les  habits  du  Prince,  &  les  couvertures  du 
cheval  qu'il  avoit  monté  dans  le  Tournoy ,  quelques  riches  qu'ils 
fulTent,  excepte  l'or  pur  &  les  pierreries  qui  reftoient  au  Prince» 

Meflîre  Jean  Blondcl ,  premier  Ecuicr  d'ecurie.* 

Ecuiers  iCEcme. 

Les  Ecuiers -d'Ecurie  dévoient  mettre  lcftrier  au  pied  du  Prince,  & 
£aidcr  à  monter  &  à  defeendre ,  &  tenoient  la  bride  de  fon  cheval 


Dalmaix  de  BuOcul.  b 
Jean  de  Wifque.  c 
Jean  de  BtuTeul.  d 
Huguenin  de  Blangcy  ,  &  Ca- 
pitaine de  Montroyai.  e 
Henry  de  Mufey./ 
Thomas  de  Saulx ,  dit  le  Loup, 
Seigneur  de  Vantoux.  g 
l  Henry  de  MuflTy.    Compte  de 
F  terre  Bomille  de  1373. 

Guiot  de  Brccons.  Compte  de 
Colinet  BsrjauttReceveurdu  Bail- 
liage de  U  Montagne  de  1 3  9  3 . 

«  Le  Duc  l'envoya  avec  Me.  Robert  d'An- 
gcul  Secrétaire^ a  Roy  Se  le  fien  ,  vers  le  Duc 
ai  Milan  ,  Marquis  de  Montserrat  >  &  le  Ptince 
de  Piémont  Se  de  la  Morée  ,  pour  terminer  les 
diltèrens  qui  etoient  entre  eux ,  au  fujet  du 
Comte  de  Savoie  &  de  fon  pais  au-delà  de» 
monts.  1.  May  1496.  Compte  dt  Fierre  dt 
Montltrttult  de  1396.  fol.  irfj. 

b  Le  Duc  lui  donna  la  joùifl'ancc  de  la  terre 
de  CourtcTaix.  ij.  Juin  1374*  Compté  dt 
Je*»  Froigier  d*  1 374., 

c  II  fut  Bailly  &  Maître  de  foires  de  Cul- 
Ions  II  mourut  le  iS.  Mars  i,8o.  Compte  de 
Sffton  Lambert  de  1  J77." 

^Gouverneur  de  Montceins  aux  gages  de  t 9- 
francs.  Compte  de  Qdot  Ramiilljf  de  tj8t. 
t  II  mourut  le  ir.  Avril  1373.  Compte  do 


XirelAS  de  Courheton  de  i'.ji 


croit  Maître  d'Hôtel.  Compte  de  KïeoUt 
xr+etouje  137  j. 


Henry  du  Sauvcment  h 
Guiot  de  Brionnes  i 
Rogicr  de  Coulongne.  k 
Guillaume  de  Chaufour.  Compte* 
de  Je  a»  d'Epoulettes  de  1400. 

Fouquct  de  Montigny.  Compte 
de  Jean  d'Efonlcttes  de  1400. 
Le  Borgne  de  Poquieres. 
Oudart  de  Neclles. 
Guiot  d'Ourgcs. 
Caftaingncde  Flifco.J 
Jean  d'Arbon. 
Guiot  de  Longprey. 

g  M.  le.  Duc  lui  donna  rco.  franc* ,  peur 
recompeafè  des  fervices  qu'il  lui  avoit  rendus. 
Compte  de  \em»  Do**y,  IJ71.  Compte  dt- 
Rtgn*»U  >G*ftellier  ,  Receveur  fj/uxeu  dt 

»m.  A    #  t 

h  Châtelain  de  Gray  ,  aux  gages  de  <o.  li*. 
efteven  ans,  par  lettres  données  à  Paris  le  1. 
Janvier  i  19c.  Compte  de  Je*»  Chtufmt  de  1 397. 

i  Le  Duc  l'envoya  ver»  le  Roy  d'Efpagoc. 
Compte  de  Jetn  dTEponlettei  de  1400- 

*  Le  Duc  lui  donna  ordre  d'aller  i  Franc- 
fort •  à  une  alTemblde  qui  fe  tenoit  pour  l'union 
de  l'EgUTe  8c  le  gouvernement  de  l'Empire  t 
May  1400.  Compte  dt  Jtmm £k.pt*Uttet  dt 
1 400- 

/  Il  prêta 'pour  deux  an*  au  Duc  de  Bour- 
gogne la  fomme  de  vingt  mtlîe  francs  ,  la- 
quelle devoir  être  cmplp^ér  pour  la  rançon  du 
Comte  de  Neveu.  it97. 
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de  Philippe  le  Hardy,  Duc  de  Bourgogne.     6  j 

RaillartdeChaunbur.  Jean  de  Noyers. 

SifFroval. 

Vmg-quatre  Vages  et  Ecurie  ,  Valets  de  Vags% 
Chevaucheurs  de  t  Ecurie. 

Us  faifoient  les  provifions  &  la  dépenfe  de  l 'Ecurie. 

Soycr  dcGand,  Chevauchcur  cev car  de  la  Montagne,  136$.^ 

de  l'écurie  du  Duc.  Compte  de  Jean  Barbier  >Ecuicr  ,  Chcvau- 

Jean  d'Epoulcttes  de  1400*  cheur  en  armes.  Compte  de  Jean 

Colin  Machefoin.  Compte  de  de  Vertus  de  1369. 

f terre  Bonvtlle  ou  BomilU,  Re-  Guillemin  de  Nevers» 

Aides  des  Chevaucheurs, 

Ils  étaient  Fourriers  de  l'Ecurie.  > 

Vremter  Palfrenier. 

Le  premier  Palfrenier  commandoit  à  rous  les  autres  Palfreniers-, 
marchoit  après  les  Pages,  &  portoit  le  manteau  du  Duc  :  il  avoit  foin 
de  routes  les  fcllcs  des  chevaux  de  l'écurie ,  &  m  et  toit  en  ordre  les 
Bagcs&les  chevaux  ,  lorfque  le  Duc  étoit  en  marche. 

Jacquot  IcGuelphe,  premier  andepenfion.  Compte  fo  GftilUfc 
Palfrenier.  Il  avoit  %  5 .  francs  par   me  Cbcvilly.  1 3  $4, 

Talfrtnicr,  ordinaires.  '  '  ' 

Laquais  Valets  3  Valets  de  piect* 

ARJMVR1ERS.  \ 
]offcquin  ,  Valet  de  chambre  &  Armurier  duDuci 

Cardes  des  Armures ,  tr  leur  Valet s\ 

Doutç  Maréchaux, 

Douz&  Valets  de  Forges, 
,   .  .  ♦■<•.„•  * 

H  eft  dit  dans  un  compte  de  Pierre  de  Montbertault  de  r  3^6.  que 
k  Duc  faifoit  porter  avec  lui  fur  un  fommicr,  une  forge  j  &  les 
outils  pour  le  Maréchal  qui  le  fuiyoit  en  campagne. 


Etat  des  Officiers  Se  Domcftiques 

Vingt-quatre  Valets  des  Chevaux  de  Corps* 
Vingt -quatre  Valets  des  Chevaux  de  Jècours. 
Vingt-quatre  Valets  de  Grands  Chevaux. 
Six  Cochers  du  Corps ,  fix  Poftillons ,  fix  autres  Coêher/. 

ROTS-D'ARMES  ,  HERAVT  S+D'ARM  ES, 
Guillaume  de  XJalles,  Herautd'armcs.  * 

fourfuivants-a*  armes, 

'4RTILLERIE, 

Les  Ducs  de  Bourgogne  avouent  de  l'Artillerie  »  &  pluCeurs  OmV- 
ciers  qui  en  avoient  foin.  En  un  compte  rendu  par  Simon  Lambert 
en  1 577.  il  eft  dit  qu'il  fut  fait  un  canon  à  Châlons  pour  Monfcigneur 
le  Duc  jettant  le  pefant  de  foixante  livres ,  que  ledit  canon  fut  en- 
châûe  en  un  plot  de  bois.  Autres  canons  faits  audit  Châlons ,  dont 
l'un  pefoit  1 30.  livres ,  l'autre  cent  livres,  un  autre  90.  livres ,  & 
deux  autrçs ,  l'un  .de  3  o.  &  l'autre  de  29.  livres.  Pour  autres  deniers 
payez  pour  Monfeigncur  par  lui  dûs  pour  la  forge  &  façon  d'un  gros 
canon  jettant  le  pefant  de  quatre  cent  cinquante  livres  fait  à  Châ- 
|pns  du  commandement  demondit  Seigneur  par  Jacquet  de  Paris,  & 
&  par  huit  ouvriers  de  forge  avec  luy  par  l'ordonnance  de  Jacques  &ç 
Rolant  de  Maiïiorques ,  Maîtres  des  Canoniers  d'iceluy  Seigneur , 
lequel  canon  fut  commencé  à  faire  le  Lundy  après  la  Fête  S.  Dcnys 
j  a.  jour  d'Octobre  1 377.  &  fut  parfait  &  affisle  Samedy  après  la  Fête 
de  l'Apparition  de  Nptre-Seigneur  9e.  jour  de  Janvier  l'an  que  def- 
lus.  Et  enfin  dans  un  compte  de  Guillaume  Chcvilly  de  Tannée  1 3  94. 
des  Bourgeois  &  Habiitans  de  la  Ville  de  Dijon  deux  canons  de  cuivre 
moyens ,  lefqucls  ils  ont  preftez  a  Monfeigncur  le  Duc ,  pour  mener 
à  Montmorot,  avec  un  gros  canon  qui  étoit  en  garnifon  en  la  Cham- 
bre des  Comptes  dudit  Dijon ,  douze  pierres  taillées  pour  ledit  gros 
canon  &  un  poinfon  de  poudre  délivrez  à  Hugues  Bâtard  de  Salins  » 
Châtelain  dudit  Montmorot  le  4.  Juin  1394.  De  tous  ces  comptes  il 
paroi t  que  le  Duc  avoit  pour  le  temps  une  bonne  artillerie.  Pour  le 
nombre  des  Officiers  4e  l'Artillerie,  les  comptes  ne  nous  l'appren- 
nent pas  *  &  je  n'y  ay  trouvé  que  ceux  quifuivent. 

m  II  porta  de»  lettres  de  U  part  de  Madame  \  de  Bourgogrie.au  mois  de  Juillet  jj7j.  Ctmfft 
laCuchcfle  *u  Capitaine  de»  route*  des  Gen»    i*  Simon  L*mbin  dt  157-4. 
d'armes  qui  croient  foi  Ja  fconôcic  dit  Dock*  J 
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Maître  de  t  Artillerie, 
Garde  a* Artillerie  ,  Artilleurs. 

Jacques  des  Roches ,  Artilleur  tilleur  du  Duc.  8.  Octobre  1 3  9  S*, 
'du  Duc.  a  Premier  Regifîre  ,  cotté  \  fol,  47. 

Pierre  Roy  ,  Arbalétrier  Ar-      Loys,  Artilleur  du  Duct 

Maifires  des  (fanons. 

Jaequesde  Mail  torques*  Maître  Rolant  de  Maillorqucs  ,  Maître 
des  canons  du  Duc.  e  des  canons  du  Duc. 

Canomers. 

Colart  Jofeph  ,  Canonicx  du  Jean  Manus.  e 
Duc.  à 

ven  e  ri  e. 

Le  Receveur  du  Bailliage  de  îa  Montagne  (He  Chaflillon  )  pâyoîc  la 
Vénerie  de  Monfcigncur  le  Duc ,  dont  la  de'penfc  montoit  à  dix 
mille  francs  par  an.  Compte  de  Je  An  Chonjat  4e  1400.  fol.  6*. 

Grand  Veneur, 

Melïîre  Hugues  de  Villers,  Che-  Ecuier.  Premier  Regifire ,  cotté  t 

valier.  Compte  de  Guillaume  de  fol.  13.  Compte  de  Mariât  £/?/- 

Comblât  s.  1367.  bourg  de  1386. 

Guillcmin  de  Franconville  ,      Pierre  de  Bric ,  Ecuicr.  / 

Vingt- quatre  Veneurs. 

Gilles  la  Buflfè  avoit  7.  f.  pari-  tes  de  1 4oo. 

fis  par  jour,  faiiant  par  an  15?.  Guillaume Menart  d'Eftalante. 

francs  8.  gros  un  quart.  Compte  Compte  de  Guillaume  de  Comblans, 

de  Guillaume  Çhevtlly  de  1394.  Receveur  du  Bailli  Age  de  la  Mon- 

Jean  de  FoilTy ,  Ecuier  &  Vc-  tAgne.  1367.  mêmes  gages, 

ncur.  Compte  de  Jean  fEpouleu  Henrie  t  d'Y  voit.  Compte  de  Ma" 


«  Pat  lettres  données  à  Paris  le  n.  Juin  140t. 
trtmitr  Rtgifir* ,  t»ttt f  ftl  tu 

b  II  avoit  de  gages  j.  f.  parias  pat  jour,  qui 
falfoîenc  *8.  francs  r.  gros  un  quart.  Comptt 
i§  Qmll*t*m*  Chtvi  ly.  1594. 
€  Il  avoit  de  gages  80.  francs  d'or  >  fâ  vie 


Se  la  croix  &  les  colomnes  de  laton  qui  font 
autour  du  grand  Autel  de  leur  EgUfc-  C»mftt 
di  Amitt  Jlrnmtdt  de  1  j8<c. 

€  Il  étoit  valet  de  chambre  du  Duc  *  Se  avoit 
100.  francs  de  gages. 
/  Il  avoit  de  gages  dix  gros  par  jour ,  qui 


durant.  Il  étoit  de  l'ifle  de  Majorque*.  Ctmftt  j  fout  par  an  504,  francs  deux  gros.  Ctmftt  do 
é  l\  filt  1»  cloche  des  Charweùx  de  Dijon  t\ 

Tome  II  l 
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riot  d'Eft  bourg  de  1387.  mêmes  Guillaume  delà  Court ,  même* 

gages.  Compte  de  Guillaume  Che-  gagep.  Compte  du  même. 

villy.  1 3  94.  Pétrin  Toillon ,  mêmes  gages. 

Louis  Houdoyn,  mêmes  gages,  même  compte* 

Compte  de  Guillaume  Chevilly.  Guillaume  de  la  Motte ,  a  mê- 

1354.  mes  gages,  même  compte. 

Douzé  Aides  de  Veneurs. 

Perrenct  de  Blaigney ,  4.  fols  Loiquin  de  Courtray ,  mêmes 

parifis  de  gages  faifant  91.  francs  gages. 

3 .  gros.  Compte  de  Guillaume  Che-  Guillaume  de  Noyers  »  mêmei 

villy.  1394»  gages. 

Six  "Pages  de  Vénerie. 

Joffroy  de  Villaines ,  Page  dé  Thiebault  de  Marigny  ,  mêmel 

Vénerie  >  un  gros  &  demy  par  gages. 

jour, qui  fait  quarante-cinq  francs  Jean  d'Artois  ,  mêmes  gages, 

iept  gros  &:  demy  dégages. Compte  Etienne  Noc ,  mêmes  gages. 

de  Guillaume  Chevilly.  1 394-  Robin  le  Gendre,  mêmes  ga« 

Guiot  de  Gcvrolcs,  mêmes  ga-  gcs. 

ges.  Viennot  d'Autrey,  mêmes  ga« 

Jean  d'Auxonne,  mêmes  ga-  gcs. 
gcs. 

Clerc  de  Vénerie. 

Colinct  AÛcliune ,  Clerc  de  dix  gros  de  gages.  Compte  de  GttiU 
Vénerie.  Il  avoit  foixante  francs  Uume  Chevtlly.  1 3  9^ 

Vingt-quatre  Valets  de  Vénerie. 

Jean  Bcnoift ,  Valet  de  vénerie.      Hanncquin  de  Couloingne. 
Perrotin  de  Jarciz.  Jacquot  de  Montreul. 

Simonet  de  Gonvieux.  Jehannin  la  Malette. 

Simonet  de  Lucenay.  Ilsavoientfoixantc  dix  gros  dega- 

Pierrc  d'Aifey.  gcs.  Compte  de  Guillaume  Chc* 

Perrotin  de  G rome.  villy.  1394, 

Perrenct  du  Ru. 

a  Tous  les  Vcneurt  ^voient  7.  C  patifts  p»r  1  pu  an.  ÇmHtit  QmlUnmt  Chtvilly.  »•£ 
jow,  <jm  fooe        frjtuçj  g.  grgi  uaquait  | 


Digitized  by  Google 


de  Philippe  le  Hardy ,  Duc  de  Bourgogne.  7 

Six  vingt  hommes  de  livrées  en  la  Vénerie  ,  fix  Pages  de  chiens 
courants  ,  fix  Pages  de  Lévriers  ,  douzs  fous-Pages  de  chiens , 
fix  Gouverneurs  de  Valets  de  chiens  ,  fix  Valets  de  chiens  Li- 
miers y  fix  Valets  de  chiens  Lévriers  ,  douze  Valets  de  chiens 
Courants ,  fix  Valeti  ctEpagneuls  ,  fix  Valets  de  petits  chiens  j 
Valets  de  chiens  nAnghis  ,  Valets  de  chiens  d'zArtois  \  Boulan- 
gers du  pain  des  chiens,  Garçons  Boulangers  du  pain  dis  chiens. 

LOVVETERIE. 
Premier  ou  Grand  Louvetier. 

-  Jean  Sauvegrain  ,  dit  le  Nor-  loup ,  il  avoit  dix  gros  &  demy  par 
rnandel  :  il  étoit  auffi  Maître  d'Hô*  jour.  Compte  d'Annot  Arnault  de 
tel  du  Duc  j  lorfqu'il  chaûoit  au   1 3  8 1 .  fol.  *o, 

Louvetier  s. 

Pierre  de  Maifillcy ,  Chafleur  de   Régnante  de  Thoify  de  1 40  J  .* 
loups  de  M.  le  Duc.  Compte  de      Villcmot  le  Maire  de  Yarnoul» 

Valets  de  Chiens  pour  la  Chaffe  du  Loup. 

Sault  Desblccs ,  Valet  de  le-      Jean  Piot ,  Valet  de  lévriers 

Vricrs  pour  la  chafle  du  Ioup,dcux  pour  la  chafle  du  loup ,  deux  gros 

gros  par  jour,  lorfqu'il  chaflbir.  de  gage  par  jour ,  lorfqu'il  chaflbit 

Compte  de  Jean  d'Auxonne  de  au  loup.  Compte  de Je  an  d'Auxonnf 

13  99.  de  1390. 

FzAVCONNeRie. 
Fauconnier ,  Premier  qu  Grand  Fauconnier. 

tf»  ♦  •  9 

Vingt-quatre  Fauconniers. 

Jacquemart  de  Hauteplanque ,  Jean  Froigier  de  1 3  74» 
Fauconnier  du  Duc.  Compte  de 

Douzf  sAides  de  Fauconnerief 

Vingt-quatre  Valets  de  Fauconnerie. 

Hcnncquin  Turlot ,  Valet  des  Chambre  de  Paris  de  1364. 
faucons  du  Pue.  Çompte  de       .  . 
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Douze  Fourriers. 

Jean  d'Aubcnton  >  Fourrier. 

Vn  Maître  des  Tendues. 

Le  Maître  des  Tendues  des  oifeaux  de  M.  le  Duc  avoit  10.  francs 
par  an.  Compte  de  Guillaume  de  Chevilly.  1394. 

Vn  Maître  des  Déduits.  Vingt-quatre  Chevaucbeurs.  Six-vingt 
hommes  de  livrées  en  la  Fauconnerie.  Douze  Valets  de  rivière. 
Six  Tondeurs  dOy féaux  de  proie. 

'AVTR6    ST  AT    D6S  OFFICieRS  D  V  DVC 

qui  n  étoient  point  Commenfaulx. 

Le  Duc  avoit»  comme  il  paroit  par  les  Comptes  de  la  Chambre  de 
Bourgogne,  plusieurs  Confeillcrs  dans  fes  Bailliages,  lefqucls  étoient 
qualifiez  Confeillers- Avocats.  Ces  Officiers  dévoient  vacquer  aux  af- 
faires du  Duc ,  dans  les  Bailliages  pour  lefqucls  ils  étoient  deftinez.  Ils 
prêtaient  le  ferment  >  &  promettoient  confeiller  le  Duc  avant  tous 
autres ,  &  aider  à  voir  &  garder  fes  droits.  Souvent  le  Duc  en  choifif. 
foit  pour  les  mettre  dans  fon  Confcil.  Non-feulement  dans  le  Duché 
il  y  avoit  de  tels  Confeillers ,  mais  encore  le  Duc  en  avoit  au  Parle- 
ment de  Paris,  qui  avoient  loin  des  procès  qui  y  étoient  évoquez ,  foit 
pour  les  appels  interjettez  au  Parlement  de  Paris ,  foit  pour  fes  Do- 
maines qui  en  rcifortûToient.  Il  en  avoit  encore  dans  les  Bailliages  de 
Mâcon ,  de  Sens  &  de  Villeneuvc-le-Roy.  Tous  ces  Officiers  avoient 
de  gages  »  les  uns  plus ,  les  autres  moins.  Il  eft  bon  de  remarquer  qu'il 
n'y  avoit  dans  chaque  Bailliage  que  deux  Confeillers- Avocats  ,  à  la 
mort  dcfquels  le  Duc  en  nommoit  d'autres ,  comme  il  paroît  parles 
Comtes  de  la  Chambre  de  Bourgogne. 

(C0NSS1LL6KS-AV0  C  AT  S  D  V  DVC. 
Bailliage  de  Dijon  O*  Siège  de  Beaune  &*  de  Nuys. 

Maître  Richart  Bouhot  de  Di-  nu  Confeiller- Avocat ,  aux  gages 

jon  ,  Confeiller- Avocat  du  Duc  ,  de  50.  francs ,  1 8.  Juillet  1386. 

avoit  60.  florins  dégages.  1367.  fut  depuis  du  Confeil. 

fut  depuis  du  Confeil.  Maître  Pierre  Morcl ,  Clerc, 

Maître  Jean  de  Yarranges  retc-  Licencié  en  Loix,C©nicilicr-Avo- 
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tat  du  Duc  aux  gages  de  50.  francs.  1er  -  Avocat  du  Duc  par  le  dc'cès 
1 394.futdepuisdt1Confeil.C0w/>-  de  Maître  Pierre  Morcl,  par  let- 
te  de  Guillaume  Chevilly.  1 3  94  très  données  à  Paris  le  24.  Sep- 
Maître  jean  Pahchoz  ,  ou  Pelu-  tembre  1400.  aux  gages  de  50. 
choz  >  Licentié  en  Lobe,  Confeil-  francs  :  il  fut  du  Confcil. 

Bailliage  dAutun      de  Mcncenis, 

Maître  Jean  de  Clugny ,  Liccn-  tun  &  de  Monccnis  aux  gages  de 

tic  en  Loix  >  Confeiller-Avocat  10.  francs  par  lettres  de  M.  le  Duc 

du  Duc  aux  Bailliages  d'Autun  &  du  1 7.  Avril  avant  Pâques  1388. 

Moncenis ,  par  lettres  de  M.  le  Compte  de  Guillaume  Bataille. 

Duc  du  6.  Novembre  1387.  ™*  I3«^«  11  mourut  le  14.  Octobre 

gages  de  15.  francs*  Compte  de  i}93» 

Guillaume  Bataille ,  Receveur  du-  Maître  Guillaume  Bataille,  a 

BatUiage  d'Autun  ^1388.  Confeiller-Avocat  du  Duc  aux 

MaîrrcJeanPiévmé^Picmiré,  Bailliagesd'Autun  &  de  Monccnis 

Licentié  en  Loix,  Confeiller-  par  lettres  du  9.  Novembre  1  3  93. 

Avocat  duDuc  aux  Bailliages  d'Au-  après  le  décès  de  Jean  Piemirc. 

Bailliage  de  Châlons. 

Maîtt c  Jacques  de  la  Loye,Cha-  feiller- Avocat  duDu  c  au  Bailliage 

noine  de  Châlons,  Licentié  en  de  Châlons  aux  gages  de  15.  francs 

Loix  ,  Confeiller  du  Duc  aux  ga-  par  lettres  du  30  Septembre  1 3  S  7. 

ges  de  10.  flotins.  1368.  b 

Maître  Jacques  de  Latrecy  ,      Maître  Guillaume  Breccnot  , 

Confeiller  du  Duc ,  aux  gages  de  Confeiller-Avocat  du  Duc  àChâ- 

ao.  francs  137$.  l°n 
Maître Mathé  dcBeuzon,  Con- 

Bailliage  d'Auxois* 

Maître  Michel  de  Leignes,Con-  Confeiller-Avocat  du  Duc  au  Bail- 

reiller  de  M.  le  Duc  au  Bailliage  liage  dAuxois  aux  gages  de  if, 

d'Auxois  1374.  aux  gages  de  25.  francs,  par  lettres  du  30. Septem- 

francs.  bre  1387.  à  la  charge  d'alMer  à 

Maître  Jean  Coutier  de  Flavi-  toutes  les  aflifes  8c  jours  dudit  Bail- 

gny,  Clerc,  Licentié  en  Loix,  liage  pour  Monfeigneur  le  Duc , 

m  Seigneur  de  Cluflclt.  Premier  Regiftre ,  !  d'Aotun  &  de  Montcenïs,  aux  gage»  de  10. 
ettti  f  fol-  41-  à  !»  charge  d'être  Concilier  1  francs  par  an.  Compte  du  Sr.  Juglitr  dt  i}9^ 
pour  nlondit  Seigneur  avant  tous  antres  ,  &  de  I  l>  Il  mourut  le  18.  Juin  1411.  Cmpit* 
aide*  à  avoir  &  gatdei  le*  droit»  au*  Bailliages  \  AadrijHpt  de  i|8»t 
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contre  toutes  autres  perfonnes  &   Regutult  G  Relier  de  1388. 
ailleurs  où  befoin  fera.  Compte  de 

Bailliage  de  U  Montagne, 

Maître  Macé  de  Châtillon,Con.  Maître  Jean  de  Marify  ,  Corr- 
fcillcr  du  Duc.  1 366.  feiller  du  Duc.  1387.  Compte  de 

Maître  Michel  de  Laines ,  Con-  Martot  A'Efttbour»  de  1388. 
ici  11er-  Avocat  du  Duc  au  Bailliage  Maître  Jean  de  RochefortjCbn- 
de  la  Montagne,  par  lettres  de  M.  feiller  du  Duc.  1 3  %7.mcme  compte, 
Je  Duc  du  7.  Juillet  1 3  7  i.auxga-  MaîtrcGuibcrt  dcLoynes,Con» 
ges  de  20.  francs  par  an.  Compte  feiller- Avocat  du  Duc  au  Bailliage 
de  Pierre Bomiltc  de  1 371.  de  la  Montagne •  au  lieu  de  Guil- 

Maître  Guil  aume  de  Voulan-  laumc  de  Voulainncs,  par  lettres 
nés ,  Confeillcr-Avocat  du  Duc,  du  16.  Juillet  1401.  aux  gages 
par  fes  lettres  du  1 9.  Janvier  de  20.  francs,  Compte  de  Nuoli* 
1373.  aux  gages  de  10.  florins ,  d'Aigneville  de  1401. 
pour  confeillcr  ,  deffendre  &  fou-  Maître  Guibcrt  Symonin  ,  Li- 
tenir  les  caules  Se  procès  qui  font  centie  en  Loix,ConfeiJlcrdu  Duc 
&.  feront  entrepris  parle  Procu-  auBailliagcdcla Montagnc.1403. 
reur  de  mondit  Seigneur  au  Bail-  Compte  de  Colinet  d'Aigneyille  de 
liage  de  la  Montagne  ou  ailleurs.  »4o3t 
Compte  de P terre  Bomille  ^1373. 

VK0CVK6VKS  DE  MONS ëlG N£VR  L6  DVC. 

A 

Il  n'y  avoit  dans  chaque  Bailliage  que  quatre  Procureurs  pour  le* 
affaires  du  Duc.  Quelques-uns  étoient  qualifiez  Procureurs  généraux. 
Ils  avoient  des  gages  &  prêtoient  le  ferment  qui  étoit  conçu  en  ces 
termes  :  Quant  Monfcigneur  le  Duc  conftitue  ou  ordonne  fes  Procu? 
reurs  •  il  eft  tenu  de  jurer  de  bien  &  loyaulment  garder  l'eritage  dq 
Seigneur ,  de  demander  requérir  &  deffendre  icellui,  &  qu'il  ne" mét- 
rera en  jugement  fenz  licence  du  Seigneur,  ou  par  fon  grant  Con- 
feil ,  qu'il  ne  mettra  nulz  en  caufe ,  s'il  n'eft  premièrement  informé 
du  fait  par  bonnes  gens  dignes  de  foy  ,  &  que  il  foit  confcillers  que 
ou  fait  le  Seigneur  y  ait  droit ,  &  qu'il  ne  donnera  ne  vexera  nul ,  ne 
travaillera  fenz  bonnes  caules ,  &  qu'il  ne  prolongera  point  fes  pro- 
cez  par  continuations  ou  autrement  pour  miflioner  plus  ,  &  qu'il 
aidera  à  conseiller  les  caufes  du  Prince  bien  &  loyaulment ,  fenz 
emport. 

Item  >  que  nulz  de  nos  Procureurs  ne  s'entremette  de  prandre ,  ou 
tJ'arrefterpu  £ure  fait  de  juûice,  fenz  licence  on  commandement  qt- 
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près  &  fingulicr  de  nos  Jufticiers  ou  de  ecllui  d'eulx  à  qui  il  appar- 
tiendra }  &  ne  mette  en  caufe  ou  en  pourfuitte  ou  nom  de  nous ,  au- 
cune peribnne  dont  il  ne  foit  informé  fouffifament  de  Ton  meiîait  ou 
onenfe  faite  contre  nous,  par  information  lignée  de  Notaire  publi- 
que &  dont  il  puifle  faire  prompte  fby  à  notre  juftice,  &  s'il  fait  le 
contraire  qu'il  en  foit  pugny  à  rendre  tous  coulx  ,  domrr.aiges  ès 
Parties.  Extrait  d'un  manujerit  Ancien  qui  ejl  dans  le  cabinet  de 
feu  Al.  le  Mulier ,  Procureur  du  Roy  de  Se  mur  en  Auxois. 

Procureurs  du  Duc  au  Bailliage  de  Dijon, 

Maître  Jean  Humbert ,  Procu-  Compte  de  Annot  Arnault.  1379; 

teur  de  M.  le  Duc  au  Bailliage  de  Mathe'  dArnay ,  Procureur  au 

Dijon,  aux  gages  de  50.  florins  Bailliage  de  Dijon  J3  8j.auxga. 

1367.  Compte  de  Jean  Douay,  ges  ordinaires.  Compte  de  Jean 

1366.  d'Auxonne  ,  Receveur  du  Bat  II  ia- 

Guillaumede  Partages,  Procu-  ge  de  Dijon.  1386. 

reur  au  Bailliage  de  Dijon  ,  50.  Philippe  Courtot,  Procureur  au 

florins  de  gages.  1 3  74.  Compte  de  Bailliage  dcDijon,aux  gages  ordi- 

Annot  Arnault.  1 374.  naircs  de  50.  florins,  a,  Compte  de 

Maître  Hugues  du  Port ,  Procu-  Guillaume  Chevilly.  1395.  Prc- 

reur  au  Bailliage  de  Dijon,  par  micrRcgiflre  cotte  \  fol.  2. 

lettres  du  15. Octobre  1376.  aux  Jean  le  Nain  ,  Procureur  au 

gages  de  50  florins.  Bailliage  de  Dijon,  d'Auxonne  8c 

Maître  Pierre  de  Jalleranges  ,  de  Saulx,  b  par  lettres  de  M.  le 

Procureur  au  Bailliage  de  Dijon,  Duc  données  à  Paris  le  24.  Aouft 

par  lettres  du  25.  Septembre  1378.  1395.  Compte  de  Guillaume  Chc~ 

50.  florins  de  Florence  de  gages,  vtlly.  1395. 

Procureurs  du  Duc  aux  Sièges  de  Beaune  &  de  Nirys. 

Jean  Humbert»  Procureur  du  Compte  de  Annot  Arnault.  I  378* 

Duc  auSiégcde  Beaune,  aux  gages  Maître  Jean  Courbeton,  Clerc 

de  50  florins  i  374.  Licentié  en  Loix ,  Procureur  Ge- 

'   Maître  Hugues  Quinart ,  Pro-  neral  du  Duc  aux  Sièges  de  Beau- 

tureur  aux  Sièges  de  Beaune  &  ne&  dcNuys,  aux  gages  de  50. 

de  Nuys,  par  lettres  du  12.  May  francs.  1385.  Compte   de  Jean 

1376.  aux  gages  de  50.  florins.  d'Auxonne,  1386. 

m  Dan»  un  compte  de  159).  il  cft  qualifié 
P10curcurGencral.il mouiuc le  11.  Aouft  i)9f. 

«  Il  tic  une  pou  t  lui  ce  au  Parlement  de  Beaune 
contre  les  habjeans  de  Dijon  ,  pour  leur  faire 
révoque!  un  vilain  Icrmcat,  es  les  Gamds.  Il  j 


eft  die  dans  un  autre  compte  que  leshabitans 
de  Dijon  appelloient  par  injure  les  habitai!»  de 
Talent,  es  les  Gamcls.  Comptt  de  Jmn  d'Ef 
itttadt  ij?8.  /«J.**. 
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Maître  Guy  Mignotcaul ,  Clerc  Maître  Jean  Lavifié  >  Procureur 

Liccntié  en  Loix  ,  Procureur  aux  du  Duc  à  Bcaunc  &  à  Nuys  ,  aux 

Sièges  de  Beaune  ÔC  de  Nuys ,  aux  gages  de  j  o.  florins.  1 3  54.  Compte 

gages  de  50.  francs,  par  lettres  de  Guillaume  Chevtlly.  1394. 

du  Duc >  date'cs  du  \  4.  Juin  1386,  Maître  G  uillaume  d'Arbois.Pro- 

Premier  Regiftre  de  la  Chambre  de  cureur  aux  Sièges  de  Bcaunc  &  de 

Dtjony  cotte  t  fol.  1.  Nuys ,  par  lettres  de  Monfeigneur 

Maître  Philibert  Perron ,  Pro-  le  Duc  données  à  Paris  le  1 7 .  Fc% 

cureur  du  Duc  aux  Sièges  de  Beau-  vrier  1403. 
ne  &  de  Nu  y  s. 

Bailliages  iÂutun  0*  de  Moncenis, 

Maître  Hugues  Dyc,  Procu^  Compte  de  Jean  Froigier  de  1374» 

reur.  Compte  de  Jean  de  Vertus  de  Maître  Jean  Province,  Procu- 

j  3  67.  reur  au  Bailliage  d'Au  tun ,  auxga* 

Maître  Humbcrt  Renard  d'Au-  ges  de  f  c.  francs.  Compte  de  Qdot 

tun ,  Procureur  de  M.  le  Duc  aux  de  Ramtlly  de  1 3  8  z. 

Bailliages  d'Autunôc  de  Moncenis,  Maître  Jean  de  Ganay  ,  a  Pro* 

aux  gages  de  60.  florins,  parler-  cureur  du  Duc  au  Bailliage  d'Aur 

très  du  prcmierjuillcti  3  70.  Comp-  run  &  de  Moncenis,  aux  gages  de- 

te  de  Jean  de  fcrtits  de  50.  francs.  1379, 

Maître  Jean  Efperon  ,  Procu-  Maître  Pierre  Barbier,  £  Procu» 

reur  aux  Bailliages  d' A  utun  5c  de  reur  aux  Bailliages  d'Au  tun  &.  de 

Moncenis,  aux  gages  de  ^o .  flo-  Moncenis,  aux  gages  de  5  g.  francs, 

rjns  ,137*»  Compte  de  Jean  Froi-  1381.  Premier  Regijlre  ,  cet  té  \ 

gier  de  1371.  fol.  13. 

Maître  Jean  Dubois ,  Procureur. 

Bailliage  de  Châlons, 

Maître  Hugues  Dyc,  Procu-  Procureur  du  Duc  à  Châlons  ,  66. 

reur  du  Duc  à  Châlons ,  aux  gages  florins  de  gages.  1 377.  Compte  de 

de  69-  florins.  1  366.  O  dot  d'Arc  de  1378. 

Maître  Jean  du  Bois,  Procureur  Maître  Guillaume  Breccnot , 

du  Duc  à  Châlons,  $q,  florins  de  Procu  reur  du  Duc  à  Châlons.  13  $0» 

gages.   1 3  $  8.  Compte,  de  Simon  Compte  de  Andri  Jujîot,  1 3  8 1. 

Lambert  de  1374.  Maître  Girart  d'Anguion  »  Pro- 

Aîaitrc  Jacques  de  Latrecy  ,  cureur  du  Duc  à  Châlons.  1 3  §r. 


m  U  fui  envoyé  à  Paris  pat  le  Doc  ,  pour 
pwirfuivte  les  jugemens  des  procès  petitlans 
pu  Parlement  du  Roy  t^iire  ledit  Duc  dîunç 

put  ôf  ljç  JBailly  de  Maton.  Cmpt  i'Annit 


Arntult  de  ijja.  fel.       C  étoffe  de  NieeUi 
de  Courbtten  de  1378. 
*Qu  Bwbct.  rremierRegifrefttïtfol.+u 
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Maître  Michel  Groart ,  Procu-  aux  gages  ordinaires  de  6  o  florins, 
ttur  General  du  Du  c  à  Châlons ,  Premier  Regijlre,  cotte  t  /*/.  J  o« 
par  lettres  du  6.  Octobre  1399- 

Bailliage  dAitxois. 

Maître  Guillaume  Candeaul  ,  Maître  Jean  de  Guanay,  Procu* 

Procureur  du  Duc  au  Bailliage  reur  du  Duc  au  Bailliage  d'Auxois. 

d'Auxois ,  aux  gages  de  40.  francs  1 3  •  Novembre  1 3  77.  il  avoit  huit 

1364.  Compte  de  GnilUnme  de  gros  dégages  par  jour. 

Ougny  ,  Bailly  &  Receveur  de  Maître  Henry  Girol  ou  Giroul. 

fAuxois  de  1365.  Procureur  au  Baillagc  d'Auxois  , 

Maître  Guillaume  Bafin,  Procu-  aujueu  de  Jean  de  Guanay,  aux  ga- 

tcur  du  Duc  au  Bailliage  d'Auxois,  ges  ordinaires  de  40.  francs.  157^ 

au  lieu  de  Guillaume  Candeaul ,  Compte  de  Nicolas  Courbeton  de 

aux  gages  de  40.  francs.  <*  1378. 

Maître  André  d'Aifcrcy ,  Pro-  Maître  Nicolas  Chrétien,  Li- 

cureur  du  Duc  au  Bailliage  d'Au-  centié  en  Loix,Procureur  du  Duç 

xois ,  au  lieu  de  Guillaume  Bafin ,  au  Bailliage  d'Auxois ,  au  lieu  de 

aux  gages  de  40.  francs.  1366.  tfenry  Giroul ,  par  lettres  du  21. 

Compte  de  Guillaume  de  Clugny  ,  Juin  1 3  90.  aux  gages  de  40.  francs, 

Bailly  &  Receveur  de  CA*xois  Compte  de  Regnauit  Çajlelier  de 

fie  i}66.  *}90- 

Maître  Simon  le  Breton,  Pro-  Maître  Jacot  jdc  Lyon  ,  Pro» 

fcurcur  du  Duc  au  Bailliage  d'Au-  cureur  du  Duc  au  Bailliage  d'Au*. 

tcois,auxgagesdc4o.francs.i374-  xois  ,  aux  gages  de  40.  francs. 

Compte  de  Nicolas  Courbeton  de  1399.  Compte  de  Philippe  Jupt 

Bailliage  de  fa  Montagne ,  autrement  de  Cbatillon. 

Maître  Michel  de  Pouthîeres  »  gages  de  30.  francs.  Cmpte  de 

procureur  du  Duc  au  Bailliage  de  pierre  Bomille  4*  137 1. 

la  Montagne,  par  lettres  du  7.  Maître  Jacques  Juftot,Procureur 

Décembre  1366.  aux  gages  de  de  M.  le  Duc  au  Bailliage  de  la 

30.  francs.  Compte  de  Guillaume  Montagne,  par  lettres  du  1$.  Jan- 

àe  Comblant.  1 3*7.  vicr  1 387.3°-  francs  de  gages.  Prc- 

Maître  Jacques  de  Merey  ou  mierRegiJIre>cotté\  fol.  9  .Compte 
Mercy  ,  Procureur  du  Duc  au  de  Mariot  d'Efiibourgde  1387. 
Bailliage  de  la  Montagne ,  par  let-  Maître  Guillaume  Baudot ,  Pro- 
pres du  17.  Décembre  1379.  aux  cureur  au  Bailliage  de  la  Monta- 

*Il  croit  deSemur.  Ctmftt  de  Guillaume  |  de  d*gnj ,  Séûtty  &  *tctyf*r  d*  fAtxei* 

\  d*  _ 
Tome  II  K 
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gne  i  j  9  r.  30.  francs  de  gages,  au  lieu  de  Guillaume  Bandot,  pâf 

CvmptedeMariotÀ'Eflibourg.1^91  lettres  du  24.  Janvier  I403.au* 

Guiot  Fournier  ,  Procureur  du  gages  de  3  c.  francs.  Compte  de  Ce* 

Duc  au  Bailliage  de  la  Montagne  >  Imet  d'Aigneville  de  1404, 

Officiers  du  Duc  au  Parlement  O*  au  (haftclet  de  Taris. 

Pierre  de  Ligny,  Confeil  1er  du  cat,  20.  liv.  parifis  Compte  dê 

Duc  au  Parlement  de  Paris.  Compte  Joff tt  de  Huile  de  1394. 

de  Jean  Douay.  1371.  Nicolas  de  Savigny,  Confeil* 

Pierre  de  Tournerrc ,  Confeil*  1er- Avocat.  Compte  de  Jean  Chou* 

1er,  20.  liv.  parifis  de  gages.  Comf.  f*t  de  1 403.  20.  liv.  parifis.  Comp» 

tt  dejofet  de  Halle  de  1 3  94.  te  de  Jojj'et  de  Halle  <fc  1 3  94- 

Raoul  d'Omont ,  Confcillcr,  Martin  Double  ,  Confeillcr* 

20.  liv.  parifis.  même  compte.  Avocat.  Compte  de  Jean  Choufa$ 

Jean  le  I  icart  Confciller.  <fc  '  1403.  1401.  1402. 

Jean   Hagucnin  ,  Confciller.  Jean  de  la  Marche, Confciller» 

Compte  de  Jean  Chou  fat  de  1403.  Avocat.  Compte  de  Jean  Choufat 

&  1401.  de  1403. 1401.  1402. 

Denys  Mauroy  ,  Confcillcr.  Jean  Pcrricr  ,  Confeil  1er- A  vo- 

C ompte  de  Jean  Choufat.  1 40  3 .  &  cat.  Compte  de  Je  an  Choufat.  1 403  ♦ 

I40i«  1401.  1402. 

Jean  Jonvcnal  des  Urfins,  Con-  Pierre  le  Cerf ,  Avocat  au  Par* 

fciller*  Avocat  du  Duc.  Compte  de  lement  de  Paris ,  20.  liv.  parifis» 

Jean  Choufat  1403. 1402.  Compte  Compte  de  Joff  et  de  Halle  de  m  9^ 

dePierrede Monbertaultde  13*5.  Compte dejean Choufat 1401.1402. 

f°l-  4i«  Jean  Canart ,  Avocat,  a 

Henry  de  Thoify ,  Confettlcr-  Pierre  l'Orphevre  ,  Avocat  $ 

Avocat.  Compte  de  jean  Choufat  20.  liv. parifis.  Compte  de  Joffet  di 

1403.  1401.  1402.  Halle  de  1394. 

Jean  Blondel ,  Confeil  1er- Avo-  Barthélémy  d'Efcourbcs ,  Pro- 

Cat.  Compte  de  Jean  Choufat  de  curcur  du  Duc  au  Parlement  de 

140*»  Paris  ,  &  en  l'Audience  du  Roy. 

Guillaume  Coufinot,  Confeil-  Compte  de  Jean  Choufat.  1403. 

1er- Avocat.           de  Je  an  Chou-  J402. 

fat  de  1403.  1401.  140».  Raoul  Jolis,  Procureur  au  Par- 
Jean  de  Nuilly,Confeiller-Avo-  lement  de  Paris.  20. -liv.  parifis. 

cat.  Compte  dejean  Choufat  de  Compte  de Joff  et  de  Halle  de  1394. 

1403.  20.  liv.  parifis  de  gages.  Maîrrc  Jacques  le  FerrProcu- 

Compte  de  Jojfet  de  Halle  de  1394.  rcur  au  Parlement  de  Paris.  Compte 

JeanleCocq  %  Confeillcr-Avo;  dejean  Choufat  de  1403,  2.0.  liv. 

«  Il  fia  Chancelle*  de  Bourgogne, 
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tournois  de  gages.  Compte  d*dit  Jojîet  de  Halle  de  1354. 

Tous  ces  Officiers  avoient  zo,  liv.  parifis  de  gages. 

Etienne  Ligier,  Procureur  en  Maître  Jean  Hue ,  Secrétaire 
l'Audience  de  Paris ,  4.  liv.  pari-  du  Duc ,  6c  folliciteur  de  fc>  aftai- 
Ûs  de  gages.  Compte  de  Je an  Chou-  res  à  Paris  ,  aux  gages  de  300. 
fat  de  I4oj.cW*  Joffet  de  Halle  francs.  Compte  de  Jean  Choufat, 
de  1394.  I403« 

Officiers  du  Duc  aux  Sièges  de  Maçon ,  de  Sens  O*  de  Villeneuve^ 

le  Roy. 

Maître  Jean  Marin,  Confciller-  Compte  de  Nicolin  d'AignevillCè 
Avocat  6c  Procureur  du  Duc  à  140J. 

Mafcon.  Compte  de  Simon  Lam-  Maître  Nicolas  Surreaul ,  Con  - 
bert.  1 374.  Compte  dcAndri  Juf-  feillet-Avocar  aux  Sièges  de  Sens 
Sot  de  13**.  &  de  Villeneuve- le  Roy  ,10. 

Maître  Jehan  Tardy ,  Confeil-  liv.  de  gages.  Compte  de  Regnault 
1er  -  Avocat  6c  Procureur  du  Duc  Gaftelter  de  1 3  8 1. 
au  Siège  de  Mâcon  >  aux  gages  de      Maître  Robert  Lafne ,  Confeil- 
*o.  francs.  Compte  dAndriJufiot  ler-Procureur  du  Duc  au  Siège  de 
de  1  3  97.  Villcncuvc-lc-Roy ,  aux  gages  de 

Maître  Jean  le  Mire ,  Confeil-  6.  liv.  Compte  de  Michelin  d'Ain- 
ler-Avocat  du  Duc  aux  Sièges  de  gneville  ,  Receveur  du  Bailliage 
Sens  Ôc  de  Villeneuve- le  Roy  ,  de  Chaftdlon.  1)79. 
flux  gages  de  10.  liv.  Compte  de      Maître  Pierre  Ogier,  Confeil- 
Hicolas  de  Courbet  on  de  13  74.      ler-Procureur  du  Duc  au  Siège  de 

Guillaume  de  Montrepairre  ,  Sens,  aux  gages  de  6.  liv.  Compte 
Conseiller- Avocat  à  Sens ,  aux  ga-  de  Mariotd  Ejlibourgj  Receveur  du 
ges  de  10.  liv.  Compte  de  Nt  col  as  Bailliage  de  là  Adontagne.  1384* 
de  Ccurbeton  de  1 371.  Il  a  voit  ou-  Maître  Jean»  Confciller*  Avo- 
tre  fes  gages  1  c.  liv.  de  penfion.    cat  du  Duc»  à  Mâcon  :  il  avoit  été 

Maître  Jean  de  Montigny,Con-  Procureur  du  Duc  au  Bailliage  de 
fcillcr-Avocat  à  Sens ,  10.  liv.  de  Mâcon ,  &  avoit  en  cette  qualité 
gages.  Compte  de  Pierre  B mille  de    20.  francs  de  gages  en  1 3  96. 
ii  3  8  4.  Jean  du  Malay  >  Procureur  de 

Maître  Jean  Héraut ,  Confciller-  M .  le  Duc,au  Siège  de  Sens.  Comp - 
Avocat  à  Sens  ,10.  liv.  de  gages,   te  de  Nicolas  de  Cour  béton  de  1 3  74. 

CHAMBRE  DES  COMPTES  DE  DIJON. 

Les  Ducs  delà  première  race  avoient  une  Chambre  des  Comptes  5 
cela  paroit  par  un  Mémoire  des  Comptes  examiné  en  la  Chambre  des 
Comptes  de  Pijoo  ca  JJ3$*  auquel  examen  Eudes  quatric'me  du 

Kij 
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nom  ,  Duc  de  Bourgogne,  commit  le  Seigneur  de  Blaifcy  >  Miitrt 
Jean  Aubriot  Archidiacre  du  Dijonnois,  Chancelier  de  Bourgogne» 
Monfeigncur  Robert  d'Aubigney ,  Monfcigneur  Guillaume  de  Muf- 
figny  &  Maître  Anxeaul  Peauldoyc.  En  quelle  anne'e  &  pir  quel  Duc 
cette  Chambre  a  été  établie  ,  c'eft  ce  qu'on  ne  içait  point.  Mon- 
teur Pcrard  dans  un  e'erit  qui  m'a  été  communiqué  ,  prétend  que 
cette  Chambre  fut  créée  par  les  anciens  Roys  ;  mais  il  n'en  apporte 
aucune  preuve.  Le  nombre  des  Officiers  de  cette  Chambre  n'étoir 
point  fixé  ,  les  Ducs  en  nommoient  autant  qu'ils  le  fouhaitoient ,  & 
ces  Officiers  n'étoient  que  par  commiffion.  Le  Duc  Eudes  en  1349. 
nomma  fix  Commifl'aircs  pour  l'audition  des  Comptes  >  fçavoir ,  Mcf- 
feigneurs  l'Evêque  de  Châlons,  l'Abbé  de  S.  Etienne  de  Dijon,  Guil- 
laume de  Vcrgy ,  Seigneur  de  Mirebel ,  Robert  de  Lugny  ,  Chance- 
lier de  Bourgogne  ,  GreufTroy  de  Blaifcy  &  Gauthier  de  Paccy.  Le  Roy 
Jean  comme  BaillirteduDuc  Philippe  de  Rouvre,  qui  étoit  en  bas  âge, 
nomma  en  1353.  huit  Commiflàires  pour  examiner  les  Comptes  ; 
fçavoir  ,  Meflcigncurs  Jean  Ciabart ,  Jean  de  Baubigny  ,  Olivier  de 
Laye ,  Seigneur  de  Solorjon,  Gouverneur  de  Bourgogne,  Robert  de 
Lugny  Chancelier  du  Duc  ,  Jean  de  Vaux  Abbé  de  S.  Etienne  de  Di- 
jon ,  Geoffroy  de  Blaifcy  ,  Etienne  de  Muffigny  Chevaliers,  &:  Maî- 
tre Rabby  Doïen  de  la  Chapelle  de  Dijon  ,  Clerc  des  Comptes.  En- 
fin la  Kcyne  de  France  étant  Gouvernante  du  Duché  créa  en  r  3  57. 
quatre  Maîtres  des  Comptes ,  fçavoir ,  Frère  Guillaume  de  Montbard, 
Abbé  de  Fontenay  ,  aux  gages  de  40.  f.  par  jour,  M.  Jean  de  Bau- 
bigny ,  Clerc  du  Roy  &  de  la  Reine  (  c'eftà  -dire  Secrétaire,  )  Maître 
Jean  Bifet  Secrétaire  de  Monfeigneur  le  Duc,&  Oudotde  Savigny  $ 
tous  les  trois  à  vingt  fols  par  jour  lorfqu'ils  vacquoient  à  Fcxamca 
des  Comptes. 

Sous  les  Ducs  delà  dernière  race  ,  la  Chambre  des  Comptes  étoit 
compoféc  de  quatre  Maîtres  qui  prenoient  la  qualité  de  Confciilcrs, 
en  vertu  d'une  lettre  de  Philippe  le  Hardy ,  dattee  de  Paris  du  r  f. 
Décembre  1400.  qui  la  leur  donnoit,  de  quatre  Auditeurs  &  de  qua- 
tre Clercs.  Outre  ce  nombre  quelquefois  les  Ducs  en  nommoient 
d'honoraires ,  dont  quelques-uns  avorent  des  gages  ,  d'autres  n'en 
avoientpoinr,quoiqu'ilsafliftallènt  à  la  Chambre?  mais  à  la  mort  d'un 
Officier  ils  entroient  dans  la  Charge  à  laquelle  ils  avoient  été  nom- 
mez honoraires.  Lorfque  ces  Officiers  êtoient  nommez  ,  ils  c'toicnc 
obligez  de  faire  le  ferment  fur  les  faints  Evangiles  entre  les  mains 
«les  Confeillers  Maîtres  ,  &  promettre  de  fc  comporter  loyalement, 
de  foûtenir  touts  les  droits  du  Duc,  d'examiner  avec  exactitude  tous 
les  comptes  des  Receveurs  généraux,  particuliers,  ôc  de  ne.  fouorij; 
» 
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■UCunc  aliénation  des  Domaines  du  Duc,  fous  quelque  prc'tcxtc  que 
Ce  fut.  Quelquefois  lorfquc  le  Duc  e'toit  à  Dijon ,  &  qu'il  vouloit 
a/lifter  à  1  "examen  des  comptes  ,  la  Chambre  s'aflembloit  dans  fon 
Hôtel;  mais  ordinairement ,  elle  tenoit  Ces  allemblées  dans  un  lieu 
qui  étoit  deftiné  hors  de  l'Hôtel  du  Duc.  Souvent  le  Chancelier  avec 
pluficurs  Confeilicrs  uu  Grand  Conléil  y  afliAoit ,  &  pour  lors  le 
Chancelier  y  prefidoit ,  &  en  Ion  abfcncc  le  plus  ancien  des  Maîtres 
qu'on  quàlifioit  premier  Maure.  Ces  Officiers  avoient  une  robe  par- 
ticulière que  les  Ducs  leur  donnoient  tous  les  ans  ,  ou  cinquante 
francs  aux  Confeilicrs- Mai  très  ,  quarante  francs  aux  Auditeurs ,  & 
trente  francs  aux  Clercs.  Les  comptes  ne  difent  point  de  quelle  cou- 
leur étoient  ces  robes  ;  mais  il  eft  rapporté  dans  le  Rcgiftre  rouge  > 
que  tous  les  Corps  ayant  été  en  1 494.  au  devant  du  Roy  Charles  VIII, 
qui  venoit  à  Dijon  ,  julqu'à  la  charme  de  Marcenay  ,  les  Confcillcrs- 
Âîaîtres  y  parurent  vêtus  de  robes  de  damas  violet, Se  les  autres  Offi- 
ciers vêtds  de  gris  double  d'oftade  &  de  demi  fatin.  Quand  les  Officiers 
des  Comptes  s'aflembloient  en  Carême  ,  pour  travailler  aux  affaires  du 
Duc ,  on  leur  donnoit  des  epiecs  &  des  confitures  avec  du  vin  ,  don* 
ils  n'ufoient  point  le  matin ,  mais  après  le  di/né.  Il  faut  remarquer 
que  les  Comptes  ne  parlent  des  épiecs  fournies  à  la  Chambre  qu« 
depuis  1388.  On  fourni/Toit  encore  tous  les  ans  à  la  Chambre  les 
jfettons  d'argent ,  les  plumes ,  les  canifs  ,  le  papier  *  la  cire  à  cache- 
ter &  les  chandelles  ,  &  lorfquc  le  Chancelier  venoit  à  la  Chambre; 
les  torches.  Les  gages  des  Maîtres  des  Comptes  étoient  de  dix  gros 
par  jour  ,  qui  faifoient  la  fomme  de  ^04.  liv.  1.  (.  pour  365.  jours  ; 
les  Auditeurs,  cinq  gros  par  jour  vallants  1  j  1.  liv.  10.  f.  &  les  Clercs 
cinq  fols  cinq  deniers  obole  poite  ,  vallants  cent  francs  par  an.  En 
1404.  le  Duc  fît  une  Ordonnance  pour  fa  Chambre  des  Comptes,, 
mi  Regi/ïre  de  ladite  Chambre  le  raportc  en  ces  termes:  Aujourduy 
14.  jour  de  Juillet  en  la  Chambre  des  Comptes  où  étoient  Maiftre 
Jehan  deSaulx,  Médire  Antoine  Cufiain  ,  Jean  de  Foifly  Ecuicr  » 
Bailli  de  la  Montagne,  Maiftre  Andry  Parte  ,  Regnault  Gonbaut  , 
Kicolas  le  Vaillant,  &  Guy  de  Bray,  a  rapporté  ledit  Mc.  Jehan  de  Saulx 
que  en  la  prefence  de  Monfcigneur  de  Bourgogne ,  qui  àprefent  efr  a 
âvoit  été  ordonné  &  arrefté  n'a  gaires  par  la  délibération  de  fon  Con- 
fcil ,  que  dorcfhavant  l'en  procederoit  à  l'audition  en  fes  Comptes 
en  cette  manière }  c'eft  aflavoir  que  en  la  Chambre  defdits  Comptes 
auroit  quatre Bureaux,  à  chafcundefquclxauroit  un  Maître  &.  un  Clerc, 
qui  procederoient  à  l'audition  des  Comptes,  &  que  touttes  &  quante* 
fois  que  le  Maître  feroit  aucun  dbubte  ès  Comptes  qu'il  ourroit,quc 
iacontinent  Auiiot  Atnault  feroit  mandé,  &  lui  ,  ledit  Majftrc ,  &  k 
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Clerc  procéderaient  à  l'expédition  defdits  doubtes  fans  "en  parler  à 
aucuns  des  autres  Maîtres  ,  8c  ou  cas  que  ledit  Amiot  ne  feroit  en 
la  Ville  de  Dijon,  ou  en  tel  état  qu'il  ne  puft  venir  en  laditte  Cham- 
bre, lefdits  Maiftres  en  ce  cas  pourront  appcller  l'un  l'autre  5  c'eft 
aflavoir  un  Maître ,  un  autre  Maître,  pour  lui  ayder  à  expédier  lefdits 
doubtes. 

Item ,  jafoit  ce  que  en  la  prefence  de  mondit  Seigneur  ayt  été  or- 
doné  8carrefté  ce  que  dit  eft  deûus ,  touttes  voies  ledit  Maiftre  Jehan 
oyes  les  gens  defdits  Comptes ,  a  efté  d'accort  que  il  n'y  cujft  que 
trois  Bureaux;  c'eft  aûavoîr  unBurrel  auquel  feraient  deux  Maiftres 
pour  oir  les  Comptes  du  Receveur  de  touttes  les  finances ,  &  deux 
autres  Bureaux  aufquels  l'en  or  roi  t  les  Comptes  des  Maiftres  de  la 
Chambre  aux  deniers ,  Receveur  gênerai  de  Bourgogne,  Receveur 
des  cinq  Bailliages  6c  desChaftellenies,  8c  autres  qui  ont  8c  auront  4 
compter,  8c  que  en  chafeun  defdits  autres  deux  Bureaux ,  auront  feu- 
lement un  Maiftre  8c  un  Clerc. 

Quels  jours &à  quelles  heures  Mc/Tieursdela  Chambre  des  Comptes 
dévoient  entrer,  on  l'apprend  par  la  délibération  fuivante. 

Combien  que  de  long  temps  &  ancienneté ,  depuis  que  cefte  Cham- 
bre des  Comptes  a  efté  mife  fus ,  pour  le  bien  &  prouffit  de  Meûei- 
gneursles  Ducs  de  Bourgogne,  8c  affin  que  les  affaires d'icelle  Cham- 
bre fe  puifle  mieux  conduire  8c  expédier  par  les  gens  des  Comptes , 
que  deflorsont  été  ordonnez  8c  cftablis  en  cette  ditte  Chambre  ,  ayent 
été  advifées  8c  ordonnées  les  heures  convenables  8c  neceflaires  pour 
eux  y  aftemblcr  8c  trouver  à  iccllcs  heures  tous  enfemble ,  pour  bc- 
fongner  8c  entendre ,  tant  à  l'audition  des  Comptes  comme  ès  autres 
affaires  qui  y  povoient  furvenir  aux  jours  ordinaires  que  Ton  a  accou- 
tumé venir  eftre  8c  befongner  en  ladite  Chambre,  6c  que  ladite  Or- 
donnance ayt  été  par  long  temps  gardée  en  entretenue ,  tant  par  les 
Maîtres  que  par  les  Auditeurs  &  Clercs  de  cette  ditte  Chambre  } 
touttes  voies  puis  aucunes  années  ancuns  des  Clercs  &  Auditeurs 
ordonnez  8c  cftablis  en  cette  ditte  Chambre  ne  font  point  venus  en 
fcelles  Chambres  aux  jours  ne  aux  heures  ordonnées  6:  accouftumées, 
rcnir,ains  fans  demander  ne  avoir  congé  des  Maiftres  defdits  Comptes 
ne  d'aucun  d'iceuxpar  comtempt  &  mcfprifcmentfontalés  8c  encores 
vont  fouvent  faire  leurs  befongnes  où  bon  leur  a  femblé,en  demeu- 
rant aucunes  fois  un  jour  ou  deux ,  aucunes  fois  plus  fans  venir  ne 
befongner  en  cefte  ditte  Chambre ,  par  quoy  l'audition  de  plufieurs 
Comptes  a  efté  par  plufieurs  fois  8c  eft  encores  prefentement  retar- 
dée 8c  dilayée  au  grand  intérêt  de  mondit  Seigneur  ,  8c  pour  ce  par 
fcfdits  Maiftres  $cs  Comptes  eftans  &  hefongnans  prefentement  en 
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Cefte  dite  Chambre ,  &  eu  fur  ce  advis  avec  aucuns  de  Mefleigneurs 
des  finances  de  mondit  Seigneur  cftans  à  Dijon,  qui  ont  veu  &  cogneu 
Jefdires  faultes,  a  cfté  advife',  délibère' .&:  ordonné  pour  le  bien  Se 
profit  d'iceluy  Seigneur ,  &  affin  de  mieux  &  plus  continuellement 
&  foigneufement  befongner  ès  affaires  de  cefte  dite  Chambre ,  Que 
tous  les  Maiftres,  Auditeurs  &  Clercs  d'icelle  Chambre  dorénavant 
feront  &  fe  aflcmbleront  chacun  jour  ordinaire  de  venir  en  ladite 
Chambre  es  heures  &  en  la  manière  qui  s'enfuit* 

Ceft  aflavoir  dès  le  temps  de  Pafques  jufqucs  a  la  Touffaints ,  au 
matin  à  heures  de  fix  heures  ,  &  y  demeurent  en  befongnant  jufqucs 
à  l'heure  de  dix  heures  »  &  après  difner  y  retourneront  à  heure  de 
deux  heures  après  midy,&  demourront  jufqucs  entre  cinq  &  fix  heures* 

Item  ,  après  laditte  fefte  de  Touflaints  &  yufques  en  Karefmc  , 
viendront  au  matin  à  fept  heures  &  y  demourront  jufques  à  l'heure 
de  dix  heures ,  &  y  retourneront  après  le  difner  à  l'heure  de  deux 
heures  après  midy ,  &  y  demourront  jufques  entre  cinq  &:  fix. 

Item  y  durant  le  temps  de  Karefmc  jufques  audit  Pafques ,  viendront 
tantoft  après  fix  heures  du  matin  &  y  demourront  jufques  à  unz* 
heures ,  &  après  difner  viendront  à  deux  heures  &  demye ,  &  y  de- 
mourront jufqucs  entre  cinq  &  fix  heures  après  midy. 

Item  y  &  avec  ce  feront  tenus  lefdits  Auditeurs  &  Clercs  en  enfui?  ' 
van  t  les  anciennes  Ordonnances  de  cefte'di  te  Chambre ,  de  venir  pre- 
mier s  &  pluftot  que  lefdits  Maiftres ,  ainfi  que  faire  le  doibvent. 

Et  eu  cefte  prefente  Ordonnance,  font  comprins  les  Maiftres  ÔC 
Clercs  ordinaires  &  extraordinaires  en  cefte  ditte  Chambre. 

Et  ou  cas  que  lefdits  Maiftres,  Auditeurs  &  Clercs  ou  aucuns  d'eul* 
y  feront  faulte,ou  qu'ils  yront  dehors  Ipour  quelques  affaires  que  ce 
{oh  ,  fans  congé  dcfdits  Maiftres  ou  de  l'un  d'eux ,  ecluy  qui  fera  la- 
dite faultc  fera  royé  de  fes  gages  pour  autant  de  jours  &  de  fois  qu'il 
le  fera.  Et  ainfi  a  efté  délibéré  comme  dit  eft  le  *>c.  jour  de  Mars 
1473.  avnnt  PafqucSr  Extrait  d'un  Regipe  )•  de  l*  Chambre  des 
Comptes  intitulé  \ 

Qmfeillers  Maîtres  des  [omftes. 

Meflîre  Guy  Rabby  ,  Doïcn  de  franc  de  gages  par  Jour.  1374. 

la  Chapelle  de  Dijon ,  Confeiller ,  l'étoit  en  j  3  64.  Compte  de  Je*m 

Maître  des  Comptes ,  à  raifon  de  Douay.  1366. 

fix  fols  de  gages  par  jour.  1366.  Maître  Jean  Bifet ,  Maître  def 

Compte  de  Je*n  Dou*y.  13.66.  Comptes  j  il  avoit  un  florin  de 

Monfeigneur  Jean  de  Baubi-  Florence  par  jour.  1 371.  ûïixoU 

$ney ,  Maitrc  des  Comptes,  demy  en  1 3  6  v  même  compte.  ' 


té         Etat  des  Officiers 

Me.  Dimanche  de  Vitel  ,  Maî- 
tre des  Comptes ,  il  avoit  un  flo- 
rin de  Florence  par  jour.  Compte 

Jean  Douay.  1371. 

Mcffire  Guy  de  Champdivers 
ordonné  fur  l'audition  des  Comp- 
tes. 1364. 

Meflire  Bureau  de  Matfon- 
Comte  ordonne  fur  l'audition  des 
Comptes. 

Andriet  Pafté  ,  Maître  des 
Comptes.  1 371.  le  Ducluy  don- 
na ioo.  francs.  Compte  de  Annot 
Ar**nlt.  1  }S4./o/.  I|S. 

Dimoinche  de  Vitel,  Maître 
des  Comptes.  1371.  le  Duc  luy 
donna  100.  francs.  Compte  de  An" 
mot  Arnault.  1 3  8  4.  fol.  133* 

Pierre  Bouvillc  ,  Maître  des 
Comptes.  1 3  8  5.  il  mourut  le  1 1. 
Septembre  1387» ^ cut  IO°»  francs 
tn  don.  Compte  de  Annot  Arnault. 
1484./^.  13  4« 

Mc.  Jean  Ogier  ,  Maître  des 
Comptes.  1 3 84.  il  l'e'toit  en  1364. 
le  Duc  luy  donna  ioo-  francs. 
Compte  de  Annot  Arnauit.  \  3  84. 

fil.  127' 

Me.  Renault  Gombaud  ic  André  PalH  aile- 
lent  à  Jalias  pour ,  arec  le  confeil  du  Due  re- 
fondre les  affaues  dcfdites  Salines.  Ctmptt  dt 
Anntt  Arntult,  tj8t.  /»/«  19.  Maître  Jean 
Crète  Confeiller  &  M',  des  Comptes  du  t\oy  ,  1 
commis  pour  ouir  les  cojnptes  de  Flandrçs  & 
d'Artois  à  4.  francs  par  jour.  Me.  Rcgnault 
G.imbaulc  Mc. des  Comptes  à  Dijon,  aufli  corn* 
tnis  a  1.  francs  par  jour  ,  &  Me  Oudart  de 
Yrigny  clerc  du  Roy  nôtre  Ere  en  fa  Chambre 
des  Comptes  de  Paris  ,  au/Tt  commis  à  1.  francs 


&  Domeftiques 

Maître  Renault  Gombault  J 
Maître  des  Comptes.  1385.  mou- 
rut le  3  1.  May  141 J.  * 

Maître  Pierre  du  Cellier,  Maî- 
tre des  Comptes.  1 3  8  f  >  Compte  de 
jeun  à' Ausonne.  1386. 

Maître  Nicolas  le  Vaillant , 
Maître  des  Comptes.  1387-  mou* 
rut  le  20.  Septembre  1416. 

Maître  Oudart  Douay ,  Maître 
des  Comptes  ,  par  lettres  du  31. 
May  1389.  Compte  de  Jean  de 
Font  en  es.  1390. 

Maître  Robert  de  Baillcux , 
Maître  des  Comptes- 1 40 1 .  Compte 
dt  Jean  Chou  fat  de  1400.  fol-  }• 

Maître  Regnault  Gaftciier,Maî- 
tre  des  Comptes.  1400. 

Maître  Guy  de  Bray,  Secrétaire 
du  Duc ,  Maître  des  Comptes , 
par  lettres  données  à  Conflans  » 
lez  Paris  le  %%.  Février  1400. 
Compte  de  Guillaume  Chtvillj. 
1400.  Premier  Regifire  eotté\fol. 

Annot  Arnault ,  Confeiller  » 
Maître  des  Comptes,  k 


i  Maîtres  Andcé  Parte  ,  Regnaolt  Gombault , 
Nicolas  le  Vaillant ,  Oudart  Douay  Maîtres  des 
ffpmptts,  Maîtres  Guiot  Ctiftet  &  MIckckt 


Hodierne ,  Clercs  des  Comptes  de  M'.  »  Dijo*> 
pour  don  à  eulx  fait  par  mondit  Seigneur  cette 
fois  de  grâce  cfpecial ,  pour  diltdbuer  entre  tuli 
félon  le  nombre  &  par  la  manière  que  derrenie- 
rement  l'on  fift ,  quand  mondit  Seigneur  leut 
fit  femblable  don  pour  aroir  robes ,  &  eulx  eihc 
plus  honeftement  en  leur  état  »  pour  ce  paye  a 
eulx  pat  mandement  de  mondit  Seigneur  donoc 
le  i9.  Mars  1)89.  avant  PaGjues ,  &  quittance 
d'eulx  du  jo.  Avril  1  jyo.  140.  francs.  Ctmptt 
dt  Jeu»  d'Auxtn*».  1  jgj  fol.  J7- 

i  II  fiit  envoyé  à  Venifç  au  fujet  de  la  rente 
de  7000,  ducats  que  le  Roy  de  Hongrie  avoit 
cédé  far  ladite  Seigneurie  de  Vewfe  ,  pourparti« 
de  iooooo.  ducats  qu'il  avoir  promis  au  Duc  , 
pour  la  rançon  du  Comte  de  Ncvets.  Ctmpt* 
dt  Gëtiltamt  is  Chtvillj  dt  1401*  *f» 

'  Clercs 
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Clercs  des  Comptes,  . 

Sous  le  Duc  Philippe  le  Hardy  aucun  Compte  de  la  Chambre  ne 
parle  des  Auditeurs ,  mais  feulement  des  Clcrs  ;  mais  fous  fes  fuccef- 
îeurs  on  y  trouve  des  Auditeurs  dtftingue?  des  Ocres. 

HendricrPaflé,  Clerc  des  Comp-  Huguenin  Colinct ,  Clerc  des 
tes.  1366.  Compte  dcJeattDouay,  Comptes,  au  lieu  du  précèdent  , 
1366.  par  lettres  données  à  Arras  le  1 4» 

Colinet  le  Vaillant ,  Clerc  des   Aouft  1  3  97.  Compte  de  Guillaume 
Comptes.  100.  francs  de  gages,  de  Chevilly.  1398. 
1385.  Compte  dcJeand'Auxonne*       Guillemot  Courtot,  au  lieu  de 
13 %6.  Jean  Pitoul.  1398.   Compte  de 

GuiotCuftet,  Clerc  des  Comp-  Guillaume  Chrvilly.  1401.  fol.  34. 
tes ,  par  lettres  du  30  Septembre  Jean  Bonoft ,  auiicudcHugue- 
1387.  Compte  de  Guillaume  Ba~  nin  Colinct  >  par  lettres  données 
taille  de  139 

1 .  fol.  83.  Premier  à  Conflans  le  2  3 .  Février  1392. 
Regijlre,  cotte  \  fol.  8 .  même  compte. 

Michelet  Hodiernc  ,  par  lettres  Jean  Moutarde ,  au  lieu  de  Jean 
du  $0.  Septembre.  1387.  même  Aubert,  par  lettres  données  k 
compte.  Premier  Regiftre  cotté  \  Conflans  le  30.  Juin  1400.  même 
fol.  8.  compte. 

Jean  Aubert ,  au  lieu  du  pré-  Drouhin  Maréchal ,  par  lettres 
cèdent  ,  par  lettres  données  à  du  25.  Oûobre  1400,  même 
Joingny  ,  près  Chanceaux  le  24.  fompte. 

Septembre.  1 3  9  3 .  Compte  de  GuiU  Efticnne  Paflé  retenu  par  M.  le 
iaume  Chevilty.  1 J93*  Pue  >  Clerc  des  Comptes  ,  outre 

Jean  Pitoul ,  Clerc  des  Comp-  le  nombre  ancien  4c  quatre. n. 
tes.  1 4.  Décembre  1 3  #6.  a  Mars  1 40 1 .  Compte  de  Jean  M»i{- 

J bornas  d'Uflen.  13  97*  fon-  i4°3- 

îl  eft  rapporté  dans  un  compte  de  Odot  Douay  de  1386.  fol.  40. 
*}ue  Maître  Jean  Crète ,  Confciller  &  Maître  des  Comptes  du  Roy  nof» 
tre  Sire,  &  Oudart  deTrigny ,  Clerc  de  la  Chambre  deldits  Comptes 
commis  &  ordonnés  de  la  licence  dudit  notre  Sire  le  Roy  ,  par  mon* 
dit  Seigneur  ,  à  voir,  vifiter  ,  &  reformer  >  fc  meftier  cft  ,  le  fait  Se 
eftat  de  la  Chambre  des  Comptes  de  mondit  Seigneur  à  Dijon,  &  leur 
a  mondit  Seigneur  taxé  pour  chacun  jour  qu'ils  vacqueront  en  ladite 
commillion  >  c'eft  aïïavoir  audit  Mc  Jca/i  Crète  4.  francs,  &  audif 

*  II  étoit  de  Verdun.  Il  fut  G«fB;r  do  Pat-  i  «aas-la-Pamle  j.  Décembre  rjjt, 
lement  de  Bcaane  ,  par  lettres  données  à  Cojj-  J 

Tome  IL  t, 
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Me  Ondart,  40.  f.  parifis  par  jour.  Ces  prefentes  données  à  Dijon  le 
6.  jour  de  Juin  1  $86. 

PowVr  00  Uuijfter  de  la  Chambre  des  Comptes, 

Je  rapporte  icy  ce  qu'un  Regiftrc  delà  Chambre  des  Comptes  de  la 
Province  de  Bourgogne  dit  du  Portier  Huguenot  Bony  ,  retenu  par 
Monfcigneur  Portier  de  fa  Chambre  des  Comptes  à  Dijon ,  en  lieu  de 
;feu  Jean  de  Bolongne ,  jadis  Portier  d'icelle  Chambre,  par  lettres  don- 
nées au  mois  de  Mars  141  o.  après  Pâques  ,  fît  le  ferment  de  l'office 
de  Portier  de  MefTcigncurs  defdits  Comptes  >  qui  après  ce  que  Maître 
Guillaume  Courtot,  Maître  d'icculx  Comptes,  pour  ce  que  l'endifoit 
ledit  Huguenot  Bony  fçavoir  lire  &  écrire  >  par  quoy  il  ne  povoit  ou 
debvoit  «  xercer  ledit  office ,  a  relate  &  affermé  à  mefdits  Seigneurs 
en  fa  confeience  qu'il  ne  fecut  oneques  que  ledit  Huguenot  >  qui  par 
environ  fept  ans  a  demeuré  avec  luy ,  fceufl  lire  ne  écrire ,  ôc  ne  le 
vit  oneques  lire  ne  écrire  ;  jafoit  ce  qu'il  euft  mené  fon  fils  à  l'école 
par  aucun  temps  y  &  au/fi  eu  fur  ce  ladépofition  d'aucuns  autres  qui 
ont  été  examinez  avec  le  ferment  dudit  Huguenot,  qui  a  juré  &  affer- 
mé aux  faincls  Evangiles  de  Dieu  non  fçavoir  lire  ne  eferire,  ont  rc- 
ceu  le  ferment  dudit  Huguenot  le  j.  Avril  l'an  1410  après  Pâques , 
comme  contenu  eft  au  dos  dcfdites  lettres,  qui  par  vertu  d'iccllcs 
Pont  mis  en  la  polTeffion  &  faifîne  dudit  Office,  êc  par  la  tradition 
des  clefs  à  ce  appartenans.  Le  Portier  avoit  un  appar  tement  auprès 
de  la  Chambre  des  Comptes. 

Pierre  le  Gros-garçon  ,  Portier  dejocera»  Frepier  de  115)4.  f0^ 

de  la  Chambre  des  Comptes,  par  54. 

mandement  de  Monfeigneur  le  Jean  de  Bolongne ,  Portier  des 

Duc  du  1 9.  Avril  1 3  89.  aux  gages  Comptes,  par  lettres  données  à 

4e  20.  francs  d'or  par  an.  Compte  Plaifancc  le  %  May  1597.  auxgar 

de  Jc*n  d'Auxonne.  1389*  Compte  ges  de  ».  francs  par  an.» 

:        GARDES     DE  S     CHARTE  S, 

Le  Garde  des  Chartes  du  Duc  étoit  toujours  d'un  mérite  dulingue 
&  d'une  fid-  lité  à  l'épreuve.  Il  gardoit  tous  les  titres  &  écrits  de  la 
Chambre  des  Comptes  de  Bourgogne.  Quant  il  avoit  prêté  le  ferment 
fur  les  faincls  Evangiles  entre  les  mains  de  Meilleurs  des  Comptes  >  on 
luy  livroitunc  clef  du  tréfor  des  Chartes.  Il  ne  devoit  permettre  à 
perfonne  l'entrée  du  trefor ,  ni  fouffrir  qu'on  lût  ou  copiait  aucun 

«  IL  le  Pw  loi  donna  1/.  francs. Ompti  dt  \  CuiïUume  Ckrviiij.  \)9i.  FrtmîtrRtfijlrt 

•  -  -  -  — 
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titre  fans  un  ordre  exprès  du  Duc  ou  de  la  Chambre  des  Comptes*. 
Il  avoit  de  gages  fix  fols  par  jour ,  vallaot  cent  neuf  livres  dix  fols 
par  an. 

Mon  feigneu r  Guy  RabbVjDoïcn  ordinaires.  Premier  Regifire  ,fol. 
de  la  Chapelle  de  Dijon ,  aux  ga-  30. 

ges  de  fix  fols  par  jour.  1367.  Maître  Jean  Cou  il  1er,  Doyen  de 
Compte  de  Jean  Douay,  1 3^8.  &  la  Chapelle  de  Dijon,  par  lettres 
1371.  données  à  Creil  le  7.  Septembre 

Meflirc  Jean  Potier ,  Secrétaire   1392.  aux  gages  ordinaires.  Pre~ 
du  Roy ,  &  de  Monfeigncur  le  mier  Regifire ,  eotti  \  fol.  3  o.  & 
Dnc  de  Bourgogne ,  par  lettres  60. 
du  ié.  Février  1381.  aux  gages 

G  %  V  BRIE.  } 

La  Gruërie  étoit  compofée  d'un  Gruïer  gênerai  &  de  plufîeurs 
Gruïersparticulicrs,tou$  nommez  par  le  Duc.  Le  Gruïer  gênerai  avbit 
infpcdtton  fur  tous  les  bois  »  forêts  &  étangs  du  Duché  j  &  les  parti- 
culiers lavoient  dans  les  Bailliages  qui  leur  étoient  deftinez.  Après 
leur  nomination  ils  étoient  obligez  de  faire  le  ferment  entre  les  mains 
de  Meflieurs  des  Comptes>qui  étoit  conçu  en  ces  termes  :  Le  Gruïer  de 
Bourgogne  en  fa  première  création  cft  tenu  de  jurer  de  bien  &  loyauli 
ment  gouverner  l'office  de  la  Gruërie  au  profit  du  Prince  ,  bien  & 
loyaulment  faire  garder  les  boisôc  les  étangs  ,  faire  vuidicr  ,  &  là  ou 
il  appartiendra  empouTonner  les  étangs  ,  &  faire  vendre  quant  meftier 
fera  ,  fouftenir  &.  mettre  en  état  au  proufitdu  Prince ,  la  Jurifdiclion 
bien  &  dcuëmcnt  gatdcr  fans  emport ,  8c  rendre  bon  compte  ,  quant 
meftier  fera ,  &  qu'il  ne  mette  Forefticrs  ne  Sergens  en  office,  qu'ils  ne 
foient  bons ,  loyaulx  &  de  bonne  confcicncc  »  afin  que  en  leurs  rap- 
ports l'en  puifle  ajouter  bonne  foy  ,  8c  que  iceulx  Sergens  ou  Foref- 
tiers  cfleus  ,  comme  dit  cft ,  jurent  fus  faintls  Evangiles  de  Dieu  , 
bien  &  loyaulment  garder  les  bois  &  les  étangs  au  proufit  du  Seigneur  i 
&  qu'ils  ne  prendront  ne  aceuferont  aucun  fans  bonne  caufe ,  ne  fc« 
ront  rapports  qui  ne  foient  bons  ,  juftes  &  convenables ,  &  toutes 
fois  que  le  Gruïer  tendra  les  jours  de  la  Gruërie  ,  qu'ils  y  feront 
én  leurs  perfonnes  ,  pour  honorer  le  Siège  ,  &  pour  cftre  plus  prefts 
&  plus  preux  à  faire  les  commandemens  du  Gruïer  ou  de  fon  Lieu*» 
tenant,  &  que  du  Siège  ne  fe  départiront  fans  licence.  Extrait  d'un 
ancien  Manuferit  qui  a  pour  titre  ,  Anciennes  Coutumes  de  Bourgogne  , 
quife  trouve  dans  le  cabinet  de  M.  le  Mnlier  ,  Procureur  du  Roy  du 
Bailliage  d'Auxois.  Le  Gruïer  gênerai  avoit  140.  liv.  de  gages,  & 
icspartiçuliers  uo.Iîy.  le  Duc  avoit  un  Vifitcur  gênerai  des  étangs 

l»  ij 
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&  rivières  de  fon  Duché,  aux  gages  de  100.  francs. 

Grutier  Gênerai, 

Jean  de  Saulx  ,  Gruïer  gencral  Monfeigneur  le  Duc  données  lè 
de  Bourgogne,  aux  gages  de  140.  27.  Avril.  iiyi.Cmpte  de  Jean 
JiV.  par  an.  Compte  de  Jean  Douay,  Douay.  1 }  7 1  •  Compte  de  Gntlluu- 
R  ceveur  du  Bailliage  de  Dijon  dt  me  àc  Comblans.  Bailliage  de  U 
1366.  Compte  de  Guillaume  de  Montagne.  1367. 
Comblans.  1^67,  Compte  de  Pierre  Pierre  du  Cellier,  Gruïcr  ,  fit 
de  Bomt  lie,  Receveur  du  Bailliage  le  ferment  en  la  Chambre  des 
de  la  Montagne.  1368.  Comptes  le  20.  Juillet  1389.  Prtz 

Jean  Vallée  ,  Gruïcr  ,  au  lieu  mter  Regipe 9cotté  i  fol.  14. 
de  Jean  de  Saulx ,  par  lettres  de 

Gruïers  Particuliers, 

Nicolas  de  Courbeton  ,  Gruïer  no.  francs.  Compte  de  Joeertm 

des  Bailliages  de  Dijon  ,  Châlons,  Frepier.  iyç9.  fol,  47.  Premier 

Autun  &  Moncenis.  1 388.  pre-  Regiftte  cotte  ffil,  49. 

micr  Regiflre,eotté\foL  11.  Robert  Baudouin,  Gruïer  de 

Nicolas  ChifHot,  Gruïcr  de  la  Dijon ,  d'Auxois  &  de  la  Monta- 
Montagne  &  d'Auxois.  13  88.  gne  ,par  lettres  du  Duc  données 

Guillaume  Bataille,  Gruïer  àParis  le      Deccn  bre  1394.  aux 

d*  Autun  ,  de  Cbâions  Se  du  Char-  gages  de  1 10.  liv  par  an  Compte 

rolois.  Z7.  Mars  r  3  93    il  lVtoit  de  Joceran  Frepier  de  1 39^.  fol. 

encore  de  Montccnis.  Compte  de  26.  Premier  Regrjlrc ,  eotté  \fiU 

Jieeran  Frepier  de  1  jgj  fol  42.  $7. 
&  rjy*-  fil-         aux  gages  de 

Vifhcur  General  des  Etangs  du  Duché, 

JeanCrcflbnnier,  Vifiteur  ge-   francs.  13  90.  Compte  de  Odof 
lierai  des  étangs  8c  eaux  du  Duché  Douay  de  13  90./*/.  Ji. 
de  Bourgogne , aux  gages  de  1 .  o. 

■ 

Baillifs  du  Duché. 

Sous  les  Ducs  de  la  première  race  il  y  avoit  des  Baillifs ,  Jefqael$ 
faifoient  la  recepte  des  deniers  chacun  dans  leur  Bailliage,  &  dont  ils 
rendoient  compte  à  la  Chambre  du  Duc»  Sous  les  derniers  Ducs  on  créa 
en  1366.  des  Receveurs  dans  tous  les  Bailliages  ;  les  Baillifs  connoif- 
foient  dans  leur  dutrict  des  aiftires  contentieufes  Se  des  criminelles  , 
nous  en  avons  une  preuve  tirée  d'un  compte  rendu  en  13  86.  par  Jean 
d'Auxonne ,  Receveur  du  Bailliage  de  Dijon  roù  il  eil  dit  que  Vica? 


Diqitized  by  Google 


de  Philippe  le  Hardy ,  Duc  de  Bourgogne.      8  s 

ftot  de  rAbcrgcmcnt  foy  difant  Fiiicien  [  Médecin  )  fut  condamné  en 
cinquante  francs  d'or  par  le  Baillif ,  pour  n'avoir  guari  les  malades 
qu'il  avoir  entreprins  &  promis  de  guarir ,  au  contraire  ils  étoient  plus 
gricfvement  malades , de  corps, de  jambes,  de  piés  &  de  pluficurs  au- 
tres lieux  i  &  pour  un  maul,  ils  en  avoient  deulx,  pour  ce  que  ledit 
Fificien  les  trompoit  &  décevoir,  &  fut  mis  enprifon  à  Pontaillier. 
Ils  avoient  encore  le  gouvernement  des  Aides  dans  leur  Bailliage,  ils 
convoquoient  fur  les  ordres  qu'on  leur  donnoir ,  le  ban  &  arricre-ban , 
&  quelques  fois  ils  le  commandoient  5  ils  avoient  ordinairement  140. 
francs  de  gages.  Avant  que  d'entrer  en  charge ,  ils  dévoient  faire  le 
ferment  à  la  Chambre  des  Comptes  de  Dijon,  qui  étoit  tel  :  Monfci- 
gneur  le  Duc»  quant  il  met  premièrement  fon  Bailli  ou  aucun  de  ici 
Baillis »  icellui  Bailli  eft  tenu  de  jurer  bien  loyaulment  gouverner  le 
Bailliage  à  lui  commis  ,  de  garder  le  droit  du  Prince  8c  de  fon  heri- 
taige  en  tout  &  par  tout ,  envers  tous  &  contre  tous ,  de  garder  Ju-» 
ridiction  ,  félon  ce  que  de  raifon  veult,  faire  mifericorde  là  où  ilap* 
partiendra  de  raifon  ,  adjuger  les  caufes  des  parties,  &  rendre  brief* 
ment  &  définitivement  pour  moins  mifîionner ,  &  qu'il  aura  menfion 
en  fon  Bailliage ,  &  qu'il  tiendra  fes  atfifes  fouventpour  expédier  les 
procez  &  en  fa  perfonne,  ou  de  fon  Lieutenant  ;  qu'ils  bailleront 
confort  &  confeil  à  la  povre  partie  qui  n'aura  que  miflîonner ,  &  Ton 
Exploit  efeript  &  fellé ,  pour  l'amour  de  Dieu ,  qu'il  ne  perde  le  droit 
de  fa  caufe.  LesBailIifs  avoient  leurs  Licurenans.  Les  Baillifstcnoient 
leurs  jours  en  la  Salle  de  la  Chambre  des  Comptes.  Compte  de  Jean  de 
Fontencs  ,  Receveur  du  Bailliage  de  Dijon*  1390.  fol»  61.  Il  eft  à  ob- 
ferverque lorfquc  les  Ducs  faifoient  leur  première  entrée  à  Dijon» 
le  Bailly  de  ladite  Ville  ma r choit  devant  luy  à  cheval ,  tenant  una 
grande  vergr  en  la  main. 

ENTREE  DES  DVCS  DE  BOVRGONGNE. 

C'cft  la  manière  que  Ton  a  accouftumé  à  tenir  à  la  première  entrée  Regîftre)Je 
êe  Mefle?gncurs  les  Ducs  de  Bourgongne  en  leur  Ville  de  Dijon,  &  1> chambre 
pour  prendre  la  porteHion  de  Ion  Duchié.  £j  . 

Premièrement ,  les  Mayeur  &  aucuns  des  Efchevins  de  ladite  Ville  jon. 
ont  accouftumé  do  venir  audevant  de  mondit  Seigneur  en  aucun  lieu 
près  de  la  Ville  ,  6c  lui  fupplier  que  quant  il  fera  cnl'Eglife  de  faint 
Bénigne ,  il  lui  plaife  faire  efdis  Mayeur  &  Efchevins  les  fermens  & 
autres  choies  fur  la  confirmation  de  leurs  privilèges  ,  ainfî  comme 
MefTeigneurs  fes  predeccfTeurs  ont  accouftumé  de  faire  en  tel  cas. 

A  quoy  mefdiz  Seigneurs  lcs*Dùc§ont  accouftuméjdc  répondre 
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que  quant  ils  feront  dans  laditte  Eglifc  ,  ils  feront  voulenticrs  &  de 
bon  cucr  ce  qu'ils  devront. 

Item ,  après  quant  mefdits  Seigneurs  approuchent  laditte  Ville  > 
les  Procédions  ly  font  à  rencontre  en  chappes  &  portans  reliques  , 
lclqueiles  reliques  l'Abbé  de  S.  Etienne  ou  le  plus  grand  &  notable 
homme  d'Eglife  prefente  &  donne  baifer  à  mefdiz  Seigneurs  ,  fie  ne 
defeeut  point  le  Seigneur. 

Item  ,  &  efdittcs  procédons  ne  font  point  l'Abbé  de  S.  Bénigne, 

6  fon  Convent,ne  les  Doyen  ,  &  Chapitre  de  la  Chapelle  de  Mon- 
feigneur ,  ne  leur  Collège  pour  les  caufes  cy  après  déclarées. 

Item  y  après  que  mefdiz  Seigneurs  entrent  en  laditte  Ville  à  cheval 
fans  autre  ferment  faire ,  le  Bailly  de  Dijon  eftant  devant  eulx  ,  te- 
nant une  grande  verge  en  fa  main  à  cheval» 

Item ,  &  s'en  vont  mefdiz  Seigneurs  à  cheval ,  jufques  à  la  porte 
de  l'Eglifc  de  S.  Bénigne ,  &  là  defeendent  à  pic  >  6c  les  reçoivent 
l'Abbé  de  S.  Bénigne  Se  fon  Convent  qui  les  attendent  tous  reve/his 
en  la  nef  de  ladite  Eglife,  tenans  reliques  &  encenfiers ,  &  prefente 
l'Abbé  les  reliques  à  baifer  à  mefdiz  Seigneurs,  lefquels  les  baifent,& 
après  en  vont  devant  chantant ,  &  mefdits  Seigneurs  les  Ducs  après, 
jufques  près  du  grant  hautel,  la  où  mefdiz  Seigneurs  tiennent  un  ora- 
toire ,  s'agenouillent ,  &  font  leur  dévotion  devant  .l'Autel  tout 
garny  de  reliques. 

Item ,  après  fe  trayent  jufques  à  l'Autel ,  &  là  eft  environ  le  mi- 
lieu dudit  Autel  où  ils  tiennent  l'Abbé  de  S,  Bénigne  d'une  part,  & 
les  Mayeur  &  Efchevins  dudit  Dijon ,  au  coing  de  l'Autel  à  la  main 
Ocftrc  d'autre  part ,  lefquels  Mayeur  &  Efchevins  fupplient  mefdits. 
Seigneurs  les  Ducs  qu'il  leur  plaife  confermer  leurs  privilèges,  liber* 
tés  &  franchifes  à  eulx  oftroyées  par  Mc0eigneurs  les  Duc*  leur* 
predecelfeurs ,  &  de  leur  faire  ferment  de  les  tenir  ,  maintenir  5C 
garder  &  faire  garder  par  leurs  gens  $c  Officiers. 

Item ,  &  lors  mefdits  Seigneurs  les  Ducs  ont  accouftuméde  ré* 
pondre  que  ils  conforment  &  conformeront  par  leurs  lettres  patentes 
lcfdits  privilèges  libertés  &  franchifes,  fi  &  en  tant  comme  l'on  en 
aura  dcùement  ufé  &  ainfi  le  jurent,  prefent  le  Corps  de  noftre  Sei* 
gneur  &  les  fain&es  reliques  ,  en  ordonnant  à  leurs  Secrétaires  ert 
faire  lettres  patentes, 

Item ,  après  le  Chancelier  de  mefdiz  Seigneurs  les  Ducs  ?  ou  celuy 
à  cui  il  leur  plaid  ordonner  en  fon  abfcnce ,  dit  anfdits  Mayeur 
Efchevins  ,  &  à  tous  ceulx  qui  font  là  prefens  &  mandés  de  tourtes 
les  bonnes  Villes  dudit  Duchié  ,  les  paroles  qui  s'enfuivent  :  Levés 
Us  mains  aux  Sains ,  &  ils  les  lcyient ,    aprçs  leur  dit ,  vou§  prp- 
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mettez  &  jurez  pour  vous  &  les  autres  defdittes  bonnes  Villes  qui  vous 
ont  cy  envoiez  eftre  bons  &  loyaulx  fubgiez ,  obéiflans  à  Mcnfci- 
gneur  le  Duc  cy  prefent ,  &  luy  garder  fes  droits  >  &  ils  répondent 
tous  à  haulte  voix  enfemble,  lelditcs  mains  levées ,  nous  le  promet- 
tons &  jurons  ainfi. 

/>««,après  ledit  Abbéde  S.  Benigne,qui  tient  en  fa  main  l'Anel  *quç 
feu  bonne  mémoire  Monfcigneur  le  Duc  Philippe,  cui  Dieu  perdoinr, 
aycuL  de  mondit  Seigneur  ,  achepta,  dit  les  parolles  qui  s  enfuiveut  : 
Mon  très-redoubtéScigneur,Monfeigncur  le  Duc  Philippe  votre  aycul, 
cui  Dieu  perdoint ,  ordonna  ceft  Anel  pour  le  bailler  par  celui  qui 
ieroit  Abbé  de  céans  ,  au  temps  que  il  y  viendroit  nouvel  Duc  pour 
prendre  lapoflTeffion  de  >fon  Duchié,  &.  lelny  mettre  ou  doy,cn  fignç 
de  ce  qu'il  prent  &  époufe  nouvellement  fa  Seigneurie  ,  &  pour  ce 
en  enluivant  fa  bonne  &  notable  Ordonnance,  en  iceluy  figne  je  vous 
le  mets  au  doy  en  bonheur  &  en  bonne  eftraine  que  Dieu  vous  donne, 
&  Monfeigncur  S.  Bénigne  de  votre  pays  de  Bourgongnc  ,  qui  vous 
doint  fi  bien  gouverner  à  votre  honneur  &  au  bien  de  votre  peuple 
que  vous  en  acqueriés  h  joye  de  Paradis. 

Item  ,  &  dès  là  mefdiz  Seigneurs  les  Ducs  montent  à  cheval  &  s'en 
Vont  à  la  Chappelle  de  mondit  Seigneur  ,  &  là  mcfdits  Seigneurs  def- 
cendent  à  la  porte  de  FEghfe ,  &  là  tiennent  tes  Doyen  ,  Chapitre 
&  Collège  d'icelle,  revcftus  de  ebappes  8c  tenans  les  reliques,  les- 
quelles ils  prefentertt  à  baïfer  à  mefdiz  Seigneurs  ,  &  après  s'en  vont 
juiques  devant  le  grand  haute! ,  &  là  tiennent  leur  oratoire  comme 
deiTus  à  S  Bénigne,  &  font  leurs  dévotions,  &  après  viennent  juf» 
qu'audit  hautel ,  &  là  lefdiz  Doyen  &  Chnpitre  ly  fuppltcnt  qu'ils 
lui  plaifc  tenir  ,  garder  &  maintenir  leurs  privilèges  &  ferment  de  ce 
faire ,  &  aiuTi  de  feaulté  ainfi  qu'il  a  efté  accouftume  le  temps  parte  * 
iefqucls  mefdits  Seigneurs  ly  font  &  jurent  garder  lefdits  privilèges,. 
&  en  commandent  les  lettres  comme  devant. 

Item  ,  &  après  lefdiz  Doyen  6c  Chapitre  leur  jurent  fidélité,  &  luy 
lupplient  qu'il  les  revive  en  hommage  >lequel  les  y  reçoit  &  les  baife 
l'un  après  l'autre. 

Item  ,  &  pareillement  fait  Ion  à  laditte  Chapelle  quant  Mefdame* 
les  Duchefles  y  viennent  nouvellement ,  &  viennent  lefdiz  Doyen 
&  Chanoines  baificr  maditte  Dame  en  la  jolie. 

Item,  &  après  mcïdiz  Segneurs  les  Ducs  s'en  vont  en  leurs  hoftels 
difner  joyeufement. 

m  II  cftdit  dans  un  compte  de  Jean  <T Eponi  !  nignede  Dijon ,  &  donné  aut  Ducs  de  Bonr- 
fcrtcsdc  1398.  fol.  xi 8. que  le  Duc  acheta  an  Eog^ne  par  l'Abbé,  lorfnue  les  Ducs  pren- 
ftaby  x ;ooo-        ,  poux  eûte  mis  à  S.      [  «oient  goflçffioo  du  DucLé. 
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de  Dijon. 


Baiiiifs 

Hugues  Aubrioz  ,  Ecuier  , 
Bailly de  Dijon.  1365.* 

Monfeigncur  Olivier  dejuflfy, 
Seigneur  de  Rochefort.  1368.*» 

Pierre  de  Baugis ,  Ecuicr ,  9. 
Décembre  1370.  Compte  de  Jean 
Doit*).  1371.  Compte  de  Robert 
(TAmanudc  1  372.  fol.  }8. 

Guillaume  de  Clugny  ,  Clerc  , 
JLiccntie  en  Loix,  aux  gages  de 
J40.  francs  1 37 Compte  de  An- 
not  Arnault.i  374.  Compte  de  Ko» 
frert  d'Amanu  de  1371.  fol.  3  8 . 

Oudart  de  Trigny.  May  1386*. 
Premier  Régi  fi  re  de  la  Chambre 
tes  Comptes  de  fyjomcotté  \  fol.  1. 


Maître  Jacques  Paris  de  la  JaitTe. 
1 3.  Mars  1386.^ 

Maître  Jean  de  Vcfrangcs 
Clerc,  Licentié  en  Loix  &  en 
Décret ,  par  lettres  données  à  Pa- 
ris le  18.  Décembre  1394.  au* 
gages  de  140.  francs,  e 

J  can  de  G  ranges ,  Bailly  de  Di- 
jon. Premier  Regtjlre  ,  cotté  t  fil* 
35>. 

Monfeigneur  Antoine  Cuflfain  i 
Docteur  en  Loix  >  par  lettres  de 
Monfeigncur  le  Duc  données  à 
Conflans  -  lez  -  Paris  le  30.  Sep- 
tembre 1400./  Compte  de  Guil- 
laume Chevilly.  1400.  fol.  3 j. 


BaiHifs  (tAuturt     de  Montcenis. 


Monfeigneur  Guy  de  Monti- 
gny  ,  Chevalier ,  Bailly  d'Autun 
jB:  de  Montcenis.  13^3. 

Robert  de  Martinpuis  ,  Ecuier 
de  Monfeigneur  le  Duc  ,  Bailly 
d'Autun  &  de  Montcenis.  1366. 

m  II  eftdit  dans  un  eomprr  que  ledit  Baillif 
fervitavec  jj,  Ecnieis  du  côté  d'Aucun  depuis 
Je  16  Juillet  1 julqu'auio.  Aouftûjivant, 
Comptent  la  Chambre  de  Paris  dt  \}C6  il 
fut  Vtx  voft  de  Paria.  Compte  dt  jinnot  Ansult 

b  11  accompagna  avec  fix  hommes  par  la 
Duché  de  Bourgogne  pat  ordonnance  de  Mon- 
feigneur le  Duc  k  Quardenaul  (  Cardinal)  de 
Pari*  qui  s'en  alloit  à  Rome  environ  Noël 
Compte  de  Jean  Deuty  dt  i  j«8.  Le  me- 
|ne  ordonna  qne  tous  les  Noble»  fiiiTcnt  au  de. 
vantdu  Duc  à  chevaulx  &  en  armes  lur  la  ri- 
vière de  Loire,  pour  lever  le  Siège  qui  étoir 
«levant  Balloprrche.  (  Bsllcperche.  )  Février 
})69-  Compte  du  dit  Doutj.  13*9. 

e  11  avoir  été  Bailly  d'Auxois.  Le  Duc  luy 
Km  *>*}•  faa«,  pout  |c  rccompealct  des 


Compte  de  Jean  âeVertus  de  J%66, 
Noble  homme  &  fage  Maître 
Guillaume  de  Charmes.  1380.  £ 
Compte  de  Odot  de  Ramilly  ,  Re» 
ceveur  du  Bailliage  d'Autun  de 
13  8 1. 

pertes  qu'il  avoit  frit  a  fon  fervice,  i  recomp- 
te d'Annot  Atnault.  i  j7<r. 

d  11  avoit  été  Bailly  d  Auxoîs  s  il  mourut 
le  17.  Novembre  1 394.  Compte  de  Jean  d"  A** 
xonne.  tj8j«  Premier  Reg'ftrt  ,  cette  -f  fol» 
15». 

t  II  c'toit  Confciller  du  Duc ,  &  en  cet» 
qualité  avoit  to-  francs  de  gages.  Il  mourut 
le  16.  Aouft  1400.  il  lailTa  quatre  enfans ,  fça- 
voir,Girart .  Alexandre  ,  Jean  &  Anchoinc. 

/Il  mourut  le  6-  Juillet  1406.  Il  avoit  epou- 
fé  Ytabellc  de  Clugay  ,  de  laquelle  il  eut  Bon  , 
Philiberte  ,  Jean  Jacques  ,  Philippe  ,  Pierre 
&  Guillaume  .moindre d'ans.  Compte  drj+of. 
trtmier  Rtfijlre ,  toi  té  "f  fol,  f  x» 

/  Il  donna  avis  à  M.  le  Duc  que  hs  Breton! 
cxoieat  fur  la  rivière  de  Loire ,  Novembre 
ij$c*  0>mpt$  ii  Qdtt&nmiUy.  i)Sx. 

^oble- 
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lîoblc  homme  &  fage  Guiot  Monfcigneur    Guy  Morcaul , 

.Û'Arcy  ,  Ecuier,  i7.Aouft  1388.  Chevalier ,  Seigneur  de  la  Vallée, 

*  Premier  Regipe  cottéifot.  u«  7.  Janvier  1297.  140.  francs  de 

&  41.  gages.  Premier  Regifire  cotte  \  foU 

Etienne  de  Germigny, Ecuier  ,  47-  Compte  du  fieur  Juglier  de 

a6.  Janvier  1 395.  *  Premier  Re-  139S. 
gijlrc  tottéXfoL  41.. 

Baillifs  de  Q)âUns'. 


Noble  homme  Philippe  de  Va-' 
lois ,  fiailly  &.  Maître  des  Foires. 
14.  Juillet  137*-  '  Compte  de 
Jean  Froigitr  de  1371. 

Adam  Remond  ,  Baillif  de 


Monfcignenr  Girart  de  Long- 
icitamp ,  Chevalier  ,  Baillif  ,  & 
Maître  des  Foires  de  Châlons. 
^36 4.  e  il  l'étoit  des  136 r. 

Guillemot  de  Marcilly, Baillif, 

Maître  des  Foires  de  Châlons ,  Châlons  6c  Maître  des  Foires,  10. 
lo.Juin  i)67.d  Compte  de  Ricbart   Aouft  1374.  /Compte  de  Je*» 
de  Longchamp ,  Baillif  &  Rece-   Froigier  de  r  374-      .     a  f 
veur  du  Bailliage  de   Châlons.       Jean  de  Jeu*.,  Ecuier  de  M  .le 
^  3  6  c.  t>uc ,  Baillif  &  Maître  des  Foires , 

Jean  de  FohTy ,  Baillif  &  Mai tr«   23.  Oftobrc  1 3  7  5  •  g  Compte  de  St~ 
Jâcs  Foires  de  Châlons.  Compte  de   mon  Lambert  de  1  3  74- 
Jetn.de  Vertus  de  1367- 

m  Ledit  RegiAre  parle  aîniî  :  An*t  Ptmim 
rl|8S.  dit  ai*.  Stpttmbris  Guidt  dt  Arcïtct 
ftnitr  Baillivut  Edntnfis  infiitutHt  ,  fteit  \u~ 
tsmintum  *d  ojfUium  B*illi%»tui  pertinent. 

h  II  fut  fair  prifonnict  à  la  bauille  de  Ni- 
copolis  1596*  Compte  du  fit  ht  fnglitr  dt 
1197.  il  avoir  époufé  Damoifellc  Marguerite 
dYJonne.  même  compte.  Il  elt  dit  dans  le 
premier  RegiAre  que  le  BaUly  d'Aucun  n'aura 
plus  dorénavant  les  ro.  francs  qu'il  pre- 
jioic  pour  le  bail  8c  gouvernement  des  Aides 
«lu  Charrolois,  pour  ce  qu'il  y  a  Bailly  à  p re- 
lent qui  en  doit  avoir  la  charge  à  caufe  de  (on 
office  ,  &  en  fera  faite  lettre  de  par  Monfei- 
gueur.  Prtmitr  Regiftrt  dt  UChnmbrt 

dt  Bturgtgnt  eotté  ffol.  j«. 

ell  alla  à  Avignon  par  ordre  de  Monfci- 
gneur le  Duc  vers  notre  Saint  Père  le  Pape  , 
cm  l'Empereur  étoit ,  May  ijtfr.  Wn  compte 
«lit  qu'il  étoit  allé  à  Avignon  avec  Thomas  de 
Chapelle  pour  des  affaires  très-importantes. 
Janvier  tf.  .février  Li<4-  Ctmptt  dmdit  de 
Itngchémp  dt 

d  il  cft  dit  dans  un  compte  que  leDucluy  man- 
da de  faire  re traire  tous  les  viyres  du  pays  de 
tf,u  Bailliage,  &  que  toutes  foorterctte»  qiù  oc 

Jpme  //. 


Jean  de  Villers >  Ecuier,  Sci- 

fcnttenaubles  ,  qu'il  les  face  rater  4r  affabtir  » 
tellement  que  dommage  ne  s'enpuilîe  enta* 
ne  advenu  par  les  ennemis  du  Royaulme  en. 
fondit  pays  3e  Bourgogne.  Comptt  déjeunât 
Vtrtut  comment  uni  U  premier  Mvtmor* 
11*7.  &fi»ijr*Btlt  10.  oatbrt  i J*8- 

«  Il  étoit  Huiffier  d'armes  du  Roy  Se  du  LWC 
Ctmptt  dt  JtnnFrtigier.  TJ7J. 

/Adam  Remond,  Baillif  de  Chaion.  Mon- 
fcigneur Çuy  de  PontailUer.  Marctchaut  de 
Bourgogne,  Monfcigneur  Guillaume  delail- 
ley ,  Maître  RichartBouhot.  Se  Maître  Jacques 
de  la  Loyc  ,  Coufeillers  de  Monfcigneur  le 
Duc.  allèrent  à  Bourc  en  Brefle  ,  où  ils  lurent 
envoyez  par  M  le  Duc  paidcvers  Monlci- 
gneur  de  Savoye  fur  Je  fait  d'une  journée  que 
ledit  Monfcigneur  le  Duc  &  ledit  Monfcigneur 
de  Savoie  »  voient  prtnfe  illec  entre  eulx  fur  le 
fait  &prinfe  du  Seigneur  de  Senccey  &  dç 
Monfcigneur  Jean  fon  fils  ,  du  Chaftel  5c  For- 
terelTe  d'illce  cAanrdu  rclîort  &  Bar0nie  de 
mondit  Seigneur  le  Duc  ,prins  pour  le  Sei- 
gneur de  Courgeron  au  mois  de  May  1J7V 
Comptt  de  Jt*n  Frtigitr.  1374. 

I  llrjaouojclc  iq!  May, 

M 
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gneur  de  Laye ,  Baillif  &  Maître  de  la  Marche  en  Brefle>  Œevalfef£ 


de  Foires,  %  i .  Juin  1376.  aux  ga- 
ges de  100.  liv.  comme  Baillif  » 
%L  de  20.  comme  Maître  des  Foi* 
res.  Compte  de  Simon  L/tmocrt  de 
1376. 

Jean  de  Wque  ,  Baillif  &  Maî- 
tre des  Foires,  par  lettres  de  M.  le 
Duc  données  àMonbart  le  1  z. Oc- 
tobre 1377./» 

Meflirc  Jean  de  Ville  fur  Arce , 
Baillif  &  Maître  des  Foires ,  1  j. 
Avril  après  Pâques  1381.  Compte 
de  Andri  Jufiot  de  1381, 


Baillif  &  Maître  des  Foircs,7.  Sepi* 
tembre  1 3  S  4.  b  Corn f  te  de  Andri 
Jnftot  de n  84. 

Jean  Michel ,  Secrétaire  de  M, 
le  Duc ,  Commis  au  gouverne- 
ment du  Bailliage  &  Maîtrifc  de» 
Foires  de  Châlons  le  17.  May 
1403 .  jufqu'au  1  2.  Décembre  fui* 
vant. 

Meflirc  Guichart  de  S.  Seine* 
Seigneur  de  Roficres  ,  Chevalier» 
Baillif  &  Maître  des  Foises,  il* 
Décembre  1403.  $ 


Monfeigneur  Guillaume  *  lire 

Baillifs  eTJitxtis. 

Maître  Guillaume  deClugny»  eoUs  Cottrheton  de  ttfy. 
Baillif  d'Auxois  1364.  d  aux  ga-      Maître  Jean  de  FoifTy,  Baillif 
ges  de  140.  liv.  Compte  de  Ni'  d'Auxois  depuis  le  premier  Maf 


«lléioitEcuierd'tfcurieduDuc  II  mourut 
le  iS.MarsijSo  Compte  deSimen  Lumbtrtd* 

b  II  mourut  le  17.  May  1407.  il  envoya  ver* 


finie  l'Archeptcftre-  avoir  pris  ledit  jour  TUS 
&  la  Dame  dedans  ,  &  qu'il  entendoit  fa.ir*' 
guerre  au  pais. 

Ledit  Baillif  donna  avis  à  M.  le  Duc  cflant  i 


Madame  la  Ducheftë  quiètott  i  Dijon  lui  don-  •  Beaune  le  ij.May  1  )66.  que  ledit  Petit  d'Arby 
ner  avis  de  l'arrivée  de  la  Reine  de  Sicile  à  ledit  jour  à  heure  de  medy  s*  é  toit  parti  de  ThuV 
Châlons  au  mois  de  Février  1187.  Cemfte  de 
Jtndri  Jttfitt  1  j88.  M.  le  Duc  l'envoya  à  Ri- 
paille vers  le  Comte  de  Savoye  au  mois  de  Dé- 
cembre pouraflâires  fecrettes.  Compte 
de  GuilUume  Bat  mille  de  1^7. 

m  II  fut  commis  par  Monfeigneur  le  Duc  tt 
par  le  Maréchal  de  Bourgogne  à  recevoir  la 
monfi1  re  des  gens  d'armes  mandez  pat  mondit 
Seigneur,  Se  pat  Con  ordonnance  être  à  Pontaa- 
bert  le  14.  Septembre  i+of-ll  mourut  le  pre- 
mier Septembre  140».  Le  Dac  l'envoya  à  Ri- 
paille vers  le  Comte  de  Savoye  pour  affaires  fe- 
crettes, Décembre  1389 


d  Il  l'avoir  crefous  Philippe  de  Rouvre,  & 
sous  le  Roy  Jean,  lt  efl  dit  dans  un  compte 
que  le  Duc  lui  donna  le  jo.  May  ui6.  un  che- 
val morcaol ,  Si  à  la  marge  duoit  compte  font 
ces  mots  :  Tranfît  ex  délibérât  ione  et  qnod 
ir*tp*r»i  valeris  ,  &  etittm  mertuut  eft  idem 
eijuut.  Guillaume  de  Clugny ,  Baillif  d'Auxois 


1< 

pou;  j  roc  franesque  la  Dame  de 'Thil  li  avo'# 
bailles  ,  &  parce  eue  le  fort  ne  povoit  garde» 
(ans  l'Eglife  ,  laquelle  a  voit  fait  mettre  en  ar- 
roy  ledit  Baillif,  &  s'etoit  logé  ledit  Baillif  » 
Prefley  fous  ledit  ThiL 

Monfeigneur  le  Duc  envoya  de  Beaune  3r 
Semur  Guillaume  de  Lafley ,  Jean  de  RoilîU 
Ion  &  Pierre  Miton,  Ecuicrs  .  afin  que  le  Bailli 
d'Auxoii  les  fit  entrer  en  l'Eglife  de  Thil.  pou* 
refrefehir  ceux  qui  fi  eftoîent  mis  lotfque  leFors 
de  Thil  fut  pris  par  le  Petit  d'Arby  »  le/quel» 
.  arrivèrent  à  Semeur  le  iç,  jour  de  May  ijéC. 
I  mais  ils  ne  putent  entrer  en  ladite  Eglifc,  pou* 
|  ce  que  les  gens  de  eempaignies  l'avoient  envi* 
ronnée.  Comte  de  CuilUtme  de  Clmgnj, Bailli 
&  Receveur  de  Tjluxei}.  1)66. 

Guillaume  de  Clugny  >  Baillif  d'Auxois  « 
manda  aux  Prevofts  de  Ion  reiTort  de  faire  reti- 
rer tout  je  plat  pais  pour  caufe  de*  gens  de 
Meilîre  Bertran  de  Clefclin  qui  dévoient  paflev 


écrivit  à  Monfeigneur  le  Duc  qui  étoit  à  Beau*  |  par  Bourgongne,  fi  comme  "Me/fire  li  Dux  W 
ne  le  xS.  U»ji}6f»  g,«ç  kP»U>4'A*t|»  «»•  lm*&W  Uiilt  V*m  i         «c  que  Pa«là  «4» 


■ 
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r|74.  j'ufqu'au  14.  Janvier  fui- 
vant,  4  Compte  de  Nicolas  Courbe* 
tonde  1375. 

Maître  Guillaume  Candeal  de 
Guillon ,  Baillif  d'Auxois ,  aux 
g*ges  de  140.  liv.  15.  Janvier 
1374.  Compte  ie  Nicolas  Courbe- 
ton  de  137 S» 

Maître  Jacques  Paris  de  la  Jaiûc, 
Baklif  d'Auxois  ,10.  Novembre 
J  J77-  *  *.  cotté  i/o/,  j. 


Duc  de  Bourgogne.  9* 

Maître  Jean  Mongin  de  Dijon, 
Clerc,  Liccntié  en  Loix  &  en 
Décret  ,  Baillif  d'Auxois,  8. 
Mars  1386.  Premier  Registre  cotté 

t /•/.  S' 

Jean  de  Roche  fort,  Ecuicr,Bail« 

lif  d'Auxois,  1 6,  Décembre  1 3  9 1 . 
aux  gages  ordinaires  de  140.  kv.c 
Compte  de  Jean  Motffon,  Receveur 
du  Bailliage  de  Dijon  1401.  Pre- 
mier Rcgijlre  cotte  \  fol,  19. 


BaïIIi fs  delà  Montagne  (  ftaftillon.) 


-  TMer re  Paris  de  la  Jatte  ,  Baillif 
fie  la  Montagne  ,  j .  Juin  1364. 
flux  gages  ordinaires  de  140.  liv.  d 

Jean  de  FoilTy,  e  Baillif  de  la 
Montagne,  j.  Janvier  1366.  Pre- 
mier Regifire  cotté  t  fol.  19- 

Adam  Kemon  ,  Baillif  de  la 

éttfl  audit  Morffeigncar  Bertrant ,  fntvant  Ce* 
lettres  données  à  Paris  le  i7.  Septembre.  Comp- 
tt  de  Guillaume  de  Clugny  Bailly  &  Receveur 
de  f \Aux«it  de  \\6+.  & 
'  Guillaume  de  Cluçny  Baillif  d'Auxois  écrivit 
âM.  le  Duc  étant  à  Dijon  le  li.  Février,  l'état 
.ia  pays  Se  ceux  de  la  Charité  qui  boutèrent  le 
feu  k  Pienues.  Compte  du  mime  de  \)6+.& 

«  Jean  de  FoilTy  ,  Bailly  d'Auxois  fit  publier 
•ne  Ordonnance  aux  lieux  à  faire  cris  ès  Pre- 
▼oltés  ,  que  l'on  eoft  à  retraire  tous  vivres  ,  8c 
que  l'on  oftaft  les  fers  des  moulins  pour  caule 
Acs  Yn»!oit  qui  étoient  environ  Potières  au 
moi»  de  Septembre  1 17  j.  Ledit  Baillif  manda 
à  Madame  la  Duché  fle  qui  étoit  à  Taïaut ,  que 
le*  Ynglois  eftoient  à  Pontaubert  8c  Vaux  ,  le 
premier  Octobre  1373-  Compte  de  Sicolat  de 
Courbtten  de  l'année  137;. 

è  Maîcre  Pierre  Paris  Baillif  de  U  Monragne  . 
fit  arrêter  à  Chaftoillon  deux  Faveurs  de  l'Ar- 
chepreftre.Sc  eu  donna  advii  à  M.  le  Duc  le  7 
Joim  t<6.  lequel  en  écrivit  à  Sence  de  Nogent, 
Capitaine  de  ChaîWvsItain  ,  0c  à  Jean  de 
Bourgonçne  ,  aux  Seigneurs  de  Graillon  ,  de 
Çuiflev  si  de  Larxey.  Cm}t$  d»ditS*Hh9**mf 


Montagne  it.  Janvier  1373.- 
Compte  de  Pierre  Bomillc.  1373. 

Jean  de  FoilTy  >  de  nouveau 
Baillif  de  la  Montagne  ,  1 37  j .  / 
Compte  de  Guillaumede  Camblans. 
1367.  Compte  de  Pierre  #omi  lie. 

&  Receveur  de  la  tient  apte  de  ijftf.  pic- 
fieurs  l'appellent  Jacques  Pari*. 

e  11  AitenToyd  à  Paris  par  Madame»  la  Du» 
chefle  par  délibération  des  gens  du  confeii  de 
M.  le  Duc  pour  plulicurs  befongnes  touchane 
les  câttfes  de  mondtt  Seigneur  duoailliage  d* Au- 
xots.  Cempte  de  Regnault  Gaftelier  de  1391.. 

dll  étoit  Baillif  dès  ijfi.  Se  fut  confirmé 
pat  lettre»  du  Duc.  r.  Juin  1 364.  Cempte  dit- 
dit  Bmilly  de  Tannée  1361 

e  II  eft  dit  dans  un  compte  de  15*6.  qu'il  fie 
arrefler  à  Chaftiilon  deux  fadeurs  de  l'Arche* 
prefbrc  .  &  en  donna  advis  à  Monfeigncur  le 
Duc  le  7.  Juin  ij£6  lequel  en  écrivit  à  Sencc 
de  Nogent ,  Capitaine  de  Chaftcl vilain  ,  Se  à 
Jehan  de  Bourgogne  ,  aux  Seigneurs  de  Grao« 
ton  ,  de  Cuiltey  Se  de  Larrev. 

/Il  eft  dit  dans  an  compte  de  Pierre  Bo- 
ni i  lie  de  1371.  que  le  xi.  Décembre  1371.  1« 
Bailly  de  û  Montagne  fit  publier  l'ordonnant* 
de  M.  le  Duc ,  pour  retirer  les  biens  du  plat 
pais  dans  les  Villes  &  Fortercflcs,à  caufe  dti 
retour  d'Yvain  de  Galles  .  le  fes  gens  qui  dé- 
voient pafler  paxh&ourgongnc,cii  retournant 
d'ouitxcSaottC, 
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ETAT  DES  OFFICIERS 

ET   DO  MESTI  QJJ  E  S, 
DE  JEAN .  DUC  DE  BOURGOGNE- 

 .  .  :  ■     ■  ;  :  —  — r  , 

.  CONFESSEURS. 

FRcre  Martin  Poréc ,  Jacobin,  de  Bethlèhem.  B 
E v e* que  d'Arras.  *  Compagnon  du  ConfeûcutJ» 

frere  Jean  Marchant,  Evêque  Frère  N. 


C 


H  A  P  E  L  L  E.  e 
Premier  Chapelain. 

Meflire  Eftîcnne  des -Marais,  dit  dent  dei+if.  fil.  jX 
Poraigc.  Compte  de  Jean  de  Noi~ 


■  i 


•m  II  avott  oatre  Ces  gages  110.  francs  de 
peniîon.  Selon  un  compte  de  Jean  de  PrelTy 
de  l'année  1408.  M.  le  Duc  kri  prêta  iooo. 
écus  pour  avoir  lesjlulles  de  l'Evêché  d'Arras, 
dont  il  avoir  été  pourvu  par  le  Pape.  Dans  un 
compte  de  Jean  de  Noident ,  il  eft  dit  que  M. 
le  Duc  donnoit  tous  les  ans  le  jour  de  S  Tho- 
mas d'Acquin  une  lamproie  ou  47.  f.  à  frère 
Martin  Potic.  Compte  de  Jesn  de  Noident  de 
1416.  fil. +f.&  47.  Il  fut  envoyé  l'an  1411.  en 
Angleterre  pour  certaines  très-groflès  bclongnes 
touchant  le  Roy  &  M.  le  Duc ,  oaquel  voyage 
il  Ce  porta  moult  grandement  &  honorablement, 
tellement  qu'il,  lui  convint  frayer  du  fien  j  fut 
recompenfc  de  joo.  francs  d'or.  Compte  dt 
Jocersnt  Frepier  de  14H.  foh  18.  Compte  de 
Jesn  de  trtffy  de  1407.  foU  76.  Compte  dm 
mime  de  1408.  fol.  r*.  Le  Ducde  Bourgogne 
envoya  vers  notre  S.  Pcre  le  Pape  ,  l'Empereur 
tt  autres  grans  Seigneurs  cfrans  audit  S.  Con- 
cile General  de  Confiance.  R.  P.  en  Dieu,  Maî- 
tre Martin  Porée  Evêque  d'Aras  ,  McfCre 
Gauthier  de  Ruppcs  Chevalier  ,  Seigneur  de 
Soyc ,  Confciller  &  Chambcian 


Giles  Tixerand  Maître  en  Ans,  lefqutfeA»^ 
bafladeurs  eurent  charge  de  donner  &  prefèntei 
de  la  part  dudit  Duc  au  Cardinal  de  Florence  d$ 
la  vaiflelle  ou  joïaux  d'or  ou  d'argent  jufquef 
à  la  (ômme  de  m.  francs  &  demie  ,  laquelle 
ilsjachepreroient ,  pour  ce  que  en  Bourgogaf 
l'en  n'a  pu  prefentement  trouver  ne  fincr  def* 
dits  joïaux:  à  l'Evèque  de  Concorde  au  fli  de» 
joïaux  jufques  à  60.  francs  &  demi ,  &  à  ira 
Cardinal  (  qui  n'eft  nommé  )  le  livre  manuf- 
criptde  Titus-Livius.  Le  Duc  donna  100.  écus 
d'or  à  Maître  Viday  de  Paldua  Maître  en  Théo* 
logie  de  l'Ordre  de  S.  François  ,  pour  fc  en  r<- 
compenfation  de  ce  qu'il  avoit  foutenu  les  fait 
&  caufes  dudit  Duc  au  S.  Concile  de  Confiante. 
Compte  de  Je*»  de  Noident  de  141  y.  foU 
119. 

*  M.  le  Duc  donna  à  M.  de  Bethlchem  Jôft 
Confeflcur  j  francs  le  4.  Mars  pour  &  en  re« 
cempenlâtiôri  de  la  lamproie  S.  Thomas  d'Ac- 
quin, dont  on  ne  peut  finer  à  Provins  où  il 
croit ,  laquelle  ledit  ConfeiTeur  a  accooflurn» 
d'avoir  tous  les  ans.  Compte  de  Je*n  de  Sol- 
dent commentant  le  premier  Janvier  141X1. 


.  Maître  Jean 

Jermant  parent  de  feu  Maître  Jean  Petit .  pour  .  finijfant  le  dernier  Juin  i4i9. 
foutcnir  le  fait  &  la  c-ufe  dudit  M".  Jean  Petit ,  I     e  Scion  le  compte  de  Jean  de  Noident  d* 
ouverK&m^cfu>auiitS.ConçÀlfff*MaUxç  I  ,4i;.  la  ChafcUc  de  MJcPuCïtoitcojopofeji 
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Jjk  Jean ,  tfac  de  Boulogne;   L  jq^ 

, .-.  _  Qjapelains- ordinaires.  ,j 

fcîaStfe  Raoul  Poignant.  Jean  des  Forge*.  ~* 

Jean  Oudant.  Jean  Bouchée. 

Pierre  Berniee.  Çhevcnin  Hardy.  r 

Jean  Brunet.  Damp  Gilles ^onchery ,  Pricu*  i 

Jean  Bonne./»  des  Jardins,  b 

Quatre  Qercs  de  Chapelle. 

$ix  Sommeliers  de  Chapelle.  Fourrier  de  Chapelle.  Six  Palets  d*] 
Chapelle.  Six  Charretiers  de  Chapelle.  Six  Valets  de  Charretiers. 

Aumôniers.  Premier  Aumônier.  . 

.  .  .  . 

Melïire  Jacques  deTemplcuve  de  Noident  de  1418..  fol.  jfj 
tu  Tcjnplcnnc.  *  Compte  de  Jean 

'Aumôniers  ordinaires. 

Maître  Jean  de  Montliour.  d      Pierre  de  Rofay. 
Compte  de  Jean  de  Noident  de*      Le  Prieur  des  Jardins.  # 
141  f. fol.  217.  Jean  Hauflant. 


1 


Deux  Aydes  £  Aumôniers.  Deux  Valets  d%tAttWÔnieri. 
Six  Valets  d'Aumônes. 


3e  fette  Chapelains  &  quatre  Clercs  de  Cha- 
pelle ,  lefcuels  «voient  des  gages ,  Ravoir  le 
premier  Chapelain  quatre  francs  ,  les  Chape» 
laies  (impies  deux  francs ,  8c  les  Clercs  trente 
(bis  chacun  par  lettres  données  à  Chaftlllon  le 
j 7.  Novembre  1417.  te  compte  ne  dit  point  fi 
c'étoit  par  jour.  Les  jours  de  feres  folemnclles 
le  Duc  mandoit  plusieurs  Eeclcfiaftiqucs  ou  Rc* 
Jigtcux  pour  celcbrcr  l'Office  en  (a  Chapelle- 
llcft  raportc  dans  un  compte  que  le  Ducartîf- 
toit  à  toutes  les  heures  Canoniales ,  même  à 
Matines  les  veilles  &  jours  des  bonnes  fêtes. 

m  II  eft  dit  dans  un  compte  de  Pierre  Gorc- 
jnonr  .  Receveur  gênerai  de  France  de  1418* 

ÎUe  Maître  Jean  Bonne  Chapelain  &  Jean 
atras  ,  Vailct  de  chambre  de  Monfeigneur  le 
Duc  de  Bourgogne,  firent  jober  &  moniher  en 
la  prelencc  de  la  Royne  &  de  mondit  Seigneur 
de  Bourgogne ,  le  mjftere  de  la  rcforreclion 
towe  Sire,  à  Ja  fertede  Vafqucs,  lorsdanc 


incrément  paiTé  en  la  Ville  de  tfro^e.  141$. 

b  Dans  un  compte  de  141  f.  il  eft  qualifié* 
jadis  Chapelain  Commcnfal  de  feu  M.  le  DuC 
Jean  >  lequel  avoir,  10.  francs  de  pcufion  fa  vitf 
durant. 

e  II  ftoit  Chanoine  fous- Chantre  de  PEglife 
de  Chartres  &  Secrétaire  du  Duc ,  il  avoit  ou*' 
fie  les  gages  trente- deux  fols  par  jour.  D*nt 
un  compte  de  "Jean  de  Veidtnt  de  1419.  foli 
io-  il  tft  qualifie  premier  Chapelain. 

d  Le  Duc  l'envoya  le  xj.  Juin  141  f«'  ave* 
plusieurs  Seigneurs  en  ambaiTade  vers  le  Roy  d* 
France  &  le  Duc  de  Guïenae,au  fujet  de  la  paitf 
du  Royaume.  Il  l'envota  encore  au  Concile  de 
Confiance  pour  s'oppolçr  aux  deficins  de  Ger- 
lon  ,  qui  vouloit  faire  condamner  la  doclrin* 
de  Maître  Jean  Petit.  Compte  de Je*»  de  Xoi!. 
dtnt  de  i4tf./*/.  119. 

e  Frerc  Gilles  d'Aignay  ,  Mojjoc  Bc&çd;^ 
de  MovuicisS.  Jean. 
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C  H  A  N  C  B  L  £  K  I  E. 

*     .  *  *  * 

Chameliers. 


Mçflkre  Jean  de  Saulx ,  Cheva- 
lier, Seigneur  de-Courtivron ,  * 
fut  nommé  Chancelier  par  le  Duc 
de  Bourgogne  le  9.  Avril  avant 
Pâques  1404.  de  laquelle  charge 
H  fit  le  ferment  accouftums  entre 


les  mains  du  Du*  ,  lequel  le  îuî 
aflïgna  outre  fes  gages  quictoîent 
de  ion.  francs,  une  penfion  de 
100.  francs  à  prendre  fur  la  re- 
cepte  générale.  Compte  de  GuiU 
Uumc  CheyiUj.  140J./W.  58. 


Audiencier. 


•  •  ■  •*  *  * 


Maître  Jean  de  Saulx .  Audiencier.  Compte  dt  Jean  Moijfo»  fa 

Qcrt  de  t  Audiencier.  .      .  . 

Xhomaûln  Boyefccau ,  Clerc  de  TAydiencicr, 

Gowemmr  dtUCbanctlcrit. 
Maître  Mathé  de  Beufon,  Con-  /ciller  de  M.  le  Duc ,  Gouverneur 


m  II  eft  dit  dans  un  compte  de  Jean  de  PrclTy 
4c  1407»  fol.  143.  que  M.  le  Chancelier  avoie 
*.  francs  Jour,  quand  11  e'roir  hars  de  fa 
maifon  de  Cojcivron  pour  le»  affaires  du  Duc. 
Il  alla  ei  140?,  au  mois  de  Septembre  aTec  Ri- 
chart  de  Ctuncey  ConfeiU;r  ,  prendre  pofleA. 
fio>  au  nom  de  M.  le  Du; ,  de  la  Ville  &  Cité 
de  Besançon.  Co.-n/tt  dt  Guillaume  Cbevil'.j 
dt  14-)».  /#.'.  84,  Il  çut  fii  voix  pour  ê::e  Cban- 

Î:ber  de  France  lç  8.  Aourt  141 1.  Il  dt  raporti 
ans  un  cosipu  de  Maître  Grillebaut  Confcil- 

Str ,  Receveur  gênerai  ds  toutes  les  finances  : 
epuis  le  j.  03>!>rc  1410.  jufqu'au  t. duiit 
«nois  1411.  qac  le  Dac«odonna  à  frère  Lau- 
lent  Pignon  Jacobin,  de  faire  prier  pjjr  l'ame 
de  feu  Mzflxre  Jean  de  Saulx  ,  Seigneur  de 
iCourtLTxoa,  Chancelier  de  feu  M.  le  Duc  Jean,  ' 
(gui  lors  nouvcllenicc  était  aile  de  vic'l  trefpas  . 
far  maniement  dadit  Dac  ,  do:iné  au  Siège  | 
Rêvant  la  Ville  4e  Melu.i  le  14.  Novembre 
J410.  10  francs. 

Meilir;  Jîan  de  Sau!x  ,  Seigneur  de  Courti- 
fton%  Cnmcelier  de  Bjurgigje,  moumt  au 
■nis  d'Odbbre  ?4t5.  &  ûim;  Pierrette  de 
MaiTCy  Ca.fe.nme  au  mois  de  M»v  1411-  &  font 
inhumez  dins  rEglitè  du'^cj.é'  duQaart'ter  de 
fordre  dj  Val  d«Ch:ux,  1U  fout  ngi.faU$ 


fur  la  tombe  habillés  de  robes  à  l'antique .  1* 
mari  d'une  sobe  à  ceinture  Se  gtoiîes  boude» 
avec  une  efcarcclle  >  «veç  des  écartons  de  lion» 
ramparts,  &  autres  ccuûToos  mipartis  délions 
rampa ns  ,  Se  d'un  lion  rampant  chargé  d'une 
bande.  Ils  ne  lailTercnt  qu'une  fille  mariée  a 
Piene  de  Baufircmont  Seigneur  de  Chamy„» 
comme  il  paroilt  par  un  compte  de  Godefroy  lé 
Sauvage  ,  Receveur  General  de  Flandres  fis 
d'Artois  pour  l'année  comm;ncée  au  premier 
Janrier  1411. finie  le  if.  Septembre  1411.  fol. 
88.  Se  fol.  ioj.  rendu  à  la  Chambre  des  Comp- 
tes de  rifle  ,  de  laquelle  ledit  de  Clurny  fut 
héritier. 

Maître  Jean  Pcrroc ,  Receveur  du  Domaine 
d:  Di|o.i  ,  fut  envoyé  pat  Madame  la  DucherTe 
aux  Villes  du  Corat<f  de  Bourgogne  pour  les 
inviter  de  lui  délivrer  le»  poudres  qu'ils  avoient, 
ou  les  matières  pour  en  faire,d'autant  que  M  le 
Chancelier  a  toit  mandé  à  ladicteDame  que  les 
Nobles  &  autres  gens  qui  cfloient  au  Siège  de 
Cbaltel-Chînon  ne  pou  voient  faire  aucun  boa 
exploit  à  l'encontre  des  détenteurs  dudit  Chaf- 
tel  t  fiulte  de  poudre  à  canon.  L-J  Maire  (c 
cbevlns  d'Auxonne  fournirent  ni  oque  de 
poudre.  Comptt  ir  \tn»  f$rrn  dt  1  \  tp.  C* 
1411./*/.  j;. 
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'de  Jean ,  î)uc  de  Bourgogne.  c/j 

de  h  Chancclcrie >  aux  gages  de  vcrncur  de  la  Chancclcrie,  par 

soo.  francs,  u  Compte  de  Je  a»  lettres  du  17.  Juin  141  j.^CVa^. 

Moifîo*'  1407./*/.  26.  tt  de  "je *n  Moi f  on  de  la^ti^foU 

Maître  Lambert  de  Saulx  »  Li-  1 9.  Premier  RegiJIre  mû  \  fol^ 

centié  en  Loix  fie  en  Décret,  Gou-  107. 

Lieutenans  du  Gouverneur  de  la  Chanceleric  au  Siège  de  Dijon,  '  } 

Hugues  le  Vertueux ,  Licentié  le  Vertueux ,  par  lettres  de  M<mu 
en  Loix.  Compte  de  Je*n  MoifJ'on  feigneur  le  Duc  ,  données  à  Au- 
de r  40  7'  xcr re  le  2  2 .  Aouift  1411.  anx'ga- 

Maître  Jean  Juliot , Lieutenant  ges  de  100 .  francs,  c Premier  Re- 

du  Chancelier ,  au  lieu  de  Hugues  gifire ,  cotté  t  1 41  i.foL.  1  o 

*  f  •  -  .  mm         t  * 

Lieutenant  au  Siège  a" Autan,  ; 

Difcretteperfonne&fageMaî-  Loix  ,  Lieutenant  de  Monfei- 

tre  Rohcrt  de  Flacclleres ,  Clerc ,  gneur  le  Chancelier  au  Siège  d\Au- 

Licentié  en  Loix ,  Lieutenant  de  tun.  140$.  e  Compte  de  Régnante 

Monfeigneur  le  Chancelier  au  Sie-  de  Thoijy  de  1408. 
ge  d'Autun.  d  Maître  Jean  Quartier  fuccedaà 

Difcrette  perfonne  &  fage  Maî-  Jean  de  Çlugnr./ 141  a* 
tre  Jean  de  Clugny  >  Licentié  en  4  , 

Lieutenans  au  Siège  de  Chaïon. 

Guillaume  de  Colern,  Lieufe-  feillcr  de  Monfeigneur  fe  Duc,  & 

nant  de  Monfeigneur  le  Chance-  Lieutenant  de  Monfeigneur  le 

lier  au  Siège  de  Châlon.£  Chancelier  aux  Sièges  deChilèns 

Maître  Eftiennc  Gardon  ,Con-  &de  S.  Laurent  1414. 

Lieutenans  au  Siège  dAuxois, 
Honorable  homme*  fage  Jean  Brandin  de  Scmur,  Lieutenant  de. 


m  11  mourut  le  i  >.  Juin  141  j.  fâ  fille  fut  mi- 
lice à  Eftiennc  des  Bordes.  Ctmftt  dt  Je»» 
M oi jf on  dt  141  ?./ol»  19- 

k  11  mourut  le  u  May  T4j  i. 

€  11  mourut  le  ji. Octobre  14?*.  Ctmfttdi 
Jtan  Moijfo»  dt  1414./»/.  17» 

d  II  l'avoit  été  fous  Philippe  le  Hatdy  ,  Duc 
-4c  Bourgogne. 

t  11  gaxdoit  les  (cel*  de  la  Chancellerie  des 
Bailliages  d'Aurua  ,  MooWeoi*  *  PrevoU<£ 


d*Arnay.  1410.  Il  mourut  le*  Août  741*. 
Jean  ctoit  Confeiller  &  Avocat  du  Duc  à  Au- 
cun. H  Uifla  cinqenfanaj  ffavoir  ,  Jean  <?# 
Clugny  Chanoine  d'Autun  &  deBeaune,  Guil- 
laume ,  Jean ,  GicufTroy  &  Alifc. 

/  Dans  un  compte  il  eft  (qualifié  Lieurcnanf 
du  Baillif  d'Antun  &  Gouverneur  delà  Chan- 
celle rie  -au  Siège  d'Autan  ,  &  Garde  dc$fçc^ 

•  ' 4i  U  l'émit  fè» Philippe  k  Htrdjv 
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Monfeigneur  le  Chancelier ,  fut   nées  le  27.  Janvier  I40f.  iVe*i* 
continuédans  ladite  Charge  par  le  mie*.  Rrgijlre  ,  cotté  \  1405. 
4>uc  Jean ,  pat  fes  lettres  don-   7 1. 

Lieutenant  au  Siège  de  QofciUon, 

Pierre  de  la  Jaiffe ,  Lieutenant   Siège  de  Chaftillon,  *  Compte  di 
fle  "Monfeigneur  le  Chancelier  au  Jea»  Morcattl  de  1414. 

Secrétaire  Attdiencier  de  la Chamelerie. 

Maître  Jean  de  Saulx.  Compte  de  Jean  de  No t dent  de  141 3.  fol.  1  j  r# 

prejfier  de  la  Cbanceler/e. 

Guyot  le  Tençon  ,  Greffier  de  cotte"  \  1405.  fil,  71, 
la  Chancclcrie.  Premier  Regiftre , 

Notaires      Secrétaires  de  la  Chamelerie, 
Contrôleurs  des  Droits  &  Profits  de  ï Audience  delà  Chançelerie, 

Chauffècire  de  la  Chancelerie* 
Jaûton,  Juppin  »  dit  Jupiter,  Qiauffecire, 

Huijpers  ou  Sergents  de  la  Qjoncelerieï 

'  CONSEILS. 

(onfeillers  du  Q>nfeil étroit '.' 

;  Charles ,  Duc  de  Lorraine,  Jean  de  Vergy ,  Seigneur  d'Au- 

Valcran  de  Luxembourg  ,  Com-  trey.  b 

fie  de  Ligny  &  de  faina  Pa*l.  Gauthier  de  Ruppe ,  Seigneur 

.Compte  de  Jea»  Chou{*t.  «40$.  de  Ruppc&dc  Trichaftel.  c 

fîl  *7-  Guillaume  de  Vienne,  Cheva- 

Le  Comte  de  Namur.  lier ,  Seigneur  de  faint  George  & 

Robert  de  Bar.  de  faincte  Croix,  d 


«  Il  ctoit  Lieutenant  dci  140t.  Le  Doc  lui 
ttonoa  100  francs.  Compt*  dt  ft*»dc  Xotdent 
me  niT.fo  104. 

.  b  Jl  aroit  en  qualité  Je  Confcilier  jô  francs 

Î»ar  mois  toute*  Se  quantes  fo  l  qu'il  fcr»ira  M. 
e  Duc ,  donc  il  fera  creu  en  coufeieuce*  Le 
pue  lui  donna  jov  francs. 
'   f  Le  Ducluidoapa  ipo.  fonc/. 


4  Selon  on  compte  de  Jean  de  Prc  ffy  de  1 407. 
foL  148.  il  aroit  lorfqu'il  yacquoic  aui  affaires 
du  Duc  i£.  fols  8.  d.pariiis  par  jour.  Compte  dt 
Jemndt  Stidtnt  dt  1413.  ftU  9x.  Eu  140?.  lç 
Duc  le  gratifia  d'une  peniion  de  jooo.  francs. 
En  1411.  il  fut  fait  Gouverneur  de  Languedoc  » 
Se  en  141 1.  le  Duc  l'envoya  en  ambafTadc  aa 
Concile  de  Cojtfauce, 

J.9 
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de  Jean ,  Duc 

Le  Scîgneur  de  Chaftelus.  * 
jComptc  de  Jean  de  Noident ,  Co n- 
'feiller  &  Receveur  gênerai %  de 
I41  3. ,JoL  91. 

Me/firc  Régnier  Pot ,  Cheva- 
lier ,  Seigneur  de  la  Roche ,  de 
Holay  &  de  la  Prune,  b  Compte  de 

Grand 

Meflîrc  Girard  de  Bourbon, 
-Chevalier  >  Seigneur  de  Mont- 
peroux  »  Confcilier ,  aux  gages  de 
joo.  francs,  par  lettres  de  Mon- 
icigneur  le  Duc  de  Bourgogne  , 
données  à  Paris  le  14.  Novembre 
1 40  f.  d  Compte  de  je  an  'de  Prefy 
de  1407. foi.  148.  Compte  du  mè- 
pie  de  1408./0/.  J4. 

m  Le  Duc  lui  donna  100  francs.  U  porta  dej 
têtues  à  S.  l-'lorentin  Se  à  plulicurs  Jacobins  3c 
autres ,  pour  les  porter  ,  publier  &  dénoncer 
en  pluficuis  bonnes  Villes  Se  Ma  relies  du 
f^oyaume  de  France ,  aHn  de  raieux  fçavoir  la 
bonne  volonté  &  intention  de  M.  le  Duc  Comp- 
te de  Jean  Fraignat ,  comme  a  faut  le  17.  No- 
vembre 141 1.  fi nijfant  le  s.  juin  1417.  Il  étoit 
■u  Siège  de  Louvîcrs*  Compte  de  Je**  Frai- 
jaot.  1419-  fol.  1 16. 

k  Ce  Seigneur  alla  arec  M.  d' Autre?  &  avec 
«piclqu'autrcs  de  la  part  du  Duc  vers  le  Roy  fc 
Monlëigneur  de  Guienne  ,  à  l'occafion  de  la 
-paix  quï  le  traitoit  à  Paris.  Avril  141  r.  Il  dt 
dit  dans  un  compte  de  Jean  de  Preffy  rendu  en 
1408.  que  Mellîre  Régnier  Tôt  alla  en  Bohème 
avec  pluficurs  autres  Seigneurs ,  pour  le  maria- 
ge de  M .  le  Duc  de  Brabànt. 

c  11  ctoit  Conseiller  Se  Chambelan  du  Roy. 
Sa  Majcfté  l'en  vot  a  juprès  du  Duc  de  Bretagne 
pour  movenner  la  paii.  i4t8.  Il  eft  dit  dans  un 
compte  de  Jean  de  Preffy.  fol.  71.  que  le  Duc 
lui  donna  1000.  francs  d'or  pour  pluficurs  bons 
Yèr vices  par  lui  reudus,  mcfmcmcnt  pour  te  que 
par  Ordonnance  dudit  Seigneur  Duc  .  il  porta 
la  Banieic  à  la  journée  que  mondit  Seigneur 
obtint  au  mois  de  Septembre  1403  à  ('encon- 
tre des  Liégeois.  Dans  un  compte  de  la  Cham. 
■bre  d;  Paris  .  il  eft  dit  que  ce  Seigneur  &t  eu- 
•  *ové  par  le  Roy  vers  le  Duc  de  tircr.içne,&:  lui 
.tenir  eo-np^nie  à  Beau.'cncy  ,  à  Corb'uil , 
^  Bray-Comrr-Robeu  &  S.  Moi  des  fojjci  & 

J'orne  //. 


de  Bourgogne.  $j 

Jean  de  Notdent  de  14T  3.  fol.  $2. 

MelTire  Jacques  de  Courtiam- 
blc  ,  Chevalier ,  Seigneur  de  Corn." 
marien.  c  Premier  Regijlrc  ,  cotté 
tfol.  114.  Compte  de  Guillaume 
Chevilly.  1 406.  fol.  s^.Comptede 
Jean  de  Notdent  de  1413./0/.02 

Confeil. 

Meflîrc  Jean  ,  Seigneur  de  Croï 
&  de  Renry ,  Confeiller  du  Duc  e 
Compte  de  Jean  Chou  fat  de  1  406. 
fol.  67, 

Meffire  Ponce  Périlleux,  Che- 
valier ,  Confeiller ,  Chair  béton./ 
aux  gages  de  joo.  francs.  Compte 
dejean  Choufat  de  14.06.  fol.  67. 

Valeran  de  Luxembourg,  Com- 

jufqu'à  (bn  retour  en  lôo  pays.  MelTirc  Rcgn.'cr 
Pot  y  fut  auflî  cuvoyç,Compte  de  Pierre  de  Go- 
remont  Receveur  Général  de  France  de  141g. 

d  Meffire  Girard  de  Bourbon  Chevalier  , 
Chambclande  M  le  Duc  ,  auquel  mondit  Sei- 
gneur, attendu  Se  confiderc  les  grands  (cnst 
preudomie ,  Se  confidencion ,  &  pluficurs  grain 
Se  notables  (ervices  qu'il  Hit  longuement  Se 
loyaulinent  à  feu  M.  le  Duc'qu'il  a  fait  le  terrpt 
pallc  Se  fait  cha  cun  jour  a  mondit  Seign eu  1  , 
confian*  de  fa  grand  loyaolté  ,  preudomie  Se 
bonne  diligencede  retint  fon  Conlcillar  aux  ga- 
ges Se  pennon  chafeun  an ,  outre  Se  pardefius  les 
ga^jes  ordinaires  de  Chambclan,dc  f  00.  livres. 
Compte  it  Guillaume  Chevilly  de  1407./»/.  79. 

e  II  avoiten  qualité  de  Confcilier  rco.  francs 
de  penfion,  140^.  Il  eft  dit  dans  un  compte  >ic 
Jean  de  Preffy  »  fol.  111.  que  Meffire  Jean  Sel. 
gneur  de  Croy  fit  de  Renty  Confeiller  &  Chanv- 
bclan  du  Duc  ,  Se  Gouverneur  du  Comté  d'Ar- 
tois (iit  levée  de  iao>  hommes  d'armes  en  l'an 
140t.  tantolt  après  le  département  «le  la  gran- 
de aflcmblce  des  gens  d'armes  que  ledit  Sei- 
gneur fift lors  à  ('encontre  de  feu  le  Duc  d'Or- 
léans ,  ès  mois  de  Septembre  Si  Octobre  audit 
an  ,  pour  le  bien  du  Roy  st  de  ton  Royaulmc. 

fÙ  a  voit  foc.  francs  de  pcnfion,  moyennant 
quov  il  promit  &  jura  entre  les  mains  du  Due 
par  (a  foy  Si  loyaulté  de  fon  corps  ,  de  bien  Se 
loyaulment  confeiller  rnon<i:t  Sti^cur  rr.  tou- 
tes fes  affaires  &  befon^ncs  ,  &  aufîî  le  lervir 
contre  cciji  qui  peuvent  vivre  &  mourir  ;  çï- 
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te  de  Ligny  &  de  fainct  Pol  ,  il  de  l'année  14O7./0/.  61* 

avoit  40  jo  francs  de  penfion.  Maître  Jean  de  Saulx.  Compté 

Monfeigneur  l'Abbé  de  S.  Be-  de  Nuolin  a"  Ai gnt ville  de  1405. 

nig  ne  de  Dijon.  Jean  de  Foifly ,  Ecuier ,  CoflJ 

Le  Doïen  delà  Chapelle  deDi-  feiller  ,  g  Baillif  de  la  Montagne; 

jon.  a  Jacques  de  Courtiambles,  Chc - 

Melïîre  Antoine  Cufïàin»  Bail-  valier.  h  Premier  Regijlre,  cotté 

lif  de  Dijon,  b  Premier  Regijlre  ,  t  140  J.  fol.  70. 


tottéX  140 S- fol.  70. 

Maître  Jean  de  Vandencfle.  e 
Maître  Thomas  d'Anxonn».  d 
Maître  Hugues  le  Vertueux ,  e 
Confeillcr. 

Mcffire  Guichard  de  S.  Seine , 


Maître  Jean  Peluchot ,  Confeil* 
1er.  i 

JeanChoufat.  k  Premier  Regijlrï 
cotté  i  fol,  87. 

Guillaume  Chenilly.  / 
Maître  Jean  l.angret ,  ArchÈ- 


Chevalier  ,  Seigneur  de  Rofieres>  diacre  du  grand  Caux.  m  Premier 
Con(eillcr ,  Baillif  de  Chàlon.  /  Reg.  cotté  f  1405.  fol.  yi.Comftg 
Compte  de  Guillaume  Chcviily  »   de  Jean  Choufat.  1406.  fol.  54. 


cepté  contre  le  Roy  noftre  Sire ,  le  Dac  Je 
Guiennc  Dauphin  de  Viennois ,  le  Roy  d'Ar- 
xagon  (on  Seigneur  drotturier  Se  naturel.  Se 
l'aimé  fils  dudit  Roy.  140*.  Compte  dudit 

Choufat.  fol.  67. 

m  Maure  Jean  Couillier  Confeillcr  par  lettres 
Je  M.  le  Duc  du  z6.  Février  i4oé.  aux  gages  Se 
penfion  de  100.  francs. 

b  En  1401.  il  ctoit  Preiîdent  au  Parlement 
de  Dole.  Il  mourut  le  6.  Juillet  1406-  il  avoit 
cpoafc  Yfabellc  de  Clugny.  Compte  de  Jean  dt 

Rident  de  141  j./W.  *»»•        .      ,  . 

c  Par  lettres  de  M.  le  Duc  données  le  1*. 
Terrier  t4of.  aux  gages  de  +0.  Uv.  En  1411. 
il  étoit  Doïen  de  Beaune  ,  Auditeur  d'Ap- 
fcaulx  Se  Garde  des  Seauix  à  Bcaunê.  Compte 
«le  Jeun  Meijfon  de  141  }.f>l»  }  »•  Premier  Re. 

*ijtre  cotté 1406  f»l>74 

d  Par  lettres  du  Duc  données  i  Bruges  le  tC. 
Février  140*.  au»  g»ge*  &  40.  Uv.  Premier 
Htl'tfire  cotté f  1406-  foLi*. 

e  Par  lettres  du  tfi.  Février  140*.  aux  gages 
de  jo.  francs.  Compte  de  JeanMoigonde  1406. 
fremier  Regijlre  cotté  f  j4c6./W.  74- 

/Commis  par  M.  le  Duc  &  Ion  Maréchal  a 
lecevoir  la  monftre  des  gens  d'armes  qui  dé- 
voient par  ordre  du  Duc  fe  trouvera Pontau- 
bcrtle  14  Septembre  i4of.  II  mouru;  le  pre- 
mier Septembre  i4cj.  Compte  de  Xicolat 
Champenois  de 
g  Mourut  le  10.  Juillet  1411. 

h  Le  Roy  l'envoïa  vers  le  Duc  de  Bretagne 
pour  le  bica  de  lapau.  Comité  dt  Sitrre  Çtz 


ment,  Receveur  prierai  de  France  de  ti,\t*  t 
i  IlétoirConfctllerduRoy  ,  Si  fut  cornm'j 
à  la  garde  du  Sécl  Royal  ordonné  en  l'abfencfi 
du  grand  par  le  Roy  ,  pendant  l'abfence  à* 
Monicigncur  le  Chancelier  de  France  ,  lot* 
étant  au  fervice  Se  en  la  compagnie  de  la  Roy- 
ne  Se  de  M.  le  Duc  de  Bourgogne.  Compte  dt 
Pierre  Gortmont  Receveur  General  de  France, 
14H. 

*  Treforicr  de  Dole  Se  Gouverneur  des  Fw 
nanecs  de  Bourgogne.  Il  ctoit  Confeillcr  dm 
Roy.  Compte  de  Fitrre  Gorcmem  Receveur  gt^ 
ntralde  1418. 

/  Receveur  General. 

m  II  fut  Evêquc  deBaycux.  Compte  de  Robert 
de  Bailleur  de  1411.  feL  j<5.  Il  avoit  4  francs 
par  jour,<parce  cjuc  les  Anglois  étoient  maîtres 
de  (bu  Evcche'.  Un  compte  de  la  Chambre  de 
Dijon  dit  qu'il  fit  garnir  d'artillerie  le  Château 
de  Nuilly  qui  étoit  dans  fon  Diocefè.  Le  Duc 
lui  donna  un  anneau  d'or  garni  d'un  balay, 
deux  faphirs  &de  trois  perles.  Compte  de  ft«n 
de  Noident  de  U09.  /•/  nx.  En  1409.  Je 
Duc  l'envoïa  à  Pifc  pour  l'union  de  l'Eglife.  En 
1411-  le  Duc  l'envoya  à  Besançon  pour  termi- 
ner les  diriêrcns  qui  Soient  entre  jl'Archevê-: 
que&  les  habitansdu  lieu,  Compte  de  \e*nd* 
iîoident  dt  1411.  fol.  ior.  Enfin  il  fc  trouva 
à  Auxerre  au  fujet  de  la  paix  qui  s'y  traitroît» 
Compte  du  même.  Compte  de  Jean  Fraijnor  dot 
1417.  foL  104  Com  te  de  Fierté  Gortmont 
Receveur  General  de  France,  1417.  141*» 
R.  P.  cû  Dieu  Mcflcigncurs  Charles  Evçquc  dç 
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i3e  Jean ,  Duc 

Maître  Girart  Bafan  ,  Confcil- 
ler ,  par  lettres  de  Monfeigneur 
Je  Duc  du  i  8.  Janvier.  1405.  aux 
$agcs  de  40.  liv.  eftevenans.  * 

Maître  Philibert  de  Montjcu 
Confeillcr ,  Maître  des  Rcqueftcs. 
Compte  de  Jean  Narh  <iV  1414. 

Maître  Richart  de  Chanccy.  c 
f  rentier  Reg.  cotîé  1 1 4 1  r./o/.  çi. 

Maître  Bon  Guichart.  d 

Maître  Jean  Couticr  e 

Maître  Lambert  de  Saulx  , 
Clerc  ,  Licentic  en  Loix  ,  Con- 
seiller ,  par  lettres  donne'cs  à  Pa- 
ris le  6.  O&obrc  1409./  Compte 
Se  Jean  Perrot  de  1409.  Premier 
Regijlre  cette  t  I4.c7.fi!-  7î« 

tangres  8c  Jean  Evéqne  <!c  Bayent ,  Mcilîre 
Hurobert  Comte  de  la  Roche  Se  Seigneur  de 
Vilcrsccllcl  Chevalier,  Confciller,  Chambe- 
£an  du  Roy  Se  Maître  Guillaume  le  Cclhc  Maî- 
tre en  Arts  .  Licencié  eo  Théologie  &  Secré- 
taire du  Roy ,  furent  envoyez  par  ledit  Seigneur 
M  Paris  à  Genove  devers  noftrc  S.  Pcrc  Te  Pa- 
pe ,  lui  dire  &  expofer  de  par  ledit  Seigneur  au- 
cunes cholès  touchant  grandement  le  bien  de 
•tri  Se  de  fon  Royaume  :  partirent  le  8.  Sep  te  m- 
|>re  141 8.  Thibaut  Froinont  Chcvauchcur  de 
Monfeigneur  le  Duc  de  Bourgogne ,  leur  fut 
donné  pour  les  conduire  &  fervir.  Compte  de 
tierri  Gerement  Recevoir  rentrai  de  Frenee 
é*  I4i9.  Il  mourut  à  Paris  le  14.  Juillet  1419. 

«II      trouva  au  Parlerr.e.  t  de  Beaur.e  tenu 
#n  1407.  à  1.  francs  par  jour.  Compte  de  Jean 
Mvifftn  de  1407.    Premier  Regijlre  cotte  ^ 
J40f./«/  7i. 

b  En  14 ii.  il  eft  qualifié  Archidiacre  de 
Beaune,  il  avoit  iO0.  francs  de  pcnlîon  ,  par 
lettres  parentes  données  le  dernier  Avril  14 17. 
Çomfte  de  Robert  de  Bailleur  Ht  1411./»/ 

c  II  fut  chef  ,iu  Confcit  du  Duc  dans  fes  Du- 
thé  Se  Comté  de  Bourgogne  ,  à  la  penfion  de 
joc*.  1  v.  par  lettres  patentes  données  à  Arras 
le  8.  Imllcc  141 1.  M.  le  Duc  l'envoya  en  am- 
balTade  ntec  Mefîîre  Guillaume  de  Champ- 
divers  à  Confiance  vers  le  Roy  des  Romains. 
Avril  t  +  tf.  Compte  de  Jean  de  Retient  de 
*4tr.  f*L  iz.3.  Le  Duc  l'envoya  au  mois  de 
Juillrt  141?.  avec  Mefîîre  Jac.iues  de  Cour- 
fiambies  ?ch  le»  Ducs  de  Lqriine  &  de  Bar 


de  Bourgogne.  $j 

Maître  Hugues  Morcl  d'Auxon- 
ne, Doyen  de  Beaune  >  Trcforier 
&  Chanoine  delà  Chapelle  de  Di- 
jon ,  Confciller ,  aux  gages  de  40. 
liv.  tournois ,  de  laquelle  charge 
il  fit  le  ferment  à  la  Chambre  des 
Comptes  le  21.  Mars  140e».  £ 
Compte  dejean  de  Mot  fon  de  1 4©  6. 
Premier  Regijlre  cotte  \  140$. 
fil-  74- 

Charles,  Duc  de  Lorraine  Con- 
fciller de  M  le  Duc  de  Bourgogne 
avoit  zoeo.  francs  de  pcniion  6c 
i  5 .  francs  de  gages  par  jour ,  lorf- 
qu'il  vacquoit  aux  affaires  du 
Duc.  h 

Meffirc  Jean  de  Vergy,  Cheva- 


qnî  étoienten  différend  au  iu|et  des  garni  Ton» 
^ui  étoient  en  la  Comté  de  Ligny.  Compte  de 
fan  tdotffen  de  141  ).  fol.  jo.  Compte  de  Je** 
Fraignot  de  1419»  fol  110. 

d  Par  lettres  du  16.  Janvier  i4or,  »ut  gager 
de  47 .  liv.  cltcvenans. 

«Il  étoit  de  Flavigny.  M  le  Chancelier  Se 
Meflicurs  du  Confeil  le  mandèrent  à  Dijon 
pour  affaires  importantes.  1+06.  Compte  dt 
tierre  G*jlelier  de  1456. 

/Gouverneur  de  la  Chancelerie  par  lettref 
du  17.  Juin  141)-  H  avoit  40-  francs  de  pen- 
fion. I  1  fe  trouva  au  Parlement  de  Beaune  tenu 
en  1407.  à  t.  francs  par  jour.  Compte  de  Je*» 
Meijfende  1407. 

g  Le  Duc  le  nomma  Auditeur  des  Caufes 
d'Appeaulx,  par  fes  lettres  du  16.  Février  140*. 
En  140*.  il  étoit  Garde  des  Chartres  duTré- 
for  de  Di,on.  En  1411.  il  eft  qualifié  Doïcn  de 
la  Chapelle  de  Dijon.  Il  alla  à  Bcfançon  an 
mois  d'Oclobre  14.08.  de  l'ordonnance  de  M. 
le  Chancelier  pour  mettre  d'accord  les  Doien 
&  Chip-'tre  de  laditte  Ville  Se  habicatis  d'i- 
ccllc,  fur  certains  procez  meuz  entre  eu!*  , 
auquel  voïage  il  demeura  if.  jours  à  railbn  de 
1.  francs  par  jour.  Compte  de  Guillaume  Ckt- 
villy  de  1408./0/.  84. 

h  Dans  un  compte  de  Jran  de  PrefTy  ,  frnif- 
fànt  le  ît.  Novembre  1408.  fol.  ro.  il  eft  dit 
que-le  Duc  de  Lorraine  avoit  par  lettres  du  6. 
Avril  1407.  avant  Pâques  1000.  francs  de  pen- 
fion Se  1  r.  francs  de  gages  par  fout ,  lorfqu'il 
affermera  Par  f*  ccitiricAtiou  avoir  vacqué  vu 

Nij 
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valicr,  Confeiller  ,  avoir,  en  cette 
qualité  400.  francs  de  gages  1406. 
Compte  de  Guillaume  ChcvUly. 
14O5./0/.  58. 

Mciïire  Antoine  de  Craon,Con- 
fciller  &  Chambelan  du  Duc. 
1406-  a 

Meffire  Jean  de  Nielle ,  Con- 
feiller, Chambelan.  £1406. 

Rcnaudin  Doriac  ,  Confeiller  , 
1406"-  c  Premier  Regijlre  cotté  \ 

fol.  109. 

Maître  Jean  Couillicr ,  Con- 
cilier &  Garde  des  Chartres.  Pre- 
mier Regijlre  cotté  t  1 4O6.  fol.  74. 

Meffire  Vitars  de  Bours  ,  Che- 
valier, Confeiller  6i  Chambelan. 
140*.  d 

McfTircBaugeoh  d'Aile  ou  d'Ail^ 
ly  ,  Vidamc  d'Amiens, Chevalier, 
Confeiller  &  Chambelan.  e 

affaires  de  M.  le  D  ic  de  Bourgogne  ;  moyen* 
riant  lesquelles  choies  dellus  dites  ,  ledit  M.  de 
Lorraine  fera  tenu  &  à  promis  par  la  foy  &  fer- 
ment de  (on  corps  ,  accompagner  Se  Icxvir  mon- 
dit  Seigneur  de  tout  Ion  po  voir  toutes  &  quanecs 
fois  que  meftier  en  aura  ,  &  qu'il  lui  fera  fça- 
•/oir,envers  tous  Se  contre  tous  cculx  qui  peu- 
vent vivre  Se  mourir  }  excepte  contre  l'Empe- 
reur ou  Roy  des  Romains  Se  par  cfpeeial  le  Roy 
Rupsrt  >  IcRoy  de  France,  les  Alliez,  l'Evê- 
que  Se  U  Cité  de  Metz:&  aullî  en  toutes  chofes 
jaifonnables  mondit  Seigneur  aidera  Si  confor- 
tera lcJit  M.  de  Lorraine,  s'il  eu  a  mefricr , 
comme  (bn  parent. 

m  II  c'toit  Coulîn  Hu  Duc  Se  avoit  500.  francs 
depeniion.  Compte  de  Jean  Clionfat  de  1+06. 
fol,  (,-r. 

b  11  avoit  £00.  francs  de  penfion.  Il  c'toit 
fecoud  Prefi  icnt  de  la  Cbambre  du  Confcil  à 
l'Iilc.  Mc(fire  Pierre  de  Ziïppe  croit  premier 
Prclijent  Compte  de  Jean  Cbcufa:.  i+z6- fol. 
S7- 

e  II  avoit  ?oo.  francs  de  penfion.  Compte  de 
Jean  de  Koidcnt  de  r+10  /<>/.  éi. 

d  Avoit  400.  francs  d'or  de  peu/ion.  Compte 
de  Jean  Cho-.iÇat.  :4or.  fol  17. 

$  Etoit  Seigneur  de  Pcquigny  &avojt  /oc. 


&  Domefliques 

Maître  Nicolas  Rolin,  ConfeiU- 
ler./ 

Guiot  Pencticr ,  retenu  Confeil- 
ler &  Auditeur  d'Appeaux  ,  par 
lettres  du  21.  Février  140e?» 
Compte  dejean  de  Moiffon  de  1 40  6. 

Meffire  Jean  de  S.Aubin ,  Che- 
valier, Confeiller  Se  Chambelan.  £ 

Le  Comte  de  Namur,  Confcil* 
1er  de  M.  le  Duc.  h  14^7. 

Robert  de  Bar  1407.  / 

Meffire  Guillaume  de  Vienne* 
Chevalier  ,  Seigneur  de  S.  George 
&  de  fainte  Croix  ,  retenu  par 
M.  le  Duc  fon  Confeiller  &  Cham- 
belan.à  la  penfion  de  3000.  franc* 
par  an.  1407.  k.  Compte  de  Guil- 
laume Chevilly.  1407.  fol.  61. 

Meffire  Jean  de  Nydes  ,  Chcva* 
lier, Confeiller  &  Chambelan.  / 

Meffire  Robert ,  Seigneur  dtf 

francs  de  penfion  i4ûf.  Cmptt  de  Je  an  Chom* 
fat.  i4or.  fol.  f-j. 

f  II  aiïifta  au  Parlement  de  Bcaune  de  1407,, 
à  1.  francs  par  jour.  Compte  de  Jean  Aloijfom 
de  1407. 

g  II  avoit  400.  francs  d'or  depenfioa.  14c £ 
Compte  de  Jean  Choufat.  ia.c6.fol.  J7. 

b  II  avoit  3-00.  francs  de  penfion  par  lettre» 
du  dernier  Mars  1404,  Compte',  de  Jean  det 
frtffy  de  1407.  fol.  76. 

i  II  avoit  960  francs  d'or  de  penfion. 

k  A  la  charge  qu'il  feroit  tenu  de  faire  le  fer- 
ment entre  les  mains  de  M.  le  Chancelier ,  8c 
de  venir  &  cftre  dans  fes  confcils  &  befoingnet 
toutes  Se  quantes  fois  qu'il  plaira  à  mondit  Sei- 
gneur le  Duc.  Il  cft  dit  dans  un  compte  de  Jean 
de  Prrfly  finiflant  le  11.  Novembre  1407.  fo- 
lio i*8.  que  le  Duc  de  Bourgogne  ayant  eu 
advis  de  la  mort  de  la  Duché  fie  de  Brabant ,  il 
envoya  audit  Duché  Guillaume  de  Vienne  » 
Seigneur  de  S.  Gcor^e,&  Médire  Jehan  de  Ny~ 
des  ,  Chevalier  Confeiller  Chambelan  ,  piur 
engager  les  Prélats  .  Barons  ,  nobles  &  ville» 
à  le  recevoir  comme  Duc  de  Brabact. 

/  Il  fut  envoyé  après  la  mort  de  la  Duchcfle 
de  Brabant  avec  Guillaume  de  Vienne  au^ic 
Duché",  poux  engager  Je*  Pxclats  ,  Batou»* 
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de  Jean ,  Duc  Je  Bourgogne^ 

VatlVrîn ,  Chevalier  ,  Conseiller  ,  de  /' année  1 4o  5 .  fol.  1 .7  7. 
Chambclan.  & 

Jean  de  Chcvenon,  Ecuicr  , 
Confeillcr,  Chambclan  b 

Maître  Jean  Pctrc  ,  Do&cur  en 
Théologie  >  Confeillcr.  c 

Maître  Guy  Coquclin,Chanoinc 
d'Autun  ,  Confeillcr.  d 
Maître  Guy  Armenicr ,  Confcil 


loi 

;   -   --  -----    -  t  —  /  -   1      -    -  /   1  • 

Maître  Aubry  Bouchart  de  Po- 
ligny  ,  Confeillcr  1407.  h  Cernée 
de  Jean  Motion  de  14O7. 

Maître  Jean  BonrTeau  ,  Con- 
feillcr ,  par  lettres  patentes  de  M. 
le  Duc  du  3.  Avril  1407.  /  Pre- 
mier Régi  jlre  cotte']  1407.  fol.  19, 
Guillaume  Macenct ,  Chanoine 
1er  &  Maître  des  Rcqueftes,avoit   de  Bcfançon  &  d'Autun  ,  Con- 
300.  francs.  1407.  e  /ciller  3  par  lettres  de  M.  le  £>uc 

Dyne  Raponde  ,  Confeillcr,  données  à  Paris  le  14.  Décembre 
Maître  d'Hôtel  du  Duc  1407./  HoS.k 

Compte  de  Jean  de  Prcffy  de  1 407.  Maître  Efticnne  Gadon  de  Cbâ- 
foi.  8  5.  Ions,  Liccntié  en  Loix,  Confcil-, 

Pierre  de  la  Tremoillc ,  Ecuicr,  1er ,  par  lettres  patentes  de  M.  le 
Confeillcr  &  Chambclan.*1  Duc  3.  Avril  avant  Pâques  1407.^ 

Maître  Raoul  le  Maire,  Con-  /  Premier  Regijlre  cottê  t  1407.' 
Iciller  &  Maître  des  Rcqueftes  fol.  79. 

1 407.  Compte  de  Jean  de  Prejfy      Mcflîrt  Pierre  de  Montagu ,  Sci- 

donna  f oo.  teai  en  reeompenfe  d'une  domain» 
de  plats  d'argent  qu'il  donna  à  ftu  M.  le  Duc, 
Hus  lut  donna  1000.  francs. 

/  Avoit  100  francs  tous  les  ans.  1407.  Il  fut 
Chevalier  au  voyage  de  Liège.  Cotr.pt t  rend» 
*n  140*.  par  J emn  Je  Prtffy.  fol  94. 

h  II  étoii  Garde  des  Chartres  de  M.  le  Duc 
étant  au  Charcau  de  Poligny.  MciTire  Jean  êe 
Vergy  Maréchal  de  Bourgogne  &  ledit  Au- 
bery  allèrent  à  Bcfançon  "de  la  pa:t  de  M.  le 
Duc  pour  terminer  quelques  différents  qui 
croient  entre  l'Archevêque  de  Bcfançon  &  Je* 
habitans.  Comft*  de  Jean  do  PrtJJy  de' 14c  j- 
fol.  179. 

i  II  moujut  au  mois  d'Aouft  14:  t.  M.  \é 
Duc  l'envoya  le  xt.  Octobre  141t.  à  Nantua 
vers  le  Duc  de  Savoye  pour  le  fait  des  terre* 
de  Monacal  en  Montagne.  Il  laill'a  4.  enfansi 
Claude  femme  de  Maître  Guy  de  Martien  y, 
Jean  ,  Alix  femme  de  Maître  Jean  Aubcrt ,  & 
Jeanne. 

k  Fit  le  ferment  en  la  Chambre  des  Comprct 
le  17.  Mai  1408.  Premier  Fe«ijtre  rotté-f  ftU 
79« 

/ 11  étoit  Lieutenant  du  Baillif  de  Dijon. 
Dans  quelques  comptes  il  efr  nommé  Efttennc 
Gucdon.  Compte  de  Je*»  Frui&not  de  1415» 
fol.  110. 


nobles  &  villes  à  le  recevoir  comme  Duc  de 
Brabant-  1407. 

m  II  avoit  80.  francs  par  mois.  1407.  Compte 
ti*  Jemn  de  l'rejij  de  1407-  fol.  76. 

i  II  avoit  f  00.  francs  d'or  de  paillon.  Compte 
de  Jesn  de  Prejfy  de  i+oy- fol.  né. 

e  Avoit  1  to>  liv.  de  penfion.  1407.  Compte 
eît  Jean  de  Preffv  de  1407.  fol.  76. 

d  Auditeur  o'Appcaulx.  Compte  de  Jea» 
Ksrio  Je  1410. 

c  A  la  charge  que  ledit  Maître  Guy  ne  quit- 
tera point  l'hôtel  ou  M.  le  Chancelier ,  afin  de 
travailler  aux  atiaircs  de  la  Chancclcric.  Compte 
Je  Jean  Je  Prtffy  Je  1407.  fol.  76.  Médire 
Guy  Armenicr  Docteur  en  loix  >  demeurant  à 
Montigny-lcx  Arbois  ,  au  Comté  de  Bour- 
gogne ,  fut  mandé  pat  la  Royae  venir  devers 
«Ile  &  le  Confcil  du  Roy  à  Troye  dès  le  4.  Fe- 
rrer 1417.  pour  aider  àtrnirle  Parlement, 
ilec  ordonne  par  ladite  Dame  ,  pour  lequel 
mandement  accomplit  ledit  Meffirc  Guy  fc  par- 
ti: de  ton  Hô:cl  de  Montîguy  le  14.  Février,  & 
le  premier  de  Mars  enfui  vaut»  ledit  Mcflire  Guy 
fut  ordonné  premier  PrcliJent  dudit  Parlement 
te  lui  taxé  <!o.  f«  par  jour.  Compte  Je  Pierre 
Coremont  Receveur  général  Je  Fnnee  Je 
.1417. 

fil  mourut  à  Bruges  en  un.  Compte  Je 
lierre  ÀUco  de  141/.  /*/.  177.  Le  Duc  lui 


iov        Etat  des  Officiers  &  Domeftiques 

gncur  de  Maalain ,  Confeillcr  ài   du  Duc,  1^07.  c 

Chambelan.  Compte  de  Guillaume      Maître  Jean  Choufat ,  ConfcU* 

Chivtlly.  14.OJ./0/.  19.  1er.  r.  Reg.  cotté  t  1412/à/.  105. 

Mcffirc  Jean  de  S.  Hilaire ,  Chc-  Maître  Guibert  Simonin  ,  Li- 
valier ,  Confeillcr  &  Chambelan.  centié  en  Loix.Confeiller  1407-^ 

Le  Prieur  de  Moûtiers ,  Doc- 
teur en  Décret,  Confeillcr  1407. 

Maître  Pierre  Bourgeois,  Con- 
fciUer. e 

Meffirc  de  Hcilly  ,  Chevalier  , 
ConfciUer ,  Chambelan. 
M.  de  Longroy  ,  Chevalier  , 


1408.  /* 

Maine  Jean  Petit  Cordelicr  , 
DoQcur  en  Théologie,  Confeil- 
ler  de  M.  le  Duc  par  fcs  lertr es 
données  à  Paris  le  20.  Février 
ioj,  b 

Frère 
rrc  en 


Pierre  aux  bœufs,  Maî- 


Théologie 


ConfciUer   ConfciUer ,  Chambelan./ 


«  II  fut  Commis  par  M.  le  Duc  pour  conduire 
les  GciiSd'arnics  levez  en  Savoyc  &  au  Comté 
de  Bourgogne  pour  la  guerre  dtclaréc  contre  les 
Liégeois  .  afin  qu'ils  ne  fiflent  point  de  dçfor- 
dres  dans  fcs  pais.  Il  fut  envoie  avec  Maître 
Jean  Peluchot  vers  Madame  de  Bourbon  lui 
fu^nificr.la  mort  du  Duc  Jean  &  la  manière  d'i- 
celîc  ,  afin  d'adhérer  à  madit-  Dame  pour  en 
avoir  la  vengeance.  Cmftt  Je  Guillaume  Cftt- 
villydt  1408./»/.  8  r. 

b  II  avoic  ioo>  francs  par  an  de  penfion. 
Dans  un  compte  de  1407.  il  cft  qualifié  Maître 
des  Rcqucfles.  Un  compte  rendu  en  140R.  par 
Jean  de  Prclly  ditce  qui  luit  :  Maître  Jean  Petit 
Cordelicr  retenu  audit  état  de  ConfciUer  aux 
honneurs»  prérogatives  ,  franchifes  &  efmo- 
lumens  accouftumez  &  à  la  penfion  de  100. 
francs  par  an ,  pour  laquelle  il  fui  le  ferment 
ès  mains  du  Sire  de  Courtivron  ,  Chancelier 
de  Bourgogne.  A  Maîcre  Jean  Petit  Maître  en 
Théologie \  Maître  Andrieu  Cotin  ,  Nicole  de 
Savigny  Se  Pierre  de  Marn'gny  Licencies  h 
loix,  à  chafcun  d'eulx  100.  ccus  que  mondit 
Seigneur  leur  donna  pour  leur  peine,  falaire, 
frais ,  millions  Se  dcfpcns  qu'ils  fou(Hndrcnt  en 
•liant  de  Paris  à  Amiens, où  icellui  Seigneur  les 
avoit  mandé  pour  le  confciUer  d'aulcunes  cho- 
fes  fecrettes grandement  rouchant  fon  honneur, 
où  ils  vacquerent  par  environ  10.  jours  .  finif- 
/ânt  le  5.  Février  1407.  A  Maître  Guillaume 
£meric  Maître  en  Arts  ,  la  fomme  10.  écus  que 
icclui  Seigucur  lui  a  femblablement  donn£ 
çour  la  peine  qu'il  a  eu  à  faire  certaines  lettres 
touchant  l'honneur  dudit  Seigneur.  A  Andrieu 
d'Efpernon  Changeur  demourant  à  Paris  ,  la 
Jbmmc  de  j  t.  francs  Se  demi  i  Ceft  alîavoir  t7. 
/rancs  pour  un  hanap  d'argent  doré  couvert  , 
poinçonné, pefanc  j,  marcs" au  prix  de  9.  francs 
Je  maie ,  que Iççtoi  Seigneur, fia  açhcf  te*  iç  don- 


ner au  Prieur  de  Moofticrs  Docteur  en  décret, 
Confeillcr  de  mondit  Seigneur  qui  fut  avec  Se 
en  la  compaignie  des  autres  Conleilters  dudit 
Seigneur  deflus  nommés  audit  lieu  d'Amiens  , 
Si  r.  francs  10.  f.  pour  l'efehange  defdiz  40»» 
écus  ,  chants  de  monnoie  i  écus  d'or  qui 
coudèrent  it.  f.  parifis  pour  cent.  Pour  ce  pat 
mandement  de  mondit  Seigneur. donné  à  Tarit 
le  premier  Mars  1407.  Comfte  de  Jean  de  Frtf' 
fy.fol.  69. 

c  A  frère  Pierre  aux  Boeufs ,  Maître  en  Théo» 
logic  ,  ConfciUer  de  mondit  Seigneur ,  la  (bm* 
n;e  de  ro  écus  d'or,  que  icclui  Seigneur  lui  a 
donnez  ,  tant  pour  les  bons  Se  agréables  fer  vi- 
ces qu'il  lui  a  fais  ou  temps  parlé  »  comme  en 
recompenfâtion  des  frais  Si  dcfpcns  qu'il  a  fou» 
tenus  en  allant  de  Paris  à  Sentis,  la  où  il  de- 
'  meura  par  aucuns  jours  par  de  vers  lui  en  la 
compagnie  de  Maître  Jean  Petit  ConfciUer  à* 
mondit  Seigneur,  Maître  en  Théologie, Se  de 

Ï>lufieurs  autres  Confcillcrs  ,  pour  aucunes  be- 
bngnes  que  ledit  Seigneur  y  avo:t  à  faire,  par 
mandement  donné  à  Paris  le  10.  jour  de  Mat». 
1407.  ro  ccus.  Comftt  At  Jeun  de  Prttfj  fat. 
Ci. 1407* 

d  Selon  un  compte  il  lit  de  grandes  efed- 
rurcs  pour  M.  le  Duc  au  fujet  de  U  garde  de 
la  terre  de  Poulthieres  qui  lui  appartenoit  a 
l'cncontrc  du  Comte  de Tonncurre.dont  l'Abbé 
de  Poulthieres  cft  en  procès  dudit  Comte  à  1a 
Villeneufve-lc-Roy;  lefquelles  eferiturcs  furent 
envoyées  i  M.  le  Chancelier  de  Bourgogne 
par  ordonnance  de  M.  le  Duc,  pour  fur  iccU 
les  avoir  évocation  au  Parlement  de  Paris. 

«Ilctoit  Baillif  de  Dijon.  Compte  dt  Je** 
Moifîon  dt  140*5.  Comftt  dt  Je*»  K*rit  dt 
14:0. 

/  Avoit  ro3.  franc»  de  penfion  par  lettre! 
de  M.  le  Pue  du  xi.  Mais  1 ♦»/. 
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de  Jean,  Duc  c 

Maître  Hugues  Clément ,  Con- 
seiller, a 

Maître  Geoffroy  de  Thoify  ,Li- 
centie'  en  Loix ,  Doïend'Autun  , 
Confciller.  b 

Mcflîrc  Lourdin  de  Saligny, 
Chevalier,  Confciller  ,  Chambe- 
lan.  141  o.  c  Compte  de  Jean  de 
Prefl)  de  1 407.  fol.  8  j.  Compte  de 
Jean  de  No/dent  de  141O./W.  62. 

Jean  Bonoft,  Confciller.  Compte 
de  GuilUnme  Chevilly  de  1408. 
fol.  84. 

Mcfllre  Jean  de  la  Chapelle, 
Chevalier,  Confciller,  Chambe- 
lan.  à 

Pierre   de  la  Rocherouflc  , 
Ecuier,  Confciller,  Chambelan.f 
Maître  Jean  de  Thoify  .  Evêque 
d'Auxerrc,  Confeiller.  /  Compte 
de  Jean  de  Noide/tt  de  141O./0/. 

mil  étoit  de  Beaune  j  îl  eot  eommiflîoo  de 
Madame  la  Duchefle  donnée  à  Beaune  le  31. 
Décembre  1418.  pour  informer  des  amas  de 
bleds  qui  fe  faifoient  pour  les  tranfportct  hors 
du  Ducbé  par  la  riv/erc  de  Saône.  Compte  de 
Jtmn  Fr/tigaet  de  14  18.  fol'  114. 

b  11  étoit  Auditeur  d'appeaulx;en  cette  qua- 
lité îl  piéfida  à  la  tenue  de  ladite  Chambre  le 
17.  Mars  1410-  Compté  dt  Jean  S*rio  do  141e. 

c  II  avoir  foo.  francs  de  penfion.  M.  le 
Due  l'cnvoia  vers  le  Rot ,  la  Reine  ,  &  M.'dc 
Gui  en  ne  poot  affaires  importantes.  Compte  de 
deux  mois  fimijfaat  le  17.  Avril  Apres  Pa- 
quet 1411. 

4  II  «voit  foo.  francs  de  penfion  ;  îl  fut  en- 
voyé avec  M*"  Jean  de  la  Kaimlle  Confeiller 
.«u  mois  d'Oâobre  1417-  vers  le  Duc  de  Bra- 
feant .  pour  lui  dire  en  prelence  des  trois  Etats 
alTcmblci  à  Bruxelles  le  petit  gouvernement 
dont  il  avoit  par  aulcuns  temps  ufë  ,  &  uloit  , 
afin  qu'il  y  voulfift  mettre  remède,  &  croire 
autre  Se  meilleur  Confeil. 

g  Avoit  too.  ecus  de  penfion.  Compte  de 
Je *n  de  Noidtnt  de  1410.  fol.  «1. 

fl\  fut  dans  la  fuite  Evcque  de  Tournay  Se 
Chancelier  de  Bourgogne  ;  il  fut  envoie  par 
le  Duc  avec  Mcifiic  Jcaa  de  Ront,  Chc- 


2  Bourgogne:  'ioj" 

1 34.  il  avoit  zoo.  francs  de  pen- 
fion. Compte  de  Jean  Nario  de 
VannéeiûfXo. 

Maître  Jean  Juliot,  Confciller.^ 
Premier  Rcg.  cotte  j  1 4 1  o.foL  9  z . 

Maître Regnault  Joly ,  Confeil- 
ler 1410.  h  Premier  Regijlre  cotte 
•j-  1410.  fol.  92. 

Meffire  Guillaume  deHalIeu- 
vin,  Seigneur  de  Duinkcrkc, Con- 
fciller, Chambclan.  / 

Maître  Driic  Sucquet,  Confeil- 
ler, 1 411.  Premier  Regijlrc  cotté 
•ffol.  79. 

Jean  de  Moroilles  ,  Confeiller, 
14 11.  Premier  Regijlre  cette  f 
1411.  fol. 

Jean  de  Noident ,  Confeiller , 
1411.  k  Premier  Regijlre  cotte  \ 
141 1.  fol.  s>\. 

Philibert,  Seigneur  de  Chante- 

valîer ,  &  Maître  Thiery  Gerbode  ,  Confeil- 
ler ,  à  Paris  vers  fon  Confeil  &  autre»  pour  le 
fait  de  la  perfection  &  cntretcnemciu  de  la 
paix  lors  traitée  devant  la  Ville  d'Arras,  quand 
le  Siège  y  étoit.  Compte  de  /**»  de  Noidtnt 
de  1417.  fol.  ira. 

g  Lieutenant  du  Chancelier  à  Dijon  ,  pat 
lettres  du  n.  Aouft  14H.  aux  gages  de  100. 
francs.  Il  mourut  le  ji.  Oâobrc  141?.  Compte 
de  ]ean  de  Moijfon  dt  1419.  fol.  ty. 

h  Madame  ;la  DucheiTc  l'cnvoia  en  Ambaf- 
fade  avec  Huguenin  d'Aichy ,  Ecuier  ,  ven  let 
Ducs  de  Lorainc  &  de  Bar  au  fujetdel'aflaflînac 
du  Duc  Jean.  141  Compte  de  JeA»  FrAignot 
de  i4if.  fol.  119. 

i  U  eut  commiffion  de  M.  le  Duc  avee  le 
$ei»neur  d'Efcotnay  de  faire  démolir  le*  potu» 
8:  les  murs  de  Dynant ,  Thuyn  &  autres  ViU 
les  ,  Novembre  1407- 

le  11  étoit  Chambclan  du  Comte  de  Charro- 
lois  Receveur  gênerai  des  Duché  &  Comté 
de  Bourgogne.  En  1417.  il  <?toit  Gouverneur 
gênerai  des  finances  du  Ronwme,  aux  gage» 
de  j.  francs  par  jour.  Il  fut  annobli  en  1418. 
par  M.  le  Duc  >  moïennant  lafomme  de  deu* 
cent  francs  ui>cc  pai  Mcfleigncuis  d;$  Comf-. 
i  te*. 
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merle ,  Ecuicr ,  Con  ("ciller,  Cham- 
bclan  du  Duc.  a 

Meflirc  Jean  Proche  ,  Cheva- 
lier, Seigneur  d'Onay ,  Conseil- 
ler &  Maître  d'Hôtel  du  Duc.  b 
Compte  de  Jean  de  Nutdettt  de 
3410.  fol.  61. 

Meflirc  Jean  ,  Seigneur  de  Ro- 
bais  &  dcHcrzelle,  Chevalier, 
Confciller,  Chambelan.  c  Compte 
àe  Jean  de  Noidcnt  de  141  3.  foi, 
1 10. 

Mcflire  David  de  Brimeu ,  Sei- 
gneur d'Humbercourt ,  Cheva- 
lier ,  Concilier  ,  Chambelan  , 
Baillit  de  Hefdin  141  a.  «t* 

Maître  Jean  Mercier  de  Maçon, 
Confciller,  Maître  des  Requeftes 
de  l'Hôtel ,  il  avoit  1,  francs  par 
jour ,  lorfqu'il  vacquoit  aux  aiiai- 
res  du  Duc  1412.  e  II  aflifta  au 

m  Avoit  40c.  francs  de  penfion. 

b  Avoit '140.  francr  de  penfion  :  dans  un 
compte  il  eft  nommé  Pioche.  Compte  de  Jt*a 
de  Frtffy  dt  1407-  ?<• 

€  Avoit  «o.  francs  pat  mois  de  penfion. 

4M.  le  Duc  l'établit  Maréchal  de  Ion  Hô- 
tel en  l'arme'e  de  Bcrry  aux  ga>;cs  de  1.  francs 
par  jour.  Monlêigncur  Louis  de  Luxembourg  , 
Evciiue  de  Therouenuç  >  &  Meflirc  DaviJ  de 
Brimai  >  Chevalier  ,  Confciller  &  Chambe- 
lan du  Roi  furent  envoiet  en  Picardie  &  en 
Flandres  pour  des  affaires  de  conlêqucncc  ,  5: 
qui  rcga:doient  les  interefts  du  Roi.  Dans  un 
compte  de  1417  il  eft  dît  <]uc  Meflirc  Da- 
vid de  Brimeu,  Seigneur  dl^jimbercourt  ,  lit 
la  charge  de  Maréchal  de  Bourgogne  en  l'ab- 
fenec  de  Meflirc  Jean  de  Verqy,  fol.  t7y. 

e  Le  Duc  l'cnvoia  vers  le  Comte  de  Foix. 
Comme  la  guerre  étoit  foat  allumée  dans  le 
pais  ,  il  fut  contraint  de  palTcr  par  Je  Roïau- 
roe  d'Arragon  ,  craignant  d'être  enlevé  par  le 
Co.nt:  d'Armagnac,  ennemi  dudit  Cornre.le 
Foix.  Cemï't  4e  fe*n  trui^nis  de  14  16.  fol, 
J67  Iiaifi.ta  à  la  conférence  tenue  àlaTombt 
entre  Buy  fUr  Seine  &  Monrcreiu ,  à  railôu  de 
00  fols  p»r  pu.  Comme  de  Tierrt  Geremont, 
Receveur  g»ntr*ldti  F.ntnees. 
/  GojTCiociu  de  Ja  Cbaucclcric.  Il  nmrac 
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Parlement  de  Bcaune  &  de  S.  Lau- 
rent tenu  en  1 407.  Compte  de  Je  an 
de  Moi Q on  de  1407. 

Maître  Gilles  Jourdain  ,  Liccn- 
tic  en  Loix  ,  Confciiler  ,  par  let- 
tres patentes  donnc'cs  à  Pille  le 
3 .  Aouft  1 4 1 1 .  Premier  Reg/ftc 
cotte  f  1 41 3.  foi.  113. 

Maître  Mathé de  Beuion  ,  Con- 
fciller./Compte  de  Nicolas  Cham» 
penoisde  1407. 

Maître  Guy  Gclinicr,  Confcil- 
ler du  Roy  &  du  Duc.  g  Premier 
Regijhe  cotte  11413./»/.  113. 

Mellirc  Rollant  Duinkerke, 
Chevalier ,  Confciller  ,  Chambe- 
lan.  1412. 

Joccrant  Frepier ,  Confciller.  h 
l,  Reg.  cotté  f  1413./0/.  109. 

Maître  Pierre  de  Marigny>Con- 
feillcr.  141  z.i 

le  18.  Juin  r4rj.  il  ne  laifla  qu'âne  fille  qui 
fut  mariée  à  Ettienne  de»  Bordes.  Cemfte  de 
Jt*n  Meijfoa  de  1407. 

g  II  étoit  Maître  des  RequeOes  ,  tt  avoit 
en  1 4 19,  400. francs  de  penfion.  En  1418.il 
étoit  un  des  Commillaires  ordonnez  fur  le* 
amendes  Se  confifcationS  de  ceux  qui  «voient 
tenu  le  parti  de  feu  Bernard  d'Armagnac. 
Maître  Guy  Gelinicr  ,  Confcillei  de  M.  Je 
Duc  .  &  Mefljte  Jeau  de  Ncufcbaftcl ,  Seigneur 
de  Monragu  &  d'Amancé  furent  envoies  en 
Ambalfade  de  la  part  de  la  Durhelic  te  de  l'avis 
de  fou  Confeil ,  vers  Monfcigneur  le  Cardi- 
nal ,  Duc  de  Bar  ,  pour  la  punition  des  racur- 
f  driers  de  M.  le  Duc.  Compte  de  Je*»  WrAignft. 
1  1419.  /#/.  1.0. 

I  h  Fut  envoïé  avec  Meflirc  Phjlippes  de  $j 
Ligicr,  Chevalier,  Confciller  ,  Chambelan, 
en  AmbafTade  vers  le  Duc  &  Duché fle  de  Sa- 
vove  ,  leur  expofer  le  cas  de  la  mort  de  feu 
Monfêipneur  Je  Duc  Jean  ,  en  les  priant  de  ai- 
der à  Madame  la  Ducheilé  à  avoir  la  pugnition. 
Compte  dt  Jean  Fnùgxot,  1419* 

i  Le  Roi  l'en  vota  avec  M.  de  S.  George  , 
confia  de  M.  le  Duc  ,  &  Mcflîre  Régnier  Pot , 
G^uvcrncar  du  Dauplunc'  ,  pour  remettre  en 
fa  main  le  pays  du  Languedoc.  Compte  de  J*~ 
ctrinFrifUrdi  t*n»it  i^ix-fà1-  »f. 

McJÏÏrc 
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Mcflîre  Jean  dc  Ne'eles  ,  Che-  d'Arras ,  Confcillcr.  e 

Valicr,  Confcillcr  &  Chambclan.  Jean  ,  Seigneur  du  Bois  &  d'En- 

1412»'»  nequin,  Chevalier,  Conleilcr  , 

^  Le  fire  dc  Hclloyn ,  Chevalier ,  Chariibelan. 

Confeiller.  1411.  Maître  Henry  Grcdhals,  Doïcn, 

Aleflîrc  Simon  de  Saulx  1  Abbc  de  Liège,  Confeiller.  d 

«le  Mouftier  S.  Jean ,  Confeiller.  £  Mcflircjean  deVcrgy  ,  Chcva- 

Compte  de  Jeun  dc  Noident  de  lier.  Seigneur  d'Autrcy  ,Confeil- 

14.1$.  fol.  1er ,  aux  gages  dc  80.  francs  par 

Frère  Martin  Poréc  ,  Evcque  mois ,  lorlqu'il  vacquera  aux  af- 


«  Chancelier  de  Guienne. 

i  11  avoir  joo.  francs  dc  penfion-  M.  le 
Duc  l'envoi]  avec  Mtflirc  Thomas  de  Grand- 
mont  ,  Chevalier  &  ton  Chambclan,  M:  Jean 
v  Rolin  (on  Confcillcr  ,  Mcflirc  Jean  de  Vergy  , 
Seigneur  d'Autrcy ,  Chevalier,  Confcillcr  Se 
Chambclan  en  ambaflade  vers  M.  de  Savoie , 
*  d'illec  pardevers  notre  S. Pcre  le  Pape,& 

{ tarde  vers  r  Empereur,  Se  partirent  de  Dijon 
c  i£.  Avril  le  lendemain  dc  la  Quailmodo. 
«414.  Compte  de  Refntuit  de  Thoifjr  de  1414. 
fol.  6f.  M.  le  Duc  envoia  au  faine  Concile  de 
Confiance  en  ambaflade  pour  aucunes  grandes 
&  très. hautes  befongnes  ,  qui  lî  grandement 
touchent  le  bien  &  honneur  dc  mondit  Sei- 
gneur ,  que  plus  ne  peuvent  »  Révérend  Pcre 
co  Dieu  Médire  Simon  de  Saulx ,  Abbé  de 
MoufHers  S,  Jean  en  Auxois ,  Confcillcr  de 
"M.  le  Duc ,  &  Meftlrc  Guillaume  de  Vienne  » 
Seigneur  de  faint  George  8c  de  faince  Croix  » 
Chevalier  ,  confia  ,  Confcillcr  &  (on  Cham- 
fcelan  ,  Meflîrc  Jean  de  Neufchaïtel ,  Seigneur 
de  Montagu.aufli  Chevalier  ,  coulïn ,  Confeil- 
ler Se  Chambclan ,  Me  Pierre  Cauchon  ,Vida- 
me  de  Reims  ,  Confcillcr  dudit  Seigneur,  Me 
^ean  de  Montliout  .  Aumônier  ,  M*  Jean  Beau- 
père,  Mc  en  Théologie,  depuis  Evêque  de  Beau- 
-rais  ,  Se  le  Baftard  de  Ligny ,  Chevaucheur  de 
mondit  Seigneur,  pour  rapporter  lettres  dc  par 
leldia  Ambafladcurs,  dc  ce  qu'ils  befoingne- 
joient ,  Si  quand  temps  (croit.  Compte  de  Jemn 
de  Kùident  ,cowmottfMBt  le  premier  janvier 
J4I4-  &fi*ijf*»r  le  ji.  Décembre  141  f  /•/. 
ix7«  Fol.  t.6j.  du  même  compte  il  eft  dit  que 
l'Abbé  de  Mouftier  (aine  Jean  eut  ordre  du 
Duc  de  diftribuer  au  Concile  de  Conftance 
dcux.cent  écusd'or  à  plufieurs  Maures  en  divi- 
nité. 

e  M-  le  Duc  envoïa  à  Paris  en  ambaflade 
vers  le  Roy  Révérend  Pcre  en  Dieu  Frerc  Mar- 
tin Porrée  ,  Evêque  d'Arras  ,  Me/lires  GuHIau- 
ane  dc  Vienne  ,  Seigneur  de  faint  George  &  dc 
(aiatc  Croix  ,  Witàrt ,  Scigacm  de  Bouts  ,  Je- 
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han  ,  Seigneur  du  Boi*  &  d'Ennequin  ,  Jean  , 
Seigneur  de  Robais  At  d'Herzdlcs ,  &  Pierre 
de  la  Trcmoillc ,  Seigneur  de  Dours  ,  Cheva- 
liers ,  Confcillcrs  Si  Chambclansdu  Duc  ,  8c 
Maîtres  Henry  Gredhals ,  Doicn  de  Liège  ,  Se 
Jean  de  la  Kcvtullc  ,  Secrétaires  <iu  Duc  ,  Scp- 
rembre  ^411.'  Compte  de  ]t*n  de  Seidou  de 
1411.  fol,  no.  M.  le  Duc  envoia  vers  notre 
S.  Perc  le  Pape,  l'Empereur  Se  autres  grandi 
Seigneurs  audit  gênerai  Concile  de  Confiance  , 
Révérend  Perc  en  Dieu  Maître  Martin  Pourrce, 
Evêque  d'Arras  ,  Mcfiîrc  Gauihier  de  Ruppcs  , 
Chevalier  ,  Seigneur  de  Soye ,  Confeiller  Se 
Chambclan  ,  Maître  Jean  Fermant ,  parent  de 
feu  Maître  Jean  Petit ,  pour  foûtenir  le  fait  Se 
la  caufe  dudit  Maître  JcanPctit  ouverte  Se  mil* 
fus  audit  faint  Concile  ,  Se  Maître  Gilcs  Tixc- 
rand  ,  Maître  en  Arts  }  Icfquels  Arnbafladcuis 
curent  charge  de  donner  Se  prefenter  dc  la  parc 
dudit  Duc  au  Cardinal  dc  ïlorence  de  la  vaif- 
felle  ou  joïaux  d'or  ou  d'argent  jufqucs  a  1* 
femme  dc  ni.  franci  demy .laquelle  ils  achep- 
teroient,  pour  ce  que  en  Bourgogne  l'en  n'« 
prefentemenc  pû  trouver  ne  nner  dc(dit» 
joïaux.  A  l'Evéque  de  Concorde  auïïi  des  joiaur 
jufqu'à  67.  francs  Se  demi  ,  Se  à  un  Cardinal 
(  le  compte  ne  le  nomme  point  J  le  livre  dc  Ti- 
tus-Livius.  Compte  de  Jean  de  Noident,  eom- 
mtnftnt  le  premier  Janvier  1414.6'  finiJJ»nt 
le  ji  Décembre  141  r./»/.  ai*.  180. du  mê- 
me compte  il  eu  rapporte'  que  le  Duc  fit  donner 
par  fes  Ambafladcurs  huit  queues  de  vin  à  plu- 
fieurs Caidinaux.Archcvêques  &  Evêqucs  étant 
an  S.  Concile  dc  Conftancc,leiquelles  coufterent 
1 80.  francs.  Dans  un  compte  hiûflant  le  r.  Juin 
141 7.  it  eft  rapporté  que  le  Duc  fît  donnet 
deux  queues  de  vin  de  Beaune  à  aulcuns  Sei- 
gneurs étant  au  Concile  dc  Conftance  par  l'E- 
Vcque  d'Arras  ,  l'Abbé  de  Mouftier  S.  Jean  ,  & 
McJTire  Gauthier  de  Ruppcs  fes  Ambaftadcurs. 
fol.  11  j. 

d  Henry  Grcdhals  &  Médire  Guillaume  de 
U  Tbiculovc ,  Scigncui  de  Bonnicrcs  ,  Chc* 
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faires  de  M.  le  Duc  ,  dont  il  fera 
cru  en  fa  coniciencc.  a  Compte  de 
Jean  de  Noident  de  141  î*fol.  107. 

Mcflirc  Philibert  de  S.  Ligier  » 
Confeillcr  5c  Maître  d'Hôtel  du 
Duc  b 

Mcflire  Guy  de  Pontallier,  Sei- 
gneur de  Talcmcy,  Chevalier , 
Confeiller ,  Chambelan.  141  3.  c 

Mcflire  Jean  de  Toulongcon , 
Chevalier, Confeiller  ,  Chambe- 
lan. 14  3.  d 

Meflire  Jean  ,  Seigneur  de  la 
Baulnc  &  de  Vcllcfin,  Chevalier, 
Confeiller  ,  Chambelan  ,  1413. 
Compte  de  Jean  de  Noident  de 

valicr  ,  Confeiller,  Chambelan,  Gouverneur 
d' Arras  ,  allèrent  avec  M.  de  Brabaur.  >  Mada- 
me de  Haynault  >  M.  i'Evêquc*  de  Tournay  0c 
les  Députes  des  trois  Etats  de  Flandres  i  Com- 
pte me  ,  Seulis ,  S.  Denis  fit  P.uis  pour  l'ac- 
compliiTcment  du  traité  de  la  paix  encomman- 
cic  par  le  Roy  devant  la  Villes  d' Arras  ai» 
mois  de  Janvier ,  Février  ,  Mars  1414.  Comptt 
dtPitrrt  Muet  y  commit  àURteepte  gemetAlt 
dt  1414.  fol.  77. 

*  U  étoit  Chevalier  Bannercc. 
b  11  étoit  Baillif  de  Mafcon. 

e  11  étoit  Chevalier  Bannercc 

d  II  étoit  Chevalier  Banneret ,  Seigneur  de 
tenecey.  Scion  un  compte  de  Jciu  Fraitmot 
commençant  le  tt-  Nov-robre  141  r.  funlianc 
le  f.  Juin  1 417.  Mcflirc  feati  de  Thoulongcon 
commandoit  dans  Arras  ,  torique  le  Roy  l'af- 
fiegea.  à  44.  h  0  ru  mes  d'armes ,  &  neuf  hommes 
de  trait.  £n  1417.  il  <ftoit  Gouverneur  de 
Troyc. 

*  M.  le  Duc  envoya  à  Confiance  vers  le  Roy 
des  Romains»  en  ambaflade  particulière  Mcflirc 
Guil'aumede  Champdivers  ,  Chevalier,  Con- 
feiller ,  Chambelan  ,  Se  (on  Baillif  d'Aval  au 
Comté  de  Bourgogne  .  &  Mai:re  Riehart  de 
Chanecy,  Baillif  de  Dijon  au  mois  d'Avril 
141  f-  Comptt  de  Jemn  de  Neidmt  tammtn- 
f  ant  l.  premier  jAtrvier  1414.  &  finijfant  le 
ai.  Dtctmère  141  f.  folt  xx8.  Dans  un  comp- 
te de  Jean  Fraîgnot  commençant  le  xi.  No- 
vembre 141  j  finidant  le  r.  Juin  1417.  il  eft 
dit  que  Ciuilîaume  de  Char-  p.iivers  comman- 
doit dans  Arras  à  iS0.  hommes  d'armes  Se 
wuc  Wmmcs  dç  uait ,  dmaat  le  £ége  que  le 
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l'année  1 4 1  3 .  fil.  %%€• 

Mcllire  Guillaume  de  Champs 
divers ,  Chevalier  ,  Confeiller  • 
Chambelan  du  Roy  &  du  Duc.  e 

MeiTire  Pierre ,  Seigneur  de  la 
Viezville ,  Chevalier  , Confeiller, 
Chambelan.  f 

Maître  Girart  de  Vcrrangcs» 
Confeiller.  141  3.  g 

Maître  Jean  Rolin  ,  Clerc,  Lî- 
centiéen  Loix,Confeiller  141 4.  £ 

Mcflire  Jean  de  Neufchaftel  , 
Seigneur  de  Montagu ,  Confeiller, 
Chambelan.  14.14.* 

Mclfire  Guillaume,  Seigneur  de 
Bonniercs  &  de  la  Thieuloye  , 

Roy  y  min  Comptt  d*  Je*»  dt  Kttdtmr  dê 
141  r-  ftl.  1x8' 

/Il  affilia  en  la  journée  qui  fe  tint  à  Paris  aux 
mois  de  May  ,  Juin  Se  Juillet  1409.  **cc  Mcf- 
fieurs  de  Couitivron  ,  Chancelier  ,  &  Jean  de 
Nielles ,  Chevalier  ,  Confeiller  .  Chambelan  * 
Ambïlladcurs  du  Duc.  Ledit  Sonneur  de  la- 
Vieiville  fut  envoie  en  ambaflade  en  Angle- 
terre le  19-  Mars  141  j. 

g  11  étoit  fils  de  Jean  de  Verranges  ,  Confeil- 
ler de  feu  M.  le  Duc.  Compte  dt  jtA*  Mtijftto 
dt  t4i}./W.  fr. 

b  Maître  des  Requcftes  par  lettres  paten- 
tes du  ta.  juin  1 419  aux  gages  de  t.  franc» 
par  jour,  lorlqu'il  vacquoit  aux  affaires  du 
Duc.  M.  le  Duc  donna  à  Maître  Jean  Raoulin, 
Avocat  en  fortement .  la  fon.me  de  6c  c'eu* 
d'or  monnoie  Royale ,  pour  vaiflcllc  a'atgent 
dorée  que  mondit  Seigneur  a  fait  prendre  tC 
achepter  de  lui  ,  &  icelFe  donner  Se  prcfciitei 
de  par  lui  à  la  femme  Maître  Nicolas-  Raoulin, 
Licent'éen  Loix.au  baptifement  de  fbn  enfant 
que  icelui  Seigneur  a  fait  lever  (ùr  fonts  en  fou 
nom.  Comptt  Je  Je  ah  de  l'rtffy  cott.mtttfmnt  le 
xx  Kovtmbrt  1408  ju^u  au  dernier  J**vitt 
fuivtnt 

i  Monfcigneur  le  Due  l'envoi»  avec  Meflîre 
Gauthier  de  Ruppes ,  Seigneur  de  Soy  es ,  Con- 
feiller .  Chambelan  vcis  Madame  la  Ducheiïc 
d'Autriche,  au  fujet  de  h  Comté  de  Fcrrcttes, 
&  vers  le  Duc  Fridevic  d'Autriche,  le  Comte 
»  de  Wirtembeig&lc  pais  des  SuilTes.  Ce  Sei- 
gneur étoit  Goùvcn  c  ur  de  Bourgogne  en  141»:» 
Si.  avoit  ca  c««  qualité  •>  fouies  pa*  «ois  de 
gages. 
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Chevalier,  Confeiiler  &  Chambe-  Novembre  1414.  Compte  de  Jean 


lan.  141 4* 

Maître  Jean  de  Terrant,  Con- 
feiiler du  Roy  &  du  Duc.  b 

Wc/fire  Jean  de  Foflfeux ,  Che- 
valier ,  Confeiiler  ,  Chambelan. 
14'4- 

Mcflîre  Roger  ,  Seigneur  de 
Breauté ,  Chevalier  ,  Confeiiler  , 
Chambelan.  i  414. 

Monfeigneur  de  Commines, 
Confeiiler,  Chambelan,  1414. 

Henry  de  Clugny  ,  Clerc  ,  Li- 
centié  enLoix  ,c  Confeiiler  ,  par 
lettres  donnc'cs  à  Lille  le  19. 


Nario  de  1414 

Guiguc ,  Seigneur  de  Salenove , 
Ecuier,  Confeiiler ,  Chambelan. 

Mefiirc  Mathe'  de  Foix  ,  Con- 
feiiler ,  Chambelan.  141 5.  d 

Regnault  de  Thoify  ,  Confeii- 
ler ,  Receveur  gênerai.  Compte 
dndit  de  Thoify  de  1414-  fol.  1. 

Jean  Sacquepe'e  ,  Confeiiler. 
II  avoit  1 00.  francs  de  penlion. 
Compte  de  Robert  de  Bailleur  de 
141  2.  fol.  36. 

Maître  Pierre  Cauchon  ,  Vida*, 
me  de  Reims ,  Confeiiler.  e 


«Retenu  Confeiiler  du  grand  Confeil  da  f  1417./*/.  110.  Il  eft  dit  dans  un 


Roy  ,  Gouverneur  du  Bailliage  d'Arras ,  avoit 
3.  francs  par  jour.  11  maria  ta  iitle  aînée  à 
Ourles  de  Fretin  Ecuier  :  M.  le  Duc ,  en 
confideratioa  de  ce  mariage  ,  lui  douaaj  roo* 
francs. 

£  11  rut  commis  pour  payer  la  depenfê  de 
Madame  la  Corn  telle  de  Ne  vers,  dès  lors  qu'elle 
ctuxeroic  en  Bourgogne  ,  nais  ladite  Dame 
ne  le  voulut  fourTrir  ,  difànt  qu'elle  alloit  en 
pèlerinage  à  Notre-Dame  du  Chemin  >  de 
Montroland  8c  ail  leurs.  Un  compte  de  la  Cham- 
bre à'.t  que  la  Duchclïc  envoïa  en  ambaflade  le 
a+.  Septembre  1419.  vers  le  Roy  ,  la  Reine  & 
&  la  Ville  de  Troye,  Maître  Jean  de  Terrant, 
Confeiiler  du  Roy  &  du  Duc  ,  Maître  Hugues 
d'Orge  ,  Evéque  deChâlons,  Médire  Jean  , 
Seigneur  de  Montagu ,  Médire  Jacques  de 
Courtiambles  ,  Seigneur  de  Comfnaricu  ,  Mef- 
ilre  Guy  de  Bar,  Baillif  d' Auxois  ,  Maure  Jean 
Hue  ,  Doicn  d'Autun  ,  McflireGuy  Armcnier , 
Doâeur  en  Lois  ,  Maître  Lambert  de  Saulx  ; 
Gouverneur  de  la  Chancclcrie  de  Bourgogne  » 
leur  expoter  la  grande  trahifon  perpétrée  en  U- 
pet  fonce  de  Feu  mondit  Seigneurie  Duc  Jean  , 
afin  d'eulx  encourager  à  avoir  8c  aider  a  ma- 
dite  Dame  la  DuchelTc  Se  Monfeigneur  le  Duc 
Ion  fils  la  punition  dudit  méfiait ,  telle  que  le 
cas  le  requiert. 

c  II  mourut  le  ji.  Mars  14J1.U  avoit  cpoule' 
Perrenctte  Colot. 

d  II  avoit  too*  francs  par  mois  de  penfion. 

»  M.  lcJDuc  l'envoïa  avec  plufieurs  Seigneurs 
eu  ambaflade  au  Concile  de  Confiance.  En 
1414.  il  fut  Evéque  de  Beauvaisec  un  des  Ju 


Jean  Fralgnot  que  M.  l'Evéque  d'Arras  partie 
de  Bouvtc  ,  pour  aller  en  ambaflade  au  Concile 
de  Confiance  le  premier  de  Mars  1414.  8c  Maî- 
tre Pierre  Cauchon,  Licemic  en  Lois  ,  Vidante 
de  Reims,  Confeiiler  ,  Procureur  Se  Ambaf- 
fjJcur  de  M.  le  Duc  audit  Concile ,  8c  depuis 
Evéque  de  Beauvais,  partit  de  Montbart  le  pre- 
mier Janvier  1414.  Se  retournèrent  cnfcmble» 
à  Dijon  le  dernier  de  Mars  14 17.  à  raifon  de  % 
francs  par  jour ,  &  ledit  Evéque  d'Arras  de  4* 
francs.  Compfd*  ftma  Fr«ign»t  dt  1417./*/. 
1  io>  Maître  Pierre  Cauchon  ,  Vidame  de 
Reims  ,  Confeiiler  &  Maître  des  Requcftes  du 
Roy ,  eut  100.  liv.  par  lettres  patentes  du 
Roy  do  10  Novembre  1418.  en  confideratioa 
des  peines  qu'il  avoit  pris  en  la  pourfuice  de  la 
cadation  Si  revocation  des  procez  St  Sentence* 
indchuement  faits  8c  données  l'année  lors 
dernièrement  paflee  par  l'Evéque  de  Paris,  fc» 
Officiai  ou  Vicaires  pour  luy  à  l'encontre  de 
Monfeigneur  le  Duc  de  Bourgogne  au  pourcha» 
d'aucuns ,  qui  puis  aucuns  temps  avoient  de  fait 
8c  contre  la  volonté  du  Roy  nolt redit  Seigneur 
entrepris  le  gouvernement  de  lui  8c  de  fort 
Royaume  ;  &  fut  fait  defpenfé  pour  plufîcur» 
Docteurs ,  Notaires  8c  autres  notables  perfon- 
nes,  fuppofts  de  l'Ûniverftté  de  Paris,  qui 
plufîcurs  fois  avoient  été  devers  ledit  Evéque 
a  S. Mordes  Foflcz porter  8e  intimiter certaine 
appellation  faite  par  moodit  Seigneur  de  Bour- 
gogne, fes  Vicaires  &  Officier»  ,  pour  requé- 
rir &  obtenir  les  Apoftrcs  neceflaircs  à  ladite 
appellation,  8c  la  ratification  de  la  Sentence 
ocatoire  Cat  ce  donnée  en  l'abfence  d'ice- 


»  ^  •  H  |Hk  -*    ^—  J  j    " 

ges  de  la  Pue  elle.  Ctmftt  dt  Je*»  Fréi^nti  dt  J  lui  Evcquc  fur  lefdites  Sentences  Se  procès  qui 
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io  8        Etat  des  Officiers 

Maître  T  hier  y  le  Roy  >  Con- 
fciller, *  Maître  des  Requcftes 
de  l'Hôtel.  Compte  de  Pierre  de 
Goremont  de  1417.  I418.  1419. 
Chambre  de  Taris. 

Alcliïrc  Jean  de  la  Trcmoille  , 
Chevalier ,  Seigneur  de  Jonvelle , 
Confciller ,  premier  Chambclan. 
1415;  b 

Mcllîre  Jean ,  Seigneur  de  Neuf- 
ville  ,  Chevalier  ,  Confciller  » 
Chambelan.  c 

Mcffire  Louis  de  Chllons  >  Sei- 
gneur d'Arguel  &  de  Montfau- 
côn,  Chevalier,  Confcillcr,Cham- 
bclan.  d 

Mciïire  Hiic  de  Lannoy  >' Che- 
valier ,  Confciller  &  Chambelan.  e 
Compte  dejean  de  Hoidentde  1 41  5. 
fil.  56. 

Mefïire  Robert  de  MailIy,Chc- 

farent  copiés  ,  Se  la  Déclaration  du  Roy  affi- 
lie aux  portes  des  Eglifts  de  Paris ,  contenant 
«ue  Icfditsprocez  étoientpendans-  en  Cour  de 
Rome.  Compte  de  Pierre  C  or  t  mont ,  Receveur 
gênerai  de  France  de  i^i9,  La  Reine  Se  le 
Duc  de  Bourgogne  l'envoyèrent  à  la  confé- 
rence de  la  Tombe,  entre  Bray  fur  Seine  & 
Montercau.à  raifon  de  6c*  fols  par  jour.  Comp. 
to  de  Pierre  Goremont  3  Receveur  gênerai  de 
France.  1417- 

»  M.  le  Duc  l'envoïa  a*cc  plufîeufs  Sei- 
gneurs vers  k  Roy  5c  M.  de  Guicnnc,au  iujet  de 
la  paix  qui  fe  tuitoit  à  Paris,  141c.  Compte 
Je  jeun  de  Soldent  de  1417.  fol  119.  Il  af- 
fûx  ï  la  conférence  cjui  le  tenoit  à  la  Tombe 
entre  Bray  fur  Seine  Se  Montereau,  ro.  (îds  par 
jour.  Compte  de  Pierre  C  or  t  mont  ,  Receveur 
général  Je  France.  \at*.  M.  le  Duc  envoya  à 
Confiance  le  j.  Octobre  141  f.  pour  le  fait  de 
la  propolîrion  de  feu  Maître  Jean  Petit ,  Maître 
Lyon  de  No  croy  ,  Doïen  de  Bcfançon  ,  Mf. 
Jean  Rapiot ,  Maître  Thierry  le  Roy ,  frerc 
Jean  de  la  Palut  ,  lifeurde  S.  Jrande  Lyon  , 
&  Jean  Arrautt  Cou  var'et  de  diambre.  Compte 
de  Jeun  de  Soldent  de  14 1  f.  fol.  1  \é. 

b  M,  le  Duc  lui  donna  f0o.  fr.ncs  de  pen- 
&>»  par  lettres  gatsntcJ  données  à  Çbilons  le 


valicr ,  Confciller  ,  Châfnt,....1.y 
Compte  de  Jean  de  Noident  de 
141  5..  fol.  56. 

Meflire  Pierre  de  Fonîenay  i 
Qievalier  ,  Confeiller  &  premier 
Maître  d'Hôtel  du  Roy  &  de  M* 
le  Duc ,  avoit  240.  liv.  par  an. 

Mcffire  Jacques  de  Villiers  » 
Chevalier ,  Confciller  &  Maître* 
d  Hôtel  avoit  240.  francs  par  an. 

Meflire  Helyon  de  Jaclcvillcy 
Chevalier  ,  Confeiller  &  Cham- 
bcl  in  ,  avoit  3.  francs  par  jour,  g 
Rcgnault ,  Vicomte  de  Murât, 
Ecuier,  Confeiller ,  Chambelan.  h 
Guiot  de  Jaucourt ,  Ecuicr  r 
Confeiller  &  Maître  d'HôteUvoit: 
240.  francs  par  an.  / 

Jacques  de  BulTcul ,  Ecuier  , 
Confeiller  &  Maître  d'Hôtel  de* 
M.  le  Comte  de  Cnarrolois,.avoit: 

4  Octobre  T+ir.  R  à  Dole  le  17.  Otfobrev 
141*;. 

c  Baillif  de  la  Montagne  par  lettres  paten- 
tes données  à  Argillv  le  14.  AouA  J4»f- 

d  Aroit  de  gages  ico  francs  par  mois> 
141*. 

*  Avoit  j.  francs  par  jour  141$.  Il  croîs 
Confciller  Se  Chambelan  du  Roy  &  Gouver- 
neur de  Lille  ,  Sa  Majcftç  lui  donna  éoo.  lin 
1418. 

f  Avoir  t.  francs  par  jour  de  peoflon.  lï 
(tant  grand  Panetier  de  France»  Se  Confeiller 
du  grand  Confeil  du  Roy  aux  gages  8c  penfion 
de  roo.  liv.  par  an.  1418.  Compte  de  Pierre 
Goremont ,  Receveur  gênerai  de  France  dp 

g  Par  lettres  parentes  données  à  Lille  le  9* 
Mars  t4i<f. 

h  Par  lettres  données  à  Hcfdin  le  19.  May 
1417. 

»  Par  lettres  données  à  Gand  le  i.  Juillet 
r4i«.  Le  I  oy  dont  il  éwit  Confciller  & 
Chambelan  ,  l'envoya  de  Montdidier  en  Lan- 
guedoc ,  afin  de  maintenir  le*  Villes  &  Sei- 
gneurs du  pis  dans  fon  obcïiTancefin  1417» 
Compte  de  Pierre  Goremont  /  Receveur  gt**-, 

raldttrunct,  i+ijr» 
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de  Jean ,  Duc 

deux  CCût  francs  par  an.  * 

Mcflirc  Jean  de  Loyn,  Chcva- 
Valicr »  Confcillcr ,  Chambclan. 

Jacques,Seigncur  de  Marguettc , 
Confeillcr  ,  Chambelan  ,  avoit 
200.  francs  par  an. 

Révérend  Pere  en  Dieu  Mon- 
feigneur  Charles  de  Poitiers,  Evê- 
que  &:  Duc  de  Langrcs ,  coufin  ôc 
Confcillcr  du  Duc.  b 

Regnault  de  Thoify  »  Cônfeil- 
lcr  du  Duc.  1416.  Premier  Re~ 
gijlre  cotte  f  1 4 1 1 .  fol.  t  o  3 .  ^  ' 

Robere  de  Saulx  ,  Licentié  en 
toix  ,  Confeiller.  c 

Meflïrc  Regnault.  de  Montco- 
»is,  Chevalier,  Confeillcr,  Cham- 
belan, avoit  aoo.  francs  par  an. 
,         ;  .  \  .  .  .  1  »* 

«  Par  lettres  patentes  données  à  Dijqa  le 
il.  May  i4Cf. 

b  II  ert  dit  dans  an  compte  de  1418  «pe 
M.  Ic  Duc  lui  donaa  m.  francs  &  demy  pour 
achepter  un  cheval.  Compte  de  Jean  de  N»i~ 
dent  de  1417.  fol.  ro4. 

e  Maître  Robert  de  Sao'.x ,  Confcillcr  ,  Se 
Guioc  Laurent  ,  dit  Ravote ,  Cbcvaucheor , 
partirent  le  14.  Septembre  r+i?.  pour  aller  en 
a'mbartàdc  vers  noire  S.  Pcrc  le  Pape  ,  &  plu- 
sieurs Cardinaux  ,  Patriarches  ,  Archevêques 
«c  Ev£rraes  Se  autres  Prélats  de  fainte  Egliie  , 
leur  porter  lettres  clofes  de  par  nudité  Dame 
touchsnt  ls  mort  de  mondir  Seigneurie  Duc» 
9c  le  Traité  de  la  paix  fait  encre  ledit  Duc  8t 
Je  Dauphin  »  afin  d'exécuter  les  lettre»  de  la* 
dite  paix  ,  par  la  manière  que  ledit  Daulphin 
«c  Monfcigneurk  Duc  fe  (ubmirent  à  la  Cour 
de  notre  S.  Pere  ,  en  leur  expofant  par  kdit 
Maître  Robert  le  cas  de  ladite  mort ,  aintt  & 
pet  la  manière  qu'elle  elt  adrenuë.  Compte  de 
lem»F**if»or  de-!+i9.  fo'.  iri. 

*Il  croit  Garde  des  joiaux  de  M  le  Duc 
qui  lui  donna  -400.  francs  pour  bâtir  fa  mai' 
fon.  Comft*  de  Jean  de  Seident  de  1417./»/. 
104. 

■  e  M.  le  Duc  lur  donna  too.  feus.  Il  étoic 
Chancelier  de  France  &  de  la  Reine  en  14 18. 
Compte  de  Jean  de  Noidtnt  de  1418.  fêU  104. 
Cbmfte  de  fitrre  de  Gortmont  ,  Receveur 
gtn*ra*  de  France.  14 18. 
/  Lcî  Habitans  de  Scnlis  prêccjtcm  femeot 
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MelTire  Antoine  de  la  Marche , 
Chevalier  ,  Confeiller,  Chambc-  J 
lan,  avoit  200.  francs  par  an. 

Philippe  Mugnier,dit  Jollcquin, 
Confeillcr ,  avoit  300.  francs,  d 

Le  Sire  de  Gyac  ,  Chevalier  , 
Confeiller ,  Chambclan. 

Maître  Eu  (tache  de  Latre,  Con- 
fciller du  Duc.  e 

Mcfïîrc  Jean  de  Bourbon,Che- 
valier  ,  Confeiller  ,  Chambclan. 

Maître  Philippcs  de  Morvil- 
liers ,  Confeiller.  f  , 

Maître  JeanGucrm  ,  ConfeuV 
1er.  Compte  de  Je*»  de  Noident , 
de  1412./0/.  28i. 

Maître  Jean  Rapiou/l  ,  Con- 
feiller &  Maître  des  Requeftes  ' 

de  fidélité  aoRby  &  a'M.  h;  Duc  le  n.  Sep- 
tembre 1417.  entre  les  mains  de  Meffirc  Jcatt» 
de  Luxembourg  ,  de  Maiftre  Philippe  de  Mor- 
villiers,  Jean  Gaerin  ,  CorHcillers- ,  &  <fc- 
Joan  Drofay  ,  Secrétaire  du  Duc.  Compte  de 
JoÀn  de  Ntident  de  i4if.  foi,  t8».  Il  fut  de 
noureau  ordonné  General  ,  Cotamiflaire  Se  " 
Gouyerneur  de  toutes  les  finances .  tant  en 
Languedoil  comme  en  Languedoc  «ec  fueT 
Jean  Guérir*  ,  par  lettres  patentes  de  la  Reine 
données  à  Chartres  le  14.  Novembre  T417, 
lefbuels  firent  1«  ferment  entre  ks  mains  de 
Maître  Euftace  de  L  antre  ,  Chanceiier,aut  ca- 
ges de  5,  franc»  par  Jour  chacun.  Très-PevC- 
rend  Pere  en  Dieu  Mon feif^n car  Jourdain ,  Car- 
dinal des  Urfins  ,  Légat  du  S.  Siège  es  parrieg 
de  France ,  MOftfeigneur  PEvêque  de  Baycux  , 
Maître  Philippe  de  Morvillier ,  Prefident  en 
Parlement ,  Meffoc  Jean  de  Vcrgy  .  Seigneur 
d'Aucrcy  ,  MelTire  Gauthier  de  Bauffremone , 
dit  de  Ruppcs  ,  MelTire  Ref;n.iulr  FoHcvillc  , 
Chevaliers  ,  Mflirre  Thierry  k  Rov,  Maître 
Baudes  des  Bordes ,  Secrétaire  dir'  Ror  ,  $t 
Erart  Roufteau ,  Bourgeois  de  Pariî ,  tou» 
Amen  (fadeurs  envoyés  de  par  le  Roy  nofrredif 
Seigneur ,  Sç  par  l'advis  »  délibération  de  Con» 
feil  es  parties  de  Normandie  pardrveri  k  Ro* 
d^Angkterre  <  pour  èc  en  intencion  de  poar. 
parler,  entendre  bcforvgner  avec  kr  rl'au-:: 
cunes  chofes  à  eux  baillées  par  infrtoeTron  le 
if.  Novembre,  ^r"*.  Compte  de  Pierre  Gsre-  ' 
j  mont ,  Receveur  jentrtl  it  fr**ee  de  r  iTfc, 


 *     •  -  - 
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1 1  o        Etat  des  Officiers  &  Domeftiques 

de  l'Hôtel  du  Duc.  a  Guillaume  de  Vienne  ,Ecuîeri 

Mefllre  Jean  de  Cohan ,  Chcva-  Seigneur  de  Bufly  le  Chaftel,Con- 


lier,  Confeiller ,  Chambelan. 

Maître  Guillaume  Bcrrault  , 
Confeiller.  b 

Guillaume  dcCourcellesjClcrc, 
Liccntié  en  Loix  ,  Confeiller.  c 
Compte  de  Jean  Fraignot  de  1 4 1 7. 
fol.  104. 

Melfire  Heraul ,  Seigneur  de 
Rochcbaron  >  Chevalier  ,  Con- 
feiller ,  Chambelan.  1418.  d 

Melfire  Jean, Sire  de  Cottcbru- 
ne  6c  de  Charrin ,  Chevalier,  Con- 
feiller ,  Chambelan.  e 

Melfire  Antoine  de  Toulon- 
geon  ,  Chevalier  ,  Confeiller  , 
Chambelan./ 

Me/Tire  Diego  d'Olivierc,  Por- 
tugais ,  Ecuier,  Confeiller,  Cham- 
belan. 141 8.  g 

«  Le  Duc  Tcnvoïa  avec  deux  autre*  Sei-  t 
gnems  eu  ambaflade  v«t*  le  Roy  des  Romains  i 
qui  étoit  à  Confiance.   ](  étoit  Confeiller  do  I 
Roy  &  Proûdent  au  Parlement  de  Parts.  En 
I4if.  il  fut  contraint  de  quitter  Paris.  Ctmptt 
dt Je*»  dt  Noidtnt  de  1416.  /•/.  r8  j. 

b  II  aroit  un  écu  de  penuon  par  joue  1417. 
Compté  dt  Jt*n  ¥r*ig»**  dt  1417.  /M.  *8. 
c  II  aToit  40.  franc»  par  an  i+lt  U  Duc 


Philippe  le  Bon  donna  à 
fes  filles  too.  francs. 
d  Le  Duc  lui  donna  100.  francs.  1417 


feillcr ,  Chambelan.  h 

Melfire  A  thie  de  Brimca ,  Che- 
valier, Confeiller  &  Chambelan 
de  M.  le  Duc  &  du  Comte  de 
Charrolois.  141 7.  /' 

Meilirejean  de  Rye  ,  Seigneur 
de  Corcondray ,  Chevalier ,  Con- 
feiller ,  Chambelan  du  Roy  &  du 
Duc. 

Monfeîgneur  l'Evêque  de  Châ- 
lons ,  Confeiller.  141 9.  k 

Monfeigneur  l'Abbé  de  S.  Sei* 
ne.  1419./ 

Maître  Michel  Girard  de  Cha* 
Ions,  Confeiller.  1418.  Compte  de 
Jeun  Fraignot  de  Vannée  1 4 1 9  fût. 
114. 

Melfire  André  de  Roiche,  Che- 
valier ,  Confeiller ,  Chambelan. 

*  Le  Roy  ,  dont  il  étoit  Chambelan  ,  lad 
donna  roc.  Ht.  pour  aider  à  payée  fa  rançon  > 
tuant  été  pris  par  IctAn^lois  eu  la  bataille 
d'Azincouru 

k  Hugues  d'Orges.  Ctmptt  dt  ]t*n  Frsignot 
dt  1419.  fol  8j.  Madame  la  Ducbcflè  en. 
voya  en  amhaûadc  le  14-  Septembre  1419.  ver* 
le  Roy  ,  la  Reine  fit  la  Ville  de  Troyes  ,  Maître 
Hugues  d'Orge  ,  Evcquedc  Châlons ,  Mefllre 
Jean  ,  Scigucur  de  MonUgu »  Melfire  Jacquet- 
d«>  Courtiamble .  Seigneur  de  Commar  rien  » 
Melfire  Guy  de  Bu,  Bailly  d'Auxois ,. Maître 


cxpolcr  la  grande  trabîfon  perpétrée  en  la  per 
fonne  de  rcu  mondit  Seigneur  le  Duc  Jean  » 
arin  de  etalx  encooraeci  a  avoir  &  aider  à  ma- 


•  Il  fut  fait  Maréchal  de  Bourgogne  en  \  Jean  Hue,  Doyen  d'Anton ,  Mcilirc  Guy  Ar- 
I4t8.  il  étoit  Chambelan  du  Roy,  lequel  lui  |  menier ,  Docteur  en  1  ois  ,  Maître  Lambert 
donna  1000.  francs  par  lettres  patentes  don-  f  de  Saulz.  Gouverneur  de  liChanceletie  dit  Do« 
nées  en  (on  Confcil  le  11.  Décembre  141  S.  ché  de  Bourgogne  ,8c  Maître  Jeandc  Terrant» 
/II  étoit  Gouverneur  de  Champagne  &  de  '  Confeiller  du  feu  Roy  8c  defêu  M.  le  Duc,  leur 
Bric ,  il  mit  en  la  puiffanoe  du  Roy  le  Château 
du  Chattellier  en  Champagne.  Il  avoit  t. 
francs  de  gages  par  jour  pour  autant  de  temps 
qu'il  icroïc  en  l'Hôtel  dudit  Duc  ,  par  lettres 
données  à  Provins  le  i.  May  1419. 

g  II  étoit  Ecuier  du  Roy  de  Portugal  :  il 
amena  à  M.  le  Duc  de  la  part  dudit  Roy  une 
Nef  armée  à  l'Eclufe.  Le  Duc  donna  au  patron 
de  la  Nef  Gx  tafles  d'argent. 

h  H  avoic  100.  francs  de  penfioo  par  mois  par 
luttes  donnée*  à  Pontoiië  le  13.  juillet  141;. 


encouragea 

dite  Dame  la  Duchefic  »  8c  Monfeigncur  le 
Duc  Philippe  Ion  fils  U  punition  dudit  mexTait , 
telle, que  Je  cas  le  requiert.  Compta  de  Jt*m 
,lr*tg9»t<U 141?./»/.  ijj. 

1  Jean  de  blaifop ,  il  étoit  du  Confcil  de  la 
Duchcflc.  Compte  d$  fin»  Frs&Ht  d$  141$» 
foU  8j. 
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de  Jean ,  Duc  de  Bourgogne,  m 

.  Robert  de  BaUUux,,  Confeil-  t  MeOirc  Andry  de  VaHnsk  Ghc- 
ler.  141*.  *  valicr,  Confeiller  ficChanjoelai 

Frcre  Jean  JacquciTon .  Jaco-  du  Roy  6c  du  Duc.  Compte  de 
lia  ,  Do&eur  en  Théologie  »  Con-  fitrrt  Goremont  y  Receveur  gtne- 
fcilJer.  b  r*l  Ae  France.  1418. 

Mcflke  Jean  d'Argento*  Doc-*    Meflire  Harduin  de  Lannoy  , 


teur  en  Loix ,  Doïende  Langres, 
Confeiller.  c 

MeiTireJean  Seigneur  de  Cour- 
celles  &  de  S.  Lyebaut,  Clic  va- 


Chevalier  •  Confeiller  ,  Cnambe- 
lan  du  Roy  &  du  Duc.  141  %.h 

Aymé,  Seigneur  de  Château- 
viez  &  de  Bci  jen,  Confeiller  ôc 


lier  ,  Confeiller  ,  Cbambelan  du  Chambelan  du  Duc.  1418./' 


Roy  &  de  M  le  Duc.  1418.^ 

Maître  Gilles  de  Clamecy,Con- 
feiller  du  Roy  &  du  Duc.  1 4 1 8.  e 
Maître  Jacques  Branlart, Con- 
feiller du  Roy ,  de  la  Reine  &:  de 
M.  le  Duc.  1418./* 


Maître  Geoffroy  de  Mawprivc  ; 
Confeiller.  1417.  It 

Maître  Guillaume  le  Changeur  , 
Confeiller.  1417./ 

Me/Tire  Henry  de  Champdivcrs  * 
Chevalier,  Confeiller  ,  Chambc- 


Maitrc  Jean  le  ClerCjConfeiller   landu  Roy  &  du  Duc.  141 8. 


du  Roy  &  du  Duc.  1 4 1 8.  £ 

a  II  écoit  Receveur  gênerai  de  toutes  les  fi-  . 
Bances  de  M.  le  Duc. 

b  M.  le  Duc  l'cnvoïa  à  Fnbourg  pour  affai-  I 
tes  de  confequenec ,  Mars  141?.  Compte,  it  I 
Jean  Fraigntt.  141 9.  /»/.  1  j  1. 

c  Auditeur  d'jppeautx  à  Bcaune.  Comptt  it 
Jt*n  Moijjon  it  1419.  fol.  3 1. 

d  II  fut  un  des  Ambaffadcurs  du  Roy  cjuî  al- 
lèrent à  la  Tombe  entre  Bray  fur  Seine 3c  Mon- 
ter  eau  faultYonne  ,  pour  traiter  de  la  paix  du 
Royaume  1  Avril,  Miy  ,  juin  1418.  II  avoit 
du  Roy  1 00.  francs  de  penuon  en  qualité  de  fou 
Confeiller. 

e  Fut  envolé  à  la  conférence  qui  fe  tenoit  à 
la  Tombe  entre  Bray  fur  Seine  &  Monrereau- 
fault  Yonne  pour  la  paix  du  Royaume.  Maître 
Cilles  de  Clamecy  ,  Confeiller  du  Roy  en  fon 
Parlement  à  l'an  s  ordonné  ,  commis  &  établi 
Prcfidcnt  à  Troycs  par  lettre*  patentes  de  la 


Maître  Jean  Perrier  ,  Con«.  m 

&  avec  eux  tournes  Confcilîcrs  &  Officiers  du 
Roy  noftrc  Sire,  firent  allez  tôt  après  pour  yc- 
ilir  à  Paris  Comf1 1  it  Fitrrt  Goremont,Rece- 
vmr  g.ntral  dm  Rejaume  it  1417.  1418» 
Dans  le  même  compte  il  eft  dit  que  le  Roy  lui 
donna  400  Uv.  en  coufiderauon  qu'il  fut 
contraint  de  quitter  fa  mai  fou  pendant  deux; 
ans ,  à  caufe  qu'il  étoit  ferviteur  du  Roy  pen- 
dant la  lédition  à  Paris. 
f\\  fut  envoyé  à  la  conférence  qui  fe  tenoie 
entre  Bray  fur  Seine  Se.  Mon  te  rc  au  tauk- Yonne. 
Comf1 1  it  Fiirre  Goremtnt , Receveur genertl 
it  France.  1418.  H  avoir,  éo.  f.par  jour. 

g  II  alla  à  Bray  fur  Seine  avec  les  Ambafla- 
deurs  qui  y  furent  envoies  par  la  Reine  Se  par 
M.  le  Duc.  Cemptt  it  Fitrrt  Cortment >Rt- 
civtur  gtntral  it  Franct  it  1418.  il  avoie 
1  Co*  fols  par  jour. 

<!     li  II  fut  envoie  en  Navarre,  Languedoc  p 


Roy  ne ,  ayant  pour  l'occupation  du  Roy  le  gou-     Foix  &  Dauphiné  pour  les  affaires  du  Roy. 

ics  à  Tro)  es  le        i  Commis  à  la  garde"  Se  gouvernement  d<a 


^ernement  du  Royaume,  données 
1.4.  Février  ^17.  fur  payé  deùs  gages  &  droits 
de  manteaux  »  de  même  que  le  premier  Prciî. 
dent  du  Parlement  de  Paris  ,  fuivsne  la  certi- 
fication de  Mcflcigncurs  de  la  Chambre  des 
Comptes  de  Paris  que  lcfdites  gages  font  de 
500-  Hv.  pariffs  par  an ,  &  fut  paie  depuis  la 
datedefdires  lettres  jufques  au  6.  Juillet  fui- 
Tant  1418  que  ledit  Parlement  de  Troyc  cefla 
pour  caufe  du  parlement  d'icelle  Ville,  que  la 
Royaç  &  Monfci^nçui  le  Duc  de  Bourgogne  , 


la  Ville  de  Troyes. 

k  M.  le  Duc  l'cnvoïa  â  Amiens  su  ftfjet  du 
Siège  de  Senlis  1417.  environ  Pâques.  Comptt 
it  Fitrrt  C  or t  mont  ,  Receveur  gtntr+l  i* 
France.  1417. 

/  Auditeur  d'appeaulx  pour  l'expédition  de» 
Caufcs  criminelles  par  lettres  du  18.  Fcvriec 
1417.  aux  gages  de  100  francs.  Comptt  i* 
it  Jean  Mtijjon  ie  1418.  fol.  j.7. 
m  Fax  leuies  données  à  S.  Denis  le  îd, 
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Sire  Jacques  delà  Viezvillc,  Makre  Jean  Jacquelin  ;  Coft-f 

Ecuier  ,  Conseiller  du  Roy  &  du  ieillcr.£ 

Duc.  «  Maître  Jean Thevenon,  Con«0 

■   Maître  Thiery  Gerbodc ,  Con-  Pierre  de  Montbcrtault,  Con* 

feillcr.  Compte  de  Jean  de  Noident  feillcr  du  Roy  &  du  Duc.  h 

de  141 7.  fol.  252.  Ferry  de  Hangeft  ,  Concilier.' 

•  Maître  Guillaume  Bataille,Con-  Guillaume  Bonicr  eu  Bovicr  j 

feiller  b  G)nfeiller. 


Maître  Jean  de  Rochefort , 
Ecuier  ,  Confciller.  c  Compte  de 
Jean  More  al  ^  1413. 

Maître  Jean  de  Bcfac ,  ConfeuV 
1er.  d 


Quentin  le  Blond ,  Confciller; 
Simon  de  Fourmille,  Confeiller. 
Alard  Dcfobcaux  ,  Confeiller. 
Hicrofme  Belara ,  Confeiller. 
Philippe*  de  Perches  de  Char^" 
Mefllrc  Erartdu Four,  Seigneur  rôles , Confciller,aux  gages  de  50t 
d'Ail'cn ville  ,  Chevalier ,  Confcil-  florins. 

Pierre  de  Courlon, Confciller. 
Jean  Sacquépée,  Confeiller.  i 
Maître  Jean  Bonnoft,  Concr.  k 

•  Baillif  d'Amont  au  Comté  de  Bourgo- 
gne ,  aux  gages  de  170.  li*. 

/  En  1408.  Il  croit  Lieutenant  du  Baillif 
de  Clnlons.  Compte  de  Niçois*  Champenois 
de  1408. 

/  Auditeur  d'appeaulz  ,  commis  'pour  le* 
caufês  criminelles ,  aux  gages  de  100.  francs. 
Il  mourut  le  ji.Aouft  1417.  Compte  dt  Jeam 
Fraignot  de  141  r.  Il  laifla  un  fils  de  fou 
deuxième  mari  âge,  nom  me  Jean,  qui  herira  de 
la  moitié  de  fes  biens ,  6c  du  premier  mariage 
il  eut  Heliotte  &  Eftiennote  Jacquelin  ,  qui 
furent  héritières  de  l'autre  moitié*.  Girart  Ja- 
que lin  de  fieaune  fut  leur  Tuteur.  Compte  d» 
Jean  Fraignot  dt  1417. 
h  Intendant  des  finances. 
$  Intendant  des  finances.  Compte  de  Jean 
de  Ktident  de  1410.  fol.  <i. 

*  Maître  dc«  Comptes  à  Befançon.  A  Me 
Jean  Boooft  de  Befançon  ,  qui  deu  lui  é:oit 
pour  fes  gages  d'un  franc  par  jour  delTervi* 
par  15.  jours  entiers  commençant  le  18.  jour 
de  Septembre  1408.  6t  fini  (Tant  le  10  Octo- 
bre enfuivant ,  pour  eftre  allé  de  Dijon  audic 
Befançon  ,  6c  demouré  illec  avec  6e,  en  la 
compagnie  de  M.  le  Chancelier  6c  de  (on  or- 
donnance ,  pour  avoir  advis  fur  le  fait  de  (a 
Chambre  defdîts  Comptes  nouvellement  or- 
données par  Monfeigneur  le  Duc  audit  Be- 
fançon, à  raifon  d'un  franc  par  jour,  1  j.  francs» 
Compte  de  <}tfiilM»m  Qtvillj.  1408. 


Jcr.  e 

-  Maître  Efticnne  Baftin,  Con- 
feiller./ 

Juillet  1147.  Premier  Reiiftn  eotti -f  141?. 

fol  IJf. 

a  II  étoit  en  141t.  Confciller  gênerai  du 
Roy  fur  le  fait  des  aides  ordonnées  pour  la 
guerre  ,  &  par  lettres  de  la  Reine  du  îé.  Juil- 
let 1418.  fut  ordonne  Gouverneur  gênerai  des 
finances  aux  gages  de  600.  Ht.  6c.  6.  francs 
par  jour  d'extraordinaire,  lorfqu'll  fera  quel- 
que voïage  pour  le  fervice  du  Roy.  Ce  Sei- 
gneur demeuroie  proche  Terouanne.  Compte 
de  Pierre  Gorement  ,  Receveur  gênerai  de 
Tritnce  de  1418.  Il  fut  recompenfé  de  3000. 
Kv.  pour  avoir  étc'  contraint  de  fortir  de  la 
Ville  de  Paris  depuis  fix  ans  ,  &  n'y  étoit  re- 
tourne' qu'en  la  compagnie  de  Monfeigneur  le 
Duc  de  Bourgogne  avec  plufieurs  hommes 
d'armes  &  de  trait.  Compte  de  Pierre  Coré- 
en ont ,  Receveur  gênerai  de  France  de  14 18. 
Il  aflïfta  à  la  conférence  qui  fc  tenoit  à  la 
Tombe  entre  Bray  fur  Seine  &  Monterciu,  4 
raifon  de  cent  fols  par  jour.  Compte  de 
tierre  Gtremtnt ,  Receveur  gênerai  de  Fran- 
ce. 1418. 

b  Vit  lettres  données  à  Salins  le  j .  Février 
1414.  Compte  de  (ean  Nario  de  1414. 

c  BaiHy  d'Auxois  aux  gages  de  100.  francs, 
te  Duc  le  nomma  Auditeur  d'appcatilx  le  n. 
Décembre  1411.  Premier  Regijlre  cette  f 
141  j.  fol.  109. 

d  II  avoir  roo.  francs  de  penfion  ,  par  Ice- 
ères  données  à  Troycs  le  ti.  Janvicx  1417. 
Compte  de  Jet»  de  14 17.  fol. /», 


JrlcflirQ 
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ie  Jean ,  Duc 

Mcflîre  Guy  de  Salins  ,  Che- 
valier ,  Confeillcr.  Premier  Regif- 
tre  cotté  f  1411.  foi,  94. 

Maître  Guillaume,  Cnambelan, 
Confeiller.  Compte  de  Regntttlt 
de  Thoify  de  141 4.  fol.  36. 

Maître  Uon  de  Nofcroy ,  Doïcn 
<Je  Befançon.  * 

Maîtres  des 

Me  Guy  Armcnicr ,  Confeiller, 
"Maître  des  Requcftes  de  l'Hôtel,  b 

Maître  Raoul  le  Maire.  Compte 
dejean  de  Prefjy  de  1 40 y.  fol.  175. 

Maître  Jean  Langret.  e 

Maître  Jean  Petit ,  Cordelier  , 
s  00.  francs  de  penfion  par  an. 
Compte  de  Jean  de  Prejjy  ^1408. 
fil.  54. 

Maître  Philibert  de  Mont  jeu. 
premier  Regifire  de  Dijon  cotté  t 
14.06.  fol.  71.  Compte  de  Jean  de 
gVoident  de  14.ic.fol.  62. 

Maître  Jean  Mercier,  d 

Philippe  de  Morvillers.  Compte 

«  M.  le  Duc  eovoïa  à  Confiance  le  3  Oclo- 
bte  141t.  pour  le  fait  de  la  proportion  de  feu 
Maître  Jean  Petit,  Mc  Lion  de  Nofcroy  , 
Doïcn  de  Bc  fa  ri  cou  ,  Maitrc  Jean  Rapiot  , 
Maître  Thiciry  le  Roy  ,  Frète  Jean  de  la  Pa- 
luc  >  litcuc  de  S.  Jean  de  Lyon  ,  Se  Jean  Ar- 
xaultfon  valet  de  Chambre.  Compte  Je  Jean 
de  Heidtnt  de  Uif. 

•  b  Fut  nomrné  par  h  Reîne  premier  Prefidcnc 
tiu  Parlemer.t  qu'elle  oublie  à  Troye  ,  aux  ga- 
ges de  60.  f.  pat  jour, premier  Mars  1+17. 

c  Un  compte  de  141 1.  di:  que  Maître  Jean 
Langret ,  Confeiller  de  M. le  Duc,  efleu  Evo- 
que de  Bayeux  ,  eut  40.  fols  parifîs  par  jour 
pour  ft.  jours  depuis  fa  fortic  de  Befançon  f 
3c  fon  léjoura  Paris  ,  vallant  117.  francs  & 
deroy. 

^Ileftoit  de  Mafcon.  M  le  Duc  luidon- 
noit  x-  francs  par  jour  ,  lorfqu'il  vacquoitàfcs 
affaires  :  il  fut  de  l'ambaflade  de  Bray.  60.  fols 
par  jour.  1 4 18.  Maître  Jean  Mercier,  Con- 
feiller de  M.  le  Duc ,  vint  de  Mafcon  à  Di- 
jon vers  Madame  la  Duchcflc ,  aJin  qu'elle 

Tome  IL 


de  Bourgogne  -  nj 

Maître  Jean  de  laKaîtulle,Coner, 
Maître  Nicolas  ,  Confeiller  , 
Maître  des  Rcquef.cs  de  l'Hôtel 
par  lettres  patentes  du  22.  Juin 
1419.  aux  gages  de  2.  francs  par 
jour,  quand  il  travnilloitpour  les 
affaires  dudit  Duc.  Compte  de  Jean 
Fraignot  de  1 4 1 9 .  foL  131. 

Requefles, 

de  Jeun  de  Noidentje  1 4 1  <£.  fol, 
281.  [ 
Jean  Roi  in. 

Jean  Rapiouft.  Compte  de  Jean 
de  Noident  de  1 41 6.  fol,  283. 

Richart  de  Chancey  ,  Confeil- 
ler ,  Maître  des  Rcqueftcs  de 
l'Hôtel.  Compte  de  Jean  Perron 
1410.  1411. 

Jean  de  Thoify. 

Jean  de  Mailly.  e 

Guy  Gclinier. 

Nicolas  Raolin.  f 

Henry  Gredals.  g 

envoyait  audit  Mafcon  M.  le  Chancelier ,  poof 
recevoir  le  ferment  dcfdits  Habitans  au  moi* 
d'Aouft  1417.  Drue  Marécbal  ,  Maître  des 
Comptes  y  fut  envoie  avec  plulîcurs  beigneur» 
par  Madame  la  Duchcue  pour  recevoir  &  or- 
donner des  deniers  du  Roy  ,  tant  de  fbn  Do* 
mainc.  que  Aides  &  tailles  ,  pour  rcfi/ler  aux 
dampnablcs  propos ,  volontés  &  entreprifet 
des  ennemis  du  Roy  8C  de  M.  le  Duc  ;  comme 
d'autres  perfonnages  devers  Lyon  ,  pour  mou. 
voir  &  rcduùc  les  gens  d'Eglifc  ,  Bourgeois  &c 
Habitans  ,  afin  dWx  déclarer  8c  adhérer  avec 
M.  le  Duc  au  bien  du  Roy  &  de  fon  Royaume. 
Comp't  de  Je»n  Fraignot  de  1717  fol  jis. 

t  11  étoie  auffi  Confeiller  &  Maître  des  Re- 
qucftcs du  Roy  i  il  fur  envoie  vers  le  Roy  dej 
Romains  pour  des  affaires  très- importante*  qui 
jçjardoicnt  le  Roy  5c  fon  Roïaumr. 

/Ilavoit  x.  francs  par  jour,  lorlqu'il  vae- 
quoic  aux  affaires  du  Due*  Compte  de  Jcm* 
Fraignot.  14I9.  fol.  1  j  1 . 

g  ME  Henry  Gredals  (  ou  Grodals ,  félon 
quelques  compte»  )  Doïza  de  Licgc  ,  &  MciJjjo 

v  P 


Digitized  by  Google 


1 14      Etat  des  Officiers  &  Domeftiques 

Secrétaires. 

Maître  Jean  de  Drofay,  pre-  Robert  âe  Bailleur.  141  i.fol.  3  fi", 

micr  Secrétaire  du  Duc.  a  Compte  Jean  de  la  Kcy  tulle.  Compte  de 

de  Jean  de  Noident  de  1417./0/.  Robert  de  Bailleur  de  1+11.  fol. 

282.  90.  e 

Jean  Bontioft.  Compte  de  GuiU  Maître  Quentin  Menart  fComp- 

laume  Chevilly  de  140^.  foL  2  9.  te  de  Robert  de  Bailleur  de  1 41  ù 

Jean  de  Maroilles  ,  b  Secrétaire  fol  90. 

du  Duc  &  de  Madame  la  Ducbcfle.  Jean  Fortier.  Compte  de  Robert 

Compte  de  Jean  de  Pre tfj  de  1407.  deBailleurde  141  x.fol.s  }.Comp* 

fol.  8j.  te  de  Jean  Nario  de  1410. 

Maître  Jean  de  Saulx.  e  Compte  George  de  la  Boede.  Compte  de 

de  Jean  Moijj'on  de  1 4 1  5  .fol.  44.  Robert  de  Bailleur  de  1 4 1 1  .fol.  93. 

Premier  Regtfire  cotté  f  1 4 1  o.jol.  Jean  Scguinat.  g  Compte  de  Jean 

fil.  Compte  de  Jean  de  Preffy  àt  Moifion  de  141 4.  fol.  1 1 . 

1407. fol.  8  y.  George  d'Oftcnde.  hCompte deRo- 

Maître  Guillaume  Vignier.  d  bert  de  Bailleur  de  141  z.fbl.  10 

Compte  de  Jean  de  Prefy  de  1407.  Maître  Jean  de  Vellery  >  Secre* 

fol.  8 y.  taire  du  Roy  &  du  Duc.  /  Compte 

Guillaume  la  Certe  ;  il  avoit  dejean  de  Noident  de  1416*.  fol.  s& 

100.  francs  de  penfion.  Compte  de  Jean  Sarcotte  (  ou  Sarrotte.  ;  il 


Guillaume  ,  Seigneur  de  Bonnicre»  &  de  Thieu- 
loye ,  allèrent  avec  Monfeigneur  de  Brabant  » 
Madame  de  Hainau'.t ,  M.  l'Evéque  de  Tour» 
nay  >  les  Députez  des  trois  Etats  de  Flandres 
i  Compicgnc ,  Scnlis ,  S.  Denis  &  à  Parts 
four  l'acconipliflement  du  traité  de  paix  com- 
mencé par  le  Roy  devant  la  Ville  d'Arras  aux 
mois  de  Janvier, Février  Se  Mars  14.14. 

*  Il  étoit  encore  Secrétaire  de  la  Reine  >  au 
lieu  de  Maître  Jean  Picatt ,  par  lettres  pa- 
tentes de  la  Reine  données  à  Auxerre  le  10. 
Décembre  14 17.  Compte  de  Pierre  Gtrtmont  , 
Receveur  gênerai  du  Roy.  1417. 

i  Garde  des  Chartres  de  M.  le  Duc ,  par 
lettres  du  6.  May  1409. 

c  II  étoit  Audiencier  du  Duc  qui  lui  donna 
100.  francs  pour  foûtenir  les  frais  qu'il  lui  con- 
droit  faire  en  fort  office.  En  1418.  le  Duc  lui 
donna  roo-  francs.  Compte  de  Jean  d*  Noi- 
dent de  1411.  fol.  itf. 

d  l\  fut  fait  prifonuicr  le  16.  Janvier  141  r. 
entre  Ligny  Se  Crecy  en  Brie  par  les  gens  du 
Comte  d  Armagnac.  En  141*.  il  e'toic  Trcfo. 
lier  des  guerres  du  Roy  :  il  fift  entrer  des  vi- 
vres dans  les  Châteaux  de  Vincennes  &  de  la 

BiftiUc.  H  avoit  ;ç>  cela  de  peafion.  U  ail* 


par  ordre  de  M,  le  Duc  au  mois  de  Mars  14 m, 
a  Laon  pour  mettre  à  prix  de  par  mon  dit  Sei- 
gneur la  Comté  de  Roucy,  que  le  Roy  y  failbit 
vendre  par  décret.  Chambre  dti  Comptes  du 
Taris  1418.  Compte  de  Robert  de  Bailleur 
de  1411./»/.  70. 
«  Il  étoit  de  Lille» 

/  Il  étoit  auffi  Secrétaire  de  M.  le  Coince 
de  Charrolois  ,  Contrôleur  de  la  depeute  de 
Madame  laDuchefle  i  il  fut  dans  la  fuite  Ar- 
chevêque de  Bcfançon.  Le  Duc  lui  donna  100. 
francs.  Compte  de  Jean  de  Noident  de  1417» 
fol.  148. 

g  Clerc  des  Offices  de  M.  le  Duc.  Le  Due 
lui  donna  ioo.  francs  ,  plus  lui  donna 
francs  Se  demi  pour  avoir  un  cheval.  Compte 
de  Pierre  Mace  ,  Commis  à  la  recepte  géné- 
rale de  1414.  /*/.  98.  Compte  de  Jean  de 
Noident  de  T417.  fol.  104. 

h  M.  le  Duc  lui  donna  roo.  écas.  Cempte 
de  Jean  de  Noident  de  141c  fel-  104. 

1  Maître  de  la  Chambre  aux  deniers.  Le 
Roi  lui  donna  rO0.  Uv,  pour  le  dédommager 
des  pertes  qu'il  avoit  faites  à  Paris.  Compta 
de  Pierre  Goremont ,  hXtctvttsf  gtntral  i* 

ïr*wei<  1418* 
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tvoit  1*0*  francs  par  an  par  lct-  te  de  Jean  de  Noident  de  1418, 

très  données  àParis  1 5 .  Mars  1412*  fol.  1  o  < . 

«  Compte  de  Jean  de  Noident  de  Jacques  Yfambcrt.  Compte  de 

141 6.  fol.  56.  Jean  de  Noidentde  141 8./0/.105. 

Baudc  des  Bordes,  b  Compte  de  Guillaume  Doré. 

Robert  Bailleur  de  1412.  fol,  101.  Guillaumcde  Lucques. 

Thomas  d'Orgelet,  c  Le  Duc  Jean  Faraz.  Compte  de  Nicolas 

lui  donna  50.  francs.  Compte  de  Champenois  de  1408. 

Jean  de  Noidentde  141 7.  fol.  104.  Regnault  Brcnot.  Compte  de 

Jean  de  l'Elchcrul.  d  Jean  Fraignot  ^  141  S-  141*- 

George  de  Mare  ««de  Marc,  e  Guillaume  Baudot.  Compte  de 

Rolant  du  Bois.  Compte  de  Ro-  Jean  Morcal  4*  141 3. 

bert  de  Bailleur  de  1412.  fol.  115.  EfticnncLombart.Cw»^*  de  Ro+ 

M.  le  Duc  lui  donna  100.  francs,  bert  de  Bailleur  de  141 1. fol.  101. 

Compte  de  Jean  de  Noident  de  141 7.  Thomas  BoucfTeau ,  Secrétaire , 

fol.  104.  par  lettresdu  20.  Septembres  18. 

Pierre  Robclot.  Premier  Regif-  Compte  de  Jean  Fraignot.  I4I9* 

ère  eotté\  1408.  fol.  79.  fol*  143. 

Guillaume  Gcnte./  Guillaume  le  Bois,  h  Compte  de 

Guerard  de  Pacy .  g  Jean  Motjfon  de  1 41 4.  f»l-  * 1  • 

Jean  Hébert.  Compte  de  Jean  de  Jacques  deTcmplenne  {ou  Tcm- 


pleuve.  )i 

Jacques  l'Obigols.  k 
f  lercs  des  Secrétaires  du  Duc. 
André  de  la  Vacquerie  ,  Clerc  des  Secrétaires  du  Duc  /  Compta 

de  Jean  de  Noident  de  1417  fol.  104* 

c  Clerc  ,  Notaire  X  Secrétaire  du  Roy  i  le 
Duc  lui  donna  100.  francs.  Dans  un  compte, 
il  eft  appelle  Grorge  de  Mair.  Compte  de  /<*» 
de  Ntident  de  141 6.  fol.  104-  Compte  de  l* 
Chambre  de  Paris  rendu  par  Pierre  Gortmcnt 

/■Clerc,  Notaire  &  Secrétaire  du  Roy.  M, 
le  Duc  lui  donna  ioo.  francs.  Compte  de  fea» 
de  Noidentde  141  r.  fol.  104*  , 
g  M.  le  Duc  lui  donna  60.  francs.  Comité  dé 
Jean  de  Noident  de  14 1 1 .  foi  104-,  _ 

h  II  étoit Secrétaire  de  Madame  U  DuchcHe. 
Compte  de  fean  Fraignot  de  1419./*/.  »4J- 
i  Aumônier  du  Duc.  _ 
*  Dans  un  compte  de  la  Chambre  de  Tans  il 
eft  nommé  Jean  &  qualifié  Clerc  ,  Notaire  & 
Secrétaire  du  Roy.  Ccmpte  de  Pierre  Gère- 
mont ,  Receveur  gênerai  de  *>«»<*'•  U»'-  „ 
/  M  le  Duc  donna  fia  rafles  datent  ver- 
rées  pefans  dix  marcs  à  l'en  faut  de  Maître  Guil- 
laume Vignicx  fou  Secrétaire ,  lequel  a  onait 

P  ij 


"Noident.  1418-/0/.  10  5  • 

Martin  le  Fcure  ou  Fcvre.  Comp~ 


*m  Maître  de  la  Chambre  aux  deniers  de  M. le 
Comte  de  Charrolo's  ,  &  commis  à  faire  ladé- 
penfe  &  celle  de  Meidamoifcllcs  les  Cœurs. 

b  11  étoit  Notaire  &  Secrétaire  du  Roy.  Il 
fut  un  des  Ambaiîadcurs  oui  allèrent  a  Bray 
au  fnjet  de  la  paix  :  il  avoit  60.  C  par  jour. 
1418.  le  Duc  lui  donna  zoo.  francs.  Compte 
eie  Jean  de  Soidtnt  de  1417.  fol.  \o+.C9mpte 
et»  Pierre  Goremont ,  Receveur  gênerai  de 
France.  14 18. 

c  II  étoit  Secrétaire  de  la  Reine.  Il  alla  à 
Dijon  &  à  Châtillon  par  ordre  de  la  Reine  , 
pout  conférer  avec  M.  le  Duc  de  Bourgogne 
fur  des  attaires  fecrettes.  U  étoit  auflî  Secré- 
taire du  Roy.  Compte  de  Pierre  Gertment , 
Receveur  gênerai  du  Royaume  de  141 8.  Il  fut 
trouver  M.  le  Duc  de  Bourgogne  à  Dijon  &  à 
Châtillon  au  mois  de  Juin.  1418.  de  1a  part 
de  la  Reine  pour  affaires  fcciettcs.  Compte  d» 
Pierre  Goremont ,  Receveur  gênerai  de  Prime» 
4*  1418. 

d  M.  le  Duc  luidowii  100.  cc*s.  Qêmpti 


1 1  é        Etat  des  Officiers  &  Domeltiques 

de  J.  de  Noidcnt  de  1 41  g  .fol.  5  7.   taires.  Compte  de  Jean  de  Noideni 
Janin  Coquet,  Clerc  des  Secrc-  de  l'année  141 8.  fol.  57. 

Greffier.  Huiffiers. 
CONSEIL    DE    G  VERRE. 
CONSEIL    DES  FINANCES. 

» 

Intendants  des  Finances. 

Pierre  de  Montbertault,  Tre-  giftre  cotte  t  1407.  fol.  74. 

fbrier  &:  Gouverneur  général  de  Joceran  Frcpier  de  Châlonsfur 

toutes  les  finances.  1 40  s .  a  Comp-  Saône .  Confeillcr  ,  Treforier  & 

te  de  Guillaume  Chtvilly.  1405.  Gouverneur  des  finances,  c  Pre- 

fol.  29.  mtrRcgiflrc  cottc-\  141  3. fo\.\ cj. 

JeanChoufat,Confeiller,Tre-  Jean  Saquépcc  ,  Confciller  , 

foriçr  &  Gouverneur  général  de  Treforier  &  Gouverneur  des  fl- 

toutes  les  finances  b  Premier  Rc-  nanecs.  d 

Provisions  de  la  Charge  de  Treforier  ,  Gouverneur  &  Receveur 
gênerai  de  Monfcigncur  le  Duc  de  Bourgogne  en  faveur  de  Jehan 
Choufar,  Confciller,  conrenans  que  le  Duc  ,  dcl'advis  de  fon  grand 
Confeii  avoit  inftitué  ledit  Choufat  fon  Receveur  gênerai ,  avec  pou- 
voir d'aller  6c  chevaucher  en  &  par  toutes  fes  terres  6c  Seigneuries 
pour  lcdtr  faire  de  fes  finances  ,  toutes  fois  qu'il  lui  plairoit,  où  &:  bon 
&  expédient  ,  où  meftier  lui  fembleroit ,  de  commettre  à  ce  »  y  en- 
voyer tant  de  Commiflaires  &  Vifitcurs,  &  tels  qu'il  vou'droit  &  re- 
garderait qu'il  feroit  bcfoingôc  neceflité  ,  de  veoir  &  vifiter  toutes  les 


Seigneur  feva  far  fonts  au  mois  de  Novem- 
bre 1409  au  prix  de  t.  fr.mcs  le  marc.  Dans 
un  compte  de  Pierre  Gorcmont,  Receveur 
gênerai  des  finances  de  France  il  eft  rapporté  ce 
qui  fuit  fol.  177  A  Maître  Guillaume  Vignicr  , 
Treforier  des  guerres  du  Roy  nottre  Suc  Se 
compère  dudic  Seigneur  foo.  lîv.  que  iccllui 
Seigneur  par  fes  lettres  patentes  du  4.  Oclobre 
J418.I1Ù  adonne"  de  fa  grâce  cfprcial  en  faveur 
&  confideration  de  ce  que  iceliui  Seigneur  de- 
puis n*a  guercs  avo:t  fait  tenir  fur  les  laints 
fonts  de  battcfmc  en  l'Eglifc  SPol  à  Paris  le  fil* 
dufit  Treforier  ,  &  lui  avoit  donné  Ton  nom 
audit  bnttefme.  Compte  de  lesn  de  Koident  de 
1409  fol  izj»  M  eft  dit  dans  un  compte  de 
Jean  Fraignot  de  141  f.  fol.  iro-  que  Maître 
Guillau  ne  Vignicr,Sccretairc  de  M  le  Duc,  tut 
rrispr.(b  nïc  le  <f>  Janvier  i4rr  parlesgens 
du  Comte  d' Armignac,ennemis  de  M  le  Duc  , 
«joue  Ligny  &  CiccveaBue ,  M,  k  PlK  lui 


1 


donna  foo-  t'eus  d'o-r  pour  payer  fa  rançon* 
Compte  de  Jean  été  NoiJcnt  de  141  f.  /•/. 
104. 

«  Il  ctoit  Confciller  du  Roy  &  du  Duc  ,  & 
avoir  foo.  écus  d'or  de  pcnûon.  Compte  di 
Jeande  Preffy  de  1407  foi  6o- 

b  M.  le  Duc  par  fes  lettres  patentes  don- 
nées en  fon  Hôtel  d'Artois  à  Pari*  le  t8  No- 
vembre i40f.  lui  donna  foo.  ccus  d'or  de 
penfioa  ,  &  i.  francs  par  jour  de  gages  ,  quand 
il  vacquoit  à  fes  finances  hors  de  u  maifbn  à 
Dole.  Il  étoit  nat;fdc  Polgny  au  Comté  de 
Bourgogne.  Compte  de  tan  Choufat.  I40f. 
fol.  1.  Compte  de  le*n  de  Preffy  de  1407.  fol. 
j6.  Compte  de  G.  CheviUy  de  1407./*/  80. 

e  II  avoit  1000.  franrs  par  an  de  penfion 
par  lettres  du  if.  Aouft  14 10  Compte  dejttm 
d*  U aident  de  1410.  foi.  61. 

d  Avoit  foo.  francs  de  penfion  1410» 
C90tt4  tt'J'4*  df  XWifm  <t*  H»0«jW«  *h» 
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lois  &LÛ  fouvent  qu'il  vouldra,  les  Etats  du  Mailrrc  de  la  chambre 
aux  deniers ,  &dc  touslçs  autres  Receveurs  ,  Treforiers  ,  Grcnctiers 
&  $aillifs  ,&  de  tous  autres  qui  fe  feront  entremis ,  ou  entremet  tronc 
de  faire  recepte  du  fait  de  fes  finances ,  de  les  pour  ce  mander ,  &  faire 
venir  devers  lui  ,  &  les  contraindre  par  toutes  voies  &  manières  deucs 
&  raifonnables  >  Se  par  fufpcnfion  de  leurs  offices  &  provifions  d'au- 
tres en  leurs  lieux  ,  fe  meftier  eft ,  &  jufquesà  tant  que  autrement  pae 
lui  en  fuft  ordonné,  de  bailler  lettres  certifrkatoircs  à  ceulx  que  ledit 
Treforicr  &  Gouverneur  gênerai  des  finances  aura  mande'  devcrslui, 
ou  qui  auront  fait  aulcuns  voyages  par  fon  ordonnance ,  des  journées 
&  temps  qu'ils  auront  vacqué  pour  ledit  fait  de  finances,  afin  d'en 
avoir  mandemens  de  lui  tels  qu'il  appartiendrait  i  de  faire  venir  ens 
par  fes  defeharges  &  letttres  tous  les  deniers  defdites  finances ,  & 
faire  faire  toutes  manières  de  contraintes  qui  feront  neceflaircs,  de 
apporter  tous  les  deniers  pardevers  lui  quelque  part  qu'il  foit ,  &  là 
où  il  fera  beloing  &  ncceflité;  de  bailler  &  délivrer  ce  qu'il  en  rece- 
vra, fes  lettres  ou  defeharges  qui  feront  tenues  &  reputc'cs  auflî  va- 
lables comme  les  fiennes ,  de  expédier  &  vérifier  toutes  lettres  &  man- 
demens tant  de  debtes.,  gages ,  penfions  &  voyages ,  comme  de  dons 
&  autres  quelconques  i  de  payer ,  ou  faire  payer  6c  diftribuer  tous  les 
deniers  de  fes  finances  par  lui ,  &  par  autres  en  la  manière  qu'il  ap- 
partiendra, &  que  bon  &  expédient  lui  femblera ,  de  traitter  &  com- 
pofer  de  toutes  debtes  &  arrérages  quelconques  qu'il  peut  ou  pour- 
roit  dcbvoir,  de  payer  ou  faire  payer  les  fommes  auxquelles  leîditcs 
compofitions  ainfi  faites  fe  monteront ,  &  femblablementdes  debtes 
qui  lui  font  ou  feront  dchues,  traiter  &  compofer,  eu  l'advis  ,  con- 
feil  fur  ce  des  gens  des  Comptes  Je  Dijon  &  de  Lille  ,  &  chacun  def- 
dits  lieux,  fi  comme  à  lui  appartiendrait,  le  meftier  eftoit ,  &  géné- 
ralement de  frire  tout  ce  que  bon  Rcccpveur  doit  faire.  Donné  a  Pa- 
ris le  <.  Novembre  1+05.  au  dos  defdites  provifions  eftefeript  :  Le 
18.  jour  de  Novembre  1405.  Jehan  Choufat  a  fait  es  mains  de  M.  de 
Courtivron  Chancelier  de  M.  le  Duc  de  Bourgongne  le  ferment, moi 
prefent. 

J.  de  Saulx* 

%Mattre  de  la  Chambre  atix  deniers. 

t 

Jean  deVcllery  ,  Maître  de  la  Chambre  aux  deniers.  * 

Argentier.  Clerc  de  l 'Argentier, 

•  too»  franei  ie  penfion.  Compte  de  Jean  |  Regifire  eottJf  1406.  fol.  j).  Compte  de  Jeêp.- 
fiioàjon  de  141  j.  &  1414»  fit-  10.  Premier  {  de  Prejfy  de  1407.  fol,  7<» 


1 1 3        Etat  des  Officiers  &  Dqmefîiques 

Receveurs  Généraux. 
Guillaume  de  Chcnilly  ou  Che-      Robert  de  Bailleur,  A  Compta 
villy,  Receveur  gênerai  du  Du-   Audit  Bailleur  de  1411.  fol  1. 
ché  de  Bourgogne,  a,  Regnault  de  Thoify.  Premier 

Jean  de  Prcfly.  1407.  b  Compte   Regijtre  cotté  \  1409.  foi.  84. 
Audit  de  Preffy  ,  Receveur  gênerai   Compte  de  Jean  Nario  de  1 41 1 . 
des  finances  de  1407.  fol.  76.  Jean  Fraignor.  e  Premier  Regif^ 

Jean  de  Noidcnt.  c  Premier  Re-   tre  cotté  t  141  î.fol.  11  8.  1 19- 
giftre  cotté  f  1414.  fol.  116.  il      Jean  Morcaui ,  Receveur  genc- 
avoit  400.  francs  de  penfion.   ral  des  Duché  &  Comté  de  Bour- 
Compte  de  jeun  de  Noidcnt  de  1416.   gogne.  Premier  Re  gijlre  cotté  \ 
fol.  56.  14.0  /0/.  yi. 

Trefdrier  de  la  Guerre. 
Jean  de  Prcfly,  Treforicr  des  guerres.  / 

Contrôleur  des  Finances. 
MARECHAL    DE  BOURGOGNE. 
Mcfllre  Jean  de  Vcrgy,  Seigneur  ges ,  &  prenoit  en  cette  qualité  un 
de  Fouvans,^  Maréchal  de  Bour-  demi  franc  fur  la  paye  de  chaque 
gogne,  avoit  îoo.  francs  de  ga-  foldat. 

m  Par  lettres  du  to  Dccembre  1404.  1  Rfj.  \  gc.  En  140?.  il  étoir  Gouverneur  du  Comte  de 
de  l*  Chsmbrc  de  "Dijon  cotté  f  1404.  foi.  6 1.  J  Bourgogne.  Mcflire  Jean  de  Vergy  ,  Mare- 
_  i  Coutcillcr  du  Roy ,  Comuiiiraiie  gênerai  Se 
gouverneur  des  finaneci  aux  ga^es  de  «00.  liv. 
fit  un.  Compte  de  Pierre  Coremont  de  1418. 

c  II  croit  Confeillcr  dii  Roy  Se  un  des  Gou- 
verneur des  finances  aux  gages  de  j.  francs  par 
jour.  Il  fut  anuoblipar  le  Duc  moïennant  1-0. 
franc*.  Compte  de  J.  Fr*ignet  de  1417.  1418. 
fol.79' 

dleiS.  Janvier  1411.  le  Duc  fit  tenir  par  le 
Seigneur  d'Humbcrcoutt  fat  les  fonts  de  S  Eu. 
ftache  de  Paris  le  fils  de  Robert  le  fiailleux  , 
auquel  il  donna  fbn  nom  Se  fi*  taffes  d'argent 
Verrues  aux  bords.  &  martelées  au  fond  pefans 

marcs  la  pièce  au  piix  de  8-  francs  le  marc. 
Il  rut  envoie  d'Amiens  vers  la  Reine  Se  M. 
le  Duc  de  Guictyie  pour  affaires  &  groffes  be- 
fbngncs  concernants  ledit  Duc.  Compte  de 
Jean  de  Neident  de  141J./0/.  léj.  Compte 
dudit  de Koi  lent.  141  f.  fok  jtf. 

e  II  avoit  epoufe  Humbclottc  ,  fille  de  Jean 
Manille  ,  Valet  de  Chambre  de  M. le  Duc. 

/  Le  Comte  de  Chariolois  tint  à  Paris  fur 
les  fonts  de  battcfme  le  fils  de  Jean  de  Prelly, 
Treforicr  des  guerres,  auquel  il  donna  6.  tafles 
d'argent  pefans  ji.  marcs  une  once  qtfnzicme. 

/Outre  fc«  papes  il  avoit  f.  francs  par 
Jour,  loriqu'il  c'toudans  l'exercice  de  fa  Char- 


chal  de  Ifourgogne 
Cité  de  Litige  Se  des  Vi 


prit  policliion  de  la 
les  de  Tongrcs  &  cle 
Vuby  après  la  bataille  obtenue  fur  les  Liégeois 
où  ledit  Seigneur  fcrvit  grandement  Se  nota* 
blemcnt  Monfcigncur  le  Duc  Se  fon  frere  Jean 
de  Bavière  cilcu  du  Liège  ,  pourraifon  de  quoi 
il  fut  recompenfc  de  8co.  écus  d'or.  Compte 
de  Jeta  de  Prejfy  de  1408.  Il  eft  die  dans  un 
payement  fait  a  plufieurs  Chevaliers,  Ecuicrj  , 
Archers,  Arbaleltricrs  qui  furent  au  mande- 
ment de  roondit  Seigneur  le  Duc  en  armes  è* 
mois  de  Septembre  &  Octobre  1408.  pour  l'ac- 
compagner à  l'encontre  de  ceux  du  pats  de 
Licgcquc  Médite  Jean  de  Vergy,  Seigneur  de 
Fouvans,  Chevalier  Banncret  ,  Maréchal  de 
Monfcigncur  le  Duc  ,  avoit  avec  lui  fix  autres 
Chevaliers  Banncrez  »  fept  Chevaliers  Bâche* 
lie/s  ,  160-  Ecuiers  &  j8.  Archers  qui  font 
en  tour  »  compris  Menettrez ,  Trompettes,  1 1 1. 
payé  pour  quinze  jours  1407.  francs  Se  demi. 
Compte  de  Je*»  de  Preffy  de  1408.  foLnê. 
Dans  un  compte  de  1409.  il  eft  dit  que  ce 
Seigneur  au  retour  de  Liège  fift  Jejour  à  Oftun 
avec  plufieurs  geus  de  guérie ,  à  caufè  du  Sei- 
gneur de  Cbaftelviez  qui  «voit  deffié  M.  le 
Duc.  Compte  de  Je*»  de  Trtjfjr  4*  1407.  f«U 
148.  de  140Î./1»/.  H+. 
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de  Jean ,  Duc  de  Bourgogne.  1 1 9 

Meflïrcjean  de  Cothebrunc,  dinaires  de  200.  francs  &  d'un 
Chevalier,  Confcillcr  &  Cbambe-   demy  franc  fur  la  paye  de  chaque 
lan,  fucceda  à  Jean  de  Vcrgy  foldat.  a  Compté  de  Jean  Fraignot 
dans  la  Charge  de  Maréchal  le  5.  de  141 8.  fol.  1er. 
Septembre  141 8.  aux  gages  or- 

Marechal  de  1*0 ft ,  ou  Lieutenant  du  M arêchal. 

Mcflirc  Antoine  de  Vergy  ,  l'abfencc  de  Jean  de  Vergy  ,  Ma* 
"dans  l'ablcnce  de  Mcflire  Jean  de  rechal  de  Bourgogne.  1415. 
Vcrgy  ,  Maréchal  de  Bourgogne  ,      Jean  de  Thoraife ,  Lieutenant 
fon  perc,  enji4i 4.  b  du  Maréchal, 

Mcflire  David  de  Brimcu ,  en 

AMIRAL    DE  FLANDRES. 

Mcifire  Jean  Blanchard,  Amiral. 

C  H A  MB  EL  A  N.  Premier  Chambdan. 
.  MclTire  George  de  la  TremoiUc.    1415.  Compte  de  Jean  Fraignot  ^ 
e  Compte  de  Jean  de  Prejj'y  dt  1407»    Commis  à  la  recepte  générale  des 
fol.  8y.  .  Duché  &  Comté  de  Bourgongne  de 

Meflîre  Jean  fde  la  Tremoiile  ,    141s*  &  141 6.  fol.  141. 
Chevalier ,  Seigneur  de  Jonvelle.      Meflire  Jean  de  Luxembourg  , 
à  il  avoit  ourre  fes  g.?ges  qui   Seigneur  de  Bcaury  &  de  Croques 
Soient  de  200.  francs,   500I   (  ou  Chooqucs.  ) 
francs  de  penfion ,  par  lettres  don-      Médire  Louis  de  Châlon  ,  Prin- 
ne'es  à  Châlons  le  4.  Octobre   ce  d'Orange ,  Seigneur  d'Argueiî. 

Ces  quatre  Seigneurs  fe  font  fuccedez  dans  la  Charge  de  premier 
Çhambelan» 

Cbàmbelans  ordinaires. 
Meffire  Jacques  de  Courriam-   Chevalier,  Confciller,  Chambc-» 

bles,  Seieneur  de  Commarien  »  lan  du  Roy  8c  du  Duc  e  Premier 

•  •  -■  -,   ••..•» 

m  Le  Roy  lui  donna  la  (binrne  de  iooo.  franc» 
par  lettres  patentes  données  en  fon  Confeil  le 
11.  Décembre  1418.  Compte  de  Pierre  Gérè- 
rent .  Receveur  général  de  France.  1418. 
M.  le  Duc  lui  donna  1oo.  francs  pour  avoir 
de  la  vaiflellc  d-argent  pour  fes  cltrennes  le 
premier  jour  de  l  an  1418.  Compte  de  Je*» 
de  Keident  de  141Ï' 

b  II  cft  dit  dans  un  Compte  de  Jean  Fraî- 

Snot  de  1419.  fol.  îij.  que  le  Duc  écrivit  à 
IcfTieurs  des  Comptes  à  Dijon  ,  d'avertir 
promptement  les  Seigneurs  Antoine  de  Verçy , 
d'Aria  y  ,de  Villers  Scccy  ,  de  Ray  ,  de  Rup- 

5 es,  le  Maréchal  de  Bourgogne,  Me/fircGuy    ce  Seigneur  c'toit  Confeiller  &  Clumbelun  du 
e  Pontallicr  ,  de  ClûrcauviLain  ,  de  S.  Geor-  I  Roy  ,  lequel  fut  n'a  «uicre  envoie  de  par  lui 
4<*  Mcûîrc  JeaadeVÈrgy  &  Mtflîrc  Jcaa'de  |  vers  Je  Duc  de  Breuîguc  pout  le  bien  de  1» 


Neufchâtel ,  pour  le  venir  trouver  promprr- 
ment  ;lcs  lettres  font  du  mois  d'Aouît  1419. 

e  II  avoir  roo.  francs  deprnfion  Compta 
de  ] tan  de  Keident  de  1410  /oi  10p.  Compta 
du  même  de  \+\n.fol, 

d,  La  Reine  &  M.  le  Duc  l'envoicrent  a 
la  conférence  qui  fc  tenoit  à  la  Tombe  entre 
Bray  fur  Seine  &  Montereau- fault- Yonne  ,  il 
avoit  8.  liv,  par  jour.  Compte  de  J't erre  Gore- 
mont, Receveur  gênerai  de  France  dt  141 8. 
il  croit  Confeillcr  Chambelan  du  Roy. 

*  Un  compte  de  Pierre  Goremont ,  Rece- 
veur gênerai  du  Royaume  de  141K.  dît  que 
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no       Etat  des  Officiers 

Regiflre  cotté  t  fol.  8  7. 

Melïîre  Ponce  Périlleux  ,  Chc- 
valicr,ConfeiIler&  Chambelan  * 
Compte  de  Jean  Cboujat  de  1406. 
fol.  67.  Compte  de  Je  a»  de  Noident 
de  1410.  jol.  61. 

Meffirc  Antoi  ne  de  Craon,  Che- 
valier ,  Coufin,  b  Confeiller  Se 
Chambelan,  avoit  400.  francs  de 
penfion  par  lettres  du  12.  Mars 
1407.  Compte  de  Jean  Choujxt  de 
1407.  fol.  67.  Compte  de  Jean  de 
"Noident  de  1410.  Jol.  61. 

Monfcigncur  Adolphe ,  Comte 
de  Clcvcs  &dc  la  Mark, Chambe- 
lan, avoit  1000.  écus  dor  de 
penfion.  c 

•-  Meflïre  Jean  de  tfie! le, Con fer- 
ler &  Chambelan  ,  avoit  600. 

^aix.  Il  avoît  40^.  francs  d'or  de  penfîorr. 
Au  mois  de  Septembre  1408.  Compte  de  Jcau 
Je  Prt{(y  Je  1408.  .foU  71.  Il  portoit  la 
.bannière  du  Ducàc  Bourgogne  en  la  bataille 

3 ui  fut  donnée  contre  les  LiVgeoif.  En  141 1. 
leva  des  Pionniers  au  Baîlh^c  de  la  Monta- 
gne ,  pour  démolir  les  forterefles  de  Laigne 
te  de  Oufy.  En  J418.  il  Air  envoie  veis  le 
Duc  de  Bretagne  pour  menacer  la  p.  ix.  lied 
<lit  dans  un  compte  que  Dyne  Rapondc,  Mar- 
chant, demeurant  à  Paris  ,  prefta  ioco.  francs 
à  M.  le  Duc  ,  à  la  caution  de  Jacques  de  Cour- 
ttamblcs  ,  Chevalier  ,  Confeiller  5c  Clumbe- 
lan  ,  de  Mcifi(C  Guillaume  de  Vienne  , 'Sei- 
gneur de  faint  George  Se  de  (ainte  Croix  ,  de 
f  1.  dcCourtivron  ,  Chancelier, &  du  Receveur 

f encrai.  Le  Roy  l'envoia  en  1418.  avec  Mef- 
re  Régnier  Fut  vers  M.  le  Dauphin.  Cham- 
hrt  Jet  Compte j  Je  Paris.  Médire  Jacques  de 
Courtiambles ,  Seigneur  de  Commaricn  ,  Mcf- 
fire  Philibert  de  S.  Licier,  Hu<Hicnin  de  Mont- 
jeu  ,  Bailly  d'Autun  ,  &  Maître  JofTroy  de 
Thoify  ,  Doi'cn  d'Autun  furent  à  Bourbon- 
Xancys  devers  ?cs  çens  &  Officiers  du  Duc  de 
Bourbon  ,  pour  faire  &  avoir  certain  traité  de 

riaix  entre  les  pii'j  de  Bourgogne  &  Cliarto- 
oi$ ,  Se  les  pais  de  Bouibomiois ,  Foro-s  , 
Bcaujolois  ,  Chàflcl  -  Chiron  Se  Combraillcs 
pour  le  bien  défaits  paij.  Compte  de  Regnault 

de  Theify  de  141+  /»/.  177.  la  Reine  &  le 

...  / 


&  Domeftîques 

francs  de  penfion.  d  Compté  dejea* 
Chonfat  de  1407.  fol»  67. 

Mettre  Witart  de  Bours,  Che- 
valier ,  Confeiller  &  Chambelan, 
avoit  400.  francs  d'or  de  penfion. 
Compte  de  Jean  Choujat  de  1407. 
fol.  67. 

Meffirc  Baugois  d'Ailly  ,  Sei- 
gneur de  Picquigny  ,  Chevalier, 
V  dame  d'Amiens,  Confeiller, 
Chambelan,  joo  francs  de  pen- 
fion ,  par  lettres  du  10.  Juillet. 
1 40  $.  Compte  de  Jean  Chou  fat  de 
1407.  fol.  67.  Compte  de  Jean  de 
Noident  de  14 10*  fol.  61. 

Meflire  Jean  de  S.  Aubin, Che- 
valier ,  ConeS  Chambelan  400. 
francs  d'or  de  penfion.  Compte 
dejea»  Cboujat  de  1 407.  fol.  67, 

|  Duc  de  Bourgogne  i'envotetent  à  la  confèren- 
ce  oui  fc  tci.'oit  à  la  Tombe  entre  Bray  lut 
Seine  Se  Montereao  H  avoit  €•  H*,  par  jour. 
Compte  de  Pitrre  Corcmont  ,  Receveur  gé- 
néral Je  France  de  1418. 

«Il  avoit  foo.  francs  de  pennon  ,  pour  la- 
quelle H  jura  fetvir  le  Duc  de  Bourgogne 
contre  ceux  qui  peuvent  vivre  &  mourir  ;  ci» 
Cip:é  contre  le  Roy  de  France,  le  Duc  de 
Cuicnnc  ,  Dauphin  de  Viennois  ,1e  Roy  d*Ar- 
ragon  ,  (on  Seigneur  naturel  &  fils  une*  durfit 
Roy.  i4o<>.  Compte  de  Jemn  Choufât  de  140$. 
fol.  (y. 

ù  NI  le  Duc  lut  donna  toco.  francs  pour 
les  dépens  que  faire  Si  foutenir  lui  a  convenu 
pour  occafion  du  fait  d'Armrs  cjue  ledit  Cham- 
belan a  fait  contre  un  Anglois  en  la  Ville  de 
Lille.  Compte  Je  rt«n  Je  NoiJent  Je  1408. 
fol.  3j.  11  droir  thambclan  du  Roy.  Compte 
de  Pierre  Cor/mont  ,  Receveur  général  J$ 
Franre.  I4^s. 

e  II  devint  à  caufe  de  cette  pennon  homme 
àu  Duc  de  Bourgogne.  &c  Rurale  feivir  contre 
tous  ,  exceptez  le  Roy  des  Romains  ,  I'Arche- 
vé.juc  de  Cologne  Se  le  Duc  de  Gueldres. 
1406.  Compte  de  jeun  Cbotefat  Je  14c*.  foU 
67.  Compte  de  [eau  de  Prcfty  de  1487.  fol.  76» 

d  Second  Prefi  lent  de  la  Chambre  duCon- 
fcil  de  Lille.  Mcflîrc  Pierre  de  Ziippc  ctoie 
I  prcœiex  Picfidciit  j  H  le  Duc  aïant  appris  la 

Mcflïrç 
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3e  Jean ,  Duc 

•  Mettre  Guillaume  de  Vienne , 
Chevalier  >  Seigneur  de  S.  George 
&  defiintc  Croix  ,  retenu  Con- 
seiller &  Chambclan,  a  3000. 
francs  de  penfion  ,  par  lettres  du 
premier  Novembre  1 406 .  Compte 
de  Guillaume  CbevtUy  de  1407. 
fol.  6  t. 

Mefllre  Robert,  Seigneur  de 
Vauvrin  ,  Chevalier  ,  b  Confeil- 
ler  Sr.  Chambclan,  avoit  80.  francs 
par  mois.  Compte  de  Je  an  de  Pref- 
fy  de  1407.  fol.  76.  Compte  du 
même  de  1408.  fol,  50. 

Jean  de  Chevenon  ,  Ecuier , 
Confcillcr  »  Chambelan  ,  500. 
francs  d'or  de  penfion  ,  par  let- 
tres du  8.  Janvier  140$.  Compte 
• 

mort  de  la  Duchcflc  de  Brabant ,  l'envoïa  avec 
Mcflîrc  Guillaume  de  Vienne  ,  Seigneur  de  S. 
Ceorge  vers  les  Prélats,  Barons  «Nobles  , 
bonnes  Villes  8c  franchifes  du  pais ,  pour  les 
engager  à  le  reconnoître  poux  le  Seigneur  8c 
Duc  de  Brabaut.  1407. 

*  11  eft  qualifié  dans  un  compte  coufia  du 
Doc  8c  Gouverneur  de]  Languedoc  11  elt  die 
dans  un  compte  de  Jean  de  Noidcnt  qu'il  ven- 
dit à  M.  le  Duc  à  Boulongnc  fur  mer  douze 
canons  mil  trois  centcinquanrefrar.es»  pour 
xnettre  aux  Villes  du  pais  d'Artois»  Mars 
I4IJ.  Compte  defemnde  Koident  de  14 y. 
fol.  j8i.  Il  étoit  Gouverneur  de  Languedoc  (e- 
ion  le  compte  de  Robert  de  Bailleur  de  141t. 
fol.  66.   Révérends  Pères  en  Dieu  Monfei- 
gneur  Henry  ,  Archevêque  de  Sens,  &  Mar- 
tin ,  Evéquc  d'Arras  ,  Mcflicigneurs  Guillaume 
<ie  Vienne  ,  Seigneur  de  S.  George  ,  Régnier 
Pot,  Seigneur  delà  Prune,  Guillaume,  Sei- 
gneur de  Clumpdivers,  Chevaliers,  Con- 
ieilîers  8c  Chambelans  du  Roy  ;  Maître  Jean  le 
Clerc  8c  Gilles  de  Clamccy  aulTi  Conlcillcrs 
4hid:t  Seigneur  furent  envoïcx  par  lui  en  la 
Ville  de  CorUcîl  &  autre  parc  où  meftier  fc- 
xoit  pardevers  Monfei^neur  le  Duc  de  Bretai- 
goc  qui  cftoir  îllcc  venu  pour  befongner  81  en- 
tendre tant  au  traite  de  paix  fur  la  diviiion 
d'entre  aulcuns  Seigneurs  de  Ion  fang  &  li- 
gna ;c  ,  comme  arln  de  refifter  à  l'cutreprife 
jlc  Tes  adverfaircs  d'AnglcccxiC  au  mois  de  Sep- 

Tome  II. 


de  Bourgogne!  ru 

de  Jean  de  P>e\\y  de  1 4  O""./*  '.  76. 
Compte  de  Jean  de  Isoid.nt  de 
I41O./0/.  62. 

Mefiïre  Guy  de  laTrcmo  Hc, 
Seigneur  d'Uchon,  dejoi-.'ny  6c 
de  Bourbon-Lancy,  Chamb"la.\* 
Meffire  Lourcin  de  baligny, 
Chevalier ,  Confciller  ,  d  f  J.am- 
belan  ,  500.  francs  d'or  de  pen- 
fion. Compte  de  je  ah  de  Ptcjj'y  de 
1  -j  07.  fol.  8  5 .  Compte  de  Je  au  de 
Noident  de  1410.  fol.  6z. 

Pierre  de  laTremoille,  Ecr.cr, 
Confciller  &  Chambelan  ,  e  5  00. 
francs  de  penfion ,  par  lettres  du 
ij.  Septembre.  1407.  Compte  de 
Jean  dePrefiy  de  14O7./0/.  85. 
Meflire  Jacques  de  Helly ,  Che- 


tembre  1418.  Compte  oie  Tîtrre  Cortment  » 
Receveur  général  de  France  de  1418.  Le  Rof 
envoïa  M.  de  S.  George  ,  coufin  de  M.  le 
Duc.  Mcflîrc  Régnier  Pot,  Gouverneur  du 
Danph-né  ,  8t  Miûrc  Pierre  de  Marcigny  fort 
Confcillcr  ,  pour  reprendre  &  remettre  en  fa 
teain  le  pais  de  Languedoc.  Compte  de  Joe  e-. 
rant  Frepier  de  1411- fol.  if 

h  M.  le  Duc  donna  à  Mcflicurs  de  Vauvrin  , 
de  S.  George  ,  de  Crov ,  Jacques  de  Courtiam- 
blcs ,  Jehan  de  Nielles  &  Guillaume  Bonnicc 
10000.  ccus  d'or  à  partager  entre  eux  ,  &  $ 
prendre  fur  l'argent  que  ccu»  de  Lici>e  doi- 
vent payer.  Compte  de  Jean  de  Keidcnt  dg 

1409-  foL  73. 
c  11  fut  envoie'  à  Troyc  par  Madame  la  Du- 

chefic  ,  pour  aflifter  avec  les  gens  du  Conlcil 

du  Roy  pour  les  affaires  de  faditc  Majeftc  ,  de 
;  madité  Dame  la  Duchcifc  ,  fle  de  M.  le  D  ic  fou 

fils.  Compte  defean  Fruignet.  1419./*/.  rtf 
d  11  c'toit  Confcillcr  .  Chambclan  du  Kov. 

En  1418.  M.  le  Duc  l'cnvoïa  vers  le  Roy  ,  la, 
|  Reine  &  M.  de  Guicnne  p<>ur  arTaircs  tmpor- 
'•  tantes  5tfecrctrcs.  Compte  de  \e*ndi  Hoident 

de  141 1.  fol.  78.  Compte  de  Pierre  Gcrtmtnt , 

Receveur  genenl  de  France  de  1418.  f 
e  II  fut  fait  Chevalier  au  Siège  de  L  t-ce 

avec  Conrat  Jonche  \  il  étoit  Seigneur  de 

Dours.  compte  de  Jeun  de  Freffj  de  140*, 

fol.  9+. 


a 


Digitized  by  Google 


ut        Etat  des  Officiers  &  Domefliques 

valicr,  Confeiller&  Chambclan,*  lettres  données  à  Paris  le  3.  Sep* 

500.  francs  de  penfion.  Compte  tembre  1409.  Compte  de  GuilUn- 

acjtandc  Prefiy  de  1407.  fol.  85.  me  Chevïiiy  de  1409./W.  85. 

'Mcflîre  Girard  de  Bourbon  ►  Mçlïire  Régnier  Pot,  Chcva- 

Seigneur  de  Montperoux,  b  Clic-  lier  ,  Seigneur  de  la  Roche  ,  de 

valior ,  Confc  Jlcr  ,   Chambclan  Nolay  &  de  Ja  Prune, Conseiller , 

du  Djc  &  du  Comte  de  Charro-  Chambclan,  d  500.  Jiv.  de  pen* 

lots ,  joo.  francs  de  penfion, par  non,  par  lettres  données  à  Paris 

lettres  du  24.  Novembre  1405.  le  premier  Octobre  14°*-  &  3» 

&  de  5.  francs  par  jour.  Compte  de  francs  par  jour,  par  lettres  don* 

J.  de P re (fy de  1407.  fol.  148. Comp-  nées  à  Dijon  le  z8.  May  1415. 

tedtj.de  Noidcnt  dci  +  io.  fol.  j.i.  Compte  de  jeun  de  No/dent  de  1410^ 

Mcflîre  Pierre  de  Montagu  ,  fol.  6 1-  &  de  14.;  y.  fol.  56. 

Seigneur  de  Maalain ,  Confeillcr ,.  Meflire  Jean  %  Seigneur  de  Croï 

Chambelan.  Compte  de  Guillaume  &  de  Renty  ,  Chevalier  ,  Confcil- 

Chevdly  de  1407.  fol.  82.  1er,  Chambelan  ,  Gouverneur 

Meflire  Jean  de  S.Hylaire,  Sei-  d'Artois,  Moo.  francs  de  pen* 

gneur  d'Auvillers  ,  c  Chevalier  ,  fîon  ,  par  lettresdu  6.  Août  1 408. 

Confeiller,  Chambelan ,  Baillif,  Compte  de  Jean  de  Notdent  de  1410» 

Maitre  des  Foires  de  Châlons,  par  fol.  61. 

m  M.  le  Duc  donna  a  M.  deHellv  lalômme  Roî$  dc  Hongrie  &'de  Bocme  ,  allant  ver! 

de  jio.  écus  à  lui  de  hue  par  ledit  Seigneur  eulx  pour  traiter  4u  mariage  de  M  -le  Btabant. 


pour  la  délivrance  de  deux  colliets  d'or  de  l'or- 
dre de  mondic  Seigneur  ,  pclans  enfcmble 
quatre  marcs  d'or  ,  lcfqutU  colliers  le  lit  Sei- 


Plus  un  collier  d  or  garni  de  fept  bala)  s  &:  qua- 
torze pcilcs  pefants  quatre  karats  (a  pi-*ce, 
un  rctmail  garni  de  trois  dtatnuns  ,  trois  pcrLs 


fneurs  donna ,  c'eft  a  (Ta  voir  l'un  drfdi  scotlicrj  j  &  un  ™by  ,  Si  une  écharpe  d'or  garnie  de  cinq 
Mcffire  Helye,  Chevalier  du  pais  d'Ecoflc  ,Sc  i  Pcr'c*  ,  dont  les  qua:rc  font  de  huit  karaz  la 
l'autre  à  Mcflîre  Hcnc  Hanfc.Chcvalier  de  Be- 


hainc  par  mandement  de  mon  dit  Sci  meur  ,don. 
»c  à  Paris  le  i.  Juin  140*.  Compte  Jt  Jtsn  de 
Hoidtnt  dt  1409-  foi  ito. 
-  b  Au  mois  de  Décembre  x+rt.  le  Duc  lui  fit 
donner  n.  aulnes  de  drap  de  damas  noir ,  pour 
faire  une  houpeiande  aux  nopets  de  Meflire 
Jean  de  Bourbon  fon  fils.  Compte  dt  Jtsn  d* 
Hoidtnt  de  141 1.  fil  ff. 
e  Meflire  Jean  de  S.  Hilatre  ,  Bai  ly  de  Châ 


pièce  ,  de  rtois  gros  balays  ,  &  un  cornet  d'or* 
Il  eft  rapporté  dans  un  compte  de  1410  de 
Jean  de  Noidcnt  que  Me  (lire  Régnier  Pot, Che- 
valier ,  Confc.ilcr,  Chan  befan  &  Gouver- 
neur du  Duuphiné ,  fit  paflèr  le  Sire  de  Sale, 
nove  Se  Tes  gens  d'armes  au  nomlue  de  TSoom 
chevaux  de  PEmpiic  au  Koyauine  pour  fervir, 
M .  le  Duc.  Ils  partant  au  Port  d'Alerioc  Tuf 
des  bateaux.  Ce  Seigneur  alla  avec  plu ti eues 
autres  Seigneurs  en  Bohême  pour  le  mariage 


Ion  ,  se  Maître  Jean  Pcluchot ,  Licentié  en  1  de  M  le  Duc  de  Biabaiit.C#/»/>/«  dt }.  dePrtJf 
Leix  furent  envoies  vers  Madame  de  Bourbon  I  1408.  fil.  91.  Compte  dt  y.  Frtignot  dt  141c 
lui  lignifier  la  mort  du  Duc  Jean  ,  &  la  ma-  I  t  Mc/fire  Jean  de  Croy  &  de  Rcmy  ,  Che- 
nierc  d'icelje ,  afin  d'adhérer  à  madite  Dame  ,  |  valicr ,  Conlcillcr ,  Chambelan  de  M.  le  Duc  , 

Se  Gouverneur  du  Comté  d'Atrois ,  fit  levée  de 
ixo.  hommes  d'armes  en  Pan  i4of.  tantoft 
après  le  département  de  la  grande  affetnbléc 
des  gens  d'armes  que  ledit  Seigneur  lit  lors  à 
l'cntonrrcde  feu  M.  le  Duc  dXhleans  ès  moi* 


pour  en  avoir  la  vengeance.  Compte  dt  U*n 
TrAignet  dt  1419.  fol.  i»  j. 

d\\  eft  dit  dans  un  compte  de  Jean  de  Prefly 
pour  l'année  tao^.  fol. 9 J.quc  le  Duc  de  Bout- 
gogne  donna  à  Meflire  Régnier  Pot  une  image 

de  S,  Michel  d'or  .  garnie  de  pierreries ,  un  lu-  j  de  Septembre  O&ubre  audit  an  pour  le  bien 
nap  d'oraulli  garnfde  pierreries  se  une  fa  iere  ,  du  Rov  Se  de  fon  Royaume.  Compte  dt  J«  — 
Cox  garoic  de  fliônc-,  p_oui  les  p.rçfcûtct  aux  I  de  info  de  1408.  /•/,  up 
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de  Jean ,  Duc <3e  Bourgogne.  ni 

Mc/TjrcAmc  de  Choifcul,  Che-  court,  Chevalier,  Chambelan, 

Valier  ,  Chambelan ,  *  y  oo.  francs  de  penfion.  Compte  de 

Meflire  Pierre,  Seigneur  de  la  Jean  de  Noidentde  i+io.fol.  6z. 

Viezville,Chevalier  ,  Chambelan,  Meflire  Jean  de  la  Chapelle  , 

h  500.  francs  de  penfion ,  par  let-  Chevalier ,  Confeiller ,  Chainbc- 

tres  du  6.  Mars  140*.  Compte  de  lan  ,  500.  francs  de  penfion  ,  par 

Jean  de  Noidentde  1410. fil. 6%,  lettres  du  10.  Juillet  1406. Comp- 

,  Meflire  Girard  de  Longroy  ,  te  de  Jeun  de  Noidentde  14 10. 

Chevalier,  Confeiller,  Chambe-  fol.  61. 

Jan  :  ilavoit  joo.  francs  de  pen-  Meflire  Pierre  de  la  Rochc- 

fion,  par  lettres  du  26.  Mars  roufle,  Ecuicr,  Confeiller,  Chan> 

140  5.  Compte  de  Jean  de  Noident  bclan  ,avoit  20o.e'cus  de  penfion, 

de  14IO./0/.  62.  par  lettres  du  31. Octobre.  1404» 

Meflire  Guillaume  de  Bouts,  Compte dejeande Noident dei^\o% 

dit\Vuitarr,Chcvalier,Confeiller ,  fil.  61. 

Chambelan  ,  c  160.  francs  de  Meflire  Guillaume  de  Haleu- 

penfion.  Compte  dejean  de  No/dent  vin ,  Seigneur  de  Duinkcrkc,Con- 

4*  1410.  fil-  62.  feiller ,  Chambelan,  Chancelier 

Meflire  Jean  de  la  HamaïdcChc-  de  Guiennc.  d  Compte  de  Jocerant 

valier,  Chambelan,  60 o.  francs  Frepier  de  1412. fol.  32. 

de  penfion  par  lettres  du  12.  De-  Meflire  Jean  de  Bourbon  ,  Chc- 

cembre.  1407.  Compte  de  Jean  de  valier  ,  Confeiller  ,  Chambelan.  e 

frefy.  Compte  de  Jesn  de  Noident  MeiTire  Jacques  de  la  Viezville, 

de  141O./0/.  6z.  Ecuier, Confeiller, Chambelan./ 

Meflire  Morelet  de  Bethen-  Meflire  Philibert  de  Chantc- 


«  Au  mois  de  Mtrt  1406»  il  fut  pris  proche 
Calais  par  les  Anglois.  M.  le  Duc  lui  donna 
*ooo.  francs  pouf  païer  fa  rançon.  Compte  dt 
Je*n  dt  Prejfj  dt  1 40I.  fol.  7x. 

b  M.  le  Duc  lui  donna  f  00.  francs  pour  parer 
fa  rançon  ,  les  Anglois  l'aïant  pm  devant 
Marc,  &  conduit  à  Calais.  Compte  de]e*n  dt 
H  aident  dt  1410 /*/.  94.  Ledit  Seigneur  fut 
enrôlé  en  ambalfade  en  Angleterre  le  19. 
lVfars  141;.  Il  aflîfra  en  la  joutnée  qui  fc  tint  à 
Paris  aut  mois  de  May ,  Juin  &  Juillet  1409. 
avec  Mcflicurs  de  Courrivron,  Chancelier, 
Se  Jean  de  Nielles ,  Chevalier ,  Confeiller  & 
Chambelan  ,  A mba flatteurs  dudit  Duc  :  il  fut 
encore  ertvoïé  en  ambafl'ade  en  Angleterre  le 
19.  Mars  141  j  &  en  Lombardie.  Compte  dt 
Tierre  M*ee  ,  Commit  À  Id  recepte  gênerait 
rf»  1414./0/.  rj.  f8.  84. 

e  Les  Seigneurs  de  Bonn,  de  Bnmeu,  de 
Dours  8c  d'Humbercoutt  furent  envoïez  par  le 
Duc  à  Beau  vais  au  mois  de  Novembre  141)* 
poux  amener  Madame  J^thedae}611c  dudtf  Duc , 


&  recevoir  les  joyaux  te  autres  meubles  qui 
étoient  délivrez  avec  elle  de  par  le  Roy  dcSicilc. 

<!*  Il  fut  commis  avec  le  deigneur  d'Efcor-- 
nay  ,  pour  faire  démolir  les  portas  &  les  mut* 
de  Dînant»  Thuyn  Se  autres  places  t  Novem- 
bre X407*  Compte  dt  JtA»  dt  Noident  dt 
141  x. /a/.  74. 

»  Le  Duc  lui  donna  100.  francs.  Compte  de 
RegtiMult  de  Jheijy  dt  14x4*  /•/•  74.  M.  le 
Duc  lui  donna  6o-  francs  pour  &  en  recom» 

[icnfation  des  frais  .  minions  6c  dcfpens  qu'il 
ui  a  convenu  n'a  guercs  (ôuftenir  en  la  Ville 
dcTroyc  où  mondit  Seigneur  l'a  fait  demeu- 
rer en  là  compaignie  à  tout  ccruin  nombre  de 
gens  d'armes  pour  la  fureté  de  fa  perfoone  pax 
mandement  de  mondit  Seigneur  ,  donné  ï 
Troye  le  8.  Janvier  1417.  Compte  de  je nndt 
Noident  de  14 1 7.  fol.  1 48 . 

/  M.  le  Duc  lui  donna  100.  francs.  Compté 
de  Pierre  Mnce,  Commit  il»  recepte  gênerait 
de  141 4*  fol.  100.  Ilavoit  é  poule  DamoiicUe 
Dutfc  Spazcqucrirj  ,  Damoifcllc  d'honneur  de 
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ii4       Etat  des  Officiers  &  Domeftîques 

tcmcrlc  &  de  la  Clayette,  Ecuicr,  Mcflire  Louis  de  Brîmeu  >  Cnt?3 

Confeiller,  Chambelan  de  M.  le  valier  ,  Chan  belan  du  Roy  &  du* 

Duc  &  du  Comte  de  Charrolois  ,  Duc.  Compte  de  Robert  de  Bailleur 

avoit  400.  franco  d'or  de  penfion.  de  i4.11.foL  106. 

Compte  de  Robert  de  Bailleur  de  Meflhe  Guillaume  de  Maillcy , 

1411.  jol.  36.  Compte  de  Jean  Seigneur  de Mailieres, Chevalier, 

ïratgnot  de  141 7.  fol.  98.  Chambelan.  b 

Meffire  Raoul,  Seigneur  de  Mefllrc  Jean  de  Neelles  (  0» 

Cohakcm  ,  Chevalier  ,  coufin  du  Mclles  )  Chevalier ,  Conieiller , 

Duc  &  Ton  Chambelan  ,  zoo.  Chambelan  du  Duc.  c 

francs  de  penfion.  Compte  de  Ko-  Mcflîrc  Rolant  Duinkcrkc,Chc* 

bert  de  Bailleur  de  1 4 1  z.fol.  3  S.  valier  ,  Confciller  ,  Chambelan,  d 

Meflirc  Jean  ,  Seigneur  de  Ro-  avoit  80.  francs  d'or  par  mois; 

bais  &  de  Hcrzellcs ,  Chevalier  .  Compte  dejean  de  Notdent  de  1 4 1 6. 

Confciller,  Chambelan,8o.  francs  fol.  56. 

rar  mois  de  penfion.  Compte  deRo-  Jean  ,  Seigneur  du  Bois  &  d'En* 

bert  de  Bat'lettr  de  i4ii.  fol.  36.  nequin,  Chevalier,  Confciller, 

Compte  dejean  de  Notdent  de  1 4 1  G.  Chambelan. 

fol.  56.  Enguerran  de  Bpurnonvillc , 

Médire  David  de  Brimeu ,  Sei-  Ecuicr  Chambelan.  e 

gneur  d  Hutnbercourt,  a  Cheva-  Meffire  Jean  de  Neufchaftel, 

lier,  Confciller  ,  Chambelan,  Seigneur  de  Montagu  &  de  Fonte- 

Bailly  de  Hefdin  &  Maréchal  des  noy  en  Voige,  Chevalier,  Con* 

logis ,  aux  gages  de  2.  francs  par  feillcr  ,  Chambelan  du  Roy  &  du 

jour.  Duc  / 


U  Royne-  Compte  de  Tiirre  Goremtnt ,  Ree$- 
■veur  gentr*  de  Frcnce  de  1418. 

a  Bailly  de  Hcfdt'a  .  «Établi  Maréchal  de  Ton 
Hôtel ,  pour!o  ;er  les  pens  di!it  Hôtel ,  aitifî 
qu'i:  appartcuoit  en  iVirmccdc  Berry.aiu 
ges  de  i.  francs  p;u  jour.  Ctmp't  tic  Res»rt 
dtBnillmrdr  t+n./»/.   t*.  Jl  cil  d<t  dans 


ambaflade  vers  Madame  la  Duche/Te  d'Aurrî- 
chc  .  femme  du  Duc  Fcdcric,  pour  la  dévian- 
ce des  terres ôc  biei.sdc  madtec  Dame  d*  Autri- 
che Compté  de  Je*»  FrMtgnet  141 9  /«t  1:0. 

e  II  croit  Chancelier  de  M.  de  Goicnne. 
Ctmpte  de  Joeerant  Frrpier  de  1411.  ftl,  11; 


BuillmrJe  !4ij..  ftl.        Jl  ctt  d't  dans        *"M.  le  Duc  l'envoia  a  Biuges ,  pourtermi- 
compte  de  Jean  de  Noidcut  de  14 if. /»/.     ner  quelques  différends  qui  V croient meus  co- 
17?.  qu'il  firt  h  charge  de  Muechal  de  B^ur-    ire  Us  Ville*  d'Anvers  &  de  Malincs   11  l'co- 
go>neen  l'ub'cnee  de  Meffire  Jean  de  Vcrçy.  j  voïa  encore  veiS' le  Ccmtc  de  Haynault  pour 
Il  fut  envoie  avec  Moflfci'.neur  Loys  de  Lu»,  j  le  lommcrde  réparer  tous  les  dominâmes  que 

fes  fujetî  de  Hollande  &  de  Z-elandc  àvoUnz 
fait  au  pais  de  Flandres.  Ctmpte  de  \*  cr*nt 
Trepitr,  Receveur  O*  Treforier  gênerai  d* 
i+ix.'fot.  îy. 
e  11  croit  Capitaine  de  la  Garde  du  Duc. 
b  Ce  Seî^n-ur  fit  la  reveui:  de  tous  les  <rfns  '  /Gouverneur  de  Bourgogne»  au»  ga  ej  de 
d'armes  Se  de  tt>it  commandez  pour  fkie  ie  1  9o  francs  pat  mois  iomptr  d*  ft*n  Fr*i- 
fié>ed  Cnaftcl-Chinon  Ju  Uct  1411.  Com, -:e  \  £»o:  de  r4if.  Mcflîr*  feaji  de  t^ufchaircl, 
eh  Xe^ntult  d*  Thoil'y  4t  141  j.  fol.  m' Il  j  Seigneur  de  Nlonra^u  Se  de  Fonunoy  en  Voi- 
lât envoyé  avec  M  Jean  Sut  don ,  Lieutenant  I  %c ,  Chevalier  banucret,  Confeil  er,  Chant- 
4a  Baillr  d  Aouct  m Co«td de  iiour^oç  Ca  J  bdio  de  M.  le  Duc,  mena  »ycc  lui  ca  1 


«mbouri»  ,  Kvc^ucdc  Theroiietiric  en  l'icar- 
d:e  &cn  Fia  <ires  pour  les  arraircs  t»cs-impor- 
dantes  du  Roy  Ce  Seigneur  croû  Ci>nlciler, 
Chambelan  du  Roy  Co-npte  de  Pierre  Gore* 
tntnt,  Receveur  gtmerml  de  Franc*  de  1418 
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3e  Jean ,  Duc  de  Bourgogne;  115 

ÎÀemtc Jeâri  de  Vcrgy  j Seigneur  Confeiilcr ,  Chambelan. b  Compte 

tTÀutrey , Chevalier,  Confeiilcr,  de  Jean  de  Noident  de  1413 

Chambelan.  a  Compte  de  Jean  de  286. 

Noident  de  141  3.  fol.  286.  Mciïirc  Guillaume  dcChampdt- 

Meilire  Guy  de  Poncaillier,Sei-  vcrs,Chcvalier,  Confeiilcr,  Chain* 

gneur  de  Talemey  ,  Chevalier  ,  bclan  du  Roy  &  du  Duc,  &  Baillif 

Confciller ,  Chambelan. Compte  de  d'Aval  au  Comté  de  Bourgogne* 

Jc/tn  de  Noident  de  141  $.fol.  186,  Compte  de  Jean  de  Notdent  de  141  J. 

Mefllre  Jean  de  Toulongeon  a  fol.  286. 

Seigneur  de  Senccey,  Chevalier  ,  Mcflire  Jean ,  Seigneur  de  la 


Ville  de  Vaudes  lez  Troye  deux  autres  Cheva-  i 
liers  Banncrez  ,  un  Ecaier  Banncrct ,  IcruChe- 
Valiers   Bacheliers,  71.  Ecuicrs  ,  «ois  Ar- 
chers ,  une  Trompette  &  trois  Meneftrez. 
Compte  de  Jean  dt  Noident  do  141}»  fol. 
as*.  La  Ducheflc  de  Bourgogne  commit  par 
fes  lettres  données  à  Rouvre  ie  x«.  May  1414. 
MciTirc  Jean  de  Ncutchartcl ,  Seigneur  de 
Montagu  ,  pour  l'abtcnce  &  maladie  de  Mef- 
£re  Jean  de  Vergy ,  Maréchal  de  Bourgogne  , 
Chef  Se  Capitaine  des  Chevaliers  >  Ecuicrs  , 
gens  d'armes  &  de  traie,  levez  pour  aller  fervir 
mondir  Seigneur  de  Bourgogne  à  l'cntotiuc 
des  ennemi»  &  adverfaires  du  Roy  &  de  lui ,  Se 
ledit  Mcflîrc  Jean  de  Vergy  commit auflî  de  la 
parc  ,  pour  faire  la  charge  ,  Mc/fire  Antoine 
de  Vcrgy  fon  fils  ,  lequel  il  fit  fon  Lieutenant 
Comtt  dt  Rtgnattlt  de  Theifj  de  14 14  foU 
109.  Il  fut  commis  par  M.  le  Duc  a  la  garde 
Se  tuition  dés  Villes  Se  forterefles  de  Ko(em- 
anont  en  B<.aufort,cn  A!racc,app amenant  à  Ma- 
dame la  Duchelfe d'Autriche,  1000.  francs  de 
gages.  Compte  Je  Jean  Fraignot  de  1419.  fol. 
loi.  Mcflire  Jean  de  Najfchaftcl  ,  Seigneur 
de  Montajîu  ,  Se  Meflîrc  Gauthier  de  Ruppes  , 
Sri}  rieur  dt  Soyes ,  Coufeilltrs  ,  Chambclans 
furent  envolez  par  M.  le  Duc  vers  la  Duchcfle 
d'Autriche  pour  certaines  choies  concernants 
la  Comte  de  Ferrette ,  Se  en  ambaflàde  parde- 
*crs  le  Duc  hideric  d'Autriche  ,  &  devers  le 
Comte  de-  Wirtembcry ,  &  devers  ceux  du 
pais  de  Juche    Suillcs.")  Compté  de  Régnait  It 
de  Thoiiy  dt  r+14  fol  68< 

a\  Il  avoir  j.  francs  par  jour  par  lettres 
données  à  Milineslc  ij.  May  1486.  Compte 
de  Jean  Je  Soi  rat  Je  1418./»/.  fo.  Mcflire 
Jean  de  Vcr^y ,  Chevalier  ,  ScigiKur  d'Au- 
«rcy,  Meflkc  Re^n-icr  Pot»  Chevalier ,  Sei- 
gneur de  la  Rocche  ,  de  Nolay  Si  de  la  Pru- 
ne ,  Coifdllcrs  y  Chambclans,  Maître  G«y 
Armenicr .  Concilier  6c  Makre  des  Requef- 
tes  de  l'Hôtrl  Maître  Jean  de  Moi  tlioot, 
Auroôaici  du  Duc,.&  MaUrc  Thicuy  le 


Roy,  Conseiller  &  Advocat  du  Duc,  furent 
cuvoïez  en  ambaflàde  devers  le  Roy  &  M. 
de  Guienne  à  Paris  pour  le  fait  Si  tranquilite* 
de  la  paix  du  Roiaume  le  j  1  .Juin  14 1  r .  &  avec 
eux  Hennequin  Bonnecouvlê  ,  Chcvaucheur 
de  fon  écurie ,  6c  Paulin  Trompette.  Compté 
de  Jean  de  Noident  fnijfant  le  .1.  Décembre 
!4tr  fol.  119.  m.  zji.t>  xil>  Et/o/.  %rt. 
il  eft  dit  que  le  Duc  envoïa  vers  le  Roy  Se  M. 
de  Guienne  pour  le  fait  Se  perfection  de  la 
paix  qui  fe  traitoît  à  Paris»  Meilleurs  de  la 
Prune  ,  d'Autrcy  ,  Guy  Armcnicr  ,  Thierry 
le  Roy ,  Conleillcrt  du  Duc  ,  au  mois  de  Juil- 
let i4if. 

b  II  avoir  \  francs  par  jour  ,  lotlqu'il  fer- 
voit  à  l'Hôtcl.par  lettres  données  à  Lille  le  10. 
Décembre  1416.  Compte  de  Jean  de  Soldent. 
14 16.  fol.  < 6.  Il  étoit  Gouverneur  des  finance» 
do  Roy  aux  gages  de  4.  francs  pat  jour,  par 
lettres  patentes  de  la  Reine  donnée*  à  Troyet 
le  n.  Janvier  1417.  Il  étoit  le  Gouverneur  de 
Champagne  ,de  Brie»  &  de  la  Ville  de  Troye*. 
Compte  de  Pierre  Ooremont ,  Receveur  gène* 
rai  du  Royaume.  1417.  1418.  Il  commandait 
dans  Arrac  à  44.  hommes  d'armes  Se  neuf  hom- 
mes de  trait  durant  le  liège  que  le  Roy  y  mit, 
Compte  de  fi*n  Fraignot  dt  1416-/*/.  17*. 
Il  eft  dit  dans  un  compte  de  Jean  Fraignet 
1419.  qu'il  commandoit  à  la  garnilbn  de  Via- 
cennes. 

e  II  avoît  »  francs  par  jour  par  Ictt.es  r\a- 
tentes  données  d  StOmer  le  14  Octobre  1416. 
Il  fut  envoie  avec  le  Doïcn  de  Liège  en  am- 
baflàde par  M  le  Duc  en  Angleterre»  Juin. 

1417.  Compte  dtJtanFraignot  de  1419.  foU. 

to6.  En  14-18.  II  étoit  Gouverneur  delà  Baf-- 
tille.  Le  Roy  lai  donna  jooo.  francs.  Cham- 
bre det  Comptes  de  Paris    Compte  de  Pierre 
Gtrtmont  ,   Receveur  général  de  France. 

1418,  ll  cft  dit  dans  un  compte  de  Jeun  Frai, 
guot  de  1416.  fol.  176,  qu'il  commandait 
dansArrasà  180.  hommes  d'armes  &i  1.  fiom- 
acj  de  uau  durant  Je  liège  que  le  Roy  y  nue 


ï  1 6        Etat  des  Officier 

Baulme  &  de  Vcllcfin ,  Chevalier , 
Confeiiler,  Chambelan.  a 

Mcflîre  Thomas  de  Grantmont 
Chevalier ,  Chambelan.  b 

Mellire  Gaurhicr  de  Ruppes, 
Seigneur  de  Soy  es,  Chevalier  ,Con- 
/eillcr  .Chambelan.  c 

MclTirc  Guillaume,  Seigneur  de 
•Bonnie'res&de  laThieuloyc,Chc- 
valier  ,  C^n (ciller ,  Chambelan  , 
Gouverneur  du  Baillage  d'Arras, 
3 .  francs  par  jour,  à 

McAire  Jean  de  Fofleux  ,  Che- 
valier ,  Confeiiler ,  Chambelan  , 

m  II  amena  de  Savoie  6o.  hommes  d'armes 
pour  le  fervice  du  Duc.  Confie  de  Jean  de 
Hoident  de  141  $•  fol  i*<C, 

t  II  fut  envoié  en  ambaflade  avec  l'Abbe*  de 
Moûticis  S.Jean,  Mefiire  Jean  de  Vergy , 
Seigneur  d'Autrcy,  Chevalier  ,  Conieillcr, 
Chambelan  ,  &  Maître  Jean  Rolîn  ,  auffi  Con- 
ieillcr du  Duc  ,  vers  M.  le  Comte  de  Savoie  , 
&  enfuite  ver»  notre  S.  Pcre  le  Pape  Si  vers 
l'Empereur.  Ils  partirent  de  Dijon  le  16.  Avril 
5414.  En  141  r.  le  Duc  l'envoïa  avec  plu- 
ficurs  Seigneurs  au  Concile  de  Conltance. 
Compte  de  Regnault  de  Tboify  de  1414-  fol- 
1 6f .  Meffirc  Thomas  deGrautmont.Chcvalicr, 
Chambelan,  fut  envoyé  par  la  Duchcflc  au 
itiois  d'O&obre  1419.  en  ambaflade  ver»  le 
Comte  Palatin  du  Rhin  ,  la  ComteiTe  de  Vit- 
tember^ ,  le  Marquis  de  Bade ,  &  autres  Sei- 
gneurs ^  d'Allemagne  ,  pour  leur  lignifier  la 
trailbeufe  Se  deiloyale  mort  de  M.  le  Duc  ,  Se 
les  prier  d'adhérer  à  elle  &  au  Duc  Ton  fils  , 
pour  avoir  juftice  6Y  rai  Ton  des  dcfloyaui  meur- 
dricr»  ,  qui  ladite  confpircrent  Se  perpetre- 
Xent.  Compte  de  Jean  Praignot  de  1415.  fol. 
119» 

r  M  le  Duc  l'envoya  au  Comté  de  Ferrcttc 
vers  Katherine  fa  fœur .  reufve  de  Leopold  » 
Duc  d'Autriche  ,  afin  de  l'engager  de  venir  à 
Dijon  ,  Se.  lui  remettre  entre  les  mains  le  Châ- 
teau de  tJéfort  141 1.  Compte  de  Jean  de  Noi- 
dmt  de  i4ir./W.  m.  Il  fut  encore  envoyé 
en  ambaflade  avec  Jean  de  Morimont  ,  Ecuier 
d'écurie  du  Duc  ,  &  Maître  Jean  Rapiouft  , 
Confeill:r ,  Maître  des  Requeftcs  à  Confiance 
vers  le  Roi  des  Romains.  Cctnpte  de  leande 
Incident  de  141$  fol  18 j.  Mtflïre  Gauthier 
dcRnppes,  Chevalier,  Jacques  de  Buxeul , 
Aimé  Bourgeois,  Ecuier,  &  Monnot  Mache- 
foia» ,  Michel  Se  Rouilcl ,  Clerc» ,  St  Jean 


s  Se  Domeitiques 

e  avoit  112.  francs  &  demy  pat 
mois.  Compte  de  Jean  de  Notàent 
de  141 7.  fol.  y  6. 

Mciîlre  Roger  ,  Seigneur  de 
Brcaute',  Chevalier,  ConlclUer» 
Chambelan.  / 

Mcflîre  Florent  d'Encre  ,  Cher 
valicr ,  Chambelan.  g 

Mellîie  Jean  de  Vaudré  >  Sei- 
gneur dcCourlaon,  Chambelan.  h 

Monfeigneur  de  Commines  f 
Chevalier  ,  Confeiiler ,  Chambe- 
lan. * 

Mcflîre  Guigue,  Seigneur  de  Sa- 

,  Noël ,  Chevaucheur  furent  envoyez  par  Ma» 
(  dame  la  Duchcflc  en  Flandres  vers  M  le  Due 
Philippe  fôn  hls  ,  lui  expofer  le  grand  droit 
qu'il  a  en  la  pou  (fuite  de  la  vengeance  de  la 
mort  de  M.  le  Duc  Jean  fbn  petc.  Compte  ds 
Jean  Praignot  de  141$.  fol.  ijj. 

d  Le  Roy  lui  donna  une  penuon  de  1000. 
francs  par  an.  Compte  de  Pierre  Gorement t 
Receveur gênerai  du  Royaume  de  1418  11 
étoit  Confeiiler  Se  Chambelan  du  Roy.  Ce 
Seigneur  maria  fa  fille  ainée  à  Charles  Fretin 
Ecuier  :  le  Duc  en  confédération  de  ce  ma- 
riage lui  donna  f  ce  francs.  Compte  Je  Ro- 
bert de  Bailleur  de  1411.  fol.  16.  Il  eft  die 
dans  uu  compte  de  Jean  de  Noident  de  1416» 
fol.  161.  qu'il  mit  en  la  main  du  Duc  de  Bour- 
gogne la  terre  Se  Comté  de  Boulongne  ,  par 
faute  de  dénombrement  non  baillé  fuivant  11 
commiflîon  qu'il  en  avoit. 

e  M.  le  Duc  lui  donna  no.  écus.  Compté 
de  Pierre  Mate  de  4414./»/  101. 

/M.  le  Duc  lui  donna  no-  francs.  Comptt 
de  Pierre  Ad  ace  de  1414./»/.  10 1. 

g  M.  le  Duc  lui  donna  ioo-  écus  d'or.  Comptt 
de  Pierre  Mme  e  de  14  14.  /•/.  104. 

h  Le  Duc  lui  donna  100.  francs.  Compte  d» 
Pierre  Mace  de  1414.  fol.  106  Le  Duc  ht  don 
à  Mcflîre  Jean  de  Vaudré  >  Chevalier  ,  Sei- 
gneur de  Corluondc)co.  francs  pour  le  recom^ 
pcnfêr  des  grandes  pertes  Se  dommages  que  le- 
dit Chevalier  a  eus  &  fbuftenus  pour  certaines 
de/fiances  par  lut  faites  au  vivant  de  feu  Mon- 
feigneur le  Duc  parle  commandement  de  Mef- 
lire Jean  de  Vergy  *  Maréchal  de  Bourgogne 
à  l'encontre  du  Seigneur  de  ViJlars  ,  lors  en- 
nemi de  feu  M.  le  Duc.  Compte  de  Jean  d§ 
Noident  de  1409.  fnU  101. 

i  M.  le  Duc  lui  donna  100.  francs.  Compté} 
de  Tient  Altee  de  1^  fol.  io]f 
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cfe  Jean ,  Duc  de  Bourgogne,  i  %y 

ïefiore,  Ecuicr,  Confcillcr,Cham-  nis ,  Chevalier,  Chambclan.  d 

bJan.  a  Compte  dejean  Fraignotde  1417. 

McffireMathédeFoix,Seigncur  fol.  %6i. 

de  Nouaillcs ,  Confciller ,  Cham-  Mcflîrc  Antoine  de  la  Marche, 

bclan  ,  avoir  200.  francs  par  mois  Chevalier ,  Chambclan.  e  Compte 

de  penfion.  Compte  de  Je*»  de  de  J.Fr*ignot  de  141 7. fcl.  z6i. 

f^oident de  141  S- foi.  1 48.  Compte  Mefllrc  Pierre  de  rontcnay,Sei- 

dn  même  de  i^\%.fol.  56.  gneur   de  Rance  ,  Chevalier  » 

Me(îire  Jean  de  Luxembourg ,  Confeillcr,  Chambclan,  Maître 

Confeillcr ,  Cbambelan,  b  200.  d'Hôtel  du  Duc./ Compte  de  Je*» 

francs  par  mois  de  penfion.  Comp-  Fraignot  de          fol.  161. 

te  de  Je*»  de  Notdcnt  de  141  S  »  Mcflîrc  Lcûis  de  Châlons ,  Sei- 

fol.  14».  gneur  d'Argucl  &:  de  Monifau- 

Mciïirc  Philibert  de  S.  Léger,  con,  Chevalier,  Confeillcr,Cham-» 

Chevalier  ,  Confeillcr ,  Chambe-  belan  :g  il  avoit  200.  francs  par 

Jan ,  &  Maître  d'Hôtel,  c  mois.  Compte  de  Jean  de  No t dent 

Mcilire  Regnault  dcMontco-  de  141 6.  fol.  56. 

c  lui  donna  1000.  francs.  Ctmftt  \  ge  8c  de  fainte  Croix,  Se  de  M.  de  Conrrirron  ; 

M*ce  de  1414./»/.  118.  H  eftdit  Chancelier  de  Bourgogne,  que  les  Villes  de 

mptede  1414.  que  ce  Seigneur  fut  Mafcon  ,  Tournus  ,  S.  Gengoux  ,  Cluçny  , 

•n  armes  avec  pluftcurs  fes  compagnons  au  Chcrlieu  Se  Mcrcigny  (e  déclarèrent  pour  M. 

fcrvice  de  mondit  Seigneur  audit  pais  d  Artois,  j  le  Duc  au  mois  de  Septembre  1417.  Mcflîrc» 

*I1  eft  rapporté  dans  un  compte  de  Jean  Hugues  .  Seigneur  de  l'Aubcfpin,  Humbctt  de 

de  Noidcot  de  141  f.  fol.  114.  que  le  Duc  en-  J  S.  Amour ,  Humbert  de  Lurey  ,  Seigneur  de 


«Le  Duc  lui  donna  1000.  francs 
it  Pu 
dans  un  co 


voia  en  am  ballade  vers  le  Roy  ,  la  Koync , 
M.  le  Duc  de  Guiennc  ,  M.  le  Duc  de  Bcrry  , 
les  gens  du  grand  Confcil ,  les  gens  tenans  le 
Parlement  du  Roy  ,  les  gens  des  comptes , 
ibu  Prevott  Se  les  tchevins  de  la  Ville  de  Paris 
aumoUdc  Juin  i4n.  Mcflircs  d'Arlay  , Prin- 
ce d'Orange  ,  de  Luxembourg  ,  de  S.  Gec.r^e  , 
d'Autrey  ,  de  Touloa^cou  ,  Régnier  Pot  ,  JaC- 
q  <.sde  Couniamblcs  &  Pi.  rrc  de  Fontcnay  • 
tous  Chcvalicis  Se  Chambelans  dudt't  Duc  »  & 
Manrc  Euftachc  de  Latre  Ton  ConfuHcr  pour 
le  fait  de  la.  paix.  M-  le  Duc  de  Brabanc  Se 
Madame  la  Comtcllc  de  Haynault  y  furent 
aulli.  Mcflîrc  Guy  de  Miraumont ,  Chevalier, 
.Conlcillcr  &  Chambclan  du  Roy  ,  fut  par 
fou  commandement  devers  Monfcigneur  Mcf- 
fuc  Jean  de  Luxembourg,  pour  le  faire  venir 
avec  le  plus  grand  nombre  de  gens  d'armes  Se 
Ac  crait ,  pour  aller  combattre  les  Auglois 
Compte  de  Pierre  Gorcmtnt  ,  Receveur  gêne- 
rai de  France  de  1418. 

c  11  c(t  rapporté  dans  un  compte  de  Jean 
Fra:jjnot  commençant  le  17.  Novembre  141*. 
finHUnt  le  r.  Juin  1417.  foL  jj*.  que  ce  fut 
pr  le  moien  de  Mcflircs  Philibert  de  S.  Ugîcr  , 
ne  de  Vienne  ,  Seigneur  de  S,. Geo*. 


la  Cueille,  Se  plufieurs  autres  s'emploïerent  à 
la  reddition  défaites  Villes.  Mcflire  Philibert 
de  S.  Ligicr ,  Chevalier ,  Confcil  cr ,  Chambc- 
lan ,  &  Joccran  Frcpier  auflî  Confciller  furent 
envoies  en  aiubaflade  vers  le  Duc  &  Duchcfle 
de  Savoye ,  leur  expofer  le  Cas  de  la  mort  de 
feu  Monfcigneur  le  Duc  Jean  ,  en  les  priant 
de  aider  à  Madame  la  Duchefle  à  avoir  la  pu  nu 
tion.  Ctmftt  de],  Fraignot  de  1419.  ftl.  n$. 

d  II  rendît  de  grands  fer  vices  à  la  Reine  qui 
ctoit  à  Troye.  Compte  de  Fitrre  Goremont  % 
Receveur  général  de  France.  1417.  &  1418. 

t  II  rendit  de  grands  ferviecs  à  la  Reine, pcq* 
dant  qu'elle  fut  à  Troye.  Ccmpte  dcVitrr* 
Gtrcmtnt.  1417.  1418. 

/M.  le  Duc  l'envoïa  en  ambaffade  avec  Mtf- 
fîre  Gracien  de  Grandmont .  Sire  d'Aix  ,  vers 
le  Roy  de  Navarre.  Compte  de  \mn  Fraignot 
d*  1417.  fol.  ro4.  il  ctoit  Confeillcr  .premier 
Maître  d'Hôtel  du  Roy.  Compte  de  Pierre  Go- 
rcmtnt ,  Rtcevtur  gênerai  des  finança  de 
France  1 4,  r  ^ . 
g  Selon  une  monftrc  de  gens  d'armes  levez 
■  par  Monfcigneur  le  Duc  au  mois   de  Mars 

1J417.  &  tnvovez  en  Languedoc  &  en  Guîcn- 
ne,  pour,  réduite  ledit  pays  en  l'ebeiflonce  d<i> 
■•  .  .  1 
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ii8       Etat  des  Officiers 

Meffirc  Robert  dcMailly,  Che- 
valier ,  Confcillcr,  Chambelan,  a 
avoit  j.  francs  par  jour  ,  par  let- 
tres données  à  Gand  le  20.  Juillet 
ï  4.1 7.  Compte  de  je  An  de  Noidcnt 
de  1417./0/.  56. 

Mciïîrc  Hciyon  de  Jacleville  , 
Chevalier  >  Confcillcr  &  Chambc- 
lan  j  b  francs  par  jour,  par  let- 
tres patentes  donne'es  à  Lille  le  9. 
Mars  1 4 1 6»  Compte  de  Jean  de  Noi- 
âent  de  141  6.  fol.  56. 

Rcgnaut ,  Vicomte  de  Murât  » 
Ecuier  ,  Confcillcr ,  Chambelan,  c 
avoit  3,  francs  par  jour,  par  let- 
tres donne'es  à  Hcfdin  le  !  9.  May 
H 1 7.  Compte  de  J  car,  de  Noidcnt 
de  1417./0/.  56. 

Meflîre  Jean  de  Loyn,  Chcva- 

Roy  ,  Mc/îîrc  Loys  de  Chllons,  Comte  de  Ge- 
nève &  d'Ar^ucl  avoit  fous  fon  ertendart  fii, 
payes  ;  fçivoir.quatre  Chevaliers  Bannciez,  i. 
Chevaliers  Uaclicliers ,  4,  Ecuicts  Banncrez, 
410.  Ecutcrs  Bacheliers ,  1  f  f  hommes  de  trait 
&  4.  Trompettes  reçus  Se  pafler  à  monflic  à 
Mafcon  par  Mcilirc  Jean  de  S.  Hilairc  ,  BaiHy 
de  Chaton ,  &  Guillaume  Saichet ,  commis  par 
M.  le  Due.  Compte  de Jean  FrMgnot  de  1419. 

fol.  J07. 

«Chambdandu  Roy,  Grand  Pancticr  de 
France ,  retenu  Confcillcr  du  grand  Confeil  du 
Roy  ,  aux  gages  &  pcnfion  de  500.  liv.  par 
an.  Compte  de  Pierre  Goremont  ,  Receveur 
gênerai  de  France  de  14 18. 

Hl  fut  Gouverneur  de  la  Baftilie  de  Paris. . 
Compte  de  Pierre  Goremont ,  Receveur  gtne 
ra!  du  Royaume.  1418. 

c  II  croit  Confciller,  Cfiambeîan  du  Roy.  îl 
trahit  le  Duc  de  Bourgogne,  5c  fut  complice 
defon  aHaiïinat.  Co>np t e  Ut  j  deXoidcnt.i  +  iX, 
Scion  un  compte  de  141;.  Madame  Blanche 
d'Apthicr ,  Vicomtclfc  de  Murât  ,  eut  6o. 
écus  en  don  fur  la  recepte  de  Chalons ,  pour 
lerviecs  rendu*  à  Monfeigneur  le  Duc,  tant 
par  elle ,  que  fon  mari  &  fon  frerc ,  Si  que  le- 
dit fon  mari ,  Vicomte  de  Murât,  cft  prifon- 
nicr  du  Comte  d'Armignac,  par  lettres  don- 
nées à  Dijonlcifî.  Mars  1414.  Il  cft  dit  dans 
Via  goutte  de  Jcap  Fraijuot  «te  ijit.  fil* 
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lier,  Confciller,  Chambelan,  lOG» 
francs  de  pcnfion.  Compte  de  )t&iy 
de  Noidcnt  de  \\\6.foï.  \6. 

Jacques ,  Seigneur  de  Marguet- 
tc ,  Confciller,  Chambehn  , 
francs  de  penlion.  Compte  de  jt*t> 
de  Notdent  de  1 4 17.  fil*  104. 

Me/Tire  Guy  de  Bar  ,  Chevalier» 
Seigneur  de  Pracllcs,  Confellcr  , 
Chambelan  &  Baillif  d'Auxois.  d 
Le  Duc  lui  donna  400.  francs. 
Compte  de  Jean  de  Noidept  de 
1417.  fot,  104. 

Pierre  Sire  de  Giac,  Chevalier, 
Confeiller ,  Chambelan.  e 

Mettre  Jean  de  Mailly  ,  dit  la 
Bègue  d'Autevilc  ,  Chevalier  , 
Chambelan-  / 
Meffirc  Berault  4c  Bufly ,  Che- 

177.  que  le  Duc  donna  i  Monfcigneur  Rci 
gnault ,  Vicomte  de  Murât ,  lafomme  de  *ooi 
francs ,  lui  recordans  des  très-notablcs,loyauk 
&  agréables  fervice*  ,  que  par  très-long  temps 
icclui  Vicomte  avoit  fait  au  Roy  &  à  lui  en 
maintes  manières  ,  Se  en  ce  faifant  frayé  & 
dépendu  très-grant  partie  de  la  chcyacce  ,* 
fans  en  avoir  eu  du  Roy  »  ni  de  lui  aucu« 
ne ,  ou  comme  nulle recompenfation ,  8e  mcl- 
mement  que  à  caufe  d'iceulx  fervices  il  avoie 
efte  pris  par  les  gens  du  Comte  d'Armi- 
gnac ,  5:  détenu  longuement  en  moult  diver- 
fes  prifons.  11  fat  envoyé  depuis  à  Montdidier 
au  pays  du  Languedoc,  afin  défaire  tenir  les 
bonnes  Villes  &  Seigneurs  dudit  pays  à  la 
bonne  obéïflance  du  Roy.  Compte  de  Pierre 
Goremont,  Receveur  général  Au  Royaume 
1458. 

d  Confcillcr,  Chambelan  du  Roy  8c  Pré- 
volt  de  Paris.  Le  Roy  lu.  donna  iooo.  franc» 
par  fes  lettres  du  Août  1418-  Compte  de, 
Pierre  Goremont ,  Receveur genrrnl  de  141Î. 

e  M.  le  Duc  lui  donna  100.  francs.  Compte 
de  fean  <ie  Soidenr  de  1417  foL  104.  Le  Roy 
donna  6000.  liv.  àjehanne  du.Pcfchin,  Dame 
de  Joui  ,  vcufve  de  feu  le  firede  Giac  en  con- 
fideration  des  pertes  qu'elle  avoit  faites  à  Me- 
lun  fie  i  Paris.  Compte  de  Pierre  Goremont  , 
Rcee-  ••«'  gtncr^l  Je  France  de  1418. 

/  M.  JcDudiii  donna  ijo.  francs.  Compt» 

yalicr  , 
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3e  Jean  ;  Duc 

Palier,  Chambelan.  *  Compte  de 
Je*»  de  Noident  de  1 4 1 j.foL  1 4  g . 

Meflire  Gofquin,  Seigneur  d'Ef- 
crobecque,  Chevalier,  Chambe- 
lan. £ 

Aleflirc  Jean  de  Coham  ,  Che- 
valier >  Confeillcr»  Chambelan.  c 

Meflire  Jean  de  Digoine  ,  Che- 
valier ,  Chambelan.  à 

Caftelain  Walt  ,  Chevalier  , 
Chambelan  du  Duc.  e 

Mcffire  Arcliambault  dcFoix, 
Sire  de  Nouaille3,Chevalier, Con- 
seiller, Chambelan.  / 

Meflîre  Jacques  de  VilIers,Che- 
Valicr  ,Confcilier  ,  Chambelan  & 
Maître  d'Hôtel  du  Duc  ,  avoir 
é4o.  francs  par  an.  Compte  de 

Ue  Jean  de  Noident  de  un,  fol  t<h. 

«  II  accompagna  M.  Ic  Duc  de  Bourgogne 
%u  voyage  qu'il  lift  à  Montbcliart  ,  pour  voir 
l'Empereur  ic  11.  May  1418.  Compte  de  Jean 
Fraignot  de  1418.  fol.  îi8. 

b  M.  le  Duc  l'envoya  avec  Maître  Philippe 
i&c  Morvillicr ,  Maître  des  Rcqucftcs  à  Calais 
irers  le  Roy  des  Romains.  Compte  de  J  e*n  de 
iJoident  de  141-'.  fol.  170. 

r  II  commandoit  à  cent  hommes  d'armes 
A  à  cent  hommes  de  trait  qui  étoient  engar- 
eifon  dans  les  Villes  de  Pontoifc  ,  Mantes  & 
Meufon.  Oôobrc  1417.  Compte  de  Jean  de 
tioident  de  1417.  /•/.  jtt. 

d  II  étoit  Capitaine  (  Gouverneur  )  de  la 
fTour  de  Bcauvais ,  proche  le  Palais  Epifcopal. 
<  ompte  de  Jean  de  Kotdent  de  14^,  fol.  j  S } . 
Weflîrc  Jean  de  Digoine,  Chevalier,  Cham- 
èclan ,  Jean  du  Bouchct  ,  Maître  d'Hôtel  de 
feu  M.  le  Duc  ,  &  Durant  A  moule,  Chcvau- 
cheur  furent  envoyé*  vers  la  Comtcflc  dcNc- 
irers  >  pour  lui  fîgnificrla  mort  du  Duc  Jean. 
Compte  de  Jean  Fraignot,  14 19.  fol. 

e  Par  mandement  donne  à  Provins  le  16. 
May  141?.  M.  le  Duc  donna  978.  liv.  à  Mi- 
chel de  Ferrant,  Ecuicr  &  fervitcur  du  Duc 
«le  Lorraine,  Jean  Courant  ,  Ecuicr,  fervi- 
tcur du  Duc  de  Bretagne,  Geoffroy  de  Mont- 
royal ,  Ecuicr  &  Efchanfon  dudit  Duc  de 
Bourgogne  ,  Caftelain  Waft  fon  Chevalier 
CbambeUn,  &  au  faux  traiitrc  Philippe 

Tome  IL 


de  Bourgogne;  tif 

Jean  Fratgr.otde  14I7.  foi  98. 

Mcffire  Pierre  de  Grellans  , 
Chevalier ,  Chambelan.  g 

Mcfllrc  Hcraul ,  Seigneur  de 
Rochebaron ,  Chevalier,  ConTcii- 
lcr  ,  Chambelan-  Compte  de  Jeat* 
Fraignot  de  1417.  fol.  127. 

JVlcilîre  Jean,firc  de  Cottebru- 
ne  &  de  Char  ri  n,  Chev>;lier,Con- 
feiller  ,  Chambelan  du  Roy  &  du 
Duc.  h 

Meflire  Jean  de  Grantmont 
Chevalier,  Chambelan.  / 

McffircAntoine  deToulongeon, 
Chevalicr,Confeillcr,Chambclan , 
du  Duc>aux  gages  de  3 .  francs  par 
jour  ,  lorfqu'il  iervira  en  l'Hôte! 
du  Duc  ,  par  lettres  données  à 

|  Mugnicr  ,  dit  Joflcquin.  Compte  de  Jeun  dâ 
Hoidtnt  de  1418.  1419./»/.  4t?- 

/  Coufin ,  Confeillcr ,  Chambelan  du  Roy  , 
lequel  lui  donna  1000.  liv.  par  fes  lettres  pa- 
tentes du  10.  OAobre  1418-  pour  être  venu 
à  fon  fervice  avec  pluficurs  hommes  d'arme» 
fous  la  conduite  du  Duc  de  Bourgogne.  Cemp - 
te  de  f  ierté  Goremont  t  Receveur  général  de 
France  de  J41P. 

jfGruierdcs  Bailliages  de  Dijon,  Auxois  K 
la  Montagnc,aux  gages  de  ioo.francs«  Ctmptë 
de  Jean  Fraignot  dt  J41"»  'o+. 

b  11  fut  Maréchal  de  Bourgogne.  Le  Roy 
lui  donna  1000.  francs  par  lettres  paten- 
tes données  en  fon  ConfcÙ  le  1 4.  Décembre 
1418.  Compte  de  Jean  fraignot  de  141S.  fol. 
ni.  Compte  de  Tierre  Goremont  ,  Receveur 
gênerai  de  France  de  1418.  M.  le  Duc  lui 
donna  zoo.  francs  pour  avoir  de  la  vaiflclle 
d'argent  pour  fes  cftreincs  du  premier  jour 
de  l'an.  141 8.  Compte  de  Jean  de  Soldent  de 
1418.  fol. 

i  Le  Duc  lui  donna  zoo.  francs.  Cmpte 
de  Jean  Fraignot  de  1418.  fol»  118. 

k  II  fut  Gouverneur  de  Troycs,  au  lieu  de 
Mcfllrc  Jean  de  Toulongcon  fon  frère,  aux  ca- 
ges &  penfion  de  1000.  francs  par  an  ,  par  let- 
tres données»  Troycs  le  s».  Janvier  1417-  Ce 
Sciancur  accompr.gnc  de  certain  nombre  de 
gens  d'armes  &  de  trait  8:  des  Communes .  af- 
,  fitjca,  §c  prit  pat  force  le  Château  du  Chaft 
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Provinsle  2. May  1419 .Comptede  Juillet.  1419  Compte  dejéân  d$ 

Je/in  Fraignot  de  i^ij.fol.  118.  Noident  de  141  9. 

^Com[te  de  Jean  de  Noidertt  de  Me/Tire  Atbic  de  Brimcu  ,  Chc- 

1419  />/.  10.  valicr  ,  Confeiller  &  Chairbclaa 

Die^o  d  OHvicre,  Ecuicr,Con-  du  Duc  &  du  Comte  de  Charro- 

feiller ,  Chambclan  du  Duc.  a  M.  lois,  c  avoir  400.  francs  de  pen- 

lc  Duc  lui  donna  100.  francs,  fion  par  lettres  données  à  An  iena 

Cmpte  de  Jean  Fraignot  de  I417.  le  19.  Aouft  141 7.  Compte  de 

fol.  140.  Jeaft  *e  Noidertt  de  1418.  Camp» 

Mcffire fcan,firc de Chcvrcufe,  te  de  Jean  fraignot  de  1417^ 

Chevalier,  Chambclan.  Compte  fol.  31. 

de  Jean  Fraignot  de  1417.  fol.  Mefïîre  AlboCoutin,  Cheva-? 

140.  lier ,  Chambclan.  d 

Meflîre  Guillaume  de  Vienne,  Jean  de  la  Chapelle,  Ecuicr  i 

Seigneur  de  Bufly-le  Chàtel,  Con-  Chambelan.  Compte  de  ?  terre  Go* 

fcillcr,  Chimbclan  ,  b  avoit  100.  remont ,  Receveur gênerai  de Fran- 

francs  par  mois  de  penfion,  par  ce  àe  1418.   Compte  de  Jean  de 

lettres  données  à  PontoiJfe  le  23.  Noident.  14 18.  fol.  50. 


tcïïicr  en  Champagne  ,  qni  ctoit  occupe"  par 
les  ennemi*  du  Roy  courans  fur  les  paflans  , 
&  faifant  pluficurs  inhumanités  aux  bons  & 
îoyaulx  Sujets.  Ceux  de  dedans  furent  pris 
&  rendus  à  la  volcntc  du  Roy  au  mois  Je 
Mars  1417.  Compte  de  Pierre  Goremont  ,  fie- 
eeviur  gênerai  du  Royttume  de  1417.  Me/Tire 
Antoine  dcToulonjon,  &  Meffirc  Andry  de 
Valins ,  Chevaliers ,  Confcillcrs  ,  Chambe- 
lan* du  Roy  &  de  Monfeigncur  le  Duc  de 
Bourgogne,  allèrent  avec  Jcin  du  Cloux , 
Clavin  du  Cloux  ,  Jean  d'Aubigny  ,  Girart  de 
Toulonjon  ,  Huct  des  Caves ,  le  Bâtard  de 
Cournaux,  8c  pluficurs  autres  en  grande  com- 
pagnie, au  feconrs  &  ayde  de  Carlot  Duilly, 
Ecuicr  ..Maréchaldc  Lorraine,  à  la  Fcrté  fous 
Yercoù  il  ctoit  affiégé  par  les  ennemis  &  ad- 
Tcrfaircs  duRoy  au  mois  de  May  1418.  Compte 
4t  PUrrt  Goremont  ,  Receveur  gtttertl  de 
Frartrr  d  i*t8. 

m  Ilétoit  Portugais.Fcuier  d'écurie  du  Roy. 
Diago  d'Olivicrc  ,  leuier,  Chambclan  de 
Monfeigncur  le  Duc  de  Bourgogne,  eut  don 
du  Roy  delà  fomme  dt4oco.  liv.  p.ir  les  let- 
tres patentes  du  îo.  Aoull  :41s.  pour  confi- 
<lcration  d'agréables  fervices  faits  au  Roy  &  à 
Monfeigncur  le  Duc  de  Bourgogne  au  fait  de 
Ja  guerre  &  autrement,  coinme  aufli,pour  fub-  , 

Tenir  aux  frais  quillui  convenoit  faire  en  fon  j  mont,  lit  eevtur  %e»rr    h  rrfirr,  d,  I  + 
voyage  ordonne  par  le  Roy  ,  Monfeigncur  le  I     d  Avoit  100  francs  de  penfion.  Comptt  d* 
^ucdcBouigogaç&lcgraDdCoiifeUpardc-  j  J,*»  de  Xerftwd*  Hi*./c/.  i9. 


rers  îcs  Roys  de  Cafttlle  &  tTArragon  8c  aiJi 
leurs  ès  parties  d' '  fpagne  pour  aucunes  chofe» 
qui  touchoient  grandement  le  Roy  &  Thon* 
ncur  de  fon  Royaume.  Compte  de  •  i»rrt  Go- 
r  mvnt  ,  Ree.vtur g.  n,  r*l  de  France  dr  u,j, 
Diago  d'Oliviere  ,  Ecuicr,  ConfcilIcr.Cham- 
belan  du  Duc  de  Bourgogne ,  fut  avec  Meffirc 
Thibault  ,  Seigneur  de  Neufchaflel ,  Cheva- 
lier ,  en  ambarfade  vers  les  Roy  s  d'r  fj-agne  8t 
d'Arragon  ,  &  les  Princes  &  grans  Seigneur* 
defdits  Royaumes ,  tant  pour  faire  &  avoir 
avec  eux  confédérations  &  alliances ,  que  par 
Icfdits  Chevalier  &  Ecuicr  ferait  advife,  com- 
me pour  avoir  d'eux  ayde  &  fecours  de  gens» 
d'armes  &  de  trait  en  la  prochaine  faifon  d'efté 
au  fervice  du  Roy ,  à  la  pourfuite  queMonlct" 
gneur  de  Bourgongne  avoit  entrepriic  au  bie» 
du  Roy  8c  de  fon  Royaume»  <*trr.p<t  ut  turm 
Gorttn,»r,  X  rrt-.,  -  n.r.:' J,  h'r.nrr.  m^, 
b  Ilétoit  fils  de  Guillaume  de  Vienne,  Sei- 
gneur de  S.  George  :  il  avoit  zoo.  francs  par 
moi>,  par  lettres  patentes  données  à  Pont  oui 
le  13.  Juillet  I41V.  Compte  de  Jean  d, 
dtnt  dt  1  •  10.  f'p'.  m, 

t  II  ctoit  Confeiller  ,  Chambelan  du  Roy* 
lequel  lui  donna  joo.  liv.  à  caufe  de  fa  ran- 
çon ,  ayant  cfté  prifonnicr  des  Anglois  en  /a 
bataille  d'Azmcourt.  Confie  d,  Hcrre  <,«r*- 
evtur  tenrr  '  Fr^rir. 
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Meflïre  Philippe  de  Flavigny  ,  &  fon  BaUly  d*  A  iront  dans  la 

Chevalier  ,  Chambelan.  a  Comte  de  Bourgogne. 

Mefllre  Jean  le  Bigot ,  Cheva-      Philippe  Mu^nicr,dit  Toflequin, 

lier,  Chambelan  du  Roy  &  du  Ccnfeillcr  &  Chambelan;/  * 
Pue.  b  Jean ,  Seigneur  de  CourcelIcs&: 

Mefllre  Jean  de'Roflîgnal,  Chc-  de  S.  Liebault  Chevalier,  Con- 
tai icr  ,  Chambelan.  c  feiller ,  Chambelan  du  Roy  &  du 

Mefllre  Jean  de  Rye,  Seigneur  Duc/ 
de  Corcondray,  Chevalier  ,  Con-      Mefllre  Harduin  de  Lannoy  , 

feiller  ,  Chambelan  du  Rov  &  du  Chevalier  ,  Confeiller ,  Cbambc- 

Duc.  Compte  de  jean  de  Noidcut  lan  du  Roy  &  du  Duc.  h 
de  1418,^0/.  57.  .Aymé,  Seigneur  de  Chaftcau- 

Meflirc  André  de  Roiche.Che-  vîcz  &  de  Berjen,  Ce  nf cille  r  , 

valicr,  Confeiller, Chambelan.^  Chambelan.  / 
Compte  de  Jean  Fraignot  de  1 419.      Mefllre  Jc^n  de  Brezillcs,  Che- 

fol.  145.  valicr  ,  Chambelan  du  Roy  6c  du 

•  Mefllre  Antoine  des  Granges,  Duc,  Seigneur  de  Buflieres.  k 
jÇhcvalier ,  Chambelan.  e  Mefllre  Alvaro  Cotiguc>  Por- 

Mcirire  Erart  du  Four, Seigneur  tugais  ,  Chevalier ,  Chambelan  du 

de  Colombier  la  Fofle,  Chevalier,  Duc-  / 

Confeiller ,  Chambelan  du  Duc ,      Mefllre  Henry  de  Champdivers  ; 

m  If  avoir.  100.  francs  de  penîîon.  Compttde  Roy.  Compte  Je  Pierre  de  Geremt»t,Reteve»p 
Jean  Je  Koidmt  Je  141?.  fol.  f-o.  j  général  Je  France  Je  1418. 

b  Seigneur  de  Loyeul  fit  du*Franc- A  lieu ,  |  *  Commis  à  la  garde  &  au  gouvernement 
Lieutenant  General .  Se  Capitaine  au  pais  Je  de  la  Ville  de  Troyes.  M.  le  Duc  lui  donna 
Normandie.  1418.  Compte  Je  Jean  Je  Noidtnt  I  une  pcnûon  de  ijo.  liv.  de  rente  fur  le  Do- 
de  141S.fi!.  ri.  I  maioe  de  Châlons ,  à  la  charge  de  venir  hora- 

c  Le  Duc  lui  donna  toc-  francs  pour  payer  \  me  lige  &  féodal  dudit  Seigneur  Duc,  enfirm-' 
Ta  rançon.  Compte  Je  Jta»  Je  NoiJeat  Je.  1  ble  fes  hoirs  &  fuccclïcurs ,  &  lui  en  a  fait  le» 
34 18.  fol.  c-,  J  foy  &  hommage  ;  laquelle  rente  pourra  eftjc 


J  M.  Ic  Duc  lui  donna  800.  francs.  I  racheptee  par  mondit  Seigneur  &  fes  fuccef^ 

r  II  foûtint  le  liège  de  Rouen  contre  les  feur* ,  moiennant  1 500.  francs ,  dont  ledit 
'Anglois.  Compte  Je  fean  Fraignot  Je  1419.  j  Aymé  &  fes fucccffcurs  demourront  homme* 
fol.  kC.  j  dudit  Duc,  par  lettres  patentes  données  à 

/En  1418. le  Roy  lui  donna  < 00. liv.  Comp-  Lille  le  17.  Mars  1415.  Cm pte  Je  Prtvot~ 
»e  Je  Pierre  Gorcmont ,  Receveur  général  J*  ,  Guh.o-  Je  141c 

franc  e  ^1418  !       Le  Roy  lui  donna  le  revenu  des  terres  de* 

g  II  avoit  1000  liv.  de  penfion  du  Roy  com-  Scmblancey  ,  Montbafon  ,  Coidombers  Se 
'ttiC  fbn  Confeiller.  Compte  Je  Pierre  4*  Gorr  I  autres  eftans  en  la  main  du  Roy  ,  à  caufe  de 
mont  ,  Receveur  gtmral  Je  Pranct.  141$.  Il  j  3000.  francs  qui  lui  étoient  deubs  dès  l'an 
eft  dit  dans  le  même  compte  que  le  Seigneur  |  13  n.  Compte  Je  PUrre  Goremcnt  ,  Receveur 
de  Courcellcs  fut  un  des  Ambafladcurs  du  Roy  I  gtr^r*!  Royaume  Je  1418. 
qui  allèrent  à  la  Tombe  entre  Bray  fur  Seine  ]  /  Ce  Seigneur  venant  au  fer  vice  du  Roy, 
ér  Montercau«fault  Yonne ,  pour  traiter  de  la  fut  arrêté  prifoonier  dans  la  Ville  de  Carcaf- 
paix  trs  mois  d'Avril ,'  May  &  Juin  1418.  il  fonne  par  les  ennemis  de  l'Etat.  Le  Roy  lui 
avoir  6.  liv.  par  jour.  j  don  p»  1000.  francs  pour  recompenfe.  Ctu^-tt 

h  II  fut  envoyé  en  Languedoc,  Navarre,  I  Jc  Vu  rte  de  (ortment ,  Rtccvutr  général  if 
Çoix&Dauphinc  pour  le  bica  des  affaires  du  \  ïT**ct  de  1418. 
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Chevalier  ,  ConfeUler  ,  Chambe-  Mcflire  Rue  de  Lannoy ,  Chô* 
lan  du  Roy  &  du  Duc.  a  '  valier ,  Confciller  ,  Chambeîan  f 

Mcflire  Andry  de  Valins,  Che-  /  avoit  3.  francs  par  jour.  Camp* 
valier  ,  Confciller  &  Chambelan  te  de  Jean  de  Notdertt  de  1417. 
du  Roy  &  du  Duc.  b  fol.  J6. 

Mettre  Henry  de  Bauffrcmont,-     Jean  de  Blammont  >  Seigneuf 


Chevalier  ,  Concr ,  Chambelan. 

Guillaume  Sachet,  Ecuier,  Sei- 
gneur de  Champvigier ,  Confcil- 
ler, Chambelan.  c 

Jean  Hoccors,  dit  Hocorfquin,. 
Chevalier ,  Chambelan.  d 

Mcflire  Jean,  Seigneur  de  Neuf- 
ville  ,  Chevalier  ,  Confciller-,.. 
Chambelan.  e 

Robert  Fretel  >  Chambelan. 

Ancclot,  firc  dcLurieux.. 

Roque  de  Poix. 

Antoine  de  Fontaines*  - 

Jean  Blanchard. 

Girard  de  Thury. 
'    Jean  de  Courtiamblc. 

Jean  de  Blancmont. 

Mcflire  Hiie,  Seigneur  de  Neuf* 
Ville. 

Jean,  Seigneur  dcHangefh 
Guiot  de  la  Trcmoillc.  Compte 
dcNicol'tn  d'Aigneville  de  1409. 

«  Le  Roi  lui  donna  1000.  liv.  Compte  de 
Jicrre  Gortmont  .  Receveur  général  de 
IrAnce  tn  1418- 

b  Au  mois  Je  May  1418.  il  alla  avec  plu- 
ficurs  Officiers  dégager  Carlot  Duilly  ,  Ma- 
réchal de  Lorraine ,  afliegé  dans  la  Fcrtc  fous 
.Yerrc  par  les  ennemis  du  Roy,.  Compte  dt 
lierre  rarement  ,  Receveur  gititr*l  dt 
Ttruncc  14  iX. 

t  II  fut  inftituû-  Baillifd'Aurun  le  31.  Décem- 
bre 1407.  aux  gages  de  200.  francs. 

d  I!  fut  envoyé  par  le  Roy  vers  le  Duc  de 
Gucldrcs  &  autres  Seigneurs  pour  leur  Je-" 
mander  dufecours  contre  le  Roy  d'Angleterre. 
C^'.-.pte  it  Pierre  Gcnmtnt,  Receveur gimrat 
fit   F  ■•»».-*  dr  14.18. 

t  B,ulîy  de  U  Montagne,  (Chafii^on)  paç 


de  Vclaxon. 
Y  von  Hermclot. 
Engucrran,  Seigneur  de  Fieffés. 
Jacques ,  Seigneur  de  Lor. 
Jean  d'Auviliars  ,  Seigneur  de 
Alaucourt. 

Philippe  de  Scrvoles. 
David ,  Seigneur  de  Ramburcs;. 
LaifuvisNoé. 
Jean  deGhiftelles. 
Le  Seigneur  Jean  de  Chârcau*^ 
morand,  200.  francs  de  penfion.*. 
Lcfirc  de  Montgauguiec. 
Guichard  Dauphin. 
Bureau  de  la  Rivière» 
Le  firc  de  Rond.  * 
Hugues  le  Hain, 
Le  fire  d'Inchy.  * 
Jean ,  Seigneur  du  Puis» 
Loiïis  >  Seigneur  d'Yvoinc; 
Le  firc  de  Loncioy. 
Conrad  de  Gonghcr 
J 

Lettres  données i  Argilly  Je  14.  Aouft  141?» 

/Le  Roy  lui  donna  6vo.  liv.  Il  ctoit  Con* 
fcillcr,  Chambelan  du  Roy  &  Gouverneur  de 
LUle.  Compte  dt  fit<r-  Gircmott  ,  Receveur 
g,ncr*l  i*  ïren  t.  1418. 

g  II  étoit  Chevalier ,  Confciller  .  ChambC 
lan  du  Roy ,  lequel  l'envoya  avec  Meflirc  Char» 
les  de  Lcns  Admirai  de  France  ,  ès  parties- 
d'Abbcvillc  &  du  Ciotoy,pour  mettre  fur  le* 
Navires  que  l'on  pourroit  fîner,  &  les  garnir- 
de  gens  d'armes  ,  &  de  trait  &  de  vivres  , 
afin  d'avkailler  la  ville  de  Rouen  ,  &  réfifterà. 
la  dampnabfc  entreprife  des  Anglois  >  qufc 
avoient  aflîcgcz  cette  ville.  Confit  de  Fierrt' 
Gcr  mont ,  Receveur  stntrM  dtf  Rt)**m* 
1418, 
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Le  Seigneur  d'Avoine. 
Girard  de  Maircy. 
Milles  de  Paillard.  M.  le  Duo 
lui  donna  200.  francs.  Compte  dt 
Jean  Fraignot.  141 9. fol.  1 56, 
Guillaume  de  Chaftclvilain. 
Simon  de  Otlengcr. 
Jean  d'O&ebi-çis,  Chevalïc* 
Hongrois. 


Kobert  <îe  Bar. 
Thierry  Delka. 
Le  Seigneur  de  Hant. 
JeanOudars. 

Conrad  Rayar ,  Chevalier  Lot« 
fain. 

Pierre  des  Eflarts. 
Erart  de  Lefincs, 
Le  Seigneur  d'Omonr. 
Lx  Seigneur  de  la  Guiche. 

;  C  A*PIT  AINE   DES  GARD  6  S. 

Il  eft  dit  dans  un  compte  de  Jean  de  Noidcnt  rendu  en  1409.  foK- 
3  4 1 .  &  164.  que  le  Duc  donna  une  robe  à  chacun  de  fes  Archers  dou- 
blée deblanchct  ,  couverte  de  fes  livre'es  quiétoient  noir,  blanc  5c 
Vcrt-gay.  Dans  un  compte  de  Jean  de  Prefly  commençant  le  22.  No- 
vembre 1408  fîniffant  le  dernier  Janvier  fuivant ,  il  eft  dit  que  le  Duc 
avoit  24.  Archers  pour  fa  garde  ,  que  le  Capitaine  avoit  j.  écus  par 
mois  dé  gages  ,  &  les  Archers  2.  e'eus  d'or.  Dans  un  compte  du  mefmç 
fïniflant  au  mois  de  Novembrc,il eft  rapporte  qucle  Duc  fe  faifoit  ac~ 
compagner  par  Paris  par  plufieurs  Arbaleftricrs,  &  les  tenoit  en  fon 
Hôtel  d'Artois  pour  la  feurcté  de  faperfonnej  que  Etienne  Lambin 
c'toit  Gouverneur  de  64.  Arbalcftriers ,  Se  Colas  de  Gennes  de  35. 
Compte  de  Jean  de  Prcffy  de  14O8./0/.  21  5  . 

MeiTire  Antoine  de  Craon,  Capitaine  de  douze  Archers  de  la1 
Garde  du  Duc.  a 

'^Autres  Gardes, 

Mefiïre  Engucrrand  de  Bour-  trait  de  la  garde  du  Duc  de  Bôur~ 
tionville ,  Ecuier ,  Chambelan  du  gogne.  Compte  de  Jean  de  Noidcnt' 
Duc  ,  Ctpitaine  de  50.  hommes  de  141  i.joU  159. 
d'armes  ,  5c  de  20.  hommes  de 

Chevaliers  de  Corps. 

'   Meflirc  Jean  Bonnebaut.  Caftelaîn  Waaft.  b  Compte  dè 

Me/lire  Regnault  de  Montconis.   Jean  de  Noident  de  1418./0/.1 17. 


a  M.  Ic  Duc  donna  à  Mcffire  Antoine  de 
Craon  tooo-  francs  pour  les  dépens  que  faire 
Se  loufknir  lui  a  convenu  ,  pour  occafion  du 
fait  d'armes  que  IcditChambelan  a  faic  contre 
un  Ançlois  en  la  ville  de  Lille.  Le  Duc  fin"  faire 
à  Meffîre  Antoine  de  Cracn  ,  Capitaine  de  fes 
Archers,  &  pour  fefdits  Archers  ij.  robes 


coler  affis,  &  manches  fourrées  parles  cfpau- 
Ics  &  au  poing  dcfcotippécs  ,  &  brodées  eu 
chafcutic  manche  d'une  troull'c  de  flèches  liée» 
d'une  branche  de  Houbclon  à  la  devife  de 
M.  Ic  Duc.  Canote  Je  <t*n  df  Koidtnt .  141.^. 

'  Le  Duc  l'envoya  çn  Ambafladc  à  Milan  S;  - 

à  Gcçujçs, 
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x  j"4      Etat  des  Officiers  &  Domefliques  • 

Ecuier  d honneur  du  Duc. 

Dom  Diego  d'Olivicre ,  Chcva-  d'honneur  du  Duc.  Compte  dejea* 
lier,  Portugais,  Chambelan.Ecuicr  de  Noident  de  141  116. 

Ecuiers  du  Corps. 

Mcflire  Jean  Fretins,  Ecuier      Jean  de  Karncfcm.  a> 
du  corps  du  Duc. 

"Premier  Maître  dHôteL 

Meffire  Jean  de  la  Tremoille ,  bclan ,  premier  Maître  d'Hôtel.  A 
Seigneur  de  Jonvcllcgrand  Cham- 

Maitres  d Hôtel  ordinaires. 

Meflirc  Jean  Pioches ,  Cheva-  Compte  de  Jean  de  Noident  de 


lier  ,  Seigneur  d'Onay  ,  Confeil- 
ier  ,  Maître  d'Hôtel ,  avoit  240. 
ftancs  de  penfion.  c  Compte  de  Jean 
de  Prefjy  de  1407.  fol.  76.  Comp* 
te  dej.  de  Noident  de  1 4.10.  fol. 6 1. 

Mefllre  Jean  d'Annay  ,  Cheva- 
lier, Maître  d'Hôtel  du  Duc&  de 
Madame  laDuchefle,  2  40.  francs 
de  penfion.  Compte  de  Jean  de 
Preffy  de  1407- /«/•  7$- 

Jvtcrtïre  Philibert  de  S.  Ligicr, 
Chevalier  ,  Maître  d'Hôtel ,  d 
248.  francs  de  penfion.  Compte  de 
Jean  de  Prefjy  de  1407.  fol.  76. 

«  II  cft  rapporté  dans  itn  compte  qu'il  fc 
battit  à  outrance  avec  Meflirc  Tanncguy  du 
Chaftcl  -,  Gentilhomme  Breton  >  Cha 
du  feu  Duc  d'Orléans  ,  qui  s'ecoit  retiré  au 
Royaume  d'Anagon.  M.  le  Duc  de  Bourgogne 
lui  donna  100.  francs  pour  les  frais  qu'il  lui 
convint  faire  à  ce  lu  jet.  8.  Mars  14(7. 

/•  Il  avoit  3.  francs  par  jour  dégages  lorf- 
qu'il  fervoit  à  l'Hôtel ,  par  lettres^données  à 
Hcfdin  le  if.  Avril  1417.  Cor.>j>tedt  Jean  de 

Koi  /eti;.  de  '417.  />/.  f  ff". 

c  II  ctoit  premier  Ecuy  cr-trenchant  du  Com- 
te de  Charolots.  Dans  quelques  comptes  il 
cft  nommé  Jc.m  Proches. 

11  a  été  Baillif  de  M.lcon.  Ccn>p't  de  ]r«n 
de  *\oid?nr  <c  141?.  fol  n«.  Madame  de 
Ouicnnc  partir  de  Lagny  fur  Marne  le  10.  Jan- 
Ticr  14  tf.  par  ordonnance  dt  M.  le  Duc,  pour 


14 10.  fol.  62. 

Meffire  Pierre  de  Fontcnay,Sei- 
gneur  de  Ranflc,  Chevalier,  Maî- 
tre d'Hôtel  ,  e  240  francs  de  pen- 
fion. Compte  de  Jean  de  Prefy  de 
1407.  fol.  jé.  Compte  de  Jean  de 
Noident  de  1410.  fol.  62.  Compte 
de  Jean  Fraignot  de  141 7*fol.6T. 

Dyne  Raponde  ,  Maître  d'Hô- 
tel ,  /avoit  3.  c'eus  par  jour. 

Alcflire  Jean  Damroy  ,  Cheva- 
lier, Maître  d'Hôtel ,  avoit  240» 
francs  de  penfion.  Compte  deje/w 
de  Noident  de  1 4 1  o.  fol.  6  z. 


j  venir  devers  Madame  la  Ducheflc  de  Bourço* 
gne ,  fa  merc ,  &  arriva  à  Dijon  >  où  clic  étoit 
i  le  23.  dudit  mois,  accompagnée  de  Meflirc 
|  Philibert  de  S.  Léger ,  Chevalier ,  Confciller» 
Cliambclan  ,  &  Maitre-d'HôtcI  de  mondit  Sei- 
gneur le  Duc.  Les  Dames  d'Autichy  &  du 
Qucfnoy  qui  avoient  accompagné  ladkc  Dame 
jufqu'audit  Dijon  avec  70.  Chevaux ,  s'en  re« 
tournèrent  en  France  le  17.  dudit  mois  de  Jan- 
vier ,  &  furent  défrayées  svec  lefdits  Chevaux 
&  Charretiers  de  leurs  queurres  jufqucs  4 
Nogcnt  par  le  Comptable.  Compte 
fraifnot  de  14  -r,  /«.'. 
e  ïl  ctoit  premier  Maîtrc-d'Hotcl  duFoy. 
/  Il  cl\  dit  dans  un  compte  finjflant  le  aaJ 


de  j< zn 


Novcmb 


re  1407.  que  le  Duc  lui  donna  icocm 


francs.  Ccmftt  de  Jean  de  trtjjj ,  de  1407» 
1  fo:* 
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de  Jean ,  Duc  de  Bourgogne.  i  2  y 

Meflîrc  Louis  de  Poifly ,  Che-  le  10.  Juin  141 8.  Compte  de  Je  a» 

Valicr,  Maître  d'Hôtel,  avoit  240.  de  Notdent  de  141  i.fol.  56. 

francs  de  penfion.  Comt/te  de  Jean  Guiot  du  Jaucourr ,  Écuier  ; 

de  Notdent  de  1410.pl.  62.  Confciller,  Maître  d'Hôtel  avoit 

Meflire  Jacques  de  Bufleul  •  240.  francs  par  an ,  par  lettres 

Icuier»  Maître  d'Hôtel,  avoit  données  à  G  and  le  2  Juillet  14x6* 

*oo.  francs  de  penfion ,  par  let-  Compte  de  Jean  deNoidentdei+itS. 

tresdu2i.May  140?  Ccmpte  de  foL  j6. 

Jean  de  Notdent  de  1 41 1  ./<?/.  1 6.  Mellire  Jean  du  Bofchet.Ecuier,, 

Meflire  Guy  de  Salins,  Chcva-  Maître  d'Hôtel,  c 

lier ,  Maître  d'Hôtel ,  avoit  160.  Meflirc  Guillaume  Berthclon  ,' 

francs  de  peniion,  par  lettres  du  Maître  d'Hôtel. 

4.  Novembre  14 10.  Compte  de  Meflire  Jean  de  S.  Hilairc,Che- 

Jian  de  Notdent  de  1411./Ô/.  16,  valicr,  Conl'ciilcraMaîtrc  d'Hôtel* 

Meflire  Jacques  de  Villcrs,Che-  Guillaume  du  Bois,  Ecuier  a 

valier ,  Confeillcr,  ChambelanSc  Maître  d'Hôtel-  d 

Maître  d':  jôtel, a  240.  francs  de  Meflire  Guillaume  de  Laine, 

penfion.  Compte  de  Jean  de  Noi-  Maître  d'Hôtel. 

dent  de  1  +  i  j.  fol.  1 48.  Meflire  Jean  de  Chifley ,  Maître 

Mellire  Gauthier  de  Ruppes  ,  d'Hôtel. 

Chevalier,  Maître  d'Hôtel.  Meflire  Philibert  de  S.  Hilaire  ; 

Meflire  Robert  de  Maligny,  Maître  d'Hôtel. 

Chevalier,  Maître  d'Hôtel  de  M.  Meflire  Barthélémy  d'Efcuti- 

le  Duc&  de  Madame  laDucheflTe,  gny  ,  Maître  d'Hôtel. 

b  avoit  24  .  francs  par  an  ,  par  GuillaumeBinct,Maîtred'Hô* 

lettres  patentes  données  à  Dijon  tel.  e 

Contrôleur  de  C  Hôtel  <T  des  Offices. 

Eflienne  Morel ,  Contrôleur  gênerai  delà  dépenfe  de  l'Hôtel./ 


0  Un  compte  le  nomme  Jacques  de  Villiers. 
Ce  Seigneur  &  Mellire  Gauthier  de  Rnppes 
donnerait  600.  francs  pour  la  Garnifon  de 


1418.  Il  fut  envoyé  avec  Mcflîrc  Jean  de  tiU 
goine ,  Chevalier ,  &  Durant  Arnoulc  ,  che- 
vaucheur  vers  Madame  ta  Comtctic  de  Ncvcrs  , 


Bt-fort,  dont  Jean  Lanfart  étoit  Capitaine,  ;  lui  (lénifier  la  mort  du  Duc  Jean  ,  &  la  manie 
£1  pout  la  dcpcnle  des  Soldats  qui  accompa-  '  rc  d'icclle  ,  afin  d'adherer  à  nudité  Dame 
gnerent  Madame  d'Autriche  juiques ià  Dijon.  '  pour  en  avoir  ta  vengeance.  Comfte  de  je*» 
Cm?»?  de  /»«»  de  Koidtut  ,  po»r  l'Annie  i  Ttiytt  ,  de  14-9.  fo!.  1  î  J. 
j4i  «•-  fol.  146  I     d  Par  Lettres  données  à  Lille  le  19.  Aouft 

*  Il  demeura  à  Troyes  au  mois  d'Avril  1418.  {  141^.  aux  gaçesdc  zoo.  francs  par  an. 
après  le  partement  de  M.  le  Duc  de  Bourgogne  :    e  Madameîa  Duchefl'c  lui  donna  100.  francs, 
de  lad  re  ville  pour  affaires  fecrettes  &  par    II  paroit  par  nn  compte  qu'il  c^oit  à  Monte- 
commandement  de  la  Reine.  Il  étoit  Seigneur    rcau  lorfque  le  Duc  y  fut  tué. 
de  Dampierre  fur  le  Doulx.  Compte  Je  l/.rre       f  II  étoit  de  Mclun  ,  &  avoir  ie"o.  franc» 
Goret    it,Rf<  de¥rsnee  de  1418      de  penfion.  Cotxpn  de  ]ean  dePrcjFj  dt  1407. 

e  11  étoit  Panetier  du  Roy.  Compte  de  l'ier-     ftl.  nt    Comfte  de  \tan  de  KeiJtnt  de  !  + 
Tê  Gortmtnt  )lH9t$J$»T  jintrnl  dèfrsutct  ,  fol.st.Compttde}e*nTr*ignat)n\>>ftl.i.is. 


Digitized  by  Google 


t}6       Etat  des  Officiers  Se  Domeftiquei 

(1ère  des  Offices. 

Jean  NcveuXlerc  des  Offices.*  Chartres  accompagné  de  M.  la 

Jean  Beauvarlet,Clerc  des  Offi-  Duc  de  Bourgogne.  Compte  de 

ites  %  Receveur  gênerai  de  toutes  PierreGoremont>  Receveur  gênerai 

les  finances  du  Roy ,  par  lettres  de  France  de  1417. 

patentes  de  la  Reine  du  14.  No-  Jacot  Bouton  ,  Clerc  des  Offî- 

vembre  1417.  des -lors  qu'elle  ces.  Compte  de  Jean  Fraignot 

partit  de  Tours,  pour  venir  à  1415» 

Sommeliers  de  Qorps  O*  de  Qjambre. 
Six  Sommeliers  de  Corps.  Six  Sommeliers  de  (fhambrt*  \ 
Quatre  Fourriers  de  Qjambre. 
Guillaume  de  Gonncvillc,  Fourrier  du  Roy  &  du  Duc.  h 

Quatre  Fourriers  de  Cabinet.  Quatre  Fourriers  de  Sale* 
Six  Aides  de  Fourriers. 

Huit  Huiffiers  de  Chambre.  Huit  Huiffiers  de  Cabinet, 
Ecuiers  Huijjlers  d *  Armes. 

Jean  Vignicr.  e  Jean  Parent. 

Germain  Givry.  à  Compte  de  Bernard  le  Grand*  Compte  d$ 

JcJtn  de  Noident  de  141(1. /e/.i8  3.  J.  de  Noident  de  1 41 6.  fol.  %  83* 

Jean  du  Moulin  ,  dit  Brocard.  Humbelot  le  Prcvoft. 

Philippe  de  Grâce.  Gauthier  Scutebert.  Compte  di 

Guillaume  de  Maxilley.*  Pierre  Goremont,  Receveur  gene* 

Jean  de  Poupct.  ral  de  France  de  1 4 1 8. 

Htou-t  de  Lixh.  Jean  Joffcquin./ 

m  Nouvellement  commis  èc  ordonné  Con-  j  lequel  par  Pordonnancc  de  mondit  Seîgnenf } 
trôleur  gênerai  des  Finances  de  France ,  par  |  fut  conclu  en  la  ville  de  Chartillon,  par  man- 
Lettres  Patentes  delà  Reine,  données  à  Char-  J  dément  donné  à  Parisien.  Aouft  1418.  Ctmftê 
«Ci  le  14.  Novembre  I4I7-  <  omftt  de  Pierre  j  de  }t*n  de  Koidtnt  de  14.18.  fol.  104. 
Goremont  ,  Receveur  gênerai  d»  Royaume  |     «/Maître  d' Artillerie  du  Duc 
de  141-7.  '  Le  Duc  accorda  à  Guillaume  de  Maxillr  J 

b  II  fut  envoïé  à  Bray  fur  Seine  par  ordre  |  fon  Huillîer  d'armes,  le  pouvoir  de  faire  for- 
<lc  la  Reine  &  du  Conlcil,  pour  préparer  les  j  ger  &  monnoyer  500.  marcs  d'argent  en  la 
logis  &  chofes  ncceffàircs  pour  les  Ambafla-  monnoyc  d'Auxonne,  moyennant  la  moitié 
deurs  qui  y  dévoient  venir  pour  traiter  delà  *  du  profit  qu'il  fe  réferva.  1419»  Compte  iê 
paix  à  10.  par  jour.  Cempttde  ti.rre  Geremtnt,  J  Jean  Fr*i«n»t  de  1414. 

Receveur  g,nrrai  JeTranee  ,  1418.  fl\  ctoif  frère  de  Philippe  Joflequin ,  Gar^ 

e  II  étoit  auflî  Valet  de  chambre  du  Duc  &  [  de  des  Joiaux.  Philippe  le  Bon .  Duc  de  Boitr» 
du  R«>y»  &  neveu  de  Guillaume  Vignier  ,  \  gogne ,  lui  donna  une  penfion  de  quatre  blanc« 
Sccictairc  du  Duc.  M.  le  Dite  lui  donna  600.  .  par  jour  par  fes  Lettres  du  17.  Février  1419. 
fuucs  j»our  l'acc£C)ifl*cment  4ç  fon  mariage  ,  ,  peut  Je*  ^cjloaoagçf     pleurs  meubles  tpà 

Sergens 
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3e  Jean ,  Duc  de  Bourgogne?  :       I  3  7 

Sergens  et  Armes. 
•  Bernard  le  Grand ,  Sergent  d'Armes.  *  Compte  de  Pierre  Gajlelier 

1  ROT  DES  RIBAVDS. 

.:  Vages  de  la  Chambre.  Huit  Pages  de  la  Chambre. 

ïl  eftdit  dans  un  compte  de  Jean  de  Prcffy  de  1408.  que  le  Duc  fie 
faire  fa  devife  fur  les  robes  de  feshuit  Pages  ,  Archers ,  Palfrcniers  & 
autres  fes  Officiers  avec  du  drap  blanc  ,  vcrt&  noir.  Dans  un  compte 
de  Robert  de  Bailleur  de  1 41 2.  il  cft  rapporté  que  les  livrées  du  Duc 
etoient  le  vert ,  le  blanc  &  noir  que  l'on  mettoit  fur  les  houpclan- 
des  de  fes  Pages»  Palfrcniers  &  autres ,  femez  de  rabots  &  coupcauxde 
laton  doré.  Il  eft  dit  dans  un  compte  de  Jean  de  Noidcnt ,  Conseil- 
ler &  Receveur  gênerai  de  toutes  les  finances ,  commençant  le  pre- 
mier Janvier  141J  .  finiflant  Je  31.  Décembre  141 8.  fol.  113.  que 
le  Duc  «voit  fept  Pages ,  trois  Palefreniers  &  un  Varlet  de  pied  ,  auf- 
quels  il  fit  faire  à  chafeun  une  robe  de  drap  à  demye  jambe  de  couleur 
vermeille  ,  double'es  de  blanchet  à  fa  devife  ;  feavoir  i  chafeune 
manche  en  hault  un  rabot  brodé  ,  &  rabotures  faites  par-deuous,  8c 
au-deflbus  cinq  bandes  de  vert ,  blanc  &i  noir  qui  couvroient  lcfdites 
manches  pour  fil  ces  de  fil  d  argent ,  &  faire  de  bordures  découpées 
au  fer  à  longs  lambeaux  d'environ  un  petit  doigt  de  large  ,  &  au  bout 
de  chafeun  lambeau  étoit  attaché  un  mordant  d'argent  defeouppépar- 
deflbus  à  carreaux  au  fer  bien  menuement ,  &au  tour  de  chafeun  car- 
reau cftoit  fa  devife,  &  les  chapperons  de-même.  Dans  un  autre 
compte  il  cft  dit  que  les  robes  des  Pages  étoient  d  ecarlate  avec  la  li- 
yréc  qui  étoit  verd ,  blanc  &  noir. 

Dou^e  Valets  de  Qiambre. 

Clauz  de  Verne  ,  Valet  de  Philippe  Mû  nier,  dit  Jofîequïn, 
chambre  du  Duc.  b  Compte  de J.  Ç&w*/**i  4O6./0/.1 77. 


Inî  avoient  été  enlerei  k  l'oceafîon  de  la  tra- 
hifon  de  Philip*  Joflequio  ,  fon  frerc.  Il  moUr 
fut  le  J4.  Avril  1437» 

m  Le  Duc  lui  donna  une  penfîon  de  40.  liv. 
■|>ar  an  ,  aflîgnée  fur  le  Tabellionage  de  Vi- 
icau  ,  par  Lettres  dn  4.  Aonft  1 410.  en  con- 
sidération de  fervices  rendus  à  fea  M.  le  Duc 
*  à  Monfcigncur  d'ipréfenr.  CemfttJe  Pitr* 
rt  G*jlflie'  ,  dt  1410. 

i  II  étoit  Sculpteur  du  Duc.  Il  cft  dit  dans 
«n  compte  de  Guillaume  Chcvilly  ,  de  140?. 
jggl,  8  (.  que  Meilleurs  des  ComPtcjjuXrfOtff: 


ché  avec  Claux  de  Verne  f  Tailleur  d'imaceé 
du  Duc ,  tant  pour  lui,  que  pour  Claux  Slu- 
ter  ,  Ton  oncle ,  pour  la  fcpulturc  aux  Char- 
treux du  Duc  Philippe,  pour  le  prix  de  $6iu 
liv.  lequel  traité  fut  ratifie  par  lè  Duc  Jean  , 
oar  fes  Lettres  donnée*  à  Mcflîgny  le  11.  JuHr! 
Iet  1404.  fur  lequel  fut  avancé  ip}4.  francs 
4«  gtos. 

c  II  étoit  Garde  des  Joïauxdu  Duc.Ilavofc 
époufé  Jacqucttc  de  Sens ,  fille  d'Etienne  dé 
Sens  ,  Confeilier  &  Maître  gênerai  Jes  mon* 
ao/çs.  EJlç  moutut  au  mois  de  Juillet  141g, 
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1)  8       Etat  des  Officiers  &  Domcftiques 

hnton  Juppin  ,  dit  Jupiter.  *  Jean  MoiÏÏon  de  i4i  6»  fil  . 

jcan  Vilain.*  Colin  (TEnfer. 

Jean  Mainfroy.  e  Jean  Manus ,  e  100.  francs  dç 

Jean  deGobclin,  dit  le  PhiG-  gages, 

cien.  Compte  de  Jean  Frai gnot  de  Jean  Vignier.  Compte  de  Je  ait 

1  +  17.  fil.  11%.  Noidentde  1415./*/.  104. 

Loyfet  Mulier.  i  Jean  Fatras.  Compte  de  Tierri 

Jean  Aïvzuh.Comptede  Jean  de  Goremont ,  Receveur  gêner aI  dt 

Soldent  de  1415./0/.  219.  France  de  141  g. 

Jean  d'Auxonne.  Compte  dt  Jean  Maluel./ 

Valets  de  Torches ,  <fc  Chambre  &•  Je  Salle.  Douze  Valets deTordc^ 

Douze  Valets  fervants  du  Duc. 
Jean  le  Voir  ,  Valet  fervant  du  Duc.  g 
v  Douze  Valets  fervants  de  Sale. 

Douze  Charretiers  pour  la  (fhambre  ,  <S*  dowze  Valet  fi 
Douze  Qmrretiers  pour  le  Cabinet ,  tsr  douze  Valets, 
Douze  (fharretiers  pour  la  Sale  t?  dou^c  Valets* 

GARDE -ROBE, 
fîuit  Valets  de  Carde-robe.  Douze  Charretiers  pour  la  Gardc-robâi 
Tapiffters  <ùr  leurs  Valets.  Gardes  de  Tapi feries.  Deux  Gardes  dt 
Tapijferies,  Deux  Valets  defdits  Gardes. 
Garde  des  Joïaux. 

Philippe  Mûnier,  dît  Joflèquin,  Choufat  de  l\06*  fol.  Xif* 
Garde  des  joïaux.  h  Compte  dejean 


m  II  étoit  Chauflêeire.  Compte  de  JeA»  de 
Hoident  d*  1 4 1  f .  foi.  1 04. 

b  Orfcvre  du  Duc.  U  avoir  40.  francs  d'or 
de  pcnfîon  par  lettres  données  à  Paris  le  j. 
fclars  14c*.  Compté  de  Je  And.-  Hoidtnt  14 10. 
fol.  6u  Compte  de  Robert  de  BuiUeurde  141*. 
fol.  }6 

■  e  Orferre  du  Duc. 
d  II  avoir  80.  francs  de  penlîon  pendant  fa 


de  mondle  Seigneur  le  Duc  ,  &  par  lui  en» 
voyécau  Roi  de  PortugaI,par  mandement  don* 
ne  à  ChaitilJon  fur  Seine  le  14-  Novembre 
1-41  f.  Comp-e  de  'jean  de  Noident  u'e  141  f. 

g  II  étoit  auprès  du  Duc  fon  Maître  quand 
il  fut  tué  à  Montcreau-Fault-Yonne.  Ctmft* 
de  feut.  fr*tgnot  t+iç.foL  i6B. 

h  II  étoit  Valet  de  chambre  du  Duc,  Se 
fut  déclaré  complice  de  la  mort  du  Duc  Jean.; 


Vie.  U  avoir  été  familier  Se  Mcneftrier  du  Duc  j  II  cft  dit  dans  un  compte  que  le  Duc  lui  don- 
Philippe  dit  le  Hardy.  j  na  200.  tir.  fur  la  recepte  de  Châlon»,  par 
e  MaitrcCanonicr  du  Duc,  Compte  de  Mo*-  J  Lettres  données  en  ion  on,  lez  Vcrfaillcs  le  1*. 
lat  Chimpeueis  de  1409.  |  Septembre  1417-  au  lieu  du  retenu  de  « 
/Peintre  de  M.  le  Duc  II  reçût  zi.  francs  J  Tcrrc&  Seigneurie  de  Chaftclbclin,  que  Mon- 
If  demi,  a  lui  taxez  pour  la  façon  &  étoffes  feigneur  le  D«c  4oaM  à  fon  fils*  Cojwe  de 
.*unc  image  par  lui  contrejaitc  »U  for^occ  j  ÇhVrdtoji* 
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de  Jean,  Duc  <le  Bourgogne;  13) 

Vn  Sommelier  dejoïaux* 

Ifn  (larmier  four  les  Joïaux,  O*  un  Valcl 

m  £  D  £  C  I  N  S    D  V  D  V  C. 

'  Maître  JofTroy  Maupoivre.  m      Maître  Hacquin  de  Vcfoul  i 
Il  avoir  200.  francs  de  penfion.  Juif,  b 
Compte  de  Jean  de  Huilent  de      Maître  Guillaume  Boucher. 
•Vf  I 6,  foU  %  6.  Maitrç  Thierry  de  Aire. 

CHIRVRGISNS. 

Six  Aydes  de  Chirurgiens.  Six  Barbiers.  Six  Aydes  de  Barbiers*  % 
Douze  Clercs     Notaires.  Douze  Clercs  des  Offices. 

M  V  S  I  ê^V  £. 
Vn  Clerc  de  Mujiijue.  ?  âges  de  la  Mufique.  Douze  Mette jlriers ± 

(Veft-a-direJ  Violons. 

Henry  de  Houz ,  60.  écus  par  Jean  Honncfic  ,  6o«  écus  pat 

fin.  Compte  de  Je  a»  de  Noident  de  an.  même  compte. 

1416.  fil.  5$.  Guillaume  Caillet ,  60.  écuf 

Thibault  d'Eftrabourg,  60.  écus  par  an.  même  compte.' 
par  an*  même  compte. 

Six  Barreurs  (  c'eft-à-dire  )  Joueurs  de  Harpes.  Haut-bois}  y 

Trompettes. 

Paulin  d'Alexandrie  »  Trom-  pette ,  60.  écus  par  an.  mémo 
pette  du  Duc  ,  60.  écus  par  an.  compte. 

Compte  de  Jean  de  Noident  de  Henncquin  Couppetrïppcs  l 
1416.  fil.  56.  Trompette.  60.  écus  par  an.  tnt* 

Cbriftophle  d'Arbouvej  Trom-  me  compte* 

V  A  N  N  £  T  £  R  î  £. 
Premier  ou  Grand  Panetier, 

Meiïîre  JeanBrict.  Pierre  Gorewont,  Receveur  gene* 

Jean  de  Buxeul.  c  Compte  de   ral  de  France.  141 8. 

£cuiers  ,  P métiers  ordinaires. 

Jean  Batetcau,Ecuicr,  Panetier,  i$o.  francs  de  penfion  Compte  de. 


m  M-  le  Duc  l'envoya  à  Paris,  à  Rouen  & 
fi  Arra«  pour  affaires  importantes  en  1412. 

b  Avoit  tooo.  francs  par  an  par  lettres  pa- 
tentes données  à  Troyes  le  sf .  Janvier  1417- 
Çtmftt  de  Jt*n  de  Xoidtnt ,  1417-  M  J«»  M 


reçut  1000.  écus  d'or  pour  faire  certaine* 
chofes  fecretes  pour  M.  le  Duc.  Compte  dê 
Jean  Traignvt  de  141  f. 

c  II  avoit  i£o<  francs  ie  penfion.  Cmptt 
de  Je/ta  Frsign»  de  m?.foi.  ?r . 
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14?       Etat  des  Officiers 

Jean  de  Prefy  de  1407.  fol*  76. 
Compte  de  Jsan  de  Noident  de 
1410.  fol.  %z, 

Guiot  de  Champdivcrs,  Ecuicr, 
Panetier  ,  200,  francs  de  penfion. 
C.mpte  de  Je  an  de  Prefjy  de  1407. 
foL  8y. 

Jacob  de  Poilly,Ecuier  & Pane- 
tier, 50  francs  de  penfion.  Compte 
de  Jean  de  Preffy  de  1407. fol.  85. 

}ean  du  Bochct ,  Ecuier ,  Pane- 
tier, 160.  francs  de  penfion.  Comp- 
te de  Jean  de  Preffy  de  1 408.  fol, 
50.  Compte  de  Jean  de  Noident  de 
141O./0/.  6u 

Guillaume  du  Bois ,  Ecuier , 
Pancticr  de  M.  le  Duc  &  de  M.  le 
Çomte  deCharrolois.  a 

Jean  de  Rouvcoy  ,  Ecuicr  ,Pa-- 
neti«r.  Compte  de  Robert  de  Bail' 
leur  de  141  x.  foL  1 14» 

Guillaume  de  la  Tournelle, 
Ecuier  ,  Pancticr.  b 

Garnot  de  S.  Von ,  Ecuicr ,  Pa- 
neticr.  c 

'.  Jean  de  Lou  vigny ,  Ecuicr ,  Pa- 
neticr.  d 
Jean  de  Mafillcs ,  Ecuicr ,  Pane- 

Guillaume  de  Vichy  4  Ecuier  , 
Panetier./ 

*Il  avoit  ito.  francs  patiences  données  à 
'Arras  le  16.  Juin  1411.  Comf1 1  de  Robert  le 
Bailleur ,  de  t+u. /il.  $6.  Compte  de  Jean 
ét  K*He»r      14.17.  foi.  ji. 

b  II  écoit  Capitaine  do  Chaftclchinon  pour 
M-  le  Duc.  Compte  de  Regnault  de  Theify  de 
141 }.  fol.  i4f. 

#  Dans  un.  compte  Je  la  chambre  de  Paris  il 
«ft  nommé  Guiot.  ïl  fut  envoyé  en  ambafla- 
dc  à  la  Tombe  proche  Bray  ,  fur  Seine  >  à 
60.  par  jour.  Compte  de  Pterri  Goremont ,  Re~ 
ee-vmr  ytnertl  de  France,  14.18* 
.  d  M.  le  Duc  lui  donna  n.  francs  8c  demi 
jour  plufiei)»  pcitcs  fUitcs  àSoitfunsfOÙ  il 


SC  Domeftiqïie* 

Jean  de  S.  Yon ,  Ecuier  >  Pa* 
neticr.  g 

Jean  de  Belloy,  Ecuier ,  Pane* 
ticr. h 

Gilet  de  Mafouclc ,  Ecuier,!^ 
neticr. 

Thierry  de  S.  Seine  ,  Ecuier  ^ 
Panetier. 

Pierre  de  Giolant ,  Ecuier  ,  Pa* 
neticr. 

Jean  de  Boifeiiet ,  Ecuier,. Pan 
neticr. 

Guillaume  delà  Bruere,Ecuicr| 
Pancticr. 

Jean  de  S.  Amant,  Ecuicr,  Pa* 
neticr. 

Mathieu  d'Humieres,  Ecuicr,Paf 
nctier. 

Jean  Bruguelin,  Ecuicr,  Pane* 
tier. 

Guillaume  Plcdram  ,  Ecuier  \ 
Panetier. 
Jean  Giron ,  Ecuier,  Panetier.' 
Philippe  de  la  Baume  ,  Ecuicr  ^ 
Panetier. 
Helyon  Loup,  Ecuier,  Panetier. 
Philibert  de  Billy  ,  Ecuier ,  Pa* 
nctier. 

Jean  deBaifley  ,  Ecuier,  Pane* 
tier.  Compte  de  "je an  de  Noidentldc 
1419-/0/.  16. 

fut  pris  des  Arraignao.  Compte  de  Jean  dt 
NtiJmt  4e  141c  fol.  i£f. 

t  M-  le  Duc  lui  donna  fo.  écus  pour  agtea- 
bles  fervices.  Compte  4e  Jean  Ttai^not h 
T4\6.fot  180. 

/Le  Duc  lui  donna  100.  francs.  Compte  dt 
7<*n  dt  Xoident  de  141  \.fol  104. 

g  Le  Duc  lui  donna  100.  francs-  Compte,  4t 
7*»n  Je  S»  itnt  Je  141». /i/.  104- 

b  Le  Roi  lui  donna  100.  liv.  pour  la  dépeo- 
fc  qu'il  avoit  faite  au  ilcge  de  Montlhcry^. 
Compte  4e  Pierre  Girtmont ,  Receveur  gtntr*l 
dt  Bftnce  14x8. 
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3e  Jean,  Duc  de  Bourgogne;  l^i 

Pouze  Valets  fervantsdeSale.  Huijfersde  Sale.  Douzs  Sommeliers  de 
/aPaneterie.Six  Gardes -linges.  Porte-nappes.  VOublieur. 

Lavandters. 
Boulangers  du  pain  de  bouche  O*  leurs  Garçons. 
Boulangers  du  pain  de  table  >  (S*  leurs  Garçons» 
Boulangers  du  pain  du  Commun  &  leurs  Garçons* 
eCHANSONNERI?. 
"Premier  ou  grand  Echanfon. 
Ecuier  s,  Echanfons  ordinaires] 

Tacquot  de  Villcrs  ,  Ecuicr  ,  rolois ,  avoit  120/ francs  d'or  de 

tchanion ,  avoit  160.  francs  de  pcnlion ,  par  lettres  données  à 

penfion.  Premier  Registre  cotte1  f  Arras  le  26.  Juin  141 1.  Compte  de 

1407.  fol.  7  6.  Compte  de  Jean  de  Robert  de  Bailleur  de  141  2.  fol. 

Prefjy  de  1 407.  fol.  y 6.  Compte  de  î6.  Compte  de  Pierre  Mace  ,  corn- 

Jean  de  Noident  de  1 410.  fol,  6  z.  mis  s  la  recepte  générale  de  Bour* 

-  Oudàrt  de  l'Efpinace  »  160.  g°gnt  h  1414.J0/.  5 1. 
franesde  penfion  ,  Ecuier,  Echan-      Jean  de  Karncfcm ,  Ecuier  drt; 

fon.  Compte  de^Jean  de  Preffy  de  Due  &  fon  Echanfon.  6 
\Apy\foL  76.  Compte  de  Jean  de      Hugucnin  de  Marcy,  Ecuicr  > 

Noident  1410.  fol.  6 1.  Ecbanfon.  c 

Jean  de  la  Tremoillc,  Ecuier ,      Martin  de  Neauville  ,  Ecuicr, 

Echanfon ,  100.  francs  de  pen-  Echanfon.    Compte  de  Robert  de- 

fion.  Compte  de  Jean  de  Preffy  de  Bailleur  deia.\  2.  fol.  96. 
1407. fol.  $f.  Jacotin  de  Brimcu,  Ecuicr  ;.- 

Jean  de  Blaify ,  Ecuicr,  Echan-  Echanfon.   Compte  de  Robert  de 

fcn3  50.  francs  de  penfion.  Compte  Bailleur  de  1412.  fol.  97. 
de Je an  de  Preffy  de  1407.  fol.  8$.      Hugucnin  Saubcrticr  ,  Ecuicr  >« 

Jean  de  Montjcu  ,  Ecuier  ,  Echanfon.  d 
Echanfon.  a  Geoffroy  de  Montroyal.Ecuicr; - 

JeandeBuffcul,  Ecuicr ,  Echan-  Echanfon. 
fon  du  Duc  &  du  Comte  de  Char-      André  de  Toulongeon*,  Ecuicr,- 


m  M-  le  Duc  lui  donna  la  Comme  de  ié.écus 
d'or  pour  avoir  &  achepter  un  colicr  d'argent 
de  l'ordre  dudit  Seigneur ,  pour  ce  par  man- 
dement donne  le  ij.  jour  d'Oclobre  i4«7« 
Compte  4e  Jean  de  Prtjjj  </-  1407.  1 40*. fol.  67» 

b  M.  le  Duc  donna  à  Jean  de  Karnefcm  , 
fon  Ecuyer  &  Echanfon  ,  100.  francs  pour  lui 
aider  à  fupporter  les  dépens  &  autres  frais- 
neetflaires  pourfonctat,  en  allant  parlccon- 
gé  &  licence  de  mondit  Seigneur  le  Duc  au 
pays  d'Arragon  çoutbatwc  a  outrance  avec 


Mclïîrc  Tanghy  du  Chaftcl  ,Chevalicr,  Chanv 
bclan  de  feu  M.  le  Duc  d'Orléans ,  par  man- 
dement donné  à  Bruges  le  8.  Mars  1407. 
Compte  dt  )e*n  de  Prtjjy  4e  1407.  fol.  80. 

e  II  étoit  Comtois.  Le  Duc  lui  donna  ttf. 
écus  pour  acbeptet  un  colicr  de  fon  ordre.- 
Compte  de  \mn  tL  P"i)     \4c%-foî  iy. 

d  II  conduifit  les  Ambaffadeurs  d'Efpagn^ 
>ufqu*à  Mafcon.  Compu  dtjt*n  d$  Soldent  d* 
Wi>  foh  )7+ 
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144       Etât  ^  Officiers 

Echanfon,  300.  francs  par  an.  a 
Compte,  de  Jean  Fraignot  de  1417. 
fol.  1*8. 

Guillaume  de  S.  Trivict ,  Sei- 
gneur de  Branges ,  Ecuier,  Echan- 
fon ,  100.  francs  par  an.  Compte 
de  Je  an  Fraignotde  141 7.  fil.  128. 

Antoine  delà  Marche, Ecuier  y 
Echanfon.  Compte  de  Jean  Frai' 
gnot  de  141 7.  fol.  1  28. 

Guillaume  Sanguin,  Bourgeois 
de  Paris,  Echanfon.  b  Compte  de 
Jean  de  Noident  de  141  S.foL  $7. 

Henry  de  Chafligny,  Ecuier, 
Echanfon.  e 

Simon  du  Pin  , Ecuier, Echan- 
fon Compte  dejean  Fraignot.141  9. 
fol.  156.  Compte  de  Jean  Nario  de 
de  1 414. 

Jean  de  Poquiercs ,  Ecuier  , 
Echanfon.^ 

Jcaii  de  la  Baulme ,  Ecuier  , 

«  II  cft  rapporté  dans  un  compte  tire  de  la 
Chambre  des  Comptes  de  Paris  ,  rendu  par 
Pierre  de  Gorcmont ,  Rrccvcur  gênerai  de 
toutes  les  finances  du  Roi  1418.  qu'il  fut 
payé  à  André  de  Toulongcon  >  Ecuycr  du 
corps  du  Roi  ,  Se  maître  de  Ton  écurie ,  la 
Tomme  de  11*.  liv.  pour  une  Haquenéc  que 
le  Roi  donna  a  Madame  la  Dauphinc  a  fon 
dernier  département  d'auprès  de  lui.  Dans  le 
même  compte  il  eft  dit  qu'il  fut  fourni  à  An- 
dry  de  Toulongcon  ,  premier  Ecuyer  du  corps 
du  Roy  >  &  maître  de  fon  écurie  ,  la  fomme 
de  vooo.  liv.  pour  achapt  de  chevaux  pour 
entretenir  l'écurie  du  Roy. 

b  M.  le  Duc  lui  donna  1000.  francs  le  ii. 
Mars  141*-  Comp.e  dt  Jean  de  t\$id:nt  d» 
«41*. /<>/•  S7- 

r  Q»i«lqucs  comptes  le  nomment  Chaflai- 
Jjnc  ,  d'autres  Chafllgni.  Compte  de  Pierre 
(Jorcmont  ,  Receveur  général  de  Fr*nei  dt 
f4i«.    Compte  de  7<*n    t/*ignjt  de  14 1?. 

fol.  MO. 

J  II  fut  commis  avec  Mcfllre  Guillaume 
de  Vienne  ,  Sciencur  de  S-  George  ,  Mcfllre 
Krçiucr  Pot,  Chevaliers,  Ckmibelans    &  j 
toatu-c  Jva:i  le  Clerc  ,  Cool'cillcr,  pour  ac-  j 


&  ©omeftique* 

Echanfon.  Compte  de  Pierre  Gorél> 
ment  .Receveur  gênerai  de  France; 
1418. 

Jonquet  Jean,  Ecuier ,  Echanr 
fon.  e 

Benoift  Guecin ,  Ecuier ,  Echan* 
fon./ 

Compagnon  Grave,  Ecuier^ 
Echanfon.  Compte  de  Pierre  Gore* 
m»nt ,  Receveur  gênerai  de  Fran* 
ce  de  14.18. 

Girart  de  Châteauncuf,  Ecuîeri 
Echanfon. 

JeanOcorfquin,  Ecuier,  Echan^i 
fon. 

Jean  dePuligny,dit  Chapelain  j 
Ecuier ,  Echanfon. g 

Jean  de  Cuifinc,  Ecuier,  Echan* 
fon. 

Henry  de  Chaufour ,  Ecuier  ; 
Echanfon.  Compte  de  Jean  Frais 
gnot.  1415./W.  15*. 

compagner  Madame  la  Dauphine  de  Tiertï 
nois  ,  que  le  Roi  envoyoit  devers  Monfci- 
gneur  le  Dauphin  fon  mari ,  &  auffi  pour  lui 
expofer  les  moïens  pour  appaiferlcs  difeords^ 
eltans  entre  aucuns  Seigneurs  du  Royaume  , 
afin  do  par  après  procéder  1  l'cxpulfion  de 
fes  ennemis  &  adverfaires  d'Angleterre  qui 
lors  occupoient  grand  partie  du  Ducluf  de 
Normandie.  Maître  Jean  Milet,  Clerc,  No^ 
taire  &  Secrétaire  du  Roi  ,  fut  avec  lefdit* 
Seigneurs.  Ctmpte  de  Pierre  Coremtat ,  Re- 
ceveur général  dt  Tmnte  de  1418. 

*  M.  le  Duc  lui  donna  400.  francs.  Ccmpti 
de  7 e  un  Fraigntt  >  1419.  ftl.  i6»> 

f  Pancticr  du  .Roy.  Compte  de  Pierre  Gt- 
remtnt  ,  Receveur grnrraldtt  RoyMwne.  1418. 

g  Scion  un  compte  de  la  chambre  des  Comp- 
tes de  Paris,  rendu  en  1418.  il  étoit  Con* 
feifler  &  Garde  des  corVres  du  Roy,  8c  Ca- 
pitaine du  bois  de  Vincennes.  Scion  le  mémtf 
compte  il  étoit  premier  Valet  de  chambre  di| 
Roy  ,  Garde  de  fes  joiaux  ,  &  qu'il  fournif- 
foit  au  Roy  chacun  jour  dix  écus  pour  en  dlf- 
pofer  à  fa  volonté.  Compte  de  Je*»  de  M»if* 
fon  de  ni}.fo>%  rf4. 
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3e  Jean  ;  Duc  3e  Bourgogne.  14/ 

fean  dcSercey ,  Ecuicr,  Echan-  Gérard  de  la  Guiche,  Ecuier  , 

fon.  Compte  de  Pierre  Gaftelierdc  Echanfon. 

141 7.  Aglanticr  de  Paflac  ,  Ecuicr; 

MciîîreKatclin  de  Ter  in, Ecuicr,  Ecbanfon. 

Bchanibn.  Guillaume  de  Lannoy ,  Ecuicr, 

Jean  Vammcaux,Ecuier,Echan»  Echtnfon. 

fon.  Coiquin  de  Mcflcray ,  Ecuicr  ^ 

Guillaume  de  S.  MelmcEcuicr,  Ecbanfon. 

Echan  fon.  *  Heberot  de  Cuicy  ,  Ecuicr  $ 

Regnault  d'Azincourt,  Ecuier  >  Ecbanfon. 

Echanfon.  Jean  de  Lorgroy,Ecuier,Echan-; 

Oudot  Plcuvot ,  Ecuier,Echan-  fon. 

fon.  Guillaume  le  Baveux  ,  Ecuicr  , 

Jean  Guefquin,Ecuier,Echan  fon.  Echanfon. 

Philippe  d'Orges,  Ecuier,  Echan-  Girardin  de  Chavanges ,  Ecuicr, 

fbn.  Echanfon. 

Hugucnin  de  Nanton, Ecuier ,  Pierre  de  Raincour  ,  Ecuier  à 

Echanfon*  Echanfon* 

Maître  ou  Gouverneur  des  Celters. 
Jean  du  Ru ,  Vifireur ,  Gouva>   de  Dijon  cotte  t  1464.  fol.  6  t. 
neur  8c  gardien  des  vins  &  Cclicrs     Jean  Laurent  Châtelain  de  Ver- 
du  Duc ,  par  lettres  du  7.  Decem-  gy  ,  Gouverneur  des  Celicrs,  par 
fere  1404.  1.  Reg.  de  la  Chambre   lettres  du  5.  Juin  141 5. 

Douzç  Scmmetiers  de  t Ecbanfonnerie* 

AdamCanet.  Goremont^  Receveur  gênerai 

Jean  Quarré  Compte  de  Pierre   France,  141 5. 

Gardes-Huches.  BariUers.  Deux  Porte-Barils.  Portier  de  Cave, 

Premier  Scuier  tranchant. 

Meflîte  Guillauirc  de  Neufville  ,  dit  le  Moine*  h 

Ecuiers  tranchants. 

Philibert  de  Chantemecle  ,  TroullartdclaTremoille  Comp* 
Ecuier -Trenchant ,  avoit  400.  te  dej.  de  Preffyde  1408  .fil.  74. 
francs  de  penfion.  e  JacquesdcBulTcuWioo.  francs 

«  II  étoit  auflîEcuyer ,  Echanfon  de  Ma-  e  It  étoit  Chambelan  de  M.  le  Comte  de 

dame  de  Guiennc-  11  avoit  xjo.  francs  de  Charrolois^oo.  franes  de  penfion.  Ctmftt  de 

penfion  par  lettres  du  i*.  Février  1404.  GuilUutnt  Chcxi!'y  4>  1407.  foi.  Ro« 

t  II  étoit  Capitaine  de  Cufery.  Compi*  de  d  II  étoit  Maître-d'Hôtcl  de  M.  Ic  Comte 

nicoUt  Champenois    de  1410.  Comfit  de  de  Charrolois  &  fon  premier  Echanfon.  Lç? 

ttrrtntt  $HinQt  de  Ht*.  Roy  lui  donna  8i  à  Daawifcllc  Magdcjaipf 

t 


Etat  des  Officiers  &  DomeftîqueS 

d'or  de  penfion  ,  par  lettres  don-      Pierre  de  la  Souche, 
liées  à  Dijon  le  zi,  May.  1409. 
Compte  de  Pierre  Mace,  commis  a 
la  recepte générale  de  141 4  fol.  5  1 . 

Jîuguenin  du  Bois ,  Ecuier- 
Trcnchant.  a  Compte  de  Pierre  G afi 
telier.  1405- 

Girart  de  Toulongeon ,  Ecuicr- 
Tranchant,  b 

Jean  Grant,  Ecuicr-Tranchant,  c 

Olivier  deCheuly. 


Huguenin  du  Blé. 
Antoine  de  Villers. 
Clcrbaut. 

Guillaume  de  Theveaon^ 
Dauphin  de  Séries. 
Jean  Baraton. 
Jean  de  Clercmbaur. 


Alix  de  Brimeu. 
Pierre  de  la  Bauime.  Compte  de 
Jean  Fraignot  de  141 4?.i 

Six  Valets  Tranchants. 
OFFICIERS    De  CVISINE, 

Queux. 

Jean  le  Fevre ,  dit  Loyfct ,  60.  ^Gilles  Paraille  ,  60.  francs  d« 
francs  de  penfion.  Compte  de  Jean  penfion.  Compte  de  Jean  de  Noi* 
de  Soldent  de  1410.  fol.  61.  dent  de  141O./0/.  6z. 

Ecuiers  de  Cuifine 

.  Guillaume  Moiflbn.  d  Vcrmonnetde  Mery./  » 

Jean  Curict.  e  Jean  Goflèt.g 

tiafieurs  de  Cuifine.  Aydes  des  Hafteurs.  Douze  gardes  de  rôts.  Pic-è 
queurs  deuiandes.  Quatre  Potagers  de  Cuifine.  Douze  Porteurs  dt 
f  otages.  Pourvoyeurs,  Garde-bouche  de  cuifine.  Tourneurs  de  bro- 
ches. Souffleurs  de  Cuifine,  Vingt-quatre  enfansde  cuifine-  'Ruchers 
de  cuifine,  Bujfiers.  Douze  gardes -mangers.  Toulatlierj.  Valets  de 
Toulatiers.  Saulctcrs.  Aydes  de  Saulcters.  Six  Bouchers  de  cuifine. 


tfEITcmble  ,  Damoifclle  Ccnrant  Madame  îa 
Comtcflc  de  Charrolois  le  jour  de  leurs  nop- 
ces  ,  pour  le  bien  &  accroiflement  de  leur 
mariage  tafles  verréos  pezans  t:.  marcs, 
&  une  aiguière  avec  6.  gobelets  dedans  verrez 
&  martel  pefants  8.  marcs  ,  valians  ioo.Uv. 
Chambre  des  Comptes  de  Pans.  Compte  de 
f  terre  de  Gorctnont  ,  Receveur  général  du 
Royaume  de  141 8. 

m  Ecuicr  d'ecuric  du  Roi.  Compte  de  Pierre 
f[e  boremont  de  1418. 

y  Capitaine  fie  Garde  pour  le  Roi  de  la 
ville  de  Nogcnt  fur  Seine,  i4i£.  Compte  dt 
pierre  de  Utrtmont  dn+i*. 


e  Etabti  Capitaine  &  Garde  du  pont  dé 
Cbarenton  par  lettres  patentes  du  Roi  dit 
»7-  Juillet  1418.  Compte  de  Pierre  de  Gwr- 
iponr  ,  Receveur  gênerai  du  Royaume  ,  1418. 

à  II  ctoit  fils  de  Jean  MoùToa.  Compte  dt 
Jean  Nario  de  14:7. 

*  II  avoit  f  o.  ccus  de  penfioru  Compte  dt 
7e*n  de  Prcjfy  de  140».  f»l  46.  ,Compte  dt 
Jean  de  Noident  de  1410.  foU  €i. 

f  60.  francs  de  penfion-  Compté  de  Je*»  dt 
Prcjfy  de  1408  fol.  4<î.  Compte  de  Jean  dt 
Noident  de  \\\o,fel.  6z. 

g  60.  franc?  de  penfion.  Compte  dt  Jean  de 
KoiietH  it  i+ii.fol.  f6, 


Digitized  by  Google 
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•■  Tyotliç  Xjardes  au vaijfèaux  de  la  cuifine.  Douze  Valets  de  chau- 
dière. Douze  Serviteurs  pour  la  fourniture  d'eau  pour  la  cuifine. 
Douze  Lavandiers.  Six  Mortiers  de  cuifine.  Happeloppins  ,  ou 
Galopins. 

Il  eft  dit  dans  un  compte  que  Monfeigneur  le  Duc  donna  aux  Va- 
lets des  eftables  ,  aux  Galopins  de  la  cuifine  &  autres  Valets  &  Aydes 
des  Offices  de  fon  Hôtel,  qui  navoient  aucuns  gages  ,  10.  francs 
pour  cuxconfcûer  à  Pâques.  Dans  un  compte  de  1412.  il  eft  rapporté 
que  le  Duc  donna  30.  francs  pour  faire  confeffer  la  veille  de  Pâques 
les  Varlcts  &:  menus  Officiers  de  fon  Hôtel.  Compte  de  Jean  de  Noident 
de  i^ïi.fol.  88. 

f  r  v  1  r  e  r  1  e. 

Six  Fruitiers,  Sommeliers  de  Fruiterie.  Valets  de  Fruiterie. 

E  P  I  C  1  S  R  S. 

Aydes  des  Epiciers,  Confifeurs.  Aydes  des  Qmfifeurs.  Douze  Chartiers 

pour  la  Cuifine  O*  Douze  Valets. 

€  C  V  R  I  E. 

Premier ,  ou  grand  Ecuier. 

Meflire  Girard  de  Bourbon  ,  Compte  de  Jean  Fraignot  de  1417. 

Seigneur  de  la  Boullaic ,  a  11  avoit  fol.  9  S  •  Compte  de  Jean  de  Noident 

1 60.  francs  de  penfion.  Compte  de  de  1419.  fil.  10. 
Jean  de  Noident  de  1 4 1 5  .fol.  1 4  s. 

Ecuiers  ordinaires  de  ÏScurie. 

Guiot  de  Savigny.  b  Compte  de  Meflire  Girart  de Bourboaavoit 

Jean  de  Prejfy  de  1 407.  fol.  76.  i6i.  francs  de  penfion.  Compte  de 

Karmelec*  R.  de  Bailleur  de  141 1.  fil.  $6. s 

Aiméde3audoncourt.t",0«^/*<k  Raoullet  d'Ottonvilte.  d 

Robert  de  Bailleur  de  14 1  t.  fol  96.  Jean  Dormoy  ,  Ecuier  d  écurie 


m  II  fignoit  la  dépenfe  de  l'écurie  du  Duc 
pour  être  paflec  aux  comptes  des  Receveurs. 
Il  avoit  160.  francs  de  penfion.  Il  fut  commis 
avec  Huguenin  du  Bois,  Ecuier  d'écurie  pour 
yifiter  les  places  fortes  du  Duché  de  Bourgo- 
gne &  Comté  de  Charolois.  Compte  dtjtun 
de  Prefljr  d$  1408.  fol.  Compte  de  Je*n 
de  Ntidcat  de  1410.  fol.  4%, 

b  Un  compte  le  nomme  de  Serigny.  Il 


avoit  160.  francs  de  penfion.  Ctmfte  de  Jes» 

de  JNoident  de  14i6.fi>!'  ftf» 

e  Le  Duc  lui  donna  i<k>.  écus  d'or  a  Ta 
couronne  de  France  pour  avoir  combattu  à 
Lille  contre  Robert  de  Sotufbrolec,  Anglois  , 
le  4.  Décembre  1407.  Ces  100.  écus  lui  fu- 
rent préfentez  dans  un  gohclct  de  vermeil 
doré.  Compte  de  J.dtVrcC^dt  i^-r.fol.Sf. 
d  Afiaffin  du  Duc  d'Orléans.  M.  le  Duc  de 


étoit  Capitaine  du  château  de  Montbar.  Il  j  Bourgogne  lui  donna  joc  francs  d'or  joui; 

Tome  IL  T 
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du  Roy  &  du  Duc  ,  *  i  60.  francs  Henry  de  Chaufour  ,  Ecuier  (Pc- 

de  penfion.  Compte  de  Robert  de  curie  du  Roy  6:  du  Duc.  e  Compte 

Bailleur,  Receveur  gênerai  de  de  J.  Fraignot  de  1417.  foLi  40; 

141  z.fil.  }6.  Henry  de  Vautrcvers./ 

"Heftor  de  Savcufcs,  Ecuier  d'e-  Gérard  de  Bourbon.  Compte  de 

curie,  avoit  200.  francs.  Compte  Jean  de  Prejfyde  14O8./0/.  jo 

de  Pierre  AUcede  1414./0/.  1  1  *•  Huguenin  du  Bois  ,  g  auxgages 

Jean d'Alcnyo.  de  110.  francs,  par  lettres  don- 

Diago  d'Olliviere,  Portugais.  nées  a  Bcaumont  fur  Oyfe  le  14. 

Tierrc  Damas,  Ecuier  d'écurie.  Janvier  141 8.  Compte  de  Jean  de 

h  Compte  de  Regnault  de  Thotfy  de  Noident  de  1 41 8.  fol.  3 1 . 

141  4.  fol.  7  5 .  Jean  de  Bicrre ,  dit  la  Moiche* 

Guiot  de  Scigny ,  Ecuier  d'e-  Bai  II  if  du  Charrolois.  Compte  de 

curie,  i6o«  francs  de  penfion.  Je*»  Fraignot  de  1415?» 

Compte  de  Jean  de  Noident  de  Jean  de  Neuville. 

1410. fol. 62.  Bouquet  de  Montigny. - 

Jean  de  Morimont ,  Ecuier  d'é-  Huguenin  de  Chipierre* 

curie,  c  Floridas  de  Souich. 

Huguenin  da  Blé ,  Ecuier  d'e-  Guillaume  Villecaircs. 

curie,  d  Huguenin,  Seigneur  de  Mont* 

Huguenin  de  Saubertier.CW/>-  jeu. 

te  de  J.Fraignot  det417.fol.11B.  Bertrand  Mclin  a  Ecuier  d'écu- 

les  agréables  ferviecs  par  lui  rendus, par  man-  i  i^n.  pour aîler  prendre  les  forterefles  de  la  ' 
dément  donné  à"  Bruges  le  6.  Aouft  14-58  Le  :  Ferté  fur  Aube,  dcRounay  &de  Moynmer,  • 
Pue  lui  donna  par  mandement  donné  le  y.  ,  cfquelles  citaient  en  garnifon  les  ennemis 
Janvier  1408.  la  fomme  de  110.  ccus  d'or  ;  du  Roy  &  de  Monfeigncur  de  Bourgogne  , 
pour  foy  monter  &  babiller  tant  de  chevaux  afin  de  les  détruire  au  plaifîr  notre  Seigneur, 
comme  de  robes.  Compte  de \e*n  deVrt^  de  1  Çtmte  de  Giiut  F  <rn..r  de  1  <. >  1.  lt  fut 
J408.  fil.  «t.  |  récompenfé  de  iîx  cent  francs  pour  avoir 

«  II  ctoit  Baillif  de  Mcaux.  ■  foutenu  le  fiége  de  Rouen  contre  les  An- 

*II  fut  envoie  au  mois  de  Juillet  1414  par  glois.  1418.  Co,r,pt,  dt  Pierre  Curtint»!  Rt- 
M.  le  Duc  en  Bourgogne,  pour  faire  avan-  crv.nr  f  ntral  de  France.  14 1  ï.  Le  Duc  de 
cer  les  nobles  du  pays  pour  !e  fait  de  la  guerre.  Bourgogne  lui  donna  *oo.  francs.  Compte  /* 
le  11. Février  14:  a-  le  Duc  l'envoïa  en  certains    ]e*n  F>-~/t  kv.  141.;.  fl.  jf<5 


lieux  feercts.  Le  Duc  lui  donna  ,00  francs 
en  augmentation  de  fon  mariage*  Corr.pte  de 
Pierre  M*ce  de   1414  fii.  Compte  de 

Jtsn  de  SciJrnt  de  141  f.  f«l  xx<î- 

Il  fut  envoie  avec  pluficurs  en  Ambaffa- 


f  Un  compte  le  pomme  Etienne,  &  dit 
qu'il  écoit  à  Rouen  lors  du  fiege  en  141?,  & 
qu'il  eut  ic- .  francs  de  récompenfé. 

g  Le  Duc  étant  à  Gand  écrivit  au  Roy  ai 
mois  de  Novembre  <  s  1  ;.  à  la  Royne ,  à  M.  de 


Je  à  Confiance  vers  le  Roy  des  Romains.  ;  Guiennc  ,  à"  M.  le  Chancelier ,  &  ceux  du 

Compte  de  }.-a»  le  Sotdent  ./<r  1416  fol.  x8 1.  j  Grand-Coiiféil ,  à  l'Univcrfitc.  au  Parlement 

"  d  Le  Duc  lui  donna  roc.  francs  pour  Taug-  |  de  Paris,  à  la  Ville  ,  à  l'Evéque  &  auCIergic 

menution  de  fon  mariage.  Ceml  te  de Jtsaue  i  de  ladite  ville  de  Pafis ,  Icfyuclles  lettres  fu- 

Undent J.  t^i7  fi.  04.  rentpréfentées  par  Huguenin  Ju  Bois,  Ecuier 

e  Meflirc  Charles  de  Villicrs,  Bailly  de  1  d'écurie  de  M-  le  Duc.  Il  avoit  francs 

Troyes,  &  Henry  de  Chauffeur  ,  Ecuier  d'é-  j  de  gages  par  lettres  données  à  Bcaumont  fur 

curie  du  Roy ,  CommilTaircs  députez  par  le  ,  Oyfe  le  j4.  Janvier  1418.  Comité  dt  gttrr*- 

Roy,  parfes  Jcctrw  du  moi*  dç  Novembre  |  Mset  de  i+iyftl  114. 
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c(e  Jean ,  Duc  de  Bourgogne.  14^ 

jlc.  *  par  lettres  patentes  données  Geollroy  Mairie. 

.àHcfdinlc  10.  Janvier  1417.  RolanDamon. 

Pierre  Motthe.  Guillaume  de  Ville. 

Jean  de  Noyers,  b  M.  le  Duc  Aymé  Bourgeois.  Compte  de 

lui  donna  200.  francs.  Compte  de  Jet»  Fraignot.  141 9.^0/.  1  33, 

Jean  fraignotde  iq\s.fol.  156..  Roger  Roche. 


Efliennc  de  Vautrav«rs.  c 
Jean  deCorcclles. 
Olivier  Delcames. 
Etienne  Lambin. 
Jean  Dcfcamcs. 
Jean  du  KoicheuCoMptc  de  Jean 
de  Prefl)  de  1408. 


Robert  Bâtard  de  Flandres. 
Jean  Pourcelcr. 
Roland  de  Monbcrnauton. 
•  Jean  Colonne. 
Guillaume  Vodcs. 
Sauvage  de  Boucs. 
Jean  dcNeuvy. 
inguerrand  de  Bournonvillc. 

Pages  de  t  Ecurie,  d  Sept  Pares  de  t  Ecurie.  Valets  de  'Pages. 
Chevaucheurs  de  l% Ecurie. 

Thibault  Fromont  ,  Chcvau-  vaucheur  tiécmlc.  Compte  d€Je* 

xheur  de  l'écurie.  Compte  de  Pierre  deNoident  «fc  .1 4 1 5 .  fol.  219. 
poremont  de  1418.  Durant  Arnoulc*  Chcvaucheuc 

Le  Bâtard  de  Ligny,  Chevau-  d'écurie,  e 
cheur  d'écurie.  Jean  Gaudot,  Chevaucheur  cr*é- 

Hcnncquin  Bonnccourfe ,  Chc-  curie. 


«  A  la  penfîon  de  ico.  francs,  &  pour  ce  eft 
•homme  féodal  de  mondit  Seigneur  ,  promet- 
tant le  fervir  envers  &  contre  tous ,  excepté 
l'Empereur  &  le  Comte  de  Savoyc.  Compte  de 
Jean  Fraignot  de  J417. 

b  II  foutint  le  fiége  de  Roiicn  contre  les 
'Anglois.  Il  eut  icu.  francs  de  récompenfc  , 
Compte  Je  "Jean  Fraignet  1419./^  ir<>. 

e  II  cft  dit  dans  un  compte  de  Jean  Frai- 
gnot  14.19 .  frU  t<8  que  Etienne  de  Vautra- 
vers,  Ecu'icr  d'écurie,  &  Guillaume  de  Cour- 
Ion  étoient  à  Rouen  lors  du  fiége  ,  &  qu'ils 
furent  récompenfez  chacun  de  100.  francs. 

d  11  eft  dit  dans  un  compte  que  le  Duc 
àvoit  7-  Pages  ,  3.  Palefreniers  &  un  Valet  de 
pied  .  auxquels  il  fit  faire  à  chacun  une  robe  de 
drap  à  demie  jambe  de  couleur  vermeille  dou- 
blée deblanchetà  faderife  jjfçavoir  a  chacune 
manche  eu  haut  un  rabot  brodé  ,  &  rabotures 
faites  par  defloubs,  &  au  defloubs,  cinq  bandes 
vert ,  blanc  &  noir  qui  couvroient  lefdites 
.manches  pourfilées  de  fil  d'argent ,  &  faire 
4c  bordures  defeoupecs  au  fer  à  longs  lam- 
beaux d'environ  un  petit  ^oi^t  dç  large ,  Se 


au  bout  de  ehafeun  lambeau  était  attache  ud 
mordant  d'argent  defeouppé  par  defloubs  k 
carreaux  au  fer  bien  menuement ,  &  au  tonr 
de  chafeun  carreau  cftoit  fadevife,  &  les  cha- 
perons de  même.  Compte  de  Jean  dt  Koidtnt 
de  14  j?.  /•/.  itj.  Dans  le  même  compte/*/, 
no.  il  eft  dit  que  le  Duc  de  Bourgogne  fit  à 
Gand  durant  quatre  jours  commanecs  le  11. 
Juin  141 6.  des  jouftes  auxquelles  il  y  eut  ii» 
Jouftans  habillés  de  velours  noir  de  même 
que  ledit  Duc  à  fes  frais ,  &  fut  donné  à  Jean 
de  Sercey  &  Guillaume  de  Vichy  cinq  ron- 
delles &  cinqagrappes  pour joufter avec  M.  le 
Duc.  Il  y  eut  dix-huit  douzaines  de  lance* 
1  à  joufter  peintes.  Le  Comte  de  Charroloie 
j  donna  fix  écus  aux  Pages  &  Valets  de  pied 
'  pour  rachepter  la  couverture  des  Jouftes  da 
corps  &  du  col  du  cheval  de  M.  le  Duc  qui 
leur  appartenoit. 

e  II  accompagna  quelques  Seigneurs  en- 
voicz  par  Madame  la  Duchcflc  vers  la  Com- 

I tcûc  de  Ncvcrs,  pour  lui  fignificr  la  mort  à* 
Duc  Jean.  Cornet  de  \c*nFr*iznot  i4ij>  /W- 

T  \) 
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Chaccrat ,  Chcvaucheur  d'ccu-  Chevaucheur. 
rie.  «  JcanNo'ël,Cbcvaucheur.  Comp* 

Guiot  Laurent  ,  dit  Ravotte  ,  te  de  J.  Frsignot.  1419-  fil- 1  £K 
Ay des  des  Chevaucheur  s.  Premier  Valfrenier.  Palfremers  ordinaires. 
Laquais  Valets.  Valets  de  pied. 

Armuriers..  Gardes  des  *Armures&  leurs  Valetsi 

Douz^e  Maréchaux.  Douzf  Valets  de  Forges.  Vingt- quatre  Valets  de 
chevaux  de  Çorfs.  Vingt-quatre  Valets  de  grands  chevaux.  Vingt* 
quatre  Valets  de.  chevaux  defecours. 

Six  fichers  de  Q>rfs.  Six  autres  fichers.  Six  Poftillons. 

Soixante  O*  onzs  Valets  d'écurie.  Dou^e  Chartiers  four  les  7  enta  y 

O*  douze  Valets  de  Chartiers. 

ROTS   D'eA  R  MES.1 

Roula  nd  le  Breton,  Roy  d'Ar-   Finances  du  Royaume  four  les  an» 
mes  d  Artois,  b  Compte  de  Pierre  »écs  1+17.  1418.1419* 
Qoremont  y  Receveur  gênerai  des 

Hérauts  d% Armes. 

Deux  Hérauts  de  Bourgogne.      Deux  Hérauts  d'Attoiiv 
Deux  Hérauts  de  Flandres.  > 

ARTILLERIE. 
Maître  de  F  Artillerie.  Garde  de  C  Artillerie. 

Germain  de  Givry  ,  Huilfier  Maître  Jàcot  de  Roiches ,  OfnV 

d-Armesdu  Duc,& Garde  deTAr-  cier  de  l'Artillerie  du  Duc  dans 

tilleric.  Premier  Regijlre  cotté  f  fes  Duché  &  Comté  de  Bourgo-» 

141 4-  fil-  gne,rpar  lettres  du  18.  Avril  1405.' 


«  II  fa tcon  damné  à  mourir  pour  avoir  porté 
lettres  de  par  M.  le  Duc  au  pays  de  Languedoc 
pour  l'empeichement  de  la  levée  de  la  taille» 

Cfirrr  -         '  ' 

b 

larmes  d'A 


Chartres  ,  en  laquelle  ville  de  Dreux  i!  foi! 
arrefté  prifonnicr  par  le  Capitaine  d'ilfec ,  8C 
envoyé  à  Bernard  d'Armignac  &  fes  adhè- 


re    Ut^naHtt  de  Thoify  de  T414./0/.79.  j  rans  &  complices ,  à  Paris ,  où  il  fut  prifon-< 
Le  Roy  donna  à  Roulant  le  Breton,  Roy  I  nicr,&Jà  Chantilly.  Compte  de  Pierre  d*  Gore- 
ttois  toc.  liv.  à  caufe  qu'il  fut  \  mont  t  Receveur  gênerai  de  toutes  ht  finsn- 

tes  du  Roy  ,  de  fuis  le  j*.  Janvier  1417.  jufi 
quel  4  T419.  Chambre  des  Comptes  de  Taris. 

e  Par  lefquelles  lettres  il  appert  que  pou* 
chacune  arbalcfte  à  un  pied  qui!  rendra  par; 


prifonnicr  à  Dreux ,  y  ayant  été  envoyé  au 
mois  de  Novembre  141^.  de  la  part  de  la 
Kcine ,  de  Monfeigncur  le  Duc  de  Bourgogne 
#ç  autres  duConfcil,  cftaas.  en  la  tïÛc  de 
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lié  Jean,  Duc  de  Bourgogne; 

Maître  Canonier. 


fit 


Jean  Manus,  Valet  deChaxnbre  du  Duc ,  &  fon  Maître  Canonier ,* 
ovoitv  ioo*  francs  de  gages* 

VENERIE  DVDVC. 

Selon  un  compte  la  Vénerie  du  Duc  çtoit  de  60.  chiens  courants 
&de  40.  lévriers.  Le  grand  Veneur  avoit  un  écu  de  gages  par  jour  , 
à  la  charge  de  payer  là  de'pcnfc  des  Valets  ÔC  des  chiens.  Selon  un  au- 
tre compte  la  Vénerie  fut  augmentée.  Comité  de  Jean  de  Noident  de 
f année  141 5.  fol.  45. 

Grand  Veneur» 


Mcffire  Jean  de  FohTy,  Ecuier.  fol.  14  j.  Compte  de  Ni  colin  dlAU- 
Compte  de  Jean  de  Noident  Je  1 4\  5 .  gneville  de  1410, 

Vingt-Quatre  Veneurs* 

Hugucnin  de  GUTey  ,  Veneur,  gneville  de  1410* 
aux  gages  de  1 00.  francs ,  par  let-      Guiot  de  S.  Anto  »  Ecuier ,  Vô- 
tres données  à  Paris  le  ig.  Mars  neur,  100.  francs  de  gages.  Compte 
1408.  Compte  de  Nieolin  d'Aï-  de  N/coli»  d Aîgneville  de  141©. 

ï)ou\e  Aydes  de  Veneurs:  Pages  de  la  Vénerie.  Six  Tages  de  chiens 
courants.  Six  1? âges  de  Lévriers.  Douze  fous-Pages  de  chiens : 
Clerc  de  Vénerie.  Vingt-quatre  Valets  de  Veneurs.  Six  Cuwver- 
neurs  de  Valets  de  chiens.  Douzg  Valets  de  chiens  courants.  Six 
Valets  de  chiens  lévriers.  Six  Valets  de  chiens  limiers  i  Six  Valets 
etcpagneuls.  Six  Valets  de  petits  chiens.  Six  Valets  de  chiens  An- 
glais. Six  Valets  de  chiens  a* Artois.  Cent  hommes  de  livrées  en 
UVntrie.  Boulangers  <k  f*»  <Us  chlt»s.  Car{ons  Boxers- 
au  pain  des.  chiens. 

L  0  V  V  E  T  E  R  I  E: 

Premier  ou  grand  Louvetitr.  Louvetiers. 
Valets  de  chiens  pour  là  chafîe  du  Loup. 

faîte  bien  &  foufflfamment  garnie  de  corde  » 
c|e{ ,  cftrier  &  autres  chofes  y  neteffaires  , 
il  aura  20.  f.  pour  une  autre  arbalefte  à  deux 
pieds  garnie  &  aflourie  comme  defius,  33.  f. 
4.  d.  Itttn  pour  une  arbaleltc  a  la  façon  de 
Geançs,  lice  de  fer  &  garnie ,  même  Tomme* 


&  pour  chacun  millier  de  trait  de  Ton  bois  - 
fans  fer,  &  empanne  d«  boic  100.  f.  toutte* 
lefquellcs  arbaloftcs  il  doit  faire  de  bois  d'if. 

«I!  fît  conduire  pluMeurs  canons  &  pierre»- 
au  fî^ge  de  Bourges  en  14 14.  Comf1 1  dt  R»~ 
btrt  di  B*ill$*rdt  i4i*«/»A 


V 
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FAVCONNERIE. 
Grand- Maître  de  la  Fauconnerie^ 'des  Tendues. 

Erart  de  Chamnite  ,  Ecuicr.  lettres  du  1 9.  Aouft  1 407  Compte 
Jacques  de  Villers,  Ecuier  ,  de  Jean  Mo'tfon\de  1409./©/. 

£chanfon  du  Duc,  fon  Maître   47.  Premier  Regijlre  cafte  \  1407, 

Fauconnier  8c  des  Tendues,  par  fol.  79. 

Douzs  Fauconniers.  Dou\e  Aydes  de  Fauconniers.  Dou^e  Valets  de 
Douze  Fourriers  de  Vénerie®*  de  Fauconnerie.  Vingt- 
quatre  Qievaucheurs.  Cent  hommes  de  livrées  en  la  Fauconnerie. 
Douze  Valets  de  rivière.  Six  Tondeurs  d'oifeaux  de  froye.  V* 
Maître  des  Déduits. 

AVTRE  ETzAT    DSS  OFFICIERS 

qui  nètoicnt  point  Commenfaux. 

CONS  E  ILLERS-AVO  CATS   DV  DVC  - 
Bailliage  de  Dijon  &  Siège  de  Beaune  O*  de  Nuysé 

Maître  Richard  de  Chancey  ,  May  1  410.  Compte  de  Jean  Moif> 

Confciller  &  Avocat  du  Duc  a  à  fon  de  141 2.  fol.  29.  Premier  Rc, 

Ja  penfiondc  $0.  francs  par  lct-  giftre  cotté  t  1410.  fol.  8  8. 

1res  données  à  Châtillon  fur  Sci-  Philibert  Perron  ,  Confciller  , 

ne  le  9.  Janvier  1404*  Compte  de  Procureur  aux  fieges  de  Bcaunc 

Jean  Moiffon  de  1409.  fol.  31.  &  de  Nuysau  lieu  de  Hugues  Ba- 

Maître  Jehan  Peluchot ,  Con-  fin  ,  par  lettres  du  5.  Nov.  141 1. 

fciller  &  Avocat  du  Duc  à  Dijon  b  Maître  Jean  Bonffcau ,  Confeil- 

aux  gages  de  yo.  francs.  Compte  1er,  Avocat  à  Dijon  au  Jieu  & 

dejesm  Motion  de  1409.fi!.  31.  place  de  Jean  Juliot\  par  lettres 

Hugues  Bafin,Con«,Procurcur  données  à  Auxerrc  le  21.  Aouft 

aux  lièges  de  Beaune  &  de  Nuy  s.  1412.  Compte  de  Jean  Moi  fon  de 

Maître  Jcanjujiot,  retenu  Con-  1412.  fol.  29 

fciller  &  Avocat  à  Dijon , au  lieu  Jean  de  Chanceaulx ,  Confciller 

&  place  de  Maître  Richard  de  à  Dijon  ,  par  lettres  patentes  don- 

Chancey,àlapenfiondc50.francs,  nées  à  Paris  le  28.  Septembre 

par  lettres  données  à  Paris  le  2Ï.  I4i  8. 1.  Reg.cotté f  i4lS/*/.i2j. 
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de  Jean ,  Duc  de  Bourgogne;  j  j  j 

Bailliages  d'Autun  de  éMontcenis. 

Maître  Jean  de  Clugny,  Con-  Jean  Nario  de  1412. 

fciller  &  Avocat  aux  Bailliages  Maître  Pierre  Barbet,  Avocat 

d'Autun  &  de  Montccnis  ,  a  par  en  Confeil  du  Duc  aux  Baillagcs 

lettres  du  Doc  Jean  ,  dattées  du  d'Autun  &  de  Montcenis ,  b  par 

p  Décembre  1404.  lettres  données  â  Paris  le  8.  Dc- 

Maitrejcan  de  Thoify ,  Confeil-  cembre  141  2.  10.  francs  de  gages. 

1er  du  Duc  à  Autun.  1 40  5 .  Compte  Henry  de  Clugny,  Clerc  liccn- 

de  Regnault  de  Thoify  de  î  40  5 .  tié  en  loix  ,  Confeillcr  &  Avocat 

Maître  Jean  le  Boiteux  ,  Con»  du  Duc ,  aux  gages  de  10.  francs  , 

feiller  &  Avocat  aux  Bailliages  monnoye  royale,  par  lettres  don- 

dAutun  &  de  Montcenis  au  lieu  nées  à  Lille  le  19.  Novembre 

de  feu  Maître  Jean  de  Clugny  par  1 414. 

lettres  données  à  Auxcrrc  le  11.  Guillaume  Bataille ,  Confeillcr 

Aouft  1 41 2.  Premier  Regijlre  cot-  au  Bailliage  d'Autun ,  par  lettres 

U  f  1411*  fil*  103.  Compte  de  données  à  Salins  le  3.  Février  1414.  • 

Bailliage  de  Châlons, 

Maître  Mathé  de  Bcuzon ,  Con-  par  lettres  données  en  fon  oft  , 

feiilcr  &  Avocat  du  Duc  à  Châ-  près  Vcrfaillcs  le  19.  Septembre 

Ions,  taux  gages  de  25.  francs.  141 7.  Compte  de  Jean  Fraiguot 

Maître  Etienne  Baftin,  Confeil-  ^1417. 

1er ,  1 40  8  •  Maître  Hugues  C  lement ,  Sage 

Maître  Etienne  Geudon ,  Cletc  en  Droit ,  Confeiller  du  Duc  à 

licentié  en  loix,  Confeillcr ,  Avo-  Châlons  aux  gages  de  25.  francs  , 

cat  du  Duc  à  Châlons  par  le  de-  plat  lettres  données  en  fon  cfl  , 

ces  de  Mathé  de  Bcuzon  aux  ga-  près  Verfailles ,  le  19.  Septembre 

ges  de  25.  francs.  1413-  Compte  141 7.  Compte  de  Jean  Fraignot 

de  kerrenot  ^utnot  de  1412.  &  de  1417. 

1413»*  Maître  Jean  Perier  1  Confeiller 

Maître  Jean  Bonsfcaul ,  Con-  à  Châlon  ,  par  lettres  données  à 

fciller  à  Châlons.  141 1:  S.  Denis  le  26.  Juillet  1419.  aux 

Regnault  Brcnot ,  Confeiller  à  gages  de  25.  francs. 
Châlons ,  aux  gages  de  2  $ .  francs  , 

«H  mourut  le  6-  Aouft  1411.  premier  re-  !  à  Autun  avoient  le  gouvernement  Je  Jcart 

glftrc  de  ta  Chambre  Je  Dijon  ,  cotté  t  1404.  j  Gieufroy  &  AIiz  leurs  frères  &  fœurs. 
fol...  Il  c)t  dit  dans  un  compte  de  Jean  Na- |     b  Les  gages  qui  étoient  de  2*.  francs  furent 

rio  Receveur  du  Bailliage  d'Autun  ,  que  Jean  réduites  a  ic-  francs  par  ordonnance  du  Duc. 

de  Clugny  Chanoine  d'Autun  &  de  Bcaune,  e  II  mourut  le  t8.  Juin  i+n.  il  avoit  rr. 

*£  Guillaume  de  Clugny  frères,  cnfans  heri-  liv.  de  gages.  Corvpitdt  Btrrtntt  gutnot  Je 

tiers  de  feu  Maiftre  Jean  de  Clugny  Licen-  14.11. 
«««  en  Loix  ,  ConfciUer  Avocat  de  M.lc  Due 


i  /4       Etat  des  Officier*  &  Domcftiques 

Bailliage  d'Auxois. 

Maître  Jean  Couticr  de  Flavigny ,  Confeillcr  du  Duc  au 
d'Auxois. 

Bailliage  de  la  Montagne, 

Maître  Guibcrt  Simonin ,  Con-  Maître  Guiber  tdcLoymcs  Con* 
fciller ,  Avocat  du  Duc  au  Bail-  fciller ,  Avocat  du  Duc  au  Bail- 
liage de  la  Montagne.  Il  Pétoit  dès  liage  de  la  Montagne.  Compte  de 
1 40  4.  Compte  de  Nicolin  d'Aigne-  Qmot  Fonrmer  de  1 41 U 
'ville,  1414» 

?  R  0  C  V  R  E  V  R  S. 

An  Bailliage  de  Dijon  3  Sièges  de  Beaune  &  de  Nuys. 

Maître  Aubert  dcFleurey ,  Pro-  très  du  j.  Novembre  1 41 1.  Pro- 
cureur du  Duc  à  Dijon  ,  par  let-  mier  Regijlrc  eotté\  14 1 1  .fil.  94. 
cres  données  à  Arras  le  16.  Aouft  Guillaume  le  Tançon ,  Procu- 
•1404.  aux  gages  de  $0.  florins*  reur  au  Bailliage  de  Dijon  au  lieu 
Compte  de  Jean  Afoijfon  ^1405.  de  Mc  Aubert  de  Fleurey,  141É. 
Premier  Reg.cotté-fi  41  f./o/.  1 1 9.  Jean  TA  vifié,  Procureur  du  Duc 

Maître  Guillaume  d'Arbois  >  à  Beaune  &  à  "Nuys ,  au  lieu  de 

Procureur  aux  fiéges  de  Beaune  &  Philibert  Perron ,  141 5 .  Compte  de 

de  Nuys  ,  par  lettres  données  à  Jean  Moijfonde  1417./2»/.  41. 

Paris  le  17.  Février  1403.  50.  flo-  Odot  de  Vcrranges ,  Procureur. 

Tins  de  gages.  Compte  de  Jean  du  Duc  à  Dijon.  Compte  de  Jean 

Mo iffon  de  1405.  MotjJ'on  de  141 6.  fil.  30. 

Hugues  Bafin  ,  Procureur  aux  Philippe  de  Perches ,  Procureur 

lièges  de  Beaune  &  de  Nuys  au  du  Duc  à  Dijon ,  au  lieu  de  Odot 

lieu  de  Guillaume  d'Arbois,  par  de  Verranges ,  par  lettres  du  ar. 

lettres  données  à  Bruges  le  13.  Décembre  141 6.  aux  gages  ordL» 

Aouft  1408.  Compte  de  Je  an  Mo  tj-  naires  de  yo.  florins.  Compte  de 

fin  de  x&fOy.fil.  3  1.  Jean  Moijfon  de  14 17.  fol.  40. 

Philibert  Perron  ,  Procureur  Girart  Vion ,  Procureur  du  Duc 

•aux  fiégcs  de  Beaune  &  de  Nuys ,  à  Dijon,  s  1418.  Compte  de  Jean 

au  lieu  de  Hugues  Bafin ,  par  let-  Moifîon  de  14x9.  fil.  19. 

Bailliages  a^Autun  &  de  Montcenis. 

Maître  Pierre  Barbet,  Clerc  li-  Duc  au  Bailliage  d'Autun  &  de 
*entié  en  loix,  Procureur  de  M.  le  Montccnis?aux  gages  de  5  o.  francs 

«Il  fut  envoie  avec  Meflîrejcan  de  Saulx  I  h  mort  du  Duc  Jean  ,&  leur  demander  aydfi 
-Chevalier  &  Henry  du  Couquct  Ecuier  vers  1  pour  la  venger  1419.  Ltmptt  dt  Jts»  Fr«W- 
le  Roy  de  Navarre ,  le  Comte  dcToix  Se  Ar-  «  i90t.  141?./»/.  J  }y. 
.chambault  dcFouïoafrcrc  pour  leur  notifier  j 

par 
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(îc  Jean ,  Duc  de  Bourgogne.*  i  f  f 

Jyar lettres  3u  9.  Décembre  1404.  cureurduDuc  aux  Bailliages  d'Au- 
fremier  Rcgijlre  de  la  Chambre  de  tun  &  de  Montcenis  ,  par  lettres 
Dtjon  eotté  t  14O4./0/.  61.  &  données  à  Paris  le  8  Décembre 
*+iz.fol.  105.  I4li. \.Keg.cotté\  141  i.fol  ios. 

Maître  Guillaume  le  Fort  ,  Prc-   107.  Compte  dej.  Nam  de  141  *. 

Bailliage  de  Châlons. 

Maître  Michel  Groart,  Procu-  an  lieu  de  Jean  de  Fraignot ,  par 

Tcur  du  Duc  à  Châlon.  a  1404.  lettres  du  1 5.  Odobre  141  j.  aux 

Çomptc  de  Nie.  Champenois  ^1404.  gages  de  50.  francs.  Compte  de 

Maître  Jean  Fraignot ,  Procu-  Jean  Fraignot  de  1 4 1  j . 

reur  du  Duc  à  Châlons.  1414.  Jean  Mugnier  >  Trocurcur  du 

Compte  de  Tcrrenot  $vjnot de  141 4..  Duc  à  Châlons,  au  lieu  de  Regnault 

Rcgnauh  Brenot ,  Secrétaire  du  Brcnot.    141 7.  Compte  de  ]ea» 

Duc ,  &  fon  Procureur  à  Châlons ,  Fraignot  de  1 4 1 7. 

Bailliage  d'Auxois. 

Maître  Pcrrenot  Ancclot,  Pro-  licentie'  en  loix,  Procureur  du 

-turcur  du  Duc  au  Bailliage  d'Au-  Duc  au  Bailliage  d'Auxois,  aux  ga- 

xois .  1 40  y .  ges  de  40.  liv.  par  lettres  du  1 

Maître  Pierre  le  Lièvre ,  Clerc  Mars  140?. 

Bailliage  delà  ^Montagne. 

Guiot  Fournier  ,  Procureur  du  Guillaume  d'Arbois,  Procureur 

Duc  au  Bailliage  de  la  Montagne,  du  Duc ,  par  lettres  du  24.  Aouft 

1404.  Compte  de  Ntçolin  d'Aignc-  1408.  Compte  de  Nieolin  à'Aignc* 

Ville.  1404.  viUc  de  1407. 

Officiers  dtê  Duc  au  Parlement  de?  arts. 

Çonfeillers -Avocats  du  Duc. 

Maître  Nicolas  Raolin  ,  Con-  tobre  1408.  20.  francs  de  gagefc 
Tciller  ,  Avocat  du  Duc ,  par  let-      Maître  Andrieu  Cottin,  20; 
très  données  à  LUle  b  le  2  3 .  Oo   francs  de  gages,  c  Compte  de  jeam 

«Dans  le  premier  RcgiAre  de  la  Chambre  Compté  Je  Jean  Je  XtoiJent  Je  1410  fol  zyti 

HesComptes,  cotte  t  il  cft  qualifié  Procureur  II  eft  dit  dans  un  compte  de  Jean  de  Prcfl>( 

gênerai  de  Châlons.  II  fut  à  Mafcon  vcrslcs  de  1458.  fol.  85.  que  le  Duc  lui  donna  60, 

Comnuflaircs  du  Roy  pour  les  nouveaux  Ac-  écus  d'or  monnoic  Royale  pour  vaiflcllc  d'ar- 

quefts  ,  aufquels  il  déclara  par  ordre  du  Con-  gent  dorée  que  mondit  Scipncur  a  fait  achep* 

fcildcMonfcigncurleDuc  qu'il  appclloit  de  ter  de  lui,  &  iccllc  pr»/enter  de  par  lui  à  I» 

l'exécution  de  leur  commiffion  en  Bourgogne,  femme  de  M.  Nicolas  Raolin  Licentié  en  Loix, 

l4or.  (,omptt  Je  sicolas  Chamfentii  Je  1 4or.  au Battitcmcnc  defon  enfant,  que icclui  Sei; 

b  II  fut  dans  la  fuite  Chancelier  de  Bour-  gneur  a  fait  lever  fur  fons  en  fon  nom. 

gogne.  M.  le  Duc  lui  donna  30.  francs  pour  (  M.  Le  Duc  donna  a  Maiftres  Andrîcu  Coe- 

avoir  fait  plufieurs  écritures  contre  le  Duc  de  cm  ,  Pierre  de  Marigny  ,  Nicole  de  Savicnf 
fifittfbon  ,  l'Abbé  de  S.  Pierre  £  autre;,  |  &  JcagPctitjCor^clicrjConfeillcrs  &Avoc»rj 

Tome  U*  Y. 
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Cboujat  de  Vannée  1406.  fol.  71.  de  gages  ,  même  compta 

Maître  Nicole  de  Savigny.  20.  Maître  Guillaume  Coufinor} 

francs  de  gages.  20.  francs  dégages ,  même  compte,. 

Maîrre  Pierre  de  Marigny  ,  Maître  Jacques  du  Bois  ,  20, 

20.  francs  de  gages.  francs  de  gages ,  même  compte. 

Maître  Jean  Petit ,  Cordelicr.  McJean  dcThoify,  *  20.  francs 

ao.  francs  de  gages.  de  gages. 

Maître  Jean  Pcrrier ,  20.  francs  Maître  Henry  de  Thoify ,  b  io« 

de  gages.  Compte  de  Jean  Choujat  r  francs  de  gages ,  même  compte, 

ijo>. fol.  71.  Maître  Jean  Angevin,20\  franc* 

Maître  Jean  Haquenin,20.  francs  de  gages. 

^Procureurs  &r  Solliciteurs  du  Duc  auditTarlcment. 

Maître  Hugues  Godefroy ,  Pro-  rcur  à  l'audience  duRoy.  20.  franc* 

cureur  au  Parlement  du  Roy.  c  de  gages ,  même  compte. 

Maître  Barthélémy  des  Cour-  Maître  Guy  Bertrand ,  Sollici- 

bes,  Procureur  du  Duc ,  20.  francs  tcur  des  affaires  de  M.  le  Duc  à 

de  gages.  Compte  de  Jean  Cboujat  Paris.  20.  francs  de  gages.  Compte 

1406.  fol.  71.  de  Jean  Fraignot  de  1419. 

Maine  Etienne  Ligier  ,  Procu-  10 1. 

Officiers  du  Duc  aux  Sièges  de  Sens,  de  Fillenettve-le  Roy. 

Maître  Jean  de  Mont'igny^Con-  Maître  Jean  Hérault ,  Confeil-» 

feillcr  ,  Avocat  du  Duc  aux  Bail-  1er,  Avocat  du  Ducaux  Bailliages, 

liages  de  Sens  Se  de  Villeneuve  le  de  Sens  &  de  Villeneuve  le  Roy  , 

Roy,i  407.  aux  gages  de  10.  francs*  par  lettresdu  1 3.  Mars  1405.  aux* 

C  mpte  de  Nicolin  à*Aigneville  ,  gages  de  10.  francs.  Compte  de  Ni* 

140  f.  colin  d'Aigntvtlle  de  14»^. 

CHAMBRE  DES  £0  MPT E  S  De  DIJON. 

Cojjjcillers-Maitres  des  Comptes. 

RcgnaultGa(tclIer  ,Confeiller,   Confcillcr,  Maître  des  Comptes* 
Martre  des  Comptes ,  1 40  5 .  d        1 406.  Cot.:pte  de  Jean  Moiffon  de 
Amiot  ,  eu  Annot  Arnault  >   1 406.  fol.  40.  Bremicr  Regijlre 

très  patentes  données  à  Paris  le  zy.  Novem- 
bre 1 407.  Je  dillribucr  h  Tomme  de  ico.  fiancs, 
chacun  an,  tant  aux  autres  l'es  ConfuIIcrs  fit, 
Procureur*,  audit  Païkmcnt  de  Paris,<quc  Hiiif- 
lîcrsd'iccluijouîtrc  Icspcn/ionsordinaircsj&fMC 
afllgnée  ladite  fumme  fur  le  domaine  d'Aurun. 

c  M.  le  Duc  le  commit  pour  faire  certaines 
enqueftes  &  informations  :  il  lui  donna  30.  fols. 


de  Monfeigncur  le  Duc  au  Parlement  de  Paris , 
pour  leurs  ptines  ,  frais,  millions  &  dépens 
qu'ils  avoient  foutemis  en  allant  Je  Paris  1 
Corbie  &  d'ilec  à  rWcns ,  pour  confcillcr  les 
affaires  que  ledit  Seigneur  avoit  lors  ,  tou- 
chant la  mort  de  feu  le  Duc  d'Orléans,  à  cha- 
cun 100.  écus. 
n  Ilctoit  Archidiacre  d'Aufircvcnt  en  PEglifc 


jl'Arras.  '.ompte  d.  Itan  c>  ouf*t  1406.  fol.  71.  I  par  jour  de  gages-  1408 
k  11  çutorJjxds  M.  I*  Duc  fui  varie  fçs  Jet-  \  u  Gouvçjncur  jlc  la  CbaflçIJcûic  de  Bcauaç 
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-    «fe  Jean ,  Duc  3c  Bourgogne;  i  j> 

4otti\  de  Vannée  1404.^0/.  71.  1.  ivc^.  f&f/f  f  1408.  fol.  ^9. 

Rcgnault  Gombault ,  Conleil-  Maître  Etienne  de  Sens  ,  Con- 

Jer,  Maître  des  Comptes,  *  1 407.  fciller ,  Maître  des  Comptes;  10. 

Compte  de  Jean  Moijfon  de  1407.  Janvier  1410.  Compte  de  Jean 

fol.  il.  Aloiffon  de  1410.  fil.  90. 

Andry  Paftc,  Confeillcr,  Mai-  Maître  Thierry  Geibodcs,Con- 

tre  des  Comptes,  1407.  Compte  de  fcillcr,Maîtrc  des  Comptes.  141 3. 

Jean  Moi  f  on  de  1 407.  fol.  32.  Compte  dejocerant  Frepicrde  1 41 1, 

Maître  Nicolas  le  Vaillant  ,  b  fol.  31. 

Confciller  »  Maître  des  Comptes ,  Maître  Drue  Marêchal,Confcil- 

1407.  Compte  de  Jean  Mo  if on  de  1er  ,  Maître  des  Comptes.  1409» 

J407.  fol.        Premier  Regipe  1.  Rcg.  cotte \  14O9./0/.  84. 

cotte  f  i+oy.fol.  75.  Maître  Guillaume  Chenilly  rc- 

Maitre  Guy  de  Bray,  Confcil-  tenu  Maître  des  Comptes,  par  let- 

ler  >  Maître  des  Comptes.  1407.  très  données  à  Paris  le  12.  Avril 

Compte  de  Jean  MoifJ'on  de  1407*  1409.  1.  R*g>  cotte  \  fol.  92. 

fol.  32.  Maître  Eudes  de  Verrangcs  , 

Maître  Guillannic   Courtot  >  Confciller ,  Maître  des  Comptes. 

Confciller ,  Maître  des  Comptes.  1416*.  Compte  de  Jean  Moijfon  de 

1407.  Compte  de  Jean  Aloijjfon  ,  1416-  fol.  39.  Premier  Reg/Jlrê 

de  1407.  fol.  32,  Premier  Rcgifirc  cottê  f  1416*  fol.  1 1 9. 

totté  f  1407.  fol.  75.  Maître  Jean  Chofat>  Confciller, 

Maître  ]canBonnoft,Confeiller,  Maître  des  Comptes.  1417. 

Maître  des  Comptes.  140 8.  Il  Maître  Guy  Gelinier,  Confcil- 

étoit  aufli  Maître  des  Comptes  à  1er,  Maître  des  Comptes.  1418. 

feefançon  en  141 8.  c  Compte  de  Maître  Thomas  d'Auxonnc  , 

Jean  Aloijfon  de  1408./?/.  46.  Confciller,Mc  des  Comptes- 141 9. 

Auditeurs  de  la  Chambre  des  Comptes. 

Maître  Jean  Bon nofl  retenu  Au-  fil.  31.  Premier  Regiflrc  cottè\ 
diteur  le  6.  Juin  1407-  Compte  de  1407.  fol.  77. 
Jean  Moifion  de  1407. fol.  3  2.  i.  Maître  Etienne  Pafté  retenu  Au- 
Jlegiflre  cotté  \  1407.fol.7i»  diteur  le  4.  Février  1409.  Compte 
Maître  Drouhin  Maréchal  rete-  de  Jean  Moi  f  on  de  1 409 -fil.  90,, 
Iiu  Auditeur  le  11.  Août  1407.  Premier  Regiftre  cottét  1409. fol- 
Compte  de  Jean  Moijfon  de  1407.  87.  Il  mourut  le  9.  Juin  141 6. 


1&  de  Pomart.  rremitr'^epfiro  cotte"  \  141t. 
fol.  106. 

*I1  motmtt  le  3t.  May  14! y.  Compte  de 
ftan  Moi  f  on  de  141  f.  fel.  49. 

h  II  cft  dit  dans  un  compte  de  Jean  de  Prcf- 


Chambre  des  Compte* ,  &  oyr  le  compte  du 
Trcforicr  &  Maiihcdcfa  Chambre  aux  de" 
rjiers. 

e  M.tcDuclui  donna  300.  francs  pour  lui  a?* 
der  à  payer  le  mariage  de  fa  litlc  qu'il  avait 


iy  de  1408.  fol.  140.  qu'il  eut  commiffion  de  1  fiancée  à  Maiftrc  Girard  Vion.  Compte  dt  Jutm 
^.le/Duc  poux  aller  a  Rêvera  y  ériger  uj»c  |  Tt»$imtA<  141^  M  *io. 

vu 
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i>8       Etat  des  Officiers  &  Domeftique*. 

Compte  de  Jean  Moi f  on  de  141 6.  Auditeur  Je  1 5.  Juin  14*6.  Tm 
fol.  (o  micr  Regijire  cotte  t  I4i<>-  M 

Maître  Jean  d'Ancizc  retenu  119. 

Clerc  s  de  la  Chambre  des  Qomptes. 

Maître  Efticnne  Parte,  Clerc  des  90.  1 .  Reg.  cotté  \  1409.  foi.  87: 

Comptes.  1407  .Compte  de  Je/m  Jean  Gucniot,  Clerc  des  Comp^ 

Moijfon  de  1 407.  fol.  3 1.  tes ,  par  Jettres  données  à  Paris  le 

Andry  Rcimbault  Se   Pierre  4.  Février  1409.  Compte  de) e an 

Pafté  fils  d'Etienne  Pafté.  Compte  Moijfonde  1409.  fol.  90.  Premier 

de  Jean  Motion  de  1416. /o/.  38.  Regijlre  cotté  t  14O9./0/.  #8. 

Maître  Jean  d'Ancize  ,  Clerc  Maître  Jean  d'Auxonne  ,  Clerc 

<ics  Comptes.  1406.  Compte  de  des  Comptes.  Compte   de  Jean 

Jean  Moifon  de  i\o6.  fol.  40.  I-  Adoijfon  de  1416.  fol.  39. 

J£f£.  fo/ff  t  1406.  fol.  73.  Maître  Guillaume  de  Chanccy^ 

Maître  Martin  de  Chappcs  >  Clerc  des  Comptes.  1409.^- 

Clcrc  des  Comptes,  par  lettres  du  mi  er  Regijire  co  fief  14O9./0/.  84, 

1  8.  Octobre  1409.  Compte  de  Jean  Maître  Guillaume  le  Tençon. 

Gueniotde  1+09.  fol.  90.  Compte  1410.  Premier  Regifre  cotté  * 

jfr  Jean  Moi jfo»  de  1409.  1410. fol.  91. 

HPoreier  de  la  Chambre  des  Çomptes. 

Huguenot  Bonne,  Portier  de  la  ges.  Compte  de  J.Perrot  dei  ^u.fol* 
Chambre  des  Comptcs.zo.  I  dega-    15.1.  Reg.  deDijon  cotté  t  fol.  8  8, 

Il  faut  obfcrver  que  le  Duc  Jean ,  par  fes  Jettres  patentes  datées  du 
chaftel  de  Rouvre  le  27.  Février  1414.  difpcnfa  Meilleurs  des  Comptes 
de  Dijon  du  ferment  qu'ils  avoîent  prêté  fuivantles  ordonnances ,  de 
neparter  aucunes  parties  aux  Comptes  des  Receveurs  en  dépenfesj  fi- 
ne n  fur  lettres  fcellcesdu  grand  fccl  dudit ,  à  caufeque  le  Chancelier 
qui  portoit  le  grand  fccl ,  n'étoit  le  plus  fouvent  auprès  de  luy  :  tel- 
lement qu'il  veut  que  les  ordonnances  &  mandemens  fccllcz  de  fon 
petit  feel  qu'il  portoit  avec  luy  fulfent  pariées,  leur  déclarant  qu'il' 
a  voit  efcriptà  fon  très  cherôcamc  coufin  l'Evêque  &  Duc  de  Langccs* 
Jeur  Prélat ,  de  les  difpenfer  dudit  ferment. 

*%  Droit  de  Robes  pour  les  Officiers  de  taftambredes  Comptes  de  Dijon* 

Jehan ,  Duc  de  Bourgogne  ,  Comte  de  Flandres ,  &c.  à  notre  Re- 
ceveur gênerai  de  Bourgogne ,  prefent  &  advenir ,  Salut  j  comme  par- 
tout le  temps  pafle  au  vivant  de  feu  noftrc  très-redoubté  Seigneur  Se 
Perc ,  dont  Dm  ait  l'ame,  &  depuis  fon  trcipaflvmeiit  jjufçuje$*à  prç- 
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3e  Jean ,  Duc  Je  Bourgogne.  t  /$> 

fent  fes  Maiftres ,  Auditeurs  &  Clercs  des  Comptes  de  feu  noftredit 
Seigneur  ,  cM  de  nous  à  Dijon,  ayent  accouftumé  d'avoir  chacun  an  de 
feu  notredit  Seigneur,  &  de  nous  pour  leurs  rebes  outre  leurs  ga^cs 
ordinaires  ;  cci\  aflavoir,  chacun  Maiftre  50.  francs ,  chacun  Audi- 
teur 40.  francs  ,  &  chacun  Clerc  30.  francs >  par  vertu  de  nos  let- 
tres patentes  qui  chacun  an  ont  cfté  faites  &:  octroyées  par  feu  noftre- 
dit Seigneur  &  par  nous,  Ôcnous  ayent  prefentement  lcfdits  Maiftrcs» 
Auditeurs  &  Clercs  fait  humblement  lupplier  leur  octroyer  nos  let- 
tres pour  avoir  lcurfdites  robes  pour  cette  année ,  commençant  au 
premier  jour  du  mois  de  Janvier  :  Nous  en  confideratien  aux  bons  & 
agréables  fervicesque  nous  font  les  gens  de  nos  Comptes,  en  gardant 
noftrc  Domaine  ,  6c  nos  autres  droits  en  plufieurs  manières ,  &  afin 
^qu'ils  n'ayent  plus  caufe  de  nous  en  plus  faire  requcilc  chacun  an , 
Vous  mandons  que  pour  ledit  premier  jour  du  prefent  mois  de  Janvier, 
&  dorefnavant  chacun  an  audit  premier  jour  de  Janvier  ,  vous  payez 
aufdits  gens  de  nos  Comptes  pour  leurs  robes  j  c'euY  aifavoir  a  Maîtres 
Jehan Choufat ,  Guillaume  Courtot ,  Jehan  Bonoft,  DrcuèMarcfchal , 
iftiennede  Sens  &  Eude  de  Verrangcs  nos  Confeillers  &  Maiflrcs  de 
nos  Comptes,  à  chacun  50.  francs  ,  à  Jehan  d'Ancile,  Auditeur,  40. 
francs,  à  Martin  de  Chappes,  Jean  Gueniot,  à  Jehan  d'Auxonnc  , 
nos  Clercs  d'iceulx  Comptes  à  chacun  30.  francs,  en  prenant  quit- 
tance de  chacun  dculxpour  fa  portion,  par  lesquelles  quittances  ra- 
portant  &  pour  la  première  fois  ces  prefentes ,  ce  que  ainfi  leur  en 
îcrapaye  chacun  an ,  Nous  voulons  demandons  c/lrc  allcué  en  vos 
Comptes  &  rabatu  de  votre  recepte  par  les  gens  de  nos  Comptes  qu'il 
appartiendra  fans  aucun  contredit  ,  &  fans  autre  mandement  ou  corn, 
mandement  attendre  de  nous  ou  d'autre  1  Car  ainfi  nous  plaift-il  eftrc 
fait ,  &  aufdites  gens  de  nos  Comptes  l'avons  o&royé  &  octroyons  de 
grâce  cfpecial  par  ces  prefentes  ,  nonobftant  quelconques  ordonnan- 
ces, màndemens  ou  defîenfes  à  ce  conrraires.  Donné  àLigny  fur  Mac 
•iele  13;  Janvier  lan  de  grâce  1418.  Signe  par  Mon feigneur  le  Duc* 

Bordes» 

G  R  V  E.R  I  E. 
Gmier  General  de  Bourgogne. 

Jean  de  Chappes ,  Bcuicr ,  grand  Gruïcr  de  Bourgogne.  Compte-  de 
Cuior  frurnter  de  1411. 

Grmçrs particuliers  dans  les  Bailliages.-  ? 

Robert  Baudouin  Gruicr,  des  de  la  Montagne  ,  aux  gages  de 
Bailliages  de  Dijon  ,  d\Auxois*&  ;  iaovlir» 


1 6o        Etat  des  Officiers  &  Domcftiques 

Guillaume  Bataille,  Gruier  des  Châlons  &  Charrolois ,  m  par  lct« 

Baillagcs  d'Autun,  Châlons  &  UcsdonnécsàCouchcy  le  1 6-  ]an- 

Charrolois,  par  lettres  du  10.  De-  vicr  1414.  Il  avoit  100.  francs 

cembre  1404.  Pnmier  Regifire  de  de  gages.  Compte  de  Jean  Frai' 

la  chambre  de  Dijon  cotte  f  1 404.  gnot  de  1417./0/.  1 04. 

fol.  6t.  Mettre  Pierre  de  Gillans  ,  h 

Laurent  de  Thoify,  Gruier  des  Chevalier  ,  Chambelan  ,  Gruier 

Bailliages  de  Dijon,  Auxois  ,  6c  la  des  Baillaiges  de  Dijon,  d'Auxois 

Montagne  ,  aux  gages  de  150.  &  de  la  Montagne,  par  lettres 

francs.  141 3.  Compte  de  Regnault  du  10. Octobre  141    Premier Re- 

de  Thoify ,  Receveur  gênerai  de  giflre  cotté  t  I4IJ.  fil»  118.  Il 

1 4 1 3 .  fo /.  105.  avoit  100.  francs  de  g  âges.  Comp* 

Hugucnin  du  Bois,  Ecuier  ,  te  de  Jean  JFraigtiot  de  14*7, 

Gruïcc  des  Bailliages  d'Autun  ,  fol.  104. 

Viftteur  General  des  Etangs  du  Duché, 

Maître  General  des  Monnoies. 

Thcvenin  de  la  Plottc  ,  Maître  de  50.  francs ,  &  d'un  franc  paf 

f  encrai  des  monnoyes.  Compte  de  jour  pour  fes  de'penfcs  Se  de  celles 

Jean  Moi  f  on  de  1 407.  de  fesdomeftiques  &  chcvaux,lorf- 

Thevcnin  de  Sens,  Bourgeois  qu'il  vacquoit  à  fon  office.  Compte 

de  Dijon,   Maître  gênerai  des  de  Jean  Moifîon  de  141  5.  fol,  60, 

monnoyes,  par  lettres  données  à  Premier  Regtfie  cotté  t  1407* 

Paris  le  2.  Avril  1407.  aux  gages  fol,  y  y, 

Vn  V'ifiteur  des  Bâtimens. 
f  iMaîtrc Nicolas  le  Vaillant ,  Confcillcr  ,  Maître  des  Compter 

Maître  des  Oeuvres  de  Maçonnerie, 

Jean  Bourgeois ,  Maître  des  ceu-  9.  Dec.  1 404. 1 .  Reg.  de  la  Chant* 
Vres  de  maçonnerie,  par  lettres  du  Ire  de  Dijon  cotté  j-  1404./0/,  6?è 

Maître  des  Oeuvres  de  Cbarpenterie. 

Hugucnin  Douay.  Premier  Re-  Huguenin  Douay  ,  par  lettres  du 

giflre  cotté  f  1406.  fol.  73.  3.  Mars  1406.  Premier  Rcgijlrp 

Perrcnot  de  Chaflîgny  ,  maître  cotté  f  140  6./*/.  73. 
fies  œuvres,  de  charpentetie  après 


«Fit  le  ferment  dudit  office  es  mains  dç 
McfTcigncurs  des  Comptes  qui  le  reçurent  au- 
dit office  après  avoir  été  difpcnfés  Jcjcur>  l'cr- 

monspaïM.rE»équc  deLapgrci ,  par  le q Sel    '  T  Un  côinptc  Appelle  de  GrcHâÛf* 

*  m  «ottftws   mi  dç  p-çxpFdi^r  jtuiiçj  1 . .  ;:, 


detnondit  Seigneur  i  ouiferoient  fceHccs  dé 
Ton  feel  do'fecrct.  fretnur  ktgijïn  cttté  £ 
UM*f*L  llÇ. 


£Te  Jean ,  Duc  de  Bourgogne:  -  Y<$£. 

Orfèvres. 

JeaA  Vilain  ,  Orfèvre  du  Duc  Jean  de  Noident  de  t 41  o." 
&  Ton  Valet  de  chambre ,  avoir      Jean  Mainfroy  ,  Orfèvre  du 
40.  francs  de  penfion.  Compte  de   Duc,  &  l'on  Valet  de  chambre. 

Sculpteurs. 

Claux  de  Verne,  Valet  de  chambre  du  Duc ,  &  fon  tailleur  d'images; 
Claux  Sluter ,  tailleur  d'images. 

^Peintre. 

Jean  Malucl,  Peintre  de  M.  le  Duc.  0 

TSailLfs  du  bailliage  de  Dijonl 

Antoine  Cuflfain,  Baillif  de  Di-  Maître  Richard  de  Chancey; 

jon,  aux  gages  de  140.  liv.  b  Conseiller,  Maître  des  Rcque- 

Maître  Pierre  Bourgeois  ,  Bail-  tes  de  l'Hôtel ,  Chef  du  Confcil 

lifde  Diion.aux  gagesde  20©.  liv.  du  Duc  en  Bourgogne,  &  retc- 

par  lettres  donne'cs  à  Paris  le  2.  nu  Baillif  de  Dijon ,  c  par  Ict- 

Aouft  1406. Compte dt Jean Motf-  ttes  du  2  5.  Aouft  141 2.  aux  gages 

fon  de  14C6.  foi.  28.  de  200.  liv. 

'Baillifs  dii  bailliage  à  Autan. 

Maître  Nicolas  Chrétien ,  Clerc  Montccnis  ScCharrolois^par  1er-» 
licentie'cn  loix,  Baillif  d'Autun ,    très  données  dans  la  Ciiartreufe 

c  Fut  employé  par  M.  le  Duc  à  faire  les  ou-  par  laquelle  mor.dit  Seigneur  mande  faire  aflt- 
ttaçcs  de  peinture  aux  Chartreux  de  Dijon  ,  gnal  à  Madame  d'Authcriche  la  fœur,  pour  8c 
par"  lettre*  données  a  Paris  le  16.  O&obrc  tm  lieu  de  60000.  lir.  en  la  Comté  tic  Bourgo* 
1407.  a  raifon  de8.  gros  par  jour.  Lc^u  .-t  gne  ou  en  IbnDuchié  de  6000.  francs,  &  cil  U 
Jttt,,  -  K.-i.{..->it  U  i4->*-.  te  .  6-,  II  cft  dit  c'aufe  pour  ce  que  Madame  d'Authcriche  &  l'es 
djnslc  même  compte  ,  fol.  247- que  le  Due  Officiers  difent  que  Monfeigncurnclafait  qu« 
lui  donna  11.  écus  pour  achtpter  Ici  étof-  poutmener  de  paroles  ,& que  l'en  ne  li  tient 
fts  nccclfaircs  pour  faire  un  tableau  que  le-  point  de  vérité,  &  fc  tiennent  mal  contens  de 
idit  Seigneur  lui  ordonna  i  faire  de  la  devi-  Monfcigncur  clic  &  fes  gens, &  pour  celle  cau- 
fc  -,  c'cll  à  Ravoir  un  lion  aflis  fur  un  ais  te  nant  fc  ont  été  baillées  Icfditcs  lettres  audit  Mon- 
tes armes  de  mondit  Siii-neur  ,  &  au  dclfus  du  feigneur  le  Baîlly  pour  les  monftrcr ,  fc  méftier' 
lion  les  armes  des  Comtes  de  TbnJrcs  , 
«T  Artois  &  de  Bourgogne  ;  lequel  tableau  mon- 
dit Seigneur  fit  potter  à  Pifc  par  les  gens  de. 
Fon  Confcil,  que  prcfcntcmciu  il  envoyoit  à 
l'atfcmbléc  de  l'union  de  Sainte  Eglsfc,par 
Mandement  du  13.  Avril  140?.  après  Pâques, 


lion  les  armes  des  Comtes  de    TbnJrcs  ,  ;  cftj  à  maditc  Dame  d'Authcriche  &•  a  fe*  gens  À 

la  journée, qui  doit  cftrc  Dimanche  prochain 
1405.  Premiir  Regijîre  Je  m  Chambre  de  Vi-. 
jon,eottt  t  I40j.yjf.71. 

e  II  avoit  ;oo.  francs  de  penfion  Se  140. 
francs  en  qualité  de  Baîlly  de  Dijon.  Corr.pt t  di 
I  z.  écus  valants  13.  francs  &  Jcmy.  1  Jean  Aîoijjcn  itc  !4lt-  foi.  ?o-  t  » 

#11  mourut  lc6.  Jmlkt  14c Mémoire quclc  1  dll écrivit  a  tous  les  nobles  defUits  BaiHia* 
lanicdi  aptes  difncr  veille  de  mi-carcmc,  10.  I  ges  defetrouver  à  Pontaubcrt  le  14.  Scpte'm- 


jourde  Mars  140?.  fut  baillé  par  M.  Andry 
PaJlé  prefent  M.  Jean  Peluchot  &  Droyn  Ma- 
réchal, à  Mcflirc  Anthoinc  Cuftain  Bailly  de 
Pijoa  tttve  lettre  patente  de  Monfcigpeuf , 


brci4o<.  montez  &  armez  pour  fervir  Mon 
feigneur  le  Duc.  Selon  un  compte  de  14c  f.  lè 
Bailly  d'Autun  donnoit  de  debttu.  CW>/.<  d* 
llt£»*ult  dtlbtijj  de  14c  t. 


1  j 

•   .» 


Etat  des  Officiers  &  Domeftîques 

dcChampmol  près  Dijon  le  2.  Jan-  Baiilif  d'Autun  &  de  Montcenîs  i 

vicr  1404.  aux  gages  de  160.  liv.  par  lettresdu  5.  Septembre  1408. 

Compte  de  Renault  de  Thaïf)  de  aux  gages  ordinaires  de  140. 

J404.  &  140  5.  francs.  Compte  de  Regnault  de 

Guillaume  Sachet, Ecuicr,  Sci-  Thoijy  de  140 ft. 
gneur  de  Champvigy,  Confeiller ,      Huguenin  ,  Seigneur  de  Mont- 

Chambclan  du  Duc  ,  fut  inftitué  jeu,  Ecuier,*  Baiilif  d'Autun  &  de 

Baiilif  d'Autun  ,   Montcenis  &  Alonrcenis  ,  pat  lettres  du  Duc 

Charrolois ,  par  lettres  datte'cs  du  données  à  Paris  le  30.  Mars  avant 

3 1 .  Décembre  1 40  7.  Pâques  1 4 1 1 .  Compte  deje/t»  Ar/i, 

Joferant  du  Scrccy  ,  Ecuycr  ,  rio  de  1411. 

failli/s  dit  ^Bailliage  de  ChUons. 

Meflkc  Guichart  de  S.  Seigne,  aux  mcmçs  gages  du  fieur  de  %. 

Seigneur  de  Roficres ,  Chevalier ,  Seigne.  Compte  de  NtcoUs  Ch*m» 

Baiilif  5c  maître  des  Foires  de  Châ-  penois  de  1409. 
Ions,  b  1 404.  ïl  avoit  20.  fols  de      Meflircjean  de  S.  Hilaire,r  Chc- 


gny.es  par  jour.  Compte  de  GuUIaw 
0n  Chcml'y  de  1406.  fol.  61» 

Maître  Etienne  Baftin,  Licen- 
cié en  loix  ,  Confciiler  de  M.  le 
Duc ,  commis  par  Madame  la  Du- 
chefle ,  pour  lors  Gouvernante  de 


valicr ,  Seigneur d'Auvillers ,  Con- 
feiller, Chambelan  du  Duc,  Bail- 
ly  6v  maître  dcsfoircsdcChâlons» 
par  lettres  patentes  de  M.  le  Duc, 
données  à  Paris  le  3 .  Septembre» 
1409.  prcftale  ferment  de  ladites 


Bourgogne,  au  gouvernement  du  charge  le  6  Novembre  1409.  Pre- 

Èailliagc  &.  maîtrife  des  foires  de  mier  Regïflre  eotté\  1409./0/.  8 

Châlons,  par  fes  lettres  données  à  II  e'toit  Chevalier  Bachelier,  6c 

Rouvres  le  x.  Septembre  1409.  conduifit  au  fie'gc  de  Chaftelchi*» 

depuis  le  1.  Septembre  14  09.  juf-  non  47.  Ecuiers.  Compte  de  Re~ 


qu'au  jour  de  S.  Nicolas  fuivant  ,  gn/tult  de  Thoify  de  14x3  f°t-if  *• 


«Il  avoitfoubslui  au  Siège  de  ChaAcl-Chi- 
$on ,  un  Chevalier  Bachelier  ,  47.  Ecuiers. 
Ccmpte  de  Rtgnault  de  Tint  ~y  de  141  j.  fol. 

bW  fur  commis  par  Monfeigncur  le  Duc  & 
par  Monfeigncur  fon  Maréchal  a  recevoir  la 
monOccdcs  Gens  d'armes  mander  par  mondit 
Seigneur  &  par  fon  ordonnance  clke  àPontau- 
fccnlci4.  Septembre  I4cf.  Scion  un  compte 
JM-  le  Duc  par  fes  lettres  données  à  Paris  le 
'jj.  Février  1405. ordonna  o,uc  lci'it  Bailfy  au- 
»oit  *o.  liv.  d'augmentation  de  gages  à  cauîê 
<du  profit  du  fccl  dudit  Bailliage  &  foires  qu'il 
prenoirainfîquc  fes  prédcccucuis ,  lequel  le 


Duc  depuis  peu  avoit  pris  &  mis  à  fon  do- 


fité  de  BaiHy  ,  *o.liv.  pour  fon  droit  de  fcell£ 
qu'il  avoit  quitté  à  M.  le  Duc  ,  10. liv.  comme 
Maiftre  desfoire^  &  18.  liv.  pourladépenfc  de, 
bouche  que  M. Ic  Duc  étoit  tenu  dé  lui  four- 
nir &  à  fc»  gens  pendant  la  tenue  dcfdites  foH 
tes.  Outre  ces  gages  le  Duc  par  fes  lettres  don- 
nées à  Paris  le  8.  Aouft  1405.  lui  donna  une 
pcnlîon  de  100.  livres  chacun  an:  il  mourut  le, 
I.  Septembre  140?.  Cet/.}  te  dt  KiceUt  (  h»m- 
ftnoit  de  14.07.  ér  \^f  f>. 

c  M.  Ic  Duc  lui  donna  roo-  lir.de  penuoni 
chacun  an  ,  par  lettres  données  à  Paris  le 
%j.  Février  140p.  Il  eft  rapporté  dans  un  comp- 


te de  140^.  quclcdit  Baiilif  reçut  du  Canomcr 
du  Duc  deux  canons  de  fer,  chacun  jettane 
:  aini  4  av?Ù  de  gages  1 J0.  Uy,  co  qua»    ciaq^  iHrrÇîicuiçrtci  pour  mettre  au  Chanel 
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3c  Jean  ;  Duc  de  Bourgogne,  t€y 

Haillifs  dit  ^Bailliage  iAuxou. 

Jean  de  Rochcfort,Ecuicr,  Bail-  Chambelan  &  Bailly  d'Auxois ,  s 

ly  d'Auxois,  après  le  de'cès  de  par  lettres  patentes  du  n.  Avril» 

Maître  Jean  Moingin,  par  lettres  après  Pâques  141 1.  aux  gages  de 

•de  Monfcigneur  IcDucdu  16.  De-  100.  francs.  Premier  Regijlre  cot- 

cembre  1391.  aux  gages  de  140. 1.  té  f  141  î.fol.  92. 

par  an,  confirmé  par  le  Duc  Jean  >  Jean  de  Cuflîgny ,  Chevalier  ^ 

lequel  augmenta  les  gages  de  60. 1.  Bailly  d'Auxois ,  au  lieu  de  Mefli- 

par  an.  Compte  de  Pierre  Gajlel-  te  Guy  de  Bar  ,  Prévôt  de  Paris  , 

l/ery  140  j.  par  lettres  données  àTroyc  le  8. 

McAlrc  Guy  de  Bar,  Chevalier,  Juillet   141 8.  Premier  Regijlre 

Seigneur  de  Praclles ,  Confeilicr  ,  cotte  t  1 41 8.  fol.  1  i  3. 

Haillifs  du  'Bailliage  de  la  Montagne. 

Jean  de  Poiflfy ,  Ecuicr,  Bailly  141 2.  &  en  filt  le  ferment  entre 
de  la  Montagne ,  b  par  lettres  du  les  mains  du  Chancelier.  Premier 
Duc  du  8.  Janvier  140 4.  200.  liv.  Regijlre  cotti\  14.11./0/.  103. 
de  gages.  Compte  de  Nicolin  à' Ai-  Jehan  deChappes ,  Ecuicr,  fuc- 
gncvïlle  de  1404.  t:cda  à  Thomas  de  la  Rochelle- 
Jean  de  la  Rochelle,  Ecuicr  ,  dans  la  charge  de  Baillif  delà  Mon- 
I5ailly  de  la  Montagne.  Il  exerça  tagne.  c  Comfte  de  Regnault  de: 
cette  charge  jufqu'au  4.  Aouil  Tboify  de  141  $.fol.  10  cy.Compte  de 
1 41 2.  année  dans  laquelle  il  mou-  Guiot  Fournier  de  141 1.  Il  prit 
rut.  Compte  de  Jean  More  nul  de  pofleflion  en  1 412.  félonie  même 
14 1  r.  compte. 

Thomas  de  la  Rochelle,  Sci-  Meflîrc  Jean,  Seigneur  de  Neuf- 
gneur  de  Mcufc,  Baillif  de  la  Mon-  ville  ,  Chevalier  ,  Confciller  , 
tagne  ,  par  lettres  de  M.  le  Duc  Chambelan  du  Duc,  &  fon  Bail- 
données  à  Auxerrc  le  13.  Août  lif  de  la  Montagne ,  d  par  lettres 


tte  Chaftillonpour  la  garde  8c  feurcté  d'icelli  ; 
plus  trente  livres  de  poudre  de  canon ,  le  tout 
délivré  par  Meûcigneurs des  comptes.  Compte 
de  Nicolas  Champenois  de  1409 

a  M.  le  Duc  lui  donna  zoo.  francs  de  rente 
chacun  an  fur  (a  Chaftellenie  de  vieux  Chaf- 
ce!>par  lettres  du  3.  Décembre  1411.  tant  com- 
me i!  vivra ,  dont  il  doit  cftre  homme  de  mon- 
«lit  Seigneur,  Se  lui  en  faire  foi  8c  hommage,ce 
-qu'il  a  fait.  Il  cft  rapporté  dans  un  compte 
que  Meflîrc  Guy  dcBar,Bailly  d'Auxois,  Che- 
valier Bachelier  ,  avoir  au  Siège  de  Chaftel- 

Chinon  48.  Ecuiers  ,  un  Trompette  &  deux  fcigneurlc  Duc  à  MeflGre  Jean  de  Vergy,Ma- 
Meneftricrs.  Compte  de  Régnant  t  de  Thtify  de  j  rôhal  de  Bourgogne,de  s'en  retourner , & ne 
i4H./i)/,  lit.  Et  dans  un  compte  du  même  de  •  point  aller  en  France  ,  où  il  avoir  propofe  d'al- 
4414-  fol-  »o-  «1  cft  dit  c\uc  Mcflirc  Guy  de  [  1er  à  l'ca1çonti,c  d«  Énslcx.Cc  Seigneur  fut 
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Bar  ,  Seigneur  de  Praclles  ,  Chevalier  £ 
Bachelier, fut  envoyé  avec  4. Chevaliers Ba* 
cheliers  ,133.  Ecuiers  ,  un  Trompette  &  troi» 
Meneftriers  au  Siège  delà  Motte  de  Bar- fur-. 
Aube.  Cemptt  dtîacquts  Efpiart.  141 8. 

b  II  mourut  le  10.  Juillet  141 1.  Compte  dndi* 
£ Aignrviltt  de  141 1. 

*  Sanue,fculehcritierc,cpoufaJeande  Sir 
▼oigny.  Compte  de  /*«»  de  Villtrt  -  Cejfej  de 

»4t»«  t 

d  Ileft  dit  dans  un  compte  de  14x7*  qncld 
Bailly  de  la  Montagne  fit  dcfenlc  de  par  Mon- 


j  ri        Etat  des  Officie»  &  Domeftiqùës 

patentes  données  à  Argilly  le  24.  Ecu5cr  *  ^"f1?1.  dÇ  Ajonfcignenï 

Août  141  r  Premier  Regijlre  cet-  le  Duc,  Baillif  de  la  Montagne, 

té  \foL\x\.  Compte  de  Jean  de  au  lieu  de  Mcflire  Jean  de  NeuviN 

nier*  Sefjey  de  141 5 .  le .  S  P*'  lettres  du  8.  Juillet  1418» 

Guillaume  de  la  Tournclle  ,  1.  Reg.  cottè  t  141 

Lieutenans  du  'Baillif  de  Dijon. 

Demongcot  Joly  ,  Lieutenant  Oudot  Ragonnot  ,  Lieutenant 

du  Baillif  de  Dijon.  du  Bailly  de  Dijon  à  S.  Jean  de 


Regnault  Joly  ,  Clerc ,  Bache- 
lier en  loix  &  en  décret ,  Lieute- 
nant du  Baillif  de  Dijon. 


Laone. 

Guiot  Peneticr,  Lieutenant  dt* 
Bailly  de  Dijon  à  Beaune. 


Lieutenans  du'Baillif  AtAutun* 

Dîfcrcte  perfonne  Maître  Guil-  nant  du  Bailly  d'Autun.  Premier 

laume  le  François,  Clerc,  Bâche-  Regijlre  cottè  \  141$.  fil.  11 9* 
lier  en  décret ,  Lieutenant  du  Bail-      Maître  Jean  le  Boiteux ,  Licen- 

ly  d'Autun  &  Montccnis,  Il  Té-  tic  en  loix ,  Lieutenant  du  Bailly 

toit  dès  1403.  d'Autun.  Compte  de  Jean  Nar/a 

Maître  Jean  Quartier ,  Lieute-  de  14,13c. 

Lieutenans  du  "Baillif  de  Qjâlons. 
Maître  Jean  Michel  ,  Clerc  ,  de  Cbâlons.  Il  mourut  1er  r.  Août 


Secrétaire  de  M.  le  Duc  ,  Lieute- 
nant du  Bailly  de  Châlons. 

Maître  Etienne  Baftin  »  Concr 
Lieutenant  du  Bailly  de  Châlons.  * 
Compte  de  N.  Champenois.  14OS. 
Maître  Jean  Jacquclin ,  Liccn- 


1417.  Compte  de  Nicolas  CkampC" 
nots  de  1 409» 

Maître  Hugues  Clément ,  Lieu' 
tenant  du  Bailly  de  Châlons.  Comp- 
te de  Jean  Fraignot  de  1 41  6. 
Maître  Etienne  Gucdon ,  Licen- 


tiéen  loix  ,  Lieutenant  du  Bailly   tié  en  loix,  Confciller  de  Mon- 


Ctablî  par  le  Roy  Bailly  de  S.  Pierre  le  Mouf- 
licr  en  141 8.  (omftt  d<7.*n  dt  VilUrs  Sejj'ej 
de  1  +  17.  1  n* 

d  En  141*.  Il  éioit  Capitaine  (Gouverneur) 
«lu  Château  de  Chiti'.lon,&  avoit  en  cette  qua- 
lité 1  te- francs  par  an  de  gages.  Premier  Re- 
gifir»  cette  t  «419-  fit 

l>  Il  fût  commis  au  Gouvernement  du  Bail- 
liage &  Maiftrifcdcs  foires  depuis  le  1.  Sep- 
tembre 1409.  jufqu'à ta  S-  Nicolas.  Il  eft  rap- 
porté dans  un  compte  que  Meiïïre  Guichart 
de  S.  Scigns  ayant  mis  la  margue  furies  fujets 
du  Comte  de  Savoye  ,  au  profit  de  Jean  Gou 
fil  de  S.  Lo  ,  lci.it  Comte  de  Savoye  fit  dc- 
IçoTïàtojwI^.chaadï  de  fc*  pays  dç  n'aller  } 


aux  foires  de  Châlons  :  te  qui  obligea  le  Con-- 
feil  de  Monfcigneur  le  Duc  d'envoyer  parde- 
vers  ledit  Comte  de  Savoye ,  Maiftrcs  Etien- 
ne Baftin  &  Michel  Groart,  avec  lettres  de 
Monfeigrreur  de  Charolois  portant  créance  , 
Icfquels  levèrent  ladite  margue  (  reprefaillcs  ) 
&  par  ce  moyen  ledit  Comte  leva  aufli  fes  dé- 
fenfes  ,  ce  qui  fut  fait  à  Bourg  en  Brcflc  an- 
mois  de  Septembre  1408.  &  fut  publiée  ès  vil- 
les de  Valleiz,  Chambery  ,  Montmelian  ,  la 
Chambre  &  Ycnnc,  S.  Rambcrt,  Rofïillon  , 
TùTcymcre  ,  la  Roiche ,  Genève  ,  Vienne 
Tournon ,  Moudon  ,  Nyon  &  à  Gcx.  Cwf  (<t> 
de  ttucUs  Chnrr.$(^u  **  140* 
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3e  Jean,  Duc  de  Bourgogne  ï£/ 

Fcignew  le  Duc  ,  Lieutenant  du  gijlre  eotté  t  1413./0/.  106. 
Sailly  de  Chàions.  Premier  Re- 

Lieutenans  du  'Baillif  ctAuxois. 

Maître  HugueninFouchicr,Lieu-  Lieutenant  de  Mettre  Guy  de  Bar  ; 

tenant  du  Bailly  d'Auxois.  U  Te-  Bailly  d'Auxoi  .  Compte  de  G  mot 

toit  dès  1403.  Fournterde  1411, 

Jean  Mangeart,Licentie'  en  loix, 

Lieutenant  du  Tïait/îf  de  U  Montagne* 

Maître  Nicolin  d'Aigneville  ;  tenant  du  Bailly  de  la  Montagne: 
Lieutenant  du  Bailly  de  la  Monta-  Compte  de  Guiot  Fournie r  de  141 1, 
gne.  Compte  de  Guiot  Fournierde      Maître  Hugues  Henry  ,  Licure- 

'4ii.  nanr  du  Bailly  de  la  Montagne,  s 

Pierre  de  la  Jaitfc,  Ecuier ,  Liea- 

Carde  des  Qjartres. 


Maître  Jean  Couillier ,  Doïen 
clc  la  Chapelle  de  Dijon  ,  Garde 
<ics  Chartres  du  Duc ,  &  lettres  de 
{on  Duché,  6avoit6.  fols  par  jour 
de  gages  vallants  109.  liv.  10.  f. 

Maître  Jean  de  Maroilles  »  Se- 


crétaire de  M.  le  Duc ,  Garde  dc9 
Chartres  &  lettres  de  fon  Tréfor  à 
Dijon ,  par  lettres  du  6.  May  1409. 
aux  gages  de  6.  f.  par  jour.  Compte 
de  Je  m  Motion  de  14O9./0/.  30* 


«  Un  compte  de  141 8- le  qualifie  tieuteoant  [  *  Maiftrt  Jean  Boufféaa  fut  fou  feiil  tèV 
fccncral  au  Bailliage  de  la  MonragaÇjCojwfr»**  I  rider.  Ctmptt  iijtmn  M  fifre»  4t  i4»ï.  grfi 


si 


lté 

ETAT  DES  OFFICIERS 

ET  DOMESTIQUES 
DE  PHILIPPE,  DIT;LE  BON, 

DUC  DE  BOURGOGNE: 

CONFESSEUR. 

FRcre  Laurent  Pignon ,  de  Guillebaut  de  1413  .fil.  j 4»  Ccmp- 

l'Ordre  de  S.  Dominique ,  a  te  de  Mathieu  Regnault  de  143  5» 

Evèque  de  Berhlehem  ,  enfuite  fol.  49. 

d'Auxerre  ,  Confeillcr  &  Con-  Compagnon  du  Confeûcur, 
fefleur  du  Duc,  Compte  de  Guy 

C  H  *A  P  E  L  LE. 

^  Chapelains. 

Martin  Thouloufc»-  *    Etienne  Blancourf. 

*  Jean  Jamais.  ^tienne  de  Montchany.  Compte 

Guillaume  Jobelin.  de  Guy  Guillebaudde  14x1.  fol. 21  j. 

Six  Clercs  de  Chapelle. 
Jean  Cbarract ,  Gcrc  de  Chapelle.  Compte  deJea»Moijfonde  1420., 
31. 

Garde  des  joïaux  de  la  Chapelle» 
Jean  de  l'Efchenal ,  dit  Boulogne. 
'Six  Sommeliers  de  Chapelle.  Vn  Fourrier  de  Chapelle.  Six  Valets  de 
Chapelle.  Six  fiartiersde  Chapelle.  Six  Valets  de  Chartiers 

de  (hapelle. 


*H  avoït  outre  Tes  gages  une  penfîon  de 
sir.  Iiv.  par  lettres  données  à  Dijon  le  16. 
Février  î+u.Compri  de  Guy  Gunltbault  dt 
141t.  fol.  v  Selon  un  compte  de  Mathieu  Re- 
gnault, fini  le  »i.  Décembre  i  +  jj.  /*/.  107. 
il  cft  dit  eue  te  Duc  ordonna  à  frère  Laurent 
pignon .  Evty,c  (TAuxe^c ,  fou  Confelfcur , . 


de  délivrer  aux  pauvres  en  faveur  de  Tordre 
de  la  Toifon  d'or  &  de  la  fête  de  S.  André  , 
jo  aulnes  de  drap  de  laine  grife,&  jo-  aulnes 
de  blanc  du  prix  de  ij.  francs  les  deux.  Il 
cft  qualifié  dans  un  compte  de  Jean  Fraignot 
de  ,410.  fol.  104.  Vicaire  du  Provincial  de 
France.. 
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de  Philippe ,  dit  le  Bon ,  Duc  de  Bourgogne.  16% 

Aumôniers  du  Duc,  "Premier  Aumônier 

Jean  des  Forges,  Premier  Aumônier  du  Duc.  a 

Aumôniers  ordinaires. 

~"  Fortcguerre  dcPlaccntc  ou  Plai-   cic.  Compte  de  Je  An  de  Vifen  de 
fan  ce.  i444.  fil,  l2j. 

AdeffireMathé  dcBracic  ou  Bra- 
Veux  Qercs  d Aumônes.  Vn  V ouvrier  d Aumônes.  Valet  du  Fourrier' 
d'Aumônes.  Six  Valtts  d Aumônes. 

£  H  A  N  C  E  h  B  R  IE. 

Chanceliers. 

Monfeigneur  Jean  de  Thoify  ,  Meflire  Nicolas  Raolin ,  Cheva- 
Evcque  d'Auxerre  puis  de  Tour-  lier ,  Seigneur  d'Autume  ,  créé 
nay ,  b  fut  fait  Chancelier  par  1er-  Chancelier  ,  c  par  lettres  du  Duc 
très  du  7.  Décembre  141 9.  aux  de  Bourgogne,  données  à  Lille 
gages  ordinaires  de  200.  francs  ,  le  3.  Décembre  142  1.  aux  gages 
la  moitié  en  rnonnoie  Royale,  &  &  penfion  de  2000.  francs  par  an, 
l'autre  moitié  en  monnoie  de  &  8.  francs  par  jour  lorfqu'il  tra- 
ÏÏandres,  avec  les  profits  ordinai-  vailloit  aux  affaires  du  Duc  hors 
tes  des  Seaux.  Outre  fes  gages  il  de  fon  Hôtel.  Compte  de  Je  a»  Frai" 
avoit  looo.  liv.  de  penfion.         gnot  de  i^n.fol.  1 1  z* 

m  II  cft  rapporte  dans  un  compte  Je  Guy    gc  de  Chancelier  entre  les  mains  de  M.  le"  ' 
CfuiUcbaut  que  le  6.  Avril  1419  M.  le  Duc    Duc  ,  lequel  le  nomma  fon  principal  &  pre-  ' 
lava  les  pieds  à  ij.  pauvres,  qu'à  cet  effet    micr  Confeillcr  ,  &  lui  aflîgna  une  penfion  ' 
il  fift  achepter  feize  aulnes  de  toilic  fine  pour    de  6oo-  liv.  fur  la  recepte  d'Autuh  &  de  Flan-  " 
les  devanteaux  de  lui ,  fon  premier  Chambe-    dres  ,  par  lettres  patentes  données  à  Di- 
lan ,  frerc  Laurent  Pignon ,  fon  Confeflcur,    jon  le  9.  Janvier  1413.  il  mourut  à  Lille  le 
ti  iVciTïrc  Jean  des  Forges,  fon  premier  Au-     1,  Juin  1433.  Comptt  de  u*n  Vuctl't  Je  1415.  ' 
rrônicr.  pour  chafeun  devanteau  3.  aulnes,     M.  le  Duc  donna  advis  a  la  Ducheffc  de' 
&  4«  aulnes  pour  cfluïcr  les  mains  &  les  pieds    Bourgogne ,  fa  merc ,  &  à  PEvéque  de  Tour-  ' 
dcfdits  13.  pauvres  pour  le  mande  du  Jcudy  •  nay  fon  Chancelier,  eftans  audit  pays  ,  de  la.  " 
abfolu.  Plus ,  8.  aulnes  de  grofle  toilic  pour  1  prife  par  lui  de  Montereau-fault-Yonnc  le  aj; 
les  devanteaux  du  Fourrier  ,  fon  varier  de  |  Juin  1410.  afin  d'envoyer  au  devant  du  corpt  ' 
fburrerie  ,  le  ferf  de  l'eau  &  le  varlct  d'au-  !  de  M.  le  Duc  Jean  ,  qu'il  faifoit  mener  audit 


niône  ,  &  il.  aulnes  qui  furent  miles  fous 
les  pieds  d'iceulx  13.  pauvres,  &  14.  francs 
d'argent  donnés  en  aumônes  aufdirs  13.  pau- 
vres que  autres  ledit  jour.  Compte  dt  t^uy 
Cuil'tbrui  Je  1   19  fet.  14c. 

t  Ledit  Evcquc  ne  fut  point  fait  Chancelier 
par  le  décès  du  Seigneur  de  Courtivron,  qui 
mourut  au  mois  de  Novembre  1410-  mais 
parce  que  le  Duc  voulut  changer.  Compte 
dt  Guy  Guillci>*ul  dt  1419.  fo'.   47.  Ce 

frge  Piclat  remit  volontairement  U  char; 


pays-  Ladite  ville  ne  fut  aflîcgéc  que  quatre  ' 
jours*  Ledit  Duc  afEegca  auffî  les  villes  de  ' 
$cns  8c  de  Mclun  qu'il  prit.  Cernât  dt  Guy 
Cui!l<i«uU  Je  1410  /a/.  If7." 

c  II  mourut  le  18.  Janvier  14^1.  Compte  dt  ' 
Guy  et  Itejtin  dt  14*1.  U  avoir  été  marié' 
deux  fois.  Sa  première  femme  ctoit  Jeanne  de  ' 
Landas ,  fille  de  Jean  de  Landas ,  Seigneur  de  ' 
Maniaville  ,  &  la  féconde  femme  étoit  Gui-  ' 
gonc  de  Salins.  11  cft  dit  dans  un  compte  de  ' 
Jean  Fraiguot  de  m**-  fol.  14*  Suclc  Dp** 


*  6  8        Ecat  des  Officiers  &  Domeftiquei 

Mcffire  Pierre  de  Goux,  Seigneur  penfion  de  2000.  francs  pâr  âîl  » 
-de  Gonx ,  de  Contrecœur  ,  &  de  &  de  8-  francs  par  jour  ,  lorfqu'il 
UFedargrate,  Chevalier,  Chambe-  vacquoit  aux  affaires  du"  Duc.  a 
Jan  de  M  le  Duc,  fut  fait  Chance-  11  mourut  le  y.  Avril  avant  Pa- 
lier de  Bourgogne,  par  lettres  ques  1470.  Compte  de  pierre  U 
du  16.  Octobre  1 46  5.  aux  gages  &  Carbonmer  de  \^G%.foU  127. 

Gouverneurs  de  la  Chanceterie  en  Bourgogne» 

Maître  Lambert  de  Saulx ,  Clerc,  nomination  de  M.  le  Chancelier  » 

Liccntic  en  Loix  &  en  Décret  ,  aux  gages  de  1  zo.  francs.  Compte 

Couverncur  de  la  Chancclerie,  b  de  Jean  de  Vif  en  de  143  i.fil»  43. 

avoit  1 20.  francs  de  gages.  Compte  Premier  Registre  cotté  \  fol.  21  r. 

de  Jean  dcVifen  de  142  8.  fol*  55.  Maître  Jean  Moreau,  ConfeiU 

Premier  Regtflrc  cotte  t  fol.  146.  1er  ,  Gouverneur  de  la  Chancclc- 

Maître  Pierre  Berbis ,  commis  rie  ,  d  aux  gages  de  120.  francs, 

par  Monfeigncur  le  Duc  au  gou-  Compte  de  Mathieu  Regnault  de 

vernement  de  la  Chancclerie  de-  143  5./Ô/.  52.  Compte  de  Jean  de 

puis  le  2.  May  1 43 1.  jufqu'au  1 5.  Vtfen  de  143  5./0A  2.  PremierRt* 

Mars  fuivant.  Compte  de  Jean  de  gijlrc  cotté  \  fol.  217. 

Vifen  de  j 4 3 1 .  Maître  Etienne  Armenicr  ,  t 

Maître  Claude  de  Roichettc  ,  Gouverneur  delà  Chanceleric  > 

Confeiller  ,  Gouverneur  de  la  par  lettres  données  à  Bruxelles  le 

Chancclerie ,  c  par  lettres  données  1 9.  Décembre  1438.  Compte  de 

à  Dole  le  14.  Février  1431.  à  la  Guillaume Charnot de  1438. 1439; 


«nvoia  en  Breflc  au  moi$  de  Janvier  141 1. Maî- 
tre Nicolas  Raolin  ,  Ton  Chancelier ,  Meflci- 
gneurs  de  S.  George,  de  Commarien,  de 
Thoulonion  ,  MefTire  Philibert  Andrenct  , 
fit  Jean  de  Noidcnt,  fon  Tréforicr  gênerai,  à 
la  prière,  pourchas  ,  &  requefte  de  M.  de 
Savoye ,  lequel  y  avoit  fait  vçnir  devers  lui 
le  Chancelier  du  Daulphin ,  ennemi  8t  ad- 
verfaire  dudit  Duc ,  pour  trouver  des  moyens 
de  faire  la  paix.  Il  eft  rapporté  dans  un  compte 
de  Jean  de  Vifcn  de  143$.  fol.  j8.  que  Mcf- 
feigneurs  le  Chancelier,  Gouverneur  de  Bour- 
gogne &  gens  du  Confcil ,  eftans  a  Semur 
en  Auxois,quedcsladiteVille  Meffirc  Jean  de 
Croy  ,  le  Seigneur  de  Crcvccœur  ,  Confeil- 
lers  &  Chambelans  du  Duc ,  Maître  Jean  de 
Terrant ,  Majtre  des  Requcftcj  de  l'Hôtel  , 
allèrent  en  ambaflade  pardevers  le  Roy  notre 
Çire ,  étant  lors  à  Ifloudun  pour  aucunes  hauj- 
tfis  matières  grandement  touchant  le  bien 
de  mondit  Seigneur  &  de  fes  Seigneuries ,  & 
rart  rent  le 17.  Mars  143$.  Mcflire  Antoine 
J^ojii  j  Scigaçm  4'Ai»f  »ic»  ctoit  £rcre  dudit 


Chancelier.  Compté  it  Hugutnin  i*  T*ltt*B9 
de  1461.  fol.  91. 

4  II  avoit  époutë  Dame  Mathie  de  Ryei 
La  maifon  de  Goux  eft  différente  de  celle  de 
Mcflleurs  le  Goux  du  Duché  %  puifque  U 
première  tire  fon  origine  d'un  lieu  qui  lui  4 
donné  fon  nom  ,  feituc  au  Comté  de  Bour- 
gogne. Cette  maifon  a  été  puiflante  par  fes; 
alliances  &  par  plufîeurs  terres  confidcrables. 

b  II  mourut  le  1.  May  1431.  Comfto  d» 
Je  An  Fraigner  de  1414.  fol-  if6. 

cil  mourut  le  19.  Aouft  1454.  Comft*  *** 
Jtsnde  Vif  ta  de  14  4./0/  4J. 

d  II  avoit  epoufe  Simone  Sauvegrain  nour-{ 
rice  du  Comte  dcCharolois  :il  mourut  le  if." 
Juin  1438-  Compte  de  l'afquitr  Hennitrt  det 
i4}7.  fil.  lt  é*  49.  H  eft  dit  dans  un  compte 
deOdotleBediet  de  1439.  qu'elle  avoit  zoo* 
liv.  de  penfion ,  à  caufe  qu'elle  avoit  été  nour* 
rice  du  Comte  de  Charolois. 

*  Il  fut  Chef  du  Confcil  du  Duc  8r  Prcfi-» 
dent  de  fes  Parlements.  Il  eft  dit  dans  un  re- 
çiftrc  de  la  Chambre  des  Comptes  de  Dijpn  ^ 
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3e  Philippe;  dit  leBon ,  Duc  de  Bourgogne,  t6? 

*  Maître  Jean  Bouûaut ,  Gouvcr-   Maître  des  Requeftcs,  oouverneuc 
Heur  de  la  Chancelcrie,  *  de  la  Chancelcric.  Compte  de  H». 

^  Maître  Jean  Jacquclin,Con«  »  guenin  de  Falet/ins  de  1458./0/.7. 

Secret  aire- AudUncier  du  Duc  &*dela  Qjancelcrie. 

*  M e  Thomas  Boucfleau ,  Secre-  de  J.  de  Vif  en  de  1451.  fol.  44. 
faire  Audiencier  du  Duc  &  de  la  ✓  Maître  Jean  Gros  l'aîné  ,  Secre- 
Chzncclerle.bCompte  de  Mathieu  taire  Audiencier  du  Duc  &  duv 
RcgtîMult  de  1436/0/.41  .Compte  Chancelier,  e 

Clerc  de  L*  Audiencier. 
Lieutenans  de  U  Chancelerie  au  Siège  de  Dijon. 

Maître  Regnault  Joly ,  Clerc  ,  Maître  Pierre  Berbis ,  Liccntié 
Licentié  en  Loix,  Confeillcr  du  en  Loix,  Lieutenant  du  Chance- 
Duc  ,  Lieutenant  du  Chancelier  lier  au  fiége  de  Dijon,  e 
sui  fiége  de  Dijon ,  à  aux  gages  de  Maître  Girart  Jaquelin ,  Lieute- 
1 00.  francs,  *  41 9.  Compte  de  Jean  nant  du  Chancelier  à  Beaunc  14  s>,. 
MoJJJon  de  1^9.  fol.  27.  Fremier  Regijlre  cotte  f  fol,  1 1 4^. 

Lieutenans  au  Siège  dAutun.> 

Maître  Jean  Quartier  3  Liccntié  de  Jean  Pucelle  de  14  24. 
«n  Loix  ,  Confeillcr ,  Lieutenant      Maître  Jean  Raolin  ,  Bourgeois^ 
du  Duc  au  fiége  d'Autun.  Compte   d'Autun^Confeîllerdu  DucLietf- 

icotte  t  fol.  isy.  que  1er*,  Avril  après  Piques  j  que  ledit  Maître  Jean  Gros  pourra  vacquer  cri1 
1439.  Mefleigneurs  des  Comptes  donnèrent  a  ladite  Chambre  des  Comptes  ,  aux  affaires' 
honorable  homme  Etienne  Armcnier  les  trois  ordinaires  pendant  La  maladie  de  Maiftrc  Jean 
feaulx  d'argent  j  c'eft  à  feavoir  le  grand  feel , 
Je  contre-fccl  &  petit  feci,  qui  font  pour  fcél- 
ler  les  Icnrcs  &  contraux  faits  &  parlez  fous  le 
îcdlé  de  Monfeigncur  le  Duc,  Icfquels  fccls 


Chappuis  Maiftre  des  Comptes  ;  qu'à  cet 
effcqlui  feront  délivrées  les  clefs  de  ladite 
Chambre  ,  fans  toutes  fois  pouvoir  prendre 

 .    autres  gages  que  ceux  qu'il  a  en  qualité  de  Se* 

font  garnis  de  chainettes  d'argent*  I  cretaire  &  Audiencier  de  mondit  Seigneur,' 

*  Il  mourut  le  zz.  Mars14ydr.il  avoît  été  jufqu'icc'qu'ilfoit  pourveu  d'un  Office  de  Mai* 
Confeiller  &  Maître  des  Requêtes  de  l'Hôtel    tredes  Comptes  ordinaire,  r,  Repjire  fol.  iSf. 


«lu  Duc  -,  il  laiffa  trois  fils ,  fçavoir  Pierre  Bouf- 
fa ult ,  Jeatf&  Nazairc  Bouffirait  de  Charo- 
Ics.  Compte  d*  Etienne  ChumbtUn  de  i+<6. 
fel.A.%  Compte  dtCuilUume  Ch*rnot  de  i4f  f. 

k  II  mourut  â  Dijon  le  is.  Octobre  144*.  En 
*4i9-  il  ctoit  Challelain  dcLanthcnay  ;  ilavoit 


d II  mourut  le  4.  Septembre  u*a.  Compt» 
de} ta»  Mtifftnde  1411  fol.  jo. 

e  Scion  le  Rcgiftre  de  la  Chambre  des  CompJ. 
tes  de  Dijon  ,  cotté  t  fol.  an.  Meflieurs  de 
ladite  Chambre  lui  donnèrent  en  garde  le 
grand  feel  &  contre-feel  attachez  à  une  chai- 

ti  .  *      a      .         .  .* 


-     -  -    f  w  -  -     .  - . «    *.v..v.  *.»«v..v<*  «s  mil.    V 11 .1 1  — 

été  Garde  des  Chartres  du  Duc  à  Dijon  ,  par    nette  d'argent  dont  l'on  fede  les  lettres  reçcueî 


lettres  données  à  Malincslcio.Oâobre  1430 
Premier  Regijlre  cette  \fot.  103. 

r  II  fut  pourveu  par  lettres  du  Duc  don- 
nées à  Bruxelles  le  13.  Avril  après  Pâques 
H**,  d'un  Office  de  Maître  des  Comptes  or- 
dinaire qui  viendrai  vacquer,  &  depuis  par 
autre» {cures  du  aj,  Ma/  14*7. il  cû  ordonné 


foubs  le  fccl  de  la  Cour  du  Duc,&  le  petit;  feel 
attache  a  une  chairrete  d'argent  ,  dont  l'on 
fc clic  les  lettres  du  petit  feel , -Icfquels  trois 
féaux  font  d'argent  :  /  m.<  deux  autres  féaux  & 
deux  contrefeaux  anciens  qui  (ont "de  cuivre  / 
dcfquels  l'on  fccUoiilc»  vieille*  lettre»  de  ladite 
Cour." 


170        Etat  des  Officiers  &  Domeftiqucs 

tenant  du  Chancelier  au  fiége  au  fiége  d'Autun.  142 5.  Compte 

d'Autun  >  &:  Garde  des  Seaux  au-  de  Jean  Pucclle  de  1415. 

dit  fiége.  1423.  Compte  de  Jean  Maître  Rcgnault  de  Tho'fy  ; 

fucelie  de  142  \.  Ecuicr  ,  Confeiilcr  &  Lieutenant 

Maître  Pcrrin  Berthicr  ,  Con-  du  Chancelier  au  ficge  d'Autun. 

feillcr,  Lieutenant  du  Chancelier  143  7»Compte  deJ.Pncelle  de  143  S. 

Lieutenans  au  Siège  de  Chdlons. 

Maître  Etienne  Guedon,  fage  tié  en  Loix  6c  en  Décret ,  Con- 

,cn  Droit ,  Confeiilcr,  Lieutenant  feillcr  .  Maître  des  Requeftes  de 

aux  fieges  deChâlons  &  de  S.Lau-  l'Hôtel  du  Duc  ,  Lieutenant  aux 

rent ,  141 9.  Premier  Regijire  cot-  fic'ges  de  Châlons  &  de  S.  Lau- 

$é\foL  138.  rent,  1466.  Compte  de  Gurrj  de 

Maître  Etienne  de  Goux ,  Licen-  Malain  ,146  6*  fol.  j  5 . 

Lieutenans  au  Siège  d*  Aux  ois. 

Maître  Jean  Brandin  ,  retenu  lier  au  fie'ge  de  Semur,  1465. 

lieutenant  du  Chancelier  au  fiege  Compte  de  Regnault  à'Aubenton  de 

de  Serr.ur,  par  lettres  patentes  146$. 

données  à  Dijon  le  29.  Juin  1420.  Maitrc  Pierre  Claireaul  ,  (  ou 

11  étoit  auflï Garde  des  Seaux  audit  Chaircaul  )  Lieutenant  du  Chan- 

fie'gc.  1.  Reg,  cotté\fol.  145.  cclicr  au  fiége  de  Semur,"  1466. 

Honorable  homme  Maître  Jean  Compte  de  Regnault  d'Aubenton  de 

Pierrot,  Lieutenant  du  Chance-  1466. 

Lieutenans  au  Siège  de  la  Montagne. 

Maître  Pierre  de  la  Jaiflc  ,  gne ,  143  2.  Compte  de  Jean  dû 
Ecuier,  Lieutenant  au  ficge  de  la  Vtllecefey  de  143  2. 
Montagne,  1419.  Compte  de  Jean  Maître  Jean  Remond ,  Liccntic 
de  Vtlleceflcj  de  1420.  en  Loix ,  Lieutenant  delà  Monta- 
Maître  Jean  de  Clercvaulx  ,  gne.  1463.  Compte  de  Jean  Cour- 
lieutenant  au  fiége  de  la  Monta-  ret  de  1466. 

Greffier  delà  Chancelerie.  Secrétaires  Notaires  de  la  Qianceleric. 

Chaufftcire  de  la  Chanceler ie. 

Maître  Roland  de  la  Croix  ,  1422.  Compte  de  Guj  Gnillebaulù 
Chauffe-cire  de  Ja  Chancelerie.   de  14.11.  fol.  6  f. 

Contrôleur  des  droits  O*  profits  de  t  Audience  de  la  Chancelerie. 

Cet  Office  fut  aboli  par  lettres  patentes  de  Monfeigneur  le  Duc 
données  à  Bruxelles  le  3.  Aouft  144$.  avec  ordre  de  mettre  en  /on 
épargne  les  deniers  dcfdits  profits,  &  deffenfe  depaffer  aux  Comptes 
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de  Philippe ,  dit  le  Bon ,  Duc  de  Bourgogne.    1 7 1 

fcs gages  dudit  Contrôleur,  ni  autre  depenfe,  finon  celle  de  cire,  foyes. 
gagesordinaires du  Chauflfecirc.  Regipe  cotté^fol.  8. 

Hmjjiers  on  Sergents  de  la  ChanceUrie. 

CONSEILS. 

Confeillers  du  Confeil  étroit. 

Monfeigneur  l'Evêquc  de  Tour-  te  dej.  Moiffon  de  1416.  fol.  69. 

nay ,  Chancelier.  Premier  Regipe  Maître  Richart  de  Chancey. 

cotté  t  fol.  14  y .  Premier  Regtflre  cotte  t  fol.  145. 

Mclfire  Philibert  de  S.  Lcgier.  a  Maître  Regnault  Joly.  Premier 

Premier  Regtflre  cotté  t  fol.  14  J.  Regiflre  cotté  \  fol.  1 45. 

Me/fire  Guillaume  de  Champdi-  Monfeigneur  l'Evêque  &  Duc 

vers.  Premier  Regtflre  cotté  \  foL  de  Langres.i.  Reg.  cotté  t 

145.  McflïrcGuy  Armenier.fc  même. 

Monfcîgneur  de  Thoulongeon  ,  Le  Seigneur  de  Robois.  / e  même. 

Maréchal  de  Bourgogne.  Premier  —  Le  Seigneur  dé  Villcrs,  Chcva- 

Regiflre  cotté  f  fol.  14  j.  lier ,  Chambelan.  Compte  de  Jean 

Monfeigneur  le  Doy en d'Autun.  de  143 1.  fol.  45. 

Premier  Regijlre  cotté  \fol.  14  j .  Le  Seigneur  Lourdin  de  Saligny. 

Monfeigneur  le  Doyen  de  la  Premier  Regtflre  cotté  t 

Chapelle.  Premier  Regijlre  cotté  t  Oudartde  TEfpinace  ,  Seigneur 

fol.  14  j.  de  Champlement,  Ecuier.  Compte 

Monfeigneur  de  S.  Gcorge.CW/-  dej.  Fraignot  de  1 4 1 6.  fol.  1 3  9. 

te  de  Jean  Moiffon  de  1415.  Le  Sire  Jean  Choufat.  Premier 

fil.  93.  Regtflre  cotté t 

Le  Sire  deCommariçn.  Compte  Guiot  Bourgoin,  Ecuier  ,  Maî- 

de  Jean  Moiffon  de  14*5.  fol.  93.  tre  d'Hôtel,  le  même. 

Le  Sire  de  la  Roche.  Compte  de  Monfeigneur  l'Evêque  de  Châ* 

Jean  Moiffon  de  1426.  fol.  69.  Ions,  le  même. 

Le  Sire  de  Villarnoul ,  Ecuier  ,  Le  Comte  de  Fribourg ,  Gou- 

Chambelan  .du  Duc.  Compte  de  verneur  de  Bourgogne,  le  même. 

Jean  Moiffon  de  1416  fol.  69.  Monfeigneur  l'Abbé  de  S.  Be- 

LeSirc  de  Châteauvillain.  Comp-  nïgne  de  Dijon,  b  le  même. 

Grand  Confeil. 

Il  eft  à  obfcrvcrque  félon  un  compte  de  la  Chambre  de  Bourgogne 
le  Duc.  établit  à  Dijon  une  Chambre  du  Confeil  pour  les  affaires  du 
Duc ,  Juillet  1412.  Lettres  patentes  du  Duc  données  au  Chaftcl  de 


t  II  avoit  tousîej  ant  240.  francs:  il  étoit  1     «  Etienne  delà Feuillée  Abbé  de  S. 
Maître  d'Hôtel  de  Madame  la  Duchdfc.  gne  de  Dijon.  Compte  d*  M*tkie»  Rtnmuddt 


Tome  IU 


\  14J0./C/.47. 


ijt        Etat  des  Officiers  &  Domeftiqucs 

Alpntbard  le  24.  Juillet  1412.  par  lefqucllcs  il  établit  une  Charrrwe 
du  Confcil  à  Dijon  ,  pour  pourvcoir  à  toutes  les  affaires  des  Duché, 
Comté  de  Bourgogne  6c  Charrolois  >  en  donner  advis  audit  Duc  >  de 
feoir  6c  tenir  Cour  6c  Jiirifdidtion  ,  d'oyr  &  cognoiftre  de  toutes  que- 
relles ,  complaintes  &  clameurs,  recevoir  toutes  Rcqueûes  6c  y  pour- 
veoir  ,  de  congnoiftre  de  tous  cas  criminels  &  civils  ou  autrement  6r 
extraordinai rement  6c  de  toutes  caufes  d'appellations  qui  font  ou  fe- 
ront efmifes  ès  Cours  des  Parle  mens  de  Dole  ,  de  Beaunc  &  de  S  Lau- 
rent, &  icelles  évoquer  devant  eux  ,  mftruire  les  procez  &  appella* 
tions jufqu'à  Sentence  diffinitive  excluilvement ,  élire  entr'eux  quatre 
des  Confeillers,  ou  en  tel  nombre  que  bon  leur  femblera ,  pour  tenir 
les  jours  des  Auditeurs  des  caufes  d'appeaulx  du  Duché  6c  rcflforrd'i- 
ccluy  à  Beaunc ,  juger  les  procez  6c  caufes  qui  font  à  juger  6c  déter- 
miner en  iccux  jours,  6c  y  faire  routes  autres  chofes  que  ou  temps 
palîé  les  Auditeurs  y  avoient  accouftumé  de  faire  ,  de  pourveoir  à 
tous  attentats,  abus  de  juftice  ôc  autres  cas  touchant  reformation, 
faire  provifion  à  tous  ceux  qu'il  appartiendra  efdits  cas,  comme  en 
matières  poffclToircs  6c  autres,  de  cognoilhede  tous  affrancbitfemens 
faits  par  les  fubgiez  ,  6c  dès  nouveaux  acquefts  faits  par  gens  d'Eglife , 
par  donations  ,  teftamensou  autrement  par  quelque  manière  ou  traité 
que  ce  foit,  fans  avoir  obtenu  admortiffement  dudit  Duc  ,  ou  fes 
prédeceffeurs ,  de  tous  les  fiefs  ou  arriere-fiefs  vendus  ou  alliénez  fans 
le  contentement  dudit  Duc ,  ou  fes  prédeceflèurs ,  afin  de  les  mettre 
entre  fes  mains ,  de  pugnir  6c  corriger  tous  malfaiteurs ,  tant  de  pei- 
nes corporelles ,  comme  pccunielles ,  faire  mettre  à  exécution  les  ad- 
juges tant  criminels  comme  civils,  6c  généralement  faire  toutes  au- 
tres 6c  fingulieres  les  autres  chofes  qui  à  Chambre  du  Confeil  appar- 
tiennent. Compte  de  Jean  Ft tignot ,  Receveur  général  de  Bourgogne 
fîniffant  le  3 1.  Décembre  1423.  folio  1.  ...  Ce  Confeil  fut  fupprime 
en  1431-  Dans  un  compte  de  Mathieu  Regnault,  Receveur  gênerai 
de  Bourgongne  fîniffant  le  }i.  Décembre  1423.  folio  93.  il  cft  dit  que 
M.  le  Duc  abolit  6c  fupp rima  en  143 1.  la  Chambre  du  Confeil  établie 
à  Dijon  6c  à  Dole.  En  1 446.  fur  les  plaintes  qu'on  lui  avoir  faites ,  il 
érigea  un  Confeil  qui  devoit  cognoître  de  toutes  les  affaires ,  même  de; 
fes  finances. 

EnEiiondun  nouveau  Q>nfeiL  Regiftre  cottéi. 

Phclippe,  par  la  grâce  de  Dieu,  Duc  de  Bourgogne,  de  Lothier,  de 
Brabant  6c  de  Lcm bourg ,  Comte  de  Flandres ,  d'Artois  de  Bourgo- 
gne ,  Palatin  de  Hainaut ,  de  Hollande  >  de  Zellandc ,  de  Namur ,  Mar- 
quis du  S.  Empire ,  Seigneur  de  Erifc ,  de  Salins  6c  de  Malines  :  A  tous 
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Ceux  qui  cesprefentes-  lettres  verront ,  falut  ;  comme  nous  ayons  eftê 
advertis  que  pour  le  bien  de  nous  &  de  nos  pays  &  fubjets,  &  afin  que 
iceulx  nos  pays  qui  font  amples  &  en  la  plus  grant  partie  pays  de  peu- 
ple &  de  commun  ,  foient  gouvernés  en  bonne  juftice  &police ,  com- 
me le  defirons,  il  cft  de  neceflitc  de  convenablement  &  à  grande  & 
incurc  délibération  pourveoir  aux  Offices  &  Etats  de  juftice  de  nof- 
dits  pays ,  &  y  commettre  gens  notables  »  prudens  ,  &  aimant  le  bien 
de  juftice,  affin  que  par  icelle  juftice  >  qui  eft  la  chofe  principale  à 
quoi  tous  Princes  vertueux  qui  font  débiteurs  de  jullice  à  leurs 
fubjets  ,  doivent  avoir  l'œil  comme  celle  par  laquelle  ils  ré- 
gnent &  acquièrent  gloire  &  notable  renommée  ,  &:  par  quoi 
aulfi  toutes  ebofes  profperent  &  demeurent  fermes  &  cftablcs  , 
&  au  contraire  par  faulte  d'icellc  défaillent  Se  déchéent,la  chofe  pu- 
blique de  nos  pays  avant  dits  fe  puifle  conduire  &  croiftre  en  pros- 
périté de  bien  en  mieux  .  au  bien  &  profit  de  nous  &  de  nofdits  fub- 
jets i  &  d'autre  part  qu'il  cft  expédient  voire  neceflaire  pour  la  con- 
duite tant  dudit  fait  de  juftice,  comme  de  nos  finances  &  autres  gran- 
des &  pefans  matières  qui  journellement  nous  furviennent <,  6c  peut 
furvenir,  avoir  de  lez  nous  unConfeil  notable  de  gens  fages  experts  • 
preudhommes  &  feables ,  qui  continuellement  foient  tous  ou  la  plus 
grant  partie refidans devers  nous,  &  par  iefquels  les befongnes  &  af- 
faires qui  nousfurviendront ,  foient  veucs  ,advifées'&<digerées,  avant 
que  par  nous  en  foit  ordonné,  &  combien  quejpar  cv-devant  ayons 
eu  &  ayons  encore  de  prefent  grand  nojubfc  de  Confeillcrs  de  noftre 
retenue,  tanrJ4ai»c6"de-nosKequcftes>que  autres  gens  notables  & 
de  grand  diferetion  :  toutes  voies  les  plufieurs  d'eulx  ont  cfté  &:  font 
fouvent  abfcns ,  occupés  en  leurs  affaires  ,  &:  autrement  i  par  quoi  eft 
advenu  fouventes  fois  que  nos  affaires  ne  fe  font  pas  fi  bien  conduites 
ne  fifeurement  que  la  chofe  le  requeroit  &  befoin  étoit  :  fçavoir,  fai- 
fons  que  nous  confiderées  les  chofes  deflus  dites ,  avons  par  grand  ad- 
vis  &  meure  délibération  voulu  ,  ordonné  &  cftabli,  voulons,  ordon- 
donnons  &  eftabliflbns  pat  la  teneur  de  ces  prefentes ,  fans  toutes 
voies  defeharger  nedépourter  ceulxqui  font  de  noftre  Confeil  en  noftre 
Hoftel  de  leurs  Etats  &  Offices ,  un  Confeil  eftre  &  refider  devers  nous , 
ouquel  commettrons  avec  noftre  Chancelier  certain  nombre  de  gens 
notables ,  fages  fit  experts,  qui  le  plus  continuellement  feront  &  feront 
refidance  devers  nous  ,  ou  que  foyons  ,  au  moins  en  y  aura  toujours 
quatre  ou  cinq  prefens&  au-deffus,  faulf  que  à  la  foisôc  mcfmement 
quant  il  nous  conviendroit  abfentcr  &:  aler  de  l'un  de  nos  pays  en 
l'autre,  les  laiderons  ou  une  partie  d'eulx  ,  félon  que  le  cas  le  requerra 
pour  cnnoftre  abfcnce  avoir  le  gouvernement  d'iceulx  nospays ,  dont 
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ferions  abfcns ,  lcfqucls  chafeun  jour  s'affemblçront  devers  noflre 
Chancelier ,  quant  il  y  fera  ,&  en  fon  abfen ce  devers  le  chief  de  nof- 
tre  Confcii  à  telles  heures  ,  &  par  tant  de  fois  le  jour  qu'il  fera  advifé 
&  ordonné,  &  avec  iceulx  Chancelier  &  chief  du  Confeil  auront  ad- 
vis  entre  culx  fur  la  conduite  des  matières  &  affaires  pckns  qui  fur- 
viendront  tant  des  noftrcs  que  de  ceulxde  nos  fubjets  &  autres  tou- 
chans  nous  &  iceulx  nos  fubjets,  &  mefmement  fur  le  fait  de  pour- 
vcoir  aux  offices  de  nos  pays  dès  maintenant,  Ôc  touttes  &  quante* 
fois  que  cy-après  vacqueront  tant  offices  de  juftice  comme  de  re- 
cepte,  &  quels  gens  pourrons  &  devrons  commettre  à  1  exercite  d'i- 
ceulx  ,  &  aufli  pour  ce  que  avons  eftéadvertis  qu'il  yapluficurs  mem- 
bres d'offices  particuliers  ,  tant  de  juflicc  que  de  recepte,  lcfqucls  lé- 
gèrement fe  pourront  exercer  &  gouverner  à  moins  de  gens  &  à  moin- 
dre falaire&  frais.  Auront  aufli  advis  nofdits  Confeillcrs  quels  offices 
on  pourra  abolir,  diminuer  &  reftraindre  r  &  avecceauront  aufli  advis 
iiir  la  conduite  &  diftributiond'icelles  j  &  de  ce  que  ainfi  aurontadvifé 
&  délibéré  entr'eulx  ,  nous  feront  rapport  &  advertiront  &  infor- 
meront bien  au  long,  toutes  Je  quantes  fois  que  le  cas  le  requerra  ,; 
pour  au  furplus  par  nous  en  cftre  fait  r  ordonné  &  conclud  à  noftrc 
plaifir.  Et  déclarons  dès  maintenant  que  en  icelles  matières  ne  ferons 
ou  ordonnerons  aucune  chofe  que  premièrement  elles  n'ayent  elté 
délibérées  Se  traitées  en  noftre  Confeil ,  &  que  y  ayons  eu  leur  avis  ôc 
délibération ,  &  à  cette  fin  voulons  &  entendons  toutes  RequcftcsquJ 
dorefnavant  nous  ferons  faites  foit  de  bouche  ou  par  efeript  touchant 
les  matières  defllis  dites  eftre  renvoyées  à  noftrcdit  Confeil  >  &  fc  pat 
inadvertance,  importunité  de  requerans  ou  autrement,  avions  rien 
fait  ou  ordonnés  en  icelles  matières  ,  fans  premièrement  y  avoir  eu? 
l'advis  de  noftrcdit  Confeil  >  nous  ne  voulons,  ne  entendons  point 
qu'il  foit  exécuté ,  ne  fortifie  effet ,  &  deffendons  à  tous  nos  fubjets- 
que  autrement  ne  faffent  Requefte  ou  pourfuitc  aucune  devers  nous  : 
ouquel  Confeil  auffi  ordonnerons  un  Greffier  ,  homme  notable  ôc  ex-- 
pert ,  qui  feraprefent  au  démené  dcfditcs  matières  ,&  enregiftrera  tout 
ce  que  par  ledit  Confeil  fera  délibéré,  &  que  par  icelui  Confeil  fera  à 
Juy  ordonné  &  commandé  d'emregiftrer  ,  &  de  ce  fera  un  Regiftrc  en 
papier  pour  la  feurtédes  matières  jêc  après  qu'il  aura  les  chofes  enre- 
giftrées  ,  montrera  ledit  Regiftrc  audit  Confeil ,  pour  fçavoir  s'il  les* 
bien  enregifrrées ,  &  afin  de  corriger  ledit  Regiftrc  j  fe  befoing 
«toit.  En  outre  pour  ce  que  avons  efté  adverti ,  qu'il  n'eft  pas  grant 
neceffité  d'avoir  office  de  Contrôleur  &  Gouverneur  de  nos  finan-- 
ces ,  nous  avons  aboli  &  annullé  ,  aboliffbns  &  adnullons ,  &  met- 
tons à  néant  par  cefdites  prefentes  les  Omxcs  de  Gouverneur  8c 
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Contrôleur  des  finances ,  enfemblc  les  gages  que  à  caufe  d'iceulx  Of- 
fices fe  pa voient  à  noftre  charge ,  8c  ordonnons  que  plus  n'y  aura  df 
Gouverneur  ne  Contrôleur  de  cy  en  avant.  Avec  ce  qu'auffi  par 
cy-devant  par  importunité  de  requerans  avons  donné  plufieurs  6c 
divers  membres  de  noftre  Domaine  &  héritage  perpétues  ,  à  vie  & 
à  noftre  rappel  tant  de  noftre  Domaine  ancien  ,  comme  du  Domaine 
à  nous  advenu  &  cfcheu  par  confiscation  ,  &  après  applique  à  noftre 
Domaine  ancien  par  nos  prédecefleurs  &  nous  ;  par  quoi  nos  revenus 
en  font  grandement  diminues,  ôcencorcs  fommes  Journellement  re- 
quis d'en  donner.  Nous  ordonnons  &  déclarons  que  d'icelui  noftre 
Domaine  ne  ferons  plus  aucuns  dons  à  toujours  »  à  vie  ;  à  rappel ,  ne 
aultrement  ,en  quelque  manière  que  ce  foit  >  &  faifons  deftenfe  cx- 
prefle  à  tous  nos  fubjets  quedenoftredit  Domaine  ,  foit  de  noftre  Do- 
maine ou  autre  à  nous  efcheu  par  conhTcation  ,  ou  appliqué  à  iceluy 
noftre  Domaine  ancien,  ils  ne  nous  demandent  de  cy  en  avant  aucune 
chofe  ,  ne  enfacentou  facent  faire  aucune  requefte  ou  pourfuite  de- 
vers nous,  ne  noftre  Confcil  fur  tant  qu'ils  doubtcnt>&  peuvent 
mcfprendre  envers  nous  :  &  afin  de  réintégrer  noftrcdit  Domaine , 
nous  abolitions  &  mettons  à  néant  par  ceftes  tous  dons  par  nous  faits 
d'iceluy  noftre  Domaine  à  nofte  rappel  à  quelques  perfonnes  &  pour 
quelques  eaufes  que  ce  foit,  enfemblc  toutes  lettres  qu'ils  en  ont ,  ou 
pevent  avoir  de  nous  fous  quelconques  formes  de  paroles  qu'elles 
fbient  ou  puilfcnt  eftrc  faites  ne  caufc'cs ,  &  appliquons  &  remettons 
par  ceftes  à  noftre  Domaine  ancien  tout  ce  que  par  nous  en  a  cfté  don- 
né ,  en  detfendant  à  tous  nos  Officiers ,  cui  ce  regarde  que  de  tels  dons 
à  rappel  ils  ne  fouffrent  de  cy  en  avant  ceux  qui  les  avoient  plus  en 
joïr;ains  reçoive  chacun  d'iccux  nos  Officiers  qui  recevoir  le  doibvcnt 
&  ont  acceuftumé  paravant  iefdits  dons ,  &  en  rendent  compte  à  nof- 
tre profit  comme  il  appartiendra ,  &  ce  ne  laiflent ,  fur  peine  de  re- 
couvrer fur  chafeun  d'eulx  autant  qu'il  en  cherroit  en  fa  recepte  :  & 
au  regard  des  autres  dons  faits  de  noftredit  Domaine  , à  rachapt  ou  à 
vie ,  nous  ordonnons  que  après  le  rachapt  fait  ou  le  trefpas  de  ceulx 
qui  ont  aucuns  d'iceulx  dons  à  vie^  ce  qu'ils  tiennent  d'icelui  noftre 
Domaine,  foit  après  le  décès  de  chafeun.  fucceflivement  que  le  cas 
efchcrra  applique  &  réuni  à  neftredit  Domaine  ancien,  &  dès  mainte- 
nant ,  pour  lors  5c  dès-lors,  pour  maintenant  le  y  appliquons  par 
cefte  j  &  pareillement  au  regart  des  Clcrgies  ,  Berlens ,  Sergenteries 
&  autres  offices  que  autrefois  avons  ordonné  cftre  appliqués  à  noftre 
Domaine,  Nous  en  fuivant  quantàce  icelles  nos  autres  ordonnances  ,■ 
voulons  &  ordonnons  de  nouvel  en  tant  que  mefticr  eft ,  que  doref- 
nawnt  toutes  les  fois  que  les  Clergies ,  Berlens ,  Sergenteries  &  au- 
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trcs  offices  vacqueront  (bit  par  mort  ou  par  rcfignation  de  cculx  qui 
les  tiennent  incontinent,  le  cas  advenu  ,  foient  appliquées  &  unies  à 
noftredit  Domaine,  non  eftre  plus  impctrables  ,  en  deftendant  à  tous 
nos  fubjets  que  dorefnavant  ne  nous  facent  requefte  ou  pourfuitc  au 
contraire  fur  la  peine  deiTus  dite;  oraufurplus  pour  certaines  caufes  à 
ce  nousmouvans>  nous  appliquons  à  noftre  efpargnetous  les  deniers 
qui  viendront  &  cfcherront  dorefnavant  à  noftre  profit  des  chôfcs  ci- 
après  déclarées  ;  c'eft  aflfavoir ,  de  toutes  Scntcncesôc  condemnations 
faites  par  nous  ou  en  noftre  Confeil  lez  nous  pour  quelque  cas  que  ce 
foit,  de  finances  tauxées&à  nous  deuës  à  caufe  d'amortiflement, 
annobliflement,  légitimations  ,  ou  autres  octroys  quel  conque  par  nous 
faits 3  d'amendes  civiles  rauxées  par  nous  ou  noftredit  Confeil ,  &  qui 
nous  feront  payées  à  caufe  de  remiflions  &  pardons  d'aulcuns  cas ,  & 
voulons  &  ordonnons  que  tous  lefdirs deniers  foient  de  cy  en  avant 
payés,  bailles  &  délivrés  à  la  Garde  d'iceluy  noftre  cfpargne  qui  ores 
cft  >  &  pour  le  temps  à  venir  fera  tenu  d'en  bailler  fa  lettre  de  recepte , 
5c  en  rendre  compte  à  noftre  profit ,  enfemble  &  ainfi  que  des  autres 
deniers  de  noftrcdtte  cfpargne  dont  il  a  &  aura  la  garde  ,  &  que  en  nos 
lettres  que  fur  ces  chofes  &  chafeunes  d'iccllcs  feront  faites  par  nos 
Secrétaires  ,  aufquels  mandons  ainfi  le  faire  ,  foit  expreffément  con- 
tenu &:  déclaré  que  iceulx  deniers  dcbvront  eftre  &  foient  payés  & 
délivres  à  noftredit  Garde  poiur  en  faire  ce ,  &  ainfi  que  dit  cft,  en 
prenant  faditc  lettre  de  précepte  ,  le/quelles  nos  lettres  ne  voulons 
fortir  effet ,  ne  à  icelles  cftre  obéi,  jufqu'après  ce  qu'il  fera  apparu  par 
ladite  lettre  de  recepte  lefdits  deniers  ainfi  avoir  cfté  payés  à  icelle  nof- 
tre Garde,  &  avec  ce  appliquons auffi  à  noftrcditc  épargne  tous  les 
deniers  venans  des  droits  9c  cmolomens  de  noftre  grand  fécl  &  de 
noftre  féel  de  fecret,  de  notre  féel  dcBrabant,  de  noftre  féel  dont 
l'on  ufeen  noftre  Chambre  du  Confeil  à  Gand,  &  de  noftre  féel  dont 
l'on  ufeen  noftre  Confeil  de  Hollande,  Zellandcôc  Frifeànous  ap- 
partenant ,  tk  voulons  &  ordonnons  que  pareillement  tous  lefdits  de- 
niers foient  par  nos  Audienciers,  Greffiers  &  autres  commis  de  par 
nous  à  les  recevoir  payés ,  baillés  8c  délivrés  à  noftredite  Garde  de  nof- 
tre épargne  prefent  &  advenir,  pour  en  faire  ainfi ,  commodes  au- 
tres deniers  delîus  déclarés,  en  prenant  lettre  de  recepte  comme 
deflus ,  &  abolufons&  mettons  à  néant  l'office  de  Contrôle  ,  qui  de- 
puis aucun  temps  en  çà&  de  nouvel  a  cfté  mis  en  l'Audience  de  nof- 
tre Chancelerie  »  enfemble  les  gages  ou  penfion  que  le  Contrôleur 
prenoit  fur  les  droits  Se  emolumens  de  nofdiz  grand  féel  &  féel  de  fe- 
cret à  caufe  dudit  Contrôle,  laquelle  ordonnance  au  regard  defdits 
droits  &  emolumens  de  nos  iécis  voulons  commencer  Se  cftre  gardée 
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2c  entretenue  ,  félon  que  par  nos  autres  lettres  ordonnerons  &  décla- 
rerons; &  afin  que  cette  noftrc  ordonnance  Toit  mieux  gardée,  entre- 
tenue &  exécutée  j  nous  ordonnons  que  ces  prefentes  au  vidimus  def- 
(juclles  fait  fous  féej  autentique  voulons  foy  eftrc  adjoutéc  comme  à 

1  original...  .ès  Chambres  de  nos  Confcils  de  Brabant,de  Flandres  &  de 
Hollande  &  de  nos  Comptes  à  Dijon  ,  à,  Lille  ,  à  Bruxelles  &  en  Hol- 
landc&  en  chafeune  d'icclles.  En  tcfoioing  de  ce  nous  avons  fait  met- 
tre noftreféeJ  à  ces  prefentes.  Donné  en  noftre  Ville  de  Bruxelles  le 
6.  Aouft  1446.  Signé  parMonfcigncur  leDucfc  G.  delà  Mandrc. 

Confcdkrs  du  g 'and  Confit  l. 

Monfcigneur  le  Chancelier,  dcJeanFraignotde1419.fol.70. 

chef  de  tous  les  Confiais  du  Duc  Guillaume  le  Changeur ,  Con- 

dc  Bourgogne,  a  fciller  ,  Maître  des  Rcqueites  de 

Mefllre  Guillaume  de  Champdi-  l'Hôtel,  c  avoit  ico.  francs  de" 

vers,  Chevalier,  Confeiller  &:  penfion.  1419.  Compte  de  Guy 

Chambelan  ,  retenu  Baillif  d'A-  Gutllebaxt  de  *  419.  fol. 

val  au  Comté  de  Bourgogne  ,  par  Meilîre  Antoine  de  Vergy,Con- 

lettres  du  Duc  données  à  Lille  le  feillcr  ,  Chambclan.  d 

2  3.  Janvier  141p.  Maître  Guillaume  de  ChaifTeau, 
Maître  Jean  de  Saulx  ,  Gon-  Confeiller,  par  lettres  patentes 

Iciller  ,  Secrétaire,  b  donne'es  le  31.  May  1420.  Pre- 

Regnault  de Thoify retenu  Con-  mier  Rcgifire  cotté  \  fol.  146. 
feillcr  de  Mon  feigneur  le  Duc»      R.  P.  en  Dieu  frerc  Jean  de 

par  lettres  patentes  données  le  Blaify ,  Abbé  de  S.  Seine,  Con- 

29.  Oûobre  141 5?.  iciller.  e 

Mefllre  Antoine,  Seigneur  de      Maître  Rcgnault  Joly  retenu- 

Croy  &  de  Renty,  Chcvalicr,Con-  Confeiller  du  Duc  ,  par  fes  lcrtrcs* 

ieiller.  Compte  de  Guy  Gmliebant  patentes  données  à  Troyes  le  20- 

de  1408.  fil.  84.  Avril  après  Pâques  1420.  auxga- 

Maître  Jean  Liatot ,  Confeil-  gesde}©.  francs.  Compte  de  Jean 

1er  de  M.  le  Ducavoit  1 00.  francs  Moi  fon de  1420./©/.  27.  Premier 

de  penfion  par  an  ,  141 9.  Compte  Regtfire  cotté  \  fol.  146. 

«Il  eft  à  obfërvcr  que  (e  Duc  Philippe  le  |  ne.Ctmpre  de  Je  ah  Traignit  de  1411.  fil.  $r. 
Bon  après  le  décès  du  Duc  Jean  fon  perc  con-  I     d  M.  fc  Duc  lui  donna  100.  franc»  pour  le 
Arma  une  grande  partie  des  Officiers  en  leurs  J  ' 
Offices. 

b  lleft  ditdânsnn  compte  de  Jean  Moi/Ton  de 
i£o.  fol.  18.  que  le  Duc  lui  donna  une  pen- 
fion de  100.  francs  par  an  en  qualité  de  Con- 
feiller ,  par  fes  lettres  données  à  Troye  le  1 1. 
Avril  1 4  *c  afin  qa'il  eut  mieux  de  quoi  vivre 
,8t  maintenir  fon  état  en  fes  anciens  jours. 
*  11  étouffe  de  Millot  le  Changeur  dcBcau- 


dedommager  des  frais  qu'il- avoit  faits,  ayant 
été  arrefte  prifonnicr  â  Monter  eau  le  jour 
que  le  Duc  Jean  y  fut  tué,  Se  uné penfion  dé 
400.  francs  par  lettres  du.  19-  May  141c.  Comp- 
te de  it*n  Fraignet  dt  14x0-  fti.  "t. 

*  Il  fut  envoyé  à  Troyes  pour  affiffer  an 
Confeil  du  Roy  ,  &  y  entretenir  les  affaires  de 
M.  le  Duc  jufqu'àfa  venue.  Cemptt  dt  J*** 
Irtigntt  dt  141p.  fol-  y 6. 


ij$        Etat  des  Officiers  &  Domcftiques 

Meflîrc  Jacques  de  Courtiam-  Maître  Guy  Armenicr  ,  Scî- 

blcs,  Chevalier, Confeillcr,Cham-  gneur  de  Montigny  lès  Arbois , 

bclan,*  par  lettres  du  4.  Juin  Docteur  en  Loi x  ,  Confciller.  d 

1  4  1 0.  Compte  de  Jeun.  Fraignot  de  1 4 1 9. 

Maître  Thomas  d'Auxonne  >  f»i»  81.  Compte  du  même  de  1423. 

Confciller,  aux  gages  de  40.  liv.  fol.  88. 

par  lettres  du  16.  Aoult  1420.  ^Maître  Richart  de  Chance?  » 

Compte  de  Jean  Fr*ignot  de  1420.  Conleiller.  e  Compte  de  Jean  Frti- 

fol.  ji.  gn0tdei4.il. fol.  146.(^1416. 

Maître  Jean  de  Noidcnt ,  Con-  fol.  201* 

fciller  du  Duc,  1410-  b  Premier  Mc/ïirc  Jacques  de  Viliers  , 

Jl*gi(irc  cottèX  foi.  146.  Chevalier  ,  Chambelan,  Concr.  f 

Maître  Jean  Fraignot ,  Confeil-  Meflîrc  Philibert  de  Chante- 

1er,  1 410.  c  Premier  Regijlre  cotte  merle  ,  Ecuier  ,  Confeiller  & 
^  fol.  146. 

»  Le  Duc  lui  donna  4r<*  liv.  de  penfion  par 
tertre»  du  4.  Juin  i+to.  la  Duchefle  ordonna 
le  14.  Décembre  141?.  étant  à  Dijon  de  l'ad- 
»  is&  délibération  de  Mcflire  Jacques  deCour- 
tïambles  Chevalier  Seigneur  de  Commarien, 
Philibert  de  Chantcmcrle Ecuier,  le  Bailli  de 
pijon,  Jean  Choufat,  Jean  de  Noident  8c 

autres ,  jadis  Confciller»  &  Chaulbelans  de  feu  !  Arnbalfrdcur*  pour  traiter  à  Luxenilarec  cens 
M-  le  Duc  ,  &  à  préfent  de  M.  le  Duc  fon  fils,  '  de  la  Duchefle  de  Bourgogne  Se  du  Duc  de  Bar 
que  la  Tomme  de  3000.  francs  ferait  mife  ès  j  pour  les  abftinences  de  guerre  entre  la  Bour* 
mains  de  Frère  André  de  Vauvert,  Prieur  de  ;  gogae&rla  Loraine.  Compté  do  M»tbit»  Ri-. 
la  Sainte  Trinité  de  l'ordre  des  Chartreux  lez 
Dijon  ,  pour  félon  fon  bon  àdvis  &  confeien- 
<e  diftribucr  en  aumônes  a  toutes  manières 
de  pauvres  gens  Religieux  &  feeuhers,  atten- 
du que  feu  M.  le  Duc  Jean  ne  put  faire  quel- 
que ordonnance  ou  teftament  pour  le  bien  & 
falut  de  fon  ame,  &  à  la  grande  amour  &  fin- 
auliere  affection  queàfon  vivant  avoità  lui  8c 
a  fon  ame.  Compte  de Jean  Fs*i£o$t  de  141*. 

fol. 

y  \\  étoit  Treforier  8c  Gouverneur  Gene- 
ral detoutesles  finances  de  Bourgogne.  1410* 
Bailly  de  Dijon  par  lettres  du  14.  Octobre 
14 18. Gardien  delà  Toifon  d'or.  Compte  de 
Jim  Frkifnet  de  1411.  fol.  9f.il  alla  avec 
Maiflre  Richard  de  Chancey  1  Noteray  vers 
le  Prince  d'Orange ,  pour  conférer  avec  lui  des 
affaires  importantes  au  Duc,  Février  1451. 
Compte  de  Mtthieu  Regntult  de  I4Î».  fol.  9J. 

€  Receveur  gênerai  de  Bourgogne.  14x0. 
premier Regiflre  cottt\ fol.  1  jji. 

d  Dans  un  compte  de  1410  il  cft  qualifié 
Jprefident  au  Parlement  du  Roy.  En  141t.  il 
<rtoit  Prcfidcnt  en  la  Chambre  du  Confeil  à 
■»j)ou, retenu  Bailly  d'Aval  en  Comté,  par  \ 


ChambclanduDuc.g 

lettres  patentes  données  an  Siège  de  Mêlante 
9.  Novembre  1410.  Compte  dt  Jesn  Freigntt 
de  141c./"*/.  104*  11  fe  trouva  à  S.  Amour  au 
Comté  de  Bourgogne  avec  les  gens  du  Duc  de 
Savoyepour  les  limites  des  pais  de  M  le  Duc, 
avec  ceux  dudit  Duc  de  Savoye.  On;»  it 
}e*»Fr*ig»ot  de  1411.  ftl   119.  Il  fut  un  des 


gogaefirU  Loraine.  Compte 
gn*nlt  de  14  j  1. 

e  En  1416.  U  étoit  fécond  Prcfident:  en 
141 1.  premier  Prefident  en  la  Chambre  da 
Confeil  à  Dijon  :  il  étoit  auiïi  Prcfident  au 
Parlement  du  Roy.  11  alla  àMolius  lez  Engil- 
bert  au  mois  de  Juin  1433»  où  étoient  les 
Comtes  de  Nevers  &  de  Rethel ,  avec  les 
Ambafiadeurs  du  Comte  de  Clcrmont  pour 
rentretenement  des  abftinences  de  guerre  enr 
tre  les  pais  de  Bourgogne  &  de  Bourbonnoii. 
Compte  de  Mathieu  Rrgn*ult  de  t4U  foi.  7& 
f  Gouverneur  du  Château  de  Vergy  ea 
'  4*  '•  Il  fut  envoyé  avec  Maître  de  Chancey 
Bailly  de  Dijon  au  mois  de  Juillet  1410.  vers 
la  Duchefle  d'Autriche  femme  du  Duc  Fe» 
deric,  pour  traiter  &  accorder  avec  elle  fur  les 
débats  meus  entre  elle  8c  ledit  Duc  Fcderic. 
Compte  de  (e*n  Fr*ignot  dt  1419» 

/Selon  un  compte  de  1419.  Philibert  Sei- 
gneur de  Chantemerle  8c  de  la  Clayette  Con- 
cilier ,  Chambelan,  &  Jacques  de  Buxcnl 
Confciller  8c  Maiftrc  d'Hptel  furent  mande» 
à  Dijon  par  Madame  la  Duchefle  »  pour  cerf 
de  fon  Contait 


Mciîlre 
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3e  Philippe ,  dit  le  Bon ,  Doc  de  Boulogne,   i  y  9 

Me/Tire  Guy  d'Amcnge,  Chc-  jon  Je  4.  Juillet  1420.  Compte  de 

valier,  Confeiller,  Chambelan.*  J'*»  Moi  (fonde  1420  /0/.  29. 

Mc/fircJcandeCofrcbrunCiChe-      Jacques,  Seigneur  de  BufTeul  > 

valier,  Confeiller ,  Chambelan.  b  Confeiller  ,  Chambelan ,  premier 

Henry  de  Grcdhals,  Doyen  de  Maître  d'Hôtel  du  Duc,  400. 

de  Liège,  c  francs  par  an.  Compte  de  Guy  Guil~ 

Maître  Jean  Choufat ,  Confcil-  lebaud  de  1419.  fol.  47. 

1er  du  Duc.  1419-  Premier  Re-  —Meflirc  David  de  Brimeu,  Sei- 

gijlre  cottii fol.  148.  gneur d'Humbercourt, Chevalier, 

Maître  Jean  de  Prcffy ,  Confeil-  Confeiller  ,  Chambelan  ,  Maître 

1er-  1420.^  d  Hôtel  >  240  francs.  Compte  de 

Mcffirc  Jean  Sire  de  Thoulon-  Guy  Guillebaut  de  141?.^/.  47. 

geon>ChevaUer,ConfeiUer,Cham-  *—  Mefllre  Hue  de  Lannoy,Che- 

belan.  e  valier,  Confeiller ,  Chambelan,  h 

Regaault  de  Thoify ,  Confeil-  2 co.  francs  ,  monnoie  Royale. 
1er.  1 .  Reg.  cotte  t  /*/•  144»  Meffire  Roland  Dunkerke,Che- 

Mcffire  Guy  de  Bar ,  Chevalier,  valier  ,  Confeiller  ,  Chambelan. 

Confeiller  ,  Chambelan./  Compte  de  Guy  Guillebaud  ^141?. 

-t—  Meflîrc  Jean  de  Luxembourg ,  fol.  47. 

Seigneur  de  Beaurevoir  ,  retenu       Maître  Raoul  le  Maire,  Prevoft 

Confeiller  &  Chambelan  ,  g  aux  de  l'Eglife  de  S.  Donazxle  Bruges, 

gages  de  200.  francs  par  mois.  Confeiller,  jco.  francs  par  an. 

Compte  de  Guy  GuiUebtud ,  Con-  Compte  de  Guy  Guillebaud  de 

feiller  ,  Receveur  gêner  ml  de  Bour»  1 420.  foL  47. 

gogne  de  142 o.foL  47.  — Mclfire  Jean ,  Seigneur  de  Com- 

—  Monfeigneur  l'Evêque  de  Be-  mines  ,  Chevalier ,  Confeiller  , 

thlecm ,  Confeiller ,-  200^  francs  Chambelan,  $0.  francs  par  mois, 

par  an.  Compte  de  Guy  Gutllebtui  Compte  de   Guy  Guillebaud  de 

de  1419.  pl.  47.  1420./*/.  47. 

Maître  Bartholomin  Morin  ,      Mcflîre  Antoine  de  Havefquer- 

Doyen  de  l'Eglife  de  Noflrc- Dame  que ,  Seigneur  de  Fontaine  &  do 

de  Beaune ,  Confeiller ,  par  let-  Êlechin,  Confeiller,  Chambelan,* 

très  de  M.  le  Duc  données  à  Di-  240.  francs  par  an.  Compte  de  Guy 


m  Retenu  par  Iettrctpatentes  du  Duc  don- 
Paris  le  7.  Janvier  1410  Bailly  d'A- 
mont au  Comté  de  Bourgogne,  Fremttr  &$- 
f  iflrt  tôt  xi  ifol.  148. 

h  II  étoit  Maréchal  de  Bourgogne. 
t  II  préfidoit  au  Confeil  du  Duc  en  rabfen- 
ce  du  Chancelier  aux  gages  de  1 000.  francs.par 
lettres  données  à  Acras  le  f.  Janvier  1419. 
Compte  it  Guy  Gteilltbnut  de  1410.  fol  *!• 

d  Treftyicr  gênerai  de  toutes  les  finances  de 
Bourgogne  ,  il  avoit  €oq.  liv.  par  a*.  Compta 

Tome  II. 


de  Guy  Guilltbaut  dt  1419  fol.  47 
t  II  commandoit  a  140  hommes  d'armes,  di 

100.  hommes  dt  trait.  1410. 
/Il  étoit  Bailly  d'Auxois.  Compte  de  Je  An 

Fr*ifn«>  dt  1419. 
/  En  1411-  H  étoit  Gouverneur  d'Artois  & 

fut  envoyé  à  Mante  vers  le  Roy  d'Angleterre^ 

Compte  dt  Guy  u  aille  haut  de  1411.  foi-  txl. 

b  Gouverneur  de  Lille,  1410.  Compte  de  Guy 
Guillcbant  dt  1410  fol.  47 

i  Jlétok  Ch.yalier  d'honocnr .  Confciilc* 

Z 


i  8p       Etat  des  Officiers  &  DomelKques 

Guiliebaud  de  1 410./*/.  47.  fcillcr.  Compte  de  Guy  Guiliebaud 

Mdïirc  Àthis  de  Brimcu  ,  Che-  de  1 42-0.  fol.  80. 
Vdlicr , Confcillcr ,  Chambclan. *       Mcilirc  Antoine,  Seigneur  de 

Mcffirc  Gauthier  de  Ruppes  »  Croy  &  deRcnty,Chcvalier,Con- 

Seigneur  de  Soye  &  de  Trichitel,  feilicr,Chambelan.  Compte  de  Guy 

Confciller ,  Chambclan.  b  Guillebaut  de  1420.  foi.  80. 

Mefllre  Jean  de  Mcllcs  ,  Sei-      Meffire  Jacques  de  Harcoort; 

gneur  d'Olchain ,  Chevalier,Con-  Chevalier  ,  Confcillcr ,  Chambe- 

Jfeillcr.  Compte  de  Guy  Guiliebaud  lan.  Compte  de  Guy  Guiliebaud, 

de  1 4.10.  fol.  5  8.  1420.  fol.  1  $0. 

Maître  Pierre  de  Marigny,Con-      Maître  Jean  Bonfeau  ,  Confeil* 

feillcr.  Compte  de  Guy  Guiliebaud  kr  du  Duc.  d  Compte  de Jean  Frai-» 

de  1 4 1O./0/.  58.  gnot  de  1420./Ô/.  70.  Premier Re* 

Mcflire  Guillaume  de  Vienne  >  gifire  cotte  ï  fol.  146. 
Seigneur  de  Buxy ,  Chcvalier,Con.-      Melïirc  André  de  Valins ,  Che* 

fcillcr  ,  Chambclan-  valicr  ,  Conlcillcr  ,  Chambclan, 

Mc.  Raoul  le  Maire,  Con«*.  Compte  de  Jean  fraiguêt  de  1410. 

Maître  des  Requcftes.  c  Compte  de  fol.  107. 

Guy  Guiliebaud  de  141  9.  fol.  58.       Maître  Robert  de  Saulx  ,  Vi- 

Philippe  Raponde  ,  Confeillcr.  dame  de  Reims,  Doyen  delaCha- 

Çompte  de  Guy  Gutllebaut  de  141 9.  pelle  de  Dijon,Confcillcr.  e  Comp" 

fol,  58.  te  de  Jean  Fraignot  de  1410.^0/. 

— •  Monfeigneur  Jean  de  Villcrs  ,  109.  Compte  de  Jean  de  Vifendt 

Seigneur  de  l'IQe- Adam,  Marc*  1431./0/.  41. 
chai  de  France  ,  Confeillcr  &      Mc.  Etienne  Gucdoiî,  Con»./ 
Chambclan  du  Duc.  Compte  de      Le  Sire  de  la  Chapelle  ,  Chcva- 

Guy  Guiliebaud  de  1420.  fol.  84.  lier,  Confciller.  Compte  de  Guy 

Maître Quentih  le  Blond,Con-  Guiliebaud  de  1410.  fol.  49. 

te  Maiftre  d'Hôtel  de  la  Duchcfle.  Compte  I  le  Duc ,  moyennant  40.  franc*  par  accord  fait 

d»4i<G-iiUibAut,fo'.  +  u  I  avec  M.  lcDuc.  141,7.  Compte  de  Jtsm  Utif- 

«  Il  fut  envoyé  à  Rouen  vers  le  Roy  d'An-  |  fon  de  1417. 
glcterrele  7.  Décembre  i+tj.  Un  compte  de       *  Il  eft  qualifié  dans  un  compte  de  Guy 

,141  t.  dit  que  le  Duc  fit  faire  les  obfequcs  de  Guiliebaud ,  cubiculaire  du  Pape ,  il  fc  troitr 

Mcfftre  Athis  de  Brimeudans  rEglifedcfaint  va  avec  pluficurs  autres  Députes  en  une  af- 

Pierrc  proche  Melun.  &  ordonna  un  annuel  fcmWée  qui  ferintà  Bftfle  le  x«.  Mars  j+n. 

être  fait  en  PEglife  des  Frères  Prêcheurs  de  où  eftoient  les  sens  du  Duc  Frédéric  d'Autri- 


Paris ,  pour  le  lalut  de  lame  dudit  Seigneur. 
Compte  de  Guy  GuilltbmttU  i  +  iy./W.  ,J. 

b  Fut  envoyé  par  le  Duc  vers  le  Cardinal 
de  Bar  Marquisdu  Ponc  Compte  de  Gmy  Gut- 
ltb*»d  1410  fut.  f8 

c  M.  le  Duc  I'cnvoia  à  Licgc  pour  faire 
élire  en  l'Evcché  dudit  Liège  l'Evcquc  de  Tc- 
jouenne. 

d  Ufut  aaooblipar  lettres  de  Monfeigneur 


chc  pour  la  renitution  du  doiiairc  ,  joiaux  & 
autres  biens  appartenant  à  Madame  d'Autri- 
che. Compte  dt } tan  Fraignot  i+zi./o'.  ntf. 

/  Il  alla  avec  le  Moine  de  NeufVUlc  à  Cu- 
fery  au  mois  de  Mars  14Z0.  où  fe  trouvèrent 
les  gens  du  Comte  de  Savoyc  pour  la  ratifi- 
cation du  traite  &  alliance  entre  M.  le  Duc 
&  le  Comte  de  Savoyc.  Compte  de  Jt*»  Fr*i- 
gmtdi  i4io./oi.  Wfr 
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Île  Philippe,  Ait  le  Bon 

Maître  Jean  de  la  Kaytulle  , 
Confeiller.  Compte  de  GuyGuilU- 
iaudde  1 410.  fol.  49. 
— ■  Jacques  de  la  Viefville ,  Che- 
valier ,  Confeiller ,  Charnbelan  , 
Seigneur  de  Norran.  a  Compte  de 
Jean  Moiffon  ^1413.  fol.  2  I . 

Maine  Jean  d'Efpoulcttes,Con- 
feillcr.  b 

R.  P.  en  Dieu  Maître  Philibert 
de  Montjcu,  eficu  Evêquc  d'A- 
miens, Confeiller.  c 

 >icffire  Guillebin  de  Lannoy  , 

Chevalier,  Confeiller,  Charnbe- 
lan. d  Compte  de  Guy  Guillebaud 
de  1421./0/.  $6. 

M.  de  Longueval ,  Chevalier  , 
Confeiller, Charnbelan.  Compte  de 
Guy  Guillebaud  dei^H*  fol. 109* 

Maître  Nicolas  Raolin ,  Con- 
feiller &  Maître  des  Requcftes  de 
l'Hôtel  du  Duc ,  e  par  lettres  du 

m  II  n'aroit  qu'un  fcul  fils  nomme  IcMaîgre  de 
Il  Viefville  prifonnier  en  Angleterre  depuis  la 
bataille  d'Azincourt.  Compte  de  Guy  Cuille- 
bmnd  de  14.11.  fol.  109. 

b  II  ctoit  Garde  des  Chartres  de  M.  le  Duc 
en  fa  Comté  à  Artois  ,  aux  gages  de  100. 
francs.  Compte  de  Guy  GuilleUud  d*  i+ti. 
fol.*  t. 

e  II  avoir  cfté  Archidiacre  de  Bcaune.  Comp- 
te de  Guy  Guillebaud  de  1 4x1.  foi  6f. 

d  Le  Duc  lui  donna  joo.  ccus  d'or  ,  lequel 
laifoit  voyage  en  Jcruûlcm. 

*  En  confideration  ,  dit  le  compte ,  de  fes 
grans  fens  ,  prudence,  habileté  &  fuffifance  , 
aux  gages  de  j.  francs  par  jour,  excepté  quand 
il  feroit  à  Paris  où  illec  cft  lôn  Hôtel ,  &  de- 
meurant, aveepenfion  de  1000.  francs  par  an. 
Il  cft  dit  dans  un  compte  de  Guy  Guillebaud 
de  1411.  fol.  127.  que  le  Duc  donna  à  Nico- 
las Raolin  &  à  Jean  l'Archer  ,  jo.  francs  à 
chacun  pour  &  en  récompenfation  de  leur 
peine  &  travail  qu'ils  avoient  piis  à  etndier 
le  propos  qu'ils  firent  à  Paris  en  la  prefence 
du  Roy  .  notre  Sire  ,  touchant  la  mort  & 
«ccifion  de  feu  M.  le  Doc  Jcao  qui  Dieu  »b- 
jblvc. 


,  Duc  de  Bourgogne,    x  81 

1 4.  Janvier  1421.  Compte  dejea* 
Fraignot  dei^ix.  fol.  102. 

—  Mcflîre  Gauvin  de  la  Viefville  , 
Chevalier,  Confeiller ,  Chambe- 

Ian-/  ,  .  . 

Maître  Jean  Peluchot  »  Confeil- 
ler, Auditeur  d*AppeauIx.g  Comp- 
te de  J.  de  Vifen  dci^i.  fol.  45  • 

Maître  Marc  Guidcrhon  ,  Con- 
feiller. h  * 

Maître  Jean  Mercier,  Confeil- 
ler. i 

—  Mcffire  Anthoinc  de  Thoulon- 
geon ,  Seigneur  deTravcs,  Cheva-. 
lier ,  Confeiller ,  Charnbelan.  k 

Mettre  Jean  de  Thoulongcon; 
Seigneur  de  Buxy,Chcvalier ^Con- 
feiller, Charnbelan.  Compte  dejea» 
Fraignot  de  1420./^-  198- 

Maître  Thierry  le  Roy,  Con- 
feiller ,  Maître  des  RcqueAes  de 
l'Hôtel  du  Duc,  Bailly  de  Lens.  / 

/Il  étoit  auparavant  Ecuier  &  Echanfoiu 

Compte  Je  Jr«»  Fr*i^nOt  de  1411.  /V  107» 

g  En  141p.  il  ctoit  fécond  Prefidcnt  '■>  en 
143?.  premier  Prefidcnt  des  Confeils  de  Di- 
jon &  de  Dole.  Il  mourut  à  Dijon  en  H4°- 
Compte  de  Mathieu  Rtgatult  de  1419-  /•«• 
f<5.  &  i4Jo./W.  St.  Fremier  Rtgtfiro  cotti\ 

h  Marchand  de  Luqucs  demeurant  à  Bru- 
ges, Compte  de  G*y  Gmlltbnud  de  1410. 
fol.  J?+ 

I  i  II  fut  envoyé  au  mois  de  May  14"-  avCC 
Jacques  de  BulTeul, Bailly d'Autun  &  Maiftre 
dHotel ,  Girard  de  Bourbon  ,  Bailly  de  Chi- 
lons  8c  Huguenin  duBois,Bailly  duCharroIois, 
à  Mâcon  pour  traiter  d'une  abftincncc  de  guer- 
re entre  les  pais  de  Bourgogne,  Mâconois,' 
Bourbonnois  &  autres  pais  voifins.  Compte  de 
]e*n  Vrai^not  dt  1411 

k  Le  Duc  lui  donna  *o>  francs.  Compte  d* 
Je  un  Fr*ignot  de  141 1  foi  170 

/  Il  informa  contre  M.  de  Roubais  Confeil-» 
1er  &  premier  Charnbelan  ,  &  contre  <Durfe 
femme  de  Jacques  de  la  Viefville  fur  le  fait  de 
la  mort  de  feu  Madame  la  Duchcfle.  Dans  le 
même  compte  il  cft  dit  que  Ourle  qui  étoiï 
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ïtz        Etat  des  Officiers  &  Domeftiques 

Compte  de  Guy  Guillcbaud  de  141  u  Maître  Michel  Groat ,  Confcifc 
fol.  78.  1er»  1.  Keg.  eottéifoU  164. 

Maître  Etienne  de  Sens ,  Con-  Maître  Jean  Hagucnin  ,  Con- 
cilier, a  feiler.  Compte  de  Mathieu  Ke* 

Monfcigneur  Charles  de  Poi-  gntult  de  1427.  fol.  33. 
tiers,Evêque&Duc  deLangres,      Maître Richart  Bafan.  Premier 
Conseiller,  b  Kegiftre  eotté\  foL  1 48. 

Maître  Jean  de  Terrant ,  Con- 
seiller, c 

Maître  Claude  Roichctte  ,  Con- 
seiller ,  H  a/filta  au  Parlement  de 
Beaune  tenu  en  14*7.  Compte  de 
AlathieuRegttAult  de  1 41 7./0/.64. 

Meflire  Henry  Valce  >Cheva- 
licr  ,  Confeiller ,  Chambelan.  d 

Allemande,  femme  de Coppin  Je  la  Viefville 
fut  foupeonnée  d'avoir  cmpoifbnné  la  Duchcf- 
fc ,  femme  du  Dac  Philippe  die  le  Bon.  Comf 
Tt  de  Je  art  Freugmt  de  141.1.  ftl.  170-  Ctmfte 
de  Guy  Guilltbtttd  dt  141t.  fil,  Maiitre 
Thierry  le  Roi  Bailli  de  Douai,  Meffirc  Hue 
de  Lannoy  Gouverneur  de  Lille  ,  Jacques  de 
la  Tanerie  &  Guillaume  Catine  Comrtuûaire» 
députez  de  par  M.  te  Duc  pour  juger  en  amen- 
des civiles  &  pécuniaires  aulcuns  des  habitant 
de  Douay ,  pour  crimes  de  rébellion  &  déf- 
©beiiîances  commifes  envers  le  Duc  au  mois 
de  May  1411-  Compte  de  Guy  GuUIiI>*hU  de 


;14* }./«/.  ]4* 

m  General  Maître  des  Monnoyes  du  Duc 
par  lettres  patentes  données  a  Montbar  le  14. 
jUiillot  141t.  aux  gages  de  ioo-  francs.  Pre- 
mier R  nflrt  eeitr  f  fol  I  *4« 

i  II  alla  avec  Monfcigneur  le  Duc  à  Derifc 
▼ers  le  Comte  de  Savoye  qui  s'employoit 
pour  la  paix  au  mois  de  Janvier  1414  II  alla 
encore  1  Autun  avec  M.  le  Duc  au  mois  de 
Janvier  1 i.<4-  pour  conlciller  ledit  Duc  au  fait 
du  traité  de  mariage  de  Charles  de  Bourbon  & 
de  Mademoifellc  Agnès  de  Bourbon.  En  141c. 
au  mois  d'Aouft  il  accompagna  Madame  la 
Duchclïê  de  Bourgogne  ,  allant  à  Autun  pour 
les  époufaitles  duditCharlcs  de  Bourbon  &  de 
ladite  Damoifelle  Agnès  de  Bourgogne,  Ici- 
quelles  fusent  faites  a  Autun  le  $ .  Aoufti+if 
Ctmftt  dt  fettnF  -tignet  14x4.-  fo'.  f8  t? 
d-  i4i r  f*l  m?  &  n«  R- P- en  Dieu  Mef- 
firc Charles  de  Poitiers  Fvcque  &  Duc  de  Lan- 
gres  &  frère  Jean  de  Blaify  Docteur  en  décret , 
Abbé  de  S.  Seine ,  Meflire  Nicolas  Rolin  Che- 
jndkr  CiiajaceUex  de  Bourgogne ,  Mcflire  An- 


Maître  Jean  Sardou.  e  Premier 
Regijlre  eotté\fol.  164. 

Jean  de  Quillant ,  Ecuier,Con* 
feiller ,  Maître  d'Hôtel. 

Maître  Hugues  du  Bois ,  Cheva- 
lier, Confeiller,  Chambelan./ 

Maître  Richart  dcGa  nay, Con- 
cilier^. 

toine  de  Toulongeon  Chevalier  Maréchal  ét 
Bourgogne,  Maiitre  Richart  dcChancey  Con- 
feiller du  Rov ,  Prérident. en  fon  Parlement  de 
Paris  &  auflî  Confeiller  de  M.  le  Duc,&  MiU 
tre  Drue  Maréchal  Confeiller  &  Maître  det 
Comptes  dudit  Duc  à  Dijon  s'aflcmblercnt  aV 
Scmnr en  Auxois  le4.  Juillet  u»j.  pour  déli- 
bérer fur  le  fujet  de  l'ambaflade  qui  devoit  être 
envoyée  delà  part  dudit  Duc -en  la  ville  d'Au- 
xerre,  pour  la  paix  générale  duRoyaume.C»m^- 
te  Je  Mathieu  Rigmult  de  14)1./»/  88. 

e  Maître  Jean  de  Terrant  Confeiller,  Mai* 
tre  Jean  Bonnoft  Maître  des  Comptes  &  Jean 
de  Martigny  Procureur  du  Duc  furent  nommez 
par  M.  le  Duc  Commiflatres ,  pour  requérir  un 
emprunt  fiir  les  riches  de  Bourgogne ,  pour  le 
fait  de  la  guerre.  Compte  de  le*m  Frai-mot 
14*  i.  Maître  Jean  de  Terrant  Confeiller  Maî- 
tre des  RequcAcs  annobli  &  lès  frères ,  moyen*- 
nant  1 00.  francs  taxez  par  Meflîeursdes  Comp- 
tes. Comf  te  dt  7*4»  Meiuen  de  1417  fo  .  14* 
J  Bailli  d'Aval  en  Comté  par  lettres  paten» 
tes  données  à  Dijon  le  8.  Octobre.  14^.  tre- 

mttr  Ktfiftre  eott    t/»- IM 

e  Ilétoit  Lieutenant  du  Bailli  d'Amont  et* 
Comté.  Dans  un  compte  de  1417  il  cft  dit  qu'il 
vint  à  Dijon  donner  advis  que  pluficurs  Mar- 
quis d'AUcmaignc  avoient  deffié  M.  le  Duc  de 
fang  &  de  feu  ,  tant  a  caufe  de  feu  Madame 
d'Autriche  fa  tante  ,  que  pour  autres  fujets» 
Compte  Je  ,\!*t'ii- •<  Krftmutr  de  1414. /•'.  74» 

/Bàflly  du  Charrolois  par  lettres  patente* 
données  àChâtillon  fur  Seine,  le  ti.  Janvier 

t4iî.  Vrttritr    erijfrr  eotié^f»!. 

r  Juge  du  CharroloW  par  lettres  données  àt 
.ChâtilfonlCr*8.  Janvier  14*3..  Ctmf  tt  dtjttm 
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cfe  Philippe ,  dit  k  Bon , 

Guiot  de  Jaulcourt ,  Seigneur 
de  VillarnouljConfeilIcr ,  Gnam- 
belan.  Compte  de  Mathieu  Re- 
gnunlt  de  1417.  fol»  54. 

Maître  Lambert  de  Saulx»Con- 
fcillcr , Gouverneur  de  laChancc- 
Ierie.  Compte  de  Jean  Frmgnot  de 
14*4-/0/.  156. 

Maître  Jean  de  Rye,  Seigneur 
dcBalencon ,  Chevalier ,  Confeil- 
ler >  Chambelan.  /* 

Meffire  Lupart  déVélu,  Che- 
valier ,  Confeiller ,  Chambelan.  £ 

Maître  Jean  de  Saulx  ,  Confeil- 
ler. e 

Maître  Jean  de  Maroilles,  Cori- 
feiller  d 

Maître  Jeandc  Maroilles ,  Con- 
feiller ,  Chantre  de  la  Chapelle  de 

Traigntt  de  1714.  fol.  tir.  Il  avoit  époule 
Guillemette  de  Banchcvrau  ,  il  mourut  au 
mois  de  Juin  1414.  Compte  de  Jeun  Frtignet 
de  i4ir. /•/.  îfx.  Premier  Rtgiftre  eitte  t 
fol  »«-• 

m  M.  le  Duc  par  fes  lettres  patentes  don- 
nées le  15.  Février  1714-  l'inflirua  Capitaine 
«fciësvilres&  Chafttl  de  Montbar,  Gardien 
&  Bailly  de  toutes  les  villes ,  Chateaulx ,  Ter- 
res 8c  Chaltellénics  dudi't  Montbar,  Poilly, 
Aunay-lc-Duc ,  Glaines ,  RoffiUon ,  Duefme , 
Aignay  &  S.  Marc,  de  la  Comté  de  Tonncre 

Chaftellenies  de  Crufy ,  &  aufli  des  Chaf- 
tcls  8t  Terres  de  Gié  fur  Seine.  Premier  Re- 

giflre  roi  té  ffol.  174 

b  II  étoit  Gouverneur  des  Terres  apparte- 
nantes àCharles  &  Jean  Comte  de  Nevers. 
Compte  de  \t»n  Frmignet  de  fol,  114. 

Premirr  Rtfiflre  eottr  i  fol.  181 
"  e  Commis  vHîtcur  des  ouvrages  faits  8c  à 
faire  es  Chaftcaulx ,  Maifons  &  Fortercflesdè 
mondit  Seigneur  le  Duc  par  lettres  données  à 
Bruges  le  ta.  AoUft  1417.  Compte  de  Mathieu 
RegnMu't  de  1418./»/.  7i.Ilmourutlc  t7.Aouft 
T454.  Compte  de  M*tMieu  kegtuutlt  1**4. 
Premier  Regiftre  cotti  f  f»U  194-  Monficur 
lé  Duc  lui  donna  100.  francs  de  penfion 
en  qualité  de  Confeiller  par  fes  lettres  don- 
nées à  Troye  le  ji.  Avril  14x0.  afin  qu'il 
çfct  roicu*  d»qjnoi'Tmfr-&  oaaiatcnixfoa  état 


Duc  de  Bourgogne,  r&j 

Dijon.  1.  Reg.  cotte  \  fol.  190. 

Maître  Guy  Gclinicr  y  Confeil- 
ler. e 

Maître  Jean  Pcrrier ,  Confeil- 
ler./ Compte  de  Jean  Motjfon  de 

Mclïire  Régnier  Pot ,  Cheva- 
lier, Go  n  fe  î  1  le  r,Cha  m  belan.  Comp- 
te de  J.  de  Vije»  de  14*1./*/.  45. 

R.  P.  en  Dieu  Frère  Symon  de 
Torchcnay ,  Abbé  de  Bezc,  Con- 
feiller, Chambelan  ,  par  lettres 
patentes  données  le  19.  Février 
1430.  1.  Reg.  cotté  ifol.  m, 

Mcffirc  Jacques  de  Villcrs,Con- 
fciller ,  Chambelan.  g 

Jacques  le  Hongre,  Ecuicr,  Sei- 
gneur de  la  Villencufve ,  Confeil- 
ler. 

en  fes  anciens  jouri.  Compte  dijenn  Moijfon  de 
141c  fol.  zg  I 

d  Doyen  de  la  Chapelle  de  Dijon,  Garde' 
des  Chartres  du  Duc  Selon  un  Regiftrc  de  la 
Chambre  cotte  f  fol.  199.  M:  le  Duc  par  fes 
lettres  patentes  données  le  1 3.  Juin  14251. don- 
na congié  8c  licence  à  Mauîrc  Jean  de  Maroil- 
les Doyen  de  là  Chapelle  à  Dijon, fon  Confeil- 
ler &  Garde  de  fes  Lettres  &  Chartres  étant  en 
(on  Treforà  Dijon,  de  pouvoir  faire deflervir 
&  exercera  fes  frais  &  périls  par  Maiftre  Jean 
de  Maroilles  Confeiller  de  MonfcJgncur  fôn 
fils  ,  Chantre  de  ladite  Chapelle  ,  ledit  Office 
de  Garde  des  Chartres  en  fapréfence  ou  ab- 
fence  ,  toutes  &  quantes  fois  que  par  maladie  , 
ancienneté  ,  ou  foiblcfle  de  fa  pcrfoifte  Icdle 
Doyen  n'y  pourroit  vacquCr ,  8c  non  autre- 
ment,  &  fur  ce  a  fait  le  ferment  tequis  cfdites 
lettres  le  ai.  Juin  ,  l'an  que  deflus. 

e  II  aflrfta  au  Parlement  de  Bcaurie  tenu  en- 
14x7.  Compte  de  AiMthieu  RegKtult  de  1417. 
'fol.  «4..  j.  Rff.  cotti  f  fol.  1*7. 

/  Liccntié  en  décret  8c  Bachelier  en  Loix  » 
il  affilia  au  Parlement  de  Bcaunc ,  tenu  en 
14x7.  Compte  de  Mathieu  Rtgnault  dt  1417* 
fol  6  u 

g\\  fut  envoyé  avec  Maître  Richarr  dé 
Chancey,  Bailly  de  Dijon,  au  mois  de  Juillet 
«  i4îo.  vers  la  Duchellé  d'Autriche  femme  du 
].Duç  Fçdcjic,  ppur  traiter  &  accorder  avet 
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i?4       Etat  des  Officiers  &  Domeftîques 

Maître  Jean  Morcau  ,  Con«.  *  de  Louis  de  Vifen  de  1 44  o.foU  il 

Maître  Nicolas  Bafiicr  ,  Con-  Philibert  de  Vaudrey  ,  Ecuier  % 

feiller.  i.Reg. cotté -\ fol.  222.  Confeiller ,  Chambelan.  g 

Maître  Guy Berbifey,Confeillcr»  Maître  Odot  le  Bcdier,  Con**.  h 

I.  Regijlre  cotté  \  fol.  nz.  Médire  Remond  de  Marlien» 

Maître  Guy  Bertrand,  Confcil-  Do&eur  en  loix,  Confeiller.  Se» 

1er.  Compte  de  Mathieu  Regnault  cond  Regijlre  foL  68. 

1427.^0/.  33.  Maître  Jean  Jacquclin,  Con* 

Maître  Pierre  Baudot ,  Confeil-  feiller.  2.  Regijlre  fol.  6  6. 

1er.  b  Compte  de  Louis  de  Vifen  de  Mciïirc  Jacques  de  Chafley,Con- 

1440.-/0/.  6 1.  feiller.  2.  Reg.fol.  68. 

r-  Mai  tre  Pierre  Brandin,Con*f.*  —  Maître  Gauthier  delà  Mandre, 

Maître  Guillaume  Courtot  ,  Confeiller.  $ 

Confeiller.  1 .  Reg.  cotté\ fol.  %%%*  —  Mcflîre  Philibert  A  ndrene^Che* 

Jean  de  Velery ,  Confeiller.  1.  valier,  Confeiller,  Chambelan.  k 

Reg,  cottè\  fol.  223.  Compte  de  Mathieu  Regnault  de 

Jean  G ueniot,  Confeiller.  Pre-  1428-/0/.  73. 

mitr  Regijlre  cotté\  fol.  2  2  3 .  —  Meffir c  Lourdin  de  Saligny,Che* 

Jean  de  Salive  ,  Confeiller.  r.  valier  ,  Confeiller ,  Chambelan. 

Reg.  cotté  \foU  223.  Mefïire  Robert,  Seigneur  de 

Guillaume  Bourrelier ,  Confeil-  Mamines ,  Chevalier ,  Confeiller  , 

1er .  d  1 .  Reg.  cotté  \fol.  223.  Chambelan. 

  Philippe  de  Courcelle*  ,  Sei-  Maître  Henry  Uthenhom, Con- 

gneurdeBouflclangc,Ecuier,Conr  feiller.  / 

/ciller,  e  M.  de  Cohem  ,  Cheval  ier,Con« 

Mathieu  Rcgnault.Con^./Cow^  feiller ,  Chambelan.  m 


«île  fur  les  débats  meus  entre  elle  &  le  Doc 
Fcderic.  Compte Jt*m  FrA&not  do  1+io.fîL 

«  Gouverneur  de  la  Chancellerie ,  il  mou- 
rut en  1438'  il  fut  annobli  avec  Damoifelle  Si- 
mone fa  femme ,  moyennant  50.  francs.  Cwf. 
te  de  Mathieu  Ueinoult  de  l+ff*  fii.fi* 

i  Maître  des  Requêtes.  Compte  do  \o*n  de 
yifm  de  14  f  \..  fol.  6  i. 

c  Maître  des  Requêtes  de  l'Hôtel  du  Duc. 
Compte     MarhttH  Rigtuult  de  nn..fol.  i,. 

d  II  cft  qualifié  dans  un  compte  Procureur 
gênerai  du  Duc  en  les  pais  de  Bourgogne  Se 
Procureur  Fifcal  en  fes  Parlements  de  Dole, 
de  Beaune  Se  de  S.  Laurent,  aux  gages  de  100. 
liv.  par  lettres  patentes  données  a  Arrasle  4- 
Octobre  i  +  ff.  Compte  de  klsthie*  Reg***lt 
de  nffi.fol  tof. 

r  Ecuier  trenchant  du  Duc  3cfon  Bailly  de 
Dijon. 

/ Et pardeflus  (Maître)  des  Offices  de  la 


Saulnerie  de  Salins. 

.?  Maître  del'Artillcrîc  du  Duc ,  par  lettre» 
patentes  données  à  Dijon  le  ij.  Oâobrei44H 
Compte  de  lemn  Vifen  de  1441. 

h  Receveur  du  domaine  du  Duc  à  Dijon. 

i  Garde  de  l'épargne  du  Duc.  Second  Rt- 
iijlrefit.  «». 

le  M.  le  Chancelier  envoya  iThonon  vers  le 
Duc  de  Savoyc ,  Mcflirc  Philibert  Andrenct 
Seigneur  de  Corfan  &  Maître  Jean  Perier 
Confeiller  du  Duc ,  pour  lui  expofer  de  la 
part  du  Duc  de  Bourgogne  certaines  cholë* 
qui  grandement  lui  touchoient  &  fes  pais  & 
fubjets,  au  mois  de  Juillet  1434*  Compte  dt 


Mathieu  Rcgntu't  de 


»/  lit. 


/  II  cft  qualifié  dans  un  compte,  Avantpar- 
licrdelavillc  dcGand.  Comftt  do  G"J  G<w'/* 
lebuu't  de  I41J./*»/. <?f. 

m  II  ctoit  Capitaine  (  Gouverneur  )  de  I4 
ville  de  Ruë. 
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cle  Philippe ,  die  le  Bon , 

Maître  Etienne  Bazan ,  Clerc , 
licentic  en  Loix  >  Confeiller.  0 

Médire  Jean  de  la  Trimoiiillc, 
Seigneur  de  Jonvellc ,  Chevalier  , 
Confcillcr  ,  Chambelan  ,  aux  ga- 
ges de  120.  francs  par  mois,  par 
lettres  données  à  Amiens  le  2. 
Mars  1413. 

Meflire  Pierre  de  Dyo  ,  Cheva- 
JicrjConfeillenChambelan.C^/tf 
deJcxnFraigmtde  14.i4.foL1  *}• 

Jean  Raolin >  Confeiller.  b 

Meflire  Claude  de  Chaftelos, 
Confeiller ,  Chambelan*  Compte  de 
Jean  Fraignot  de  1416.  fol.  17 9' 

Meflire  Mille  de  Paillart ,  Che- 
valier ,  Confeiller ,  Chambelan.  c 

Martre  Henry  de  Clugny,  Con- 
fcillcr ,  Avocat  Fifcal  du  Duc , 
Seigneur  de  Conforgicn  &  de  Jof- 
lanval.  d  Compte  de  Jean  Fraignot 
de  1416.  fol.  2  34. 

Meflire  Jean  de  Digoine ,  Che- 
valier ,  Confeiller ,  Chambelan.  e 

m  Greffier  du  Parlement  de  Dole.  Cmptt 
il  Jean  F  ai?* et  1414./*/.  j  jr. 

b  II  étoit  Controllcur  du  Grenier  iftl 
t  Aatun-  Corn? 10  de  Jean  Praigntt  de  1414. 
fol.  i-kî. 

c  II  étoit  Gouverneur  du  Nivernois  pour 
le  Duc.  Cimpie  de  Jean  Fratgnot  dt  1410. 
fol.  Ilf. 

d  II  cft  rapporté  dan»  un  compte  de  Jean  Pu- 
rcïïcde  1417. que  Henry  deClugny  d'Autun, 
Clerc ,  Lrcentié  en  Loix ,  Confeiller  de  Mon- 
feigneurle  Duc  fut  au  mois  de  Janvier  141$. 
avec  feu  Monfcigncur  Jean  de  Thoulonjon 
Chevalier  ,  n'aguercs  Capitaine  gênerai  & 
Maréchal  de  Bourgogne  à  Paroy-lc-Monial  Se 
à  Bourbon  Lancis,  ou  ctoientles  Seigneurie 
Commaricn,dc  Villcrs  &  de  Traves, Conseil- 
lers fie  Chambclans  de  Nt.  le  Duc,  fie  Maiftrc 
Richart  deChancey  Confcillcr  Se  fécond  Pré- 
sident dudit  Duc ,  pour  le  fait  des  abftincnces 
de  guerre  prifes  avec  MciTeigncurs  le  Comte 
êe  Richemont  &  de  Clermom,  fit  autre»  gran- 
des matière? ,  fit  fut  auffi  ledit  de  Clugny  avec 


Duc  de  Bourgogne,   1 8* 

Pierre  le  Verrat ,  Ecuicr ,  Sei- 
gneur de  Crofnc,Confciller.Co^ 
te  de  Mathieu  Kegnault  de  1427. 
fil-  3  3  • 

Meflire  Emart  Bouton  ,  Cheva- 
lier ,  Confeiller  ,  Chambelan. 
même  compte  fol.  42. 

^  Meflire  Jacques  Pot,  Seigneur" 

de  Bourguignon  &  deNeelle^Che- 
valicr  ,  Confeiller  ,  Chambelan. 
Compte  du  même  de  1427.  fit.  41. 
—  Meflire  Jacques  ,  Seigneur  de 
Villcrs  la  Fayc,  Confeiller ,  Cham- 
belan.  Compte  de  Mathieu  Re- 
gnault  de  1427.  fol.  54. 

Meflire  Jean  d'Argento,  Lï* 
centié  en  Loix  &  en  Décret ,  Con- 
feiller./ Compte  dt  Mathieu  Re-  ' 
gnault  de  1427.  fol.  64.  Compté 
de  Je  an  Motion  de  141$. 

Meflire  Jean  Bouton  ,  Seigneur 
duFay  &  de  Courbcton ,  Confeil* 
1er ,  Chambelan  g 
Jean  de  Martigny  »  Confeiller.  h 

fedit  Seigneur  de  Traves  &  autres  dcz  ledit 
Bourbon  par  devers  Meflcigncurs  de  Riche- 
mont  fit  de  Clermont  au  lieu  de  Molins  en 
Bourbonnois  audit  mois  de  Janvier  141$.  II 
affilia  aux  parlements  de  Beaune  8t  de  faint 
Laurent,  en  1427.  Il  avoit  epoufé  Damoifclle 
Perrette  Coltot  Dame  de  Sagy ,  mere  de  Guil- 
laume de  Clugny  Evêque  de  Poitiers.  Henri 
mourut  le  31.  Mars  145.1.  Comptt  do  Mai,  te» 
Rtgnautt  do  1417.  fol.  64. 

e  Bailly  d'Auxois.  Frtmier  Rcgijlre  tottt  \ 
fol.  16}. 

/Officiai  de  Langrcs:  il  affilia  au  Parle- 
ment de  Beaune  tenu  au  mois  de  Septembre 
1417.  i  raifon  de  trois  francs  par  jour.  Cornftt 
du  mine  Mathieu  Kegntuh. 

g  Bailly  de  Dole.  Compte  de  Mathieu  Rt* 
j  gnault  4t  14.19. 

I     b  II  fut  envoyé  avec  plufîcurs  autres  à  Ca- 
!  fery  vers  les  Commiflaircs  du  Comte  de  Sa- 
.  voye  pour  les  limites  des  pays  de  Bourgogne 
fie  de  Savoyc, 


%$6        Etat  des  Officiers  &  Domeftiqûes 

Lancelotdc  Lureul,  Ecuier,  tre  eottè\fol.  i94. 
jConfcillcr.  *  Meffirc  Pierre  de  S.  Amour  ; 

Guillaume  de  la  Touracllc ,  Sei-  Chevalier »  Con".  Compte  de  M*~ 

gneur  d'ûrigny,  Chevalier  >Con-  thieu  Regn/utlt  de  1419.  fol.  56. 

/ciller.  Compte  de  Mathieu  Rc-  ■ — Philippcs,  Seigneur  de  Tcrnant, 

gnxult  de  141 8.  fol.  73.  Chevalier  ,  Confeilîer. 

Meffirc  Jean  de  Puligny  ,  dit  - — Meflire  Guillaume  de  BaufTre- 

Chappelain ,  Chevalier  ,  Seigneur  mont ,  Seigneur  de  Cey  ,  Cheva- 

de  la  MothcdcTilly ,  Confcillcr,  lier ,  Confeilîer. 
Çhambelan.  Mcflirc  Girard  ,  Seigneur  de  la 

Guillaume  Boiûeran,  Confeil-  Gwichc  ,  Chevalier  ,  Confeillcr, 
1er.  Compte  de  Mathieu  RegnAult      Philibert,  Seigneur  de  Ryc  ôC 

de  i4ti.fol.9j.  deCharri n, Ecuicr  ,  Confeilîer. 

Maître  Jean  Germain ,  Confeil-  Philibert  de  Jaucourt  >  Con«*.  e 
1er,  Evêquedc  Nevcrs  ;  b  il  avoic      Girard  de  Bourbon  ,  Seigneur 

300.  liv.  de  penfion ,  par  lettres  de  la  Boulaye,  Confeilîer./ 
du  5 1.  Février  143  1.  Maître  Pierre  Bcrbis  ,  Confeil- 

Poly  de  Terrant ,  Confcillcr  ,  c  1er.  g  Compte  de  Mathieu  Regnault 

Trcforicr  de  Dole.  Premier  Regif-  de  1 4  3 1  .fol.  7 1 . 

m  Bailly  de  Maçon .  Ivéque  de  Châlons ,  il  fut  envoyé  en  ambaffa- 

*Dai  îs  un  compte  de  Mathieu  Regnault  de  de  au  Concilt  de  Baflc,&  y  demeura  depuis  le 
141?.  il  cA  qualifie  Confeilîer  du  Duc  étudiant  1.  Janvier  1434.  jufqu'au  dernier  d'Aouft  1436* 
a  Paris  ;  il  fut  dans  la  fuite  Evêque  de  Châ- 
lons.il  eft  dit  dans  un  compte  que  IcDuc  donna 
aR.P.  en  Dieu  Maiftre  Jean  Germain  Evcque 
deNcvers  ,1a  fomme  de  100.  écus  d'or ,  pour 
fournir  aux  frais  de  fa  confecration.  Ctmptt 
de  Mathitu  Rfgntult  de  un.  fil  71.  II  eft 
dit  dans  un  compte  du  même  de  143  j.  fol. 
107. que  M.  Jean  Germain  Kvéque  de  Ncver* 
Confeilîer,  Chancelier  de  l'Ordre  de  la  Toi- 
<bn  d'or  avoit  1  jo.  francs  de  gages  par  an ,  à 
eaufe  de  ladite  Charge  de  Chancelier ,  lcf- 
quels  lui  furent  donnez  parle  Duc ,  par  fes  let- 
tres patentes  données  à  Rcthcl  au  mois  de 
Janvier  1431.  contenant  la  fondation  &  pré- 
bende pour  douze  pauvres  Chevaliers  en  con- 
fédération dudit  ordre.  Plus  ledit  Chancelier 
avoit  droit  de  Robe  chacun  an  à  la  folemnité  de 
lafefte  ,  lcfquelles  fe  changeoient  par  aucuns 
jours  ;  a  Ravoir  un  jour  il  portoit  le  mantel  four- 
ré de  menu  vair  ,1a  robe  fourée  de  penne  de 

fris  &  le  chaperon  tout  d'écarlate  vermeille,  & 
autre  jour  le  mantel  fanglé  de  drap  noir,  ro- 
be noir  &  chaperon  noir,  lefquels  habits  doi- 
vent être  donnez  alternativement ,  une  année 
les  vermeils  &  l'autre  les  noirs,  ou  fo.  francs 
chacun  an.  Le  Duc  l'envoya  en  ambanade  à 


Compté  de  Msthieu  ftegmalt  di  14J7./"»'* 

e  Treforier  de  Dole  :  Jean  de  Terrant  foqr 
frère  Chaftelain  de  Chaucins.  Oasfr*  dt  M*~ 
thieu  fiegnault  de  1419.  fil.  4?» 

d  M.  le  Duc  donna  i  M.  le  Dauphin  de 
Viennois  10000.  falus,  dont  il  donna  la  lettre 
à  Mcflirc  Philippe  de  Temant  qui  lui  prefenta 
ladite  foinmede  la  part  dudit  Duc ,  lequel  est 
donna  quittance  dattéc  à  Montbeliard  le  ao« 
AouA  1444. (ignée  JLoys  &  1100.  falus  àMcflixe 
Jean  Seigneur  de  Bcuf.  Compte  dih*»  Vijtm 
dt  J447./W.  tir. 

t  II  étoit  fils  de  Guy  de  Jaucourt. 
/Bailly  de  Châlons  :  il  fut  envoyé  à  Genetf 
ve ,  Autun,  fit  depuis  à  la  Charité  avec  Hugue- 
nin  du  Bois ,  Bailly  du  Charolois ,  en  l'année 
1411.  aux  mois  d'Avril  &  May ,  afin  de  difpo- 
fer  les  habitans  delà  Charité  de  donner  entrée 
en  ladite  ville  à  Meflirc  Antoine  de  Vergy.Ma- 
réchat  de  France ,  envoyé  de  la  part  du  R07 
pour  tenir  frontière  avec  fes  gens  contre  les 
ennemis.  Compte  dt  Je*»  h'r«igu»t  dt  1411. 
fil.  n*. 

g  Sa  femme  s'appclloit  Aglanrine  laquelle 
époufa  en  fécondes  nopees  Jean  de  MafiUes  , 
_    Ecuicr.  Ce  Pierre  fut  annobli  lui ,  fa  femme  » 
Jfcomc  ver  s  notre  S.  Pere  le  Pape  143  3 .  Etant       cnfcnj  mile*  &  femelle*  n«  en  loyal  ma- 

McÛirc 
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de  Philippe ,  dit  le  Bon ,  Dac  de  Bourgogne.  1 8  7 

MdHre  Jean  de  la  Baulme^he-  Gouverneur  gênerai  4e  tomes  les 

palier ,  Confciller.  finances  de  M.  le  Duc,&  Trcforicf 

Jean  Carondclet  ,  Confeiller.  de  (on  ordre  de  la  lotion  d'or,  e 

Compte  de  M*tèie»  Regnault  de  Meflire  HumbertdcS.  Amour. 

1 43  1 .  fol.  1  z  1 .  Seigneur  de  Vînzclks  j  «Chevalier, 

Maître  Jean  de  Saulx  *  dit  le  Confciller.  N 

Jeune ,  Confciller,  s  — Meflire  Olivier  de  Longvy>Sci- 

Maîtrc  Antoine  de  Noyers ,  A  r-  gneur  de  Forrtairte-rranç^>ife,Chc- 

chidiacre  d'Autun  ,  Confciller.  b  valier  ,  Confeiller. 

Maître  Jean  Fruin ,  Treforicr  de  Maître  Perrin  Berthier  Con»./ 

l'Eglifc  de  Bcfançon,  Confeiller.  c  Maître  jemde  Clugny ,  Licen- 

Mre.  Jeandcdlntevillc,Seigneur  tié  en  Loix,  Officiai  de  l'Eglifc 

d'£fchanez,Chevalier,  Confeiller.  d*Autun ,  Confeiller.  £  "Compte  de 

—  Meflire  Jean  Chcvrot ,  Evêquc  Mathieu  Regn**lt dei  42  7  .&/.*> 4. 

de  Tournay ,  Chef  du  Confeil  >  Meflire  Girart  RaeAin ,  Cheva- 

Confeillcr.  d  lier  ,  Confeiller.  Contfte  de  Mm~ 

thteu  Rcgnaiilt  de  1434./*/.  47. 

celier  de  Bourgogne  :  n  paya  100.  francs  pour 
l'expédition  &  confirmation  de  /es  lettres  de 
légitimation,  143».  Compte  de  Mathieu  Re» 
gnauhde  141  t./W.  38.  _ 

t  11  alla  avec  Lancelot  de  Laincu,  Bailly  de 
Micoojtrouver  le  Duc  de  Savoyc  aa  mois  d'A- 
vril 14)1.  pour  les  affaires  importantes  du  Pue 
de  Bourgogne.  Compte  de  Mathieu  Regnault  de 
14*1  fol.  9t. 

e  II  fut  envoyé  avec  Antoine  de  VilIcrs,Ecoior 
d'écurie  du  Duc ,  vers  le  Ducde  Savoyc  pour  k 
fait  du  Seigneur  de  Varcmbon,i4)i.  Il  futen» 
voycavee  R.P.  «■  Dieu  Jean  Cermain  Ejto- 
que  de  Nevcrs  en  ambaûade  au  Concile  de 
IJafle,  Avril  i4.«4*Il  paya  pour  le  Duc  1 •». 
francs  Se  demi pourtoo  florins^ki  Rbin  du  pris 
de  treize  gros  Se  demi  pièce,  pour  les  bulles  -du 
S.  Concile  de  Bafle  de  la  ratification  dt  coup 
firmation  du  traité  de  paix  fait  à  Arras.  Compte 
de  Mathieu  Rtgmaul*  de  I431./0/.  91.  &4e 


Guy  Guillebaut  ,  Confeiller  , 

ftage.  La  lettre  eftdattéed* Arras  le  7.  Oôo- 
brei4>t.  âtregiflréeàla  Chambre  des  Comp- 
ces  le  14.  Janvier  1443*  d'anuellijje' 
smenl  de  tAmitre  Pierre  B.  rbis  ,  Confeiller  du 
Duc  Philippe,  par  la  grâce  de  Dieu,  Duc  de 
Bourgogne  ;f<pvcur  faj(ons>que  i  l'humble  fup- 
plication  de  noftre  amé  &  féal  Confciller  Maî- 
tre Pierre  Berbis,  Lieutenant  denoftre  amé  & 
féal  Chancelier  au  lieu  &  Siège  de  Dijon,  de 
pour  considération  desbons  &  notables  fervice* 
quefaiz  nous  aie  tenu  pa0c  &  des  étatz  ,  & 
autrement;  voulant  îcculx  recognoitre  fcJon 
les  m  cri  te  s  du  deflus  dit »  qui  cft  notable  hom- 
me &  vit  notablement  &  engrant  honneur  en 
noftre  ville  de  Dijon  entre  nos  bons  fubjez  les 
habitant  d'jcellc  ,  le  extollcr  8e  avancter  en 
honneur  perpétuel,  icelei»  (a  femme,  &  tous 
leurs  citfans  môles  Se  femelles  qui  d'eulx  fi>  ', 
ront  nez  en  loyal  mariage  ,  deicendans  de 
leurs  corps  avons  annohîi  &  annobliflons  ; 
pourveu  qu'ilferafienu  de  nous  payer  pour  ce 
préfent  armoblifl'ementou  a  noftre  Receveur 
des  finances  modérée*  pour  une  fois  a  l'arbi- 
trage Se  tauxarion  de  nos  amez  &  feaulx  les 
gens  de  nos  Comptes  à  Dijon.  Donné  en  nof- 
cre  ville  <T Arras  le  7.  jour  d'Octobre,  l'an 
1435.  Signé . . .  Sur  leReply ,  vif»  ,  exp édita , 
«C>  retrflrata  in  C mener  a  Comfotorum  ,  14.  die 
tnettfn  Janvaeii -,  *nne  Damimi  144).  Signé 
Rufli.  Les  Signatures  du  Dnc  &de  ftm  Sccre— 
Caire  font  rompues  &  le  Seau  été.  Chambre  des 
Comptes  de  Dijon. 
-fié toit  fils  naturel-de  Jean  de  Saulx  jChan- 

Tome  IL 


14 83«  *4 \t.fol.  n 

d  11  mourut  à  LUle  en  Flandres  le  13.  Sep- 
tembre i4«o.Sibile  Chcvrot  Dame  d'Aumône 
dePoligny  fut  (on  héritière  univerfellcCawf- 
iede  Bieguenin  Talttans  àe  I4«U  fol.  Jf. 

e  TX  avoit  1  jo.  francs  de  gages ,  *  f  o.  frantt 
pour  fes  habits ,  le  jour  de  S.  André.  Cemftm 
de  Mathieu  Regnault  de  m  }•  fol  107. 

/Lieutenant  du  Chancelier  au  Siège  d'Au- 
tun. Crmfte  de  Math  eu  Renault  de  j  49  f  fol.  7* 
g  II  affilia  au  Parlement  de  Beaunc  &  de 
S.  Laurent  de  1417.  aime  eomfte. 

A  a 


i  §  8        Etat  des  Officiers  &  Domeftiques 

—  Maître  Jean  Cotercau ,  Confeil-  mont  fur  Vingcnne  »  dit  Varetn* 


1er.  * 

Maître  Philibert  Royer,  Con- 
fciller.  b 

—  Maître  Jean  Abonncl ,  dit  le 
Gros,  Confeiller.  c 

Pierre  de  Longucil ,  Licentié 
en  Décret ,  Confeiller,  aux  gages 
de  too.  francs,  d 

Thibault,  Seigneur  de  Rouge- 
mont  &  de  Ruftiey ,  Ecuier  ,  Con- 
feiller. 

Bertrand  de  la  Broquiere,Con- 
feiller ,  premier  Ecuier  trenchant. 
Comftc  de  Mathieu  Regnault  de 
1435.  fil.  130. 

Meflire  Jean  de  Neufchaftcl» 
Seigneur  de  Vaulmarcoul ,  Che- 
valier >  Conseiller,  e 

Meflire  Guillaume  de  Saulx  > 
.Chevalier  ,  Confeiller. 


bon  ,  Chevalier  ,  Confeiller. 

Meflire  Antoine  de  la  Marche  ,. 
Chevalier  ,  Seigneur  de  Château- 
Rcgnault  ,  Confeiller.  /  Compte 
de  M.  Regntult  de  14J8.  fol.  83. 

Maître  Nicolas  Jaiil  »  Confeil. 
1er  du  Duc. 

Guillaume  d'Oyfclay  > Ecuier  y 
Confeiller. 

— Maître  Girard  Vyon  ,  Cône*,  k 
Jean  Régnier  »  Ecuier ,  Confeil- 
ler du  Duc.  $ 

Meflire  Jean  d'Occors ,  Cheva- 
lier ,  Seigneur  deTray  &:  de  Cor- 
beche ,  Confeiller.  Compte  de  M*» 
thieuKegntmit  de  1438./0/. 

R.  P.  en  Dieu  Frère  Pierre  Bre* 
not ,  Abbé  de  S.  Bénigne  de  Di- 
jon ,  Confeiller.  k 
—  Meflire  Pierre  de  Goux  ,  Chc- 


-  Meflire  François  de  la  Palu»  valier,  Confeiller.  /  Compte  de 
Seigneur  de  Montfbrt  &  de  Beau-  JeandeVtfen  de  1454.  fol>  70. 


«  Ilctoit  Médecin  du  Duc  ,  &  fut  annobli 
moyennant"  ioc.  franc».  Ctmftt  dt  Mtuhitn 
Rtgntult.  dt  14. u  /»/.  49. 

i  II  fut  annobli  avec  Guillemette  fa  femme 
par  lettres  patentes  données  à  Dijon  au  moisde 
février  1 41  r.  moyennant  fç.francs.oo/»/»*  dt 
àiiukiiu  Rtgnmult.  1411.  fei.  fi. 

t  II  étoit  Receveur  gênerai  de  toutes  les  fi- 
nances du  Doc.  Comptt  d»  Mathieu  Rtg»*»lt 
dt  iAiS.f'1.  38. 

d  IlétoicTreforier  de  PEglife  de  Beauvais 
%  Grand  Vicaire  d'Auxerre .-  il  fut  dans  b 
fuite  Evéque  d'Auxerre.  Compte  dt  r4*ihitu 
Rtgnttult  dt  14)  f.  /•/•  74.  Ctmftt  de  7e*» 
dtViftndt  i4ft./*'.  61. 

«  Il  étoit  fils  de  Thibault  de  Neufchaftcl- 

/  Il  étoit  fils  de  Meflire  Gnillaume  de  la 
Marche, Chevalier  Bailly  de  Châlon,&  de  Da- 
me Marie  d'Ayne  parente  de  Marguerite  de 
Flandres DucheiTe  de  Bourgogne,  Ayeulc  de 
M*  le  Duc  ,  étant  ladite  Marie  d'Ayne  extraite 
êc  defeenduc  du  fang  de  Flandres  fit  des  bâ- 
tards du  Comte  Louis  ,  ayeul  maternel  dudit 
Duc 

g  Ordonné  par  Tes  lettres  patentes  données 


à  Bruxellele  «.  Juin  1441.  Confeiller  &  Audi' 
trur  descaufes  d'Appeaulx.  Ctmftt  dt  Odttié 
Btdietdt  i44t./>/.  4<t. 

h  Greffier  des  Parlements  de  Beaune  8c  d« 
S.Laurent.  Il  avoit  epoufé  Jeanne  dclaPifli— 
ne  fille  &  feule  héritière  de  Vacelin  de  la  Pif* 
fine,  Bourgeois  de  Dijon.  Ctmftt  dt  ±Sm— 
rhitu  Rtfn*»lt  dt  ?4}8. fo\  4».  Charlocta 
Vion  fa  fille  époufa  Eihennc  Bcrbifci  Clerc 
Licentié  en  Loix  ;  le  Duc  lui  donna  en  confé- 
dération de  ce  mariage  300.  Uv.  Ctmftt  dt  f<«» 
vif  m  At  i44f.  Dans  un  compte  de  Odot 
le  Bediet  de  1446.  fol.  38.  il  eu  dit  Almgifler 
Girmrdut  Vien  obiit  Ftrifimt  ,J  dit  Contint  , 
undteimÀdit  Dtetmbrit  1446.  cire*  mtdism 
nodim  &  in  crtjlint  ftfmlms  in  cimifieri» 
Smntli  Inntctntii. 

i  Bailly  d'Auxerre.  Compte  de  Ai  tu  hit  m 
Regnault  de  1418./*/.  91. 

k  II  fut  envoyé  avec  Thibault  de  Rouge- 
mont  Ecuier  au  Concile  de  Balle ,  pour  affai- 
res importantes  du  Duc  de  Bourgogne,  JuilS 
Ict  1437*  Compte  de  Mathieu  Rtgnanlt  dm 
14J».  fil.  9t. 

J  U  fat  envoyé  arec  rEYcyie  de  Cnilou  & 


Digitized  by  CiOOgle 


<3e  Philippe^  dit  le  Bon 

—  Meflirc  Jean  de  Vienne  ,  Sci- 
gaeur  de  Roland  ,  Chevalier  , 
Confeillcr.  Compte  de  Louis  de 
Vifen  de  14.40.  fol.  3  p. 

Me/Tire  Charles  de  Vergy  .Sei- 
gneur d'Autrcy,Chevalier >  Coner. 
— •  Antoine  de  R.ochcbaron,Ecuier, 
Confeiller. 
—  Pierre  de  Vauldrey  ,  Ecuicr , 
Confeillcr.  * 

Humbert  de  Plaine ,  Confeil- 
ler gênerai  des  monnoyes.  Compte 
de  Jean  de  Vifen  de  1446.  fol.  86. 

Maître  Simon  le  Goux ,  Con- 
feiller. Compte  de  Jean  de  Vifen 
de  144.6.  fol.  in. 

Mc.  Girard  de  Plaine ,  Con".  b 

Maître  Etienne  Berbifcy ,  Clerc, 
Licentié  en  Loix  ,  Confeillcr.  c 
Compte  de  Ruguenin  de  Faletans 
de  14^0.  fol.  127. 

Maître  Jean  de  Vandencflc  f 


,  Duc  âc  Bourgogne.  189. 

Confeiller.  Compte  de  je*n  de  Vf 
fen  de  144$.  fol.  1  81. 

Meflîre  Jacques  de  Lalain>  Che- 
valier ,  Confeillcr. 

Meffire  Pierre  Varfth  ,  Cheva- 
lier »  Confeiller. 

Maître  Oudart  ChappereU  Con- 
feillcr, Maître  des  Rcqueftes. 

Jean  de  Clugny ,  Confeiller , 
Maître  des  Rcqueftes.  d  Compte  de 
Jean  de  Vif  en  de  145  $.fol.  r4j. 

Antoine  de  Vauldrey  ,  Con". 

Guillaume  de  Clugny,  Con". 
Mc.  des  Requelles.  Compte  de  Hu- 
gueninde  F  flétans  de  1 4  $  %.fol.\. 
-  Guillaume  de  Vauldrey >Ecuier, 
Seigneur  de  Corlaon,  Confeillcr. 

Maître  Etienne  de  Goux ,  Con- 
feiller, Maître  des  RcqueAcs  Se 
Avocat  Fil  cal  au  Baillagc  deChâ- 
lons.  e  Compte  de  HugncnindeF*  - 
le  tans  de  1464.  fol*  11 4. 


Robert  de  Saux,Doïen  delà  Chapelle  de  Di- 

rn  vers  le  Duc  de  Bourbon  pour  mettre  ordre 
ce  que  les  écorcheurs  n'entraflent  plus  en 
Bourgogne.  Il  fut  député  avec  Melfire  Antoine 
de  Rocnçbaron  Seigneur  de  Bcrzy,  par  M. 
Je  Duc  pour  fc  trouver  à  Sancerre  avec  fes 
Arabafl'adcurs  &  ceux  du  Roy  au  mois  de  May 
I461.  Compte  de  Hujutui»  de  FAletmns  Ht 
X+éi.  fol.  no- 

*  Gruicr  au  Comté  de  Bourgogne  fut  en- 
voyé à  Lanqres  le  10.  Février  1440.  vers  le  Roi, 
M.  le  Conèftablc ,  M.  Ic  Cancelicr  de  France 
9c  le  Grand  Confcil  du  Roy ,  par  M.  le  Mart- 
ial de  Bourgogne  &  Meilleurs  les  gens  du 
Confcil  &  des  Compte* ,  pour  plusieurs  grans 
affaires  touchant  M.  le  Duc ,  Tes  pais  ek  fubjex, 
9c  mêmcmentfurce  que  l'on  difoitquc  le  Roy 
avoit  intention  de  requefter  &  mettre  en  fa 
main  la  place  de  Champlite  qui  en  rien  ne 
lui  cft  fubjette,  mais  eft  nuetnent  du  Comté 
de  Bourgogne;  pour  favoir  s'il  é:oitvrai  que 
le  Roi  eût  l'intention  deflus  dit.  Compte  de 
Jean  dt  Vtten  de  1441.  fol.  91. 

b  Mairie  des  Recuieftes  de  rHôtet  :  il  fut 
Chef  du  Coafca  fie  Picûdcat  des  Parlements 


du  Duc  aux  gages  de  foc  livres,  i4î  4.  lt  avoiê 
époufé  Damejeannc  Baftierc  Dame  de  Maignf 
AirTbille.  Compte  de  fe*n  de  Vifen  de  1414* 
/«/.70  .Monfeigneiirle'DucevoyaaNoferay  > 
vers  M.  le  Prince  d'Orange,  Meflîre  Girard  de, 
Plaine,  Chevalier  Seigneur  de  Fiez  8c  de  Mai- 
gnyfur  Thille,Chef  duConfeil,  &  Prefi- 
dent  des  Parlements  de  Bourgogne,  &  Meflîre 
Philippe  Pot  Chevalier  Seigneur  de  la  Roche  » 
pour  le  fait  du  traité  de  mariage  de  Jehan  de 
Châlon  fils  de  M.  d'Argucl  Se  de  Damoifelle 
Louyfc  de  Ravcftain ,  afin  d'avoir  le  confen- 
tement  du  Prince  d'Orange.  Compte  de  Hu- 
gutnirt  di  Faletans  de  14M..  fol.  119. 

e  II  avoit  époufé  Charlote  Vyon ,  fille  de" 
Maiftre  Girard  Vyon  Confeillcr  Maiftre  de» 
Comptes. 

dll  avoit  époufé  Damoifelle  Huguette  Por- 
ter et,  petite  fille  de  Huguenot  de  Beze  :  il  fut 
envoyé  en  Ambaflade  verslc  Roy  au  mois  de 
Mars  145$.  où  étoient  déjà  (e  Chancelier  de 
Bourgogne  &  M.  de  Croy.  Compte  deJemn  d* 
Vife*  de  I4f<f,  fol.  91, 

e  II  fut  envoyé  à  Bruxelles  pour  l'appaife- 
mcot  4e  certains  débats  étant  jentre  le  Pro^ 

A  a  ii 


i^o        Etat  des  Officiers 

Guillaume  de  Poupct ,  Confeit- 
Ut.  a  Compte  de  Jean  de  Vife»d* 

Maître  Etienne  A  nmeniet,  Sei- 
gneur de  Voarourt  >  Confeiller 
&  Bailly  d'Aval  en  Comté./»  Prt- 
wi>r  Regifire  eetté^fol.  164. 

Maître  Jean  Vincent  ,  Confeil- 
1er,  Maître  des  Rcqueftcs.  Compte 
de  Jean  de  Vifen  de  145  1.  foK  5$. 
— -  Melfire  Jean  Joûart ,  Docteur  en 

Loix  &  en  Décret ,  Cotifeiller.  c 
— —  Michaut  de  Chaugy,  Cheva- 
lier, Confeiller.  i 

Maître  Pierre  l'EfvoIey,  Con- 
feiller. Compte  de  Je/en  de  Vifen 

cureurde  M.  le  Duc  d'une  part  8c  les  majeur 
Efcherins  Se  habitant  de  (a  ville  de  Dijon  d'au- 
tre, Juillet  x^Xtmftt  dt  jesnde  VtÇen  dt 
14  fo-  fil.  €6. 

a  II  croît  Receveur  général  de  toutes  les  &> 
nances  du  Duc  >  lequel  lui  donna  le  jour  de  lès 
nopees  onze-rafles  d'argent  à  pied,  gedron- 
■écs  verrées  aux  bords  &  aux  picds,pefants  cn- 
fcmble  30.  marcs  ,  j.  onces  >  achettées  14 f. 
ce  us  &  demie  d'or.  Cttmptt  dt  Hugutmn  de 
Tmlttdmidt  i4<j.  fol.  sot. 

è  En  H? 9.  il  étoit  Chef  du  Confeil  du  Duc 
'9t  Prclîdcnt  de  fes  Parlements  :  il  alla  au 
mois  de  Janvier  14*0.  avec  Philippe  de  Cour- 
celles  Seigneur  de  Ponllans,  Ecuier  Confeiller 
A  Bailly  de  Dijon,  à  Jonveile  à  cerraine  jour- 
née amiable  prifeavec  les  Officiers  du  Roy  de 
Sicile  pour  le  fait  de  S.  Loup  &  le  Fief  de  Pont 
à  Mouflon.  R.  P.  en  Dieu  Meflire  Jean  Joffroy 
Abbé  de  Luxeul,  et  noble  &  puiflant  Seigneur 
Thibault  de  Ncufchaftel  Seigneur  de  Blanmont 
Maréchal  de  Bourgogne,  fc  trouvèrent  auflî  en 
ladite  jpurnée.  Comptt  dt  J.  dt  Vifen  dt  14  n, 
ftL  x  9-  Il  eû  dit  dans  un  compte  de  Jean  de  Vi- 
fen de  i4f9-  fol*  79'  que  M'  Eftienne  Anne- 
nier  Pretidentdu  Confeil  Se  Parlements  de 
Bourgogne,  Philippe»  deCourcellcs  Seigneur 
de  Poltans  BiiiJy  de  Dijon ,  &  Maiftre  Mongin 
Contault  Secrétaire  de  M- le  Duc  &  Greffier 
de  fonConfcila  Dijon  furent  députez  par  lui 
pour  aller  àChitillon  fur  Seine  au  mois  d'Aouft 
i4f  1.  régler  les  limites  du  Duché  &  Comté  de 
Bourgogne  8c  le  Royaume  de  France .  avec 
Hùuctjcin  BaiUct  Jçbao 


&  Domeftiques 

<ki447./fl/.  114. 

Jean  Bourgeois  ,  Ecuier  >  Corn- 
fcillei.  e 

Maître  Jean  Pbmfat ,  Confeil- 
ler. f  Compte  de  Je  a*  de  Vifem  de 

Meffirc  Jacques  de  Vifth ,  Che- 
valier des  Comtes  de  S»  Martin 
Confeiller.  g  Compte  de  Jean  de 
Vifen  de  \^z,fol.  6\* 
—  Melfire  Simon  deLalaing,Cne- 


valier,  Seigneur  de  Montigny  ^ 
Confeiller.  Compte  de  Jean  de  Vi~. 
Un  de  14^5.  fol*  1. 
—  Jean  Mair-et ,  Ecuier  ,  Seigneur 
de  Chaflel-Rcgnault,  Confeiller.  ht 


miflaircs-d épurez  par It  Rojf.. 

c  En  14*4.  détoit  Chef  du  Confeîldu  Du* 
8c  Prefldent  de  fes  Parlements  i  outre  fes  ga- 
ges de  300.  francs  ,  il  avoir  100.  francs  de  pen— 
Son,  il  fut  envoyé  à  Befanconarcc  Jean  Vin- 
cent Confeiller ,  Jean  Cbappuis  ,  Jean  Ruf- 
fy  ,  Maîtres  des  Comptes, &  Mongin  Contante 
Greffier  du  Confeil,  où  M.  le  Maréchal  le» 
avoit  mandez  ,.qui  y  étoit  arrivé  avec  plufieur» 
Seigneurs  8t  gens  de  Trait ,  afin  d'être  pré- 
fens  à  la  paflâtion  des  traités,  affociations  8t 
convenances  que  les  Rcftcurs,  Gouverneur*  • 
&  habitans  delà  cité  de  Befançon  firent  avec 
M.  le  Duc,  parle  moyen  defquels  il  a  la  moi- 
tié en  plufîeurs  (b tu  mes  de  deniers  qui  fe  lè- 
vent audit  Bcfàncon  ,ta  nt  ès  Gabelles  que  ex- 
ploits de  JufHce,&  pour  mettre  en  bonne  nnioss 
&  accord  plufîeurs  de  bdite  ville  qui  avoient 
débat  les  uns  contre  les  autres ,  mimera ent  les 
gens  de  la  commune,  1  rencontre  des  Gou- 
verneurs. Compte  it  Je*»  dt  VïÇtn  dt  14  ji. 

d  Gruier  au  Bailliage  de  Dijon  ,  A  mois  & 
la  Montagn*:  il  étoit  Bailli  de  Maçon  ijfj. 
Ccmptt  dt  Umgutnin  dt  F*ltt»*t  dt  14*5. 

f°1'  ,  ... 

c  I!  ctoit  fils  d'Amé  Bourgeois  Seigneur  de 

Paffavant  en  Lorainc.  Ctmptt  dt  ]tmn  dt  ri; 

feu  de  i  +  fi./o/.  if. 

fil  étoit  Procureur  gênerai  au  Bailliage  d*A* 
mont  en  Comté. 

g  Dans  uo  compte  il  efl  appellé  Vifque. 

h  Noble  homme  Jean  Mairet ,  Ecuier ,  Sei- 
gneur dS  CJâiîl  Rcgnault  4  CoûXçilJçi  i\  fe 


ed  by  Googl 


cfe  Philippe,  dit  le  Bon , 

_  Jean  de  MauW,  Ecuicr ,  Con- 
feiiler. a  Compte  dejesnde  Vife* 
de 

—  Ambiart  de  Ncufvillc  *  Coeva* 
Mer,  Seigneur  de  Chavigny,  Goo- 
feiller.  y 

Maître  Pierre  Naulot ,  Clerc , 
Licencié  en  Loix ,  Confeiiler.  c 

—  Joffroy  de  Tboify ,  Seigneur  de 
Mcimurcs ,  Confeiiler.  d 

Maître  Jean  de  Salins ,  Confeil** 
1er.  Compte  de  Jean  de  Vife»  de 
14.46.  fol.  113. 

Meilire  Ferry  de  Clugny  , 
Dotteur  en  Loix  ôc  en  Décret , 
Confeiiler.  t 

Meflire  Philippe  Pot,  Cheva- 
lier ,  Confeiiler. 

Guillemot,  Chambelan ,  Con- 
feiiler./ 

Maître  Martin  Befancon  ,Con- 

Ic  T>tic&  fon  Gruicr  èsBailIiages  d' Anron,Mon- 
c«nïs  Ce  Charrolois  ,  Capitaine  du'Chaftcldu 
Riveau  dudit  Auttm ,  fift  faire  un  bouïevart  & 
plufieurs  antres  fortifications  audit  Chaftcl,  a 
la  porte  de  ladite  ville  , parle  moyen  defquels. 
ledit  Chaftcl  étoic  en  très  bonne  fortification  & 
défenfe,  tellement  qu'il  eft  maître  de  la  cité 
du  dit  Autun  ,  Se  par  le  moyen  d'icelui  ,  s'il 
étoit  bien  gardé  l'on  pouroit  de  legier  recou- 
vrer ladite  cité,  fi  elle  étoit  prifeou  occupée 
par  advcrûires ,  que  Dieu  ne  veuille.  Ctmftt 
dt  Jemn  de  Viftn  de  1444./*/. 

«  Gruicr  des  Bailliages  de  Dijon ,  Auxois 
*  la  Montagne  aux  gages  de  150.  francs,  il 
mourut  le  14.  Janvier  14**. 

IGruierès  Bailliages  d'Autun  >  Cbalonsft 
Cbarrolois  aux  gages  de  xoo.  francs. 

r  Avocat  du  Duc  au  Bailliage  d'Amont  en 
h  Comté,  Commiflairc  député  par  M.  le  Duc 
pour  les  difièrens  d'entre  l'Archevêque  de  Be- 
sancon &  les  Officiers  du  Doc,  comme  auffi 
en  l'aflcmbléc  tenue  à  Monrbcliard  contre  le 
Duc  d'Autriche.  Comftt  de  Jean  dt  Viftn  dt 
14/*./*/.  77. 

d  Bailli  d'Auxots  ,  M.  le  Duc  renvoya  en 
Ambaffade  iRome  avec  Meflire  Ferry  de  Clu- 
gny MSî-fl  fyt  aulfi  envoyé  vers  le  Roy  de 
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fciller  ,  Receveur  de  Beaune.  g 
Guyot  du  Champ , Confeiiler.  h 
Maître  Jean  Ëfperonnot  mitkt 
du  Chemin  ,  Confeiiler,  Compte 
de  Odot  U  Btdiet  de  14*4.  fol.  63. 

Meflire  Amé  Rabutin,  Cheva- 
lier ,  Confeiiler,. Seigneur  d'Epi r y. 

Nicolas  Fourncret  ,  Confeiiler, 
Compte  de  Huguen'tn  de  Faletaas 
de  1464.  fol.  141. 

Meflire  François  Surienne,  dit 
TArragenois,  Seigneur  de  Pify  , 
Chevalier  ,  Confeiiler. 
_  Médire  Guillaume  de  S.  Sci- 
gne  »  Confeiiler.  Compte  dt  Je»» 
de  Vife»  de  m ±î fol.  ioî> 

Meflire  Pierre  de  Vinaulx,Che^ 
Tilicr ,  Confeiiler. 

Maître  Thomas  Penaflct ,  Con- 
feiiler. Compte  de  Guillaume  Ch*r~ 
notde  1460. 

Sicile.  Ctmftt  de  Tes»  dt  Kiftto  dt  14 r«. 

Jtl.  il. 

t  M.  le  Duc  Penvoya  en  Ambaflatie  vers  it 
Pape.  M.  le  Duc  deClcve»  Se  Ferry  de  Clugny 
Confeiiler  &  Maître  des  Requêtes  de  l'Hotef 
du  Duc  furent  envoyer  à  Mantouë  vers  le  Pa- 
pe Pie  fécond ,  pour  délibérer  des  moyens  de 
faire  la  guère  au  Turc>  &  pour  faire  obeùTancc 
audit  Pape  parfêfdits  AmbalTadeurs.  Les  frai* 
de  ladite  ambaflade  furent  îùpportcz  par  lee  - 
Ecclefiaftic]ues  du  Duché  8t  Comté  de  Bous- 
gogne  ,  excepté  l'Abbé  de  Clugny  fit  fet>  - 
membres.  Compte  d'une  mnnie  fini ffunt  le  3oi 
Septembre  1460.  Il  fut  Chancelier  de  la  Toi- 
fi>n  d'or  par  lettres  du  tf.  Septembre  147& 
Compte  de  Je*n  dt  Viftn  de  1477.  ftl.  79»- 
Compte  dt   Hngntnin  dt  Falttans  de  14^0»  - 
fol.  M- 

/  Chitelaîn  de  Chenofîre.  Ctmftt  de  Je** 
de  Viftn  de  14*7.  fol.  79. 

t  II  avoît  époufé  en  premières  nopee*' 
Jchanne  fille  de  Guillaume  Camus  Bourgeois  ■ 
de  Beaune. 

h  Receveur  gênerai  de  toutes  les  finance** 
du  Duc-  Comftt  dt  Mttgntnin  dtïtlttaat  d*. 
14^8. 


i^L       Etat  des  Officiers 

— Noble  homme  Jean  Vignier  , 
Ecuier ,  Confeillcr  ,  *  aux  gages 
de  ico.  francs ,  par  lettres  don- 
nées à  Bruxelles  le  7.  Octobre 
1459.  Compte  de  Hugtunin  de  Fa~ 
le  tans  de  14^9.  fol.  90. 

Maître  Guillaume  de  Vande- 
ncûc  ,  Licentic  en  Loix ,  ConieiU 
icr.£ 

Maître  Jean  le  Lièvre  ,  Licen- 
tic en  Loix  ,  Confeillcr.  Compte  de 
Huguentn  de  F  aie  tan  s  de  1 46p. 
fol.  117. 

—  Meflire  Walcran  de  Soiflbns  , 
Chevalier ,  Seigneur  de  Moreul , 
Confeillcr.  c  Compte  de  Huguenm 
de  Faltsans  de  14*0. /a/.  1  30. 

  Le  Seigneur  de  Crevccœur  * 

Confeiller, Chambelan.  Compte  de 
■iean  de  Vïfen  de  i+y6.fol.  5  %. 
— -  Maître  Jean  Poftcl ,  Maître  des 
'  Requeftes  de  l'Hôtel,  Confciller. 

Compte  de  Hnguenin  de  Faletans 
dt  1460.  fol.  1  30. 

—  Maître  Jean  Chapuis,  Con«'.  d 
Maître  Andrieu  Faftonnel  , 

Confeillcr.  Compte  de  Huguentn 
de  Faletans  de  1460.  fol.  130. 

«Il mourut  en  146t.  il  fut  envoyé  par  M. 
le  Duc  vers  M.  Ic Dauphin  pour  affaires  fecre- 
tt%.  Compte  de  Jtsnde  Vifendt  J4I6.  fol.  jt. 
Comfte  de  Huguentn  de  F»let*ns  de  14*1. 

h  Meilleurs  du  Grand  Confeil  de  Bourgo- 
gne l'envoyèrent  ver*  Meilleurs  du  Grand 
Çonfcil  du  Duc  en  Flandres ,  pour  répondre 
aux  rations  des  Députez  de  très-Reverend 
Pere  en  Dieu  l'Archevêque  de  Bcfançon  s 
a  caulè  des  différents  étans  pour  la  Juridic- 
tion temporelle  de  Monfc;gneur  le  Duc ,  &  la 
Juridiction  fpiritucllc  du  dit  Archevêque  au 
Comté  de  Bourgogne  &  terres  d'outre  Saonc. 
11  étoit  Avocat  Fifcal  au  Bailliage  de  Dijon. 
/  Compte  de  t.»gu*nïn  dt  F*lei*nt  dei^9. 

fil.  109. 

,  Bailly  d'Amient. 

à  11  fut  nommé  Commiflaire  par  M.  le 


&  Domeftique* 

Maître  Aubert  de  Eelvoîr ,  Li- 
cemie'  en  Loix  ,  Confeillcr.  e 

Meflire  Girard  de  Vurry  »  Doc* 
teuren  LoixÔc  en  Décret  »  Con- 
fciUer ,  &  Maître  des  Requeftes 
de  l'Hôtel.  Compte  de  Hugueni» 
de  Faletans  de  146 1 . 

Meflirc  Guillaume  le  Jofnc,Scî- 
gneur  de  Contay,  Chevalier,  Con- 
ieillcr.  / 

—  Claude  de Toulongcon  ,  Can- 
ieiller.^ 

Triftan  deToulongeon,  Con**". 
.  Maître  Jean  de  Chaurey  ,  Li- 
centié  en  Loix  »  Confeiller.  Comp* 
te  Huguentn  de  Faletans  de  146t. 
fil.  %z\. 

Humbert  dcLureul,  Seigneur 
du  Bourg  S.  Chriftophle ,  Cheva- 
lier, Confeiller. 

Maître  Jean  Joly ,  Liccntié  en 
Loix,Confeillcr.  Compte  de  Hugue- 
ntn de  Faletans  de  1 4  6  % .  fol.  139* 
Mefllre  Guillaume  Raolin,  Sei- 
gneur d'Oncourt&  de  Rifley,Chc- 
valiér,  Confeiller.  h 

Maître  Hugues  Noblct ,  Licen- 
tié  en  Loix  ,  Confeiller.  /* 

]  Duc  avec  Guillaume  de  Vendcneflê ,  Cot~ 
lcillor,pour  demander  un  emprunt  de  deniers 
pour  M.  le  Comte  de  Charrolois ,  pour  cor*- 
'  vertir  es  frais  de  ion  armée  au  mois  d'Aouft 
14^5.  Compte  de  Guillaume  Chtrnot  dt  14*5-, 
t  Lieutenant  General  du  Bailly  d'Amonc 
au  Comte.  Compte  de  Huguentn  de  F*let*na 

de   14/:  i. 

/Jean  le  Jofne,  Cardinal,  étoit  fils  de  ce 
Guillaume. 

g  1U  étoient  frères.  Groier  des  BaiHagcs  de 
Dijon ,  Auxois  &  la  Montagne  ,  par  lettre* 
patentes  données  au  ChafteJ  de  Huy  au  Liège 
le 6.  Décembre  H67.  aux  gages  de  it>.  francs» 
h  II  étoit  fils  de  MeUîre  Nicolas  Kaolin  » 
Chancelier.  Compte  de  huguenin  de  Fslttnn* 
de  i4«t./W  9| 
«Lieutenant  du  Bailly  de  Dijon,  empe©* 
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-Chrefticnde  Digoinne,  Chc-      Maître  Henry  Bouchet ,  Licen- 


valier  ,  Confeiller* 

Pierre  Mariot ,  Confeiller.  s 
Compte  de  Httguenin  de  Isletans 
de  1459. 

Maître  Jacques  Brotechoux  > 
Licentié  en  Loix  ,  Confeiller. 


tié  en  Loix ,  Confeiller ,  Lieute- 
nant du  Bailly  d'Aval  en  Comté,  c 
Maître  Jean  Pontcvillcrs ,  Li- 
centié en  Loix  fit  en  Décret  * 
Confeiller.  d 

Meflire  Jean  ,  Seigneur  de  Rupt 


Compte  de  Hugaenin  de  FaleUns   &  d'Otricourt ,  Chevalier,  Con». 


de  1464.  fol.  13$. 

Regnault  d'Aubenton  ,  Con- 
feiller. Compte  dndit  d'Aubenton 
de  1465. 
Maître  Pierre  le  Carbonnier.  b 
Me/lire  Baudouin,  Bâtard  de 


Meflire  Claude  de  Montagu > 
Seigneur  de  Couches,  Chevalier , 
Confeiller. 

Henry  de  Neufchaftel  ,  *  Sei- 
gneur d'Hericourt ,  Confeiller. 

Maître  Germain  Trouve  ,  Con- 
feiller e 


Bourgogne ,  Chevalier  ,  Con*r. 

'Procureur  General  du  Confeîl. 

—  Maître  GirartVyon ,  Procureur  Dijon./  Compte  de  Mathieu  .Ré- 
générai de  la  Chambre  du  Con-  gnault  de  143  \.  fol,  3  3. 
Jfcil  de  Dijon.  1412.  Maître  Pierre  l'Éfvolcy ,  Procu- 
Maître Guillaume  Bourrelier,  reur General  du  CoufciH  Dijon. 
Procureur  gênerai  du  Confcil  de 

Greffier  du  ConfeiL 

--Maître  Jean  Gros,  Greffier  de  la  Chambre  du  Confeil  à  Dijon. 


eh  a  les  exécutions  que  le  Prevoft  de  Chan- 
mont  vouloir  faire  fur  les  habitant  de  Varcn- 
nes  proche  Tbil  Chaftel ,  prétendant  être  de 
France ,  fit  non  Duché  de  Bourgogne.  Comftt 
dt  Hvg'-'tni»  dt  FalttAnt  de  14*1.  fil.  ijo. 

m  Maître  General  des  Monnoics  de  Bour- 
gogne aux  gages  de  10?.  francs.  Un  compte 
j'appelle  Mairot.  11  fut  annobli  par  lettres  de 
M-  le  Duc  données  à  Dijon  le  1.  Aouft  1443. 
40.  francs,  mon  noie  royale  pour  la  Finance. 

i  Receveur  General  de  Bourgogne),  & 
Maître  des  Comptes  à  Lille  ,  par  lettres  du 
Duc  données  à  Bruxelles  le  17.  Février  1464. 
Comftt  dudit  Carbonnier. 

e  Annobli  par  lettres  du  Duc  données  à 
Bruxelles  au  mois  de  Juillet  146a.  to,  liv. 
eftevenans  de  finances. 

d  Mcfljcurs  du  Confeil  fir  des  Comptes 
l'envoyèrent  à Langrcs  au  mois  de  Mars  1464* 
pour  s'informer  (ecretement  fie  diferctement 
que  faire  fe  pourroit ,  quel  bruit  il  étoit  & 
que  l'on  dilôit  de  l'entrée  qu'avoit  fait  Pierre 


deChoify  auChaftel  fit  Place  deFouvens ,  fil 
auffi  pour  feavoir  fi  les  Officiers  de  R.  P, 
l'Evéque  de  Langres  étoient  allé  vers  le  Roy, 
ou  à  Paris  pour  obtenir  ptovifion  fur  ce  fujet. 
La  Fortcrclle  de  Fouvens  fut  furprifè  par 
Pierre  de  Choify  fur  Dame  Marguerite  de  II 
Rochcguyon  ,  laquelle  fut  après  menée  a  Bc- 
fànçon ,  où  elle  fut  priée  par  les  Officier»  de 
M.  le  Duc  de  ne  faire  aolcun  brait  de  ladite 

frrifc  ,  ni  aulcune  pourfuitte  que  pardevanc 
edit  Duc  fie  fes  Officiers,  Comptg  de  Titm 
le  Ctriemier  dt  1  j«4»  fol,  100  ioj. 

1 11  envoya  exprès  d'Auxerre  à  Dijon  don*» 
nor  advis  à  Mcficigncurs  du  Confcil  fie  des 
Comptes  de  la  victoire  que  Monfcigneur  lé 
Comte  do  Charrolois  avoit  eue  à  rencontre 
dé*  fes  adverfaires  devant  Montlcry  le  16.  Jutf- 
let  i4*y.  Comftt  de  RtgnMult  AJiubtnton 
dt  I4«T. 

f\\  étoi*  au/fi  de  la  Chambre  du  Confcil 
de  Dole,  aux  gages  de  100.  liv.  par  lettres 
patente»  donnée*  à  Arras  le  4.  Oâobrc  1435.. 
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Compte  de  AÎAtbit*  Reg»**lt  de  Mongol  Contautt?  Greffier  4s 
14*9»  f°l*  Confeilà  Dijon,  s.  Reg+fol.  45. 

Maître  Girtrt  Margotet  •  <Gre£-      Maître  Girart  Sappcl ,  Gr< 
fier  du  Conseil  à  Dijon.  Second  daConfcil,  2.  Keg.foU  Ho. 
Regifire  foL  6z. 

Huiffiers  dt*  Confeil. 
§uatre  Hmfftert  de  U  Chambre  du  ConfeîL 
Maîtres  des  Requefies. 

Maître  "Nicolas  Raolin ,  Maître  Mtthie*  Regnault,  1 41 

des  Requeftes  de  l'Hôtel.  *  — Maître  Jean  dcTcrrant ,  Maître 

Me.  Guillaume  le  Changcur,Me.  desRcqucftes  de  l'Hôtel ,  g  aVoit 

desRcqueftesderHôtel.ftw*pfi<fc  100.  francs  de  gages.  Compte  de 

Guy  Guillebuat de  142C./0/.  5  8.  £  Jg*n  Fraignot  de  1424.  foi.  ix$* 

Maître  Jean  le  Mercier  »  Maître  de  M.  Regnault  de  143$.  foi*  7  4» 
des  Requeftes.  e                      \\~~Maitre  Pierre  Brandi n,  Maître 

Maître  Raoul  le  Maire,  Maître  des  Requeftes  de  l'Hôtel,  h 

des  Requeftes.  d  Compte  de  Guy  Maître  Jean  Fruyn  Maître  d& 

Guillcb*ut  de  1410.  foi.  $  8.  Requeftes  de  l'Hôtel,  s 

Maître  Thierry  le  Roy ,  Maître  Maître  Antoine  de  Noyers,Maî» 

des  Requeftes.  e  tre  des  Requeftes  de  l'Hôtel,  k 

Maître  Jean  Raolin, Confeiller,  -Maître  Pierre  de  Goux  ,  Maître 

Maître  des  Requeftes.  /  Compte  de  des  Requeftes  de  l'Hère!.  /  Compte 


•  H  étoit  Maître  des  Requeftes  de  ÎHÔtc! 
des  le  mois  de  Juin  1419*  11  fut  de  nouveau 
pourvu  de  fa  Charge  par  lettres  du  M>  Jan- 
vier 1411.  en  considération  de  Tes  grans  fens, 
prudence,  habileté  &  fuffi  Tance,  aux  gages  de 
j.  francs  par  jour  ,  excepté  quand  U  feroit 
I  Paris  ou  iHec  eft  fon  Hoftel ,  9c  demeurant , 
an?  ce  penfion  de  1000.  francs.  Compte  deJtaa 
Jrnif.net  dt  14*1.  ftl.  sot* 

è  Fils  de  Millot  le  Changeur  de  Beaune. 
r  U  fut  envoyé  en  Aœbail'adc  avec  Mc/Trrc 
Jean  de  Rye,  Chevalier  ,  Seigneur  de  Sau- 
bertter  vers  le  Duc  le  la  Ducbeflc  de  Savoyc, 
pour  lec  prier  que  Charles  qui  fc  difoit  Daul- 
phin  «  fon  formel  ennemi ,  accompagné  de 
3000.  harnois  de  jambes  n'euft  païTage  par 
fes  pays  de  Brefle  &  Savoyc  ,  pour  endom- 
mager &  détruire  les  pays  de  Bourgogne  , 
Maconoit  &  Charrofoia,  r*.  Janvier  14*9. 
Ctmpte  de  Jeun  Fr*ignôt  1419- 

d  M.  le  Duc  Tenvoya  a  Liège  pour  faire 
en  l'Evêché  dudit  Liège  tEvéque  de  Ter- 
louer.nc.  Compte  dt  Cuj  (Juiilcl *%t dt  1419- 

g  JLUlIy  de  Lcn*.  Ctmptt  d»  G*j  GmtiU- 


6  mut  de  1411.  foL  7Î. 

/  Nicolas  KoUn  ,  fon  frère ,  Chancelier  * 
fur  fon  héritier  par  bénéfice  d'inventaire» 
Compte  de  Mathieu  Keputnlt  de  1419.  f»L  <4« 

gl\  fut  annobly  lui  &  Tes,  frères  moyennant 
100.  francs  ,  taxez  par  Mefficuri  des  Comp- 
tes, 14*7.  Cemptt  d»  J*t»  Mêijftm  dt  14x7» 

M  *+•  „ 

h  II  eft  dit  dans  un  compte  de  Jean  PuccIIe 
de  143*.  que  le  Duc  par  lettres  patente» 
données  à  Gand  le  ia.  Janvier  14)1*  rerient 
fon  Corueillcr  &  Maître  des  Requcflcs  de  £»a 
Hôtel  ,  Maître  Pierre  Brandin  ,  nepveu  ger- 
main de  R.  P.  en  Dieu  l'Evéque  de  Tour- 
nay  ,  aux  gagea  de  deux  francs  par  jour  qu'il 
ferviroit  audit  office  ,  &  300.  francs  de  pen- 
fion que  ledit  Evéque  avoit  de  M-  le  Duc. 

i  U  ctoit  Doyen  de  l'Eglife  de  Befançotu 
Compte  de  Mttkiett  Refntmit  de  r+«V«  /*/.  74. 

k  II  étoit  Archidiacre  d'Aaitstn.  Il  fat  en- 
voyé au  mois  d'Avril  14] a.  vers  le  Duc  de 
Savoye  pour  affaires  trcs-importanicv  Compta 
de  Mathieu  RegnMmlt  dt  14)1. 

i  11  fut  caroyc  en  A*»baHade  avec  Jea» 

Maître 
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ie  T.  de  Vtfen  de  1 447.  fol.  116.  en  Loix  &  en  Décret ,  Maître  des 

'  Maître  Girard  de  Plaine,  Mai-  Requeftcs  de  l'Hôtel.  Compte  de 

tre  des  Requeftcs  de  l'Hôtel.  Comp-  Huguenin  de  F *l  et  ans  ie  1461; 

te  de  h  de  Vtfende  i449.fol.ns.  fol.  4*. 

Maître  Oudart  Chappercl,Maî-  Maître  Jean  de  Ncufvilrctte , 
tre  des  Requeftcs.  Compte  de  Je  a»  Maître  des  Requeftcs  de  l'Hôtel,  c 
de  Vif  en  de  145O./0/.  60.  Maître  Etienne  de  Goux ,  Mai- 
Maître  Jean  Vincent,  Maître  tre  des  Requeftcs.  i 
des  Requcftes  de  l'Hôtel.  Compte  Maître  Claude  Roichette,  Maî- 
ie  Je*»  de  V ifen  de  1 45 1.  fil.  5  6.  tre  des  Requcftes  de  l'Hôtel,  e 

Maître  Pierre  Baudot,  Maître  Maître  Jean  Bouflaut,  Liccntié 

des  Requeftcs.  Compte  de  Jean  en  Décret  &  Bachelier  en  Loix  f 

de  Vif  en  de  1452.  fol.  61.  Maître  des  Rcqueûes  de  l'Hô- 

Maître  Jean  de  Clugny ,  Maître  tel  du  Duc./ 

des  Requeftcs  ordinaire  de  l'Hôtel.  Maître  Guy  Gelinier,  Maître 

*  Compte  de  Huguenin  de  Faletans  des  Requcftes.  g 

de  I4y8.  Maître  Guy  Armenier >  Maître 

Me/Tire  Ferry  de  Clugny,  Doc-  des  Requcftes. 

teur  en  Loix  6c  en  Décret ,  Mai-  Maître  Jean  de  la  Kaitulle  , 

tre  des  Requcftes  de  l'Hôtel,  b  Maître  des  Requcftes. 

mime  compte.  Maître  Jacques  de  la  Templcn- 

Guillaumcde  Clugny,  Maître  ne,  Maître  des  Requcftes. 

des  Requeftcs  de  l'Hôtel.  Compte  Maître  Philippe  de  Nantcrre , 

de  Huguenin  de  F*let*ns  <fc  1 4  5  8 .  Maître  des  Requcftes. 

Maître  Jean  Poftcl ,  Maître  des  Maître  Guillaume  de  Vande- 

Rcqueftcs  de  l'Hôtel.  Compte  de  hefle  ,  Maître  des  Requcftes.  b 

Huguenin  de  F*let*ns  de  1460.  Maître  Jean  Poupct,  Maître  des 

Médire  Girard  Vurry ,  Do&eur  Requcftes. 


d'Auby  &  Jean  de  Molcfmes  vers  le  Roy. 
Ctmptt  ii  Jeun  dt  Viftn  1449.  H  fut  envoyé 
en  Ambaflade  avec  PEvéque  de  Chàlons  & 
le  Seigneur  de  Cbarny  vers  le  Roy  ,  tou- 
chant les  défôrdres  des  gens  de  guerre  faits 
à  Crevant.  Ctmptt  dt  Jtnn  Viftn  1447.  /•/. 
j}o  &dt  1447.  ftL  i%9 

»  II  fut  envoyé  en  Atnbaflade  vers  le  Roy. 
MaM  14  j  f .  Il  etott  fils  de  Henry  de  Clugny  , 
Seigneur  de  Conforgien ,  Conseiller  &  Avo- 
cat Fifcal  ès  Bailliages  d'Oftun  &  de  Montce- 
nis ,  &  dePerrenette  CoHot>  Ledit  Jean  étoit 


Pape.  Ctmftt  dt  GuiUattmi  Charnttdt  n<jZ 
e  Chanoine  de  la  fainte  Chapelle  du  Palait 
à  Paris,  folltciteur  des  caufes  du  Duc  en  la 
Cour  de  Parlement  à  Paris,  aux  gages  de 
ioo-  francs  par  an-  Ctmftt  dt  Umgutnin  dt 
Fslrtans  dt  14*1.  ftl.  fJ. 

d  Avocat  Fifcal  du  Due  au  Bailliage  de 
Châlons  ,  &  Juge  du  Charrolois.  Ctmftt  do 
Huguenin  dt  V/tletsns  dt  14*4.  ftl.  114. 
«  Gouverneur  de  la  Chancderie.  Ctmftt  dé 

Jt*n  Pucellc  de  14)1. 

/Gouverneur  de  la  Chanceler  ie.  Compte 


au/fi  Avpcat  Fifcal  défaits  Bailliages.  Il  avoit  î  dt  Gmillnumt  Cbsrntt  dt  14c  r 
un  frère  qui  s'appclloit  Huguec  de  Clugny.  I    g  II  avoit  toc.  francs  de  penfion.  Ctmftt 
Compte  dt  Guillaume  Chmmtt  dt  I4f  j.Cwn/t.-  \  dt  Jrsn  Vrnifnot  dt  1419.  ftl.  ?r. 
it  dt  Jt*n  dt  Viftn  d*  Mf<5.  ftl  91.  |     h  II  poitoit  d'or  a  quatre  pals  de  gueule  K 

k  M.  le  Duc  l'envoya  en  ambaflade  TCrt  Je  |  cheyroa  d'argent  brochant  fur  le  tout. 

Tome  II.  B  b 
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— -  Maître  Antoine  Raolin,  Maître 
des  Requeftes. 

-r-  Maître  Jean  Jacquclin  ,  Maître 
des  Requeftes.  n 

Maître  Jean  Joiïard ,  Maître  des 
Rcqueftes. 

Maître  Guy  Margueron>  Maî- 
tre des  Rcqueftes* 

Maître  Pierre  Clémence,  Maî- 


&  Domelîique* 

tre  des  Requeftes.  b 

Maître  Jacques  Jacquelin,  \À± 
centié  en  Loix,  Maître  des  Ro 
queftes. 

Maître  Jean  George  >  Licentiet 
en  Loix  &  en  Décret,  Maître  des 
Requeftes. 

Maître  Jean  Simon  >  Maître  des 
Requeftes.. 


Secretaires  du  Duc, 

f  Maître  Quentin  Mcnart,Secrc-  etetaire  du  Due.  / 
taire,  c  Maître  Guillaume  Gent ,  Secret- 
Maître  Thomas  Boueflèau ,  Se-  taire.  Compte  de  J tan  Ftaignot  de 
cretaire  du  Duc.  d  Compte  de  Ms-  1419)0/.  j  49. 
thieu  Regnault  de  î+yà.  fol.  41-      Maître  Pierre  Macé, Secrétaire. 
.  Maître  Guillaume  le  Bois,  Se-  g  Compte  de  G»y  Guillebaud  de 
cretaire  du  Duc.  e                      14 1 9.  fol,  47. 

Maître  Jean  de  Saulx  >  Sccre-    «..Maître  Jean  de  Gand ,  Secré- 
taire. Compte  de  Je*»  Aloijfo»  do  taire,  h  Compte  de  Guy  Gutllcbtuà 
1410.  foL  18.  1420.  f>l.  58. 
Maître  Baudes  des  Bordes,  Se-  /Mc  Jean  Scguinat ,  Secrétaire.  * 


a  Tl  fut  Gouverneur  de  la  Chancelerie.  Le 
Duc  I'annoblit  par  lettres  patentes  données  a 
jjutun,  Juillet  1448.  moyennant  la  Tomme 
«e  f  o.  liv.  Tournois. 

i  M.  le  Duc  l'annobCt  pour  la  fomrne  de 
XX).  lir.  monnoye  royale ,  par  lettres  données 
a  Bruxelles  au  mois  de  Décembre  146?. 

e  II  fut  enroyé  à  Rome  ea  ambafiade  pour 
la  pourfuitc  de  la  caufe  matrimoniale  qui 
pendoit  en 4a  Cour  de  Rome  entre  M.  le  Duc 
«le  Brabant  fit  Dame  Jacque  de  Bavière.  Comp- 
te de  MmibitH  Regnmm.!  le  14x8./*/.  nj.  Il 
é<oit  de  Flav'igny.  Le  Duc  l'envoya  en 
en  ambafiade  devers  le  Pape  Eugène  III. 
II  fut  Prevoft  de  S.  Orner  ,  enfuite  Arche- 
vêque de  Befançon  ,  a  la  recommandation 
du  Duc.  Il  mourut  le  18.  Septembre  146a. 
Compte  de        de  Viftn  de  14?-».  fil.  1 i«. 

■rfUl'étoit  dès  le  ao.  Septembre  t4'8.  H 
étoit  Audiencier  du  Duc.  Il  fut  auflS  Garde 
des  Chartres  du  Duc ,  par  lettres  données  a 
Malines  le  20.  Oôobre  1430.  Il  mourut  à 
Dijonlc  a*.  Octobre  1448. 

fil  l'étoit  au  fil  de  b  Duchefie.  Compte  de 
JtmnFrsJgmot  di  141  *./#/.  i4f 


les  diligences  &  pourfuites  que  le  Duc  Jearf • 
avoit  fait  pour  mettre  fus  le  bien  public  dtt' 
Royaume  »  lefquek  il  envoya  a  Madame  Ia.- 
Duchcfié  &  à  fon  Confeil.  Compte  de  Jetm 
Freignot  141$.  fil. 

g  II  avoit  100.  francs  par  an.  Un  compte  de 
Guy  GuUlcbaud  de  141*.  fit.  47-  l'appelle 
Pierre  Marc. 

h  II  alla  avec  plufieurs  Confèillers  au  mois  ■ 
de  Juin  14x1.  en  la  Ville  8c  Comté  de  Na- 
mur ,  prendre  poflefOon  d'icelle  au  nom  du- 
dit  Duc  »  fit  recevoir  le  ferment  de  ceux 
des  trois  Etats  dudit  pays  ,  par  lequel  (èloa 
le  Traité  fait  par  ledit  Duc  avec  le  Comte 
de  Naraui ,  ils  promirent  de  recevoir  en  Sei- 
gneur ledit  Duc ,  ou  fes  hoirs  &  wccefleurs» 
Comtes  fit  Comteffes  de  Flandres  après  le 
trépas  dudit  Comte  de  Namur.  Compte  d* 
Gmy  Gmitebmud  de  1411  fiLéf. 

i  II  dépofa  delà  mort  du  Duc  Jean  &  du 
maléfice  d'icelle  par  devant  Etienne  des  Soye* 
fit  Simon  Martin ,  Clercs ,  Notaires  Apoftoli- 
qnes  fit  Impériaux ,  demeurant  à  Dijon.  Il  cft 
dit  dans  un  compte  qu'il  fut  retenu  Secrétaire 
du  Duc,  par  lettres  du  1.  Octobre  hxï.  non- 
fUfajr*  pluiçurs  Mémoire*,  concernant  1  obfta«  foo  ordonnance  de  rçduâiott  d« 
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Maître  Regnault  Joudricr  ,  Se-  c  Premier  Regijlre  cotté  f  fol  1 8  z . 

«retaire  &  Solliciteur  des  affaires  Maître  Simon  le  Fournicr ,  Sc- 

4u  Duc  à  Paris,  a  Compte  de  Jean  cretairc.  d 

Frai gnot  de  1^4.  fol.  134*  Maître  Louis  Dormeflcnt,  Se- 

Maitre  Jean  Carbonnier,  Se-  cretairc.  Compte  de  Mathieu  Re~ 

cretairc  du  Duc.  Compte  de  Je  Mit  gnault  de  1436.  fol.  140. 

Fraignot  de  1424.  fol.  188.  y  Maître  Iean  de  Molefmes,  Sc- 
Maître  Antoine  Gaudri  ,  Se-  cretairc.  e  Compte  de  Jean  de  Vi- 

cretairc.  Compte  de  Jean  Fraignot  fen  de  145  6./*/.  51. 

1426 foL  120.  Maître  Mongîn  (  Dominique  ) 

y  Maître  Guy  Serrurier  *  Secre-  Contaut,  Secrétaire./ 

taire,  b  ^  Maître  Pierre  Tondeur,  Secrc- 

Maitrc  Lancelot  Savarre ,  Se-  taire.  Compte  de  Huguenin  de  Fa- 

cretaire.  Compte  de  Mathieu  Re-  letans  de  14.6t. 


gnault  de  14»  l.  fol,  1  20. 

Maître  Jean  Humbert ,  Secre- 


/Maîtrc  Gauthier  de  ïaMandrc, 
Secrétaire.  Compte  de  Jean  deVi* 


Uitc.  Compte  de  Mathieu Regnault  Jende  1433./*/.  8o- 


de  143»./*/.  $r. 
^Maître  Jean  de  Tronçon,  Se- 
crétaire. Compte  de  Mathieu  Re- 
gnault de  143  3.  foL  3. 
Maître  Jean  Hibcrt ,  Secrétaire. 


Maître  Jean  Margueron,  Secré- 
taire, g 

^•Maître  Nicolas  le  Bourguignon , 
Secrétaire,  h  t.  Regijlre  fol.  3  2. 
Maître  Jean  de  Maubeuge  ,  Se- 


«ombre  de  Secrétaires  à  cinq,  en  conitdera-  \  te  de  Mathieu  Regnault  do  14)1./»/.  r8 


xion  de  fa  longue  prifon  a  Bourges ,  après  la 
mort  du  Duc  Jean.  II  avoit  xoo.  liv.  de  pen- 
fîon  par  an.  Compte  de  Jean  Ftaignot  Je 
J410./W.  11J.  &  1411  fêl.  \or„  M.  le  Duc 
envoya  a  Rouen  au  mois  de  Juin  141».  Mai- 
ne Jean  Scguinat  ,  fon  Secrétaire  ,  pour 
fommcT  le  Duc  Charles  de  Bonrbon,  de  par 
lui  &  Madame  b  Duchcflede  Bourgogne,  fa 
mère ,  par  Maîtres  Jean  de  Vado,  &  Guillau- 
me le  Cras ,  Notaires  Apoftoliqucs  &  Impé- 
riaux ,  d'accomplir  le  mariage  ,  pourparle  & 
traité  entre  Madcmoifetle  Agnès  de  Bourgo- 
gne, feeur  dudit  Duc  de  Bourgogne»  en  de- 
dans la  S.  Reray,  audit  an  142t.  Cernée  de 
Guy  Guilltbauâ  de  1411./»/.  ^ 

0  Solliciteur  des  affaires  du  Duc  au  Parle- 
ment de  Paris,  aux  gages  de  xoo.  francs. 

b  Chantre  de  l'Eglifc  de  Mafcon  &  de  la 
Chapelle  de  Dijon.  Compte  de  Mathieu  Re- 
gnault  de  1418.  fol.  ty. 

e  II  étoit  Greffier  de  la  Toîfon  d'or  ,  aux 
gages  de  150.  francs,  &  fo.  francs  pour  fes 
fiabits  le  jour  de  S.  André.  Compte  de  Ma- 
thieu Regnault  de  14$$.  fol.  iot. 


r  M.  le  Duc  l'envoya  en  Normandie  vert 
le  Roy.  Compte  de  Jtam  de  Vifen  de  t4<o.  O* 
14 fi.  Il  fut  encore  envoyé  à  MonSour  vers 
le  Prince  d'Orange  pour  retirer  de  lui  le 
contrôle  des  feux  par  lui  impofés  de  deux 
francs  par  feu  ,  d'un  ayde  oftroyé  par  les 
Nobles  du  Comté  de  Bourgogne  &  terre* 
d'outtre  Saône ,  pour  le  voyage  que  le  Duc 
avoit  fait  publier  qu'il  voukw  faire  contre  le 
Turc.  Compte  Je  Jean  de  Vifcn  d.  nM.fot.?  u 
f  II  fut  envoyé  avec  Louys  Vifên  ,  Con- 
(ciller  Maître  des  Comptes,  par  Mcflîeurs  du 
Confcil  vers  M.  le  Maréchal  de  Bourgogne  à 
Grey  ,  pour  le  fait  de  i'AiTemblée  des  No* 
blcs  du  Comté  de  Bourgogne  &  pays  d'outre 
Saône ,  faite  audit  Grey  ,  8c  auparavant  à' 
Dole  &  à  Salins ,  à  caufe  de  40.  f  par  feu  que 
mondit  Seigneur  le  Duc  demandoic  Compte 
de  Je**  de  Viftn  d;  ne*  fol.  84. 

g  II  avoit  époufë  Jeanne  RammuauL  Le 
Duc  tint  fur  les  fonts  de  Battefme  fon  en- 
fant, &  donna  fix  taûes  d'argent  pefanca 
cinq  marcs  audit  enfant.  , 
h  II  avoit  époufé  Marguerite  Bouffeaul,  fille 


d  Maître  de  la  Chambre  aux  deniers.  Comp-    de  Jean  Bouffeaul,  frète  de  feu  Girard  BouX- 

Bbij 
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cretaire.  Second  Regijlrefol.  4s.  Maître  Guillaume  Poulot,  Se* 

/Maître  Jean  Milet,  Secrétaire.*  cretaire. 

/  Me  Pierre  Millet ,  Secrétaire.  <  Maître  Geoffroy  d'Oftende ,  Sc-r 

Maître  lean  Sappcl. Secrétaire,  b  cretaire* 

Maître  Jean  Gros ,  Secrétaire,  c  Maître  Laurent  des  Bordes,  Se> 

Maître  Guillaume  Vignicr,  Se-  cictaire. 

cretaire.  d  Mc  Laurent  le  Bar ,  Secrétaire* 

Maîtr  c  Michel  GarnierjSccre-  Maître  George  de  Marc,  Sc- 

tairc.  e  cretaire. 

Maître  Guillaume  Boiûerant ,  /Me  Jean  Chappuis,  Secrétaire.. 

Confeillcr ,  Secrétaire,  f  Me  Pierre  Varnicr  ,.  Secrétaire. 

Me  Jean  de  Saulx ,  Secrétaire.  Maître  Driïe  d'Efchenon ,  Se-r 

Maître  Guillaume  Bourrelier  >  cretaire. 

Secrétaire  g  Mc  Pierre  Chreûicn,Sccretaire~ 

Maître  Etienne  Lombart ,  Se-  ^Maître  N.  Porte,  Secrétaire, 

cretaire.  Maître  Humbert  le  Watier,  Se- 

Maître  Etienne  le  Goux ,  Se-  cretaire.  Compte  de  Huguenin  de- 

cretaire.  FAleians  de  1462.  fol%  1*6. 

(Terc  des  Secrétaires  du  Duc. 

CONSEIL   DE   G  VERRE. 

- 

FI  N  AN  C  E  S. 
Confeildes  Finances. 
Ce  Confeil  fut  érigé  par  M.  le  Duc  en  141  y  . 
Mbnfcigneur  le  Comte  de  Fri-  gneur  de  Santés ,  Confeiller. 
bourg ,  Confciller  des  finances.         Le  Seigneur  de  Crcvecœur  *. 
Le  Seigneur  de  Croy ,  Con«.  Confeillcr. 
Le  Seigneur  de  Ternant,  Cone'.      Philibert  Andrenet ,  Confciller.- 
Le  Seigneur  de  DunkerkcCon-      Jean  de  Homes ,  Confeillcr. 
feiller.  Quentin  Menart ,  Prévoit  de  S» 

Mefljre  Hiie  de  Lannoy  ,  Sei-  Orner  ,  Confeiller. 


feaol  8c  de  Philibert  Bouffeaul.  Corn f  te  de 
J.tsm  Gir*rd  de  l*nly  de  1 4(0. 

s  Ils  étoieot  frères*  Second  RegiftrefeL  78. 

b  M.  le  Duc ,  par  fes  lettres  patentes  don- 
née* à  Paris  le  -7.  Septembre  14*  }.  lui  don- 
na un  office  de  Clerc  &  Auditeur  en  lâ  Cham- 
bre des  Comptes  à  Dijon  ,  en  conlîderation 
de  plulieurs  lervices  à  lui  rendus  mefmement 
en  l'office  de  Greffier  de  la  Chambre  de  Ton 
Confeil  à  Dijon.  Second  Regifire  ftU  n0. 

#Audiçflcier  duDuc,  1.  J^/W,  j/x.  xj+, 


l 


d  Trélbrier  des  guerres  de  France.  Le  Duc 
le  fit  Chaftelain  de  Lanthcnay.  le  x6-  Octo- 
bre 1413. 

e  Le  Duc  lui  donna  S.  Seine  fur  Vingenne 
pour  en  jouir  fa  vie  durant*  Compte  dt  M*~ 
tbitu  RfgttMult  d*  i4jf./à/.  fï. 

/D  étoit  d'Autun.  Compte  de  Jenn  FuceUo> 
de  1416. 

i  Procureur  generg  d_ç  U  Chanbie  d»  - 
Comi  Dijon, 
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Je  Philippe ,  dit  le  Bon ,  Duc  de  Bourgogne.  1 9* 

Outre  ces  Conieillcrs  ,  les  Intendans  des  finances ,  le  Maître  de  la 
Chambre  aux  deniers ,  l'Argentier,  les  Receveurs gcneraux,lcTreforicr 
de  la  guerre  &ic  Contrôleur  des  finances  avoient  entrée  audit  Confcil. 
Intendants  des  Finances ,  ou  Gouverneurs  Généraux. 

Meffire  Jean  de  Preûy ,  Chcva-  ^ Guy  Guillebaut,Confeillcr>Trc~ 
lier ,  Seigneur  de  Maifgny ,  Gou-  forier  ,  Gouverneur  gênerai  des  fi- 
verneur  gênerai  de  toutes  les  fi-  nances,  Gouverneur  gênerai  de  la 
nances  de  Bourgogne,  *  dépenfe  ordinaire  &  extraordinai- 

Jean  de  Noident  r  Confeiller ,   re  du  Duc  jfJean  Rigolet  e'toit  fon  / 
h  Treforicr  &  Gouverneur  gênerai  Secrétaire.  Premier  Regijlre  cotte i 
des  finances. i.Reg.cotté\fol.  146.  fol.  14. 

Madré  de  U  Chambre  aux  deniers, 

Jean  de  Laifcotte.  Simon  le  Fournier.  d 
-  Mahict  Regnault.  N^Richart  Juif,  e  Compte  de  Ma- 
il Jean  Merlettc.  Compte  de  Ma'  thieu  Regnault  de  143,8./*/.  4c*. 
thieu  Regnault  de  14}  5.) W.  58. 

Ils  ont  exercé  cette  charge  l'un  après  l'autre. 
Argentier, 

Atahiet  Regnault. 

Clerc  de  t Argentier.* 
Receveurs  Généraux, 


Jean  Fraignot,Coner,  Receveur  de  Vifen  de  Vannée  1 43  yfoL 

gcneral  de  toutes  les  finances, par  1.  Reg,  eotté  t fol,  1 9 1 . 

lettres  données  à  Troy es  1  a  .  Avril  /Jean  Abonel ,  dit  le  Gros,Con* 

1420.  i.Regifire  cxttti\fol.  146.  feiiler ,  Receveur  général.  fComp* 

*  Guy  Guillebaud ,  Confeiller  ,  te  de  Mathieu  Regnault  de  143  5* 

Receveur  gênerai.  Compte  dudit  fol.  $  8.  Compte  de  Jean  de  Vifen 

Guillehaud  1 44  9 .fol.  1 .  Compte  de  si*  1 4  3 }  .fol.  80. 

Regnault  de  Thoify  de  14.19.  ^Jean  de  Vifen  :  il  avort  500; 

Mathieu  Regnault ,  Confeiller  >  francs  de  gages,  g  Compte  de  Jean 

Receveur  gênerai.  Compte  de  Jean  de  Vifen  de  14  56.  fol.  69. 

m  II  aroit  été  Gouverneur  gênerai  de»  Fi- 
nances du  Royaume. 

è  II  étoit  de  Langres.  H  fut  retenu  Chape- 
lain de  S.  Scigne,  par  lettres  patentes  données 
le  at.  Octobre  1410.  1  Reg.  totti\f»l.  146. 

t  H  étoit  Tréforier  de  Tordre  de  u  Toifon 
isTor- ,  &  aroit  en  cette  qualité  1  fo.  francs 
«le  gages  8c  50.  francs  pour  Tes  habits  le  jour 
«le  S.  André:  Comft*  d»  AUtbitu  ***JM«/f 


«I  H  étoit  Secrétaire  du  Duc.  Comftt  de 
Mathie*  Rtgn*»lt  de  14  j  f .  /*/.  5  S. 
e  II  époufa  une  Macheco  de  Dijon. 
/Le  Duc  lui  donna  un  office  de  Maître  dé» 
Comptes  a  Lille.  Corn  f  te  de  Psfyuier  Hen- 
njmrt  de  1417.  fol.  1. 

g  Un  compte  de  Pafquier  Hennyart  dé 
1437»  fol  x.  dit  que  Jean  de  Vifên  fut  pour- 
voit de  l'office  de  Receveur  gcneral  de  toutes"  • 
,lçf  finances  du  Duc  parla  promotion  de Jcaa« 
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Guillaume  de  Poupet.  a  Compte      Rober  t  de  la  Bouvrie. 
Je  Jean  de  Vif  en  de  14  5 1.  fit.  1 .  Gilbert  de  Ruples. 

^  Louis  de  Vifcn ,  Receveur  ge-      Hugues  de Faictans.  t.  Regijhe 
lierai,  au  lieu  de  Mathieu  Re-  fol.  132. 
gnault.  Compte  de  Ondot  le  Bediet      Pierre  le  Carbon  nier ,  Rcce- 
de  14  3 8. /<»/.  1.  veur  général,  c 

Martin  Corville.  Compte  de  Rjt*      Jean  Droiïet ,  Receveur  gene~ 
gnault  d  Aubenton  de  145  s*  ral  des  finances  en  Bourgogne  • 

Richart  Juif.  Charrolois  &  Mafconnois  ,  par 

Guiot  du  Champ,  h  Second  Re-  lettres  patentes  données  à  Ullcle 
giflrefol.%9.  *o.  Janvier  1466.*. Rcg.foLif  1. 

Trcfîrier  des  Guerres. 
Contrôleur  gênerai  des  Finances. 

Guillaume  le  Muet ,  Contrôleur  gênerai  des  finances.  Compte  &c 
Jean  de  Vifcn  de  141 2.  fol.  3  6. 

Receveur  de  t  Epargne. 
Simon  Philibert  %  Receveur  de  l'Epargne  du  Duc. 

Garde  de  l'épargne* 
s  Maître  Gauthier  de  la  Mandrc,  Garde  de  l'Epargne  du  Duc.  *• 
'  Regijlrefol.61. 

Maître  General  des  Monnoies  du  Duché. 
Jean  de  Noident ,  Maître  ge-  très  patentes  données  à  Montbar 
neral  des  monnoies.  à  le  24.  Juillet  1 42  2 .  aux  gages  de 

Maître  Etienne  de  Sens ,  Maî-  j 00.  francs  &  autres  profits  ac- 
tre  gênerai  des  monnoies ,  par  let-   cou  dura e's.  r.  Reg.  cette  t 

Abonnel,  dit  le  Gros,  en  an  office  de  Maître  t  Meffirc  Jean  de  Thoulonjon ,  Marefchaux  de? 
«tes  Comptes  à  Lille  Bourgogne  >  mais  qu'ayant  été  «ontrainft  à 


m  II  étoit  Maître  d'Hôtel  du  Duc  >  lequel 
lui  donna  te  jour  de  les  nopees  onie  tafles 
d'argent  àpicd,godronnées,  v  été  es  aux  bords 
&  aux  pieds  »  nefanrs  30.  marcs ,  5.  onces 
achettées  14J.  ecus  &  demi,  d'or. 

t  Lettres  patentes  données  à  Bruxelles  le 
jo.  Mars  I4<8.  fervant  de  déclaration  de  la 
noblcffe  de  Guiot  du  Champ  ,  Receveur  gê- 
nerai de  toutes  les  finances  de  Monfcigneur 
le  Duc  ,  par  lefquellcs  lettres  il  cft  expofé 
que  Coitain  du  Champ  étoit  jadis  Maître  Ve- 
neur du  Duc  Eudes  de  Bourgogne  t  Gau- 
thier du  Champ,  fils  dudit  Coitain,  Jean  du 
Champ ,  dit  Coftain  >  ayeul  de  Etienne  du 
Cha  mp  ,  pere  dudit  Guiot ,  Tes  prédeceffeurs 
ayant  toujours  vefeu  noblement,  &  mefmc- 
snent  ledit  Etienne  fervî  aux  armées  de  la 
Compagnie  du  Seigneur  de  Cottcbrune  ,  de 


qu'ayant 

caufe  des  guerres  de  quitter  fa  maifon  dit 
Champ ,  quoi  qu'environnée  d'eau ,  &  fê  reti- 
rer à  Beaune,  le  Maire  &  Echevins  l'avoient 
voulu  écrire  en  leur  papier  des  Aides  ,  ce 
qu'il  auroit  empêché  :  mais  craignant  que  ce- 
la portoh  préjudice  a  Tes  enfans ,  de  lui  ledit 
Guiot ,  Monfeigncnr  lai  avoit  accordé  lettres 
de  noblcflc ,  pour  en  jouir  &  Tes  enfans  Oc 
pofterité ,  privilèges  ,  franchifes  &  libertés. 
Regiftrécs  en  la  Chambre  des  Comptes  le  17. 
Avril, après  Pafques  14$?.  1.  Jtegiftrt  fol.  jj» 
e  Maître  Je*  Comptes  a  Lille  ,  par  lettre» 
patentes  données  a  Bruxelles  le  17.  Février 
1464.  fol.  Ml. 

d  Confeiller  ,  Receveur  général  des  Finan- 
ces ,  enfuit  e  Gouverneur  général  défaites  Fi- 
nances. 
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Je  Philippe,  dit  le  Bon,  Duc  de  Bourgogne.  iox 

Jean  de  Plaine,  Confeillcr,Maî-  Pierre  Marriot  ,  Confeiller  , 
tre  gênerai  des  monnoics.  *  i.  Maître  gênerai  des  monnoics,  par 
Reg,  cotte  t  fol.  194.  lettres  données  à  Bruxelles  le  4. 

Humbert de  Plaine  »  Maître  gc-  Janvier  1459*  Compte  de  Hugue- 
lierai  des  monnoies.  h  Compte  de  pin  de  Ftletans  de  1459.^0/.  66* 
M*tkic»Regn*ult  demo.fol.iy   Second  Regijlre  foL  107. 
Ils  ont  exercé  cette  charge  l'un  après  l'autre. 
SENECHAL  DE.  BQVRGQGN6. 

Mcflîre  Jean  de  Vergy  ,  Sel-  s  Compte  de  Mathieu  Reymult  de 
gneur  de  Fouvans  &  de  Vignory.   14 1 Z.fil.  73. 

U  eft  à  remarquer  que  la  charge  de  Sénéchal  étoit  héréditaire  danshr 
maifon  de  Vergy ,  &  qu'ils  percevoient  tous  les  ans  en  qualité  de  Sé- 
néchaux la  fommede  zoo.  francs  fut  les  marcs  de  Dijon.  J'ai  fait  voie 
dans  la  Maifon  de  Philippe  le  Hardy  les  droits  du  Sénéchal. 

JMARECHAVX  DE  VOVRGOGNE. 

Mcflîre  Jean,  Seigneur  de  Cot-  Avril  après  Pâques  1410.  Compte 
tebrune  ,  Chevalier  ,  Confeiller  »  de  Jean  Frsignot  de  1420.  fol.j&% 
Chambelan,  d  tait  Maréchal  par   Premier  Rcçiftre  cottéffol.  148. 
feu  le  Duc  de  Bourgogne ,  fut  ^Meflire  Jean  de  Toulongeon  ey 
confirmé  dans  ladite  charge  de  Seigneur  de  Scnccey  ,  Chevalier  , 
Maréchal  de  Bourgogne  par  le  Duc  Confeiller ,  Chambelan ,  fait  Ma- 
Philippc ,  dit  le  Bon,  par  lertres  réchal  de  Bourgogne,  après  le  de- 
patentes  données  à  Troycs  le  9.   ces  de  Mcflire  Jean  ,  Seigneur  de 

mes  mis  fus  pour  réflfterau  Daulpbin  qui  avoir, 
pris  plusieurs  places  au  Mafconnois  &  au 
Charrolois  ,  il  y  cil  dit  que  Mcflire  Jean -,  Sei- 
gneur de  Cottcbrune  >  Chevalier,  Maréchal 
de  Bourgogne  ,  a  voit  avec  lui  un  Chevalier 
Banncrct,  un  Chevalier  Bachelier ,  un  Eeuier 
Bannerct,  115  autres Ecuiers  ,  45.  hommes 
de  trait  &  une  Tiompette.  Compte  de  Je*m 
Fruignet  four  ï 'mnnit  1410. 

r  Q  cl  rapporté  dans  un  compte  de  fa 
Chambre  de  Bourgogne  de  Jean  Fraignot  de 
1423.  fol.  zi  6.  que  le  Duc  envoya  au  mois 
d'Octobre  14*3.  Mcflire  Jehan ,  Seigneur  de  ' 
Toulongeon  &  de  Senecey ,  Maréchal  de 
Bourgogne»  &  les  Seigneurs  de  S.  Amour  , 
Mcfluc  Guillaume  d'Andclot ,  Jehan  de  Bou- 
hain ,  Antoine  de  Cbaftillon ,  Antoine  de  la 
Marche,  le  Comte  de  Joingny  ,  Meflirc  Ré- 
gnier Pot ,  de  Coulchcs  ,  de  Thil ,  Meflire  > 
Pierre  de  Beftromont,  de  Commarrien ,  le 
Bailly  de  Troye  ,  Meflire  Antoine  de  Tou- 
longeon ,  de  Bouh'gnietix ,  Chandea  ,  le  Bail- 
ly de  Charrolois,  le  Bailly  d'Amont,  Jehan 
de  Vaulbufîn,  Ecuier,  Capitaine  de  Noyers» 
§t  Pçrrenot  Graflet  Ecuier ,  pour  faire  lever 


.  «  II  fut  annobli  par  lettres  de  M.  le  Duc , 
'données  a  Dijon  au  mois  de  Juin  141?. 
moyennant  fo.  francs  taxes  par  Mcflicurs  des 
Comptes.  Compte  de  Je*»  deVife»dt  14,-  6. 
fêl.  jo. 

b  II  étoit  fils  de  Jean  de  Plaine.  Compte 
de  *?<<•»  de  Vifcn  de  1446.  fol.  8<C.  U  cfloit 
JMaitre  aux  deniers  de  la  chambre  de  Mada- 
me laDucheflc.  Comjt  dt  GuilUume  Chsr- 
not  de  1448. 

e  Un  compte  de  143  J.  dit  que  la  Chambre 
'des  Comptes  fit  défenfe  de  lui  payer  les  zoo. 
liv-  qu'il  percevoir  en  qualité  de  Sénéchal  , 
à  moins  qu'il  ne  mift  dans  fes  quittances  qu'il 
tient  laditcScncchauflée  en  fief  dcMonfeigncur 
ic  Duc.  Selon  un  compte  de  Jean  de  Ville- 
cefley  de  1434.  il  étoit  Capitaine  gênerai  de 
Bourgogne ,  &  Chef  de  la  guerre  pour  M.  le 
Duc.  Iiafliegea  Grancey  pendant  les  mois  de 
M*y  >  Juin  ,  Juillet  8c  Aouft  1434.  Compte  de 
hf*t>.ir*  Regutult  de  t^tt.fol.  64.  Il  avoit 
epoufé  Marguerite  deRocheguion ,  Dame  de 
Fouvens.  Compte  de  Pierre  le  Csrùonnitr  de 

X4<T. 

d  Dans  un  payement  de  plufieurs  geos  d'aj" 
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acx        Etat  cles  Officiers  &  Domeftîqucj 

Cottebrunc,  par  lettres  datées  du  cey.  Il  mourut  le  9.  Juillet  1417. 

21.  Février  14*1.  &  fut  mis  en  Un  autre  compte  de  MathieuRe- 

"poffcflîon  de  ladite  charge  par  Mon-  gnault  dit  qu'il  mourut  le  10. 

fe;gneur  le  Chancelier  le  1  y.  Avril  Juillet.  Compte  de  Je  an  Fr*ignot 

fuivant  :  outre  fes  gages  ordinal-  de  1 423.  fol,  107.  Compte  dumé» 

res  de  200.  francs  il  avoit  g.  me  de  1425.  fol.  122. 

francs  par  jour >  lorfqu'il  vacquoit  --Meflire  Antoine  de  Thoulon- 

aux  affaires  du  Duc.  Il  avoitépou-  geon  ,  Seigneur  de  Travcs  de  la 

fe  Dame  Katherine  de  RofllUon ,  Baftie  ,  a  fut  fait  Maréchal  de 

Dame  de  Toulongcon  &  de  Sene-  Bourgogne  ,  par  lettres  de  Mou- 


le fiege  devant  la  ville  de  Crevant.  Dans  un 
autre  compte  il  eft  dit  que  Médire  Jehan ,  Sei- 
gneur de  Toulongcon  ,  Maréchal  Je  Bourgo- 
gne, 8c  Maitre  Etienne  Armenicr  ,  Conteil- 
ler  du  Duc ,  traitèrent  avec  le  Duc  de  Savoye, 
«l'une  abftinence  de  guerre  pour  les  pays  8c 
fiibjcts  du  Lyoonois ,  Bourbonnois ,  Foretz  , 
Beaujolois  ,  de  la  partie  adverfe  de  M.  le  Duc 
«le  Bourgogne»  d'une  part,  &  fes  pays  d'autre, 
lefquelles  abftinences  lurent  prolongées  dès 
Noël  141  y.  jufqu'au  mois  de  May  fuivant. 
M.  de  Toulongcon  ,  félon  un  compte  ,  alla 
fvec  Meflire  Jacques  de  Courtiambles ,  Sei- 
gneur de  Commarrien  &  Maître  Richart  de 
Chancey,  Confeillcr,au  mois  de  Mars  mx£- 
à  Genève  vers  Je  Duc  de  Savoye ,  où  étoit 
le  Comte  de  Riche  mont,  &  autres  Seigneurs 
de  la  part  du  Daulphin  ,  pour  trouver  quel- 
ques moyens  d'abftinences  de  guerre.  Un 
compte  de  JeanFraignot  14x3.  folio  no.  dit 
que  Médire  Jean  de  Toulongcon  fut  pris  au 
mois  d'Août  1413  par  ceulx  tenans  le  parti 
du  Daulphin  devant  le  Chaftel  de  la  Budiere 
au  Mafconnois;  8c  folio  163.  d'un  compte  de 
141J.  le  Duc  donna  7000.  écus  d'or  à  Mef- 
Irre  Jean  ,  Seigneur  de  Toulongcon  8c  de 
Senecey ,  fon  Maréchal  ,  par  lettres  données 
à  Lille  le  17.  Avril  1415.cn  considération  qail 
fût  pris  prifonnier  8c  traité  en  grand  dureté  , 
'9c  mifere  ;  tellement  que  pour  éviter  la  def- 
trudion  de  fa  perfonne  8c  fortir  de  leurs 
nains ,  il  fe  mit  à  rançon  de  14000-  écos.  Dans 
mi  compte  de  Jean  Pucctle  H  eft  dit  que  le  _ 
Vcndredy  47.  Aouft  1423.  nobles  Seigneurs  | 

4.  de  Toulongcon  ,  Maréchal  de  Bourgo- 
gne ,  8c  Meflires  Hugues  du  Bois ,  Cheva- 
lier ,  Bailiy  de  Charrolois  furent  deflaits  avec 
leurs  gens ,  8c  pris  prifonniers  devant  la  Buf- 
fiere. 

«  Il  eft  dit  dans  un  compte  de  Mathieu 
Regnauk  de  14K.  8c  fol.  49.  que  M.  de  Tou- 
Jcngecn  ,  Maréchal  de  Bourgogne  ,  Meflire 


Jacques  de  Courtiambles ,  Seigneur  de  Coa*s 
marrien  ,  8c  Maître  Richard  de  Chance/  * 
Confcillcr  de  M.  le  Duc  ,  &  fécond  Prcfi- 
dent  en  fa  Chambre  du  Confeil ,  allèrent  an 
mois  de  Mars  14x6".  à  Genève,  vers  le  Duc 
de  Savoye ,  où  étoit  le  Comte  de  Richemone 
&  autres  Seigneurs  de  la  part  du  Dauphin  , 
pour  trouver  quelques  moyens  d'abftinences 
de  Guerre.  Il  eft  rapporté  dans  un  Regiftre 
de  la  Chambre  de  Bourgogne  cotté  t  fol. 
19 x.  ce  qui  fuit  :  Monfeig^ncur  le  Duc  ,  par  les 
lettres  parentes  données  a  Bruges  le  ix.  Aouft 
14*7-  a  retenu  Meflire  Antoine  de  Toulon* 
geon  ,  Seigneur  de  Travcs  ,  fon  Maréchal  , 
en  lui  donnant  pouvoir  ,  authoritc  8c  efpecial 
mandement  dudit  office  ,  tenir ,  exercer ,  * 
deJTcrvir  Se  faire  bien  8c  deument  toutes  ebo» 
fes  appartenant  audit  office ,  aux  gages,  droits 
prérogatives ,  proffits ,  8t  émolumens  accoof- 
fume*  tant  qu'il  plaira  à  mondit  Seigneur 
duquel  office  ledit  Seig^         de  Travcs  a 
ledit  jour  fait  (e  ferment  es  mains  de  mondit 
Seigneur ,  comme  il  eft  contenu  efdites  let- 
tres. Uim ,  mondit  Seigneur  ,  par  fes  antre» 
lettres  données  audit  lieu  de  Bruges  ledit  1». 
Aouft  14x7.  a  ordonné  audit  Meflire  Anthoi— 
ne  de  Toulongcon  l'office  de  Capitaine  d'Atv 
gilly  avec  fa  demourance,  pour  tenir  foa 
cftat  en  icelui  Chaftel ,  en  lui  donnant  pou- 
voir dudit  office  de  Cappitainerie ,  exercer  8c 
defl'ervir  ,  ou  faire  exercer  par  perfonne  à  ce 
ydoine  8c  fouffilânt  aux  gages  ,  droits,  prof- 
fis,  &  émolumens  accoutumés,  duquel  offi- 
ce il  a  fait  le  ferment  ès  mains  de  Monfci- 
gneur  qui  l'en  a  mis  en  pofletfion  8c  fai/inev 
ltrm ,  mondit  Seigneur  ,  par  fes  autres  lettrée 
données  audit  lieu  de  Bruges  ledit  ix.  Aouft 
i4x-r.  a  ordonné  8c  député  ledit  Meflire  An- 
thoine  de  Toulongcon  ,  fon  Maréchal  >  Ca- 
pitaine 8c  gênerai  Gardien  de  fes  Duché  Se 
Comté  de  Bourgogne ,  8c  de  Charrolois ,  9c 
des  tcflbrs  &  eaclarcmcos  d'iceulx  ,  en  lui 

feigneur 
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3e  Philippe ,  dit  le  Bon  ;  Duc  de  Bourgogne;   lo  j 

Ycigneur  le  Duc  données  à  Bruges  Dame  de  Digoinc  &  de  Clcficy  : 

le  ii.  Août  1417-  &  Gouver-  il  mourut  le  29.  de  Septembre 

ncur  gênerai  des  pays  de  Bourgo-  1432.  à  une  heure  après  midy. 

gne  &  de  Charrolois ,  il  avoit  Compte  de  Mathieu  Re ensuit  de 

epoufe  Katherine  de  Bourbon  ,  1427. fol.  n»&de  1 3  34./*/.3  5. 


donnant  pouvoir  &'authorité  de  mettre  fus , 
fie  affcmbfcr  toutes  &  quantes  fois  que  bon  & 
expédient  lui  femblera ,  &  que  le  cas  le  re- 
querra y  foit  en  cas  d'éminent  péril  ou  autre- 
ment lcsféatilx  ,  vaffaulx  &  fubjets  de  mon  dit 
Seigneur ,  Se  touttes  manières  de  gens  d'ar- 
mes &  de  trait  en  tel  nombre  qu'il  fera  nc- 
ceflaire  ;  iceulx  conduire ,  mener,  ordonner  , 
fit  eftablir  ès  bonnes  Villes  &  Chafteaulx  , 
Eortcreflcs  >  lieux  &  places  où  befoin  fera 
pour  la.  feurté  &  deffenfe  des  pays  de  mondit 
Seigneur ,  de  leur  ordonner ,  tauxer  &  faire 
payer  par  l'advis  des  gens  du  Confeil  &  des 
Comptes  de  mondit  Seigneur  ,  foldées  &  ga- 
ges raisonnablement  pour  le  temps  qu'ils  fer- 
viront ,  de  faire  faire  emparemens ,  fortifica- 
tions &  ouvrages  neceffaires  cfdites  bonnes 
•  Villes  ,  Chafteaulx  ic  Fortereffes  ,  de  les  fai- 
re garnir  &  pourveoir  de  «ivres ,  trait ,  artil- 
lerie ,  canons ,  poudres  &  autres  habillemens 
pour  la  provision  &  deffenfe  d'iceulx  ,  comme 
plus  iplain  ce  te  autres  chofes  font  contenues 
cfdirtes  lettres.  Un  compte  nous  apprend  que 
Meffire  Anthoine  de  Toulonjon  fut  commis 
au  Gouvernement  de  la  Maréchauffée  de 
Bourgogne  par  la  prife  de  Jehan  de  Toulon- 
jon devant  le  Chaiteau  de  la  Buffiére.  On  con- 
noit  par  un  compte  de  la  Chambre  de  Bour- 
gogne ,  que  les  alliances  du  Comté  de  Bour- 
gogne avec  le  Comté  de  Ferrcttes  &  pays 
d'Auxay  furent  renouvellccs  par  M.  le  Maré- 
chal de  Toulonjon ,  &  Mcffirc  Jacques  de  Vil— 
krs-la-Faye,  Chevalier,  Confeillcr ,  Chambc- 
lan  au  mois  de  Février  1417*  Selon  un  comp- 
te de  Jean  Pucelle  »  Meffire  Antoine  de  Tou- 
lonjon fift  publier  un  Mandement  en  tous  les 
Bailliages  de  Bourgogne  pour  aiTembler  tous 
les  Nobles  te  gens  de  guerre,  leur  ordonnant 
de  venir  le  joindre  à  Chaftillon  fur  Seine  le 
*8.  Juillet  1419.  pour  s'oppofer  au  Dauphin 
qui  vouloit  fe  faire  couronner  à  Reims.  Le 
xi.  jour  de  Janvier  1419.  en  la  Chambre  des 
Comptes  au  grand  Burel  d'icclle ,  où  étoient 
affemblcs  pour  plufieurs  grans  affaires  tou- 
chant Monfeigneur  &  la  confervation  de  fes 
pays  de  Bourgogne  ,  Meffire  Anthoine  de 
Thoulonjon  ,  Seigneur  de  Traves  ,  Maréchal 
de  Bourgogne,  Révérend  Pere en  Dieu  l'Ab- 
bey  de  S.  Seigne,  les  Seigneurs  de  laRoiche 

Tome  îl% 


te  de  Villarnoul ,  Meffire  Guy  Armenicr  ; 
premier  Prèfident ,  Maitre  Jean  Peluchot  « 
fécond  Prèfident,  le  Bailly  de  Bar-lûr-Scine  » 
le  Bailly  de  Dijon  ,  Mailtres  Guy  Gclinicr  , 
Claude  Rochette  ,  Jehan  Pcrricr  ,  les  gens 
des  Comptes  &  le  Receveur  gênerai  de  Bour- 
gogne ,  a  cfié  délibéré  que  à  Monfeigneur  le 
Maréchal  feroient  baillés  par  ledit  Receveur 
gênerai  de  Bourgogne  ,  la  fomme  de  800. 
francs  pour  le  payement  de  fbixantc  hommes 
d'armes  fie  trente  hommes  de  trait  qu'il  au- 
roit  avec  lui  pour  l'accompagner  en  allant 
en  la  Ville  d'Auxerre ,  &  d'illcc  ès  villes  de 
Langres ,  de  Chaulmoot  te  Bar-fur-Aubc  , 
pour  donner  aux  habitant  dcfdites  villes  , 
confort  &  toute  bonne  efperance ,  en  les  en- 
tretenant toujours  en  la  bonne  amour ,  vou- 
lenté  &  affeâion  ,  qu'ils  ont  toujours  cite  en- 
vers mondit  Seigneur ,  comme  il  avoir  efté 
délibéré  eftrc  expédient  &  neceflairc  à  faire 
par  Monfeigneur  de  Langres ,  les  deffus  nom- 
mes &  autres  en  grand  nombre ,  pour  ce  af- 
fcmblcz  le  jour  précèdent ,  auquel  voyage 
faifant  mondit  Seigneur  le  Maréchal ,  pourra 
vacquer  environ  un  mois,  dcfqucls8oo.  franc* 
fera  fait  mandement  des  gens  du  Confeil  de 
des  comptes  pour  iceulx  allouer  cnladcpcnfe 
des  comptes  dudit  Receveur  gênerai.  Premier 
Ktgifirt  cette  t  fil*  U  cft  rapporté  dan» 
un  compte  de  Jean  de  Vifcn  de  1430- fol.  71. 
que  Monfeigneur  le  Maréchal  écrivit  à  Jean 
de  Gand  ,  Jean  de  Charmes,  Thierry ,  Ion 
frère ,  Meffire  Guiart  de  Pontoillicr ,  Philip- 
pe de  Montereul ,  Meffire  Jean  deChamplite  • 
Meffire  Jehan  de  Bauffremont ,  Efticnne  de 
Mailley ,  Guiot  de  Montereul ,  Guillaume 
d'Angoulerant ,  Perrin  de  la  Ferté  ,  Arnoul 
de  S.  Seigne ,  Guillaume  de  Saulx ,  Alixan- 
dre  le  Gucfpet  ,  &  Guillaume  de  Maxilly 
pour  fc  traire  en  armes  au  16.  Fcbvricr  1419* 
environ  la  ville  de  Scmur  en  Auxois ,  pour 
culx  employer  au  reboutement  des  ennemi* 
qui  lors  avotent  pris  le  Chatte!  de  Larrcy.  Plut 
ledit  Seigneur  Marefchal écrivit  pour  le  même 
fuiet  à  Meffire  Jean  de  Rye ,  Jehan  de  Saulx  , 
Chevaliers  ,  Jehan  Trcmoire  ,  Oudot  <*s 
Vailles  ,  Henry  de  Vantoux ,  Colas  de  Rel- 
fcy  te  Girart  de  Vantoux.  Plus .  a  Meffire 
Jacques,  de  Yj%r»*  Philippe  d'Orges ,  Mcf- 
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io4_       Etat  des  Officiers 

—  Meflire  Jean,  Comte  de  Fri- 
bourg,  Seigneur  de  Ncufchâtcl 
&  de  Champlite  ,  Maréchal  de 
Bourgogne,  *  par  lettres  patentes 
données  à  Hcfdin  le  6.  May  1440. 
de  laquelle  charge  il  prêta  le  fer- 
ment entre  les  mains  du  Duc  le 
io.  Septembre  1440.  qui  l'en  in- 
vertit en  lui  mettant  en  main  le 
bâton  comme  à  Ton  Maréchal,aux 
gages  ordinaires  de  2Q0.  francs. 


frre  Loup  dè  Ch'afàn ,  Philippe  de  Meringe» 
Meffire  Guy  de  Pontoillier  ,  Hugucnin  de 
Verranges ,  Pierre  Chaftellier  ,  Jean  de  Vi- 
chy ,  Jehan  de  Pourquicres,  Pierre  Régnait, 
Alixandre  fit  Bernait  de  Maircy.  Phi9,  i  Mef- 
fire Jehan  de  Crux  ,  Jehan  de  Borne ,  Per- 
reaul  des  Barres  ,  Richart  de  Chiffe  y  ,  Jehan 
de  Cutigny  ,  Jehan  de  Chiflèy ,  Eftienne  de 
Conflantmople ,  Meffire  Claude  de  -Baiffey  , 
Meffire  Jehan  de  Chiûcy  ,  «t  Oudot  de  Conf- 
tantinoplc.  Dans  un  compte  de  Jean  Girart  de 
Janly  de  1431.  il  ctt  dit  qu'on  apporta  les 
joyeufes  nouvelles  de  la  prife  du  Duc  de 
Bar ,  8c  de  la  victoire  de  h  bataille  obtenue  par 
M.  le  Maréchal  de  Bourgogne  au  mois  de 
Juillet  14  jr- 

m  Lettres  patentes  de  M.  le  Duc  données  à 
Gand  le  4.  Juin  143^.  par  Icfquellcs  il  ordonne 
à  Meffire  Jehan ,  Comte  de  Fribourg  &  de 
Nenfchaftel ,  Gourerncur  &  Capitaine  gêne- 
ra! Je  Bourgogne ,  d'armer  870.  hommes  d'ar- 
mes de  bonne  étoffe  en  (es  pays  de  Bourgogne , 
pour  après  les  conduire  au  lîége  que ,  a  l'aide 
de  Dieu  ,  il  ayoit  conclud  mettre  lors  bien 
brief  après  derant  fa  ville  de  Calais ,  occupée 
par  l's  Anglois  ,  les  ennemis  ,  afin  de  la  ré- 
duire à  fon  obé'rffàncc  ,  8t  rejoindre  a  fbn  hé- 
ritage &  Domaine  dont  elle  cft  d'ancienneté  ; 
affavoir  par  M.  le  Gouverneur  400.  hommes 
d'armes  ,  par  M.  de  Charny,  400.  par  le  Sei- 
gneur de  Arccys  (  de  h  maifon  de  Poitiers  ) 
50.  &  par  Jean  de  Rochefort  20.  lefquels  font 
870.  au  pris  de  1 1.  francs  pour  paye  par  mois , 
à  compter  !e  Chevalier  Banneret  pour 4.  payes, 
le  Chevalier  Bachelier  pour  1.  payes  ,  le 
pourfuivant  pour  demie  paye ,  Se  la  Trom- 
pe rte  auffi  pour  demie  paye  &  pour  les  états 
defdits  Capitaines  ,  au  prix  d'un  franc  pour 
paye  par  mois.  Compte  de  AUthitn  Regn*u!t , 
4*  14J*.  fil-  177-  Vn  compte  fini  en  1444. 


&  Domefiiquer 

Compte  de  Louis  de.ViJen  de  1440; 
foi.  f7. 

^  Thibault  de  Neufchaftel ,  Sei* 
gnenr  de  Blammont  6c  de  Chaftet' 
fur  Mozclle ,  fils  de  Thibault  de 
iNeufchaftel,  b  fut  honoré  par  1er 
Duc  de  Bourgogne  de  la  charge 
de  Maréchal  :  les  lettres  en  furent 
données  à  Dijon  le  11.  Aouft 
1443.  aux  gages  de  100.  liv.  &de 
icoo.  francs  de  penfion.  Compte 
de  Jean  deViJen  de  1443./0/.  jz, 

fol.  ijf .  dît  que  le  Roi  donna  advis  à  M.  le 
Compte  de  Fribourg  »  Maréchal  de  Bourgo- 
gne ,  qu'il  avoir  in&tué  M.  de  S.  George  , 
Ton  Lieutenant  es  pays  de  Champaigne  Se 
Bailliage  de  Sens. 

b  Selon  un  compte  de  145 1.  noble  8c  puif- 
Etnt  Seigneur  Thibaut  de  Neufchaftel ,  Sei- 
gneur de  Blammont,  Maréchal  de  Bourgo- 
gne ,  fe  trouva  au  mois  de  Janvier  1490.  avec 
plufieurs  Députés  du  Duc  à  Jenvelle,  à  cer- 
taine journée  amiable ,  prife  avec  les  Officiers 
du  Roy  de  Sicile  pour  le  fait  de  S.Loup,  8t 
le  fief  de  Pont  à  Mouffon.  M.  le  Maréchal  de 
Bourgogne  conduifit  au  Luxembourg  M.  le 
Daulphm  de  Viennois  qui  s'étoit  retiré  de 
l'obéiffancc  du  Roy  Charles ,  (on  perc,  quî 
fift  mettre  à  ce  fujet  garnifon  a  Langrcs  , 
Coiffy  ,  Nogent  Si  Montigny.  Le  Courrier 
qu'il  envoya  pour  en  donner  avis  au  Duc  de 
Bourgogne  qui  étoit  en  Hollande ,  partit  de 
Dijon  le  10.  Septembre  i4î*«  Comftr  de 
Jr*n  de  Vifirn  de  i+f<.  filiê  loi.  Au  même 
compte  fol.  Meffienrs  les  Maréchal  8c 
Préfidcnt  de  Bourgogne  écrivirent  aux  Nobles 
des  Comté»  de  Bourgogne  ,  8c  reflort  de  faint 
Laurent,  pour  eftre  en  la  ville  de  Grey  le  if. 
Février  14^.  Au  même  compte  fol.  1  K  I© 
Maréchal  de  Bourgogne  prélenta  des  articles 
i  M.  le  Duc  pour  être  réglé  conformément 
aux  Ordonnances  Royaux,  touchant  b  Charge 
des  Maréchaux  de  France.  M.  le  Duc  de 
Bourbon  envoya  vers  M.  le  Maréchal  de  Bour- 
gogne étant  à  Saulx-Ie-Duc,  M.  l'Archevêque 
de  Lyon  &  M.  de  Beaojeu  ,  fes  frères  ,pour 
le  requérir  de  le  fecourir  des  gens  de  guerre 
qui  étoient  en  Bourgogne  ,  afin  de  réfifler 
au  Roi  qui  lors  étoit  a  grande  pui (Tance  des 
gens  d'armes  &  de  trait  au  pays  de  Bourbon-. - 
nois.  Ctmfte  fini  le  dernùr  jlvril  146*.  fol» 

i*4. 81  f»l.  j*7. 4«  Jn&n*  compte,  M.  le  Ma- 
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ic  Philippe ,  dit  le  Bon ,  Duc  de  Bourgogne,  to  j 

Trevét  des  Maréchaux. 

■ 

AMMIKAL    DE  FLANDRES. 

Capitaine  gênerai  des  V ai  féaux  <sr  Galères. 

Le  Seigneur  de  Vuarin ,  Chef ,  neurdes  Vaifleairx  &  Galères,  b 
Capitaine, Gouverneur  général.  *      Jacot  de  Thoily%  Gouverneur 
Geoffroy  de  Thoify  ,  Gouvcr-   des  Vaifleaux&  Galères  du  Duo* 

C  H  A  MB  E  LAN  S  DV    DV  C. 

Premier  Cbambelan. 

Mcflirc  Jean  de  la  Trcmoillc ,  Seigneur  de  Jonvellc  >  premier 
Cbambelan.  A 


rachat  &  Mcflleurs  du  Confcil  Sr  des  Comp- 
tes envoyèrent  à  Berne  ,  afin  qu'Us  (e  miflent 
fus  pour  venir  fervir  Monlèigneur  le  Duc 
foubs  M.  le  Comte  de  CharroTois ,  Ion  fils  , 
en  Ton  Armée  qu'il  mettoit  fus  pour  le  bien 
du  Royaulme.  Par  lettres  de  M.  le  Duc  don- 
nées à  Bruxelles  le  17.  Aouft  14*0.  Meflire 
Thibault,  Seigneur  de Neufchaftel ,  Maréchal 
de  Bourgogne ,  obtint  pour  lui  &  fes  fucect 
leurs ,  Seigneurs  dudit  Neufchaftel ,  la  garde 
de  f  Abbaye  de  Lieu  CrouTant,de  l'Ordre  de 
~Citcaux  &  du  Prieuré  de  Lautherus  >  de 
-TOrdrc  de  S.  Auguftin  au  Comté  de  Bourgo- 
gne ;  enfemble  de  leurs  hommes  8c  fubjets ,  8c 
lé  droit  que  mondit  Seigneur  a  en  là  haute 
jufticedefdirs lieux ,  avec  les  prorrlrs  d'iceulx , 
<3ifte  &  Jufticc  haulte  ,  laquelle  fera  exercée 
par  Tes  Prévoit ,  Chaftclain ,  8c  Bafllv  dndit 
Xieufchaltcl:  à  la  charge  de  les  tenir  de  mon- 
«lit  Seigneur  &  de  Tes  fuccefleurs  ,  Comtes  & 
Comteffes  de  Bourgogne  en  fief  8t  hommages 
à  caufê  de  fon  Comte  de  Bourgogne  ,  foubs 
le  rcrTbrt  de  la  ville  de  Baulmes  8c  de  fon  Par- 
lement de  Dole ,  8c  fauf  aulC  à  mondit  Sei- 
gneur les  Aides  fur  lefdites  Abbaye  8c  Priorc  , 
&  fur  leurs  hommes  &  fubjets ,  touttefois  que 
le  cas  le  requerra ,  lcfquellcs  lettres  de  mon- 
dit Seigneur  furent  vérifiées  par  Mefleigneurs 
des  comptes  ,  après  autres  lettres  itératives  de 
mondit  Seigneur  ,  &  les  lettres  de  difpenfe 
«le  Monfcigneur  TEvcque  de  Langres ,  le  10. 
Octobre  1460.  Second  Rtsiftre  fol.  ut. 

«  Il  eft  dit  dans  un  compte  de  1444.  <lQe 
le  Seigneur  de  Vuarin  étoit  Capitaine  ,  Gou- 
verneur &  Conduâeur  gênerai  de  quatre  Ga- 
|ées  que  M»  le  Duc  mit  au  Port  de  Venife 
pour  avec  le  grand  Nave  8c  autres  Galées 
que  ledit  Seigneur  Duc  avoit  audit  Port,  8c 
Sait  armer  ,  aller  contre  le»  Infidèles  &  mef- 


ereans  ,  par  lettres  patentes  données  à  Bruget 
ledit  Avril  1444.  Compte  de-  Je*»  d$  Vif  end* 

144-4-  lî»-- 

*  Par  lettres  du  Duc  du  4.  Janvier  1445  ; 
Geoffroy  de  Thoify ,  Seigneur  de  Mimeures  , 
eut  300.  lhr  de  penfion  fa  vie  durant  >  aflignéea 
fur  le  revenu  de  la  Terre  de  Sarrcc  ,  dépen- 
dante de  Cufery ,  en  confideration  de  fa  bon- 
ne conduite  au  gouvernement  qu'il  eut  de 
trois  Galées  ,  avec  lcfquellcs  il  combattit  vaiU 
jamment  contre  les  Turcs ,  8c  memement  au 
fiége  de  Rhodes  ,  au  grand*  honneur  dudit 
Duc  ,  auquel  lefdites  trois  Galées  apporte- 
noient.  Compte  de  Jean  de  Vtftn  de  1444./Ï/. 
135.  Il  eft  dit  dans  un  compte  de  14*4.  que 
Joftroy  de  Toily  ,  Seigneur  des  Mimeures  , 
Chevalier,  commandoit  une  GaJcc  armec  de 
90.  hommes  ,  une  Berge  &  un  Brigantin  ar- 
més chafeun  de  30.  hommes,  pour  empefeher 
les  vivres  qui  pourroient  arriver  à  ceux  de  la 
ville  de  Gand  aflîcgéc  par  M.  le  Duc  Compte» 
dt  Tt*n  de  Vifen  de  \4H-  fol.  (4' 

c  Le  Due  équipa  plufieurs  Galées,  defqu& 
les  Jacot  de  Thoily  Ecuier  ,  étoit  Capitaine 
contre  les  Infidèles  ;  mais  elles  furent  dé>- 
trouflecs  par  les  Vénitiens ,  fuivant  la  certifi- 
cation de  Noble  8c  Rch'gieufe  Perfonnc ,  frere 
Guillaume  de  Morillon,  de  TOrdre  de  S. 
Jean  de  Jcrufalem.  Cemfte  de  Jtmn  4c  Pi- 
fin  de  tannée  1414-  folio  '  (<• 

d  II  fut  envoyé  arec  Guiot  dejaueourt»  Sei* 
gneur  de  Villarnoul  a  Chinon  vers  le  Dau- 
phin ,  au  fujet  de  quelques  trêves  pour  le» 
pays|  ^u  Duc,  8c  depuis  alla  ï  Jargeau  &  i 
Sully  pour  le  même  fujet ,  Décembre  1431. 
Il  mourut  en  1448.  Compte  de  Mathieu  Re- 
gaiKult  de  i4j  i.  fol.  St.  Compte  de.  Je*»  dg 
Vifen  dt  1448  fol,  1*9. 

Ce  if 
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i  06        Etat  des  Officiers  &  Domeftique^ 

— -Meflire  Jean  de  Roubais ,  Sci-  Compte  de  Je*»  de  Vift»  de  1 448V 
gneur  de  Hcrzelles  ,  Chevalier,  fol.  87.  Compte  de  Huguenin  de 
premier  Chambelan.  *  F  aie  mm  de  146  3.  fol,  1 6}*  Second 

<~  Meflire  Antoine  de Croy, Comte  Regijlre  fol.  7%. 
de  Porcien ,  premier  Chambelan. 

Cbambelans  ordinaires^ 

Meflire  Antoine  de  Vcrgy.Chc-  Chambelan  ,  par  lettres  dii  4.  Juin» 
valier  ,  Confeiller ,  Chambelan,    t 410.  il  avoit  400. francs  de  pcn*- 


Seigneur  de  Champlitc  &  de  Ri 
gny.  h  Compte  de  Jeun  Frùgnot 
de  14*0.  fol.  71. 

Meflire  Jacques  de  Courtiam* 
bles  ,  Seigneur  de  Commarien 


fion  par  an.  Compte  de  JeanFrti- 
gnot  de  1 41  o.fol.  65.  &  71. 

Meflire  Jacques  de  Viïlers,Che*» 
valier,  Confeiller,  Chambelan. d 
Mille  ,  Sire  de  Paillart  rChcva- 


Chevalier  ,  r  retenu  Confeiller   lier  ,  Chambelan  ,  Seigneur  de 


m  Thierry  le  Roy,  Confeiller  ,  Maître  des 
Rcqueftcs  du  Duo,  informa  contre  M.  de 
Roubais ,  Premier  Chambelan ,  fur  le  fait  de 
la  mort  de  feu  Madame  la  Ducheflc ,  là  fem- 
me. Compte  de  J.  Fraignot  de  1411.  fol.  170. 

b  Le  Duc  donna  a  ce  Seigneur  zoo.  francs 
pour  le  recompenfer  des  grans  frais  par  lui 
fais  en  lu  prifon  lorfqu'il  fut  pris  a  la  journée 
où  feu  M.  le  Duc  fut  occis ,  &  400.  Hv.  de 
pcnfîon  par  an ,  par  lettres  du  19.  May  1410, 
Il  cft  rapporté  dans  un  compte  de  Jean  Frai- 
gnot  de  1410.  fol.  107.  que  le  Duc  donna 
3000.  francs  à  Meflire  Antoine  de  Vergy  , 
Seigneur  de  Champlitc  &  de  Rigoy  ,  au  lieu 
de  600.  marcs  d'argent  fin  qu'il  avoit  permif- 
fion  de  faire  battre  ,  ouvrer  ,  forger  Se  mon- 
■oyer  aux  Monnoycs  de  Dijon ,  Auxonnc  , 
S.  Laurent  ou  Cufery ,  i  fes  frais  ,  miflions  Se 
dépens ,  avec  touttes  autres  matières  à  ce  ap- 
partenants ;  moyennant  quoi  ledit  Duc  lui 
donnoit  tout  le  droit  &  proffit  qu'il  lui  devoir 
competer  en  l'ouvrage  défaits  600.  marcs  tant 
à  caufe  de  fon  Seigncuriage  ,  faulce  de  poids 
&  d'aloy  t  comme  autrement: lequel  ouvrage 
ledit  Meflire  Antoine  ne  put  faire  faire,  non- 
obftant  rexecutoire  des  gens  de  comptes,  à 
caufe  des  grandes  charges ,  cftans  fur  les  dit— 
tes  monnoyes.  Ladite  fomme  de  3000.  francs 
donnée  audit  Seigneur  de  Vergy  le  18.  Octo- 
bre 1410.  pour  lui  aider  à  payer  fa/ançonde 
fa  prife  le  jour  du  dcfloyal  meurdre  perpétré 
en  la  perfonue  du  Duc  Jean.  Ce  Seigneur 
étant  a  Autun  pour  les  affaires  du  Duc,  fit 
arreiter  au  Couvent  de  Beuvray-Iez-Autun  , 
frere  Etienne  Chariot ,  Cordclicr ,  Se  le  fift 
mener  à  Dijon  pour  cftrc  oy  devant  une  fem- 


me dite  1a  petite  Royne,  prifônniereà  Di- 
jon ,  au  firjet  d'une  trahifbn  tramée  contre  le 
Dite  de  Bourgogne  St  fes  pays  ,  lequel  Cor- 
dclicr  confefla  avoir  fait  plufieurs  voyage* 
vers  Charles  ,  foy  difant  Roy  de  France  , 
étant  à  Bourges  pour  lui  déclarer  l'état  préV 
fent  du  pays  de  Bourgogne.  Compte  Je  14x4., 
Lettres  patentes  de  M.  le  Duc  ,  données  à 
Chaftillon  fur  Seine  le  17.  Janvier  1423.  pat 
Icfqucfles  il  établit  ce  Seigneur  Gouverneur 
des  Duché  &  Comté  de  Bourgogne  Se  dit 
Charrolois.  Meflire  Anthoinc  de  Vergy  ,  Sei- 
gneur de  Champlite  ,  commis  de  par  M.  I© 
Duc  au  Gouvernement  de  lés  pays  de  Bour- 
gogne en  rabfcncc  de  M.  le  Comte  de  Fri-j 
bourg  j  mit  30.  hommes  de  garde  à  Talane 
pour  garder  jour  &  nuit  à  feureté  M.  le  Duc 
d'Anjou  Se  de  Bar  ,  prifonnicr  dudit  Duc  , 
lequel  pour  certaines  eau  fes  a  cfté  advifë  eflre 
mené  en  garde  audit  Chaftel  de  Tabnt^ 
Ccmptedt  nxt.de  MtthieuKefnault.fe'.  181. 

e  II  cft  dit  dans  un  compte  de  Jean  4e 
Villecefley  de  14x1.  que  ce  Seigneur  allant 
à  Ncvers  en  Ambaiîadc  de  par  Monfeigneur 
le  Duc  vers  Madame  la  Ducheflc ,  fut  pour- 
fuivi  par  les  ennemis  de  Mt>nfeipncur  le  Duc' 
II  alla  avec  Monfleur  deToulongeon  ,  8c  Maî- 
tre Ricbart  de  Chancey ,  Confeiller  à  Ge- 
nève vers  le  DucdcSavoyc,  oùétoi:  le  Com- 
te'de  Rîchanont  avec  plufieurs  autres  Sei- 
gneurs de  la  part  du  Dauphin  ,  pour  conclure 
une  Trêve,  Mars  142^.  Compte  de  Mstbtem 
Renault  dt  14»*.  fo'..  4$i. 

d  II  croit  Gouverneur  de  Vergy ,  &  avoit 
en  cette  qualité  60.  francs  de  gages.  Il  mou» 
rut  le  7î  (Mais  1451*.  U  avoit  épouTé  Daraç 
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cfe  Philippe;  dit  le  Bon 

Murçfault ,  Gouverneur  du  Ni- 
veraois.  *  Compte  de  Jeun  Frai- 
gnot  de  142O./0/.  I2J.  &i^i6. 
foL  202. 
_Mcflirc  Jean ,  Seigneur  deTou- 
longeon  ,  Chevalier ,  Confciller  , 
Chambelan  de  Monfcigneur  le 
Duc.  b 

Mcflîre  Guy  de  Bar,  Chevalier , 
Confciller  &  Chambelan,  Bailly 
d'Auxois,  Seigneur  de  Pracllcs. 
Compte  de  Jean  Fraiguet  de  1420* 
joL  198. 

. — Mefïirc  Jean  de  Luxembourg  , 
Seigneur  de  Beaurevoir ,  c  retenu 
Confeiller  &:  Chambelan  de  M.  le 
Duc  ,  aux  gages  de  200.  francs 
par  mois  :  il  étoit  Gouverneur 
d'Artois  en  1420.  Compte  de  Guy 
Guillebaud  de  1420.  fol.  47. 

Jacques  ,  Seigneur  de  Butfeul  • 
Ecuier  > Confciller  ,  Chambelan  , 

Marguerite  de  Scrcey ,  de  laqadle  il  eut  deut 
enfans,  Anthoine  &  Philibert. 

«  Il  époufa  Alix  de  Bourbon.  Madame  la 
DucHcflc  de  Bourgogne  lui  donna  foo.  fa- 
lux  d'or  en  confideration  dudit  mariage,  qui 
fut  confommé  en  1439. 

à  11  cotnmandok  dans  l'armée  qui  fut  levée 
•n  1410.  contre  le  Dauphin  qui  avoit  pris 
■luficurs  places  dans  le  Mafconnois  a  140. 
hommes  d'armes ,  &  à-  200.  hommes  de  trait. 
C»mpn  de  ]ean  Fraigntt  de  1410.  ftl 

r  II  affiegea  par  ordre  du  Roy  au  mois 
dTAvril  i42o,laForterefle  de  Haillcbaudierc». 
Compté  d*  }tmn  trmigntt  de  141c.  fol.  149- 

«  Il  manda  en  qualité  de  Bailly  à  Meflïre 
Jean  de  Cuiîîgny  ,  Chevalier ,  Oudot  fon 
frère ,  Girart  de  Mailly ,  Huguenin  du  Vi- 
gnaul  ,  Jehan  de  Marey ,  Oudart  do  l'Efpi- 
nace  ,  Gicufroy  &  Guiot  de  Brafey ,  frères  , 
Guillaume  Bornay  ,  Jean  de  Baugis  ,  Pierre 
de  Lugny  ,  Pierre  de  Meneffere ,  Jehan  Trit- 
toneaul,  &  Nicolas  Milot,  tous  Ecuiers,  pour 
fe  trouver  vers  lui  au  mois  de  May  1414-  pour 
aller  contre  (es  ennemis  en  la  compagnie  de 
Meffirc  Anthoine  de  Vcrgy  ,  Gouverneur  , 
Capitaine  gênerai  de  Bourgogne  &  duCbar- 


,  Duc  de  Bourgogne.  107 

premier  Maître  d'Hôtel  :  d  II 
avoit  400.  francs  par  an  de  pen- 
sion ;  il  étoit  Bailly  d'Autun  &  de 
Montcenis  »  par  lettres  du  i 3 .  Oc- 
tobre 1419.  Compte  de  Guy  Guil- 
lebaud de  1419.  fol,  47. 

Mciîlre  Guillaume  de  Vienne , 
Seigneur  de  Buxy,  Chevalier,  Con- 
fciller ,  Chambelan.  e 
— Mefllrc  David  de  Brimeu ,  Sei- 
gneur d'Humbcrcourt,  Chevalier, 
Confeiller  ,  Chambelan  ôc  Maître 
d'Hôtel: il  avoit  240.  liv.  depem- 
fion  par  an.  Compte  de  Guy  GuilU- 
baud des  années  1419*  &  1420. 
ïol.  49. 

-  Mclfire  Hue  de  Lannoy,  Cher 
valier  ,  Confeiller  &  Chambelan 
du  Duc,  Gouverneur  de  Lille  , f 
avoit  200.  francs  par  anmonnoie 
Royale.  Compte  de  Guy  Guillebaud 
de  141 9»  yW.  47. 

rolois ,  lefquels  ennemis  vouloient  traverferfa 
Rivière  de  Loire ,  pour  ravager  les  pays  de 
Monfeigneur  le  Duc  de  Bourgogne.  Il  mou- 
rut le  6.  Aouft  14a?. 

e  En  142a.  il  commandoit  en  Bourgogne 
à  100.  Pages. 

f  Selon  le  compte  de  GuHlebaut ,  Unifiant 
le  3.  Oâobre  1421.  ce  Seigneur  alla  en  EC 
pagne  en  qualité  d'Ambalîadeur-  Au  mois  de 
May  1424.  il  fut  envoyé  à  Rome  en  cette 
qualité  avec  Robert  de  Saulx  ,  Vidame  de 
Reims,  &  Quant»  ,  Archidiacre  de  Bruxel- 
les ,  pour  obtenir  difpcnfc  de  mariage  entre 
le  Duc  Philippe  &  Bonne  d'Artois,  veufve 
de  Philippe  Comte  de  Nevers,  fon  oncle.  La 
difpcnfc  du  Cardinal  d'Oftie ,  auquel  le  Pape 
renvoya  l'affaire ,  eft  du  30.  Septembre  1414. 
En  1422.  il  étoit  Maître  des  Arbaleflriers  de 
France.  Un  compte  de  Guy  Guillebaut  fini 
le  3.  Oâobre  1422.  dit  que  ce  Seigneur  porta 
&  eut  la  charge  &  garde  de  b  Bannière  dn 
Duc  ,  lequel  lui  donna  100.  écus  d'or  au  lieu 
de  fon  cheval  qu'il  devoir  avoir  pour  fort 
droit  d'avoir  porté  la  Bannière,  lequel  il  quit- 
ta volontiers,  &  épargna  à  prendre. 


%  o  %        Etat  des  Officiers  Ce  Domeftiqucs 

Mcflire  Roland  DunkcrkcChe-  Guilleb**d  dt  1410.  fil.  5  R. 

Valier ,  Confeillcr,Chambclan ,  m  —  Mc/Tirc  Antoine ,  Seigneur  de 
avoit  80.  francs  par  an,  par  Ict-  -  Croy  & deRenti ,  Chevalicr,Con- 

tres  données  à  Arras  le  4.  Dccem-  feillcr  ,  Chambclan  :  t  il  avoit 

bre  141p.  Compte  de  Guy  Guitte-  no*  francs  tous  les  mois  ,  par 

battd  de  141 9.  fol.  47.  lettres  dattées  du  13.  Octobre 

Mcflire  Jean,  Seigneur  de  Com-  OÛobrc  14x3.   Compte  de  Guy 

mines,  Chevalier ,  Con«, Cham-  Gutllebsud  de  14.10.  fil.  84. 

belan ,  aux  gages  de  80.  francs  par  -^Mcflire  Jean  de  Villcrs ,  Sei- 

mois.  Compte  de  Guy  Guillebaud  gneur  de  rifle- Adam ,  Maréchal 

de  141 9*  fol.  47.  3c  France ,  Confeillcr  &  Chambe- 

Mcflire  Antoine  de  Havefquer-  lan  du  Duc,  /  lequel  lui  donna 

que  j  Seigneur  de  Fontaine  &  de  100.  francs.  Compte  de  Guy  Gnil- 

Flechin»  Confeiller ,  Chambclan,  leba/td  de  1420.  fil,  84. 
b  avoit  140.  francs  de  penfion-     Mcflirc  Baudot  deNoycIIcs,Che- 

Compte  de  Gny  Guillebaud  de  141*.  valier ,  Chambclan.  même  compte, 
fol.  Ar7*  Mcflire  Jacques  de  Harcourt  ; 

Mciïire  Athis  de  Brimeu,  Cho-  Cheyalicr  ,  Confeillcr  &  Cham- 

valier,  Confeillcr  &  Chambclan.  c  belan.  g 

M eflirc  Gauthier  de  Ruppes,  —Mcflirc  Jacques  de  Villcrs,  Che- 

îSeigncur  de  Soye  &  de  Trîcbaftel ,  valier  ,  Confeiller  ,  Chambclan.  h 
Confeiller  &  Chambelan.  d  Mcflirc  André  de  Valins,  Che- 

Mefllre  Jean  de  Mclles,  Sci-  valier,  Confeillcr ,  Chambelan.  s 

gneur  d'Olchain,  Chevalier, Con-  Compte  de  J.  Frtignot  de  1410. 

feillcr, Chambclan.  Compte  deGuy  fil.  107. 

m  Un  compte  de  Jean  Fraignot  de  1414. 
toi.  134.  dit  qu'il  avoit  80. franc* -de  gage» 
fit  moi». 

*  Il  étoit  Chevalier  d'honnenr  ,  Confeiller 
&  Maine  d'Hdtel  de  Madame  la  Ducheffe. 

e  II  fut  envoyé  1  Rouen  vers  le  Roy  d'An- 
gleterre le  7'  Décembre  141*.  Il  mourut  à 
Melnn  &  fut  inhumé  en  i'Eglife  de  l'Abbaye 
«le  S.  Pierre  prés  laditte  ville.  Ctmftt  dt  Guy 
Çuillibmmd  il  1419./Ô/.  f9- 

d  II  fut  envoyé  par  M.  le  Due  vers  le  Car- 
dinal de  Bar  ,  Marquis  du  Pont.  Ctmftt  dt 
Guy  GmilltbAtU  it  1419.  ft'.  t».  Il  fut  en- 
core envoyé  avec  M.  Guy  Gelinier  à  Jufley  Se 
àJonvclle,pour  conférer  avec  les  Ambafladeurs 
du  Cardinal  de  Bar  de  plufieurs  affaires  inv 
|>orcantes  au  Duc.  Ctmftt  it  /<«»  Frmigntt 
d*  14 19.  fol.  77. 

t  En  I4»i.  il  prit  potTeflîon  de  la  ville  de 
S.  Riquier  ,  réduite  par  compofition  à  l'o- 
bCiUaûCC  du  Duc*  Ctmftt  dt  Cmj  GnilUiêuU 
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dt  1411  ftl  f9. 

/M.  le  Duc  étant  a  Troye  le  14. May,  ea- 
voya  tres-haftivement  te  toutte  nuit ,  porte* 
lettres  de  fa  part  à  M- de  rifle-Adam,  Maré- 
chal de  France ,  &  aux  autres  Capitaines  te- 
nant le  fiége  devant  Eftan  ,  ou  Efcan  S.  Ger- 
main au  pays  d'Auxerrois ,  afin  qu'ils  entre- 
tiennent ledit  fiége  fans  en  partir  pour  caufc 
de  la  convention  que  lors  briefvemcnt  fe  de- 
voit  faire  entre  le  Roy  &  le  Roy  d'Angleterre. 
Ctmftt  dt  Guy  GurtlthMud  dt  1410.  f*l.  1  f  f  . 

/  II  vendit  .  M.  le  Duc  un  gros  canot 
Soe.  liv.  Ctmftt  dt  Guy  Gmiltk»mi  dt  14x0. 
ftl.  1S0. 

h  II  étoit  Gouverneur  du  Château  de  Vet» 
gy  ,  *  avoït  60.  francs  de  gages.  Ctmftt  d* 
JtMB  Frsifntt  it  1 410.  ftl.  70. 

i  II  avoit  80.  francs  par  mois  de  penfioa  * 
par  lettres  du  16.  Juin  1414.  Ctmftt  dt  Jtmm 
Frtùintt  it  1414*/^  i|4» 


cfe  Philippe,  dit  lie  Bon 

Mettre  Guillaume ,  Seigneur  de 
Champdivers,  Chevalier,  Confeil- 
ler ,  Chambeian ,  6c  Bailly  d'Aval 
au  Comté  de  Bourgogne,* par  let- 
tres du  23.  Janvier  i+ipPremier 
Kegifire  cotti  t  fil.  138. 
— '  Jacques  de  la  Viefville ,  Seigneur 
de  Norran  &  de  Sameflbn , Cheva- 
lier, Confeiiler  ,  Chambeian  &: 
Bailly  de  Dijon,  b  Cmpte  de  Je  s» 
Motion  de  14»  3.  fol.  36»  ?  remet 
Kegifire  cet  té t  fil.  153. 

Médire  Mauroy  de  S.  Ligicr, 
Chevalier,  Chambeian  Compte  de 
Guy  Guillebaud  de  1 4.1  t.  fol.  $6. 
^_  Mcflirc  Guillebin  deLannoy, 
Chevalier  ,  Confeiiler  &  Cham- 
beian, Seigneur  de  Villcrval.  e 
Compte  de  Guy  Gutllebatd  de  1 42 1 . 
fol.  96k 

m  11  fat  an  fiege  dé  Mcîun.  Ctmftê  dt  Guy 

Ml  fut  envoyé  au  mou  de  Février  14»*. 
vers  le  Duc  de  Bcthfort ,  pour  traiter  du  maria- 
ge de  Mademoifelle  Anne  de  Bourgogne  ,  lerur 
du  Duc  Philippe.  Elle  fut  promife  à  Troyes 
au  mois  de  May  1413.  &  mariée  à  Dijon  le 
10.  Oâobre  de  b  même  année.  Son  fils  fut 
marié  à  Dijon  en  l'Hôtel  du  Doc  avec  la  fille 
de  feu  Mcflirc  Pierre  de  Gillans  le  7.  No- 
vembre 1413.  Ctmftt  dt  Jt»m  Frmi£ntt  dt 
I4XJ  f»l.  I  n-  Cr  I7f. 

e  II  alla  par  ordre  du  Duc  au  Concile  de 
Balle.  M.  le  Duc  loi  donna  500.  écus  d'or 
pour  faire  fon  voyage  en  jerufalcm.  Ccmptt 
de  Mmihiif  R<î»ahU  dt  144  t./s/,  49. 

d  M.  le  Duc  lui  donna  zoo.  cens.-  Ctmptt  dt 
Guy  G.  nltb^utt  d*  14. }  foi.  1  .  M.  le  Duc 
tint  fur  les  fonts  de  Battcfme  le  fils  de  Mcf- 
fire  Jean  de  Homes  >  8c  lui  donna  fix  tafles 
«^argent  verrées  &  martelées.  Compte  dudit 
Gmlitbiud  ftl.  119. 

t  Selon  un  compte  de  1413.  II  avoit  80. 
francs  par  mois  de  gages»  par  lettres  du  i*. 
Juillet  14*4.  En  1417-  il  conduifit  en  Savoye 
un  grand  nombre  de  gens  d'armes  8c  de  trait. 
En  1419.  le  Duc  le  gratifia  de  la  Chaftetlenie 
4e  S.  Julien  à  racbapt  de  400©.  ftlu;  d'or.  Il 


.Duccle  Bourgogne.  10} 

~~ McflïrcGauvain  de  la  Viefville, 
Chevalicr,Conef,Chambelan,aupa« 
ravantEcuier,Echanfon.  Compte  de 
Jean  Fraignot  de  1411.  fol.  107. 

Mcflirc  Jean  de  Mefpar  ,  Che- 
valier .Chambeian.  Campe  de  le  an 
Fraignot  de  1 42  2.  foi.  \ 07. 

Mcflire  Andri  de  Roiches ,  Sei- 
gneur de  Darbonnay ,  Chevalier, 
Chambeian  du  Duc.  Compte  de 
Jean  Frai gnot  de  141*.  fol.  158. 
■s  Meflire  Jean  de  Homes ,  Sei- 
gneur de  Bauflîgmes ,  Chevalier  , 
Chambeian.^ 

—  Mcflire  Philibert  Andrenet  , 
Chevalier ,  Confeiiler  1  Chambe- 
ian. e  Compte  de  Jean  Fraignot  de! 
1 42  3 .  fol.  1 1 1 .  Ù  avoit  80.  francs 
de  gages  par  mois ,  par  lettres  du 
»6.  Juillet  1424.  Compte  de  Jean: 

{oroît  par  un  compte  de  Mathieu  Regnault  de  ' 
'année  1431.  que  le  Duc  envoya  ce  Seigneur  à 
Bourg  en  Breffe  à  une  journée  accordée  entre 
les  gens  dudit  Duc ,  d'une  part ,  &  ceux  de  ta 
DucbefTe  de  Bourbonnois ,  d'Auvergne  & 
Comté  de  Clermont ,  d'autre  part ,  fur  la  re- 
prife  &  entretenement  des  abfUnenccs  de 
guerre  entre  lefdits  pays.  En  1434.  au  mois 
de  Juillet  il  fut  envoyé  a  Tbonon  vers  le  Duc , 
pour  lui  expofer  de  la  part  du  Duc  certaines 
chofes  qui  grandement  le  touchoient  &  Tes  . 
pays  8c  fubjets.  Selon  un  compte  le  Duc 
commit  au  mois  de  Juin  de  1436.  Me/fire  Phi- 
libert Andrenet,  Lancelot  de  la  Viefville, 
Maître  d'Hôtel ,  Jean  de  Noident ,  Bailly  de 
Dijon  >  Maître  Guillaume  Courtot ,  Maître 
des  Comptes  ,  8c  Mathieu  Regnault ,  Rece- 
veur gênerai ,  pour  demander  *  requérir 
emprunt,  tant  fur fes Officiers  que  gens  d'E- 
glifcs,  Bourgeois  ,  Marchands  8c  habitans 
des  bonnes  Villes  &  plat  pays  de  Bourgogne, 
aysns  faculté  de  prefter,  pour  convertir  au  fait 
de  fon  armée  &  fiége  de  Calais.  Le  Duc  l'en- 
voya vers  le  Duc  de  Savoye  qui  étoit  à  An- 
thon  8c  vers  le  Prince  de  Piémont  fon  fils  qui 
ctoit  cnBrefle,  pour  traiter  d'affaires  fecret- 
tes  grandement  importantes  audit  Duc  au 
mois  de  Septembre  1436.  Il  alU  çn  i4>8<- 
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Fraignot  de  14 14.  fol.  134. 

Meûirc  Régnier  Pot  >  Cheva- 
lier ,  Confeiller ,  Chambelan ,  Sei- 
gneur de  la  Roche ,  proche  No- 
lay.  a  II  étoit  Chevalier  de  la 
Joifon  d'or. 
— ^Mcflîre  Lourdin  de  Saligny  , 
Chevalier  ,  Confeiller ,  Cbambc- 
]an ,  Seigneur  de  la  Mothc  S.  Jean. 
b  ïi  avoir  500.  francs  de  penfion. 
Compte  de  Jean  Fratgnot  de  14x3. 
fil,  i}^.  de  143  3.  fol.  119. 

Mcllire  Robert ,  Seigneur  de 
Manifmcs ,  Chevalier ,  Confeiller, 
Chambelan  ,  c  avoit  so.  francs 
de  penfion  par  mois.  Compte  de 
Guy  Guiliebaut  de  141 1.  fol,  27. 

M.  de  Cohem ,  Chevalier,Con- 
fcillcr ,  Chambelan ,  Gouverneur 
de  la  Ville  de  Rue.  Compte  deQ*y 
Guiliebaut  de  1411.  fol,  izj. 

à  Ripaille  vers  M.  de  Savoye  pour  recevoir 
1000.  ducats  qu'il  devoir*  M.  le  Duc.  Compte 
de  Matbitu  R'gn+ult  de  I4J<-  fit.  45  «48* 
Compte  tU  Mmtiaitu  Rtgnattlt  de  14)8  /0/.  89. 

«  Il  fut  employé  par  (c  Duc  pour  le  mariage 
de  Madame  ta  Ducheflc  de  Guienne  avec 
Mcllire  Arthus  de  Bretagne ,  Duc  de  Tou- 
•  raine  &  Comte  de  Richement  au  mois  d'A- 
vril 1413.  lequel  (ut  conibmmé  à  Dijon  le  jo. 
©âobre  1413.  Compte  de  Je  a»  Fraignot  dt 
3413.  fil.  m. 

S  Marguerite  ùl  SHe  époufa  McfGre  Guil- 
laume, Seigneur  d'Andclot,  Chevalier  :  il 
mourut  le  31.  Décembre  144$.  Compte  de 
Jeun  de  Vijtn  de  i+fo.  fol.  46* 

c  ou  Mamines  ,  il  étoit  Chevalier  de  la 
Toifon  d'or.  Il  cft  dit  dans  un  compte  de 
Mathieu  Regnault  de  143  3-  fol.  10p.  que  le 
Duc  fit  faire  quatre  tableaux  ,  armoyés  des 
Armes  des  Chevaliers  dudit  Ordre  trepaflez , 
pour  iceux  mettre  en  û  Cnapclle  à  Dijon  en 
mémoire  d'eux ,  aflavoir  de  Mcflîrc  Robert  de 
Manifmcs,  Mcflîrc Regnict  Pot,  Mcflîrc  An- 
toine de  Toulonjon ,  &  de  Mcflîrc  Pierre  de 
Luxembourg  ,  Comte  de  S.  Pol. 

d  Un  compte  de  Jean  Fraignot  de  141s./"*'. 
<t4.  dit  qu'il  avoit  jooo.  francs  par  lettres  du 
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Guiot  dejaucourt,  Seigneur  de 
Villa rnoul ,  Confeiller ,  Chambe- 
lan ,  d  aux  gages  &  penfion  de  400* 
francs ,  par  lettres  du  1 2.  Janvier 

14*3.  • 
Meflirc  Guillaume  devienne. 

Seigneur  de  S.  George  ôede  fainte 

Croix  ,  Chevalier  ,  Confeiller  , 

Chambelan.  e 

Meffire  Pierre  de  Dyo ,  Che- 
valier ,  Confeiller .  Chambelan. 
Compte  de  Jean  Fraignot  dei  414. 
fol  153. 

Meflirc  Jean  de  Digoine ,  Che- 
valier >  Chambelan  &  Bailly  d'Au- 
xoisen  1414  /  Compte  de  Jean* 
Fraignot  de  1414.  fol.  1  95 . 
—  Mclfire  Pierre  de  Borfircrr.ont  i_ 
Chevalier ,  Chambelan ,  Seigneur 
de  Charny.  g  Compte  de  JeanFrai* 
gnot  de  x^iJ^foL  195. 

Duc  données!  Roterdam  le  i.9- Oâobre  I4tf 
11  fut  envoyé  en  Ambaflade  vers  le  Duc 
de  Savoye  au  mois  d' Aoufl  14*4-  pour  traiter 
d'abftincncede  guerre  entre  les  deux  Princes. 
M.  le  Duc  l'envoya  vers  Charles,  foy  difant 
Dauphin,  pour  traiter  de  grandes  &  impôt- 
tante*  affaires.  Compte  de  Mathieu  Regn+ult 
de  145t.  feu  7t. 

t  Le  Duc  l'établit  le  \<.  May  Capitaine 
gênerai  &  Gouverneur  au  fait  de  b  guerre  eu 
fon  abfcncc.  Le  10.  Janvier  1430.  fut  déclaré 
parle  Duc  de  Bourgogne,  premier  Chevalier 
de  b  Toùon  d'or.  Il  portoit  de  gueule  à 
l'aigle  d'or,  timbra  d'un  porletd'or,  furmon- 
té  d'un  corps  humain  naiflant  fans  bras ,  pen- 
nachc  d'or  &  de  gueule.  Compte  de],  Fr*ign*t 
de  i4t».  fol.  1.  Il  cft  dit  dans  un  compte  de 
Jean  Fraignot  de  141?.  1410  fol.  qu'ilalla 
à  Crevant  avec  M.  le  Chancelier  pour  faire 
amener  le  corps  du  Duc  Jean  aux  Chartreux 
de  Dijon,  &  fol.  149.  qu'il  alla  au  moi*  de 
Juillet  14*0.  avecao.  hommes  d'armes  à  Cre- 
vant, pour  feurement accompagner  dudit  lica 
de  Crevant  en  l'Eglife  des  Chartreux  de  Di- 
jon le  corps  du  Duc  Jehan. 

f  II  mourut  le  24.  Aoufl  1419» 

l  U  avoit  épouTé  Aune  de  Sauls  »  fille  de 

Meflîro 
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de  Philippe,  die  le  Bon, 

-  McAlre  Antoine  deToulongcon, 
Scigncitrdc  Travcs&de  laBaftie, 
Chevalier,  Confeillcr  ,  Chambe- 
l.Tii-  a  M.  le  Duc  lui  donna  500. 
liv.  Compte  de  Jea»  Fraignot  de 
141  i.fot.  1 70. 

Mcflire  Henry  VaIcc,Chevalier, 
Seigneur  de  Vclle ,  Confeillcr  , 
Chambelan ,  &  Bailly  d'Aval  au 
Comté  de  Bourgogne.  Compte  de 
fean  Frmgnot  de  141^.  fol.  141. 
Compte  de  Mathieu  Regnault  de 
1431./ÔA  373.  &de  1423. fol.  fo. 

Mcflirc  Jean  de  Sauls.  Il  étoit  Capitaine  ge- 
■cral  de  Bourgogne  ,  aux  gages  de  nco. 
franc$,par  lettres  données  àl'Edufc  le  14.  Oc- 
tobre 1431-  il  fetrouva  au  fiége  de  Compic- 

tne  avec  une  nombreufe  compagnie.  1430. 
'omftt  d<  MtrLieu  Rr/uAiilt  dt  14}  1.  fol. 
y*.  M.  Ic  Duc  donna  à  Mcflire  Pierre  de  Bcf- 
froimont,  Seigneur  de  Charny ,  les  Baronics, 
Chaflcl,  Ville,  Terres  &  appartenances  de 
Bar  fur  Seine  àrachapt  de  10000.  faluz  d'or 
pour  une  fois ,  par  lettres  données  à  Bruxel- 
les le  10.  Juin  J434-  vérifiées  en  la  Ctiambrc 
des  Comptes  à  Dijon  le  io.  Aoult  1434.  ledit 
Pierre  de  BefFroimont  c  pou  fa  Marie  de  Bour- 
gogne ,  fîlle  naturelle  de  Philippe  le  Bon ,  qui 
érigea  la  Baronie  de  Charny  en  Comté.  Ils 
eurent  trois  filles ,  h  ntlroinette  ,  Jehannc  & 
Philiberte  ;  la  première  époufa  Anthoine  de 
Luxembourg  ,  defqucls  naquit  Philiberte  de 
Luxembourg,  Princefle  d'Oranges  :  la  deu- 
xième fut  mariée  à  Philippe  de  Longvy  ,  Sci- 
fneur  de  Paigny,  Givry  &Longepierre,  lef- 

Îuels  eurent  Jean,  Anthoine,  Etienne  & 
Claude  de  Longvy.  Jean  fut  marié  à  Jehannc 
d'Orléans,  qui  eurent  de  leur  mariage  Fran- 

Îois  &  Jacqueline  de  Longvy  ;  la  première 
poufa  PhilippcsChabot  Admirai  de  France, 
ëc  la  dcuxiémeLouis  de  Bourbon  Duc  deMorr- 
penfier.  Anthoine  de  Longvy  fut  Seigneur  de 
Longepierre,  Etienne  mourut  jeune ,  Claude 
fut  Cardinal  de  Givry.  La  troificme  fille  de 
fieffroimont  époufa  Jehan  de  Longvy  &  mou- 
t  ut  fans  enfans.  Il  cft  dit  dans  tin  compte  de 
•1435.  que  Pierre  de  BefFroimont  a  1 00.  hom- 
j»mes  d'armes  de  bonne  eftoffe  5c  cflitte,y  jyans 
lufîeurs  Barons  en  fa  compaignic.  Compte  de 
Mathieu  Regnault  de  1431.  fol  48.  Il  eft  dit 
4«m  unxompte  de  Mathieu  Rcgnanlt  de  14}*. 

Tome  IL 


Duc  de  Bourgogne,    i  ï  i 

Mcflîre  Guillaume  de  S.  Trî- 
vier ,  Seigneur  de  B ranges ,  Chè-  J 
val  1er,  Chambelan.  Compte  de  Je** 
Fraignot  de  1 42  g .  fol.  145. 
^  Miflire  Claude  de  Beauvoir  ^ 
Stigncur  de  Chaftclus,  Chevalier. 
Confeillcr  3  Chambdan,  Seigneur 
du  Mont  S.  Jehan  b 
_  Mcflire  Emart  Bouton  ,  Chcva- 
lreT,Conreiller,Chambelan.  Comp- 
te de  Mathieu  Renault  de  1427. 
fol,  42. 

Mcflire  Lupart  de  Velu  ,  Cheva- 

fol.  19.  que  Mcflire  Pierre  de  BefFroimont 
Seigneur  de  Charny  &  de  Molinot  Confeiller 
Chambelan  du  Duc  fut  fait  Capitaine  gêne- 
rai du  pays  de  Bourgogne  par  le  décès  de  Mcf- 
lue  Antoine  de  Toulonjon  »  arrivé  le  pénul- 
tième de  Septembre  1431.  par  lettres  patentes 
du  Duc  données  à  l'Eclufc  le  14.  Octobre  143:» 
Ledir.  Seigneur  de  Charny  avoit  huit  francs 
par  jour  quand  il  travaillok  en  fa  Charge. 

«  Il  fift  l'Office  par  commiflîon  de  Maré- 
chal de  Bourgogne,  pendant  la  prifon  dejeaa 
fon  frere  auquel  il  fucceda  Compte  dt  Jmm 
Fraignot  de  141  j.  fol.  no.  Il  étoit  Chevalier 
de  la  Toifon  d'or. 

i  Le  lire  de  Chaftelus  Si  Mcflîre  Jehan  de 
Digoine  prirent  furies  ennemis  du  Duc  Mailly 
le  Chaftel,  qui  fut  repris  par  Thibault  de  Ter* 
mes ,  8c  repris  par  le  Duc  au  mois  d'Octobre 
1415.  &  raie.  Il  fut  mandé  par  Meflïeurs  les 
Chancelier  ,  Maréchal ,  &  gens  du  Confcil 
du  Duc  au  mois  de  Mars  1434  pour  fc  trou- 
ver à  Aoxerre  vers  le  Cardinal  de  Ste.  Croix 
pour  la  paix  générale  du  Royaume.  Ledit 
Seigneur  de  Chaftelus  demeuroit  au  Mont  S. 
Jehan  &  fut  notablement  accompagné  de 
Gentilshommes  pour  l'honneur  de  ladite  Am- 
baflaile.  Il  avoir  la  garde  de  la  Ville  d'Avalon 
au  mois  de  Mars  1433.  avant  Pafqucs.  Il  cft 
raporté  dans  un  compte  de  Jean  Girart  de 
Janly  14a?.  que  Monfeigncur  de  Chaftelus 
fut  an  mois  d'Avril  1^x9.  chevaucher  jour  3c 
nuit  très-diligemment  les  ennemis  de  Mon- 
feigncur le  Duc,  ès  marches  &  frontières  de 
I  Auxerrois  8r  en  plufieurs  autres  lieux  de  la 
rivière  de  Loire  ,  pour  ficavoir  &  enqûerir  de 
leur  convive  &  état.  Ctmpte  de  Jean  Fraignet 
de  ni*,  fol.  170.  &  114.  Compte  de  Mathieu 
*.tg»*nU  4t  I4jf.  /W.  107.  foi.  itU 

Dd 
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valicr»  Confeiller,  Chambelan,      Lancelot  de  Lureel ,  Ecuicr  » 

Gouverneur  des  terres  de  Cbam-  Confcillcr ,  Chambelan  du  Duc  fie 

paigne  &  de  la  Capitainerie  de  fon  Bailly  de  Mafcon,  Seigneur 

Juilly  appartenants  à  M.  le  Duc,  de  Bcaufort.  d Compte  de  Mathieu 

comme  ayant  le  bail  &  gouver-  Regnault  de  1417. 74. 
nement  de  Meflcigneurs  Charles      Mcflîre  Guy,  Seigneur  d'Aman- 

&  Jean,  Comtes  de  Nevers  &  de  ges,  Chevalier,  Confeiller,Cham- 

Rcthel.  1.  Reg.cottt  \fol,  i8z*  bclan  ,  Bailly  d'Amont  au  Comté 

M  eflire  Jacques  Tôt,  Seigneur  de  de  Bourgogne*  Compte  de  Mathieu 

Bourguignon  ôcdeNcellcs,  Chc-  Regnault  de  1428. /à/.  73. 
valier  ,  Confeiller  ,  Chambelan.      Meflîrc  Jean  de  Puligny  ,  die 

Compte  de  Mathieu  Regnault  de  Chapelain,  Seigneur  de  la  Motte 

141 7.  fol-  42.  de  Tilly, Chevalier ,  Confeiller, 

—    Médire  Jacques,  Seigneur  de  Chambelan.  e  Compte  de  Mathieu 

Villcrs-la-Faye./*  Regnault  de  1428./0/.  97. 

Mefllrc  Jean  Bouton  >  Seigneur      Meffire  Louis  de  la  Chapelle  , 

du  Fay  &.  de  Courbeton  ,  Confeii-  Chevalier ,  Chambelan.  Compte  de 

1er,  Chambelan  &  Bailly  de  Dole  b  Mat.  Regnault  de  \  ^19.  fol.  41. 

Meffire  Jean  de  Rye .  Seigneur      Mcflire  Pierrede  S.  Amour, Chc- 

de  Balançon  &  de  Sauberticr  ,  valicr ,  Confeiller  ,  Chambelan.  f 

Confeiller ,  Chambelan  du  Duc ,  -  Philippcs ,  Seigneur  de  Ternace 

Capitaine  des  Chaftcl  &  Ville  de  &  de  la  Motte  de  Thoify ,  Chcva- 

Montbarr.  c  1.  Reg.cotté\fol.  174.  lier  ,  Confcillcr  &  Chambelan. £ 


•  Il  eft  dit  dan*  un  compte  que  ce  Seigneur 
fut  employé  en  1416.  &  14x7.  en  des  grandes 
&  importantes  affaires  concernant*  le  fervice 
de  Monfcigneur  le  Duc.  Il  mourut  à  Dole 
le  7-  Mars  14  ro.  Compte  de  Mmtbitm  Re- 
gtttult  de  1+17.  f*.  f^. 

h  II  fut  envoyé  avec  deux  Confcillcr»  du 
Duc  à  Cufery  vers  les  Commiflaircs  du  Duc 
de  Savoye pour  les  limites  de  Bourgogne  &  de 
Savoye.  Compte  dt  M*ti>it*  K<gn*uli  Je  1417. 
fil.  gj  ('empte  dt  Oitt  B."litt  dsuscfil  fi. 

e  Meffire  Jean  de  Rye,  Chevalier ,  Seigneur 
de  Sauberticr,  &  Me.  Jean  le  Mercier, M*,  de* 
Reoucftcs  de  l'Hôtel  du  Dite  Jehan ,  furent  en- 
voyés en  ambaflade  vers  le  Duc  &Duchcllede 
Savoye  .  pour  les  prier  que  Charles  qui  fe  di- 
foit  Daulphin  fon  formel  ennemy,  accompa- 
gné de  3000.  harnois  de  jambes ,  n'eut  partage 
par  fes  pays  de  Brcffe  &  Savoye,  pour  endorn* 
magerïc  détruire  les  pais  de  Bourgogne,  Maf- 
connois  &  Charrolois,  le  11.  Janvier  141?- 
CompttdeJ.  Fraignct  de  1  +  1;  fit.  78,  Scion 
un  compte  il  fut  mande  à  Dijon  par  M.  de 
îouioDjon  >  Maréchal  de  Bourgogne ,  jtour 


donner  lôn  avis  &  opinion  au  procès  pen- 
dant pardevers  ledit  Seigneur  de  Toulonjoa 
entre  Mcflire  Guy  de  Bar,  Chevalier  d'une 
part ,  &  frerc  Jean  de  Vienne,  &  Charles  de 
Fcrvolcs  d'autre,  au  fait  delà  prife  de  Jehan 
dcSaintraillc,  prilonnicr  de  guerre.  Ctmft» 
de  Mathieu  Rr^nsult  de  i4t -./•/.  74. 

d  Fut  employé  pour  traiter  des  abftinence* 
de  guerre  d'entre  les  pays  de  Bouigogne  &  de 
Bourbonnoi*.  Il  fut  envojé  avec  Maître  An- 
toine de  Noyers ,  Archidiacre  d' Autun ,  Con- 
fcillcr ,  Maître  des  Requcftes  du  Duc  au  mois 
d'Avril  1431.  vers  le  Duc  de  Savoie  pour  affai- 
res très-importantes.  Ctmptt  de  MttbiouRt- 
gHMui:  de  14)  1.  fol.  7    &  14J4  /»/.  ioj. 

e  II  mourut  le  23.  Décembre  144;. 

/  Il  avoit  époufé  Dame  Jehanne  de  Chi- 
pre ,  feule  fille  &  hcrtticrcpourle  tout  de  Hu- 
guenin,  fuc  de  Chiprc  ,  Fcuicr  d'écurie  du 
Duc.  Compte  de  Mathieu  Regntult  de  i4xy. 
foi.  ré. 

<r  Le  Duc  l'envoiaver*  les  Comte  &  Com- 
tefle  de  Clermonr,  pour  lever  fur  font*  en  lem 
nom  Jeu*  ça&uu  >  auquel  oo?4it  Seigueui  te 


Digitized  by  dooQle 


de  Philippe,  dit  le  Bon 

— Mcflire  Guillaume  de  Bolfre- 
mont ,  Seigneur  de  Cey ,  Cheva- 
lier,Confeiller,Chambclan.  Comp- 
te de  Mathieu  Regnault  ^1430. 
fol.  60, 

Meffire  Girard,  Seigneur  de  la 
G uiche  ,  Chevalier  ,  Confeillcr, 
Chambclan.  Compte  de  Mathieu 
Regnault  de  1430.  fol.  60. 

Philibert ,  Seigneur  de  Ryc  & 
de  Charrin ,  Ecuier  ,  Confeillcr  » 
Chambclan.  a 
— -  Mcllîrc  Guillaume  «le  Roche- 
fort,  Chevalier,  Confeiller,Cham- 
belan.  b  Compte  de  Mathieu  Re- 
gnault de  1430.  fil.  107. 

Philibert  de  Jaucourt ,  Ecuier  » 
Confeillcr ,  Chambelan.  e  Compte 
de  Mathieu  Regnault  de  143 1. 
fol.  î4. 

Melfire  Pierre  de  Chavigny  , 
Chevalier  ,  Seigneur  de  Tanlay  , 

Ciic  donna fon  nom.  II fc  trouva  aBcfançonà 
une  journée  qu'on  y  avott  aflignce,pour  trouver 
moyen  de  remédier  aux  maux  que  les  gens  du 
Dauphin  quictoirà  Montbclliard,failbientaux 
pays  de  Bourgogne  1444.  Compte  de  Mai  net  u 
SLtvnault  dt  1419.  foi.  %(,.  M.  le  Duc  donna 
à  Philippe  de  Tcrnant  fa  Baronie  ,  Ville  , 
Chaftel ,  Cbaftcllenie ,  Seigneurie  &  appar- 
tenances d'Aprcmont  avec  fon  village  de  Gen- 
«Jrcy  en  la  valeur  fit  eftimation  de  foo.  Uv.  par 
an  a  rachapt  de  5003.  faluz  d'or  de  70.  au 
marc  ou  monnoie ,  à  la  valeur ,  fuivant  les 
lettres  données  le  tf«.  Février  1435.  lefqucllcs 
Mcflicurs  des  Comptes  ne  voulurent  vérifier  , 
pour  ce  qu'ils  n'avoient  pas  reçu  la  difpcnfc 
de  leur  ferment,  laqucllocn  tel  cas  leur  con- 
vient avoir.  Compte  de  Mathieu  Regnault  4e 
14U.  foi.  f«. 

m  II  prit  par  force  une  tour  de  Hollande 
nommée  la  Tour  d'Outremer ,  que  tenoit  un 
■Chevalier  pour  les  ennemis  du  Duc.  Ctmpte 
de  Mathieu  Regnault  d«  1418.  fol.  lie.  & 
14$  .  fo'.  S#. 

b  Meflire  Guillaume  de  Rochefort,  &  Phi- 
libert de  Vauldrey  s'obligèrent  à  Jacques  d'Ef- 
jailly  ,  dit  Forc-Epice,  à  la  fommede  jooo. 


,  Duc  de  Bourgogne.  %  i  $ 

Chambclan.  Compte  de  Mathieu 
Regnault  de  143  2. /à/.  73. 

Thibault  de  Rougemont ,  Sei- 
gneur de  Ruflcy ,  Ecuier  &  Cham- 
belan. Compte  de  Mathieu  Kf- 
gnault  de  143  *•/*'•  7 3. 

Pierre  de  Montât ,  Seigneur  de 
S.  Phale,  Chevalier ,  Chambelan. 
à  Compte  de  Mathieu  Regnault  de. 
1431. fol.  78. 

Me  (lire  Hugues  du  Bois  sCheva- 
Jicr ,  Confeiller  ,  Chambelan  • 
Bjilly  de  Charrolois ,  Seigneur 
d'Auflerain.  e  Compte  de  Mathieu 
Regnault  de  1 4  3 1 .  fol.  73.  fre» 
mterRegiJlre  çotté  \  fol.  167. 

Meffire  Jean  de  Dintevillc,  Sei- 
gneur d'Efchancz,  Chevalier  , 
Chambelan ,  Gouverneur  &  Bailly 
de  Bar  fur  Seine.  Compte  de  Md- 
thieu  Regnault  de  143t.  fol.  115. 
Premier  Regifire  cotte  j-  fol.  1 70. 

éeus  d'or  vieils,  chacun  ccu  au  prix  de  il. 
gros,  Se  à  1700.  faluz  d'or  d'autre  ,  chafeua 
faluz.  au  prix  de  i£.  gros&  demy  *  moiennanc 
quoi  ledit  Efpailly  rendit  la  Ville  de  Coulan- 
ges-la-Vintfufe  a  Monfcigncur  le  Gouverneur 
pour  &  au  nom  de  M.  le  Duc  le  23.  Juin 
U3f.  ledit  Rochcfort  commandoic  au  Siège 
de  Coulangcs  77-  P»y«  1434« 

r  II  étoit  fils  dcGuiot  de  Jaucourt  ;  il  avoir, 
époufé  Agnès  delà  Trcmoille ,  âc  en  confide- 
ration  de  ce  mariage  qui  fntfaiten  Mîs>.  Ma- 
dame la  DucheftVlui  donna  1000.  faluz  d'or 
vallons  tj7f.  francs. 

A  II  fut  envoié  avec  une  trompette  a  A11- 
xerre  en  une  journée  qui  devoit  fe  tenir  le  8. 
Juillet  I4Î».  pour  le  fait  de  la  paix  générale 
du  Roïaume,par  le  Cardinal  de  fainte  Croix» 
Légat  du  Pape. 

e  M.  le  Duc  l'envoi!  à  Auxerre  avec  une 
trompette  à  une  aflcmblée  qui  devoir  fc  tenir 
!c  ti.  Juillet  143t.  au  fujet  delà  paix  générale 
par  le  Cardinal  de  Stc.  Cioix  Lcgat  du  Pape. 
Il  fut  pm  prifonnier  avec  M.  le  Maréchal  , 
devant  le  Château  de  la  Bufliere  en  Bcanjo- 
lois.  Compte  de  JdAlhuj  Rt£n«ut  de 
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'%  *4       ^tat  ^es  Officiers 

Meflîre  Jean  de  la  Baulme,Sei- 
gneurde  Scuiles,  Chevalicr,Cham- 
bclan.  Compte  de  Mathieu  Re- 
gtiault  de  1 4  5 1 .  fol.  121. 

Philibert  de  Vaudrey  »  Ecuicr, 
Confciller  ,  Chambelan  ,  Bailly 
d'Amont  au  Comté  de  Bourgo- 
gne.* 

s  Meflîre  Andry  deToulongeoiï , 
Seigneur  de  Mornay ,  Chevalier  , 
Chambelan.  £  Il  mourut  en  143  %. 

Meflîre  jcan  de  Salins,Seigneur 
ée  VinccMes ,  Chevalier  .Confcil- 
ler ,  Chambelan.  c 

Meflîre  François  de  la  Palu,Ser- 
gneurde  Varembon ,  Chevalier -, 
Chambelan  du  .Duc.  d 

a  Gouverneur  duTonerrois  &  Auxerrois:  H 
«ommandottau  liège  de  Coulange-Ia-Vineufc 
314.  payes  ,  Mars  1434.  Il  avoit  epoufe  Ka- 
therine de  Mohjr.  Il  mourut  le  4.  Mars  14^. 

t  Ay  mots  d'Avril  1431.  il  fut  envoyé,* 
Venife  avec  le  Commandeur  de  la  Morée. 
ie  Duc  lui  donna  la  Chaftcllcnic  de  S.  Aubin 
à  rachapt  de  4  00.  (aluz  d'or.  i<>.  Janvier 
I4»9.  Compte  de  Mathieu  Regnamlt  de  14^1. 
/•*.  *r.  &  de  i4îj. /#/.  1  !. 

e  II  alla  avec  p!uficurs  Seigneurs  vers  Mor>- 
fcigneur  le  Dauphin  qui  étoità  Montbdiart, 
mais  étapt  arrivé  à  Baulmes  il  apprit  que  le- 
dit Seigneur  étoit  parti  de  Montbeliard-  Se 
était  allé  à  Nancy  où  étoit  le  Roy.  Dec.  1444. 

d  Mclfire  François  de  la  Palu  ,  Seigneur 
«Je  Varembon  >.  commandoit  à  fo.  hommes 
«l'Arme*  en  1430.  pour  la  conservation  du 
Charrolois  ,  &  depuis  pour  aller  en  Armes 
-  fùut  Ift  reprife,  4c  C  happes.  Compte  de  Ma- 
9>-ieu  >'egntrnl'  de  l'année  ia}i»fol.  yj.érfel. 
loj.  Ce  Seigneur  avoit  fous  lui  4co.  payes. 
Il  efi  dit  dans  un  compte  de  1436.  que  Meflîre 
François  delà  Palu,  dit  Varembon ,  Seigneur 
de  Montfort  &  de  Bcaumont  fur  Vingcnne 
-avoit  ico.  payes  fous  lui  ,  Icfquels  il  promit 
fur  fa  foy  &  fon  honneur ,  conduire  &  entre- 
tenir audit  nombre  au  lervice  dudit  Duc  au 
iiege  que  Ton  devoit  mettre  devant  Calais , 
ai  fc  trouva  au  fîcgc  dcCouIangc-la»Vineufe , 
ou  il  comrnandott  anot.  payes  ,  chaque 
jaye  avoit  12.  francs  par  moi»,  Mai;*  1434. 


&  Domeftiqucs 

--Lancelot  de  la  ViefvilIe.EcnyerkV 
Chambelan.  Compte  de  Math  tes* 
Regnattlt  de  14  3  5.  fol.  49. 
—  Meflîre  Jacques  Bouton»  Sei- 
gneur de  Çourb.eron  ,  Chevalier  * 
Chambelan.  e 

Meflîre  Guy  de  Bar,  Seigneur 
dePraellcs ,  Chevalier,  Confcil- 
ler ,  Chambelam  Compte  de  Mà~ 
thic*  Regnattlt  de  14  3 1.  fol.  97. 

Guill'aume ,  Seigneur  de  Monf- 
conis  »  Chevalier  ,  Chambclart. 
Compte  dt  Mathieu  Regnattlt  de 
f43  3./*/.  80. 

Humbert  de  S.  Amour ,  Sei- 
gneur de  Vinzellcs ,  Chevalier. 
Gonfeiller ,  Chambelan.  Compte 

Tf  prit  Champloft  ,  laquelle  place  fut  rafle. 
Compte  de  Mathieu  Regnault  de  mf.fo!.  179. 
Il  cft  dit  dans  ua  compte  de  Jean  de  Vifch 
de  I4Î<?-  fol.  lot-  que  Meilleurs  du  Confeil 
de  M.  le  Duc  à  Dijon  ,  envoyèrent  en  Savo/e 
au  mois  de  Novembre  1456.  vers  aulcuns  Sei- 
gneurs eftans  audit  Pays  feaulx  &  fnbjcn  du- 
dit  Seigneur  Duc  ,  aflavoir  ,  Meflîre»  Fran- 
çois de  la  Palu  Seigneur  de  Varambon  ,  Jean 
de  Ccflcl  Maréc'ial  de  Savoye  ,  Guillaume 
de  Lurcul  Seigneur  de  la  Cueille,  Claude  An- 
drenet  Seigneur  de  Coufarv  ,  Philibert  de  la 
Palu  >  Humbert  de  Rouge  mont  Hugues 
l'Alcmaot  ,  pour  leur  donner  ad  vis  qu'iis  nfe 
fi (fent  aucun  ferment  on  promettes  d'entre- 
tenir les  alliances  faites  entre  le  Roy  &  M.  le 
Duc  de  Savoye,  que  M.  le  Duc  &  fes  Pays., 
Subjets  Se  Allies  ne  fulfcnt  expreflement  ro- 
fervcs,&  que  s'ils  en  avoient  déjà  fait  aulcuns  , 
qu'ils  en  envoyaient  la  copie  pour  en  certi- 
fier &  advenir  M.  le  Duc. 

*  II  fut  envoyé  avec  Guillaume  Seigneur 
de  Montconis  à  Langrcs ,  vers  le  Sire  de  Chat- 
tclvillain  ,  pour  affaires  importantes  au  fci- 
vicedu  Duc.  1433.  Ctmpti  de  Mai/iiu  Re- 
fnauit  de  14  -3  *°  H  f™*  Commiflaire 
député  par  M.  le  Duc  pour  régler  les  limite* 
du  Duché  de  Bourgogne  avec  lesComnùifatr 
rcs  de  M.  de  Bourbon  ,  Icfqucb  s.'aflembl«- 
-rent  i  Marcigny-Ies-Nonains  au  mois  de  Juin- 
I4Ï4-  Ctmptde  Jean  de  y  if  e»  de  ia.ti.foU 
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de  Philippe,  dit  le  Bon . 

de  Mathieu  Regntnlt  de  1433. 
fol.  91. 

Meffire  Olivief  de  Longvy  , 
Seigneur  de  Fontaine- Françoîlc  , 
Chevalier  >  Confeil  1er  ,  Charcbc- 
lan  Compte  de  Mathieu  Regnault 
de  143  \.  fol.  11  y. 
—  Mcffirc  Guy  de  Pontallier,Cne- 
valicr  ,  Seigneur  de  Talemay  , 
Chambelan ,  Chevalier  de  la  Toi- 
Ibn  d'or.  *  Compte  de  Mathieu  Re- 
gnault de  1434.  fol,  49. 

Meffire  Girard  Rolin ,  Chcva- 

«  Ce  Seigneur  fut  envoyé  avec  Louyj  de 
Chantcmerle,  Ecuier  Seigneur  de  la  Clayette 
4c  Jehan  de  Noidcnt  Bailly  de  Dijon  à  Mâcon, 
<k  b  part  de  Madame  la  DucheiTe  de  Bour- 
gogne vers  les  Gens  d'Eglifc ,  Bourgeois ,  8c 
Habitans ,  afin  de  donteurer  fermes  an  parti 

du  Duc.  H3-|>  Compte  de  j\  athitti  Rignault 

de  i4)4-  /""'•  ?4«  ^  e^  raporté  dans  un  compte 
de  Mathieu  Regnaulr  de  1434  49* 
M.  Ic  Duc  fift  faire  tes  Blafons  &  Efcuffons 
armoyés  des  Armes  des  Chevaliers  cfleus  par 
lui ,  fes  frercs  &  compagnons  de  fort  Ordre 
de  la  Toifon  d'or ,  au  Chapitre  dudit  ordre  , 
tenu  à  Dijon  le  jour  de  S.  André  14^3.  fça- 
voir,  Meffire  Jacques  Seigneur  de  Crevée* ur. 
Mcffirc  Jean  de  Vergy  ,  Seigneur  de  Fouvans 
&  de  Vignory,  Meffire  Guy  de  Pontarllic^Sci- 
gneur  de  Talcmc,  Mcffirc  Balduin  de  Noyclle, 
Seigneur  de  Chafrerclle,  Mcffirc  Jean  Bâtard 
"de  Luxembourg  ,  Seigneur  de  Haubourdin  , 
Mcffirc  Charles  de  Bourgogne  ,  Comte  de 
Charrolois,  Mcffirc  Robert ,  Comte  de  Ver- 
nembonrg,  Mcffirc  Thibault  de  Ncufchaftcr, 
Chevaliers  de  h  Toifon  d'or. 

h  Philippe  de  Morfoges  lui  donna  advrs 
que  le  Comte  de  Pcrdriac  faifoit  aflembler 
grand  nombre  de  Gensd'armcs  &  de  trait  pour 
faire  la  conqtrcftc  du  Charrolois  &  porter  la 
guerre  dan»  les  pays  du  Due  de  Bourgogne. 
Ccm[tt  de  Gerrcment  pour  un  an  C*  d.-mi  fini 
le  30.  Dec  141»  11  mourut  te  f.  Juillet  441. 

e  M.  le  Duc  l'envoya  avec  Mcffirc  Jean  de 
Croy  8:  Mcffirc  Guy  de  Talemay,  vers  le 
Roy  poirt  aulcunes  grandes  maticrestouchant 
grandement  fes  befongnes  &  affairesSc  le  bien 
iela  Paix  au  mois  de  Novembre  1 1 3  y.  Compte 
tit  Mtrhieti  H'fnauh  de  14 1*.  M  117» -Jean 
Régnier  Bailly  d'Auxerreftitauffi  envoyé  vers 
jtorentt.Grauct  ,  Capitaine  de  la  Chante 


Duc  de  Bourgogne.    1 1  $ 

lier  ,  Confeillcr,  Chambelan  ,  & 
Bailly  de  Mafcon,  par  letrres  don*- 
nées  à  Arras  le  7.  Octobre  143  5 . 
b  Compte  de  Mathieu  Regnault  dt 
J435./0/.  4/. 

MclïVre  Jean  de  Poitiers,  Sei- 
gneur d'Arceys,  Chevalier  >Con- 
i'eiller  ,  Chambelan*  € 

Meflîrc  Jean  de  Ne  fcha/rel  » 
Seigneur  de  Vaulmarc  ul ,  Che-» 
valier ,  Confeillcr , Chambelan.  à 
Mefllre  Gu  il J  au  m  e  de  Saul  x  ,Chc- 
valicr ,  Confciller  &  Chambelan:  e 

fur  Loyre  ,  pour  le  faire  venir  au  lieu  de  Ne- 
vers  devant  ledit  Meffire  Jean  de  Croy  ,  4e 
Icfdits  Seigneurs  d'Arceys  &  de  Talcmcy  en 
leur  voyage  qu'ils  faifoient  vers  le  Roy  ,.  pour 
ti  aiter  avec  lui  pour  fortir  dé  ladite  place  poiir 
le  bien  de  la  Paix.  Il  eft  rapporte  dans  un 
compte  de  Bourgogne*,  que  le  Duc  ordonna 
par  fes  lettres  patentes  données  a  Gandle  ^. 
Juin  1436  a  Meffire  Jean  Comte  dcFribour£ 
8c  de  NeufchafUl ,  Gouverneur  8c  Capitaine 
General  de  Bourgongne,  d'armer  £70.  hom- 
mes d'armes  de  bonne  étoffé  en  fes  pays  dfe 
Bourgogne,  pour  après  les  conduire  au  nege, 
que  à  l'aide  de  Dieu  il  avoir  conclud  mettre 
!  lors  bien  brief  après  devant  fa  Ville  de  Calais  , 
I  occupée  par  les  Anglois  fes  ennemis  ,  afin  de 
1  la  réduire  à  fon  obéiffance  &  rejoindre  à  foh 
|  héritage  Se  domaine  dont  elle  cil  d'ancienneté; 
j  aflavoir,  par  M.  le  Gouverneur  40-.  hommes" , 
par  M.  de  Charny^oo;  hommes,  parle  Sei- 
gneur Jean  d«  Portiers  Seigneur  d'Arceys,  jo. 
8c  par  Jean  de  Rochcfort ,  1-.  lcfquels  font 
S  70.  an  pris  de  1 1 .  francs  pour  payes  par  mois, 
à  compter  le  Chevalier  Banncrcr  pour  4. payes, 
le  Chevalier  Bachelier  pour  ?  .payes ,  le  Pour* 
fùivant  peur  demie  paye  ,  &  là  Trompette 
auffi  pour  demie  paye,  &  pour  les  Etats  def- 
dlts  Capitaines ,  au  prix  d'un  franc  pour  paye 
par  mois. 

d  II  fut  envoyé  par  M.  le  Duc  avec  Philf- 
bert  Andrcnct ,  Seigneur  de  Courîan  Cheva- 
fier  ,  vers  le  Duc  de  Savoye  &  le  Prince  de 
Piémont  fijn  fils  au  mots  d'Avril  1436.  portr 
certaines  matières  t'ccrcttcs  ,  qui  grandement 
touchoient  ledit  Duc  de  Bourgogne  ,  félonies 
•  infttuclion*  à  eux  données.  Compte  de  Ma- 
thicu  Regntuit  de  i4jf .  fo  .  u7. 
-'    e  II  fut  envoyé  avec  Jean  de  Roclicfcrt 
•Ecunr,  Maître  de  l'Artillerie-,  parM:IeDt« 
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Mcflîrc  Guy  de  Talcmcy ,  Che- 
valier ,  Conseiller  8c  Chambclan.  a 
— -  Guillaume  d'Oifelar,o»  d'Oi- 
felay ,  Ecuicr  »  Seigneur  de  Ville- 
neufve,  Chambclan.  Compte  de 
MathieuRegnauit  de  1 4  3  7  .fol.  3  9. 

Mefllre  Antoine  de  la  Marche, 
Chevalier  ,  Seigneur  de  Château- 
renault,  Confeiller,  Chambclan. 
h  Compte  de  Mathieu  Regnault  de 
1438./0/.  12. 

Mciïirc  Jean  d'Occors  ,  Cheva- 
lier, Seigneur  de  Tray  ôcdcCor- 
beche ,  Concilier  ,  Chambelan. 
*  Compte  de  Mathieu  Regnault  de 

vers  les  Anglois  qui  tcnoientles  forterciTcs  dé 
Nogrnt  &  Montigny-le-Roy  ,  afin  de  rendre 
lcfditet  places  audit  Duc  ,  puifiju'ils  ne  les 
vouloient  rendre  au  Seigneur  de  la  Suz.c  qui 
tenoic  le  fiege  de  par  le  Roy  devant  la  fortc- 
reiTc  de  Montigny  :  Comme  au(Ti  pour  requé- 
rir ledit  Seigneur  de  la  Suie  de  faire  retirer 
le  Bâtard  de  Bourbon  qui  t'étoit  logé  en  la 
terre  de  l'Abbaye  de  Luxcul  qui  étoit  de  la 

Sarde,  &  fes  gens  de  guerre  en  la  Chaftcllcnic 
e  Jufley  ,  Bailliage  d'Amont ,  autrement  lui 
remontreroient  les  inconvénient  qui  en  pour- 
roient  avenir ,  au  mois  de  Janvier  i+jf.  De- 
puis ledit  Seigneur  de  Saulx  fut  envoyé  à  Ta- 
lafcon  pour  affaires  fecrettes.  Compte  de  AU- 
thicH  R<gti*itlt  de  I4?f.  fol.  131.  Mefljre 
Guillaume  de  Saulx  Chevalie/  Chambclan  , 
Seigneur  d'Arc  fur  Thille,  &  de  S.  Thibaut 
en  paitic,  fut  envoyé  au  mois  de  Décembre 
143$.  vers  le  Bâtard  de  Bourbon  ,  Capitaine 
de  grand  nombre  de  gens  d'armes  ,  pour  le 
difluader  pan  belles  remontrances  d'entrer  fur 
les  terres  dudit  Duc  &  y  yverner  ,  aulcuns 
s'éians  déjà  advancés  jufqu'à  Gémeaux  &  Ys 
où  lefdits  gens  d'armes  appelles  Efcorcbcurs 
•'etoient  logés.  Cemptt  dt  Mtthitu  Regnuult 
dt  14*8.  fol.  fS. 

«  Madame  la  Ducheffc  étant  Gouvernante 
du  Duché  en  l'abfencc  du  Duc  ,  envoya  en 
1454-à  Malcon  Se  Pont-de-VclleM.  dcTalc- 
mcy  ,  Louis  de  Chantcmcrle  Ecuicr  Seigneur 
delà  Clayette,  M  aitre  d'Hôtel  de  ladite  Dame, 
Jehan  de  Noidcnt Confeiller ,  Maître  d'Hôtel 
du  Duc  &  Bailly  de  Dijon,  &  Maître  Nicolas 
Bélier  Coui'cUIer  Avocat  dudit  Duc  ,  pov 


&  Domeftiqucs 

l'année  1438.  fol.  91. 
^Meflîre  Jean  de  Vienne  ,  Sei- 
gneur de  Roiant,  Chevalier,Con- 
leiller,Chambclan.CW/j>f  1  deLeuis 
de  Vijtn  de  1440./*»/.  $9- 

Ale/firc  Charles  de  Vergy  ,  Sei- 
gneur d'Aurey,  Chevalier,  Con- 
icillcr,Chambclan.  Compte  de^tan 
de  Vtjen  de  1 440.  fol.  5  8 . 
—  Antoine  de  Rochcbaron ,  Che- 
valier ,  Seigneur  de  Bcrfey ,  Con- 
feiller, Chambclan.  d 

Jean  de  Neufchaflel ,  Seigneur 
de  Montagu  &  de  Renel ,  Confeil- 
ler, Chambelan.  e 

prendre  garde  à  la  confenration  de  ladireVilleï 
&  qu'elle  ne  fuft  l'urprilc  par  les  ennemis. 

Compte  U<  Mali  a  u  Rigniu:t  dt  i  4  ;*./«/.  I J  i. 

b  II  étoit  fils  de  Meffirc  Guillaume  de  U 
Marche  ,  Chevalier,  Bailly  de  Cbalon  Se  de 
Dame  Marie  d'Aync  ,  Parente  de  Madame 
Marguerite  de  Flandres  Ducheffe  de  Bour- 
gogne ,  Ayeullc  de  M.  le  Duc  ,  étant  ladite 
Marie  d'Aync  extraite  &  dcfcenJue  du  Sang 
de  Flandres  &  des  Baftard»  du  Comte  Louys, 
aycul  maternel  dudit  Duc.  Corn  fit  dt  M*~ 
tiiitu  Kignuu't  de  11458.  foi.  8j. 

r  Au  mois  d'Oâobre  1434.  il  accompagna 
Madame  la  Ducheffe  de  Bourgogne  au  voyage 
qu'elle  fift  de  Chalons  a  S.  Claude. 

d  II  epoufa  Demoifcllc  Philippe  de  Bour- 
gogne feur  baûardc  dudit  Duc  ,  eut  en  ma- 
riage la  terre  d'Avcfncs  racheptee  moyetv- 
:  nant  1  oooo*  liv.  Le  Duc  lui  donna  4000.  éciM 
|  d'or  ,  pour  employer  au  mariage  de  Damoi- 
felle  Jeanne  de  Rochcbaron  fa  fille  ,  avec 
j  Mcflire  Anthoine  Seigneur  d'Anglurc ,  Che- 
valier advouc  de  Teroucnne  :  fa  femme  mou- 
I  rut  le  i9.  Avril  1461.  &  laiffa  deux  fils ,  Mef- 
firc  Claude  de  Kochebaron  ,  Seigneur  de 
Ccnnc  ,  &  Girard  de  Rochcbaron  Ecuicr  ; 
Antoine  de  Kochebaron  mourut  h  16.  Octo- 
bre 146}.  Comptt  de  ilugmtmndt  F  aie  tant 
dt  i4<-;<  Compte  de  Jt*n  dt  Viftn  ét  1440. 
fol.  (8  &  de  i4fj.  /••/.  f«.  M.  le  Duc  lui 
|  donna  4.  prisonniers  pris  furies  ennemis  pour 
j  lui  aider  à  recouvrer  le  Seigneur  de  Roche- 
baron  fon  perc,  prifonnicr  des  ennemis  dudîc 
Duc.  Compte  de  M-  Rtgnault  de  t*tx.  fo  .  7  4, 
I     e  II  étoit  fils  dcMcffirt  Thibault  Scigoc» 
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de  Philippe ,  dit  le  Bon ,  Duc  de  Bourgogne,   i  17 

Mclïirc  Pierre  de  Vinault,  Sei-  1er,  Chambclan.  Compte  de  Jean 

gneur  de  Goabertin  ,  Chevalier,  de  Vtfen  de  1454  /0/.  zz. 

Chambclan.  a  Compte  de  Jean  de  — Me/fire  Sîmon  de  Lalain,  Che- 

Vifende  1443.  fol.  72.  valier,  Seigneur  de  Montigny  , 

-Antoine  de  Vauldrcy ,  Confcil-  Confeiller  ,  Chambclan  &  Gou- 

ler,  Chambclan.  Compte  de  Jean  verneur  de  FEclufe.  d  Compte  de 

de  Vifende  1450.  foi.  45.  Jean  deVtfen  de  \^\.fol.  1. 

_  Mcflire  Jacques  de  Lalain,  Chc-  .  Jean  Mairet ,  Ecuicr  ,  Seigneur 

valier  ,  Con",  Chambelan.  Compte  deMavoilly  ,  Confeiller ,  Cham- 

de Jean  deVtfen  de  1450.  fol.  60.  belan,  &  Bailly  du  Charrolois. 

Pierre  Varfth  ,  Cheval  ier,Con-  Compte  de  Jean  de  Vif  en  de  1455. 

feillcr  , Chambelan. même  compte,  fol.  1.  . 

. —  Guillaumcde  Vauldrey,Ecuicr,  — Me/Tire  Claude  de  Touîongcon, 

Seigneur  de  Corlaon , Confeiller,  Chevalier  ,  Chambelan,  Seigneur 

Chambclan,  &  Bailly  d'Aval  au  de  la  Baftic.  e  Compte  de  Jean  de 

Comté  de  Bourgogne  b  Compte  de  Vif  en  ^145  ^,fol.  94. 

Jean  de  Vif  en  de  1 444.  fol.  8  9.  -Me  Aire  TrirtandeToulongeon, 

M.  d'Aumont,Confcillcr,Cbam-  Chevalier ,  Chambelan.  f  Compte 

belan.  Compte  de  Jean  de  Vifcn  de  de  Jean  de  Vifcn  de  1  45  5 .  fol.  94. 

i452./«>/.  47.  •— Amblart  de  Ncuf.iilc,  Cheva- 

Mcfïire  Jacques  de  Vifth ,  0»  lier  ,  Seigneur  de  Sâvigny  ,  Con- 

Vifquc ,  Chevalier ,  des  Comtes  fciller,  Chambclan.  g 

de  S.  Martin,  Confeiller  ,  Chair»-  ^^Jvlefïïre  JofFroy  deToify  ,  Sci- 

belan.  s  Compte  de  Jean  de  V-fen  gneur  de  Mimeures ,  Chevalier  r 

de  1451.  fol.  6t.  Confeiller,  Chambelan.  h  Compte 

-^Meflîrc  Loys  Moreau ,  Confeil-  de  Hnguentn  de  Faletans  de  1 4  $  3  „ 


Je  Neufchaftcl  :  il  avoit  époufé  GHrtctle 
vcufve  de  Mcflire  Jean  de  ChAIon  Seigneur 
de  Chaftelbelin  ,  mort  en  Turquie  au  mois 
de  Septembre  1433.  Compte  dtjt»n  de  Vtji» 
de  1440.  fol.  <8. 

m  II  éroit  du  Royaume  de  Caftilie. 

*  M.  le  Duc  l'envoya  ès  marches  d'Italie 
pour  les  affaires  de  M.  le  Duc  d'Orléans. 
i4fo.  En  Mît.  le  Duc  l'envoya  en  ambaf- 
fade  vers  le  Roy.  M.  le  Duc  lui  donna  r  ,o- 
écus,  &  à  Marguerite  de  Villcrs  fa  femme, 
en  augmentation  de  mariage.  Compte  d*  Jm» 
de  ViUn  de  1449.  foi.  8c  ?  de  1 4.Ç  0.  fol.  (o. 


de  Vifen'de  i+ff.  10t.  Comfte  de  Hu- 
cutntn  de  Faletam  de  t.\6l.  fol.  4S. 

e  En  14^}.  il  fut  envoyé  à  Rome  vers  le 
Pape.  Giuicr  des  Bailliages  de  Dijon ,  Au- 
ïois  &  la  Montagne  ,  par  lettres  du  Dua 
données  au  Chaftcl  de  Hui-au-Licge  le  6» 
Décembre  14*7»  aux  gages  de  ijo.  francs.. 
Compte  de  Hugmnin  de  Faltiaiu  de  i.t/4. 
Compte  de  Jean  Druet  de  1467  fol.  <8  IU- 
étoient  frères. 

/  En  h*4.  H  fut  envoyé  vers  le  Comte 
de  Neverî.  Compte  Jr  H. de  Falttans  de  1463. 
g  Gruier  ès  Bailliages  d'Autun  ,  Châloni 


€  Selon  un  compte*  de  Jean  de  Vifcn  de  j  &  Charrolois  ,  avoir,  de  gages  100.  francs^ 
•t+lfi.  fol.  77.  il  avoit  deux  francs  mor.noie  1  Compte  de  je*n  de  Viftn  de  î+tfi.J*!.  69. 
Royalle  par  jour  de  penfion  de  M.  le  Duc.  J  LM.  le  Duc  l'envoya  en  airtbaflade  vers  le 
d  M.  le  Duc  l'envoya  avec  JeandcCroy  Pape  &  le  Roy  d'Arragon  en  Sicile  14'?. 
en  arabaflade  vers  le  Roy,  14^.  En  14*1.  j  II  etoit  Bailly  d'Auxois  en  146t.  En  14*4  if 
il  fut  envoyé  avec  Antoine  de  Rochcbaron  fut  envoyé  en  ambaflade  avec  M.  l'Evcque 
m  ambajuTadc  vcr.s  le  Pape.  Compte  de  jt*n  {  de  Tournay  vers  notre  S.  Tcrc  à  Rome,  Si 
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fol.  8  f.  Second  Regijlrefot.  78.  de  Cbantcmcrle  &  de  la  Clayette  9 

— .McAirc  Thilippe  Pot,Chevalier,  Confcillcr  ,  Chambelan  &  Baillf 

Gonfeillcr ,  Chambelan ,  Seigneur  de  Mafcon.  d 

de  la  Roche.  *  Compte  de  Jean  de  .--McfllreWaleran  de  Soiflbns,Cbe- 

Vijcn  de  14.^7.  fol.  79.  valier,Scigneur  de  Morcul,Con* » 

__Meflirc  François  de  Menton,  Chambelan  du  Duc, &  fon  Bai  11  y 

Chevalier  ,  Confcillcr,  Chambe-  d'Amiens.  Compte  de  Hnguenm> 

lan  ,  &  Bailly  d'Aval  au  Comte  de  de  FalttAtts  de  1 460.  fol.  48. 

Bourgogne,  b  Compte  de  Huguenin  —Meflire  Michel  de  Chaugy^he- 

tffctfîi/f 14 $ 8.2.  Regfol.yi.  v-alier , ConfeiHer  ,  Chambelan.  e 

Mclîïrc  Ame  Rabutin,  Chcva-  Compte  de  Huguenin  de  Faletans 

lier  ,  Seigneur  d'Efpiry  ,  Gonfcil*  de  1461.  fol.  48. 

Jxr,  Chambelan.  Compte  de  Hugue-  Mcfïîrc  Jean  de  Croy  ,  Cheva- 

nw  de  F*let*ns  de  i±i9%fol.  %  1.  lier,  ConfeiHer»  Chambelan./ 

Meflïrc  François  Sur ienne,  dit  Compte  de  Huguenin  de  F*let*ns 

l'Arragonnois ,  Seigneur  de  Pi  fy,  de  1461.  fol.  jr. 

Chevalier ,  Con«  ,  Chambelan  ,  -   Mettre  Philippe  de  Lalain.Che- 

Mc  de  l'Artillerie  du  Duc  &:  Bailly  valier  ,  Chambelan.   Compte  de 

de  la  Montagne,  c par  lettres  du  1 1 .  HngnerÀn  de  F*Ut*m  de  1 46 1  • 

Août  1457.  Compte  de  Hnguenin  fol.  jr. 

du  Faletans  de \\%^.foL  53.  Me/Tire  Guillaume  le  Jofne,  Sei- 

Noble  homme  Loys,  Seigneur  gneur  de  Contay,Chevalier,Con- 

depuis  il  fut  envoyé  à  Florence.  Compte  de  furent  d  refiles  par  l'ordonnance  de  M.  le 

y  an  Àt  Viftn  de  1417.  fol.  79.  Comjtede  Chancelier  &  de  Meflîre  Jean  de  Touionjon, 


Hugtimin  it  FeUttnt  de  1464.  fol.  3f 

m  II  fi(>  une  entreprife  d'armes  •,  èc  d'amant 
^n'il  lut  convenoit  faire  de  grands  frais ,  le 


Maréchal  de  Bourgogne. 

d  II  étoit  Maître  d'Hôtel  de  Madame  I» 
Ducheflc ,  laquelle  l'envoya  vers  la  ComtefTe 


Duc  lui  donna  360.  francs  pour  Jui  aider  à  j  de  Clcrmont  ,  foeur  de  M.  le  Duc  pour  fec 
ftipporter  lefdits  frais-  147?.  M.  le  Duc  l'en-  J  affaires  importante»  Compte  de  stmtHeu  Re- 
voya  avec  Girard  de  Pleine  ,  Chef  du  Con-  |  gnault  de  i4j».  /#'.  80.  Le  Duc  l'envoya 
léil  a  Nozeroy,  vers  le  Prince  d'Oranges,  ;  vers  le  Duc  de  Bourbon  &  Madame  fa  mere, 
pour  le  fait  du  traite  de  mariage  de  Jehan  de  focur  de  mondit  Seigneur  le  Duc,  touchant 
Chiîon  ,  fils  de  M.  d'Arduel'&  de  Dcmoi-  ■  le  mariage  de  Jacques  Monfieur,run  des  en- 
fcllc  Louyfc  de  Raveftain  ;  afin  d'avoir  le  .  fans  de  Bourbon.  146t.  Il  avoifépoufé  Fran» 


«onfentement  du  Prince  d'Orange.  Compte 
de  Hugutnin  de  F.iletens  d.  l  +  fj.  fol.  47.  & 
de  1461.  /«'.  iî?. 

b  II  a  lté  Bailly  delà  Montagne,  fa  femme 


çoife  de  Chaftclus ,  de  laquelle  il  laifTa  Hu- 
gues &  Françoifc  fês  héritiers  univerfcls.  Il 
mourut  le  30.  Avril  I4<<f.  Compte  de  Hugue- 
nin d»  Fxlnani  dr  14*1./»/.  iot> 


dtoit  Jehanncttc  de  Baraz.  ■     e  Gruier  des  Bailliages  de  Dijon  ,  Auxofs 

c  II  prit  Marcigny-Ics-Nonnains  par  efca-  1  &  la  Montagne, 
lade.  1438.  II  mourut  le  8.  d'Avril  avant  f  II  alla  avec  Meffire  Simon  de  Lalain  ea 
Piques.  146'.  Sa  femme  s'appclloit  Efticn-  |  ambaflade  vers  le  Roy.  uî*.  II  alla  avec  le 
pette  II  cft  dit  dans  un  compte  de  J.  Fraignot  I  Seigneur  de  Crcvecorur  &  Maître  Jean  de 
de  1413.  fol.  17^.  que  Jean  de  Mayne  appel-  I  Tcirant  Maître  des  Requcftes  en  ambaflade 
lant  vint  à  Chalon  au  mois  de  Juillet  i+u.  1  vers  le  Roy  ,  qui  étoit  pour  lors  à  Iflbudun 
fi  jetta  fon  gage  comme  ami  du  Roy,  contre  J  pour  affaires  de  confequence.  Ils  partirent  le 
François  TAnagonnois ,  Fcuicr  fervitcur  de  17.  Mars  1436.  Compte  de  }e*n  de  V*fem 
U:  Je  Duc ,  auquel  heu  de  Chaîna  le»  lice»  |  de  i4j*.  fol.  ioj. 

feiller  , 
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de  Philippe,  dit  le  Bon, 

feiller,  Chambelan,  Premier  Maî- 
tre d'Hôtel  du  Duc.  * 
-  Meflîre  Guillaume  Rolin ,  Sei- 
gneur d'Oricourt  &  de  Riffcy, Che- 
valier ,  Confeiller  ,  Chambelan.  b 

—  Mcifire  Pierre  ,  Seigneur  de 
Goux ,  Chevalier  »  Confeiller  , 
Chambelan.  Compte  de  Huguenin 
de  Fslct/tns  de  146  3  •/<?/.  6  $. 

Meflîre  Humbert  de  Lurcul , 
Seigneur  du  Bourg  S.  Chriftophle» 
Chevalier ,  Chambelan.  Compte  de 
Hug.  deFaletansde  1461. fol.  65. 
"—-Chrétien  de  Digoine,  Cheva* 
lier,Confciller,  Chambelan.  Comp- 
te de  Huguenin  de  falctxns  de 
1 46  3 .  fol,  6  y . 

Le  Marquis  de  Ferrare ,  Cham- 
belan du  Duc.  Compte  de  Hugue- 
nin de  F  filet  ans  de  1 46  4.  fol.  j  5 . 

—  Mcffire  Philippe  de  Courcelles  , 
Seigneur  de  Poullans  &  d'Auvil- 
lars  ,  Confeiller  ,  Chambelan  , 
Bailly  de  Dijon,  c 

Meflirc  Baudouin  ,  Bâtard  de 
Bourgogne,  Chevalier,  Confeil- 
ler, Chambelan.  Compte  de  F  terre 
le  Carbonnier  de  1466.  fol.  45. 

Meflîre  Jean,  Seigneur  dcRupt 
&  d'Otricourt ,  Chevalier ,  Con- 
feiller ,Chambelan.  Compte  dejean 
Druet  de  1467.  fol,  $6. 

Meflirc  Claude  de  Montagu,Sci- 

*  Jean  le  Jofne  Cardinal  étoit  fils  de  ce 
Guillaume. 

b  II  étoit  fils  du  Chancelier  Rolin.  Ctmftt 
dt  Hufutnin  d»  PMltt*»t  dt  i4$r.  ftl.  64. 

e  Maître  Etienne  Armenier  ,  Prefident  du 
Confcil  &  Parlement  de  Bourgogne  ,  Phi- 
lippes  de  Corcclles ,  Seigneur  de  Pollans  , 
Baitly  de  Dijon  ,  &  M.  Mongin  Contaulr,  Se- 
etetaire  de  M.  le  Duc ,  &  Grenier  de  fon 
Confcil  â  Dijon ,  furent  députes  poux  aller  à 

Tome  IL 


Duc  de  Bourgogne,   i  \  $ 

gneur  de  Coulchcs,  Chevalier  , 
Confeiller ,  Chambelan.  Compte 
de  Jeun  Druet  de  1467.  fol.  56. 

Henry  de  Ncufchaftel,  Seigneur 
d'Hcricourt  ,  Confeiller ,  Cham- 
belan. Compte  de  J,  Druet  de  1467. 

M.  de  Longueval,  Chevalier  • 
Confeiller ,  Chambelan.  d 

Meflîre  Henry  de  Champdivers, 
Chambelan. 

Meflîre  Pierre  de  Pouguerc, 
Chambelan. 

Meflîre  Pierre  de  Paillard 
Chambelan. 

Meflîre  Jean  de  Bourbon  ,  Sei- 
gneur de  Montpcroux,  Chevalier, 
Confeiller,  Chambelan.  Compte  de 
Jaeot  Efpiart  de  1 423. 

Meflirc  Guillaume  de  Colonv 
bier  ,  Chevalier  ,  Chambelan. 

Jean  d'Aync,  Chambelan. 

Guillaume,  Seigneur  de  Bon- 
niercs ,  Chambelan ,  Gouverneur 
d'Arras. 

Le  Seigneur  Roland  de  Carque, 
Chevalier ,  Chambelan.  e 

Jean  de  S.  Hilaire  ,  Seigneur 
d'Auvillars,  Chambelan. 

Jean  de  Ruppes,  Chambelan. 

Meflirc  Jean  du  Mez  ,  Seigneur 
de  Croy ,  Chevalier  ,  Confeiller, 
Chambelan  ,  Bailly  de  Lille. 

Meflirc  Philibert ,  Seigneur  de 

ChitlHon  fur  Seine  au  mois  d'Aouft  14a: 
régler  les  limites  du  Duché  &  Comté  de  Bour- 
gogne Se  le  Royaume  de  France ,  avec  Maî- 
tres Jean  Bailla  &  Jean  Fromont»  Commif- 
faircs  députés  par  le  Roy.  Ctmft*  de  Hugut- 
ni»  dt  FalttMm  dt  I4f?  fol.  79. 

d  Le  Duc  de  Bourgogne  lui  donna  ico.' 
francs.  Cttnft e  dt  Guy  GuiUtb*nddt  14H. 
ftl.  109- 

$  jGraad-Pancticr  de  France. 

Ec 
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S  Léger  ,  Chevalier ,  Confeiller ,  bclan.  Compte  de  Jean  Girard  iê 

Chambelan.  Janly  de  1 43  3, 

Jacques ,  Seigneur  de  Lor  &  de  Girard  de  Pontailler ,  Confeil- 

Vartigny, Chambelan.  er,  Chambclan. 

Jacques  Mont,  Seigneur  de  —  Médire  Antoine  de  Wifot,  Sei* 

Chappcs ,  Chambehn.  gneur  deTannay,  Chevalier,  Con- 

GcoiFroy  de  Loify ,  Chambelan.  iei  1 1er ,  Chambelan. 

Fiacrcl  'Arragonnoisj  Charn*  .^Meflire  Guillaume  de  la  Tour- 

bclan.  nelle,  Seigneur  d'Origny,  Che* 

Guillaume  Bâtard  de  Brabant ,  valier,  Confeiller  ,  Chambelan  , 

Chevalier  deS.  Jean  de Jcrufalem,  Bailly  de  la  Montagnes  Compte 

Chambelan.  de  Jean  de  Villecefej  de  1414. 

Le  Seigneur  de  Hàubourdin  ,  Meffire  Bernard  de  Châtclvil- 

Chambelan.  lain ,  Seigneur  de  Thil  &  de  Mar- 

Odart  de  l'Efpinace  ,  Ecuier  ,  rigny  ,  Chevalier  ,  Confeiller  , 

Confeiller,  Chambelan.  Premier  Chambelan.  <f 

Regtftre  cotté  t  fol.  178.  Meflire  Claude  de  Tonerre,  Sei- 

Jean  Dauclus,  Chambelan:  gneur  de  Verchify  >  d'Armcy 

Geoffroy  de  Villers,  Charnue*  de  Plancy  ,Chevalier,Confeiller  , 

hn.  *  Chambelan,BaillyduCharrolois.e 

Mettre  Lancelot ,  Seigneur  de  Mre  Jean  Perron  ,  Seig*  de  My- 

Puyficux  &  de  Beaufort,  Cham-  pont,Chevalier,Con«  Chambelan.- 

belan.  Meflire  Jean  de  Damas  ,  Che~ 

—  Le  Seigneur  dëCrevecœur,Che-  valier ,  Seigneur  deClehTey  &  de 

valier ,  Confeiller  ,  Chambelan.  S.  Amour  ,  Chevaiicr,  Confeil- 

Guillaume  ,  Seigneur  d'Eftra-  1er  ,  Chambelan  &  Bailly  de  Maf- 

bonne  &  de  Nolay  ,  Chevalier,  con  par  lettres  du  ao.Janv  146É4 

Chambelan.  £  Meflire  Claude  de  Dinteville,. 

Meflire  Bauduyn  d'Oingnies  ,  Seigneur  d'Efcbancts  &  de  Com- 

Seigneur  dEftrées  ,  Chevalier  ,  marien  *  Chevalier,  Confeiller 

Confeiller,  Gouverneur  de  Lille.  Chambelan,Bailly  de  Bar-fur-Sci- 

McfTirc  Jean  de  Tenarrc  ,  Sei-  ne ,  par  lettres  du  1 1.  Dec. 

gneur  de  Janly,  Confeiller,  Cham-  ^.Meflire  Jean  de  Longvy,  Sei- 

«  II  ctoit  du  Rcthclois,  I  lui  donna  la  jouiflanec  de  Salive  pendantqua^ 

b  II  avoit  époufé  Marguerite  de  Rouge-  tre  iw.Ctmpte  de  tesndr  VHlectiJty  d<  i4jf 

(ont.  compte  U  Icn  Girar   dr  Ja»'y  Me  J  Sa  veufve  en  eut  la  joùiflance  pendant  deu<- 


14  i.  Thibault  dé  Rougemont  frère  de  ladite 
Marguerite  éponfa  Gauthere  de  Saul*.  AViz 
dé  Rougcmont  étoh  fcèur  germaine  de  ladite 
Mai 


ans.  Compte  d  <  mimt  de  I4?"ï. 

d  II  fut  commis  au  gouvernement  de  Bour- 


,.   ...  .  ^      -  gogne  en  labfence  de  M.  le  Maréchal  qui 

trguerite.  Compte  de  je*»  Gimrt  de  jmnly  J  etoit  allé  en  Flandres  vers  Monfeigneur  « 
de  144K         41  !  Duc.  14 {r;  Compte  de \e*n  Pucrlle  de  i4Î«;. 


e  Gouverneur  dé  Chafttlfon  fur  Seine.  Il  j      e  Dans  quelques  comptes  H  eft  nomme 
mourut  a  Dijon  le  8.  Oôobre  14*7.  Il  avoit    Claude  de  Tooerrc.  IL  mourut  le  17.  htm- 
içoaCé  Marguerite  de  Ghaudio.  M.  le  Duc  |  14/5. 
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de  Philippe,  dit  leBôïï  *  Duc  de  Bourgogne,  itï 

gntor  de  Civrjr&dc  Paigny,  Chevalier,  Çonfciller,  Chambclan.  A 

G  A  R  DE. 
Il  eft  rapporté  dans  un  compte  de  Guy  Guillebaim,  Receveur  gèu£* 
tal  de  Bourgogne  fini  le  3.  Octobre  1410.  folio  1  30.  &  140.  que  le 
Duc  avoit  24  Archers  pour  fa  garde ,  &  qu'il  fift  faire  un  étendart  de 
feougran  noir  pour  la  conduite  de  fes  24.  Archers ,  en  allant  trouver 
le  Roy.  Et  dans  un  compte  de  Mathieu  Regnault,  Receveur  gênerai 
fini  le  3 1.  Décembre  143  3.  fol.  1 1 3 .  il  cft  dît  que  le  Duc  habilla  les 
»  4.  Archers  de  fa  garde  le  (jour  de  S.  André  143  3*  Les  robes  étoient 
moitié  noires ,  moitié  grifes  &  doublées  de  blanchcr  »  garnies  de  pail- 
lettes d'argent  avec  les  devifes  du  Duc  ,  &  découpées  fur  les  manches. 

Capitaine  des  Gardes.  Vingt -quatre  Archers  de  ta  Garde. 
—  Jacot  de  Rouflay ,  Archer  du  iJorps. 

Chevaliers  de  Q>rps  ou  d'honneur. 

Mcflire  Antoine  Dauvcskerke ,  Seigneur  de  Fontaines  &  de Flechîn; 
Pierre  de  S.  Julien. 

Ecuyers  du  Corps  &•  d'Honneur. 
Meflirc  Guiot,  Bâtard  de  Bour-      Bertrand  de  Rcmencville. 
fogne.  —  Philippe  de  Cour  celles  jEcuicr 

Guillaume  de  Neuville.  du  Duc.  h 

GRAND-MAITRE  D'HOTEL. 
Àicfli  re  Jean  de  la  Tremoille ,  Seigneur  de  Jonvclle. 
Outre  leGrand-Maitre  d'Hôtel ,  félon  les  comptes  de  la  Chambre  , 
il  y  avoit  des  Maîtres  d'Hôtel  qualifiez  Premiers  Maitresd'Hôtcl. 

Premiers  Maîtres  a* Hôtel. 

Me/Ere  Jacques  de  Buûeuil  ,   deMolins,  Bailly  d' Aucun,  f  par 

Ecuier ,  Confeiller  ,  Chambclan  ,  lertres  du  23.  Octobre  1419» 

premier  Maître  d'Hôtel , Seigneur   Compte  dejean  Fraignot  1 4  tc.foL 

conclure  une  trêve  entre  les  pays  de  Bour*' 
gognc  ,  MiconnoU  ,  Bourbonnoit  &  autre» 
pays  voifios.  Il  avoit  époutëMagdela  in  ed'Ef- 
femblc  ,  Damoifclle  fervant  Madame  la  Com> 
ceffe  de  CbarroloU  MicbeUc  de  France.  Le 
Roy  lui  donna  le  jour  de  fes  nopec*  fix  taflea 
d'argent  verrées  pefani  i*.  marcs ,  &  un  ai- 
guière avec  fix  gobelets  dedans  verres  &  mar- 
relés  Défauts  8.  marcs)  vallants  *oo.  hv.  Il 
avoit  été  premier  Echan fonde  Philippe,  n'é- 
tant que  Comte  de  Charrolois.  1418.  11  avoit 
400.  francs  de  penfioa.  Il  mourut  le  6.  Aouil 
tW-Cêmfttdt  IfMkErùgBU dt  »4i»./«/.iJ/* 


«  Il  avoh  époufë  baulte  & 
^ebanne  de  Vienne. 

b  Le  Duc  le  gratifia  du  revenu  de  la  Chi- 
tcllenie  de  Lantenay  à  racbape  de  1000.  liv. 
«lu  prix  de  40.  gros ,  monnoie  de  Flandre  la 
livre.  13.  Janvier  14JI.  Cu»ft$  d$  ]$*»  d* 
yi/tnde  14J1./0/.  it. 

e  En  1410.  La  Duchefle  de  Bourgogne 
fui  donna  fo.  hommes  d'armes  &  50.  hommes 
«le  trait ,  pour  la  confervation  de  X  Autunois. 
Au  mois  de  Mai  ni*,  il  alla  à  Mâco»  par 
ordre  du  Duc  avec  Jehan  Mercier  Conlêilfcr, 
Girard  de  Bourbon  Bailly  de  Chllon  &  Hu- 
gucaia  du  Bois  Bailly  du  Chaxroiois  ,  pour 


Eci; 
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65.  i.Reg.  cotté  \foL  144.  d'Hôtel.  Compte  de  Je  a»  deVife* 

Guillaume  le  ]ofhe>  Seigneur  de\^%x.  fol.  8  5 .  Compte  de  Pierre 

de  Co?My  ,  Chcvajïer  ,  Confeil-  le  Catbonnier  de  1464. 

1er  ,Chambelan,  Premier  Maître  —Guillaume  du  Bois,  Ecuier  » 

d'Hôtel.  Confeiller ,  Premier  Maître  d'Hô- 

—  Michaud  de  Chaugy ,  Seigneur  tel.  a  Compte  de  Je*»  de  Vtfen  de 
deChiflcy,  Chevalier,  Confeil-  1449./»/.  65?.  Compte  de  Jacot  Ef- 
ler ,  Chambclan ,  Premier  Maître  ptart  ^1430. 

Maîtres  et  Hôtel  ordinaires, 
Meflire  Robert  de  Maligny  ,   Dijon.  /  Compte  de  Jean  de  Vtfen 
Chevalier,  Maître  d'Hôtel,  b  Comp-   de  1433.  fol.  44. 
te dej. Fr*ig»ot  de  \4\9.fol.  71.    —  Lancelot  de  la Viefvilie , Mai- 

—  MeOire  David  de  Brimcu ,  Sei-  tred'HôtcLg 

gneur  d'Humbercourt,  Chevalier,  ^Jean  de  Mafillcs ,  Ecuier,Cdn- 
Maître d'Hôtel, Confcille^Cham-  feiller,  Maître  d'Hôtel, &Gruier 
belan.  c  Compte  de  GuyGuïUebant  des  Bailliages  de  Dijon  ,  Auxois  & 
de  1419  fol.  47.  la  Montagne»  h  avoit  150.  liv. 
ErartdeVilley,Maître  d'Hôtel,  d  de  gages.  Compte  de  Jean  de  Vtfen 
—  Jean  de  BulTeuil ,  Ecuicr,  Mai-  de  145 6.  fol.  65?» 
tre  d'Hôtel  &  fon  Gruierdcs  Bail-  Guillaume  de  Poupet ,  Maître 
liages  d'Autun.Montccnis&L  Char-  d'Hôtel,  i 
rolois ,  Seigneur  de  Martinet,  e  Guillaume  Potin ,  Ecuier ,  Mai- 
Jean  de  Noident, Confeiller  &  tre  d'Hôtel,  k 
Maître  d'Hôtel  &  fon  Bailly  de  Guillaume  Sanguin ,  Confeiller, 


.  a  Bailly  d'Auxois,  par  lettres  du  14.  Oc- 
tobre >4*£.  Il  mourut  le  7.  Novembre  1453. 
11  avoit  240.  francs  de  pcniîon.  Le  Duc  lui 
donna  la  terre  de  Longccourt.  - 

b  Le  Duc  lui  donna  240»  francs  de  penfion 
par  lettres  du  xo.  Juin  141 8.  Comfit  de  Je*n 
Fr»ign»t.  1419.  fil.  7 1. 

e  11  étoit  Confeiller  ,  Chambelan  &  avoit 
aoo.  francs  de  pcnfîon. 

rfErart  de  Villey,  Meflire  Henry  Valée 
Chevalier  ,  Maître  d'Hôtel  de  la  Ducheffè  , 
Maître  Robert  de  Saulx ,  Vidame  de  Reims  , 
ConfeiHer  du  Duc ,  MdKres  Jehan  Simonin 
*  Hugues  Briot  Chapelains  de  Madame  d'Au- 
triche fc  trouvèrent  a  Balle  le  10.  Mars  14x1. 
en  une  affemblée  qui  fc  tinta  Balle  où  croient 
les  gens  du  Duc  Frédéric  d'Autriche  pour  la 
reflitution  du  douhairc  ,  joyaux  &  autres 
biens  appartenans  à  ladite  Dame  d'Autriche. 

«  Il  étoit  frère  de  Jacques  de  Bufleuil  pre- 
mier Maître  d'Hôtel.  Le  Duc  le  fit  fon  Con- 
feiller. II  épouû  Magdciainç  de  Vcncpoav- 


berg.  C omfte  de  M.Ktgnault  de  141*.  fol  7J. 

/  Il  fut  envoyé  par  McfGenrs  des  Comptes 
à  Auxonne  ,  pour  la  fortification  de  cette 
Ville  au  mois  d'Oâobre  14x9.  Cemft*  dt 
tdAlhitu  Rtgnmutt  dt  14x9.  t?  t+io»  fit* 

g  II  fut  commis  par  M.  le  Duc  avec  plu- 
fieurs  autres ,  pour  demander  8c  requérir  em- 
prunt tant  fur  fes  Officiers  que  gens  d'Eglifo, 
Bourgeois,  Marchands  &  Habitans des  bon- 
ne» Villes  &  plat  pays  de  Bourgogne  ayaos 
faculté  de  preiler  ,•  pour  convertir  an  fait  die 
fon  armée  &  fiége  de  Calais. 

h  II  mourut  le  :4-  Janvier  i4*>.  Le  Dnc 
le  fit  Capitaine  8c  Chaftclain  du  Cbaltcl  de 
Sairlx ,  par  fes  Lettres  données  a  Af  ras  le  14- 
Oftobre  141p.  Premier  Reg.  ettié  \fcLn$. 

i  M.  le  Duc  lui  .donna  le  jour  de  fes  n  ope  es 
11.  faites  d'argent  à  pieds  godronnecs,  ver- 
rées  aux  bords  &  aux  pieds ,  pefants  cnfcrobfe 
10.  marcs  y.  onces  ,  achetées  145.  ccus  & 
demi  d'or. 

*  Le  Duc  lui  donna  une  peafioa  de  ioo> 
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cle  Philippe >  dit  le  Bon , Due  de  Bourgogne.   x%  f 

&  Maître  d'Hôtel,  *  Premier  Rc-  ^-Meflîre  Bauduyn  d'Oingnics  , 
gijlre  cotté  f  fil.  1 5  3.  Seigneur  d'Eftrées  ,  Gouverneur 

— Jean  de  Quillant ,  Ecuicr,Con-  de  Lille  ,  Chambclan  ,  Maitrc 
fcillcr ,  Maître  d'Hôtel.  d'Hôtel,  b 

Contrôleur  gênerai  dctHôteL 

Le  Seigneur  de  Chappe?. 
--Jean  Aboncl ,  dit  le  Gros.  Ils  fe  font  fucccdcz. 

Contrôleur  de  la  dépenfi  ordinaire. 

-  Jean  Rigolet ,  Contrôleur  de  la  depenfe  ordinaire. 

Clerc  des  Offices. 

Robin  Merlette.  Éenoift  Coljnet.  C 

Joanin  Beauvalcr.  Jean  Bouveal. 

^-Guillemin  Fyot.  Jean  Pape,  d 

Hanotin  Mariette,  Jean  Bouredun, 


francs  par  an.  Cemptt  de  Rtgntult  £  Aulen- 

ten  de  i4«x. 

»  II  eft  rapporté  dans  un  Rcgiftrc  de  la 
Chambre  des  Comptes  cotté  t  que  l'on 
payéroit  la  fomme  de  quinze-mille  Tint  francs 
deux  fols  Six  deniers  à  lui  deiic  par  Monfei- 
gneur  le  Duc,  à  trois  termes,  par  les  Maîtres 
des  Monnoycs  de  quatre  mois  en  quatre  mots, 
fans  préjudice  de  fes  prétentions  fur  le  pris 
des  Monnoyes  ,  au  temps  qu'il  prcftaladitte 
Jbmme.  13.  Mai  ix-.t. 

b  II  cft  rapporte  dans  un  Rcgiftrc  de  la 
Chambre  des  Comptes  de  Dijon  cotté  t. 
loi-  78.  ce  qui  fuit.  Lettres  patentes  données 
à  Anvers  le  zi  Septembre  1457.  par  lesquelles 
narration  faite  des  defordres  qui  font  tant  en 
l'adminiStration  de  la  Juftice  que  des  finances 
*  établi!"  rement  des  Officiers  ,  mondit  Sei- 
gneur le  Duc  donne  commiffion  à  R.  P.  en 
Dieu  l'Evéque  de  Thoul ,  Meflîre  Anthoinc 
Seigneur  de  Croy  ,  Comte  de  Porcien  pre- 
mier Chambclan  ,  Meflîre  Thibault  de  Neuf- 
chaftcl  Seigneur  de  Blammont ,  Maréchal  de 
Bourgongne  fes  coulîns  ,  Meflîre  Bauduyn 
d'Oingnics  Scigneirr  d'Eftrées  ,  Gouverneur 
de  Lille  ,  Maitrc  d'Hôtel ,  les  Chambclans\ 
Meflîre  Jehan  J  ou  art  Docteur  en  Loix  &  en 
Décret  ,  Maître  des  Rcqueftes  de  fon  Hôtel 
A  Juge  de  Bcfançon  &  Pierre  du  Cbcfnc, 
Gruicr  de  Brabant ,  de  difpofer  &  ordonner 
tout  ce  qu'Us  jugeront  neeeflaire ,  tant  au  fait 
<lu  Domaine  que  des  Finances,  de  cognoiftre 
de  toutes  remmifes  par  fes  Officiers  &  de 
)*s  pugmr  des  cxaâion»  &  extorfioos- dcfdirs 


Officiers  quels  qu'ils  fiiflcnt>&  suffi  ceuïx  qui 
ont  entrepris  autorité  &  gouvernement  fur  le* 
Villes  &  plat  pays,  au  grief  d'icculx  de  quel- 
que état  qu'ils  fuient  par  confiscations,  «on- 
demnations  &  jugcmcns,&  dcpouvoirfufpcn- 
dre  lefdits  Officiers  &  commettre  autres  cri 
leurs  placés  par  manière  de  provision ,  juf- 
qu'autrement  par  mondit  Seigneur  le  Duc  en 
fut  ordonne ,  &  généralement  de  faire  en  la- 
dite commiffion  tout  ce  qu'ils  jugeront  en  con^ 
fcîcnce  ,  çyr.  mandant  à  fon  Chancelier  8c 
gens  de  fon  Confeil  0c  gens  de  fes  comptes 
i  Dijon  ,  Lille",  Bruxelles  ,  &  la  Haye ,  au 
Souverain  Bailly  de  Flandres  &c.  obeiflent  fc 
obtempèrent  à  leurs  jugemens- 

1  Commis  1  faire  la  dépenSê  de  l'Hôtel 
des  Soeurs  de  M.  le  Duc.  Novembre  141*1 
Premier  Regifire  cotté  f         1  f4- 

d  II  n'avoit  de  gages  que  pour  Six  mois  » 
ce  qui  fait  voir  que  les  Clercs  des  Office* 
étoient  femeftres.  11  moi:  rut  a  Mâcon  le  i. 
O&obre  1434.  Scion  un  compte  de  Jean  Pu- 
celle  de  143  j .  M.  le  Duc  par  lettres  patentes 
données  à  Dijon  le  3  t.  Mars  1431.  donna  à 
Jehan  Pape,  Clerc  ordinaire  de  fes  Offices-, 
trois  gros  tournois  monnoie  Royale  chacun 
jour  de  ao.  deniers  tournois  pièce ,  fur  la  re- 
cepte  d'Autun  &  de  Montccnis ,  en  considé- 
ration de  fon  mariage  avec  Marguerite  du 
pays  de  Flandres,  fait  de  l'Ordonnance  dte 
mondit  Seigneur  le  Duc ,  8c  qu'il  ne  fervoie 
en  fon  Office  que  pendant  Six  mois,  n'ayantf 
aucuns  gages  pendant  les  autres  fix  ino»; 


xÏ4       Etat  des  Officiers  &  Domcftiqucï 

Sommeliers, 
"Premier  Sommelier  de  Qorfs. 

Jean  Martin,  premier  Somme-   -Jean  Couftain ,  premier  5o  ai- 
lier de  corps,  s  melier  de  corps,  b 

Six  Sommeliers  de  (orfs. 

—  Humbert  Couftain ,  Sommelier  -Jean  Couftain,  Ecuier,  Sont* 
de  corps,  c  Compte  de  Je  a»  de  V"i-  melier  de  corps.  Second  Regtfrê 
Je»  de  i+f  x.  /*/.  34»  fil-  i  *o. 

Six  Sommeliers  de  Chambre. 
Quatre  Fourriers  de  Chambre. 

■ — Jacot  Couflin  Fourrier,  d  Compte   Valet  de  Chambre ,  &  Portier  de 
de  Jean  de  Vtfen  de  1 44  3  .fil.  6  4.   la  Chambre  des  Comptes.  Compte 
Huguenin  Guichard  ,  Fouricr  »   de  Jean  Motion  de  141Q./0/.  a 

Quatre  Fourriers  de  Cabinet.   Quatre  Fourriers  de  Sale.  Six  Aide$ 

de  Fourters.  Valets  de  la  Foureme. 

Germain  le  Baul ,  Valet  de  la  Fourrcric.  Canif  te  de  Regnaalt  d'An*, 
kfntonde  14)2. 

Huit  Huijjlers  de  Cabinet.  Huit  Huijfiers  de  Sale» 
Huit  Huijjiers  de  Chambre. 

Ecuiers-Huijpers  a* Armes. 

—  Jean  le  Grand ,  Ecuier ,  Huif-  -  Léon  de  Gand. 
fier  d'armes.  Etienne  Vauchin. 

-   Huguenin  ,  Bâtard  de  ChiiTey.      Jean  le  Clerc. 

Compte  deJ.Fraignot  1714.fi  141.      Le  Bègue  de  Beguigmes. 

~-  Jean  Bernard,  e  Jacquet  Charivary.  Compte  de 

Pierre  Bâtard  de  Chantemerlc.   Mat.  Regnanlt  de  1+27.  fol.  33. 

Huguenin  le  Camus.  ^_  Jean  Vignier./.  Compte  de  M*m 

donnée*  à  Chaftitlon  fur  Seine  le  *}.  Janvier 
141).  II  mourut  à  Arra*  le  10.  Juin  1448. 
d  II  étoit  Valet  de  chambre  du  Duc  & 


s  Le  Duc  le  fift  Gruier  des  Bailliage*  de 
Dijon  *  Auxoi*  tt  la  Montagne,  aux  gage* 
de  150-  francs  ,  par  lettre*  donnée*  à  Bru- 
pelle*  le  7  Mai  Il  croit  encore  Gou- 
verneur de  Rouvre  près  Dijon.  Ctmftt  dt 
JHitrrt  le  Caibtnnitr  dt  146  c  fol.  84. 

y  Valet  de  chambre  du  Duc  ,  lequel  lui 
donna  une  penfion  de  100.  francs.  Ctmftt  dt 
It*n  i    ViÇtn  d*  i4f'.  /"•'•  *9« 

»  il  1  »r.l-~  J_ -1  I  J.. 


avoit  100.  francs  de  penfion  par  lettres  dm 
ij.  Odobre  14*1.  Cw»/r«  d*  Ktgtuml» 
d'jlHbtnto»  de  1461. 

t  Le  Duc  lui  donoa  300.  franc*.  Ctmftt 
dt  ]**n  dt  Vijtm  d*  14(0.  fi- 1.  too. 
/Valet  de  chambre.  Monfeigneur  le  Doc? 


f  II  etoit  Valet  de  chambre  du  Duc,  lequel  j  l'envoya  vers  le  Roy  à  Tours  au  mois  de  Jan*> 
lui  donna  une  penfion  de  100.  francs  à  pren-  vier  i  +  pour  de  grandes  &  importante*) 
die  fur  le  Tabcllionage  de  Dijon ,  par  lettres  j  affaire*  o,u*4  ttoit  uç*  i  ç<xur.  Ctmft t  dt 
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cfe  Philippe ,  dit  le  Bon ,  Duc  de  Bourgogne,    n  j 

tfoeu  Regnault  de  1434./0/.  49.      Jean  de  Gray. 


Germain  de  Givry.  b  Compte 
de  Jean  Fraignot  de  1 42  o.  fil,  70, 

Jean  d'Andclot. 
-  Louys  Morcau. 


Amyot  Clerambault. 
Martin  Matin. 

Jcanjoflcquin.  a  Compte  de  Jean 
deVifende  1436./*/.  39. 
Jacques  Galois. 

Sergens  £  Armes. 
ROT  DES  RIBAVDS  DE  L'HOTEL; 

Colin  Boutc,Roy  des  Rtbauds  de  l'Hôtel.  Compte  de  Guy  Gaillebaud 
de  142*.  fol.  65. 

'Pages  de  la  Chambre.  Huit  "Pages  de  la  Chambre»  Valets  de  Chambre, 

Douze  Valets  de  Chambre, 

Colin  d'Enfer ,  Valet  de  cham-  lct  de  chambre, 

bre-  Compte  de  Jacot  Efpiart  de  Jean  Vignier ,  Valet  de  ebam- 

1420.  bre,  Huiflier  d'Armes./ 

Jean  Lanternicr  ,  Valet  de  -  Jean  Couftain ,  Valet  de  cham- 

chambre.  c  bre ,  premier  Sommelier  de  corps. 

Pcrrenet  le  Clerc,  d  Compte  de  Jean  de  Vtfen  de  1452. 

^Humbert  Couftain  ,  Valet  de  fol.  34. 


chambre ,  Sommelier  de  corps,  e 

—  Jacot  Coufin  :  il  ctoit  Fourrier. 
Compte  de  Jean  de  Vif  en  de  1443. 
fol.  64. 

—  Philippe  Vignier.  Compte  de 
M.  de  Foie  tans  de  1 46  i.fol.  5 1. 

Charles  de  Vifcn  ,  Ecuicr ,  Va- 

J  uthiett  Regnault  de  i+jC  fel.  t  17.  Ctmptc 
de  JiMn  Fuetllt  dt  14$  f. 

«  Il  mourut  le  14.  Avril  1437.  Le  Duc  lui 
donna  quatre  blancs  par  jour  île  penfion  fa 
vie  durant ,  àjprcndrc  fur  la  recepte  du  Do- 
maine de  Dijon ,  par  Ces  lettres  du  27.  Fé- 
vrier 14,19.  Il  ctoit  frère  de  Philippe  Joffe- 
quin  ,  complice  de  la  mort  du  Duc  Jean  ,  5c 
dont  les  biens  furent  confîfqucz. 

4  Gouverneur  de  l'Artillerie  du  Duc.  Il 
avoit  en  cette  qualité  100.  francs  de  gages, 
a*.  May  1412. 

e  II  étoit  Chaftelain  de  Gray. 

d  Le  Duc  lui  donnoit  60.  francs  de  gages. 
Comfte  d»  MtubitH  Regn^mlt  dt  14:7./*/.  jj. 

«  Il  fut  annobli  par  le  Duc  pour  la  fomme 
d*  100.  francs.  Confie  de     athirtt  Reznmlt 

fa  HJ*.      M>  H  avoit  100.  franc* 


-Philippe  Machefoing,  Valet  de 
chambre.  £ 

Berthclot  Lambin ,  Valet  de' 
chambre,  h 
Jean  Martin, Valet  de  chambre,  i 
HugaeninGuichard,  Valet  de 
chambre,  k 

fîon  fur  le  Tabellionagc  de  Dijon ,  par  lettre» 
données  à  Chaflillon  fur  Seine  le  1  j.  Janvier 
I423.  Cemftt  de  ]t»n  Meiffon  de  1 4 1  j . 4/5. 

/  U  mourut  le  11.  Mars  146:.  Il  eft  dit 
dans  un  compte  de  Jean  Fraignot  Receveur 
General  de  Bourgogne  ,  unifiant  le  3 1 .  Dé- 
cembre 1414.  que  Jean  Vignier  Varlet  de 
Chambre  de  M.  le  Duc  fut  recompenfé  de' 
100.  francs  pour  l'Office  de  Houppelier  du; 
Pays  d'Artois,  que  le  Duc  Jean  donna  à  Guil- 
laume du  Bois  fon  Confcilîer  &  Me.  d'Hôtel;- 

g  Garde  des  Joyaux.  Il  fut  Maire  de  Di-- 
jon ,  Fondateur  de  FEglifc  de  S.  Jean  de  Dijon.  • 

h  Contrôleur  de  l'Artillerie.  Compte  de 

Jean  de  Vil\n  de  1446  ftl.  t~  &  frt. 

i  Premier  Sommelier  de  Corps. 
k  II  étoit  Fourier  fit  Portier  de  la  Chambré 
dit  Comptes  ,  aux  gages  de  iq.  franc*,  twjuc 


t'i'6       Etat  des  Officiers  &  Domcftiques 

— ^  Jacques  Fichct,  Valet  de  cham-  "^-Jacquot  Michel  b 
brc.  *  —Pierre  de  Longuejouhc.  c 

Douze  Valets  de  Torches. 

Rcnaudot  Jacquinot ,  dit  Ri/flart,  Valet  de  torches,  d 

Douze  Valets  fervans. 

Claude  deRochebaron,ditMon-      Pierre  de  Saubicy ,  Ecuicr,  Valet 
Carchies ,  Valet  fervant  du  Duc.     fervant  du  Duc. 

Douzs  Valets  fervans  de  Sale. 
Douze  Chartiers  four  la  Chambre  ,  douze  Valets  de  Chartiers^ 
Douze  Qmrtiers  four  (a  Sale ,  douze  Valets,  Douzs  Chartiers  four 
le  Cabinet ,  dou^e  Valets. 

G  A  R  D  E-R  0  B  E. 

'&iaître  de  la  Garde-robe.  Huit  Valets  de  la  Garde-robe.  Douze  Char- 
tiers  de  la  Garde-robe  O*  dou^  Valets.  TapiJ/iers  O*  leurs  Valets • 
Six  Gardes  de  Tafifîerie,  Douze  Valets  dejdtts  Gardes, 

Garde  des  Joïaux, 

—  Amiot   Noppc  ,   Garde  de*    -Philippe  Machcfoing/ 
Joïaux.  e  -.Jacob  Brcgille. 


de  Jr*n  Moijfe»  de  \Ato-  fol  19? 

«  Chauffetier  du  Duc.  Comf1 1  dt  Hugutnin 

,dt  F«i*t»m  Je  \+6\.fol  loi. 

b  Epicier  de  Monfeigneur  le  Duc  Compte 
de  Je.  n  de  Vtftn  de  1434.  fol  %■ 

t  II  epoufa  Guilleroctte  de  Bexe.  Compte 
de  Jemh  do  \riftn  d*  14  -  t.  fol.  i> 

d  II  avoir  de  penfion  fa  vie  durant  quatre 
blancs  par  jour  ,  par  lettres  de  Monfeigneur 
le  Duc  données  à  Lille  le  6.  Juin  1418.  Compte 
de  Jidin  de  Vifen  dt  1418.  fo'.  fî>. 

e  II  avoir  époule  Ifabeau  de  Lotteville  > 
Demoifclle  de  Madame  la  Ducbcflc  de  Bour- 
gogne. Compte  de  Guy  Guilltb.  dt  141*  fo  .yf. 

/  Il  étoit  Valet  de  Chambre.  Il  paroît  par 
•e  qui  fuit  que  Philippe  Machefuing  étoit 
Garde  des  Joiaux ,  Valet  de  Chambre  du  Duc 
&  Maire  de  Dijon.  Marche  fait  par  Jean  de 
la  Vuerta ,  dit  d'Aroca ,  du  pays  d'Arragon, 
Tailleur  d'Images  demeurant  i  Dijon  aveç  M. 
le  Duc  ,  à  la  perfonne  de  Meilleurs  les  Gens  ; 
<k-  fes  Comptes  à  Dijon,  Meiïre  Mathc  de 
Bracie  fon  Aumônier  ,  Jean  de  Vifen  Rece-  1 
jrcur  General  &  Philippe  Machefoing  Varier  [ 


de  Chambre  &  Garde  des  Joyaulx  dudit  Dud 
&  Maire  de  la  Ville  de  Dijon,  pour  la  tîpul- 
turc  de  M.  le  Duc  Jean  &  Madame  de  Ba- 
vière la  femme,  moyennant  le  prix  &  fommo 
de  4000.  liv.  qui  feroic  payée  en  4.  ans.  lo 
marbre  noir  8c  6.  pierres  d' Alebaftrc  blanc  , 
des  Pcrrieres  de  Salins ,  laquelle  lêpulturc  fe- 
rait de  telle  longueur  &  hauteur  ,  &  d'autîî 
bonnes  pierres  &  matières  qu'étoit  celle  du 
Duc  Philippe,  Aycul  dudit  Duc,  8c  feront  mi- 
fes  furlcfditcs  lêpulturcs.lcs  Images  &  repre- 
fentations  des  perfonnes  dudit  Duc  Jean  &  de 
ladite  Duchcflc  fa  femme,  félon  le  portrait  qui 
lui  feroit  baillé.  Plus  à  la  tefte  d'une  chacune 
defdites  deux  Images  ,  y  auroit  deux  Anges 
qui  tiendront,  fjavoir  ,  ceux  qui  feront  au- 
delTus  de  la  telle  dudit  Duc  un  Heaume ,  8c 
les  autres  deux  qui  feront  à  la  telle  de  ladite 
Duchefie  un  écu  armoyé  de  fes  Armes.  Plus 
feroit  au  tour  de  ladite  fcpulture  des  Images 
tant  PIcurans  que  Angeloz,  fur  Iciqucls  An-» 
gelor  il  feroit  des  Tabernacles  ,  ce  qui  n'étoit 
en  la  fépulcurc  dudit  Duc  ,  firc  Compte ,dt 
Je*»d»  Vifen  $nt  le  ji.  Veetmkre  144+. 

Jean 
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de  Philippe,  dit  le  Bon,  Duc  de  Bourgogne.  117 

Jean  Martin.  Officiers  fc  font  fuccedez, 

—  Monot  Mâche foing.  Tous  ces 

■ 

Aides  du  Garde  des  Joyaux. 
Philippe  du  Mets. 
Sommelier  de  Joyaux.  Vn  Chartier  four  les  Joyaux ,     m  Valet 

de  Chartier, 
MEDECINS. 

^_  Jean  CoAereau ,  Médecin.  a  felller ,  Médecin  du  Duc.  < 

—  Jean  l'Avantage.  Gondcûalvc  de  Verges  ,  Prc- 
Jean  Hedar.  vôt  de  l'Eglife  de  Fûmes ,  Mcdc- 
Viennot  Gettet.  cin  du  Duc ,  de  Madame  la  Du- 

— .  Simon  de  Roches,  b  chcflc,&  de  feu  Madame  de  Char- 

Maître  Philippe  Bauduyn ,  Con-  rolois. 

C  H  I  RV  RG  I  E  N  S. 

Six  Mes  de  Chirurgiens.  Six  ^Barbiers.  Six  zdides  de  ^Barbiers? 

m  v  s  1  jél  v  e. 

Clerc  de  Mufique.  Mujiciens.  Pages  de  la  Mufique.  Douze  Me* 
neftriers  ,  ou  Violons.  Six  Harpeurs.  C efl-à-dire  y  Joueurs  de 
Harpes.  Haubois.  Trompettes. 

V  M  N  E  T  E  R  1  E.* 

Premier  ou  Grand  Panetier. 

Jean  de  Mafilles,  Ecuicr,  Confciller  ,  premier  Panetier  du  Duc.* 
Compte  de  Mathieu  Regnault  de  14  3 1  .fil.  J  4. 

»  Conseiller  du  Duc  ,  lequel  fannobiit 
moyennant  100.  francs.  Compte  de  Mai  hit  m 
Regnault  de  14 jr.  fti,  4?. 

*  Comtois.  Compte  de  ]t*n  de  Viftn  de 

14 rc.  foi.  (r. 

e  Le  Duc  Charles  fui  donna  une  penfion 
Se  300.  francs  ,  par  fes  lettres  données  à  Bru- 
xelles le  n.  Mars  1467.  i  condition  de  lui 
continuer  fes  fcrvices. 

d  11  eft  dit  dans  un  compte  de  Huguenin 
Falctans  ,  fîninant  le  30.  Septembre  1463. 
«nie  les  Grands  Bouteillcr  &  Panetier  de 
France  prérendoient  lever  j.  fols  (ur  chacun 
Tavermcr  &  Boulanger  de  France  &  Duché 
Je  Bourgogne  ,  pour  droits  attribués  i  Jcurs 
^Charges. 


Hcgnault  Receveur  General ,  fini  le  3 1 .  Dé- 
cembre 1431.  foL  78  que  le  Duc  donnai 
Jean  de  Mafilles  ,  premier  Panetier  &  fon 
Gruier  de  Bourgogne  ès  Bailliages  de  Dijon  , 
Auxofo  &  la  Montagne  toc*.  Iiv.  fuivant  fes 
lettres  patentes  données  1  Bruges  le  11.  Aouft 
1417.  à  la  charge  d'en  acquérir  une  Terreau 
Comté  de  Charrolois  ou  autres  pays  du  dit 
Duc ,  pour  en  faire  foy  &  hommage  au  Duc»  - 
&  en  bailler  fa  déclaration  où  il  appartiendroit, 
,8c  jufqu'à  ce  qu'il  euft  fait  ladite  acquisition 
qu'il  tiendroit  ladite  fomme  de  xooo.  liv.  en 
fief  dudit  Duc-  Il  cft  dit  dans  un  compte  de 
Nicolas  de  la  Loye  ,  fini  le  31.  Décembre 
1457.  que  M.  le  Duc  écrivit  de  Mons  en  Hay- 
arg«.  nault  le  n.  Judlct  I4Î7-  a  Jean  Je  Mafille* 

«  11  oû  raportedansun  compte  de  Mathieu  (  <bn  Ecuiex  Panerai: ,  de  tenir  lûr  les  foorç 
Tome  II.  F  f 
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ai  S       Etat  des  Officiers  &  Dotmftiqùe* 

HugocninNagu,  Ecuier ,  Confeillcr  ,  premier  Panetier.  4 

Ecmtrs  Panet'ters  ordinaires. 

Henry  de  Sailly ,  Ecuier ,  Pa- 
netier du  Duc.  b 

Colinct  de  Brimeu >  Ecuier,Pa- 
nctier.  Compte  de  Guy  Guillebaud 
de  1421.  fol.  128. 

Jean  de  Quiculant ,  Ecuier , 
Panetier.  Compte  de  Guy  Guide* 
iaud  de  142I./0/.  164. 

Pierre  de  Luxy,  Bâtard  d'Oye , 
Scigf  duPalais ,  Ecuier ,  Panetier. 

Jean  de  Moify  ,  Ecuier ,  Pane- 
tier. Compte  de  Mathieu  Regnault 
de  i±i%.fol 


Simon  du  Pin ,  Ecuier  ,  Vanc» 
ticr.  Compte  dej.  Puce  lie  de  143}*- 
Philippe  Fcrmault ,  Ecuier, Pa- 
netier. 

— J  ean  de  Nieukcrke ,  Ecuier ,  Pa*- 
netier. 

Philippot  Copm,  Ecuier,  Pa- 
netier. 

Jean  de  Tinteville ,  Ecuier ,  Pa- 
netier. 

Jean  Regnier,Ecuicr  >  Confeil- 
1er  ,  Seigneur  de  Garchi ,  Pane- 
tier- g 

Bertrand  de  Rcmeneul,Ecuier  Philibert  de  Jaucourt ,  Ecuier  . 
Panetier.  c  Panetier.  Compte  de  Mathieu  Re~ 

Pierre  Vidal,  Ecuier,Panetier.  ^  gnault  de  \  +  \\.  foL  71 

  -    -     .   .  •  a**      «Il  I  »  A  •  *. 


97. 


Jean  Mairet,  Ecuier ,  Panetier.  e 
Jean  de  Belay  ,  Ecuier,  Pane- 
tier. Compte  de  Guy  Gutllebaut  de 
1423.  fol.  115. 
Philippe  de  Montault ,  Ecuier 


Guillaume  d'Auricourt,  Ecuieri- 
Panetier.  Compte  de  Je  a»  de  Vif  et* 
de  1445./0/.  99. 

 Joachim  de  Montleon,  Ecuier  * 

Panetier.  Compte  de  Mathieu  Re- 


Panctier.  Compte  de  Mathieu  Re-  gnault  de  14}  8.  fil.  49 

gnault  de  14  3  1 .  foL  3  5.  —  Gilles  de  Maloucles,Ecuier,  Pa- 

Perrenct  Graflfct ,  Ecuier ,  Pa-  netier. 

netier.  /  ^-  Huguenin  de  Neu  ville ,  dit  le 

de  Batcfmc  le  fits  de  Dcmoifelle  Huguette  |  thitu  Regnault  de  t434-  "  - 

Bouton  ,  femme  de  Monfcieneur  le  Bailly  de  .     *  Retenu  Gruier  des  Bailliages  d  Antun  , 


Dijon  Philippe»  de  Corcelles ,  fit  lui  donner 
fix  rafles  d'argent  verrées  &  martelées ,  pe- 
fans  ix.  marcs  du  prix  de  110.  francs. 

a  M-  le  Dnc  lui  donna  1000.  francs  ,  en 
confideration  de  Ton  mariage.  Il  lui  donna 
encore  p.  marcs  an  battue  ment  d'un  de  Tes  en- 
fin?. Compte  d:fiam  de  Vifea  de  1441.  fol. 
9,  &  1449-  foU 

i>  Le  Duc  lui  donna  too.  francs.  Compte  de 
City  Gwltebanlt  de  I4>0.  fol.  4T 

e  Monfeigneurlc  Duc  le  gratifia  de  la  Terre 
de  S.  Scigne-fkr-Vingcnne  ,  pour  en  jouir  a 

fa  volonté.par  lettres  d»4.  Mars  1415.  Compte 
de  Mathieu  Regnault  dt  141».  fo'.  lo. 
d  M.  le  Duc  lui  donna  leChartcl  &  revenu 


Châlons  &  Charolcs,  1413?.  Compte  de  Ma- 
thieu Regnault  de  14  }i.  fA.  7J.  tremter 
Regiftrt  eotti  f  /•'♦  «99. 

/  Il  cft  raportc  dans  un  compte  de  Mathieu 
Regaauk  ,  finiflant  le  ji.  Décembre 
que  Perrenct  Graflct,  Ecuier,  Panetier  de  M.» 
le  Duc  ,  Capitaine  General  des  pays  de  Ni- 
vernois ,  Donziois  8c  de  b  Chanté  fur  Loire, 
&  François  l'Arragonnois  Bailly  de  S.  Pierre 
Je  Moaftiers ,  rendirent  la.  Ville  de  Marcigny 
les  Nonains  au  mois  d'Avril  143?.  pour  le  bien 
de  la  paix  avec  le  Duc  de  Bourbon ,  kfquels 
Capitaines  furent  recompenfez  par  M.  le  Duc 
de  1700.  francs.  Compte  de  MAthieu  Regarnit 
Je  i4t r«  fol  »'♦• 


sk  S.  Romain ,  (à  vie  durant,  amft*  de  Ai*  i  î  g  Il  &oit  BaHly.  d'Auxcirc  ca  141  S* 
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.Moine ,  Ecuicr ,  Panctier.  *  Olivict  de  la  Marche  ,  Ecuicr  » 

—  Joftroy  de  Thoify,  Ecuier,  Pa-  Panetier. 

nener.  b  ^Pierre  de  Vautravers ,  Ecuicr  ; 

—  Huguenin  dcDigoine  ,  Ecuicr ,  Panetier.  Compte  de  Huguenin  de 
Panetier.  Compte  de  Guy  Guille-  Fuie  tans  de  1461. 

bMttt de  141  \.fol.  138.  —Jacques  de  MontmartinJEcuier, 

—  Benetru  de  Chcfal,  Ecuicr,  Pa-  Panctier.  Compte  de  Huguenin  de 
neticr.  c  Fuie  t  uns  de  146 1 .  fol,  j  1 . 

Jean  de  Champuans  ,  Ecuier  *  —Pierre  de  Crcffy ,  Ecuicr ,  Pane« 

Panetier.  tier.  Compte  de  Huguenin  de  F*" 

—  Philibert  de  Corcclles  ,  Ecuier  »  le  tans  de  1 46  3 .  fol.  6$. 
Panetier.  Ericnne  de  S.  Moris ,  Ecuicr  i 

Pierre  de  Livron.  Ecuier  ,  Pa-  Panctier.  Compte  de  Huguenin  de 

ncricr.  Fuletuns  de  1^6  y  fol.  6  5.  84. 

—  JeandeHorncs,Ecuicr,Panctier. 

Doitzg  Sommeliers  de  h  Paneterie.  Six  Gardes -linges.  Porte-nappes* 

VOublieur,  Lavandiers, 

Boulangers  du  pain  de  bouche  <?  leurs  Garçons* 

Boulangers  du  pain  de  table,  O*  leurs  Garçons* 

Boulangers  du  paut  du  commun  &  leurs  Garçons* 

eCHANSONNERie.* 

Premier  Echanfon.  Ecmers ,  Ecbanfons  ordinaires^ 

Jean  de  Pouquere,Ecuier,Echan-  Echanfon.  e 

ion.  Compte  de  "jeun  Fruignot  de  Pierre  dcMonrbleric  ou  Mont- 

J42O./0/.  12*5.  blcru  ,  dit  le  Bègue  ,  Ecuicr  , 

—  Loys  de  Chanteœecle ,  Ecuicr,  Echanfon./ 

U  étoît  Gouverneur  du  Château  de  Char-  I  fleuri  des  Comptes»  Et  dans  un  compte  de? 


rôles  ,  aux  gages  de  30.  francs»  i45°« 

i>  M.  le  Duc  lui  donna  1000.  francs  ,  à 
eaufe  de  fon  mariage.  Comf1 1  dt  (imilUmme 
Chaniet  de  1419. 

c  LeDucluidonnalaChaftelleniedeMon- 
«ot  fa  vie  durant.  14x9.  Compte  dt  Mthtem 
Rtgn*ult  dt  1419  fol.  jo 

d  II  cil  dit  dans  un  compte  de  Jean  de  Vi- 
fen  ,  Receveur  General ,  finifTant  le  3 1.  Sep- 
tembre 14*4.  que  Meffire  Louys  de  Toute- 
ville  Chevalier ,  fc  Jifant  Bouteiller  de  France, 
vouloit  en  ladite  qualité  lever  f .  fols  patins 
fur  chacun  Tavcrnier  du  Duché  de  Bourgogne , 
dont  le  Procureur  de  M.  le  Duc  interjrtta 
•ppel  au  Parlement  de  Paris  de  l'advi»  de  Mcf- 


Regnauk  d'Aubenton  de  14/13.  il  eft  dit  que 
Meffire  Antoine  de  Chaftclneuf  Grand  Bou- 
teiller de  France  >  fit  affigner  aux  Rcqueftcs 
du  Palais  à  Paris  des  particuliers  babitans  de 
Bourgogne  qui  refufoient  de  lui  payer  f .  fois 
pour  (on  droit  ,  de  ce  que  lefdits  particulier» 
avoient  vendu  du  vin. 

«  Le  Duc  lui  donna  *oo.  francs  depen/îoiu 
Il  étoit  fils  de  Meffire  Philibert  de  Chante- 
merle  &  de  Dame  Jchannettc  de  Mon&ercuf 
&  de  Gondoly.  Ctmftt  dt  Jts*  Frtignot  de 

/Il  avoit  100.  fratics  de  peufîoo.  Ctmff 
d*  Guj  GtallttAttd  dt  1410.  fik  47. 

ffij 
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J.  deBuffeul,Ecuier,Echanfon.*  Guillaume  de  Saulx,  Ectiier} 

Pierre.dc  Vauldrey,  Ecuier  ,  Echanlon.  Le  Duc  lui  donna  100. 

Ccnfcillcr  ,ïichan(on.  b  Compte  de  francF.  Compte  de  Jean  Fraignot 

Mathieu  Rtgnanlt  de  1374.  de  1426./0/.  145. 

—  Gauvain  de  la  Viefvillc,Eaiicr,  Louys  de  Gruthufe  r  Ecuier,. 
Echanfon.  c  Echaufon.  Compte  de  Jean  dcVifcn 

—  Le  Bâtard d'Oye,Ecuier,Echan-  de  144 9. JoL  69; 

fon.  Compte  de  Jean  Fraignot  de  ^"Jean  de  Villers  ,  Ecuier,Echan- 
1414.  fol.  14L  fon.  Compte  de  Jean  deVifen  de 

—  Jean  de  Quielant3Ecuier,Echan-    1452./0/.  34. 

fon.  Compte  de  Jean  Fraignot  de  -"^Jacques  de  Falerens ,  Ecuier  » 
1 4 1 3 .  fol.  133.  Echanfon.  Compte  de  Huguenin  de' 

— ^  JeanMairet,  Ecuier,  Echarr-   Faletansde  14-62./*/.  71. 
fon.  Comité  de  Jean  Fraignot  de      Laurent  de  Thoify ,  Ecuier  , 
1424. 176.  Echanfon ,  e  aux  gages  de  120. 

G  co&roydeVaugrincufe  Ecuier,  francs,  à  compter  le  franc  pour 
Echanfon.  Compte  de  Mathieu  12.  gros,  &  le  gros  pour  20.  dc- 
Rcgnault  de  1435.  fol.  9f.  iïicrs.  Compte  de  Jean  Fraignot  de 

 Jean  Circocq  Ecuier,Echanfon.    1420./Ô/.  70-. 

Oudotde  Bran,Ecuier,Echan-  -^Jacques  de  Clugny,  Ecuier,. 
fon.  Compte  de  Mathieu  Regnault  Echanfon.  Compte  de  Hugueni» 
de  143 5./0/.  99.  4e  Faletansde  1464. 

_  J.  de  Thoify  ,EcuicE,Echanfonw    ^  Jean  de  Croy,  Ecuier,Echanfon. 

Garnot  de  S.  Yon  ,  Ecuier  ,  -  Jean,  Seigneur  de  Viilcrs-la- 
ïchanfon.  d  paye ,  Ecuier ,  Echanfon  de  la  dé- 

Dedric  l'Allemant  ,  Ecuier  ,   penfc  du  Duc. 
Echanfon.  Jean  de  Salins ,  Ecuier ,  Echan- 

Alardin  la  Grifcllc  ,  Ecuier  ,  fon.  Compte  de  Jean  Fraignot  de 
Echanfon.  Compte  de  Mathieu  Re-    1422.  fol.  158» 

gnault  de  1436.  fol.  105.   Guillaume  d'Oifelay,  Seigneur 

Simcn  d'Or  fan  ,  Ecuier  ,Echan-  de  Saxefontainc  ,  Ecuier ,  Echan- 
fon. Compte  de  Jean  de  Vtjen  de  fon./ Compte  de  MathieuRt gnault 
1440  fol.  48.  de  143  i.fol.  54. 

«Gruier  des  Bailliages  de  Châlons  &  de  ges  de  100.  francs ,  par  fes  lettres  données  i 
Charrolois,  par  lettres  du  18.  Octobre  j  +  i*.    Paris  le  10.  Février  14*3-  Compte  de  Je*» 

Fraignot  1416.  fol.  j>f.  Compte  de  M*tkie* 
RtgntaU.  141-.  fol  jj* 

«  Il  ctoit  Gruicr  des  Bailliages  de  Dijon  , 
d'Aoxois  &  de  la  Montagne.  Il  avoir  charge 
en  ladite  qualité  des  étangs  de  fon  refl'ort  Se 
de  les  faire  pcfcher.  Compt  dt  je*»  Fr*ig»o* 
d*  14.1  f.  fo..  141, 

/Quelques  comptes  l'appellent d'Otfclcï. 
Le  Duc  lui  donna  quelques  rentes  danslaÇhàr 


juix  gages  de  100.  francs. 

b  Gruier  du  Comté  de  Bourgogne.  M.  le 
Duc  lui  donna  ij 00 .francs,  en confideration 
de  fon  mariage.  Compte  dt  M*thttu  Rtgnault 
de  1459.  fol.  44.. 

t  II  fut  Chevalier»  Confeillcr  ,  Chambclan 
dans  1a  fuite,  .omptt  dt  Jean  Fraignot  de 
fol.  107. 

d.  Monfcigncur  le  fie  fon  Echançjon  aux  ga- 
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Gilles  de  Mazondcs,  Ecuicr,  —Claude  de  Rochcbaron,  Ecuier , 

Echanfon.  Echanfon.  Compte  de  Jean  de  Vt- 

^  Antoine  de  Vauldrey  ,  Ecuier  ,  fen  de  1452./?/.  34. 

Confeillcr  du  Duc  &  fen  Echan-  ^-  Guyot  Pot ,  Ecuier ,  Echanfon. 

fon.  Compte  de  Louis  de  Vif  en  de  Compte  de  Mathieu  Regnault  de 

1459        44-  1437.  foi  37- 

_  Guillaume  de  Vichy ,  Ecuicr  >  Fhilippc  Pot  ,Ecuicr,Echanfon. 

Echanlon.  a  Compte  de  Je  An  de  Vifen  de  1449. 

-  Jean  de  Brimeu,Ecuicr,Echanfon.  fol.  69» 

Claude .  Seigneur  de  Colvicr  ,  -  Benctru  de  Chafal,Ecuier,Echan- 

Ecuier,  Echanfon.  b  fon. 

Jean  de  Courtenay  t  Ecuicr,  —  Emart  Bouton,  Ecuicr  > Echan- 

Echanfon.  Compte  de  Mathieu  Rc-  fon.  c  Compte  de  Huguenin  de  Fa" 

gnaultde          foi.  75.  le  tans  de  1464» 

Maigre  ou  Gouverneur  des  QUîers. 

Aymé  d'Efchcnon  ,  Maître  des  Celliers  du  Duc.  à 

Douze  Sommeliers  de  ÏSebanfinnerie. 

Jean  Pleuvot ,  Sommelier  de  — Jean  Foucault,  Sommelier  d« 
FEchanfonnerie.  Compte  de  Louis  l'Echanfonnerie.y" 
de  Vtfen  de  14  \<$.fol.  47.  Jacques  de  la  Court ,  Ecuicr  v 

—  Jacques  Naulot ,  ou  Naulet  ,   Sommelier  de  l'Echanfonncrie.^ 
Sommelier  de  l'Echanfonnerie.  e 

Six  A: des  de  bouche  de  IScbanfonncrie. 
Six  Gardes  de  la  vaifîelle  de  ÏSchanjbnnerie. 
Cardes  Huches.  Barritticrs.  Douze  Porte-barrils.  Portier  de  Cave, 
PREMIER  ECVIER  TRENCHANT. 

Jean  Proche ,  h  premier  Ecuicr   tes  il  cft  appelle'  Pioche. 
Trenchant.  Dans  quelques  comp-   —  Bertrand  de  la  Broquierc  >  Con«* 

tellcnie  de  Faucoingney.  Compte  do  Mathieu     Compté  de  Jean  de  Viftn  Je  14 

Xtgnamt  de  foi.  4.T.  /.  Il  avoitc^oufé  Simonne  ,veufve  de  Phî- 

«  Il  faifoit  la  dépenfe  de  l'Hôtel  du  Duc.    lippe  Machefoing  ,  Fondateur  de  1  Tglifc  de 
Il  avoic  160.  francs  de  pcnûon.   Compte  de  |  S.  Jean'  de  Dijon.  Compte  de  litt^Htntn  de 
G*)  GuilLeôault  ne  141  j.  fol.  4t.  Compte  de  1  Fatet*ni  dt  1458  fol.  6\. 
Mathieu  Régnante  de  14}$.  fol-  8j.  »     /  M-.lc  Duc  lui  donna  une  penfom  durant 

t  II  «fpoufa  Jehanne  de  Neuville:  Monfei-  1  fa' vie  de  jo.  francs,  les  lettres  font  de  1463. 
gneur  lui  donna  joo.  francs  en  faveur  de  ce  I     h  II  eft  dit  dans  un  compte  de  Guy  Guiîlc- 
Biariage.  Compte  de  \.d>  Vtùndt.  14+t.fol  80-  1  baut ,  Receveur  gênerai  de  toutes  les  Finances- 
c  M.lc  Duc  lui  donna  480.  francs,tant  encon-  I  de  Bourgogne,  finiflant  le  i.Oftob.  1.121.  que 
fideration  de  fes-  ferviecs  que  de  fon  mariage;  l  M.  le  Duc  donna  à  Jean  Proche,  fonPrc-- 

d  II  ctoit  Maire  de  Dijon.  1  micr  Ecuicr  Trenchant,  100  écus  d'or  pour 

♦  il-  gyoit  de  ^cuûoû  6o<  fpwcs  10.  gros.  |  avoir  porte  fon  P«oa  au  ûcg<>  devant  Melta.. 
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feiler,  premier  Ecuier  Trenchant.  1415. /*/.  1 33.  Compte  de  Jet* 
a  Compte  de  Jeun  Fratgwt  de   de  Vtfen  de  1454./^»  86. 

Ecuiers  Trenchants  ordinaires. 

^  Guiot  deNagus  >  Ecuier  Tren-  —  Amblart  de  Neuville ,  Ecuier^ 

chant.  Compte  de  G»)  Guillebaut  Trenchant.  c 
de  1420  fol.  84.  Jean  de  Brciiil ,  Ecuier  Trench. 

Antoine  de  Lornay  ,   Ecuier  —  Antoine  du  Bois,  Ecuier  Trcn- 

Trcnchant.  chant.  Compte  de  Jeun  de  Vife» 

Jean  de  Nagus  ,  Ecuier  Tren-  de  1448./*/.  16. 
chant.  Guillaume  de  Corcclles ,  Ecuier 

Guillaume  de  Scrcey  ,  Ecuier  Trenchant. 

Trenchant.  —Etienne  Faletans  ,  Ecuier  Tr. 

~  Jean  de  Vaudrcy  ,  EcuierTren-  —  Bernard  de  Gère ,  Ecuier  ,Tren- 

chant.  Compte  de  Mathieu  Re-  chant,  d 

g/omit  de  1 429.  fol.  64.  — Michel  de  Chaugy  ,  Ecuier 

Philippe*  de  Cour  celles  >  Scî-  Trenchant.  e  Compte  de  Jean  de 

gneurde  BoulTelanges ,  de  Poul-  K//*»  ^c-  1447 .^0/.  49. 
Jans  &  d'Auvillers ,  Confcillcr  ,      Eniart  de  Buflèul ,  Ecuier  Trcn- 

Ecuicr  Trenchant.  h  Compte  de  chant./ 

Louis  de  Vtjen  de  1 440.  fol.  62.  ■  ~  Jean  deLornay  ,  Ecuier  Tren- 

-  André  de  Toulongeon, Ecuier,  chant.  Compte  de  Hugucntn  d< 

Trenchajit.  Faletans  de  1464. 

Six  Valets  Trenchants. 

OFFICIERS   DE  CVISINE. 

Queux  de  Bouche. 

Guillaume  le  Grand  a  Queux  de  Bouche  de  M.  le  Duc.  Compte  de 
Jean  Druet  de  1467. 

a  Il  époufa  Katherine  fille  de  noble  Jehan  ,  !  de  zooo.  francs  pour  baftirla  maifon  que  ledit 
Seigneur  de  Bermenlcs.  Il  futcftably  Gourer-  Duc  faifoit  faire  en  fon  Hoflel  à  Dijon ,  8t  dès 
ncur  des  Villes  &  Chaftcldc  Marcigny  les  No-    ledit  Dole  furent  A  Verdun  où  étoient  mander 

les  Bourgeois  &  habitans  des  Villes  des  Ter- 
res d'oultrc  Saône,  pour  leur  demander  400, 
francs  pour  ladite  Maifon. 

€  Son  époufe  s'appelloit  Mclctie.  Comfttd* 


nains ,  par  lettres  patentes  de  M  le  Duc,  dat- 
iées  du  x8.  Janvier  1*34.  aux  gages  de  800. 
francs.  Comftr  Je  MR'gnuult  d<-  >  Ji 

k  Retenu  Bailly  de  Dijon ,  par  lettres  du  8. 
May  143?.  Monlêigncur  le  Duc  lui  donna  la  I  Mathieu  kegntulr'jr  14*8  fol.  14 
Terre  de  Lantenay  a  rachapt  de  1000.  1.  par  |     d  Selon  un  compte  fin  ifTant  le  3t.  Décembre 


lettres  du  1 3.  Janvier  143 1.  Il  fut  envoyé  avec 
Maître  Jean  de  Rufly  ,  Confcillcr  ,  Maître  des 
Coaintes  à  Dijon  ,  par  Mcflicurs  duConfeil  & 
des  Comptes  à  Dole  au  mois  de  Décembre 
1449.  pour  requérir  &  demander  aux  gens  de 
deux  fcuts  du  Comté  de  Bourgogne,  un  ayde 


1435.  Monfeigneur  le  Duc  l'envoya  vers  le 
Comte  de  Foix.  Comftcde  Mathieu  &e£n*tttt 
it         fol  jif-  t  , 

e  II  fut  dam  la  fuite  premier  Martrc-dHorel. 
/En  i4fo.  il  croit  Gouverneur  dclaTouC 
de  Sauvcmcnt  aux  gages  de  10.  francs. 
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Semer  s  de  eut  fine, 

f  Joachin  de  Montlcon ,  Ecuicr    ^oequet  de  Lattre, 
de  cuifinc.  /»  Nicolas  de  Neuville,  e 

f  Perrin  d'Auxanges.  b 

Hafteurs  de  Cuifine.  Aydes  des  Ha/leurs.  Douze  gardes  de  rots.  P/V- 
queurs  deiù-andes.  Quatre  Potagers  de  cm  fine.  Douze  Porteurs  de 
f  otages.  Pourvoyeurs.  Quatre  Gardes  de  bouche  de  cuifine.  Dou*$ 
Gardes  des  vaijfeaux  de  cuifine.  Tourneurs  de  broches.  Souffleurs 
de  cuifine.  Vingt -quatre  en/ans  de  cuifine.  Bûchers  de  cuifine.- 
Buffiers.  Douze  gardes- mangers.  Toulallters.  Valets  de  ToulaUiers.- 
Saulciers.  Aydes  de  Sautciers.  Six  Valets  de  S  au/ci  ers. 

Bouchers  pour  la  Maifon  du  Duc. 

Jean  Yvert ,  Boucher  de  l'HÔ-  Jean  Machico  ,  Boucher  de 
tel  du  Duc.  l'Hôtel  du  Duc. 

Six  Bouchers  de  cuifine.  Douze  Valets  de  chaudières.  Douze  Servi* 
teurs  four  la  fourniture  de  ïeau. 

_  Guillemot  ïourneret  ,  ferf  de  te  de  Pierre  le  Carbonnicric 1464. 
l^eau  pour  l'Hôtel  du  Duc.  Comp-  fol.  66. 

Douze  Lavandiers.  Six  ^Portiers  de  Çutfine.  Happeloppins  y  ou* 

Galopins. 

P  R  V  1  T  S  R  I  S. 

Six  Fruitiers.  Six  Valets  de  Fruitiers*  ■ 
Six  Sommeliers  de  la  Fruiterie* 

EPICERIE.6 

Spiciers.  Aydes  des  Epiciers. 

Jean  Rcmond  Epicier  de  M.  le  Duc.  e 
—  Jacquot  Michel  t  Epicier  &  Valet  de  chambre  du  Duc. 

m  II  ctoit  Capitaine  &  Chaftelain  de  Vilers  I  Mathieu  Regnault  de  1417.  fol.  )  »: 
'&  de  Maifcy  ,  par  lettres  données  au  fîege  de  I     d  H  cft  rapporté  dans  on  compte  de  Guy  ' 
MeJun,?.  Novembre  i+iq.  Compte  Ji  M  Atkitu  j  Guillcbaud ,  Receveur  gencraJ  de  Bourgogne,  • 
JL4gn*Mlt  do  141  3.  /•/.  117.  Prtmur  Rtfijttt  I  finiffantle  3.  Octobre  1 4 11.  que  le  Ducachcp- 
ttti  t      1  f  i-  '  ta  *•  lervicttes  brochées  d'or ,  qu'il  fit  mettre  ' 

£  Capitaine  &  Chaftelain  de  Pontaillier  1  dans  fon  Epicerie  pour  fe  faire  fcrvir.d'cfpices  ,  ■> 
.1413.  Premier  Rcfi/lrr  totti  t  fol.  167.  I  la  fomme  de  1*0.  liv.monoie  royale. 

*  11  avoit  100.  francs  de  gages.  Cemftt  dt\    1 11  mourut  le  28.  May  i*f  traître  Jean*©*' 
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Confifeurs.  Aydes  des  Qonfifeurs. 
Douze  Chartiers  pour  la  cuifine ,  0*  douzt  Valets  de  Chartiers: 

e  c  v  r  i  s. 

Premier  ou  Grand  Ecuier. 

/  Meflire  Antoine  de  Villers.Sci-  premier  Ecuier  d'écurie.  *P/r«/Vf 
gneur  de  CùTey  &  de  Boncourt ,  Regtjlre  cotte  \  fol.  178. 

Ecuiers  d'Scurie  ordinaires. 

/Girard  de  Bourbon,  Seigneur  dcGucldres,  Ecuier  d'ecur Je.  e 

de  JaBoulaye  ,  Ecuier  d'écurie  de  /  Huguenin  du  Blé  ,  Ecuier  d'é* 

JSi.  le  Duc.  b  curie. / Compte  de  Ghj  Guillcbauc 

y  Guillaume  de  Neuville,  dit  le  de  i^io./àL  47.  Il  avoit  160. 

Moine ,  Ecuier  d  ccuric.  c  Compte  francs  de  penfion.  Compte  de  Guy 

dej.  Fraignot  de  1 4  io.  fol.  1  %  $ .  Gntlleb/mt  de  14*3.  fol.  4 5 . 

Jean  de  Fretori ,  Ecuier  d'ecu*  *  ^Jacques  de  l\AuÉ>epin  ,  Ecuicp 

rie.  d  d  ccuric.  Compte  de  Je  An  Frtignot 

Pierre  Lambart ,  Ecuier  du  pais  de  1 410.  fol.  100. 


1 


«ond  ,  Licencié  cnLoix  ,  &  Jean  Reroond  fôn 
frere  ,  Marchand  ,  demeurant  à  Châttfion  fur 
Seine ,  fes  ncpvcux  furent  fes  feuls  héritiers. 

*  Scion  un  compte  de  Guy  Guillebaud  ,  fi- 
niflant  le  Odobre  14x1.  le  Duc  de  Bourgo- 
ne  donna  l'Hôtel  du  Bcrlant  de  Tables  &  Bou- 
es de  la  Ville  de  Courtray  à  Anthoinc  de 
Villers  ,  Ton  feuier  d'écurie-  Il  cft  rapporte 
dans  un  compte  de  Jean  Fraignot  ,  Receveur 
général ,  fimfiTant  le  31.  Décembre  1415. qu'il 
fut  envoyé  en  Hollande  vers  M.  le  Duc  par 
Mcfllre  Jean  de  Toulongcon ,  Maréchal  de 
Bourgogne ,  &  le  Confeil  étant  à  Dijon ,  pour 
lui  donner  advis  de  la  mort  de  Madame  la  Du- 
< heffe  Bonne ,  arrivée  au  mois  de  Septembre 
J4*f .  II  fut  encore  envoyé  avec  Maître  Jean 
de  Fiuin ,  Tréforicr  de  l'Eglife  de  Befancon 
vers  le  Duc  de  Savoye  pour  le  fait  du  Sei- 
gneur de  Varcmbon ,  1431. 

b  Girard  de  Bourbon  T  Ecuier  d'écurie  de 
M.  le  Duc  &  Bailly  de  Châlon,  Jacques  de 
BuiTcul  ,  Bailly  d'Autun,  &  Maitrc  Guichard 
de  Ganay  ,  furent  envoyez  à  Paray  le  Monial, 
par  M.  le  Chancelier  au  mois  de  juillet  t;i$. 
pour  le  fait  des  abftincnccs  de  guerre  d'entre 
le  pays  de  Bourgogne  &  de  Charrolois  ,  & 
le?  pays  de  Bourbonnois ,  Forez,  Beaujolois  , 
Chateau-Chinon  Se  Combraillc  Compte  4* 
J.  1  Frwot  de  fol.  ,4/:.  Bailly  fc 

Mâ'utc  des  Foiics  de  Châlon.  Il  fut  envoyé 


par  la  Ducheflc  de  Bourgogne  avec  Maîrrti 
Guichard  Ganay  vers  la  Comtefle  de  Ncvers 
pour  lui  dire  Se  expofer  plufieurs  chofes  tou- 
chant très- grandement  le  bien  de  ladite  Du- 
chefle  ,  du  Duc  Ton  fils  &  de  Tes  pays  au  mois 
de  Décembre  1410.  Comftt  Jt  Jtsn  Frsi&itt. 

141' .  fol  104 

c  Le  Duc  lut  donna  la  Terre  de  la  Serrée. 
Compte  Ai  Msthitm  ktgnmult  d*  1+19.  fit.  jt> 

d  II  avoit  100.  francs  par  an.  Comftt  it  G»j 
Gu'lUbtH*  it  14.11.  foi.  47. 

*  M.  le  Duc  lui  donna  ko*,  florins  du  Rhin 
de  penfion  par  an  t  moyennant  laquelle  pen- 
lîon  il  devint  homme  de  mondit  Seigneur  le 
Duc  ,  &  lui  fift  foy  8c  hommage  ,  promet- 
tant de  le  fervir  envets  &  contre  tous;  excep- 
té le  Roy  jd' Angleterre  &  fon  Seigneur  lige, 
aufqucls  foy  &  hommage  mondit  Seigneur 
le  reçut,  <h,nt  ledit  Piètre  feroit  tenu  de  don- 
ner fes  Lettres  de  recognnoifiance ,  fcellccs  Je 
fon  fcél  ,  efqueUcs  feroient  incorporées  les 
lettre?  de  Jaditc  penfion ,  données  à  Arraslc  4. 
Novembre  14 tp.  Comftt  it  Gjj  GmiUtb/uU 
14").  fo'.  47. 

/Il  achepta  «ne  cotte  d'acier  160.  fraoc* 
pour  le  corps  de  mondit  Seigneur,  Se  unGor- 
gerin  de  Milan  u.  francs.  Il  avoit  160.  franc* 
de  penfion.  Les  McÛicurs  d'UxelIcs  defecar 
dent  de  luy. 
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de  Philippe ,  die  le  Bon ,  Duc  de  Bourgogne,  z  3  j 

—Jean  de  Fretin ,  Ecuier  d'écurie.  Compte  de  Jean  Frat^not  de  1 4.1  tf. 

Compte  de  Guy  Gnitlebaud de 1410.  fol.  95. 

f°l-  +1-  -  Philibert  de  Vaudrey ,  Ecuier 

Girard  Raoulin , Ecuier  d'écu-  décurie  , Seigneur  de Mons. f 

rie  du  Duc.  a  Jacques  de  Vaultravers ,  Ecuier 

^Jean de  Foûeux  ,  Ecuier  d'écu-  d'écurie,  g 

rie.  (Smpte  de  Guy  Guillebaut  de  Jean  de  BaiiTey ,  Ecuier  d'écu- 

1 4  2 fol.  1 1 8 .  rie.  Compte  de  Mathieu  RegnauU 

Aymc  Bourgeois,-  Ecuier  dé-  de  1428.  fol.  97. 

h  Hugucnin  ,  lire  de  Chippre  ; 

Philibert  de  Billcy ,  Ecuier  dé-  Ecuier  d'écurie,  h 

curie.  Compte  de  Jean  Fraignot  de  S.  le  Moyne ,  Ecuier  d'ecuric.  * 

142*.  fol,  170.  Alvaro  de  Brito,  Portugais, 

Jean  du  Boifchet ,  Ecuier  d'é-  Ecuier  d'écurie.  Compte  de  Ma- 

CUric  e  Compte  de  je  an  Fraignot  thieu  Regnault  de  1432./*/.  102. 


de  14*3./*/.  i3J. 

François  Pèlerin ,  Ecuier  d'écu- 
rie, d  Compte  de  Jean  Fraignot  de 
14*4- M  176. 

Jean  de  Vaultravers,Ecuicr  d'é- 
curie. Compte  de  Jean  Fraignot 
de  1 424./*/.  i7<5. 

— •  André  de  Toulongcon ,  Ecuier 
d'écurie,  e 

Jean  le  Goix  ,  Ecuier  décurie. 

•  Capitaine  de  Lagny  fur  Marne.  Compte  dt 
C*r  GmlUhaud  dt  1 4 1 1 .  fol.  „. 

*  Le  Duc  l'envoya  i  Ncufchateau  ,  au  de- 
vant du  Duc  de  Lorraine  qui  vint  à  Dijon  vcri 
jnonditScigneur  Je  Duc  au  mois  de  Mai  141a. 
Compte  dt  Jean  Fraignot  dt  1411./*/.  rif. 

e  II  avoit  190.  francs  de  peniîon  fa  vie  du- 
rant ,  par  lettres  du  8.  Mai  141p. 

d  M.  le  Duc  lui  donna  la  jouiflance  fi  vie 
durant,  de  la  Terre  de  Montagu  en  Comté. 
Décembre  i4a6.  Compte  dt  Mathieu  Re. 
gn*ult  de  14a?.  fol.  ?o. 

e  II  eut  ordre  d'amener  de  Rochcfort  à 
Chaftillon  le  Conncftablc  d'Ecofle  ,  lequel 
étoit  prifonnier.  Le  Duc  lui  donna  lesCha/tcl, 
Ville  *  Chaftcllcnie  de  Thoraifc.  Compte  dt 
fe*n  Fraignot  dt  1414.  fol  Xj4.  Compte  dt 
Mathieu  Regnault  de  1419.  fol.  )o. 

f  II  avoit  époufé  Katherine  de  Moy.  Il  fut 
Gouverneur  de  Montbar  par  lettres  dattées 
da  a.  Oaobrc  1418.  Ctmfte  de  ÀUtkieu 
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*  François  de  Manton ,  Ecuier 
d'écurie,  k 

^  Louis  Morel, Ecuier  d'écurie.  I 
^  Guillaume  de  Loofne ,  Ecuier 
d'écurie.  Compte  de  Jean  de  Vtje» 
de  1444.^/.  1 t. 
Pierre  Pelerin.Ecuicr  d'écurie,  m 
Pierre  de  Livron  ,  Ecuier  d'é- 
curie. Compte  de  Jean  de  Vifen  de 
1445.  fol.  31. 

Regnault.  1418.  /»/.  71.  Tremier  Rtgiftrt 
totti  \  fol.  199. 

g  Dit  le  Grand  Jacques. 

h  II  ne  laifl'a  qu'une  fille  nommée  Jehanne; 
qui  époufa  Médire  Pierre  de  S.  Amour  Che- 
valier ,  Confciller  Chambelan  du  Due  de 
Bourgogne.  Compte  de  Mathieu  Regnault  d» 
1419  fol.  *(. 

i  II  croit  Gouverneur  du  Comté  d  Att- 
xerre.  M.  le  Duc  lui  donna  les  Villes ,  Chaftel 
&  Chaftellenics  de  Coulantes  fur  Yonne  la 
vie  durant ,  par  lettres  dattées  du  7.  Oâobre 
14*6.  Compte  de  Mathieu  Rtgnmult  de  1410. 
fol.  X07.  &  de  i4?t.  /•/.  7f. 

*  Baillly  de  la  Montagne,  par  lettres  don- 
nées à  Hefdin  le  31.  OÛobre  1437.  Compte 
de  Mathieu  Regnault  de  14)8  fol.  11. 

/  Quelques  comptes  le  nomment  Louyt 
Moreau.  Compr*  dr  l  .dt  Vifen  dt  144^  ./V.44. 

t»  Il  étoit  frère  de  François  Pèlerin  Ecuier 
d'ecuric  Compte  de  J.  dt  Viftnde  i444-/»/î8» 


Etat  des  Officiers  &  Domeffiques 

Philippe  de  la  Marche ,  Ecuier  Jean  de  Blaify  .Ecuic  r  d'écun'è;  g 
'd'écurie,  a  Latin  Coninglant ,  Ecuier  d'e- 


.  JoflerantThiart  Ecuier  d'écurie,  b 
Guillaume  de  Grenanx,  Ecuier 
d  écurie,  c 
—  Jean  Boudault, Ecuier  d'écurie. 
d  Compte  dejeande  Vtjen  de  145  6. 
fol  j6. 


Coningk 
curie. 

Guiot  de  Savigny ,  Ecuier  d'é- 
curie,  h 

Jean  Martel ,  Ecuier  d'écurie. 
Jean  Bâtard  de  Mirebel ,  Ecuier 
d'écurie,  i  Compte  de  Jean  de  VU* 


tlemonnet  Bourg  de  Jardres ,  itcejfej  de  144.6. 
Ecuier  d'écurie,  e  Hugucnin  du  Bois  ,  Ecuier  d'e* 

Guillaume  de  Tarnay  >  Ecuier  curie.  ^ 
d'écurie.  Compte  de  Jean  de  Vi/en    —  Jean  de  Buxeul, Ecuier  d'écurie. 
de  1^7.  fol.  79.  Pierre  de  Hauteville  ,  Ecuier 

—  Jean  de  Champmargy ,  Ecuier  d'écurie. 

d'écurie.  Compte  de  Hugucnin  de  ^  Guillaume  de  la  Tournelle  >. 

Ecuier  d'écurie.  / 
Bertrand  Melin,Ecuier  d'écurie. 
Latin  de  Marcadcl ,  Ecuier  d'é- 
curie. 

Robinet  de  Rebetongues,Ecuicr 


faletans  de  1460.  foi.  14. 
~-  Phelippot  Coppin  ,  Ecuier  d'é- 
curie. Compte  de  Hnguemn  de  F  fi- 
letant de  146  1. 

Jean  d'Audelot,Ecuier  d'écurie,  f 
'^-Nicolas  de  Creiïy  ,  Ecuier  d'e-  d'écurie, 
curie.  Compte  de  Hug.  de  146  5.      ^Henry  de  la  Tour  ,  Ecuier  d'é- 
curie.; 

Jean  de  Caufmenil ,  Ecuier  d'éV 
curie. 

par  lettres  du  10.  Novembre  I4ii«  Ctmfttdt 

t.  En  1410.  il  croit  Gouverneur  des  Vilfé 
&  Château  de  Montbart.  C<n.}ft  *t  Jmctt 

E  pi  art  .«'f  !;?<-. 

«  Lieutenant  gênerai  du  BaiMy  de  U  Mon- 
tagne. Ccrr,yte  ut  fr:g-.itnin  Ui  F J*t**t  00 
M*-,  f  I- 

Retenu  Bailly  du  Charrolots,par  lettres  d> 
i  É.Dec.  I4i5>.tn  14  o.  la  Duchefle  dcBour- 
gogne  envoya  1  o.  hommes  d'armes  pouf 
la  confervation  du  Charrolois.  Aux  mois  d'A- 
vril &  de  May  i4««  «1  fut  envoyé  avecMeffi- 
rc  Girard  de  Bourbon  à  Genève  ,  à  Autun  , 
cnfuue  a  la  Charité  ,  afin  de  difpolcr  les  ha- 
bitans  de  cette  detniere  ville ,  d'y  donner  en- 
trée a  Meflirc  Antoine  de  Vcrgy  ,  Maréchal 
de  France,  envoyé  de  la  part  du  Roy  pour  tew 
nir  la  Campagne  contre  les  ennemis  qui  étoienc . 
fur  la  frontière, 
/  Il  étoit  Bailly  de  la  Montagne, 


Pcf  reno  d'Arento  ,  Ecuier  d*é- 
qiric.  Compte  de  Pierre  le  Carbon^ 
nier  de  1464.  fol.  66. 

«  Il  avoit  époufé  Jchanne  Bouton ,  Dame  f 
delà  Marche.  Compi»  dt  jts»  jiY  V$^n  Je  J 
i4ji.  foi  .  fix.  j 

i  Seigneur  de  Bifly ,  obtint  lettre*  patentes  j 
de  M.  le  Duc,  par  IcfqucUrs  il  lui  accorda  la  | 
haute  juiticr,  moyenne  8e  bafic  audit  BirTy  ,  i 
avec  permiflîon  d'y  faire  lever  deux  piliers 
patibuiaires  ,  dont  il  reprendra  de  fief,  & 
donnera  Ton  dénombrement. 

"  e  Capitaine  de  Luxembourg.  Ctmfte  de 
Jt*n  d  i'ii.n  Ht  m  >  fo  .  ■'4- 

d  II  fut  envoyé  avec  Henry  Morin  vers  le 
Duc  de  Sivoye.  Confie  dt  Hu*wni»  dt  F«s»<- 
t*n$  dt  14*1  fol,  71 

*  Capitaine  de  Crevant  8c  du  Chaftcl. 
C>-~.'/»rf'  J  in  d:  Vrft:    /<■  i  +  ff.  foi.  ->y. 

f  II  avoit  100.  francs  de  penfion  chafeun 
an,  par  Icrtrcs  patentes  données  à  Bruxelles 
le  13-  Mars  14*0.  Outre  la  penfion  j!  avoit 
100.  francs  de  gages.  ComMt  dt  Hugmnindt 

£  Monikur  le  Duc. lui  donna  400.  fraoej  \ 
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.   de  Philippe,  dit  le  Bon,  Duc  de  Bourgogne,  1 57 

^  Jean  de  Creffy,  Ecuier  d'écurie.  Gauthier  de  Falcrans ,  Ecuier 

*  Guillaume,  Seigneur  de  Sarcy  d'écurie. 

&  de  Digornay,Confcillcr,Ecuier  ^Pierre  de  Thoify  t  Seigneur  de 

d'écurie.  «  Gamay  &  de  Pancieres  *  Ecuier 

George  Gaufier  ,  Ecuier  d  ecu-  d  écurie,  b  Compte  de  Guillaume 

tic  :  il  ctoit  Allemand.  Charnotde  1 447. 

Phi libcrt de  Molan, Ecuier  d'é-  -Bernard  de  Gère,  Ecuier  d'é- 
curie. Compte  dej.  Pucelle  de  1 43  4.  curie,  e 

Vingt-quatre  Pages  de  l  Ecurie.  Valets  des  Tages. 

Trente-fîx  Chevaucheurs  de  l *  Ecurie. 

Pierre  Vignier ,  Chevauchcur.  14.66. fil.  87. 

Jean  Viard,Chevaucheur.  Omp-  Viennot  Gcttet ,  Chevaucheur. . 

■te  de  Hug.  de  F*lctans  de  1464.  Jean  Maillart  ,  Chevauchcur. 

Jean  Bergerot,  Chevauchcur.  <4  Compte  de  Guil.  Ch*r»ot  de  1437. 

--—Martin  Baillct ,  Chevauchcur.  Hugucninde  Longchamp,  Chc- 

Compte  de  f terre  le  Carbonnier  de  vaucheur.  e 

Aydes  des  Chevaucheurs. 

Premier  Falfrenier.  Falfreniers  ordinaires.  Laquais  Valets.  Valets 
de  pied.  Armuriers*  Gardes  des  ^Armures  O*  leurs  Valets.  Douzf 
Maréchaux^  Douze  Valets  de  Forges.  Vingt  -  quatre  Valets  de 
chevaux  de  Corps.  Vingt-quatre  Valets  de  grands  chevaux.  Vingt* 
quatre  Valets  de  chevaux  de  Jecours.  Six  Cochers  de  (orps.  Six 
autres  (ochers.  Douze  Fofiillons.  Soixante  &  onzg  Valets  d'écurie. 
Douze  Chartiers  pour  les  Tentes.  Dou^e  Valets  de  Chartiers. 
ROTS  D'zA  R  M  E  S  D  V  D  V  C. 
Toifon  d'Or  ,  Roy  et  Armes  de  la  Toifon  dOr. 

'  Cet  Officier  avoit  yo.  Nobles  de  gages  valans  141.  francs  8.  gros  & 


m  Bailly  de  Châlons,  par  lettres  données  1 
4Sand  le  x6.  Mars  1444. 

b  En  1446»  »1  étoit  Bailly  d'Autun  &  de 
"Montcenis ,  aux  gages  de  140.  francs. 

e  M.  le  Duc  lui  donna  la  jouiflancc.fa  vie  du- 
rantes Villes ,  Chaûcl ,  Terre  &  Seigneurie 
de  Montagu ,  au  Bailliage  d'Aval ,  dans  le 
Comté  de  Bourgogne,  par  lettres  données  a 
Bruxelles  le  6.  Juillet  1479.  x.  Rtg.fal  uc. 


Bergerot ,  Chevaucheur  de  l'Ecurie  au  moi» 
de  Septembre  1464.  à  Toulon  en  Provence  , 
porter  lettres  à  M.Antoine  Bâtard  de  Bourgo- 
gne ,  pour  fçavoir  l'eftat  &  fante  de  fa  per* 
(on ne  &  de  ceux  de  l'armée  de  M  le  Duc  » 
eftant  avec  lui ,  &  dont  il  eft  le  Chef  &  Car 
pitaine  gênerai. 

e  Mémoire  que  le  fécond  jour  du  mois  de 
May  1473-  P11-  Monfeigneur  le  Prefîdent  8c 
d  II  eft  dit  dans  un  compte  de°Huguenin  •  mes  autres  Seigneurs  du  Confeil  a  été  envoyé 
de  Falctans  de  14*4.  fol.  155. que  Meilleurs  I  &  apporte  en  cette  Chambre  des  Comptes, 
Confcil  &  des  Comptes  envoyèrent  Jean  |  par  Mongin  Contault,  Clerc  dudlt  Confcilt' 
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1 3  8        Etat  des  Officiers  &  Domeftiques 

50.  francs  pour  fies  habits ,  il  cntroit  auConfcil  de  guerre.  Compte  de 
Mathieu  Regnault  de  143  3.  fol.  107. 

Hérauts  a* Armes.  Deux  Hérauts  de  Bourgogne.  Deux  Hérauts  de 

Flandres.  Deux  Hérauts  et  Artois.  Vn  Héraut  de  Charrolois. 

Beaumont ,  Héraut.  Salins ,  Héraut. 

Vourfuivans  £  Armes. 

— '  Fufizj  Pourfuivant  d'armes  du  "~  François  Pèlerin,  Pourfuivant 
Duc.  d'armes. 

—  Germoles  ,  Pourfuivant  d'ar-  Etienneau  Maître ,  dit  Perfeve* 
mes  du  Duc.  a  ranec ,  Pourfuivant  d'armes. £ 

—  Montréal  ,  Pourfuivant  d'ar-  ~ Talant ,  Pourfuivant  d'armes, 
mes  du  Duc-  Noyers ,  Pourfuivant  d'armes. 

trompettes  de  Guerre  du  Duc. 
Six  Trompettes  de  Guerre  du  Duc. 

André  Jean.Trompcttc  de  guerre      Colin  de  Tournay ,  Trompette 
du  Duc.  Compte  de  Jean  Fraignot   de  guerre  du  Duc.  c 
de  141 4.  fol.  119. 

Il  eft  dit  dans  un  compte  de  Guy  Guillcbaud  ,  Receveur  gê- 
nerai de  Bourgogne,  finiflant  le  3.  Octobre  1410.  fol.  138.  que  le 
Duc  fift  faire  au  mois  de  Novembre  1419.  aooo.  penonceaux  noirs  > 
un  eftandart  noir  de  fept  aulnes  de  long ,  frange  de  foye  noire >  qua- 
tre cottes  d'armes  armoyées  aux  armes  dudit  Duc  s  les  deux  jurtes  6c 
les  autres  volans,  fix  grandes  Bannières  de  Trempettes  armoyées  & 
frangées  de  foye  noire  ,  deux  grandes  Bannières  de  Guerre  armoyées 
&  frangées  comme  les  autres.  Deux  grands  Penons  contenant  fept 
aulnes  chafeun  ,  armoïc's  &  dorés  de  fin  or ,  frangés  comme  les  au» 
très ,  tout  à  huile ,  &  fift  ofter  lambeaux  d'un  grand  penon  contenant 
fept  aulnes. 


les  fccHés  de  Me/ïîre  le  Moine  de  la  fubmif- 
£on  d'efter  à  droit  devant  la  perfonne  de 
Monfcigncur  de  la  querelle  qu'il  doit  avoir  à 
Tencontre  de  mondit  Seigneur  touchant  les 
detâances  par  lui  faites ,  &  aufli  les  fcellés  de 
triefres,  baillées  jufqu'au.  jour  de  S-  Martin 
d'hyver  prochainement  venant  par  le  Comte 
Jean  dcLupfen  &  Mcflirc  Dietheriche  de  Rat- 
femhurem  ,  Allemans ,  lcfqucls  fcellés  a  ap- 


gres  vers  le»  gens  d'Eglife ,  Bourgeois  8c  ha* 
bitans  de  ladite  Ville  ,  tenants  le  party  des 
ennemis  de  M.  Ic  Duc,  y  furent  arreftei  pri- 
fonniers  ,  Se  depuis  leur  détention  ils  n'ont 
plus  paru. 
b  II  étoit  de  Mafcon. 

c  II  fut  envoyé  a  TrcfFort  par  les  gens  du 
Confeil  de  M.  le  Duc  ,  pour  faire  venir  promp- 
tement  à  leur  feconrs  Ptfrrcnot  Grafler  &  (et 


ponds  d'Allemagne  Hugucnin  de  Longchamp,  I  gens  pour  obvier  a  la  damnable  entreprise 
Chevaucheur  de  l'Ecurie  de  mondlt  Seigneur  I  des  ennemis  du  Roy  &  de  M.  le  Duc  ,  qui  de» 
lé  ié.  Avril  1455.  ■<■<>"*  Rrpfirt  fi  .  4f .       (  nouvel  avoient  pris  la  ville  de  Touxnus.  Cm»£"? 
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Même  compte,  il  eft  dit  que  le  Duc  fift  faire  au  mois  de  Fe'vrict 
14I9.  cent  Bannercttcs  de  bougran  bleu,  peintes  &armoyces  defes 
armes ,  dix  penons  d'une  aulne  &  demie  de  long  de  bougran  bleu  , 
armoyez  comme  les  Bannerettes ,  ou  bout  dcfqucls  penons  &  à  la 
pointe  de  chafeun  eftoient  les  enfeignes  de  Tes  Officiers ,  &  noircir 
fon  chariot  ;  lefqucls  ouvrages  il  fit  f  aire  pour  le  voyage ,  que  1ers  il 
entendoit  faire  à  Troyc  devers  le  Roy. 

Au  compte  du  même,  finiflànt  le  3.  O&obre  14*1.  fol.  163.  il  eft 
dit  que  le  Duc  fit  achepterune  aulne  &  demye  de  fin  blanchet  pour 
faire  des  Enfeignes  ou  Croix  S  Andricu,d'où  Ton  peut  conclure  que 
l'on  n'a  pas  toujours  fait  cette  Croix  de  rouge.  Fol.  177.  il  eft  rapporé 
que  le  Duc  fit  faire  quatre  eftendars  contenant  chalcun  huit  aulnes  , 
deux  de  fatin,  &  les  deux  autres  de  bougran  noir ,  femez-dc  plufieurs 
fuzils,  de  cailloux  &  de  pierres  telles  qu'il  y  appartient,  entre  lcf*- 
qucls  fuzils  il  y  avoit  plufieurs  grandes  flambes  &  petites,  félon  fa  de- 
vile^  nuées  de  rouge  clair,  à  manière  de  feu,&  un  peu  plus  grand  que 
les  autres,  où  il  y  avoit  un  grand  fuzil&la  pierre  qui  y  appartient  gar- 
nie de  plufieurs  flambes,  rayes  &  eftinceiles,  &  au  bout  des  queues  du- 
dit  eftendart  une  grande  flambe  à  manière  de  feu. 

Item ,  ûx  Bannières  de  Trompettes  fur  ticrcelin  bleu  ,  arrnoye'es 
aux  armes  dudit  Duc  y  bordées  de  tîercelin  vermeil  &  frangées  de 
foyc  vermeille,  peintes  de  battures  dorées  de  fin  or  &  argent. 

Item  y  quatre  cottes  d'armes  pour  mondit  Seigneur  le  Duc  ,armoyéc$- 
àfes  armes, peintes  de  battures  deftrampées,  dorées,  brodées  &  fran- 
gées comme  lefdittes  Bannières  de  Trompettes. 

Item  ,  Ç50.  penonceaux  de  lances  peints  &  argentés  à  la  devife  pa>- 
rcillc  aufdits  eftendarts. 

AKTÏLLER1  E. 
Phelippe  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Duc  de  Bourgogne ,  de  Lothier , 
&c.  A  nos  amez  &  féaulx  les  gens  des  Comptes  à  Dijon  ,  à  Lille ,  & 
à  Bruxelles,  aux  gens  de  nos  Finances,  au  Receveur  &  Contrôleur  de 
notre  Artillerie,  &  à  tous  autres  nos  Jufticicrs  &  Officiers  cui  fe  peut 
&  pourra  toucher  &  regarder ,  Salut  &  dilcttion.  Comme  nous  ayons 
dès  pieçi  ordonné  que  certains  droits  du  vingtîefme  denier  que  ptt- 
noient  notre  premier  Efcuicr  d'écurie ,  &  le  maître  de  notre  Artille- 
rie ,  fur  les  achapts  qu'ils  faifoientpour  le  fait  de  noftrc  Efcurie  &  de 
noftre  Artillerie  feroient  abolis ,  &  il  foit  venu  à  noftrc  connoiffance, 
que  noAredire  Ordonnance  en  tant  qu'il  touche  noftrcdite  Artillerie., 
n'a  pas  été  jufques  à  ores  entretenue  fi  bien  comme  il  appartient, 
Savoir  vous  faifons  que  nous  voulàns  à  ce  pourveoir ,  &  afin  que  la^ 
ditte  Ordonnée  foit  entretenue*  pour  le  temps  à  venir ,  &  que  la- 
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dite  abolition  fortifie  effet  fans  infra&ion  quelconque,  avons  aujour- 
d'hui de  nouvel  ordonné  &  ordonnons  par  ces  préfentes ,  que  de  tous 
payemens  qui  fe  feront  dorefnavant  des  deniers  de  nos  finances  pour 
parties  d'Artillerie  qui  auront  efté  acheptées  pour  nous ,  on  foit  tenu 
de  rapporter  certifications  bonnes  &  fouffi Gantes,  tant  des  Marchands 
qui  auront  vendu  lefdittcs  parties  d'Artillerie ,  comme  des  Receveur 
&  Controlleur  de  noftreditte  Artillerie, par  quoy  appert  que  lesmar- 
chiés  en  ayent  efté  faits  le  plus  proufitablemcnt  pour  nous  que  faire 
fe  pourra  fanspromefle  ,  pa&ion  ou  fraudes  quelconques  ;  &  mefmo- 
ment  fans  ce  que  aucune  chofe  aye  efte  payée  ou  promife  dudit  ving- 
ticfmepar  lefdits  Marchands  vendeurs,  ne  rcccuc  par  le  Maître  de 
noftre  Artillerie  qui  fera  pour  le  temps  s  &  que  les  parties  de  dépenfe 
qui  auront  elle  payées  pour  les  dittes  parties  d'Artillerie  que  Ton  au- 
ra aind  acheptées  pour  nous,  ne  foient  aucunement  admifes,  pafices  ne 
receucs,  ne  aufïi  allouées  es  comptes,  Vil  n'appert  par  certiffication 
telles  que  dit  eft  ci-deiTus ,  que  ledit  vingtiefme  n'ayt  point  efté  payé 
ne  reçcu  ,  &  que  les  marchiés  ayent  efté  faiz  lélon  que  cy-deffus  cft 
dit.  Si  vous  ordonnons ,  mandons,  commandons  &  expreflement  en- 
joignons que  cefte  noftrc  prefente  Ordonnance  vous  gardés  8c  entre- 
tenez ,  ou  faites  entretenir  &  garder  chacun  de  vous  en  fon  endroit , 
fans  aller  ne  fouffrir  aler  à  rencontre  comment  ne  en  quelque  maniè- 
re que  ce  foit ,  car  ainfi  nous  plaift-il  &  le  voulons.  Et  en  outre  vou- 
lons &  ordonnons ,  que  fe  cy  après  il  étoit  trouvé  que  depuis  le  temps 
que  feu  Meffirc  François  l'Arragonois  fut  inftitué  en  l'Office  de  Maî- 
tre de  noftrc  Artillerie, aucunes  lettres  euûcntefté  obtenues  &  impe- 
■trées  de  nous  ou  préjudice  de  noftredite  Ordonnance  &  de  Iadittc 
abolition  du  vingtiefme  qui  fut  faitte  de  fon  temps  ,  icelles  lettres  ne 
fortifient  aucun  effet,  mais,  foient  &:  demeurent  nulles  ,  &  de  nulle 
valeur.  Donné  en  noftre  ville  de  Bruxelles  le  10.  Février  146$.  figue 
par  Monfcigncur  le  Duc. 

P.  Ml  L  ET* 

Maîtres  de  t  Artillerie, 

Germain  Givry  >Ecuier>  Mai-  thieu  Régnant t  de  143t.  fol.  8?. 

tre  de  l'Artillerie  du  Duc.  a  Camp'  Philibert  de  Molan  ,  Ecuicr»* 

te  dej.  Fraignot  de  1420  fol»  70.  Maître  de  l'Artillerie.  Compte  de 

Jean  de Rocheforr,  Ecuicr,  Mai-  MathiettRegnaulf  de  1 43 %.foL  14. 

tre  de  l'Artillerie.  Compte  de  Ma-  —  Philibert  de  Vaudrey  ,  Ecuicr  , 

m  II  avoit  10.  fol»  par  jour  ,  par  lettres  du  I  ert  dit  qu'il  avoit  100.  francs  de  gages  1  caofê 
i«.  May  14"-  8c  félon  un  compte  de  Mathieu  I  Je  ladite  Charge  d'Artillerie.  Il  avoit  Cfoufê 
Heguault,  finiflant  le  31.  Décembre  1417.  il  |  Odotte,  fille  &ç  Guillaume  Lorç, 
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Confeiller  ,  Chambclan,  Maître  V* fende  1441.  foi.  5 1. 

de  l'Artillerie ,  *  par  le  décès  de  François  de  Surienne ,  dit  TAr- 

Jcan  de  Rochefort ,  par  lettres  pa-  ragonnois ,  Seigneur  de  Pify  ,Che- 

tentes  données  à  Dijon  le  1 5 .  Oc-  valier ,  Confeiller .  Chambelan  & 

robre  144*,  aux  gages  de  100.  Maître  de  l'Artillerie.  Second  Re- 

francs  par  an.  Compte  de  je  an  de  g^firtfol.  138. 

Contrôleur  de  l'Artillerie. 

— Guillaume  Moiflon.  lerie.  Compte  de  Jean  de  Vijen  de 

Berthelot  Lambin ,  Valet  de   1 44  «5 .  fol,  1 .  &  7  5 . 
chambre ,  Contrôleur  de  l'Artil- 

Canoniers, 

Garde  de  l  Artillerie. 

Germain  de  Gevry  ,  Ecuier  ,  Guillaume  de  Tarnay  ,'Ecuicr  i 
Garde  de  l'Artillerie  dcMonfieur  Garde  de  l'Artillerie.  Compte  de 
le  Duc.£  Jean  de  Vijen  de  14$  7*  fol.  116. 

Maifire  des  Engins  nommés  Coulars. 

Jean  de  Lorraine. 

Ileftdit  dans  un  compte  de  la  Chambre  dè  Dijon,  qu'on  fift  faire 
à  Dijon  desefchclles  ,  pour  furprendre les  places,  lcfquellesfe  met» 
toient  dans  des  fâche  ts  de  cuir  ,  &étoient  portas  achevai. 

Intendant  des  Fortifications  €r  Bâtimens. 

Jean  de  Seaulx  ,  Confeiller,  de  Jean  Pttcelle  de  14*8. 
Intendant  des  Fortifications  ,  c      Jacot  Vurry  ,  Intendant,  aux 
aux  gages  de  100.  francs.  Compte   gages  de  100.  francs. 

Maître  des  Oeuvres  de  Maçonnerie. 

Pierre  Herendel. 

m  Lettres  patentes  de  Monfcigneur  le  Doc  I  de  gages  par  an  :  !i  la  charge  qae  lorfqn'il 
de  Bourgogne  ,  données  à  Dijon  le  tj.Oâo-    faudra  marcher  pour  fondit  Office,  il  adver- 


bre  1441-  par  lesquelles  il  ordonne  quePhili 
bert  de  Vaudrey ,  Ecuier ,  Confeiller ,  Cham- 
belan &  Maîttc  de  Ton  Artillerie  ,  au  lieu  de 
feu  Jean  de  Rochcfort  ,  aura  aura  francs 
par  jour,monnoye  royale,qnand  il  exercera  fa 
Charge  en  Bourgogne  ,  &  i.  francs  de  31. 
gros ,  monnoye  de  Flandres  chacun  franc  > 
lorfqu'il  vacquera  pareillement  hors  de  Ton 


tira  Meflcigneurs  des  Comptes  de  Dijon  pouf 
Bourgogne",  &  de  Lille  pour  les  autres  pays  , 
avec  certification  du  nombre  des  journées, 
St  cen  t  >'fg.  f  l  6.  Il  étoit  Bailly  d'Amont  an 
Comté  de  Bourgogne.  II  mourut  le  4.  Mars 
I4J».  i  cmfte  rit  J.  de  Vïftn  de  1451.  fol.  67. 

b  H  avoit  époufe  Odote  >  fiHe  de  feu  Guil- 
laume Lodcs  icmptt  dt  Je**  Moiffa»  de  1416. 


Hoftel ,  au  fait  dudit  Office  ès-pays  de  mon-  i  e  II  mourut  le  17.  Aoufl  1434*  H  avoit  une 
dit  Seigneur  en  Picardie ,  Flandres  >  Artois  ,  |  fille  nommée  Jchanne ,  laquelle  fut  fon  heri- 


*c  aaucs  ;  attcndu-qu'U  u'avoit  que  ioo.fr ans  |  ocre  en  partie  ;  elle  épouû  Jehan  tromoot 
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éMaiflre  des  œuvres  de  Charpenterie. 
Pierre  Arondclle,  aux  gages  de      Perrenor  de  Chafligny ,  par  let- 
i  oo.  florins  du  Rhin.  *  Compte  de   très  données  à  Troy  c  le  24.  Avril 
Mat.Regnaultdei^  1./0/.41.       1+20.  1.  Reg.  cotté  ifoLi}9- 

Sculpteur. 
Claux  de  Verne ,  Sculpteur,  b 

"Peintres, 

Henty  Bellechofc>  Peintre  de  tees  du  j.  Avril  avant  Pâques 
Monficur  le  Duc,  aux  gages  de  1419.  Premier  Registre  cotté  t 
huit  gros  par  jour ,  par  lettres  da-  fol.  139. 

VENERIE  D  V    D  V  C. 

Le  Duc  Philippe  le  Bon  ,  Duc  de  Bourgogne  fit  à  Dijon  des  Or- 
donnances pour  régler  Ta  Vénerie.  Je  les  rapporte  ici  dans  leur  entier» 
aufli  bien  que  celles  du  Duc  Charles  Ton  fucccflcur  fur  le  même  fait. 
J'ai  tire  ces  Ordonnances  d'un  Regiftrc  de  la  Chambre  de  Bourgogne 
cotte  t 

1  427.    Ordonnances  de  Tbilippes  le  Bon ,  Duc  de  Bourgogne  fur  fa  Vénerie. 

Rcgiftre  Philippe  ,  Duc  de  Bourgogne ,  Comte  de  Flandres ,  d'Artois  &'  de 
Chambre  Bourgogne  >  Palatin  ,  Seigneur  de  Salins  &  de  Malincs  ,  à  notre  amc 
dcsComj>-  &  féal  Confeiller  &  Receveur  gênerai  de  Bourgogne  »  Mathieu  Rc- 
ics  de  Di-  gnauit   Salut  &  dilcction.  Comme  nous  aions  ordonné  prendre  ,  & 

ion  cotté  t         .     j  1  .1  t  •  r 

Rcg.  a.  avoir  de  nous  chacun  an  tant  qu  il  nous  plaira  fur  notre  recepte  gé- 
nérale de  Bourgogne ,  aux  gens  de  notre  Vénerie  la  fomme  de  deux 
mille  francs,  pour  les  caufes&  en  la  manière  cy-après  déclarée  : 
c'eft  aflavoir  pour  le  vivre  de  cinquante  chiens  courans  ,  cinq  limiers 
&  trente  lévriers  qui  font  en  tout  quatre-vingt  quinze  chiens  que 
avons  ordonné  &  ordonnons  ordinairement  cftre  en  notre  Vénerie  9 
pour  le  vivre  defquels  chiens  voulons  &  ordonnons  par  ces  préfentes 
cftre  par  vous  baillé  &  délivré  chacun  an  deux  cent  émines  de  grains 
rnefure.de  Dijon,  tant  forment  comme  orge  au  Clerc  de  notredite 
Vénerie  >  prefent  &  advenir  ,  dont  il  baillera  fa  lettre  de  recepte  à 
celuy  ou  ceulx  de  qui  par  notre  Ordonnance  il  recevera  lcfdits  grains  9 
&  en  fera  tenu  de  rendre  compte  en  la  Chambre  de  nos  Comptes  à 


*  H  ctoit  d'Albcftat  proche  Marence.  Le 
Duc  lut  donna  fo.  francs  pour  la  façon  d'un 
Moulin  de  bois  1  moudre  farine  pour  M.  le 
Duc  ,  lequel  Moulin  deux  hommes  pouvoient 
fWC  moudre.  Ctmfn  ii  Miébi»*  Regn^d 


de  14  n.  91' 

b  Les  Comptes  l'appellent  Taillent  d'Ima- 
ges. 11  avoit  8.  gros  par  jour  de  gages ,  par 
lettres  du  % .  Avril  avant  Pafquct  J4i?»  rr«- 
wer  R*xijtr$  cotli  \f»U  ify. 

Dijon  , 
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Dijon,  airifi  qu'il  appartiendra,  lesquels  grains  pourront  valoir  par 
communes  années  environ  quatre  cent  quatre-vingt-trois  francs. 
•  item  y  Voulons  &  ordonnons  prendre  3c  avoir  de  nous  par  vos  mains 
chacun  an  aufdits  gens  de  notre  Vénerie >  tant  pour  leurs  gages  ordi- 
naires ,  &  pour  leurs  robes,commcoour  chevaux  &:  cerdes,  la  femme 
de  quinze  cent  dix  fept  francs.  C'cft  aflavoir  à  notre  amé  Jehan  de 
Foîfly ,  Mai  lire  de  notre  Vénerie,  pour  fes  gages  ordinaires  »  fept  vingt 
francs ,  pour  fa  robe  dix  francs ,  &  pour  chevaux  trente  francs ,  qui 
font  neuf  vingt  francs.  A  Huguenin  de  GilTey  ,  notre  Veneur,  pour 
fes  gages  ordinaires  cent  francs  ,  pour  fa  robe  huit  francs  ,  &  peur 
chevaux  vingt  francs  :  tout  fix- vingt  huit  francs.  A  Guyot  de  S.  An- 
thot ,  pour  fcmblable ,  fix  vingt  huit  francs.  A  Jehan  de  la  Caille  pour 
femblable,  fix  vingt  huit  francs.  A  Jehan  Mouron»  pour  femblabic*, 
fix  vingt  huit  francs.  A  Guyot  Bcnoift ,  Qcrc  de  notreditc  Vénerie , 
pour  fes  gages  ordinaires ,  cinquante-cinq  francs  ,  pour  fa  robe ,  huit 
francs  »  4c  pour  chevaux  vingt  francs,  qui  l'ont  foixante-treize  francs. 
*A  Guyot  Picquet ,  Aydc  de  notreditc  Vénerie ,  pour  fcmblable ,  loi- 
xante-treize  francs.  A  Jehan  Drouhot ,  Varlct  de  nos  chiens ,  pour 
fes  gages  ordinaires ,  trente-fix  francs ,  &  pour  fa  rebe  fept  francs , 
qui  font  quarante-trois  francs.  A  Robert  Bajolc ,  pour  femblable, qua- 
rante-trois francs.  A  dit  le  Garnement ,  &  à  Jehan  Godcnairc  ,  à  cha- 
cun quarante-treis  francs,  font  quatre-vingt-fix  francs.  A  Hennequin 
Arguet,  pour  femblabic,  quarante-trois  francs  A  Jehan  Picquet,  Pai- 
ge  de  nos  chien  s, pour  fcmblable,  quarante-trois  francs.  A  Huet  Colin , 
pour  femblable»  quarante-trois  francs.  A  Billequot  Laboquoy  ,  pour 
fcmblable, quarante-trois  francs.  A  Conftantin  le  Juge  ,  pour  fembla- 
blcquarante  trois  francs.  AChreftien  Picquet ,  pour  femblable,  qua- 
xante-trois  francs.  A  Jean  Fournier ,  Varlct  de  Lévriers ,  pour  fem- 
blable, quarante- trois  francs.  A  Drouot  David,  pour  femblabic,  qua- 
cante-trois  francs.  A  Richart  Licubert,  pour  fcmblable,  43.  francs. 
A  Laurent  Euficmet ,  Paige  de  nos  Lévriers,  auflî  43.  francs.  A  Je- 
han Vivient ,  dit  M  arguet  Fournier  ,  pour  fes  gages  ordinaires,  30.  fr. 
&  pour  fa  robe  7.  francs  :  font  37.  francs.  A  deux  Soubs-Paiges  de 
nofdits  chiens,  à  chacun  5.  francs  pour  une  robe  feulement,  font 
dix  francs  ,  &  pour  cordes  à  faire  couples  ,  pour  litière  ,  &  pour  les 
irais  &  millions  de  charroier  le  pain  defdits  chiens  de  lieu  en  autre , 
qui  fe  livre  au  Clerc  de  noftredite  Vcncrie ,  qui  en  tiendra  le  compte , 
30.  francs.  Ainfy  montent  touttes  les  deflufditcs  parties  à  ladite  foni* 
me  de  2000.  francs. 

lté  m,  Voulons  &  ordonnons ,  parmi  ce  que  nofdits  gens  de  nôtre- 
dite  Vénerie  ne  ayeat  fur  noue  peuple  aucune  prinfe  de  biefs ,  ne 
Tome  II,  H  h 
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d'autres  vivres,  fbing,  fcurrc,  ne  autres  chofes  quelconques»  en  quet- 
que  manière  que  ce  foi  t  ,  finon  en  payant  raisonnablement  &  compe-*- 
tammcnt  tout  ce  quepourroit  valoir  lefdits  vivres  &  autres  chofes 
quelconques,  fur  la  foy  &  ferment  qu'ils  ont  à  nous: 

Item ,  ScmbUblemenr  voulons  &  ordonnons  que  le  Clerc  de  notre* 
dite  Vénerie ,  prefcnt  &  advenir ,  compte  chacun  an  en  notredit© 
Chambre  des  Comptes  à  Dijon  ,  de  tout  ce  qu'il  recevra ,  tant  pour 
le  vivre  de  nofdits  chiens ,  comme  de  trente  francs  ordonnés  pour 
cordes,  dont  deflus  eft  faite  mention ,  &  autrement  à  cette  occafion, 
en  prenant  &  raportant  pour  fon  acquit  dudit  Jehan  de  Foifly  notre' 
Maître  Veneur  ,  certification  de  la  quantité  du  blé  qui  fera  délivré 
lovalmenr  &  fans  fraude  pour  la  dépenfe  de  nofdits  chiens ,  jufqucs 
à  la  valeur  defdites  xoo*  émincs  &  audeflbus  :  enfcmblc  certification 
dudit  Maître  Vencurfur  la  délivrance  defditsgrains,&  auflî  certification 
dudit  Maiftre  Veneur  furie  payement  des  gages  des  gens  d'iccllc  no- 
tre Vénerie ,  du  temps  qu'ils  auront  fervis ,  afin  que  celui  ou  ceulx 
qui  ne  ferviront  ne  foient  payés  &  fatisfaits  j  finon  du  temps  qu'ils 
auront  fervi  feulement,  comme  raifon  eft.  Et  en  outre  ordonnons  que 
dorénavant  n'y  ait  plus  «utre  perfonne  qui  tienne  aucun  compte  de 
ce  que  dit  eft  ,  fors  feulement  en  la  manière  fus  déclarée. 

Item  y  Voulons  &  ordonnons  que  les  robes  denofdiz  Veneurs  (oient 
faites  chacun  an  de  noftrc  livrée ,  toutes  pareilles ,  d'une  couleur  &  li- 
vrée,fe!on  noftre  bon  plaifir,& qu'il  fera  advifépar  ledit  Maiftrc  Veneur. 

Item  ,  Voulons  &  ordonnons  que  ou  le  cas  que  le  nombre  des  chiens 
deflus  déclaré  ne  fera  en  ladite  Vénerie ,  que  l'on  ne  délivre  des  grains 
que  au  pris  &  à  la  valeur ,  &  félon  ce  qu'il  y  aura  de  chiens  feulement, 
dont  il  apperra  par  certification  dudit  Maiftrc  Veneur ,  tant  fur  le  nom- 
bre defdits  chiens  ,  comme  fur  la  quantité  dudit  blé néceflaire pour  Je 
vivre  defdits  chiens  au  deûous  de  la  quantité  par  nous  ci-deflusadvi- 
féc,  &  de  ce  comptera  le  Clerc  de  notredite  Vénerie,  par  certificat 
tion  dudit  Maiftrc  Veneur  ,  comme  il  appartiendra. 

Item ,  Voulons  &  ordonnons  aufdits  gens  de  notre  Vénerie  ,  que 
foionsbien  &  diligemment  fervisde  plufîcurs  manières  de  venoifons, 
&  par  efpecial ,  quand  nous  ferons  en  nofdits  pays  de  Bourgongnefc 
es  lieux  environ^ 

Item,  Voulons  &  ordonnons  que  cette  prefenre  Ordonnance  com- 
mence le  premier  jour  de  ce  prefent  mois  de  Janvier  1427*.  Si  vou- 
lons &  expreflement  vous  mandons  que  des  deniers  de  votre  recepre 
vous  payés ,  baillés ,  délivrés  &  appointés  lefdites-  fbmmes  d'argent 
&  de  grains ,  tant  audit  Guyot  Benoift ,  comme  audit  Maiftrc  Veneur 
&  autres  deflus  nommés  ,  c'eft  aflavoir  à  chacun  deulx  ,  comme  il 
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appartient  poux  l'an  quedeifus,  ftniflant  au  dernier  jour  de  Décembre 
jCnluivant  1418.  &  dorefnavant  chacun  an  en  la  manière  ci  -  de  i  Vu  s 
déclarée,  tant  comme  il  nous  plaira  >  ôc  par  raportant  pour  une  fie  la 
première  fois  ces  prefentes  coppîes  d'icellcs  fait  fous  feel  auten tique, 
ou  collationnéc  par  l'un  de  nos  Secrétaires  ou  en  la  Chambre  de  nos 
Comptes  à  Dijon,  fie  les  lettres,  quittances,  fit  certification  requifes 
&  neceflàircsàraporter  ;  tant  feulement  tout  ce  qui  à  cette  caufe  fera 
par  vous  payé ,  fera  alloué  en  la  de'penfc  de  vos  comptes  &  rabattu  de 
votre  recepte  par  nos  amés  &  feaulx  les  gens  de  nofdits  comptes  à 
Dijon ,  aufquels  nous  mandons  que  ainfi  le  facent  fans  aucun  contre- 
dit ou  difficulté,  félon  fie  par  la  manière  deflus  de'clarée,  nonobftant 
quelconques  Ordonnances  ou  defïènfes  à  ce  contraires.  Donné  à 
Dijon  le  vingtième  jour  de  Janvier,  l'an  de  grâce  14x7.  Signé  y  par 
Alonfeigneur  le  Duc  à  la  relation  du  Confcil ,  ouquel  vous ,  plusieurs 
des  gens  duÇonfcil ,  les  gens  des  Comptes  à  Dijon  eftiez. 

T.Bouesseau- 

Ordonnance  0*  rcftrinSïton  ,  filon  laquelle  Monfeigieur  le  Duc  de  Rcgiftrt 
Bourgogne  veult  que  la  Vénerie  de  fis  pays  de  Bourgpgie  fiit  doref-  ch 
navant  gouvernée  O*  conduite.  *  dcsComp- 

6  #        t«  de  Di- 

Prcmicremcnt  >  Mcflîrc  Jacques  de  Montmarttn,  Chevalier ,  Maiftrc  jon  cotU  % 
Veneur  de  ladite  Vénerie  •  qui  fouloit  prendre  de  mondit  Seigneur  ^l'^ço- 
par  chafeun  an  pour  gages  ,  cheval  fie  robe,  la  fomme  de  neuf  vingt  donnance 
francs  Roy  aulx  ,  aura  feulement  poux  toutes  chofes  chacun  an ,  lix  *ft  du  Du< 
Vingt  dix  francs  Royaulx. 

Item,  Veut  mondit  Seigneur  qu'il  ait  en  ladite  Vénerie  trois  Veneur* 
Gentilshommes  :  c'eft  aflavoir  Simon  de  Damas ,  Pcrro  d'Arento ,  6c 
<3uillaumc  de  Fufly ,  lcfquels  fouloient  avoir  pour  la  caufe  devant 
dite,  chacun  fix  vingt  huit  francs  par  an ,  mondit  Seigneur  les  réduit 
&  reftraint  chacun  à  quatre- vingt  francs  par  an ,  qui  font  la  fomme 
«le  deux  cent  quarante  francs. 

Item,  Etau  regard  4e  Jehan  de  Gand  qui  fouloit  eftrc  Veneur  en 
ladite  Vénerie  ,  pour  re/lraindre  fil  éviter  l'exccflivc  de'penfc  &:  nom- 
bre de  gens  qui  étoit  en  icelle ,  mondit  Seigneur  l'en  décharge  &  dé- 
porte, fie  veut  qu'il  n'y  ait  que  les  trois  Veneurs  avant  dits. 

Item }  Au  lieu  de  deux  aydes  qu'il  avoit  en  ladite  Vénerie,  lcfquels 
fouloient  prendre  pour  chacun  d'eulx  quatre  vingt-trois  francs  par 
an  ,  tant  pour  gages,  chevaux ,  que  pour  robcs,8cc,  mondit  Seigneur 
veut  fie  ordonne  qu'il  n'y  ait  qu'un  ayde  feulement,  nommé  Antoine 
Oudart  qui  aura  cinquante  francs  par  an  :  fie  au  regard  de  Richart 
Duret  qui  fouloit  élire  ayde  en  ladite  Vénerie,  mondit  Seigneur  l'en 
décharge  :  pour  ce  ici  cinquante  francs.  H  h  ij 
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Item ,  VeuItÔc  ordonne  mondit  Seigneur ,  que  au  lieu  de -ciri^ Var- 
iées de  limiers  qui  fouloient  être  en  ladite  Vénerie,  lefquels  avoient 
chacun  tant  pour  gages  que  pour  robes  quarante-trois  francs  par  an  , 
iii  aura  que  quatre  Varlets  de  limiers  feulement ,  qui  auront  chacun 
d'eulx  trente  francs  par  an ,  font  fix  vingt  francs  :  &  au  regard  du 
cinquie'mc  ,  mondit  Seigneur  l'abolir.- 

//««,Ordonne  mondit  Seigneur  que  en  lieu  de  cinq  Paigcs  de  chiens; 
qui  fouloient  eftrcen  ladite  Vénerie,  lefquels  prenoientfcmblablemcnt 
par  chacun  an  ,  ta nr  pour  gages  que  pour  robes  quarante  trois  francs  » 
ni  aura  que  quatre  Paiges  de  chiens  feulement,  qui  auront  chacun 
d'eux  vingt- fept  francs  par  an  :  &  au  regard  du  cinquéme  ,  mondit 
Seigneur  l'abolit.  Pour  ce  ici  cent  huit  francs. 

Item ,  Vculr  &:  ordonne  mondit  Seigneur  qu'il  y  aye  quatre  Varlts 
de  lévriers ,  lefquels  fouloient  prendre  par  an  chacun  d'eulx  quarante* 
trois  francs ,  auront  feulement  chacun  vingt  fept  francs  par  an  >  font 
cent  huit  francs. 

Uem  y  Le  Fournicrde  ladite  Vénerie  qur  fouloit  prendre  par  an 
trente-fept  francs,  aura  feulement  par  chacun  an  vingt  francs. 

Item ,  Aura  en  la  Vénerie  deux  Sous-Paigcs  ;  aflavoir,  l'un  pour  les 
chiens  courans,  &  l'autre  pour  les  lévriers  ,  qui  auront  chacun  pat  an 
cinq  francs,  font  dix  francs. 

Item  ,  Veut  &  ordonne  mondit  Seigneur  qu'il  ait  en  ladite  Vénerie 
foixante  chiens  courans  &  cinq  limiers  pour  les  deux  failôns,  &  trente 
lévriers  que  font  pour  tout  quatre  vingt-quinze  chiens  ;  pour  le  gou- 
vernement defqucls ,  tant  pour  pain,  hoftellaigcs,  litticres,  charriaigc 
de  pain  ,  coliers  de  lévriers ,  bois ,  charbon  ,  aufli  pour  nourrir  les 
cayaux  des  chiens  courans ,  &  toutes  autres  chofes  neceflaires  appar- 
tenans  à  ladite  Vénerie,  &  aufli  pour  le  molaige  du  blé  »  pour  le  vivre 
defdits  chiens ,  &  le fournaige  d'icelui ,  ledit  Meffire  Jacques deMont- 
martin  aura  pour  la  conduite,  entretenement  &  gouvernement  des 
chofes  défais  dites  par  chacun  an  la  fomme  de  quatre  cent  quatorze  liv» 

Ces  Ordonnances  jont  du  mois  de  Mars  1467.- 

Maîtres  de  la  Venu it. 

■ 

Il  fautobfcrvcr  que  félon  plufîcurs  comptes  les  Maîtres  de  la  Vénerie, 
ou  Maîtres  Veneurs  avoient  de  gages  140.  francs  ,  10.  francs  pour 
le  droit  de  robe,  &  30.  francs  pour  leur  cheval.  Les  Veneurs  avoient 
irOo.  francs  dégages  ,  8.  francs  pour  leur  robe  &.  ao.  francs  pour 
leur  cheval  ;  les  Aides  de  Venerie-avoient  5.5.  francs  de  gages ,  8.. 
franespour  leur  robe  ,&  20.  francs  pour  leur  cheval.  Le  Clerc  de  la 
Vénerie avoit  de  gages  55.  francs  ,  huit  francs  pour  fa  robe ,  &  xo* 
francs  dout  fon  cheval. 
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Mcflîrc  Guillaume  de  Foifly.Chc-  Paneticrk&  Maître  de  la  Vénerie, 

talier.*  Compte  de  Huguenin  de  fui  et  Ans 

—-Huguenin  Bâtard  de  Cifley.  b  de  1459.  foL  47. 
Compte  de  Mathieu  Regnanlt  de      Jean  de  Foifîy,  Maître  de  la  Ve- 

1 4 1 8 .  fol.  67.  ncrie  du  Duc.  c  Compte  de  Mathieu 

4 — Jacques  de Montmartm,Ecuier,  Regnault  de  \\%%.  fol.  67. 

Vingt-quatre  Veneurs'. 

Guiôt  de  S.  An'thoc.  d  Compte  fen  de  1440./Â/.  80-. 

de  M.  Regnault  de  141 8.  fol.  6  7.  Jean  Mouton. 

Jeari  de  FoûTy ,  dit  le  Jeune.  Guioc  de  Vaulx,  Veneur,  par 

Compte  de  Jean  deVtjen  de  1441-  lettres  données  à  S.  Orner  le  30.- 

fol.  7<î.  Oaobre  1 440.  Compte  de  Jean  de 

Thibault  de  Gand ,  Ecuier,  Vc-  Vtfen  de  1 441 .  fol.  *o. 

neur  de  M.  le  Duc ,  par  lettres  pa-  Hugucnin  de  Giflèy.  e  Compte  de 

tentes  données  à  Bruges  le  i  t.  Mat.  Regnault  de  143*.  fol.  105. 

Février  1440.  aux  gages  de  100.  Simon  Damas.  {Compte  de  Jean 

francs,  outre  Tes  droits  de  robe  de  Vifen  de  14^7. fol.  91. 

&  cheval.  Compte  de  Jean  de  Vi-  Jean  ta  Caille. 

Douzs  Aydes  de  Vénerie. 

Guiot  Picquet.  brun  de  145 y. 

Jean  Godenaire  l'aîné,  il  avoit  Richart  Duret  ,  Ecuier,  Set- 

les  gages  ordinaires  qui  étoient  gneur  de  Quemigny.  Compte  de 

de  55.  francs,  20.  francs  pour  P '.  le  Carbonmer  de  146 \.fol.  91. 

fon  cheval,  &  pour  fa  robe  8.  Antoine  Oudart,  mêmes  gages.- 

feancs.  Compte  de  Guillaume  Au-  Compte  de  GuiL  Aubrun  de  14  $  7.- 

Vingt-quatre  Valets  de  Veneurs. 
tes  Comptes  ne  parlent  point  de  leurs  gages, 

«Il  avoit  140.  francs  de  gages,  10.  francs  I  t  U  mourut  le  14-  Juin  145 6.  Il  avoit  icfvj 
pour  fon  droit  de  robe ,  &  30.  francs  pour  I  francs  de  gages ,  s.  francs  pour  fit  robe ,  éc 
fon  cheval.  1  *<>•  francs  pour  fon  cheval.  Compte  de  Lonyt 

>  146.  francs  dé  gages ,  10.  frartts  pour  fon  j  de  Vijtm  dt  14 j9.  fol.  69.  Compte  dtjetndt 
droit  de  robe,  &  }o.  francs  pour  fon  cheval  I  Viftm  de  nj7-  fol.  91. 
Il  mourut  le  4.  Mars  14*1.  &  laifla  une  feule  I    /  Il  eft  dit  dans  un  compte  de  Pierre  le  Car- 


fille  qui  époufa  Jean  de  Pontpierre ,  Ecuier 
Compte  de  Hugutnin  de  FMetMHt  de  1461. 
f«i.  10*. 

e  II  avoit  140.  francs  de  gages ,  io.  francs 
pour  fon  droit  de  robe,  &  30.  francs  pour  fon 
cheval.   Compte  dt  Louis  de  Vtjt»  de  1439. 


bonnierde  14*;.  que  Simon  Damas  Ecuier, - 
fut  envoyé  par  Mcflîrc  Thibault ,  Seigneur  de 
Neufchaftel ,  d'Efpinal  &  de  Chaftel  fur  Wo- 
zellc  Maréchal  de  Bourgogne ,  &  Mcflîcurf 
duConfcil  &  des  Comptes,!  Moulins,  vers  Ife 
Duc  de  Boutbon  ,  pour  fçavoir  quel  befoing. 


p ,  <m.  |  il  avoit  d'être  fecouru ,  &  en  quel  eflat  éio& 

d  II  avoit  de  gages  100.  francs  ,  8.  francs  j  P  Armée  du  Roy. 
[tour  fa  robe ,  &  10.  francs  pour  fon  cheval-  J 
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Clerc  de  la  Vénerie. 

GuiotBenoift.  r  .  tî.  Briffàult. 

Guillaume  Froment.  Ces  trois  fe  font  fuccedwu 

Dou\e  l>ages.  Six  Toges  de  chiens  courants.  Six  Pages  de  Lévriers; 
Les  Pages  de  chiens ,  félonies  Comptes  avoient  43.  francs  dégage*, 

Jean  Picquet ,  Pages  de  chiens.      Conftantin  le  Juge ,  Page. 
— ■>  Huet  Colin ,  Page.  Chrétien  Picquet ,  Page. 

JJillequot  Laboquoy ,  Page.  Laurent  Euffemet ,  Page. 

Douze  Sous-Vages  de  chiens. 

Le  Duc  Philippe ,  comme  il  paroift  par  fon  Ordonnance,  réduifit 
Je  nombre  de  Sous-Pages  de  la  Vénerie.  Avant  cette  Ordonnance 
il  y  en  avoit  douze,  comme  il  paroît  pat  une  ancienne  Maifon  du 
même  Duc. 

Six  Gouverneurs  de  Valets  de  chiens.  Six  Valets  de  chiens  limiers. 
Six  Valets  de  lévriers.  Six  Valets  dépagneuls.  Six  Valets  de 
fetits  chiens. 

Les  Valets  de  Lévriers  &  les  autres  Valets  de  chiens  avoient  43; 
francs  pour  leurs  gages  &  pour  leurs  robes. 

JcanFournicr,  Valet  de  lévriers,  il  avoit  les  gages  ordinaires  qui 

Druot  David  ,  Valet  de  lévriers,  étoient  de  4$.  francs.  Compte  de 

Richart  Lieubcrt,  Valet  de  le*-  Guillaume  Aubrun  de  1457. 

Vricrs.  Jacquot  Godenaire  le  jeune  , 

Jean  Drouhot ,  Valet  de  chiens.  Valet  de  chiens ,  même  gages,  ntê* 

Robert  Bajole,  Valet  de  chiens,  me  corn  f  te, 

N.  dit  le  Garnement  >  Valet  de  Huguenin  Ferrant,  Valet  de 

f  hiens.  chiens.  Compte  de  Guillaume  Au* 

Hennequin  Arguct,  Valet  de  brun  de  1457. 

chiens.  Hugues  Laboqucr  >  Valet  de 

Jean  GodenaircValet  de  chiens,  chiens. 

Fourn'ter  de  la  Vénerie. 

Jean  Vivien, dit Marguct, Four-  fes  gages  jo.  francs,  &  pour  (* 
-gùer  pour  la  Vénerie  :  il  avoit  pour   robe  7.  francs. 

Dans  un  compte  de  1457.  il  eft  dit  que  les  gages  des  Pages  ,  Sous~ 
Pages ,  Valets  de  chiens ,  Fournicrs  &  Clerc  de  la  Vénerie  mbntoient 
à  1 9  6  9,  liv.  onze  gros.. 
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FAVCONNERIE. 

Maître  Fauconnier  &*  des  Tendues  du  Duc» 

^Meffire  Jacques  de  Villers,Che-  Tendues  du  Duc.  Compte  de  Je  a» 
valier,  Maître  Fauconnier  &  des    Moiffonde  14.26.  fol.  63. 

Les  Comptes  ne  font  aucune  mention  des  Officiers  de  la  Fau- 
connerie. 

Vingt-quatre  Fauconniers,  Dou^e  Aydesde  Fauconniers,  Vingt-quatre 
Valets  de  Fauconniers,  Douze  Valets  de  Faucons,  Six  Tondeurs 
doi féaux  de  proye.  Dou^e  Valets  de  rivière, 

Antoine  le  Moine  Valet  de  rivière,  aux  gages  de  IÉO.  francs.  Compte 
de  Jean  Frttgnot  de  i4.1z.fol.  107. 

C'Eft  l'Ordonnance  faitt'e  parMonfeigrieurleDuc  déBoufgoûlgnc* 
Comte  de  Flandres ,  d'Artois  ,de  Bourgoingne,  par  l'advis  de  fon 
Confeil  fur  le  gouvernement  de  l'Hoftel  de  Madame  la  Ducheflc  ,* 
fa  Compaignc.- 

Premièrement ,  Dames  &  Damoifelles. 

Item  y  Aura  madite  Dame  la  Dûchcfleun  Chevalier  d'honneur,  affai 
Voir  eft  Meflîrc\Lourdin  ,  Seigneur  de  Salligny  ,  lequel  fera  conti- 
nuellement en  tour  icelle  Dame  >  &  fera  compté  par  les  eftrces  de  la 
depenfe  de  l'Hoftel  de  maditte  Dame  à  fïx  perfonnes  &  fix  chevaux. 

MA  ISTRES-D'HOSTEL. 

Item ,  Aura  maditte  Daine  deux  Maiftres  d'Hoftel ,  leiquels  fervi- 
rent  à  tour  chacun  trois  mois ,  &  feront  comptez  chacun  Jui  qua- 
friefme  de  perfonnes  ôc  autant  de  chevaulx,fans  allées  touttes  voyesou 
Venues ,  aflavoir  eft  ^-^  Jean  de  Brifleul  ècyBaudechon  d'Ongnies, 
lefquels  ferviront  j  c'eft  aflavoir  ,  ledit  Baudechon  es  mois  Janvier  y 
Février»  Mars,  Avril ,  May,  &  Juin,  &  ledit  Jehan  de  Brifleul»' 
«s  mois  de  Juillet ,  Aouft,Septembre, Octobre  Novembre  &  Décembre.- 

V  AU  NET  I  ERS. 
^  Item\  Aura  maditte  Damcquatre. ....  depenfe  &  deux  autres  qui' 
ferviront  à  tour  de  fix  mois  en  fix;  mois  ;  c'eft  aflavoir. ...»  &  l'autre' 
non  ,&  auront  chafeun  deuxVarlcts. . . . .  aflavoir  cft  rJehan  Mairetf 
&<Jacques  Dubois ,  faifant  la  depenfe. .  . 

Oudot  de  Bran'»  &  Simon  du  Pin. 
lefquels  ferviront  -,  c'eft  aflavoir.....  duPin  ,  es  ûx  premiers  mois  defliis 
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déclairiez ,  &  lefdits  Jehan  Mairet&Qudot  de  Bran  es  autres  fix  mots 

Item,  Aura  maditte  Dame  deux  Sommeliers  en  ladittp  Panneteric  , 
fervans  à  tour  ,  Icfquels  mangeront  eulx  &  leursVarlers  en  Talc,  &:  au- 
root.chacun  un  cheval  à  livre'c ,  fans  allées  ne  ve.iues  comme  deflus  ; 
c'eft  aflavoir  ,  Saudrin  Fertin  ,  Se  Jean  le  Chien, 

lefquels  ferviront.;  c'eft  aflavoir ,  ledit  Jehan  le  Chien  ès  fix  premiers 
mois  deflus  déclairicz ,  &  ledit  Saudrin  ès  autres  fix  mois  enfievans. 

Item,  Aura  deux  Aides  de  Panneteric,  fervans  à  tour  &  mengean$ 
en  fale  ?  qui  auront  chacun  un  cheval  à  livrée,  fans  allées  ne  venues 
comme  deflus  ;  aflavoir  eft,  Durant  Arnoul  &  Jehan  Patenoftrc. 
Jefquels  ferviront  ;  c'eft  a.îavoir ,  ledit  Durant  ès  fix  premiers  mois 
deflus  déclairicz  ,  &  ledit  Jehan  Patenoftrc  f  les  aurres  fix  mois  en-, 
fievans. 

Item,  Un  Porte-Chappe  mangeant  en  Sale ,  aflavoir  eft  ,  Caf- 
fin  <|le  Ferjrthy  ou  Fcufthy  ,  Philibert  Bujléau ,  oublicz.à  un  cheval. ...  * 
cV  un  Varier  mangeant  en  fale. 

Item »  Deux  Huifliers  de  fale. ..  ..  rhacun  un  cheval  à  livrée  ou  gai- 
ges ,  &  un         en  laie»  fans  allées  ne  venues  .... 

Amé  Rcgnaudot,  &  Jehennin  Carin. 

Jefquels  ferviront;  c'eft  aflavoir,  ledit  Jehennin  es  fix  premier* 

mois  deflus  déclairicz ,  &  ledit  Rcgnodat  ès  autres  fix  mois  enfievans» 

Item  y  Un  Lavandicr  mangeant  en  fale  *  c'eft  aflavoir ,  PerrinlcRale> 

ESC  H  AN  SONNERIE. 

Maditte  Dame  aura  quatre  Efchanfons ,  deux  faifans  la  defpenfis 
&  deux  autres  qui  ferviront  à  tour  de  fix  mois  en  fix  mois  ;  c'eft  afla- 
voir ,  à  chacune  fois  deux,  dont  l'un  fera  !a  deipenfe,  &.  l'autre  non , 
£c  auront  chacun  bouche  à  court ,  deux  Varlets  à  livrées  ou  à  gaiges  , 
§C  trois  chevaulx  à  gaiges,  fans  allées  $c  venues  ;  aflavoir  eft , 

Le  Beghc  de  Montbleon  &  Jehan  de  §alins,  faifant  la  dcfpcufc 

Nicolas  Raulin  &  Jacquet  de  Villers , 
Icfquels  ferviront  ;  c'eft  aflavoir  ,  ledit  Beghc  .&  Jacquet  de  Villers  ~p 
ès  fix  premiers  mois  deflus  defclairiez  ,  &  ledit  Jehan  de  Salins ,  & 
Nicolas  Raulin  es  autres  fix  mois  enfievans. 

Item ,  Aura  deux  Sommeliers  en  laditte  Efchanfonncrie ,  fervans  à 
tour  ,  Iefqucls  mangeront  eulx  &  un  Varlet  en  fale  .  6c  auront  cha- 
cun un  cheval  à  livrée  fans  allées,  &:  venues  j  c'eft  aflavoir , 

Colin  Wrichc ,  &  Nalot  Regnauit , 
Jefquels  ferviront;  c'eft  aflavoir  ,  ledit  Nolot  ès  fix  premiers  mois 
deflus  déchiriez  ,  &  ledit  Colin  les  aurres  fix  mois  enfievans. 

Item  >  Aura  deux  Gardes-huches  fervans  à  tour ,  chacun  un  cheval 
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^livrée  fans  allées  ne  venues  ;  aflàvoir  cft , 

Hannequin  de  Gand  ,  &  Jehan  Quatre , 
lefqueis  Serviront  ;  c'eft  aflàvoir ,  ledit  Quarre  es  fix  premiers  mois 
dciïus  déclariez  »  &  ledit  Hannequin  les  fix  autres  mois  enfievans. 

Item,  Aura  deux  Aides  en  ladite  Echanfonnerie,  fervans  à  tour  cha- 
cun à  un  cheval  à  gaiges  ou  livrée,  fans  allc'cs  ne  venues  i  aflàvoir  cft, 

Hacquinet  de  Loches  &  Jaquelin  de  Vuyerrc  , 
lefqueis  ferviront  $  c'eft  aflàvoir ,  ledit  Jacquelin  ès  fix  premiers  mois 
deflus  déclairiez,  &  ledit  Haquinet  ès  autres  fix  mois  enfievans. 

Item  ,Deux  Barrellicrs  fervans  à  tour,chacun  à  un  ciieyal  à  liviée 
ou  gaigcs,fans  allées  ne  venues  >  aflàvoir  eft  9 

Wynot  de  Ronccfot ,  Perrinot  de  Laye, 
lefqueis  ferviront  à  tour  *  c'eft  aflàvoir  ,  ledit  Wynot  ès  fix  premiers 
mois  deflus  déclairiez ,  &  ledit  Perrinot  ès  autres  fix  mois  enfievans. 
.  Item ,  Deux  Porteurs  mangeans  eh  falc. 

ECVIERS -TRENCH  ANS. 

Madite  Dame  aura  deux  Efcuicrs  Trenchans ,  fervans  à  tour,cba- 
cun  fix  mois ,  lefqueis  auront,  quant  ils  ferviront,  bouches  à  court  , 
deux  Varlcts  à  livrée ,  &  trois  chevaulx  à  gaiges,fans  allées  ne  venues  j 
aflàvoir  cft ,  .  -  Jehan  de  Rofunbos ,  &  Jehan  de  Bcauval , 
lefqueis  ferviront»  c'eft  aflàvoir ,  ledit  Jehan  de  Rofunbos  ès  fix  pre- 
miers mois  deflus  déclairiez ,  &  ledit  de  Beau  val  les  autres  fix  mois 
après  enfievans. 

VARLETS  SERRANS. 
Madite  Dame -aura .deux  Varlets  fervans ,  qui  ferviront  à  tour,  cha- 
cun un  cheval  à  livrée  fans  allées  ne  venues  ?  c'eft  aflàvoir , 
Chaflûn  oh  Pbaflin  de  Frcfne ,  &  Blanchct  de  Veannc     Beau  ne, 

CV1S1NE. 

Madite  Dame  aura  deux  Efcuiers  de  Cuifine ,  fervans  à  tour ,  de 
fix  mois  en  fix  mois ,  &  auront  deux  chevaulx  à  gaiges, &  un  Varlet 
à  livrée,  fans  allées  ne  venues  >  c'eft  aflàvoir  , 

Waquet  de  Laitrc ,  Anthoine  La  Boquet ,  m 
lefqueis  ferviront  ;  c'eft  aflàvoir  ,  ledit  Bouquet ,  cfdits  fix  premiers 
mois  ,  &  ledit  Anthoine  es  autres  fix  mois  enfievans. 

Item ,  Aura  deux  Qiiculx  fervans  à  tour,  &  auront  chacun  deux 
chevaulx  &  un  Varlet  à  livrée,fans  allées  ne  venues  j  c'eft  aflàvoir  , 

Arnouletdu  Puis,  &  Eftcnc  Burrclure  , 
lefqueis  ferviront  ;  c'eft  aflàvoir  ledit  Arnoulet  ès  fix  premiers  mois f 
&  ledit  Eftene  ès  autres  fix  mois  enfievans. 

ledit  La  Boquet  fut  annoblj  arec  fon  fxcxc  Odot  moieimaat  i  jo.liv.  1437. 
Tome  IL  I  i 
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Item  >  DcuxHaftcurs  fcrvans  à  tour  ,  &  auront  chacun  un  cheval 
&  un  Varlet  à  livrée ,  fans  allées  ne  Tenues  ;  c'eft  aflàvoir  , 

Guillcmirt  Pecart ,  &  Picret  Je  Caudrelicr. 
lefquels  ferviront  j  c'eft  aflàvoir  ,  ledit  Guillemin  Pecart  es  fix  pre* 
ntiers  mois ,  ôt  ledit  Caudrelicr  es  aatres  fix  mois  enfievans. 

Item  ,  Deux  Potagicrs  fcrvans  à  tour,  chacun  un  cheval  à  livrée; 
fans  allées  ne  venues  ;  aflàvoir  eft  , 

Guillemin  Charpin,  &  Michiel  Laillau. 
lefquels  ferviront  j  c'eft  aflàvoir ,  ledit  Charpin  es  fix  premiers  mois» 
fit  ledit  Michiel  ès  autres  fix  mois  enfievans. 

Item,  deux  Aides  dépotage  fervans  à  tour. 

Item  ,  Deux  Souffleurs  fcrvans  à  tour  ,  chacun  un  cheval  à  livrée 
fins  allées  ne  venues  ;  c'eft  aflàvoir  » 

Hannequin  Van-Verderc  &  Viart. 
lefquels  ferviront  ;  c'eft  aflàvoir ,  ledit  Viart  ès  fix  premiers  mois  ; 
&  ledit  Hannequin  ès  autres  fix  mois  enfievans. 

Item  y  Un  enfant  de  cuifine  à  un  cheval  à  livrée;  c'eft  af&voir  ,  Si- 
monnet  ,  Jacquet  ,  Aide  de  Rooft.  Deux  Galopins,  deux  Porteurs» 

Jehan  Michiel ,  Portier  de  cuifine. 

Jehan  Vuinot ,  Vuiflîcr  &  Varlet  de  garde  mangier, 

Jamet  de  la  Tour ,  Saunier ,  ung  cheval  à  gaiges, &  un  Varfetmen- 
géant  en  fale. 

Chôme  -Licum ,  Varlet  de  Sauflèr  ie.      Paulc,  Varlet  de  Chaudière. 

F  KV  I  T  ERl  E. 

Madite  Dame  aura  deux  Fruitiers  fcrvans  à  tour,  chacun  un  che- 
val à  gaiges  ou  livrées,  fans  allées  &  venues;  c'eft  aflàvoir  , 

Pierre  Damand ,  &  Chariot ,  Fruitier  , 
lcfquels  ferviront  ;  c'eft  aflàvoir  ,  ledit  Chariot  es  fix  premiers  mois 
deflus  déclairiez ,  ledit  Damand  ès  autres  fix  mois  enfievans. 

Item ,  Deux  Aides  de  Fruiterie  ;  aflàvoir  , 

Wermet  le  Caudrelicr  6c  

E  S  CV  RIE. 

Madite  Dame  aura  deux  Efcuiersd'Efcurie ,  qui  ferviront  à  tour  de 

fix  mois  en  fix  mois  ,  &  auront  chacun  deux  Varlets  &  trois 

chevaulx  à  livrée ,  fans  allées  ne  venues;  c'eft  aflàvoir , 

Le  Moifne  de  Neufville,  &  Latin  de  Comminglant ,  .... 
&  auront  chacun  un  Fourrier  ,  lefquels  ferviront;  c'eft  aflàvoir ,  ledit 
Latin  lcfdits  fix  premiers  mois ,  &  le  Moifne  les  autres  fix  mois 
enfievans. 

Item  \  Deux  Huiflïcrs  d'armes  fervans  à  tour ,  chacun  deux  chevaulx 
&  un  Varlet  à  gaiges  ou  livrée;  aflàvoir  cft, 
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r'  Jehan  Rigault,  &  Gilles  Mouton. 

Iefquels  ferviront}  c'eft  aflàvoir  ,  ledit  Rigault  ès  fix  premiers  mois  i 
&  ledit  Gillet  ès  autres  fix  mois  enfievans, 

Wiiicquin  Morlct,  Pallefrcnicr  à  ung  cheval  à  livrée. 

Item ,  Deux  Chevaucheurs  de  l'Efcuric ,  faifans  la  defpenfe,  Iefquels 
ferviront  à  tour ,  chacun  un  cheval  à  gaiges>fans  allées  ne  venues  *  afla- 
voir  cft  , 

Le  Boergne  de  Jouvelle ,  &  Perrenet  le  Conncrs  ou  Tonner»  , 
Icfqucls  ferviront  ;  c'eft  aflàvoir ,  ledit  Perrenet  le  Tonncrs  cfditt 
iix  premiersmois  deflus  déchiriez  >  &  ledit  Boergne  ès  autres  fix  mois 
4tn  fie  vans. 

Item ,  Deux.Chevaucheurs  chevauchans ,  fervans  à  tour,  fans  allées 
ne  venues  j  aflàvoir  ,  eft  Gucrequin  du  Bois,  &  le  petit  Hannequin. 
Iefquels  ferviront  j  c*elfc  aflàvoir  ledit  Hannequin  ès  fix  premiers  mois, 
&  ledit  Guerequin  ès  autres  fix  mois  enfievans. 

Pierre  d*ArrasBotteieur.  Gillet  de  Bcthune , Varier  d'EcuiersJacquot 
l'Efvarrey,  premier  Charreton  de  M.  la  Duchcflc. 

Jehan  PerchevaL.  Drouet  du  Mont.  } 

Milhault  le  Picart.  Humbcrt  Moror.  >  Charretons. 

Hannequin  Surret.  Pretex  Lecharton.  ) 
•  Guynot  de  Romires ,  Caflki  de  Brumes  *  Varlcts  de  Haqucnécs» 

Pretex  Nigal ,  Perrenet  Lecarlet ,  Variets  de  pié. 

Pafquicr  Mofquin ,  Joofquin  d'Aleft ,  Variets  de  littiere. 

Item,  Aura  madite  Dame  deux  Marcfchaux  fervans  à  tour  de  fix  mois 
«n  fix  mois ,  chacun  un  cheval  à  livrée  &  ung  Varlct  mangeant  en, 
fale  ,  fans  allées  ne  venues  i  c'eft  aflàvoir ,  Martin  Cordicr  &  Girart  > 
Iefquels  ferviront  ;  c'eft  aflàvoir,  ledit  Martin  es  fix  premiers  mois,  & 
ledit  Girart  ès  autres  fut  mois  enfuivans. 

Fûurrierf. 

Madite  Dame  aura  deux  Fourriers  fervans  à  tour ,  chaetm  deux  che- 
Vaulx  à  gaiges  &  un  Varlet  à  livrée  ,  fans  allées  ne  venues  |  aflàvoir 
eft,     Oudot  Durant,  &  Perrin  Cam ,  dit  Tronchon. 
Iefquels  ferviront  ;  c'eft  aflàvoir ,  ledit  Oudot  ès  fix  premiers  mois  & 
ledit  Perrin  ès  autres  fix  mois  enfievans. 

Clais ,  ayde  de  Fourreric  ,  à  un  cheval  à  livrée,  le  Lombart,  Serf 
Jdc  l'eau  e. 

Jehan  Raymon  Epicier ,  à  deux  chevaux  à  gaiges  ou  livrée,  &  ua 
Varlct  mangeant  en  fale  &  un  Ayde  d'Epicerie. 

Leurent  Le  Roy,  Tailleur,  à  deux  ebevaulx  à  gaiges  ou  livrée,  &  u» 
yadc^atcnûlc      fcc^LBoffuo,.  Vadc,  dérobe. 
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Guillemin  de  Thaflublicr  Tapiflier ,  à  un  cheval  à  gaiges  ou  livrée  J, 
le  un  Varlet  mangeant  en  fale. 

Scvcrin  de  la  Pa0age  ,  Fourreur  ,  à  un  cheval  à  gaiges  ou  livrée- 

Item ,  Aura  deux  Portiers  fer  vans  à  tour  ,  chacun  un  cheval  &  un* 
.Varlct ,  fans  allées  ne  venues  >  c'eft  aflavoir  , 

Martin  Branche,  Hugucnin  Guycn. 
lefquels  ferviront  ;  c'eft  afiavoir ,  ledit  Huguenin  es  fix  premiers  mois  , 
&  ledit  Martin  ès  autres  fix  mois  cnfievans: 

Item ,  Auradcux  Varletsde  Chambre,  fervans  à  tour  de  fix  mois  cri 
fcc  mois  ,  qui  auront  chacun  un  cheval  à  gaiges  ou  livrée ,  fans  allées 
ne  venues  j  a  (Ta  voir  eft , 

Guillemin  de  la  Grange  »  &  Huguenin  Tartet  ou  Carnet, 
lefquels  ferviront;  c'eft  aflavoir,  ledit  Guillemin  ès  ûx  premiers  mois  ^ 
&  ledit  Huguenin  ès  autres  fix  mois. 

Olivier  MaroufflcMaiftredc  la  Chambre,  aux  deniers  &  des  financesi 
ou.Gouverncur  de  la  dépenfc  ordinaire  &  extraordinaire  de  maditc 
Dame ,  à  trois  chevaulx  à  gaiges  ou  livrée  &  deux  Varlcts. 

Guillemin  Thcvin,Clcrc  d'Offices ,  à  deux  chevaulx  à  gaiges  &  un 
Varlct  à  livrée,  6c  en  fon-abfence  Jehan  Mouciotou-Monerot,  à  fem- 
blables  gaiges  ou  livrée. 

Maiftre  Euftace  Cayon-,  Phificien,  à  trois  chevaulx  &  deux  Vat* 
lcts  à  gaiges  ou  livrées. 

Maiftre  Jehan  Germain ,  ConfeflTcur ,  a  quatre  chevaulx  &  trois  per- 
fonnes  à  gaiges  ou  livrée  >  dont  il  fera  tenu  d'avoir  un  Preftre. 

Maiftre  Thierry  Laboire ,  Aumônier ,  à  trois  chevaulx  fttdeux  perv 
/on nés  à  gaiges  ou  livrée. 

Item  ,  Un  Varlct  d  aumône  5  c'eft  aflavoir  Cambonoet. 

Pierrct  Clerc  de  Chapelle  ,  à  un  cheval  à  gaiges* 

SctretMrt. 

Maiftre  Lancclot  Sanaire,  à  trois  chevaulx  &  deux  Varlcts  à  gaiges' 
&  fans  point  de  livrée. 

Item  ,  Ordonne  mondit  Seigneur  qu'au  regard  des  Officiers  deflus 
Momnu'sjqui  doivent  fervirà  tour ,  fc  ils  ne  viennent  fervir  à  leur  tour, 
mondit  Seigneur  porra ,  s'il  lui  plaift ,  &  en  fon  ablence  maditeDamc, 
commettre  pendant  l'abfcnce  defdits  Officiers,  un autre  tel  qu'il  lui 
plaira,  pour  fervir  au  lieu  dudit  abfent ,  &  de  ce  fera  faite  mention 
■  és  eftrées  de  ladite  dépenfe. 

Item ,  Et  pour  ce  quelefdits  Chiefs  dX)h1ce&  autres  Officiers  déifias 
dits  ,  qui  ont  accouftumé  ou  temps  pafle  de  prendre  pluficurs  droits 
de  blé  &  autres  chofes ,  es  danrées  quais  achaittent  pour  le  fait  deia- 
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dite  dépenfe,  ou  préjudice  de"  mondit  Seigneur  %  icclluy  Seigneur  met 
au  néant  &  aboiift  entièrement  tous  droits  quelconques,  que  un  cha-' 
cun  de  fes  Officiers,  Chief  d'Office  ou  autres  ont  accouflume  de  pren- 
dre ,  à  caufe  de  leurs  Offices  ès  denrées  achaittées  pour  le  fait  de  la- 
dite dc'penfc  en  quelque  manière  quecefoit,  &  ordonne  que  les  droits? 
que  ainfi  l'on  a  accouflume  de  prendre  foient  employés  au  proffit  de 
ladite  dépenfe  par  l'avis  des  Maiftres  d'Oftel  qui  feront  tenus  de  pren- 
dre foigneufement  garde,  excepte  les  colez  de  mouton,  le  maigre 
des  lars  ,  la  graiflè  &les  flains ....  .  que  cculx  de  la  cuifine  à  qui  ils 

appartiennent  porront  avoir  à  leur  prouffit  &  auffi  les  vaifleaux  

des  vendenges  que  cculx  de  l'Echanfonneric  à  qui  appartient ,  por- 
ront avoir  à  leur  prouffit. 

Item  y  Au  regard  des  pertfions  que  lefdîts  Officiers  ont  accouftumé 
de  prendreà  caufede  leurfdits  Offices  ou  autrement  >  mondit  Seigneur 
vuclt  &  ordonne  que  culx  Officiers  ayent  &  pregnent  les  penfiop.S 
qui  s'enfievent  en  oultre  6c  par-deflus  leurfdites  gaiges  ou  livrées  , 
excepté  ledit  Meffirc  Lourdin,  qui  fera  content  en  lieu  de  penfion  de 
fes  gages  ordinaires  de  trois  francs  par  jour,  dont  il  a  fonaffignation  en 
Bourgoingne. 

C'eft  aflàvoir ,  les  Maiftres  d'Oftel ,  ejuant  ils  auront  fervy  leur  tout 
de  fix  mois  en  fix  mois  »  auront  à  leur  partement  en  oultre  leur  gai- 
gesou  livrée  deflus  dites, chacun  cent  francs. . . .  100.  francs. 

Item ,  L'Efcnanfon  faifant  la  dcfpcnfe ,  aura  au  bout  de  fon  tour  en 
pultre  fes  gaiges  ou  livrée.  .  .          .       .      .       .         jO.  fr*. 

Item, Le  Panneticr  faifant  la  dépenfe  pareillement.    .   .  50.fr.- 

/tt«,Lïfcuierd'efcurie  pareillement.       .       .       .  50.fr. 

Item  ,  LeConfeflcur  aura  chacun  an  outre  les  gaiges  &  livrée  deflus- 
dites,  à  payer  de  fix  mois  en  fix  mois.       .         .       .  100.fr. 

Item  y  Le  Phificien  pareillement  &  à  femblables  termes. . .  100  fr; 

Item,  Ledit  Olivier  Marouffle  aura  chacun  an  pareillement  outre 
Tés  gaiges  ou  livrée  deflus  dites.         .         ■       .  100.  ff. 

Item  ,  que  nuls  des  Officiers  deflus  diz  nè  foyent  fi  hardis  de  tenir 
cheval  ne  Varlct  en  l'efcurie  de  madire  Dame ,  fors  ce  qui  en  de- 
vront avoir  par  cette  ordon nance ,  fur  peine  de  perdre  le  cheval ,  3t 
le  Varlct  d'être  ba  .  .  pour  la  première  fois ,  &  pour  la  féconde  d'être 
à  toujours  privé  &  déboute  de  fon  Office. 

Item ,  que  nuis  Varlets  quelconques  ne  fievent  la  Cour ,  s'ils  n'ont 
Maiftre  fervant  en'  ordonnance  ,  fur  peine  d'cflrc  grandement  pugny. 

Item  ,  Etaufli  vuelt  &  ordonne  mondit  Seigneur  que  ceulx  qui  ne 
tenront  autant  de  chevaulx  ,  comme  ils  doivent  avoir  par  ladite  Or* 
doonance  r  ne  foicat  comptez  fors  ppur-autant  qu'ils  en  tendront»  • 
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Item  ,  Et'en  oultrc  vuclt  &  ordonne  mondit  Seigneur  que  apte* 
que  aucuns  dcfdits  Officiers  auront  efté  royezpar  les  cftrécs  >  aucune 
recouvrance  ne  fc  face ,  (c  ce  n'eftoit  par  Ordonnance  exprefle  de  mon- 

dit  Seigneur  ,  &  par  Tes  de  mandement  patentes  Iccllces  du 

feel  que  fon  Chancelier  porte. 

Item ,  Et  aufli  deftent  mondit  Seigneur  aufdits  Maiftrcs  d'Oftel 
qu'ils  ne  facent  aucun  don  fur  les  cftrées  au-deflus  de  5. . .  .«  &  à 
une  perfonne  une  fois  le  moys. 

Item ,  Jureront  tous  les  Officiers  qu'ils  ne  doivent  à  perfonne  quel- 
conque aucune  chofe  pour  mengicr  en  chambre  quelle  qu'elle  foit ,  (î 
ce  n'eftoit  pour  eftrangicrsou  malades ,  ouquel  cas  en  fera  ordonné 
par  Icfdits  Maiftrcs  d'Oftel ,  &  fc  jureront  entretenir  icculx  Maiftrcs 
d'Oftel  &  Cbiefs  d'Office  ,  &  tous  autres  qui  feront  autrement ,  fe- 
ront royez  de  gaiges  pour  toute  la  fepmaine  pour  la  première  fois.  8£ 
Ja  féconde  fois  pour  quinze  jours  ,&  la  troifiémepourun  mois. 

Et  de  cette  prefente  Ordonnance  fera  envoyée  le  double  figné  de 
l'un  des  Secrétaires  de  mondit  Seigneur  en  fes  Chambres  des  Comptes  à 
Dijon  &  à  Lille.afin  d'en  avoir  mémoire  &  chargie  recul  x  qui  feront  le 
contraire,  ainfi  qu'il  appartiendra»  pour  le  recouvrer  fur  culx  ou  profit 
de  mondit  Seigneur  :  &  vuclt  &  ordonne  mondit  Seigneur  que  les 
gens  fer  vans  madite  Dame,  foient  comptez  &  payez  de  leurs  gaiges  & 
pcnfions  dcûusdéclairécs ,  &  par  la  forme  &  manière  queci-dcflbs  eft 
contenu  ....  le  jour  de  la  folcmpnifotion  du  mariaige  de  lui  &  de 
madite  Dame  qui  fut  le  huitième  jour  de  Janvier  derrenier  paflë  icelui 
jour. 

PHelippe ,  Duc  de  Bourgoingne ,  Comte  de  Flandres,  d'Artois  & 
de  Bourgoingne  ,  Palatin  &.  de  Namur ,  Seigneur  de  Salins  &  de 
Malincs  :  A  nos  amez  &  feaulx  les  Maiftr es  d'Oftel  de  nous  &  de  nof- 
tre  très-chiere  ÔC  trèsamé  Compaignc  la  Duchcflc  :  falut  &  dileâioin 
Nous  voulons  &  expreftement  vous  mandons ,  &  à  chacun  de  vous, 
comme  à  lui  appartiendra  que  l'ordonnance  des  gens  &  ferviteurs  de 
«oftrcdite  Compaignc  par  nous  faite  &  paÛeecn  noftre  Confcil  en  la 
fourme  &  manière  contenues  ci-deflus  en  te  prefenr  rôle  >  vous  & 
chacun  de  vous  en  droit  foi  tenez ,  gardez  &  accompliriez ,  &  faites 
tenir,  garder  &  accomplir  fans  l'enfraindrc  en  aucune  manière  pour 
quelconques  lettres  patentes  ou  aultres  lettres  lignées  de  noftre  main  » 
que  nous  en  puiffions  envoyer  au  contraire ,  ne  commandement  que 
nous  ou  autres  vous  en  faifons ,  fur  tout  que  doubtez  encourir  noftre 
indignation  ,  &  tout  ce  qui  par  vous  ou  l'un  de  vous  aura  efté ,  ou  fera 
compté  ou  livre  par  voftrc  ordonnance,  &  paye  à  cefte  caufe,  tant  en 
prdinaire  comme  autrement ,  nous  voulons  cûre  alloué  es  comptes» 


Digitized  by  Google 


dePhikppc,<ïitleBon,DaccIeBourgogne.     2  jj 

&  rabatu  de  la  rcccptc  des  Maiftres  des  Chambres  aux  deniers  ou 
Gouverneurs  de  ladite  dcfpenfc  de  nous&  de  noftrcdite  Compaigne,  ou 
de  ecllui  d'eulx qui  payé  aura  ladite  dcfpcnfe  par  nosamez  &  feaulx 
les  gens  de  nos  Comptes  à  Dijon  ou  à  Lille,  aufquels  nous  mandons 
que  ainfi  le  facent  fans  aucun  contredit  ou  difficulté  y  nonob/rant 
quelconques  reftrinctions ,  mandemens  ou  deffences  à  ce  contraires. 
Donné  en  noftre  Ville  de  Gandle  5.  jour  de  Janvier,  l'an  de  grâce 
j 42 ainfi  figné  par  Monfeigncur  le  Duc. 

T.  Bouesseau, 

Cette  Ordonnance  ejlen  un  rouleau  çuife  trouve  dans  un  coffre  de  U 
Chambre  des  Comptes  de  Dijon,  fans  cotte. 

ETAT  DES  OFFICIERS 

ET  DOMESTIQJJES 
DE  CHARLES,  DLÎC  DE  BOURGOGNE. 


CHANCELIER. 


NOble  &  puiflant  Signeur 
Mciïirc  Pierre,  Seigneur  de 
doux,  Chevalier,  Chancelier  de 
Bourgogne,  a 

«  Dans  un  compte  de  Jean  Druet ,  finiflant 
le  jo.  Septembre  1467.  il  eft  dit  que  le  Duc 
donna  1200.  francs  à  Monfeigneur  de  Goux 
fon  Chancelier  ,  pour  l'avancement  des  ma- 
riages de  Jean  de  Goux  fon  fils,&  Damoifelle 
Jeanne  de  Goux  fa  fille ,  qu'il  faifoit  pour  lors. 
Il  eft  rapporté  dans  un  compte  de  Gurry  de 
Malain  ,  pour  l'année  finie  le  30.  Septembre 
1468.  que  il  fut  retenu  de  nouvel  par  Monfei- 
gneur le  Duc  fon  Chancelier,  par  fes  lettres 
patentes  données  à  Bruges  le  17.  Juin  1+67- 
Ledit  Receveur  lui  paya  1000.  francs  pour  la 
moitié  de  fa  penfion.  Selon  un  compte  de  l'an- 
née  finie  le  30.  Septembre  1467.  rendu  par 
ledit  de  Malain  ,  noble  &  puiflant  Seigneur 
Mcflîrc  Pierre ,  Seigneur  de  Goux,  Chevalier, 
Chancelier  de  Monfeigneur  le  Duc ,  achepta 
la  moitié  de  la  terre  de  Vaulvry  ,  de  Mcflîre 
ÇudiMunc  de  Cbaloo ,  fiU  &  bcxitiex  4c  Mou* 


Koble&puuTant  Seigneur  Ut(* 
firc  Guillaume  Hugonet ,  Cheva- 
lier ,  Seigneur  de  Saillant  &  de 
Lis.* 

feignéur  le  Prince  d'Oranges  :  avoir  droit  de 
prendre  6q.  francs  en  fief  fur  le  Domaine  de? 
Chalon ,  à  caufe  de  ladite  Seigneurie  de  Vaul- 
vry. Ce  Chancelier  félon  un  compte  dudit  de 
Malain ,  finiûantlc3o.  Septembre  1471.  mou- 
rut le  4.  Avril  avant  Pafques  1470.  Selon  le 
même  compte,  il  avoit  époufé  noble  8c  puif. 
fante  Dame  Mathie  de  Ryc  8c  de  tPcder- 
grate,  de  laquelle ,  fclon  un  compte  dudit  de 
Malain  de  1473.  il  eut  Jean  8c  Guillaume  de 
Goux.  Jean,  Seigneur  de  Rupt,de  Neuflans  Se 
de  Fratcraos  fon  fils  aîné  fut  héritier  uni- 
verfel  de  toutes  leurs  Terres  &  Seigneuries  , 
cenfes  &  redevances  qu'ils  anroient  en  Bour- 
gongne  au  jour  de  leur  trefpas. 

b  II  fut  iiiftirué  Chancelier  de  Bourgogne 
par  Monfeigneur  le  Duc ,  par  fes  lettres  pa- 
tentes données  en  fon  Château  de  Peronncle 
11.  Mai  147 1?  au  lieu  dudit  Seigneur  de  Goux, 
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Gouverneur  de  la  Qjancelerie. 
Maître  Jean  Jacquelin ,  Licen-   qualité  de  Gouverneur  200.  franc» 
tic  en  Loix  ,  Confeillcr ,  Maître  de  gages.  v» 
des  Rcqucftes  del'Hoftcl  de  M.  le      Maître  Jean  Boflault ,  Gouvjcr>: 
Duc  ,  &  Gouverneur  de  la  Chan-  peur  delà  Chancclcric.  h 
eclerie  de  Bourgogne ,  avoit  en 

Secrétaire- Audienacr  de  ta  Chancelene, 
Maître  Jean  Gros,  Secrétaire  Audiencicr.  c 

*yx  mêmes  gages ,  droits  &  honneurs ,  préro- 
gatives, libertés  &  franchifes  accouftmes.  Eut 
la  même  penfion  de  1000.  francs  par  an  ,  &  8. 
francs  par  jour ,  par  lettres  données  i  S.  Orner 
le  S.  Novembre  1471-  à  commencer  le  lande- 
main  du  trcfpas  dudit  Seigneur  de  Goux  ; 
quoiqu'il  ne  fut  inftitué  audit  Office  que  le  n. 
Mail47I.  Certifie  dt  Gurry  de  MtUin  four 
1'*%.!!**  finie  le  }o-  Stpttmtrt  147t.  Ce  qui 
fuit  eft  raportc  dans  un  compte  d'Arnoulet 
Machccot ,  pour  l'année  finie  le  30.  Septem- 
bre 1471.  fol.  î  f.A  noble  &  puiflant  Seigneur 
Meffire  Guillaume  Hugonct,  Seigneur  de  Sail- 
lant 5c  de  LizChevalicr,  n'a  guiercsConfciller 
&  Maître  des  Requeftcs  ordinaire  de  l'Hôtel  de 
Monfcigneur  le  Duc  ,  lequel  Meffire  Guil- 
laume Hugonet ,  mondit  Seigneur  le  Duc  par 
fes  lettres  patentes  données  en  fon  Chaftel  de 
Peronnc  le  11.  Mai  1471.  pour  les  grans  fens  , 
vertus  louables  &  recommandée  prudence , 
eftant  tn  la  perfonne  dudit  Seigneur  de  Sai- 
llant, 8c  que  mondit  Seigneur  par  autres  fes 
lçttres  patentes  ,  &  pour  Tes  caufes  &  confédé- 
rations contenues  en  icellcs,  avoit  retenu  Con- 
feillcr &  Maître  des  Requeftes  &  Chicf  de  fon 
Çonfcil ,  auquel  état  depuis  ladite  retenue,  il 
Voit  fervi  mondit  Seigneur  &  s'étoit grande- 
ment ,  notablement  ,  &  foigneufement  em- 
ployé au  bien  des  affaires  de  mondit  Seigneur 
&  de  fes  pays ,  devant  la  prefente  guerre  meiie 
eritre  le  Roy  &  mondit  Seigneur  ,  &  après 
icelle  auprès  de  lui  en  armes}  tellement  qu'il 
éftoit  digne  d'cûic  honoré  ,  &  envers  mondit 
Seigneur  grandement  recommandé.  Et  que 
n'a  gujcrcslc  feu  Seigneur  deGoux,  Chan- 
celier ,  auroit  termine  fà  vie  par  mort  ;  auquel 
état  de  Chancelier  eftant  expédient  de  pour- 
voir de  perfoonc  vertueufe ,  notable  8c  feablc 
à  mondit  Seigneur ,  dont  ayant  certaine  con- 
noiflance  dudit  Seigneur  de  Saillant  &  de  fes 

5 frites,  l'auroit créé ,  retenu,  établi,  8c  or- 
onné  en  fon  Chancelier ,  duquel  Office  mon- 
dit Seigneur  ,  par  la  tradition  de  fes  feaulx , 
defqueïs  il  avoit  fait  fccller  les  lettres  dudit 
Seigneur  de  SaiHaut,  le  reçut  à  prefter  le  fer- 


ment entre  fes  mains  dudit  état  de  Chance* 
Jicr  i  &  après  le  reç utmoodit  Seigneur  en  l'or- 
dre de  Chevalerie ,  en  lui  donnant  plein  pou- 
voir d'exercer  ledit  état  de  Chancelier ,  garder 
les  droits,  Hauteur,  Souveraineté  &  Seigneu- 
rie de  mondit  Seigneur ,  faire  8c  admintftrcr 
droit  8c  jufticc ,  8c  généralement  faire  tout  ce 
que  à  un  état  Je  Chancelier  appartient  ;  man- 
dants à  Mefleigneurs  de  fon  Grand  Conteîl  ô: 
des  Chambres  de  les  comptes ,  &  à  tous  fer 
feaulx  ,  vaûaulx,  fubjets,  que  ledit  Seigneur 
de  Saillant  ils  honorent  comme  fon  Chance- 
lier. Dans  un  compte  de  Gurry  de  Malain, 
finufaut  le  31.  Septembre  1476.  que  Mcflirc  . 
Guillaume  Hugonnct,  Chevalier,  Seigneuç 
de  Saillant  &  d'Epoifle ,  mourut  le  19-  Marc 
avant  PaCqucs.  1^76.  II  paroitpar  un  eompte" 
dudit  de  Malain,  fi  ai  flan  t  le  30.  Septembre  , 
que  le  Duc  Charles  par  fes  lettres  patentes 
données  en  fon  Chaftel  de  Hefdin  le  ao.  Oc- 
tobre 1470-  prefens  le  Sire.de  Saillant  >  Chicl" 
du  Confeil  de  Monfcigneur  le  Duc ,  en  l'ab- 
fence  de  Monfcigneur  le  Chancelier,  JcPre- 
voft  de  S.  Dona»  de  Bruges ,  le  Prothonotaire 
de  Clugny ,  le  Sire  de  Mydclbourg  &  autre» 
prefens ,  par  lefqucllcs  il  veut  &  ordonne  que 
le  Seigneur  de  Cbaftclvic*  de  Savoye  ,  Joie  . 
payé  de  la  penfion  à  lui  affignéc  fur  le  Do- 
mainede  Chalon  ,  par  le  Duc  Jean  fon  aveu/, 
par  fes  lettres  du  17.  Mars  141  $.  en  confidera>. 
tion  des  grans  fervices  à  lui  faits. 

*  Compte  de  Jean  de  l'Efcaghe ,  finiflant, 
le  30.  Septembre  1471. 

è  Rcgiftre  a.  de  U  Chambre  des  Compte* 
de  Dijon.  1 47 j> 

c  II  efi  rapporté  dans  un  compte  de  Gurry; 
de  Malain  ,  peyr  l'année  finie  le  30.  Septem- 
bre 1474.  que  honnorablc  homm©&  faige  M  ". 
Jean  Gros,  premier  Secrétaire  8c  Audiencier 
de  Monfcigneur  le  Duc,  jouifioit  de  la  moitié 
du  revenu  des  fix  Clergiés  du  Bailliage  de 
Chalon.  Philibertc  veufvc  de  Maître  Jehan 
Gros,  en  Ton  vivant  Confeillcr  &  Maitre  de* 
Comptes ,  avoit  procuration  dudit  Maître  Jeart 
Gros,  Secrétaire  Povr  recevoir  ledit  revenu. 

Mclliiç 
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Confeillers. 
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Meflire  Léonard  Mouchet,Che- 
<valier ,  Seigneur  d'Avilly  &  de 
Xieuffrant ,  Confeiller.  Kegtjïre 
jecond  de  U  Chambre  des  Comptes 
de  Dijon  1468.  fol.  181. 

Jeande  Chauvircy  ,  Licentié  en 
Loix ,  Confeiller.  Regijlre  jecond 
I468./0/.  xsi. 

Mcflirc  Jean ,  Seigneur  deRtipt 
Ce  d'Orricourt ,  Chevalier ,  Con- 
feiller &  Chambelan.  a 

m  Compte  de  Jean  Drtiet  ,  unifiant  le  30. 
Septembre  1407.  folio  \6. 

i  Même  compte  fol.  frf. 

c  Même  compte  fol.  {<•  H  cft  dit  dans  un 
Compte  de  Gurry  de  Malam ,  finiflant  le  30. 
Septembe  1 468.  que  honorable  homme  5c  fage 
Maître  Etienne  de  Goux  ,  licentié  en  loix  8c 
en  décret,  Confeiller  &  Maître  des  Requeftes 
en  ordonnance  de  l'Hôtel  de  Monfeigneur  le 
Duc,  fut  de  nouvel  confirmé  en  fon  Office  de 
Confeiller  Se  Avocat  au  Bailliage  dcChalons, 
par  Tes  lettres  données  à  Bruxelles  le  3c.  Juin 
H$7  .  aux  gages  de 40.  francs  :  dansun  compte 
du  même  ,  hnhTant  le  jo.  Septembre  14^7. 
que  au  mois  de  Juin  1467.  il  fc  fift  une  aflem- 
bléc  à  Chalon  des  Ambafladeurs  de  Monfei- 
gneur le  Duc  8c  de  Monfeigneur  de  Savoye  i 
Içavoir  de  la  part  de  mondit  Seigneur  le  Duc  , 
'Monfeigneur  le  Prefident  des  Parlemens  de 
'Bourgogne ,  Meflire François  de  Nanton  Bailly 
il'Aval,&  Me.£ftiennc  deGoux  Juge  de  Char- 
roiois i  &  de  la  part  de  mondit  Seigneur  de  Sa- 
voye le  Comte  de  Mont-Revel ,  le  Seigneur  de 
Courfens  8c  Mcflirc  Jehan  Chappuis  Juge  de 
Jay  (Gtx)  fur  le  fait  des  alliances  de  Bourgogne 
&  de  Savoye*,&  fut  donné  aufdiz  Ambafladeurs 
de  Savoye  de  là  part.de  Monfeigneur  le  Duc  , 
Vin,  torches,  épices  &  autres  v  i  nr  ailles  de  la  va- 
leur de  f 9.  francs  1.  gros.  Il  eit  raporté  dam 
un  compte  du  même,  finiflant  le  jo.  Septem- 
bre 1471.  que  information  fut  faite  parhonno- 
rable  homme  8c  fage  Maiftrc  Jehan  Anche- 
pnent  Licentié  en  loix,  Confeiller  de  Monfei- 
gneur le  Duc  ,  8c  Lieutenant  gênerai  de  noble 
Seigneur  &  fage  Monfeigneur  le  Bailly  de 
Chalon,  touchant  les  baïturcs,  violences  8c 
autres  excez  faits  en  la  perfonne  d'honnorable 
homme  8c  fage  Maiftre  Efticnne  de  Goux  , 
Confeiller  &  Maiftre  des  Requeftes  en  ordon- 
née de  mondit  Seigneur,.*  foa  Avocat  Fif- 

Jome  U. 


Jean  de  l'Aulc,  Confeiller.  Ke* 
giflrc  Jecond  1 46  o'.  fol.  1  8 1. 

Mefiire  Claude  de  Montagu  , 
Seigneur  de  Couches,  Chevalier, 
Confeiller  ,  Chambelan.  b 

Mc  Etienne  de  Goux  ,  Concr  i 
Maiftre  des  Requeftes  de  l'Hôtel 
du  Duc,  &  Juge  du  Charroiois.  c 

Henry  de  Neufchaitcl ,  Seigneur 
d'Hericourt ,  Confeiller  &  Cham- 
belan du  Duc.  d  1 1  étoit  Seigneur 

cal  audit  Bailliage,  par  Anthoine  le  Noble  du- 
ditChâlon.  Fut  ledit  Lieutenant  i  Dijon  ex* 
pofer  à  Mcflcigncurs  les  Prefidcns  8c  du  Con- 
fcil  les  contradictions  8l  empefehemens  que 
mettoit  8c  avoit  mis  noble  &  puiflant  Sei- 
gneur Meflire  Claude  de  Toulongeon  ,  Sei- 
gneur de  la  Baftie,  Lieutenant  de  M.  le  Com- 
te de  Rouffy  ,  Gouverneur  de  Bourgongne  , 
en  ce  que  par  la  Jufticc  &  Court  dudit  Bail- 
liage ,  punition  n'en  fut  faite;  ains  vouloit  ice- 
lui  Seigneur  de  la  Baftie  à  lui  retenir  la  co- 
gnoiffance.  Et  au  compte  du  même  finiflant 
le  31.  Décembre  1475.  il  eft  dit:  Damoifelle 
Anne  de  la  Roichette  ,  yeufve  de  feu  noble 
homme  6c  (âge  Maiftre  Efticnne  de  Goux , 
en  fon  vivant  Confeiller  8c  Maiftre  des  Re- 
queftes en  ordonnance  de  l'Hôtel  de  Monfet  • 

f'ncur  le  Duc ,  &  fon  Avocat  Fifcal  au  Baif> 
lage  de  Châlon  ,  tuttiflê  confuetudinaire  8z 
légitime  adminiftratricc  des  corps  8c  biens  de 
DamoifeUeslfabcau  8c  Hugucttc  deGoux  fes 
filles  en  die  procréées  du  corps  duditfeu  Maî- 
tre Etienne  qui  mourut  le  5.  Aouft  I47f>  foi- 
rant la  certification  de  vénérable  &  diferctte 
perfonne  Meflire  Jean  du  Pin  ,  Prcftre,  Rec- 
teur de  l'Eglifè  Paroifliale  de  S.  Vincent  de 
Chilon.  Cet  Eftienne  de  Goux  eut  un  fils  il- 
légitime nommé  Claude  de  Goux  ,  lequel  fut 
légitimé  ,  &  paya  10.  liv.  taxées  par  Mcflci- 
gncurs des  Comptes  pour  fâ  légitimation; 
Cemft*  iuiit  M*Uin  finifftnt  It  10.  Stfitm- 
trt  1  *ro. 

i  Compte  de  Jean  Druct  finiflant  le  3». 
Septembre  14*7.  VL  eft  rapporté  dans  ua 
compte  de  Jean  Vurry  finiflant  le  3~.  Septem- 
bre 1474.  folio  8a.  ce  qui  fuit ,  Noble  8c  pmf- 
fant  Seigneur  Meflire  Henry,  Seigneur  de 
i  Neufchaitcl  8c  de  Chaftel  furMozclle  ,  Con- 
!  feiller  &  Chambelan  de  M.  le  Duc  &  foa 
j  Ljcutcaant  gcnetal  fur  les  limites  d'Alktna- 
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de  Chaftel  fur  Mozcllc. 

Mcflirc  Guillaume  de  Clugny  » 
Confeiller  du  Duc,  Prothonotaire 
du  S.  Siège  Apoftolique ,  l'un  des 
Commis  fur  k  hit  des  Domaines  & 
finances  de  Monfcigr  leDuc.  Voye^ 
les  comptes  dej.de  l'£,fc*gbe  pour  les 
mnnées  1471.  &  I473.  fol.  4$» 
&  309. 

Me/firc  Claude  de  Touîonjon  , 
Seigneur  de  la  Baftie ,  Chevalier  , 
Confeiller ,  Chambelan  de  Mon- 
seigneur le  Duc  ,  &  fon  Grurer 
ès  Bailliages  de  Dijon ,  d'Auxois 
&  la  Montagne ,  par  lettres  pa- 
tentes du  Duc  données  au  Château 
d'Huy  au  Liège  le  6.  Dec.  Compte 
de  J  Druet  fintfant  le  3 1 .  Mars 
I  \6  7 .  Compte  dej.de  Vurry  fintf- 
fantle  $o.Sept.  1474  fol.  105. 

gnc.  Et  fol.  104  Monfcigncur  le  Marcfchal  I 
de  Bourgongne  voulant  aUicgcrChaftel-Chi-  j 
non  pris  par  les  François  fur  M>  le  Duc  ,  fut 
pris  prifonnier,  &  fe$  rrnupes  taillées  en  pic- 
ces  le  ïo.  Juin  1475.  ledit  icigneur  de  Ncuf- 
chaftcl  fut  mande  par  Mcflicun  des  finances 
&  des  Comptes  aprèi  la  prife  dudit  Seigneur 
Marcfchal  de  Bourgogne  ,  pour  prendre  la 
charge  de  Gênerai  de  l'Année  de  Bourgogne, 
laquelle  il  accepta  ,  étant  venu  à  Dijon  pour 
cet  effet-  Selon  un  compte  de  Guillaume 
Charnot ,  Receveur  du  Bailliage  d'Autun  fi- 
riiffant  le  30.  Septembre  147*.  l'armée  du  Roy 
ctoit  à  la  Roiche  ,  Molins- lez.  -  Engilbcrt  , 
Chaftillon-en-Bazois  ,  Challelchinon  ,  aux 
inonde  Juin  te  Juillet  147*.  Les  François prin- 
drent  la  biffe -court  &  les  deux  Tours  de 
Chaftel  Chinon. 

a  Un  compte  de  Jean  de  l'Elcaghc,  fîniffant 
le  30.  Septembre  147*.  fol-  »4*-  dit  que  les 
Commiflaircs  ordonnez  par  M.  le  Duc  en  les 
pays  de  Bourgogne .  pour  ie  gouvernement  de 
fês  finjnc? ,  fir<*nt  donner  à  Meflire  Jean  de 
Jaulcourt,  Seigneur  de  Villarnoul .  Chevalier, 
Confeiller  ftCbjmbclandc  M.  le  Duc  ...pour 
les  diftrir.ncr  a  fa  volonté  pour  affaires  impor- 
tantes au  fervice  dudit  Duc  ,  fans  en  raporm 
quittance.  Un  compte  de  Jean  de  Vurry  Re- 
ceveur gênerai ,  fiaiikwc  le  30.  Septembre 


&  Domeftiques 

Meflire  Jean  dejaulcourt ,  Sei- 
gneur de  Villarnoul  ,  Confeiller 
fie  Cha nibclan  du  Duc.  * 

Meflire  Pierre  de  Hacquem- 
bach , Chevalier ,  Cor\a  &  Maître 
d'Hôtel  de  Monfeigneur  le  Duc, 
Si  fon  grand  Bailly  de  Ferrcttcs.r 
Il  croit  Seigneur  de  Bclmont. 

Maître  Jean  Joly ,  Liccntie'  en 
Loix  ,  Confeiller  du  Duc  ,  &forv 
Procureur  au  Bailliage  de  Dijon,  c 

Me/Tire  Philippcs  deCourcellcs, 
Chevalier  ,  Seigneur  de  Poullans 
&  d' Au villicr,  Confeiller, Cham- 
belan. d 

Mc  Jean  de  la  Roichertc,  Abbc 
de  Chartel  Ccnfoy  ,Con« ,  Maître 
des  Rcqueftes  de  M  le  Duc.  e 

Maître  Jean  Jacquelin ,  Licen- 
tié  en  Loix  ,  Confeiller  ,  Maiftrc 

1474.  dit  que  Meflire  Jean  de  Jaulcourt  fut 
mis  en  garnifon  à  Chatillon-cn-Bazois.  fol. 
ti6.  Au  même  compte  fol.  tyt.  ledit  Jean  de 
Jaulcourt  avoit  300.  francs  de  penlîon.  Au 
compte  du  même  pour  l'année  1476-  foi.  71. 
ledit  dejaulcourt  commando»  100.  Lances  & 
300.  Archers  à  cheval. 

»  Il  fut  envoyé  par  M.  le  Duc  vers  le  Duc 
d'Autriche  ,  8c  avec  lui  Mcflirc  Bernard  de 
Ravtftain  ,  &  Maître  Lienard  des  Pototz  , 
Confeiller,  Maître  des  Requcftes  du  Duc  de 
Bourgogne,  Comp  td.  Jtmnde  t' 'LÇcagiot 
nijiéM;  le  :ç.  S<pt  r»i>rt  1471. /'A  fco. 

r  Même  compte  fol  5.  o 

d  Dans  le  meme  compte  fol.  500.  H  eftd.it 
que  Mcflirc  Philippcs  dcCourcclles,  Cheva- 
lier ,  Seigneur  de  Poullans  &  d'Auvill  ers  , 
Chevalier  ,  Confcii'cr ,  Chambelan  de  M.  Je 
Duc  ,  *  Maitrc  Thomas  de  Pleine,  Liccntie 
en  loix  &  en  décret,  Confeiller,  Maître  des 
Rcquefics  ,  depuis  Chancelier  de  l'Archiduc 
d'Autriche ,  furent  envoyés  en  ambaffade  ver* 
le  Rov  .fc  Sicik  en  Prcver.ce. 

Même  compte  fol.  3*.  1!  étoit  Chanoine 
d'Autun,  fol.  409.  D.'.ns  un  compte  de  Jcaa 
de  Vurry  de  I47<=.  il  cft  dit  que  Jean  de  la 
Rochettc  Doyen  d'Jvalon  ,  Confeiller  de  M. 
le  Duc,  fut  commis  à  faire  les  emprunts,tantfur 
les  gens  d/Eglifc  que  fur  les  fctulieis.  fol  16*14 
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<ics  Requeftesdc  l'Hôtel  du  Duc  Meflire  Jean,  Seigneur  d'Ign y, 

&  Gouverneur  de  la  Chanceleric,  Chevalier,  Confeiller,  Chambe- 

a  avoic  200.  francs  de  gages  en  lan  de  M.  le  Duc ,  Conduit ier  de 

qualité  de  Gouverneur  de  laChan-  100.  lances  &  300.  Archers  à  chc- 

ccleric.  val.  Compte  de  Je  a*  de  Vurry  f- 

Mcflirc  Jean  Jouard  ,  Seigneur  nï$*ntlc  30.  Septembre  1474^0/. 

d'£fchcvannes>ChcfduConfeil.£  x  3  3.  &  1476.  fol.  71. 

Maître  Philippe  Baudot,  Licen-  Meflire  Jean  de  Digoigne  fie  de 

tiéen  Loix  &cn  Décret ,  Confeil-  Clcfly  ,  Chevalier ,  Confeiller  , 


1er  de  Monfeigncur  le  Duc. 

MeiUre  Michault  de  Chaugy , 
Confeiller  ,  Chambelan  de  M.  le 
Duc.  c  Compte  de  Jca»  de  Vurry 
finifitnt  le  $o,Sept.  1474.  fol.  7. 

a  Même  compte  fol.  131.  Au  compte  d'Ar- 
•oulet  de  Machecot ,  Receveur  du  Bailliage 
de  Dijon  ,  pour  l'année  1471.  il  eft  dit  que 
Maître  Jean  jacquelin ,  Confeiller ,  Maître  des 
Requeftcs ,  fut  envoyé  en  1470.  vers  le  Comte 
■de  Beaugc ,  eftant  lors  en  Brefle. 

b  Un  compte  de  la  recette  générale  rendu 
par  Jean  de  Vurry ,  finiflant  le  30.  Septembre 
1474.  rapporte  ce  qui  fuit  fol.  1.  Mcfure  Jean 
Jouard ,  Seigneur  d'Efchevannes  ,  Chef  du 
Confcit  de  M.  le  Duc  ,  &  Prefidem  de  fes  Par- 
lement de  Botirgongne  ,  Philippe  Pot  Cheva- 
lier ,  Seigneur  de  la  Roche  ,  Chambelan  , 
Guillaume  de  Clugny  Prothonotaire  du  Saint 
Siège  Apoftolique  ,  Maître  des  Requeftes  de 
l'Hôtel,  8c  l'un  des  Commis  fur  les  Domaines 
&  Finances  ,  &  Claude  de  Dintevitlc  aufil 
Chambelan,  CommifTaircs  députes  avec  Mef- 
iîeurs  des  Comptes  de  Dijon,  pour  le  rctablif- 
fement  de  la  recepte  générale  &  ctabliûcmcnt 
des  receptes  particulières. 

e  Dans  un  compte  de  Jean  de  Vurry ,  C- 
nifl'int  le  30.  Septembre  H77-  »'  eft  rapporté 
«e  qui  fuit:  Noble  Seigneur  Meiîîre  Michel  de 
Chaugy  ,  Seigneur  de  Chifley  ,  Chevalier, 
Confeiller ,  Chambelan  ,  l'un  des  Commis  du 
Duc  pour  la  direction  de  fes  Finances  à  Dijon, 
atrx  gages  de  36.  f.  de  deux  gros  le  fol,  monnoie 
de  Flandres ,  qui  vallcnt  1.  francs  monnoie  de 
Bourgongne,  &  depuis  par  lettres  patentes  du 
Roy  donnée»  à  Terrouenne  le  10.  Aouft  14?  7. 
ledit  de  Chaugy  fut  retenu  en  l'état  8c  Office 
Je  fon  Confdilcr  &  Chambelan  ordinaire  8c 
domeftique;  &  fécond  Chevalier  affiliant  en 
fes  Parlemens  8c  Confeils  de  Bourgogne,  en 
lut  donnant  plain  pouvoir  8c  authorité  dudit 
Office  de  Confeiller  Se  Chambelan  ordinaire 


Chambelan.  d 

Jean  Martin ,  Seigneur  de  Bre- 
tenniercs  ,  Confeiller  ,  Somme- 
lier du  Corps  de  Monfcigneur  le 
Duc.  e 

8c  domeftique  ,  te  fécond  Chevalier  aflGAanr 
efdiz  Parlemens  8c  Conlêils  de  Bourgongne, 
exercer  8c  fervir  dès-lors  en  avant ,  eltre  8c 
affilier  en  tous  les  Confeils  &  Parlemens  d'icc- 
lui  Seigneur,  tant  en  Bourgongne  que  ailleurs , 
de  befongner,  entendre  8c  vacquer  en  iceux; 
8c  afin  qu'il  euft  mieux  dequoy  s'entretenir  , 
lui  augmenta  fes  ga;;es  d'un  franc  Royal  par 
jour,  au  lieu  de  deux  qu'il  avoit  fol.  51.  E: 
au  compte  de  Guillaume  Charnot ,  Receveur 
du  Bailliage  d'Autun ,  finiflant  le  30.  Septem- 
bre i4e*.  il  eft  dit  que  Mcflirc  Michault  de 
Chaugy  ,  Chevalier  ,  Seigneur  de  Cbifly 
avoit  don  de  300.  liv.  chacun  fur  le  revenu 
de  la  Chaftcllcnie  de  Roflîllon ,  avec  pou- 
voir de  M.  le  Duc  d'y  commettre  tel  Rece- 
veur que  bon  lui  femblcroit  ,  a  la  charge 
d'en  rendre  compte  à  la  Chambre  des  Comp* 
tes  a  Dijon. 

4  D  eft  rapporté  dans  le  même  compte  de 
Jean  dcVuvry  fol.  133.  que  noble  Seigneur 
Mcflirc  Jean  de  Digoingnc  &  de  Clcfly ,Che- 
valicr  ,  Confeiller  ,  Chambelan  ,  Gouver- 
neur ,  Bailly  8c  Capitaine  gênerai  de  M.  le 
Duc  en  fes  pays  8c  Comté  de  Mafconnois  , 
avoit  180.  francs  d'appointement  par  mort 
pendant  (a  euerre;  au  moyen  de  quoi  il  devoir 
entretenir  avec  lui  fix  hommes  d'armes  8t  iî. 
Archers  1  cheval  armes  8c  habillés  comme 
ceux  des  ordonnances  de  M.  le  Duc ,  8c  tou- 
jours prefls,  tant  pour  entendre  à  la  garde  de 
Mafcon,que  pour  le  fuivre  en  fon  armée.  Dan» 
un  compte  dumêmede  1 4 ->(.  il  eft  appelle  J cari 
de  Damas ,  Seigneur  de  Digoigne,  de  Clefljr 
8c  de  S.  Amour* fol.  Sé. 

t  II  mourut  à  Dijon  le  18.  Novembre  1474» 
Comftf  it  }€•»  Vurry  ,  Jini  U  i0.S»ftmtM 
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Noble  Seigneur  Mcfllrc  Lienard 
de  Châlons,  Seigneur  de  l'Orme, 
Chevalier,  Confeiller,  Chambe- 
lan de  M .  le  Duc,  avoi  1 400.  francs 
de  penfion.  même  compte  dndtt  de 
Vftrry  fol,  191» 

Noble  Seigneur  Meffire  Antoi* 
ne  ,  Seigneur  de  Rochcfort  &  de 
Chaftillon  en  Bazois ,  Chevalier  , 
Confeiller ,  Chambelan  de  M.  lé 
Duc,  avoit  400.  francs  de  pen- 
fion. même  compte  ,  fol. 

U74-/»/.  tfi.  Philippe  Martin,  fon  frère,  fut  I 
Son  héritier,  mémt  eimftt. 

*  Dans  un  compte  de  Jean  deVurry,  fini  le 
30*  Septembre  1474.  fol.  305.  ileft  rapporté 
que  Médire  Jehan  Badard  de  Bourgongne  , 
Confeiller  de  M-  te  Duc ,  Prothonotaire  du 
S.  Siège  Apoflolique,  &  Ecolier  demeurant 
en  la  Ville  de  Dole ,  fut  irouyee  ledit  Duc  i 
S.  Maximin.  proche  la  Cité  de  Trêves,  le» 
quel  lui  donna  xoo.  écus  d'or  du  prix  de  48; 
gros ,  monnoie  de  Flandres ,  au  mois  de  No» 
vembre  1473, 

h  H  cd  rapporté  dans  un  compte  de  Jean 
de  Vurry  ,  fini  en  1474.  fol.  30$.  que  Met- 
teurs des  finances  eflans  à  Dijon,  enyoierent 
vers  les  Allcmans  &  Suides  ,  qui  efloient  an 
nombre  de  30000.  combatans  ,  Médire  Guil- 
laume de  Rochefort  ,  Confeiller  de  M.  le 
Duc  ,  8c.  Simon  Cleron  ,  Ecwier ,  leur  porter 
a  100.  florins  duJRhin  d'or ,  au  prix  de  1 5 ,  gros,  , 
vallans  monnoie  de  Bourgongne,  15  00.  francs 
snennoie  courant  de  Bourgogne  ,  lefquels  fu- 
rent didribucs  i  aulcuos  Chevaliers  &  Sei- 
gneurr  defdiz  Allcmans  &  Suiflcs ,  pour  les 
crapefeher  d'entrer  au  Comté  de  Bourgongne. 
du  codé  de  Joux  &  de  Pontarlier.  Et  fol.  313. 
MeiTire  Guillaume  de  Rochcfort ,  Seigneur 
de  Fluvoft  ,  fut  envoie  par  M.  le  Duc  en  Ita- 
lie ,  où  il  demeura  iz.  mois  entiers  pour  les 
affaires  dudit  Duc,  à  raifon  de  4.  efeus  pan 
jour.  Mcflicurs  les  Commis  à*  la  direction 
des  finances  de  M. le  Duc  à  Dijon,  ordonnè- 
rent aux  Baillis  d'Autun  &  de  Charrolois  de- 
faire  rafer  les  places  81  maifons  fortes  de  Mcf- 
lirc Guillaums.  de  Rochcfort  étans  es  metes 
de  leurs  Offices.  Compti  de  \t*n  de  Vurry  de 
fannh  147*.  fol.  4  Jv.  Ledit  Mcflirc  Guillau- 
me de  Rochefort,  natif  du  Comté  de  Bour- 
gcBgoe ,  Seigneur 4c Rochcfort  fur  Je  Doux, 


&  Domeitîquer 

Meflire  Thomas  de  Pleine,  Cou** 
feillcr.  Compte  de  J es»  de  l'EJctf 
ghcfimQtnt  le  30.  Sept.  147** 

Meflire  Pierre  de  Bcyrc ,  Che- 
valier ,  Confeiller  ,  Chambelan.» 
même  compte  du  dît  Vurry  fol.  1 9  8 . 

Meflire  Jean,  Bâtard  de  Bcur— - 
gongne ,  Confeiller  du  Duc.  a 

Meflire  Guillaume  de  Roche-" 
fort ,  Seigneur  de  Pluvoft,  Con- 
feiller ,  Maître  des  Rcqucftes  or- 
dinaire de  M.  le  Duc.  b 

8t  Rochcfort  fur  Armanfon  en  Champagne  ? 
décéda  à  Paris  le  io.  Février  145»?.  &  fut  en- 
terré aux  Ccleftins.  Les  Mémoires  de  M.  de 
Boifiey  difent  de  lui ,  Se  de  Médire  Guy  de 
Rochefort,  Chancelier  deFrance,  tu  h*t>*if- 
fe  inanam  prtltm  ,  ce  qui  cfl  faux  ,  car  ledit 
Mcdîr*  Guillaume  4c  Rochcfort ,  laida  un  fils 
nommé  Blaife  de  Rochcfort.  Voiez  le  fécond 
Regidre  de  la  Chambre  des  Comptes  de  Di- 
jon, fol.  «c.  &  le  3.Regidrc  fol.  34. Dans  ua 
compte  de  Jean  de  Vurry  pour  une  année  fi- 
nie Je  30. Septembre  147?.  fol.  3f?.  ileft  rap-  • 
porté  que  Simon  de  Cleron  ,  Ecuicr ,  An"  ' 
thoine  &  Adrian,  Seigneurs  de  Colombier  ,  ■ 
8c  Médire  Guillaume  de  Rochefort ,  Confor- 
ter &  Maidre  des  Requeftcs  de  1  Horel  de 
M.  le  Duc,  furent  envoyés  versles  Alternais  - 
(Suides)  pour  pratiquer  les  principaux  d'entre 
culx  par  l'entremife  de  M.  le  Comte  de  Ge- 
nève ,  lefquels  moyennant  la  fommede  3370." 
francs  didribuée  à  pluiîeurs  fois ,  différèrent 
d'entrer  au  Comté  de  Bourgongne.  Ladine 
fomme  didribuée  de  l'advis  de  Monfeigncur 
Anthoine  l*  Badard  de  Bourgongne ,  Comte 
de  la  Roche  en  Ardcnnc ,  Confeiller  &  Pre- 
mier Chambelan  de  Monfeigncur  le  Duc  ,  8c 
chef  de  fon  armée,  en  fes  pays  de  Bourgon- 
gne, de  Mcflieurs  des  Finances  &  des  Comp- 
tes ,  de  M.  le  Comte  de  Genève ,  Me  Emart 
Bouc  b  et  ,  Confeiller  ,  8t  Maître  Bcfancon 
Philibert ,  Secrétaire  de  M.  le  Duc  ,  d'autant 
que  les  Trêves  que  M.  le  Duc  avoit  avec  le 
Roi,  dévoient  finir  à Ja  fin  d'Avril  1475.  8t 
lefdits  Su  ilfes  n'entrer-ent-audit  Comté  moyen'* 
naot  ledit  argent  que  le  6.  Oâobre  1475.  de 
laquelle  fomme  en  fut  donnée  100.  florins  d*or 
à TAdrologue  de  Berne,  parle  confeil duquel 
les  Bernois  (c  conduiibient  en  cette  guerre 
plus  c-ue  f  jtnul  auuç,  putrç  100.  flouas  dîos 
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tfoble  Seigneur  Meflîre  Chré- 
tien de  Digoine  »  Seigneur  de 
Thianges,  Chevalier,  Confciller 
&  Chambclan  de  M.  le  Duc  m 
avoit  600.  liv.  de  penfion  cha- 
cun an ,  par  lettres  patentes  dudit 
données  à  Luxeul  le  26.  Mars 
1473.  Compte  dej.  de  Vurry  finij- 
j*ntle  ^o.Scpt.  1474./0/.  15?  8. 

Maître  Antoine  de  Loific  ,  Li- 
centié  en  Loix  ,  ConfciJlcr  de 
M.  le  Duc.  b 

Maître  Emart  Boucbet ,  Con- 
feillcr  de  M.  le  Duc.  Compte  de 
Jean  de  Vurry  finifitnt  le  30.  Sep- 
tembre 147  5./*/.  359. 

Me  Efticnne  Genfton,  Liccn" 
tic  en  Loix,  Coner  du  Duc  Compte 
dudit  T.  de  Vurry  1 47  5 .  fol.  3  7  J . 

Me  Jean  Régnier  ,  Liccntié  en 
Loix>Coner  du  Duc» même  compte» 

Maître  Etienne  Billocan  ,  Li- 

â  lui  auparavant  données  par  ledit  de  Cleron  , 
afin  de  toujours  lier  ,  &  rendre  plus  tenu  a 
faire  confentir  ledit  délai  &  retardement  déf- 
aits Alletnans  (  Suiûcs.)//**» ,  fut  donné  100. 
florins  d'or  à  Menue  Adrian  de  Vambech  , 
Chevalier,  qui  toujours  tint  la  main  a  la  con- 
duite de  la  matière  pour  M.  le  Duc  ,  &  à  l'in- 
tention que  dcûus  ,  ledit  Simon  de  Cleron 
s'employa  en  cefte  matière  bien  diligemment 
&  grandement ,  autrement  Icfdits  Allcmans 
euflent  fait  fortir  effeâ  à  leurs  damnablcs  en- 
treprîtes qui  euft  efte  perte  irréparable  au 
Comté  de  Bourgongne.  Et  fol-  385.  du  même 
compte  Pierre  de  Joifho ,  Ecuier  ,  accom- 
pagne de  onze  Cavaliers  fut  de  Nofcroy  à 
Berne  pour  aflentir  &  fçavoirde  Meflîre  Claux 
de  Dafpart  Se  l'Avoyé  dudit  Berne  s'il  y  avoit 
aucun  expédient  de-  pouvoir  parvenir  £  trait- 
fer  de  paix  avec  aulcunes  des  ligues  qui  fai- 
foient  &  avoient  fait  guerre  ès  pays  de  Bour- 
gongne >  mefmement  en  la  Comté,  laquelle 
chofe  avoit  eflé  ouverte  par  aulcun*  Allcmans 
(Suifles  )  audit  Joingnc;  ■ 

a  Selon  un  compte  dudit  de  Vurry  de  147c . 


ic  Bourgogne.         16  y 

centié  en  Loix  ,  Confeillcr  du 
Duc.  c  même  compte. 

Maître  Guillaume  Cheval,Con- 
fcillcr  àc  Procureur  du  Duc  au 
Bailtagc  dcDiion.  même  compte. 

Meflîre  Philippe  Bouton,  Che- 
valier ,  Confeillcr ,  Chambclan  Se 
Baill y  de  Dijon,  même  compte. 

Mcflirc  Humbert  de  Lnreul  i 
Seigneur  de  la  Cueille ,  Chevalier, 
Confeillcr  &  Chambelan ,  com- 
mandoit  ico.  Lances  &:  300.  Ar- 
chers à  cheval,  même  compte  fol.  7  r. 

Meflîre  Philippe,  Seigneur  de 
Civry,Cbe  valicr  &Con«,Chambc- 
lan  du  Dvtc.même  compte  fil.  169. 

Meflîre  Guy  de  Rochcfort,  Sei- 
gneur de  FAbergcmcnt ,  Docteur 
en  Loix  &  en  Décret ,  Confeil- 
lcr, Maître  des  Rcqueftes  de  l'Hô- 
tel de  M.  le  Duc.  d 

Meflîre  Antoine  >  Seigneur  de 


té  de  Bourgogne  pour  y 
les  Suifles. 

£  Au  compte  dudit  Jeaa  de  - Vorry ,  finit 
fant  le  30.  Septembre  1474.  il  eft  dit  que  An- 
thoine  de  Loific  fut  commis  a  faire  faire  les  ' 
publications  &  délivrances  des  Gabelles  nou- 
vellement mifes  fus  au  Comté*de  Bourgogne. 

t  Jean  de  MafiUes ,  Ecuier ,  Echanton  du 
Duc .  &  Makrc  Etienne  Billocart ,  Confeii- 
ler  ,  mirent  en  la  main  dudit  Duc  les  places 
de  Montfort ,  Mont  S.  Jehan  &  Vilannes,  fi- 
tuées  au  Bailliage  d'Auxoia ,  appartenant  à 
Dame  AnthoinedeBcffroimont ,  Court  eue  de  : 
Roufly  &  dudit  Charny.  Ctmftê  dt  Jtmn  dt 
Vurry  de  l'tnnet  fil,  ioc«  ' 

d  Meflîre  Guy  de  Rochcfort ,  Meflîre  Guy  ' 
de  Sye ,  Chevalier ,  Seigneur  de  Villette  &  - 
1  de  Vaudrcy  en  partie ,  &  Maître  Befancon 
!  Philibert ,  Secrétaire  de  M.  le  Duc ,  furent 
I  à  Ncufchaftel  au-delà  de  Joux  avec  Meflîre 
|  Simon  de  Cleron  ca  Ambafiade  pouradvifcr 
I  avec  les  Députés  des  ligues  d'Allemagne 
I  (  Suifles  y  pour  retarder  leur  vennë  au  Comté  ' 

Idc  Bourgogne  au  moi*  de  Novembre  I47V 
Ow/ti  d*l»Mu  dt  Vurry ,  f*ijj*nt  It         ? ' 
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164         Ecat  des  Officiers  &  Domcftiqucs 

Montjcu,  Chevalier,  Confeiller,  Maître  Guy  de  Loyfie  ,Lïcen- 

Chambelan.  a  tié  en  Loix ,  Confeiller  du  Duc.  e 

Mcflire  Pierre  de  Vcyrc ,  Che-  Maître  Nicolas  Dantis,  Con- 

valicr ,  Confeiller  ,  Chambclan.  feillcr  de  M.  le  Duc.  d 

Compte  de  Jean  de  V urry  fini  le  Maître  Etienne  de  Bcaulmont  • 

là.  Septembre  1476.  fol.  261.  Licentic  en  Loix  &  en  Décret» 

Mcuîre  Claude  de  Dintcyilie,  Confeiller  de  Monfeigneur  le  Duc. 

Seigneur  d'Efchanez,  Chevalier  ,  Compte  de  Gurry  de  M*l*in  fnif- 

Confeiller  &  Chambclan  de  M.  le  f*nt  le  3  o.  Septembre  1 476. 

Duc,  mourut  en  1 477.  Compte  de  Noble  Seigneur  Mcffirc  Anthoî- 

Jean  de  Vurry  finijj'antle  30.  Sep-  ne  de  Vauldrey ,  Chevalier,  Sei- 

tembre  1477.  fol.  52.  gneur  de  l'Aigle  &  dEfchiellOt 

Maître  Jean  Anchcment ,  Li-  Confeiller,  Chambclan  de  M.  le 

centié  en  Loix,  Confeiller  de  M.  Duc  &  fonBailly  delà  Montagne,  e 

le  Duc,  ÔC  Lieutenant  gênerai  du  Noble  Seigneur  Mcffirc  Claude 

Bailly  de  Châlons.  b  Compte  de  de  Vauldrey ,  Seigneur  de  l'Aigle 

Gurry  de  Adalaïn  ,  Receveur  dn  &  d'Efchicllo  ,  Chevalier  ,  Con- 

Bailliafc  de  Chklon  fmffant  le  jo*  feiller,  Chambclan  de  M.  le  Duc, 

Septembre  1468.  inftituc'Bailly  de  la  Montagne  ,  / 


ttmbrt  1476.  fol.  169.  Ah  compte  de  Jean 
de  Vurry  ,  fini  le  30.  Septembre  147  <-.  fol. 
396.  que  Mcflîre  Guy  de  Rochefort ,  Doâeur 
en  Loix  5c  en  Décret ,  Confeiller ,  Maître  des 
Rcqucftcs  du  Duc  ,  fut  à  Salins  faire  hafter  le 
fecours  contre  1rs  François  qui  afliegerent 

Jufley  Ce  Guy  fut  premier  Prefidcnt  du 

Parlement  de  Dijon,  enfuite  Chancelier  de 
France. 

*  Il  fut  cnvoié  en  Italie  par  Monfeigneur  le 
Duc.  Ctmfte  de  \tan  de  Vurry  ,  fini  le  }o. 
Stptrmkrt  njr.ftk  , 

t  II  eft  dit  dans  un  compte  qne  ledit  An- 
xhement  aflîfta  an  Parlement  de  Dole.  C«mt>- 
te  ■  e  Gurry  d*  M*Uin  ,  fini]} uni  te  30.  Sep- 
tembre 14.74. 

c  II  eft  dit  dans  nn  compte  de  Gurry  de 
Malain  ,  Receveur  de  Chilon ,  fini  le  30.  Sep- 
tembre 147}-  que  le  cheval  de  Monfeigneur 
le  Prothonotaire  de  ChaJon  fut  pris  &  vendu 
pour  ccrccine  defobéiffance  par  lui  faite  fur 
certein  commandement  à  lui  fait  de  non  exé- 
cuter certein  Mandement  Apoftolique  ,  le- 
quel cheval  fut  crié  &  vendu  a  honnorablc 
homme  St  fage  MaiûrcGuy  de  Loific,  Licen- 
tic en  Loix  ,  Confeiller  de  Monfeigneur  le 
Duc. 

d  II  eft  rapporté  dans  un  compte  de  Gurry 
de  Malain,  fini  le  30.  Septembre  1474.  que 
«eacrablc  &  diferette  perfonne,  Maiue  Ni- 


colas Dantis  ,  Confeiller  de  M.  le  Due,  jadûi 
Secrétaire  de  feu  Monfeigneur  le  Duc  de 
Guicnne  ,  avoir  de  gages  en  laditte  qualité  de 
Confeiller  ,  fix-vingt-un  franc  pour  la  valeur 
de  fix-vingt-un  piètre  de  dix-huit  fols  de  deux 
gros ,  monnoie  de  Flandres ,  le  fol  vallant  à 
laditte  monnoie  fix-vingt-un  franc,  s'étane 
retiré  à  Rcfuçe  vers  Monfeigneur  le  Duc  » 
après  la  mort  dudit  Monfeigneur  de  Guicnne, 
ayant  efré  contraint  de  quitter  tons  fés  Béné- 
fices en  France  -,  par  lettres  données  à  Thion- 
villc  le  6.  Décembre  1473. 

c  Un  compte  de  Jean  Conrret ,  Receveur 
du  Bailliage  de  la  Moutagne  ,  finilTant  Je  30. 
Septembre  14^8.  rapporte  qu'il  fut  confirmé 
audit  Office  de  Bailly ,  par  lettres  patente* 
données  à  Bruxelles  le  4.  Février  14*7.  à  ht 
charge  de  faire  de  nouveau  ferment  ès  maint 
de  Monfeignenr  de  Goux ,  Chancelier  de  Bour- 
gogne ,  qu'il  fift  le  14.  Férriet  attdit  an.  En- 
fuite  duquel  ferment  il  fut  mis  en  poftcflioii 
dtidic  Officepar  Meilleurs  des  Comptes , airtfi 
qu'il  eft  eferit  au  dos  dcfditcs  lettres.  Ce  Sei- 
gneur mourut  le  MercrcJy  après  la  S-  George 
î7.  Avril  1475.  Compte  de  Jttn  Conrret  femr 
Cannée  finie  le  te-  Septembre  T474. 

/  Au  compte  de  Jean  Courrec,  finîffant  te 
30.  Septembre  t47f.-Il  eft  rapporté  cequi  fuit  : 
eft  arTavr>ir  que  combien  que  la  Ville  deChaf^ 
tillon  fiir  Seine,  ait  été  prinfe  en  Tan  de  «o 
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de  Charles, Duc 

f  ar  lettres  donne'es  à  Theonvillc 
le  3.  Avril  1473.  avant  Pâques 
par  le  décès  de  Médire  Antoine 
de  Vauldrcy  fon  perc  ,  fit  le  fer- 
ment es  mains  de  Monfeigneur  le 
Prcfidcnt  de  Bourgogne. 

Maître  Guillaume  l'Abbé ,  Li- 
centié  en  Loix  ,  Confcillcr  du 
DucXicutenant  gênerai  du  Bailly 
d'Auxois.  a  Compte  de  Regnault 

compte,  &  le  ij.  jour  de  Juillet  Wil  par 
les  François  qui  la  démolirent  fit  brûlèrent  , 
qui  fut  une  perte  ineftimable  pour  les  pauvres 
habitant  du  clic ,  qui  en  font  comme  man- 
dians ,  mefmcmcnt  pour  les  pauvres  Officiers 
de  Monfeigneur  le  Duc  ,  qui  ont  perdus  tous 
leurs  bien  s,  leurs  maifbns  brûlées  ,  Se  que  plus 
eft  les  aucuns  d'culx  mis  a  grandes  rançons  , 
toutes  fois  lefdi*  Officiers  ,  nonobftant  ladite 
prinfe ,  fit  depuis  ic clic  ont  exercé  chafeun  en 
droit  foy  leurs  Offices  fit  autres  fiéges  dudit 
Bailliage ,  tellement  que  le  Domaine  de  mon- 
dit  Seigneur  y  a  toujours  eflé  entretenu ,  & 
rend  cy  ledit  Receveur  une  cerriffication  fur 
ce  de  Mcffire  Claude  de  Vauldrcy ,  Chevalier , 
Bailly  dudit  Bailliage ,  lequel  certifie  que  il  fon 
lieutenant,  les  Advocat  &  Procureur  de  mon- 
dit  Seigneur  audit  Bailliage  ,  &  autres  Offi- 
ciers d'icclui  Seigneur  ont  bien  fie  duëment 
exercé  leurs  Offices  audit  Bailliage  un  an  en- 
tier ,  commençant  le  premier  Odobrc  1474. 
te  finuTant  au  30.  Septembre  1475.  Combien 
que  ladite  Ville  de  Chaftillon  ait  cfté  prinfe 
par  les  François ,  ledit  Bailly  fie  autres  Offi- 
ciers cftans  dedans  en  grand  danger  de  leur 
perfonnes  *,  touttefois  depuis  ladite  prinfe  lef- 
dits  Officiers  ont  exercé  es  autres  lieux  dudit 
Bailliage  >  tant  en  y  tenans  les  jours  fie  aflifes 
êc  en  y  délivrant  les  Fermes  de  mondit  Sei- 
gneur ,  fie  autrement,  fie  y  ont  eu,  fans  com- 
paraifon ,  plus  grande  peine  qu'ils  n'euflent 
eu  en  temps  de  paix  ,  fie  que  plut  cft  pertes 
sncftitnables  ,  comme  il  eft  tout  notoire  ;  tcl- 
.  Icment  que  grâces  à  Dieu  ,  par  la  bonne  adrefte 
que  y  ont  fait  Iefditz  Officiers  depuis  ladite 
prinfe ,  mondit  Seigneur  a  toujours  recouvré 
ion  Domaine  ès  metes  dudit  Bailliage  ;  fie  de- 
puis ont  réduits  les  fubjets  de  mondit  Sei- 
gneur à  retourner  audit  Chaftillon ,  où  a  prê- 
tent ils  font  deuiourans;  par  vertu  duquel  fer- 
vice  fait  par  lefdits  Officiers ,  ledit  Receveur 
a  payé  à  iccu*  O&çiw  Un*  gages  cauers 


de  Bourgogne.  26/ 

à'Aubenton  ,  Receveur  d'Auxois 
le  30. Septembre  1471. 

Noble  Seigneur  Mcffire  Trifla» 
de  Toulongeon ,  Chevalier  Sei- 
gneur de  Soufly  ,  Confeiller , 
Chambelandu  Duc  ,  &  fon  Gou- 
verneur d'Auxenois.  b 

Le  Seigneur  de  Chiflcy ,  Che- 
valier ,  Confcillcr  ,  Chambe- 
lan.  c 

■ 

de  ladite  année,  finie  au  ;o.  Septembre  147^; 
comme  par  eulx  bien  fie  lovalcmcnt  deflervi 
après  la  perdition  de  leurs  chevaneci,  &  en 
grand  dangec^c leurs  perfonucs  \  Se  tellement 
que  a  leur  moyen  ,  en  abandonnant  leurs 
corps ,  ils  fc  retraherent  audit  Chaftillon  afm 
d'y  faite  retraire  le  peuple  fie  repeupler  ladite 
Ville  en  leur  pauvreté  fie  mifere ,  qui  a  cfté  & 
cft  encore  une  pitié  ineftimablc. 

*  Il  cft  dit  dans  un  compte  de  Regnault  d*  Au-» 
benton  ,  Confeiller  ,  Receveur  d'Auxois  pour 
une  année  finie  le  3-.  Septembre  1473.  qu'il 
alla  avec  Pierre  Charreaul ,  Lieutenant  de 
M.  le  Chancelier  de  Bourgogne  au  liège  de 
Semur,  fie  Jean  Grignart,  Licentié  en  Dé- 
cret ,  Procureur  de  Monfeigneur  le  Duc  au 
Bailliage  d'Auxois,  porter  à  Chaftillon  à  Mef- 
ficurs  les  Députés ,  fur  le  fait  des  Trêves  , 
les  Mémoires  fie  inftruâions  touchant  les  ertr 
treprifes  que  faifoient  journellement  les  gens 
du  Roy  fur  les  pays  fie  fubjets  de  M.  le  Duc. 

b  M.  le  Duc  lui  donna  la  fomme  de  300.' 
francs  fi  vie  durant ,  à  prendre  fur  la  recepte 
d'Auxois  ,  par  lettres  données  à  Bruges  le  17. 
Septembre  147a.  Ctmfte  d»  Regu*nit  d'Att- 
btnttn  >  fin t fiant  le  io#  Septembre  147J. 

c  Au  compte  de  Regnault  d'Aubenton  ,  fi- 
ni/Tant le  30.  Septembre  1474.  il  cft  dit  que 
Maître  Jean  de  la  Grange ,  Confeiller  de  M.  le 
Duc  ,  fie  premier  Maître  des  Comptes  en  fa 
Chambre  des  Comptes  a  Dijon ,  fie  Jean  de 
Molefmes,  auffi  Confeillerfie  Maître  dcsComp- 
tes  furent  à  Dote,  fuivant  le»  lettres  de  Mon- 
feigneur le  Duc  ,  dattées  de  I.uxcul  le  ait. 
Mars  1474.  pour  befongner  avec  Monfeigneur 
le  Prcfident  de  Bourgogne ,  Meflcigneurs  Def- 
chanez  fie  de  Chiflcy ,  Chevaliers ,  Confeil- 
lers,Chambelans  de  mondit  Seigneur  le  Duc  » 
fur  le  fait  de  la  levée  de  l'Aide  de  100000.  liv. 
eftevenam  darnierement  accordées  à  mondit 
Seigneur  le  Duc ,  par  les  gens  de  fes  trois 
fiftau  defo  oays  de  Bourgogne,  auquel  lie* 
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%é6.       Etat  des  Officiers 

Regnault  d'Aubenton  ,  Con- 
feiller. a 

Hugues  de  Clugny .  Seigneur  de 
Conforgien  &  des  Fours,  Confcii. 
1er,  Ecuier  décurie  de  Monfci- 
■gneur  le  Duc.  Commit  de  Guillau- 
meCharnsi  bfini  le  sO.Sept.  146$. 

Maître  Bcnoift  Milot,  Confcii- 
ler  du  Duc.  Compte  duditCharnot 
four  F  année  finie  le  3  o.  Sept.  1473. 

Maître  Guillaume  Lombart  > 
Xicentic  en  Loix  &  en  Décret, 
Confeiller  &  fen  Procureur  gê- 
nerai à  Autun.  e 

Maître  Jean  le  Maire ,  Confeil- 
ler de  Monfeigncur  le  Duc  &  fon 
Procureur  es  Baillages  d'Autun & 
.de  Montcenis.  d 

Maître  Pierre  Bouflault,  ConCT.  e 

,de  Dole  les  Députez  dcfdtts  Eftati  comparu- 
rent ,  &  aufli  aucuns  Officiers  de  Salins ,  8c 
Sut  délibéré  des  moyens  de  lever  les  deniers 
dudit  Aide  en  autres  manières  que  par  -Ga- 
belles,foubs  le  bon  plaifir  de  mondit  Seigneur. 

a  Dans  un  compte  dudit  d'Aubenton  ,  fi- 
nifiant  le  30.  Septembre  i*lf-  il  fc  qualifie 
Confeiller  &  Receveur  du  Bailliage  d'Auxois. 

b  Ce  Cbarnot  étoit  Receveur  du  Bailbçc 
d' Autun-  Un  compte  du  même  Charnot  fini 
le  ?o.  Septembre  1473.  le  qualifie  Capitaine 
&  Garde  du  Cbaftel  de  Riveaul  d'Autun. 

e  II  efi  dit  dans  un  compte  duditCharnot, 
finuTant  le  30.  Septembre  1473-  que  Monfci- 
.eneur  le  Duc  lui  donna  300-  francs  de  pen- 
fion  chacun  an  ,  à  caufe  de  fondit  Office,  par 
lettres  données  à  -Valcnciennes  (e  17.  Mai 
1473.  fur  les  deniers  qui  viendroieat  d  mon- 
dit Seigneur  le  Duc  par  fa  diligence. 

i  Ileft  rapporté  dans  un  compte  duditChar- 
not, finuXint  le  30.  Septembre  147}.  que  les 
Officiers  d'Autun  pour  Monfeigneur  le  Duci 
envoyèrent  noble  homme  Jehan  le  Maire  , 
Confeiller  de  Monfeigneur  le  Duc  8c  fon  Pro- 
cureur è*  Bailliages  d'Oftun  Se  Montcenis, vers 
Monfeigneur  le  Prefidcnt  8c  autres  gens  du 
Confeil  de  mondit  Seigneur  le  Duc  refidansi 
Dijon  ,  pour  les  advenir  bien  au  long  de  plu- 
sieurs entrcprjfc»  que  font  chafeun  jour  les 
^Wiciçr*  de  It  c$  Rcrerxnd  Pçrj  en  Dfcu,Moa; 


&  Domcftiqacs 

Maître  Antoine  de  Loify  i  Dl- 
centiéen  Loix,  Confeiller.  Comp- 
te du  dit  Charnot  fintflant  le  30, 
Septembre  1474. 

Maître  Jean  Barbet ,  Confeil- 
ler &  Avocat  de  M.  le  Duc  à  Aa- 
tun;  il  mourut  le  z$.  Décembre 
1477.  Compte  dudit  Charnot  fi» 
rttffani  le  30.  Septembre  147 7. 

Maître  Etienne  Joffron,  Lîcen- 
tié  en  Loix ,  Confeiller  du  Duc  , 
Bailly  de  Bar-fur-Seine.  Compte  de 
Jac^uentnjacqueau  ,  Receveur  de 
Bar  fur-Seine  finifant  le  %\.Juil- 

Meflirc  Ferry  de  Clugny  ,  Pro- 
thonotairc  de  notre  S.  Perc  le  Pa- 
pe ,  Confeiller  de  Monfeigneur  le 
Pue./ 

feigneurle  Cardinal  te  Evéque  d'0(tun,àreiH 
contre  des  droits,  hautcur,prérogatives  fit  pre- 
éminences  de  mondit  Seigneur  i  8c  mermement 
de  certaine  m  on  it  ion  générale  impetrce  de 
l'Officialité  d'Oftun,  à  la  requête  de  Monfei- 
gneur le  Prothonotairc  Rolin  ,  Arcediacre 
d'Oftun,  touchant  certaines  paroles  feulement 
qu'ils  vouloient  dire  contre  eux  avoir  été  dite* 
au  mois  de  Mai  1473.  Fut  annobli  parMonfei- 
gneur  le  Duc:  Mcfleigneurs  de»  comptes  ta- 
xèrent 40.  francs  ponr  ledit  annobliflcmcnt. 
Compte  Àtfiï.ilUnmt  Cbmrmt ,  Receveur  du 
B*illi*ge  d'Autun  ,  fini  le  30.  Srfrrmirf  1470. 

t  II  cft  dit  dans  un  compte  dudit  Charnot, 
finiflant  le  ?r.  Septembre  m7i-  que  Maître 
Pierre  Bouflault  ctoit  frère  &  héritier  de  feu 
honorable  homme  &  fage  Maître  Nazaire 
Bouflault ,  en  fon  vivant  Confeiller  de  mon- 
dit Seigneur  ie  Duc ,  &  Lieutenant  gênerai  de 
Monfeigneur  le  Bailly  d'Oftun  &  de  Monccnis, 
Il  demeurait  à  Lucenay-l'Evêque. 

/  II  eft  rapporté  dans  un  compte  de  Claude 
l'Abbé,  Receveur  du  Domaine  d'Auxerre,  fi- 
niflant le  14.  Juin  1473-  cequi  fuit.  Mémoires, 
inftruftions  ,  advertuTement ,  8c  plate-forme 
des  Villes  &  Villages  enclavés  en  la  Comté. 
d'Auxerre ,  pour  s'en  fcrvir  par  les  Ambafla.- 
deurs  de  mondit  Seigneur  le  Duc  ,  au  lieu  de 
Sanlis  où  on  doit  traitter  de  la  pacification  des 
gratis  &  juftes  querelles ,  9c  difteranc  que  moa- 

Mainç 
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ic  Charles ,  Duc 

"Maître  Germain  Trouve,  Con- 
seiller de  Monfeigneur  le  Duc.  a 

Maître  Blaifc  Tribole  ,  Liccntié 
«n  Loix >  Confciller  &  Avocat  de 
Àionfeigneur  le  Duc  au  Bailliage 
«TAuxerre  »  aux  gages  de  30.  liv. 

«dit  Seigneur  a  avec  le  Roy  ,  lequel  ou  Tes  gens 
'&  Officiers  à  la  grand  lezion  de  Tes  hauteurs , 
■prééminences  &  prérogatives  >  au  contempt  & 
^diminution  des  droits  Royaux,autres  que  mon- 
dit Seigneur  a  8c  doit  avoir  par  le  Traitté  d'Ar-  . 
Tas  en  U  Comté  dudit  Auxerre ,  Villes  &  Vil- 
lages enclavés  en  iccllcs  ,  ont  keux  gens  du 
Roy  entrepris  8c  entreprennent  journellement 
«n  depofleffionant  icclui  Seigneur  de  fefditcs 
•Villes  8c  Villages  enclavés  en  ladite  Comté 
«T Auxerre  >  lefqucls  réduits  &  joints  en  tous 
droits  Royaux ,  tant  en  A  ides ,  Grenier  à  Sel ,  '< 
Tcflort  que  jurifdiâion  d'icelle'Comté  >  ainfi  ' 
que  raifan  eft  félon  ledit  Traitté ,  d'autant  &  ! 
£  peu  près  que  la  revenue  d'icelle  Comté  i  j 
prefent  peut  valoir ,  croiftra  &  fera*  un  très-  , 
rand  bien  8c  profEc  pour  les  fubjets  de  mou-  j 
lit  Seigneur  &  pays  d' Auxerre  ,  qui  étoit  &  j 
-eft  encores  en  extrémité  de  pays  Se  de  très-pe-  j 
tite  étendue ,  au  moyen  des  Jnjuftcs  entreprifes  [ 
faites  par  le»  gens  8c  Officiers  du  Roy ,  lef- 
jjucls  droits  pourront  eftxc  recouverts  par  Je 
moyen  defdites  inftruâiorrs  par  mcfdiz  Sei- 
gneurs les  Ambanadeurs  eflablis  fur  le  fait  de 
apix.  Fut  auffi  mondit  Seigneur  le  Duc 
averti  que  par  ledit  Traitté  d'Arras  les  droits 
Royaux  ;&  revenus  des  Aides  &  Greniers  à  Sel 
de  ladite  Comté  d' Auxerre  ,  ne  font  que  à  fa 
;vie  tant  feulement ,  &  après  fon  trcfpas  doi- 
vent retourner  a  la  Couronne,  qui  cA  confe- 
yquence  au  tems  a  venir  à  la  longue  nuifîblc 
ide  fon  Domaine  ,  fe  lcfdiz  droits  Royaux  , 
'Aides  8c  Grenier  ne  font  de  telle  nature  & 
durée  comme  ledit  Domaine  qui  lui  appar- 
tient à  toujours  &  aux  tiens.  Puis  fut  mondit 
Seigneur  adverti  de  tenir  lamain  que  la  Comté 
de  Tonnerc  ,  Chaftetlenic  ,  &  Seigneurie  de 
Regennes  ,  Beauche ,  Dige  ,  £ftan  -  S.  Ger- 
main ,  Efgligny  8c  autres  menues  places  ré- 
duites &  remifes  de  nouvel  en  fon  obéiflance , 
contigues  &  joignans  fans  moyen  de  fadite 
Comté  Se  Ville  d' Auxerre,  fuflent  annexées 
&  jointes  en  icelies  en  droits  Royaux ,  reiTort 
d'Aides  8c  Grenier  à  Sel ,  ainfi  que  ancienne- 
ment avoient  accouftume,  &  finalement  quele 
Seigneur  de  SaiHcnay,  fon  Chaftcl,  Seigneu- 
rie 8c  fubjets ,  qui  dès  le  commencement  des 
wefentes  guerres  fc  font  tournés  contraires  à 


de  Bourgogne.  i£j 

Compte  de  Jacques  Blanc  hot ,  Se~ 
cretairt  du  Duc  ,  Receveur  d» 
Comté  (t  Auxerre  *  fini  fiant  le  24. 
Juin  1469. 

Noble  homme  Jean  Régnier 
Ecuier  ,  Seigneur  de  Montmercy  , 

Monfeigneur  le  Duc  ,  ayant  icelui  Seigneur  de 
Satllcnay  exploité  contre  lui  &  fes  pauvres  fub- 
jets de  ladite  Comté  ,  toutes  exécutions  de 
guerre  tant  en  prinfes»  tueries  de  gens,  bour- 
cesque  autrement',  nonobstant  que  ledit  Chaf- 
telde  Saillenay  foiten  ladite  Comté  &  le  pre- 
mier fief  d'icelle,  &  envers  mondit  Seigneur 
jurable  Si  rendante  de  tous  temps  du  rcûort 
ordinaire  &  jurifdiétion  dudit  Comté,  lefqudt 
mémoires  furent  prefèntcsà  mondit  Seigneur 
le  Duc ,  «tant  à  Gueldres ,  par  le  depute  dudit 
Comté  d'Anxecre  ,  au  mois  de  Mai  1*73. qui 
fut  prefentépar  Monfeigneur  d'Humbercourr, 
Se  fut  renvoyé  î  Monfeigneur  Je  Chancelier 
qui  l'envoya  a  Peronnevers  les  députés  pour  la 
paix ,  (efquels  s'en  allèrent  a  Sentis.  Meflîfe 
Ferry  de  Clugny  Prothonotaire  de  noftre 
S.  Pcre,  étoit  un  dcsCommis  fur  le  fait  de  la 

paix  Gazer,page       dit  que  le  Pape 

Sixte  le  créa  Cardinal  du  titre  de  S.  Vital  , 
.dignité  dont  il  ne  jouit  guère  ,  car  il  mourut  le 
7.  Oâob.  148  j.  Il  gît  dans  PEglifc  dcl  Pppolo. 

«  U  eft  dit  dans  un  compte  de  Claude  l'Abbé 
fini  le  14.  Juin  147$.  que  M.  le  Duc  fut  parrein 
de  l'enfant  de  Maître  Germain  Trouvé ,  Con- 
fciller de  mondit  Seigneur  8c  Efleu  d' Auxerre, 
&  manda  audit  Receveur  de  prefenter  .de  fa 
part  au  baptifTemcnt  fix  taries  d'argent  pefants 
fix  marcs  d'argent ,  au  prix  de  fixécus  d'or  le 
marc,  k  l'ccu  de  30.  f.  par  lettres  de  mondit 
Seigneur  écrites  à  Dole  Ici. Mars  147?.  Jean 
Desbordes  bourgeois  d' Auxerre  fut  commère 
avec  M-  le  Duc.  Au  compte  de  Regnault  d*  Au- 
benton  Confciller ,  Receveur  du  Domaine  du 
Comté  d' Auxerre,  il  eftdit  que  Mc  Germain 
Trouvé,  Licentié  en  loix  ,  fut  inftitué  par  Mon- 
feigneur le  Duc  fon  Confciller  à  Auxerre,  pour 
citre  8c  affilier  es  Conte  ils  ,  consultations  8c 
expéditions  des  befongnes  de  Monfeigneur  le 
Duc  ,  aux  gages  de  if.  francs  par  an ,  par  let- 
tres données  1  Bruxelles  le  1 1.  Juillet  1466. 
ledit  .compte  fîniflant  le  14.  Juin  146$.  8c  au 
compte  de  Claude  l'Abbé ,  fîniflant  le  14.  Juin 
1477.  il  eft  dit  qu'il  fut  inftitué  Confciller  du 
Roy,  parfeslcttres  du  19.  Janvier  147$.  Garde 
des  fceaux  ,  &  Confeiller  de  fon  Domaine 
d' Auxerre.  U  mourut  le  :o.  d'Avril  j+r». 
V'jr^le  (Vnftt  Audit  l'4*>>t  df  Canpêt  147Ï. 
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Confeiller  &  Ecuier  d'écurie  de  Seigneur  d'Igornay  ,  Chevalier  , 

M.  le  Duc  &  Bailly  d'Auxerre.  *  Confeiller  &  Maître  d'Hôtel  de 

MclIircLicnarddesPbtotz,Con-  M.  le  Duc.  même  Regiftre,  147*. 

feillcr  ,  Maître  des  Rcqueftcs  de  Compte  de  Jean  de  Vurry  fini  Je  30* 

l'Hôtel  du  Duc.  Compte  de  Jean  Septembre  1476. 
de  ÏEfcaghe,  fnijfant  le  }O.Sep-      Mcflire  Jean  de  Neufchaftcl . 

membre  147*.  Seigneur  de  M ontagu  &  de  Rivelv 

Maître  Barthélémy  Trotm.Con-  Confeiller ,  Chambelan  de  Mon- 

feiller ,  Receveur  gênerai  des  fi-  feigneur  le  Duc.  Compte  de  Bar» 

nanecs  de  M.  le  Duc ,  &  Treforicr  thelemy  Trotin  »  Receveur  gênerai 

des  guerre*,  b  des  Finance  s*&  Treforterdesguer- 

Meflîre  Emart  Bouton, Chcva-  res  pour l* année  1470. 
lier  ,  Seigneur  du  Fay  ,  Confeiller      Mcflire  Guillaume  Rolîn  ,  Sci- 
ée Chambclan  de  M.  le  Duc.  Re-  gneur  de  Riccy,  Confeiller  ,Cham- 
gif  re  fécond  de  l 'a  Chambre  des  belan  de  M.  le  Duc  même  compte. 
Comptes  de  Dijon.  1 470.  Etienne  de  S.  Martin,dit  de  Che- 

Mai/Ire  Eftienne  Bcrbifey ,  Li-  nevicre,  Seigrde  Preflcy  le  Grand* 

centié  en  Loix,  Confeiller  de  M.  Chevalier,  Confeille^Chambelan 

le  Duc.  même  Régi flre,  1470.  de  M.  le  Duc.  même  compte. 

Maître  Jean  delaGrangc,Con-      Pierre  de  Toify  ,  Seigneur  de 

fciller.  même  Regifire.  1470.  Gamay  &  de  Pcntiercs ,  Confcil- 

Maître  Jacques  Pourcelot,Con-  1er  ,  Bailly  d'Autun.    Compte  de 

feillcr.  même  Regtfire.  1471.  Guillaume  Charnot ,  fiât  le  30* 

Mcflirc  Guillaume  de  Villers  ,  Septembre  146& 

Maître  des  Requeftes. 

Maître  Lienart  des  Pototz,Mai-     .Maître  Jean  de  la  Rochettc  »• 

tre  des  Requeftes.  Compte  de  Jean  Abbé  de  Châtcl  de  Sanfoy ,  Con- 

de  ÏEfcaghe  fin/jfant  le  30.  Sep'  feiller  ,  Maître  des  Requeftes^ 

timbre  I472.  Compte  du  même ,  fitttffant  le  30*- 

*  H  cft  rapporté  dans  m  compte  do  Claude 
t  Abbé  ,  Receveur  du  Domaine  d'Auxerre  , 
four  l'année  finie  le  14.  Juin  1470.  qu'il  fut 
anandé  a  Dijon  par  noble  &  puiflant  Seigneur 
Monfctgneur  Jehan  Joard  Seigneur  d'Elche- 
vannes  ,  Chef  du  Confeil  &  Ptelîdent  dea 


Parlemens  de  M.  le  Duc  en  fes  pays  de  Bour- 
gogne ,  &  les  gcn<  du  Confeil  tt  des  Comptes 
«e_M.  le  Duc  a  Dijon  ,  pour  eftre  en  ladite 
des  Seigneurs  8t  Barons  def- 
pays  ,  pour  advilcr  &  conclure  la  p 


des  Comptes  ,  qu'il  étoit  expédient  pour  1 
connoiftre  la  vérité"  des  defcendùc  &  vendue 
du  fcl  ès  Greniers ,  que  les  Conttôkurs  des 
Duchés  de  Bourgogne  &  Comté  de  Cbarro- 
lois ,  envoyaient  dorefnavant  à  la  fin  de  c  li  if~ 
cun  quart  d'an  les  Contrâtes  defdites  vendue* 
&  delcendues ,  clos  &  (celles  fous  leurs  feing» 
manuels,  &  que  Anrhoinc  de  Traves  Rece- 
veur des  cautions  à  Salins  ,  envoya  auflî  ca 
ladite  Chambre  le  double  &  déclaration  delà 
levée  du  fcl  en  la  Saulnerie  de  Salins  ,  incon— 
qui  eftoit  a  faire  pour  la  JefiSrnfe  des  I  einent  après  la  fin  de  chafeun  quart  d'an  ;  a  ce* 
pays  de  Monfcigneur  le  Duc.  I  effet  Meifeigneurs  des  Comptes  écrivirent  a\ 

*  Il  eft  rapporté  dans  le  ».  Regiftre  delà    tous  les  Conuolcur*d*aiiifil«k«*«  deaudaç 
Chambre  des  Comptes,  que  ledit  trotin  re-  f  de  Trava. 
ptclcoale  »».  Ma»  i4^.  à  Mcffcigncur»!  - 
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de  Charles ,  Duc  de  Bourgogne;         i  *9 

Septembre  147 3./*/.  1  j  t.  &l°9.  Septembre  1 474. fol.  31 J.  Compte 


"Maître  1  ho  nu  s  de  Pleine ,  Li- 
centié  en  Loix  ,  Confeillcr  ,  Me 
des  Reque/les.  Compte  du  même  , 
finiffantle  30  Sept.14yi-fol.SOO. 

Maître  Jean  Jacquclin,  Maîcre 
des  Requcftcs.  a  Compte  du  même 
four  une  année  finie  le  30  Sej.  - 
tembre  147%.  fol.  131. 

Mcffirc  Guillaume  de  Roche- 
fort,  Maître  des  Requeftes.  Comp- 
te de  Jean  deVurry  ,  Receveur  gê- 
nerai pour  une  année  finie  le  jo. 


du  même  1475*  fil-  1S9-à'  3ç>£- 
Meflire  Guy  de  Rochefort  » 
Maître  des  Requcftcs.  Compte  du 
même  ^  fini  fiant  le  30.  Sept.  1476» 
Maître  Etienne  de  Goux,  Maî- 
tre des  Requeftes.  Compte  de  Gurrj 
de  Malain  ,  fini  gant  le  30.  utept. 
1468  Compte  du  même  1 47  5  • 

Maître  Pierre  Caillette ,  Mc  des 
Requeftes.  Compte  du  même  1469. 

Meflirc  Ferry  de  Clugny,  Maître 
des  Requeftes.  ' 

Secrétaires, 

Maître  Girart  Sappel ,  Sécrétai-  Chambre  à  Dijon.  Compte  du  sème 

*e.  Compte  de  Jean  deVurry^  Rc-  finiffant  le  30.  Septembre  1476. 
rêveur generaljiniffant U  jo»  Sep-      Maître  Jacques  Blanchot ,  Se- 

tembre  1474.  fol.  31$.  cretaircdeM.  le  Duc.  Compte  de 

Maître  Jean  Félix,  Secrétaire  Jacques  Blanchot,  fini/fant  le  14. 

&.  Solliciteur  gênerai  des  caufes  Juin  1469. 
de  M.  le  Duc  en  fes  Parlemensde      Maître  Jean  Margueron Se- 

Bourgogne.  même  compte  foL  314.  cretaire  de  M.  le  Duc.  e 

Maître  Bcfançon  Philibert,  Se-  Maître  Guillaume  Cheval ,  Se- 
crétaire. Compte  du  même,fini{[ant  cretaire  de  M.  le  Duc ,  &  fonPro- 
le  30.  Septembre  147  $ .  Compte  du  cureur  à  Dijon ,  aux  gages  de  40. 
même.  1476.  fol.  169.  francs.  Compte  de  Pierre  Gore- 

Maitre  Guy  de  Frafans,  Secre-  mont ,  Receveur  du  Domaine  de 

taire  de  M.  le  Duc ,  &  Juré  de  la  Dijon  pour  l'année  1474./»/.  64. 


«  Ledit  Jean  Jacquelin  fat  infthué  par 
lettres  patentes  du  Roy  ,  données  à  A  iras  le 
é.  Juillet  1477'  aux  Offices  de  Prefident  des 
Parlemensde  Bourgogne,  &  Chef  de  la  Cham- 
bre du  ConTeil  à  Dijon ,  que  feu  Meflirc  Jean 
Joiiard ,  Chevalier ,  dernier  poflefleur  defdits 
Offices,  fouloit  tenir  aux  gages  de  uoo.  francs 
yar  an ,  defqucls  Offices  il  fit  le  ferment  le  at. 
dudit  mois  de  Juillet  1477.  ès  mains  de  Mon- 
feigneur  le  Grand  Sénéchal  de  Normandie  , 
&  furent  lcfdir.es  lettres  rcrirfiées  par  Mcflei- 
gneurs  des  Comptes  &  le  General  des  Fi- 
nances en  Bourgogne  le  S.  Octobre  1477- 

Re^ijlrt  3.  dti* 


d'Aubenton,  Confeillcr, Receveur  gênerai  du 
Domaine  d'Auxerre,finiflant  le  14- Juin  14**. 


jeu.  fol.  4t 

*  Il  eft 


que  M  on  feigne  ur  le  Maréchal  de  Bourgogne  , 
le  BaUly  de  S.  Quentin  ,  Meffire  Ferry  de 
Clugny  &  Maître  Jean  Carondelct  Confeiflera 
de  Monfeigncur  le  Comte  de  Charroilois,, 
ctoicnt  ArobalTadeurs  de  M.  le  Comte  de 
Charrolois ,  vers  leRoy  en  1a  Ville  de  Mclun, 
au  mois  de  Janvier  1466. 
e  II  eft  dit  dans  un  compte  de  147»-  rendu 

Ear  Arnoulct  Machecot ,  Receveur  du  BaiJ- 
age  de  Dijon,  que  ledit  Margueron  avoir 
époulc  Pariic  Rammuaul ,  que  le  Duc  tint  fois 
des  Ctmftts  de  Di-  1  enfant  fur  les  fonts  de  Battefme  ,  auquel  il 
I  donna  ûx  tafles  d'argent  pefans  fix  - 
dit  dans  un  compte  de  Regnaulc  |  fol.  iij, 
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Receveurs  Généraux. 

Barthélémy  Trotta,  second  Re-  Jean  de  Vurry.  Compte  dudit  lit 

gtfire  de  la  Chambre  des  Comptes  Vurry  3  fini  fiant  le  30.  Septembre 

de  Dijon.  1 46 7.  1 474. 

Jean  Druet.  Compte  dudit  Druet9  Maître  Nicolas  BoueiTcau  ,  Se- 

finiftantle  30.  Septembre  1467.  cretairc  de  M.  le  Duc.  Compte  de 

Jehan  de  l'Efcaghe.  Compte  du*  Pierre  Gorrat ,  Receveur  du  Do- 

Jit  de  l'Efcaghe  fini  fiant  le  30.  maint  de  Dijon  pour  l'année  1474» 

Septembre  1  $71..  fol.  74." 

Trèforier  des  Guerres. 

Maître  Barthélémy  Trotin ,  Confeiller  aTrcforicr  des  guerres.  Compier 
dudit  Trotin  de  l'année  147a. 

Argentier. 

Nicolas  de  Gondeval ,  Argentier  Guillcbert  de  Ruplc.  Second  Re-- 
«le  M.  le  Duc.  Compte  de  Jean  de  gifire  de  la  Chambre  des  Comptes- 
Vurry  fini fiant  le  30.  Sept.  1 47 5.    de  Dijon.  1467. 

SENECHAL  DE  HO  V  RG  OGN  E. 

Mcflîrc  Charles  de  Vergy.  Comp  te  de  Jean  Jehennault,  Receveur  dit 
Domaine  , ,  fini fiant,  en  1 47  4 . 

-MAR  CCH  AL  DE  TsOVRGOGN  E. 

Thibault  de  Neufchaftcl ,  Mare-  Comte  de  Roufly  &  de  Charny.  V 

chai  de  Bourgogne,  a  Compte  de  Jean  de  Vurry,  Rece- 

NobleSc  puiflant  Seigneur  Mcf-  veur  gênerai  jfintffantie  30.  Sep- 

ûrc  Antoine  de  Luxembourg  >  tembre  i4.j4.  fol.  126.- 


*  Dans  le  fécond  Rcgiftre-dc  (a  Chambre 
'des  Comptes  de  Dijon  ,  il  eft  rapporté  ce  qui 
fuie  Par  lettres  patentes  de  M.  le  Duc  du  13. 
Mars  14*7.  ordonne  Mcflîre  Thibault,  Set 


lée  en  pièces  ,  ayant  cfté  rués,jas  &  deftrouG» 
fés ,  &  ledit  Seigneur  de  Luxembourg  &  au- 
tres pris  prifonniers  .  Et  fol.  340.  M.  le  Ma- 
réchal de  Bourgogne  avoir  tous  les  ans  àcaufe 


gweur  de  Neufchaftcl,  Maréchal  de  Bourgo-  \  dudit  Eftat  1100.  francs  de  penfion  ,  laquelle, 

$ne  ,  en  l'office  de  Capitaine  des  Villes  &  fat  depuis  augmentée  de  <oo.  francs:  &  fol. 

Chaftcl  de  Montmircy .  67-  du  même  compte,  à  caufe  qu'il  étoit  Gou- 

i  II  eft  rapporté  au  compte  de  Jean  de  Vur-  rerneur  dudit  pays ,  il  avoit  pour  ledit  Eftat 

ry  ,  finiflant  le  30.  Septembre  1475*  fol.  14c.  aooo.  francs  d'apointement  par  an',  à  la  char- 

&  foL  104.  que  Mcflîre  Anthoinc  deLuxem-  (  ge  de  fournir  les  frais  de  tous  les  voyages, 

bourg  -,  Comte  de  Roufly  &  de  Charny ,  Lieu-  -  Il  paroift  par  un  compte  du  même ,  finiflant 

tenant  gênerai  de  M.  le  Duc ,  Gouverneur  8c  le  30.  Septembre  147*.  que  ce  Maréchal  étoit 

Maréchal  de  fes  pays,  Duché  &  Comté  de  mort  cette  année;  car  il  eft  dit,  fol.  169.  ce  qui 

Bourgogne  ,  Charrolois  ,  Mafconnois  ,  Au-  fuit.  Noble  &  puiflant  Seigneur,  Monfeigneur 

xerrois ,  fut  rencontré  par  lès  François  au  pays  le  Comte  de  Remond  ,  Lieutenant  gênerai  , 

de  Nivcrnois  où  il  ctott  allé  avec  l'Armée  de?  &  Gouverneur  de  Bourgogne  par  la  mon  de 

Bourgogne  ,  pour  recouvrer  Chaftcl-Chinon  |  M.  de  Luxembourg;  Dans  un  compte  de  Jean 


ht-**.  Jpin  i47«.  où  ladite  Armée  fat  tail-  |  de  Vurry  ,  fini  le  30.  Septembre  1475.  foi* 
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âc  CKarfes,  Duc  de  Bourgognl;  1.7T 

Maréchaux  des  Logis  de  ïtArmée. 

Gnyard  Roichcquin  ,  Ecuicr  ,  Jean  de  Lugny  ,  Ecuier  >  Maré- 

Marcchàl  des  Logis.  Compte  dejeun  chai  des  Logis  de  l'Armée,  même' 

de  tEfcughe ,  fnifunt  le  3  o.  sep-  compte  fol.  2 1 8 . 
ttmbre  1^1.  fol,  218. 

C  H  A' M  B  EL  AN  S. 

Monfeigneur  Antoine  ,  Bâtard  Confeillcr  ,  Chambelan.  Compte 

Ac  Bourgogne»  Comte  de  la  Ro-  du  même  fol.  7. 

che  en  Ardenne ,  premier  Charn-  Meflire  G  au  vain  de  Bailloel  y 

belanduDuc  ,  &chef  de.fon  ar-  Chevalier,  Chambelan  &  Maître 

mee  en  fespays  de  Bourgogne,  de  l' Artillerie  de  M.  le  Duc  pour 

Compte  de  Jeun  de  Vurry  pour  un  l'Armée  de  Ferrcttc,  fous  M.  de 

un  fini  le  3,0.  Septembre  1475.  Neufchaftel.   Compte  du  même  > 

fol,  3  J9.  fol.  80. 

Meflire  Jean  de  Damas,  Sci-  McflGrc  Claude  de  Toulon  geon,J 

gneur  de  Digoine  >  de  Clcfly  8c  de  Chevalier  >  Seigneur  de  la  Baftie' 

Saint  A mour ,  Confeiller ,  Cham-  8c  du Chaftelet,Confeiller ,  Chanv 

belan  du  Duc.  Compte  de  Jean  belan  »  8c  Gruïer  des  Bailliages  de 

Vurry ,  finijjunt  le  5.0.  septembre  Dijon ,  Auxois  &  la  Montagne. 

1476k  Compte  du  même  ,  fol.  10 y. 

Meflire  Philippes  de  CourcclleSj  Meflire  Jean  ,  Seigneur  d'Igny 

Chevalier  ,  Seigneur  de  Poullan s,  Chevalier,  Confeiller  8c  Cham- 

&  Dan villicr,Confei lier  &  Cham-  belan  ,  8c  conducteur  de  100* 

belan  de  Monfeigneur  le  Duc*  Lances  &  de  300.  Archers  à  che- 

Compte  de  Jeun  de  FEfcughe^finif-  Val.  Compte  du  même  ,  fol.  133. 

faut  le  3O.  Septembre  1472.  Noble  Seigneur  Mcffirc  Jean  de 

Meflire  Philippe  Pot  »  Cheva-  Damas ,  Seigneur  de  Digoignc  8c 

lier ,  Seigneur  de  la  Rochc,Cham-  de  Clefly ,  u  Chevalier  ,  Confcil- 

bclan.  Compte  de  Jeun  Vurry  pour  1er  &  Chambelan  ,  Gouverneur , 

un  un  fini  le  jo«  septembre  1474"  Bailly  &  Capitaine  gênerai  de 

fol.  i-,  Monfeigneur  le  Duc  en  fcsPays 

Meflire  Claude  de  Dinteville,  &  Comté  de  Mafconnois.  [Compte 

Seigneur  d'Efchancz  ,  Chevalier  ,  du  même  ,  fol.  133. 
Chambelan. Compte  A* même, fol.  i.-      Noble  Seigneur  Meflire  Lic- 

Meflîre  Michault  de  Chaugy  ,  nard  de  Châlon ,  Seigneur  deLor-- 

yii:  ilcft  rapporté  que  la  Ville  dePoncarlié  J  «  Dans  un  compte  dé  Jean  de  Vurry,  fl- 
au  Comté  de  Bourgogne,  fut  prife  par  les  niflant  le  30.  Septembre  1475.  fol.  ifj-il  cft 
Allemans  en  147?.  &  incontinent  après  rcaf-  '  dit  que  Jean  de  Damas  ,  Seigneur  de  Digoi- 
£rgée  par  M.  le  Maréchal  de  Bourgogne ,  &  [  ne,étoit  chef  de  l'Armée  pour  aflicgerlcs 
yeprife  d'aflault.  j  places  d'Argentcur ,  Ni0y ,  Joigny  tV  Larrcy, • 


17  ^       Etât  des  Officiers  te  Domeftiqnes 

me,  Chevalier,  Confeillcr,Cham-  lan  de  M-  le  Duc  Il  conduifoît 

bclan  ,  avoir,  400.  liv.  de  pcnûon.  1 00.  Lances  des  ordonnances  du 

ptême  compte,  fol.  191.  Duc-  même  compte,  fol.  1 04. 

Noble  Seigneur  Me/Ere  Antoi-      Meflîre  Antoine,  Seigneur  de 

ne ,  Seigneur  de  Rochcfort  &  de  Montjeu ,  Chevalier  ,  Confeiller  » 

Châtillon  en  Bazois ,  Chevalier  ,  Chambclan ,  fut  envoyé  en  Italie 

Confeiller  ,  Chambelan  ,  avoir  par  M.  le  Duc.  même  compte  tfoL 

400.  lïv.dcçcnCioa. mime  compte,  396. 

fil.  191.  Meflîre  Guillaume  de  Villiers  ; 

Noble  Seigneur  Meflîre  Jeande  Seigneur  d'Igornay  ,  Chevalier  » 

Jaucourt,  Seigneur  de  Villarnoul,  Confeiller ,  Chambelan  &.  Maître 

Chevalier  ,  Confeiller ,  Chambe-  d'Hôtel.  Compte  de  Jean  de  [Turry 

lan  ,  *  avoir  3  00.  francs  de  pen-  fini  le  3  o.  Septembre  1 47  6. fol.  11 9 
iîon.  même  compte  ,fol.  191.  Me/Ére  Philippe  Bouton ,  Chc- 

Noblc  Seigneur  Meflîre  Chré-  valier ,  Confeiller,  Chambclan  & 

tien  de  Digoigne  ,  Seigneur  de  Bailly  de  Dijon,  même  compte  tfoU 

Thianges  >  Chevalier,  Confeiller,  61. 

Chambclan ,  avoit  600.  francs  de      Mc/ïirc  Humbert  de  Lureul 

penfion  ,  par  lettres  patentes  de  Seigneur  de  la  Cueille,  Chevalier, 

Monfeigneur  le  Duc  »  données  à  Confeiller ,  Chambelan,comman- 

Luxeuil  le  16.  Mars  1473.  même  doit  100.  Lances  &  300.  Archer* 

4ompte  ,  fol.  19%.  *  cheval,  même  compte ,  fol.  61. 

Meflîre  Pierre  de  Bcyrc  ,  Chc-      Meflîre  Philippe  ,  Seigneur  de 

valier  ,  Confeiller  ,  Chambelan.  Civry ,  Chevalier  ,  Confeiller  , 

mime  compte,  fol.  198.  Chambelan.  même  compte  fol.  tél. 

Noble  &  puiiTant  Seigneur  Met-      Meflîre  Pierre  de  Veyre ,  Che- 

firc  Henry,  Seigneur  de  Ncufchaf-  valier,  Confeiller,  Chambclan. 

tel  &  de  Chaftel  fur  MozeIle,Con-  même  compte ,  fol  261. 
feiller ,  Chambclan  du  Duc  &  fon      Noble  Seigneur  Jean ,  Seigneur 

Lieutenant  gênerai  fur  les  fron-  de  Goux,  dit  de  Rupt ,  Confeil- 

tiercs d'Allemagne. Compte  dejean  1er  ,  Chambelan  du  Duc,  Bailly 

de  Vurry  finiront  le  30.  Sombre  &  Maître  des  Foires  de  Châlon  ,  b 

1 47  f  •/<>*•  82.  avoit  100.  francs  de  gages  corn- 

^  Meflîre  Louis  de  Montmartin  ,  me.  Bailly  &  56.  francs,  com- 

Chcvalier,  Confeiller,  Chambe-  me  Maître  des  Foires.  Compte  dt 


m  Scion  un  compte  de  Jean  de  Vurry  ,  fini 
fc  30.  Septembre  147*.  ce  Seigneur  com- 
■undoit  100.  Lances  &  300.  Archers  a  che- 
val, toi.  71. 

t>  Scion  un  compte  de  Gurry  de  Malain  ,  fi- 
•tflant  le  jo.  Septembre  1473.  Jean  de  Goux 
•toit  filsflc  principal  héritier  dçJPicrrc  deGoux, 


Chancelier  de  Bourgogne.  Dans  un  compte  dâ 
A my Lucas d'Orléans, Receveur  du  Domaine 
du  Bailliage  de  Chilon  pour  l'année  i47«- 
il  cft  dit  que  Meflîre  Jean ,  Seigneur  de  Goux 
dit  de  Riipt ,  ci  devant  BaiUy  de  Chilos  * 
tenoit  parti  contraire  au  Roi. 
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de  Charles ,  Duc  de  Bourgogne*  173 

Curry  de  M*UinyfintJfant  le  3  o.  de  la  Motte  de  Chifley,  Confeiller,, 
Septembre  1470.  Chambelan,Bailly  d'Auxois  Comp- 
table Seigneur,  Meflire  Antoi-  te  de  Regnauld  d'Aubento» ,  fini 
ne  deVauldrcy,  Chevalier,  Sei-  le  30.  Septembre  1471. 
gneur  de  l'Aigle  &  d'Efchicllo  ,  Monfeigneur  de  Chifley  ,  Chc- 
Confeiller ,  Chambelan  &  Baiily  valicr>  Con«r,  Chambelan.  Compté 
de  la  Montagne.  Compte  de  Je*»  du  même,  fini  le  30.  Sept»  1+74* 
Courre t, fini  le  30.  Septembre  1468^  Me/lîre  Guy  de  Brimeul,  Seig* 
Noble  Seigneur  Melïire  Claude  d*Humbercourt ,  Comte  de  Me- 
de  Vauldrey ,  Seigneur  de  l'Aigle  han,  Chambelan ,  Lieutenant  ge- 
&  d'Efchieilo ,  Chevalier  ,  Con-  neral  ès  pays  de  Liège  &  de  Loz.  «V 
feiiler  Chambelan.  a  Mcflire  Emart  Bouton  ,  Cheva» 
Aieffire  Triftan  de  Thoulon-  lier  Seigneur  du  Fay ,  Confeiller, 
geon  »  Chevalier ,  Seigr  de  Soufly  \  Chambelan.  Reg.%.  de  la  Chambre 
Confeiller,  Chambelan  c<  Gouver-  des  Comptes  d*  Dijon,  f.  loi.  1 470, 
neurde  l'Auxerrois.  Compte  ae  R.  Le  Seigneur  de  Ternant ,  Che- 
d?Aubenton%finilc  30  Sept.  1 47  3.  valier ,  Chambelan.  Rcgtjlre  2.  de 
Noble  Seigneur  Mcflire  Hugues  U  Chambre  des  Comptes,  de  Dijon* 
de  Thoify  y  Chevalier ,  Seigneur  foL  218.  1471. 

Ecuiers  de  Chambre  du  Duc, 

Jacques  de  Dîntcville,Scigneur  Septembre  1476.  foL  X69. 

ée  Revefture  ,  Ecuicr  de  Cham-  Régnier  Mauvella  ,  Ecuier  de 

bredu  Duc.  Compte  de  Jean  de  Chambre  du  Duc.  mime  tompte  » 

Vurrj  ,  pour  une  année  finie  le  30.  foL  269. 

MAISTRES     D'H  0  ST  EL* 

Mefllre  Guillaume  de  Biches  >Seigneur  de  Clery  premier  Me  d'Hôtel,  c 

Maures  iHotel  ordinaires. 

Meflire  Pierre  de  Hacquembach,  de  fes  Comté  de  Fcrrcttes  &  VU 
Chevalier,  Con",  Maître  d'Hôtel   comté  d'Auxois.  d 
«le  M.  le  Duc ,  &  fon  grand  Baiily      MeX:re  Guillaume  de  Villiers  > 

m  Inftitué  Baiily  de  b  Montagne,  par  let-  I     e  Voyez  b  cinquième  Trêve  entre  Louù; 
tres  données  a  Thionvtlle  le  3.  Avril  1473.  |  ZI*  &  le  Duc  Charles,  conclue  par  l'entre 
avant  Pâques  .  par  le  décès  de  Mcflire  An- 
toine de  Vaudrey ,  fon  pere.  CW»f.  *  d* 
Cturrtt  ,  fint  ><  jo.  ïttttcmkr*  t+T'. 

t  Extrait  d'un  pouvoir  donné  à  M.  de  Sail- 
tant,ChanceIier,&aoScigneurd'Humbercourt, 
datté  du  1».  Mars  147a,  voyez  la  cinquième 
Trêve  entre  Louis  XI.  fit  Charles  Duc  de 
Bourgogne  ,  conclue  par  remremife  de  Fran- 
•ois  Duc  de  Bretagne  147  a.  Chambre  de* 


mife  de  François  Duc  de  Bretagne,  1471. 
&  b  feptiéme  Trêve ,  14?  4-  Ch*mér»  dtr 
Corn  fi  €$  iï  Dij»i  Ç»n$  cette,  Cmtintts  d* 
Mtlfi'urs  ti$',4tr  cV  Tt'*rd, 

4  II  efi  rapporté  dan*  un  compte  de  Bar- 
thélémy T  rotin  ,  Confeiller  &  Tréforier  de* 
Guerres  de  M.  le  Duc  de  Bourgogne  pour  le 
payement  de  fes  gens  de  guerre  de  r  Armée 
ar  lui  en  fon  pays  de  Bourgogne] 


«ois  Duc  de  Bretagne  147a.  Chambre  des  ordonnée  par  lui  en  Ion  pays  de  Bourgogne, 
Comptes  de  Dijon  bot  cotte,  \  en  l'an  J470.  u  %ù  fuiti  A  Mcflire  Pierre  dç 
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t74       Etât  des  Officier  &  Domeftiqués 

Seigneur  d'Ygornay,  Chevalier  ,  d*Hôtel  de  M.  le  Duc.  Compte  de 
Confcillcr,Cbambclan  Ôc  Maître  J, Vurry, fini fant  le  30. sept.  1+76, 

Valets  de  Chambre, 

Girart  Loyer,  Valet dcChambrc,  Epicier,  même  compte ,  fol,  2  69, 

Orfèvre  du  Duc  &  Maître  gênerai  Jean  de  la  Tour  ,  dit  Caûiiic  , 

de  Tes  Monnoies.  Compte  de  Je**  Valet  de  M.  le  Duc.  a 

Vurry  ,  fintÇunt  le  30.  Septembre  Charles  de  Vifcn,  Ecuier,  Valet 

1 47 6,  fol.  71.  de  Chambre  fie  Garde  des  Jowiuf 

Philippe  Martin ,  Ecuier ,  Valet  du  Duc.  b 
idc  Chambre  de  M.  le  Duc  &  fon 

Garde  des  Joyaux. 

Charles  de  Vifcn ,  Ecuier ,  Valet  Compte  de  Je*n  Courret  >  fnifant 
ide  Chambre  ,  Garde  des  Joiaux.   le  30.  Septembre  1470. 

MEDECIN, 

Vénérable  &:difcrete  perfonne»  Prévôt  de  PEglifc  de  Fumes ,  Me* 
Maître  Gondcûalves  de  Verges,  decin  du  Duc.  e 

Sommeliers  de  Corps, 

Jean  Martin,  Confeiller,  Sommelier  de  Corps,  d 


fiaeqnembach  ,  Chevalier ,  Confeiller  &  Maî- 
tre d'Hôtel  de  M.  le  Duc,&  fon  Grand  Baiflv 
de  (es  Comte  de  Ferrettes  &  Vicomte  d'Aul- 
iay ,  pour  onze  cent  trente  compagnons ,  gens 
de  Guerre  de  la  Comté  de  Fcrrcttes  &  autres 
Allcmans ,  gens  de  pied  ,  tant  Arbaleftriers , 
Coulvriniers  ,  Hallcbardiers  ,  que  Piquenai- 
rcs ,  i  3.  francs  par  mois  à  chafcun,mounoie 
Royale  ,  pourfe  joindre  à  l'Armée  de  Bour- 
gogne pour  la  deffenfe  de  la  Cité  de  Mafcon. 
le  a.  Avril  1470.  avant  Pâques.  Il  eft  dit  au 
Compte  de  Jeta  de  l'Efcaghe  ,  fini  le  ;o.  Sep- 
tembre 1471.  fol-  îoo.  que  Melfire  Pierre  de 
Hacqucmbach  ,  Chevalier ,  Confeiller  ,  Maî- 


par  le  trépas  de  Meffîre  Thiebauît  de  Neir* 
chaftel ,  avec  pouvoir  <lc  commettre  pour 
exercer  ledit  Office  a  fes  périls  &  fortune  , 
de  contraindre  &  faire  contraindre  tous  ceux 
qui  font  tenus  à  y  faire  guet  &  garde:  fift  le 
ferment  es  mains  de  Monfcigneur  deGoux  8c 
de  Verdegrate ,  Chancelier  de  Monfcigneur 
le  Duc  le  a  3.  Avril  après  Pafqucs ,  1470. 
Les  gages  furent  rayés ,  parce  qu'il  ne  rap- 
porta pat  l'inventaire  de  l'Artillerie  &  autres 
meubles  appartenans  audit  Chaftcl. 

c  Un  compte  de  Gurry  de  Malain ,  pour 
une  année  finie  le  jo.  Septembre  1470.  raporte 
ce  qui  fuit  :  Maître  GondclTalvcs  de  Verge*  » 


tre  d'Hôtel,  &  fon  Grand  Bailly  de  Ferrette  Prcvoft  de  l'Eglifc  de  Fumes,  jadis  Médecin, 
&  d'Auflay  ,  fut  envoyé  par  M.  le  Duc  vers  domeftique  ordinaire  de  feu  Monfèigneur  le 
le  Duc  d'Autriche  ,  Si  avec  lui  Mtflîrc  Ber-  Duc  Philippe,  Madame  la  Duchefle  &  de  feu 
nard  de  Ravcftain  ,  8t  Maître  Licnard  des  Po-  I  Madame  de  Charrolois  ,  eut  une  penfion  de 
corz  ,  Confeiller,  Maître  de»  Rcqueftcs  de  I  3<-o.  francs  chafeun  an,  par  lettres  de  Monfci- 
l'Hôteldu  Duc.  1  gneur  le  Duc  données  à  Bruxelles  le  a  .  Mars 

a  M.  le  Duc  lui  donna  h  moitié  du  revenu  /  14(7-  à  la  charge  de  lui  coininucrfcs  ferviecs. 
des  Prifons  de  Cbâlon-  Ctmftt  d*  Curry  dt  '  d  Un  compte  de  Jean  de  Vurry  fini  le  30. 
M*l*m  ,  ftnijfMitt  It  ;o.  Settemhre  147  l.  |  Septembre  1474.  dit ,  Jean  Martin  .  Seigneur 
4  Un  compte  de  Jean  Courret  pour  une  '  de  Brerenicres  ,  Confeiller  &  Sommelier  de 
année  finie  le  30.  Septembre  1470.  dit  qu'-il  !  corps  de  M.  le  Duc,  mourur  à  Dijoji  le  28. 
fut  inftitué  Capitaine  du  Chaftcl  de  Chaitil-  I  jour  de  Novembre  1474.  Philippe  Martin  foi» 
h>a  ,  par  lettres  de  M.  le  Duc  données  flLil/e  1  frcre  ,  fon  fcul  héritier,  fol.  >j  1.  Uavoitcpou*. 
Je  15.  Avril  I4<fy.  avant  Pafqucs,  vaccaut  1  fé  Jcjume  Frcpjùcr, 

Simon 
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3c  Charles ,  Duc  de  Bourgogne.        17  j 

Simon  de  Loigcs,  Ecuicr,  Som-  cenis  &  Charrolois,  a  aux  gages  de 

TOdier  du  corps  de  M.  le  Duc,  &  100.  francs.  Compte  de  Jean  de 

fon  Crqîcr  de  Bourgogne ,  ès  Bail-  Vurry ,  fini  le  30.  Septcmt.  1 4 74. 

liages  de  Chalons ,  Autun ,  Mont-  foi,  105. 

Fourrier, 

Chrétien  de  Clugny  ,  Fourrier  Compte  de  Jean  Vurry  ,  fini  le  30* 
.dcMonfcigneur.le  Duc,  légitimé.    Septembre  1 474.  fol.  309. 

Ayde  de  Foureris. 

Jean  Valon ,  Ayde  de  Fourerie.  b 

PANETIERS. 

Jean  de  Ma  fi!  les ,  Ecuier,  Pane-  Noble  homme,AntoînedeCcr~ 

ticr  de  Monfeigneur  le  Duc  c  nolies ,  Ecuier ,  Seigneur  dcVitry 

Hugues  de  Loges »  Ecuier ,  Pa-  le  Croyfié,Panctier  de  Monfcigr  le 

netier  .de  Monfeigneur  le  Duc<*  Duc  ôcibnBailiy  deBar-fur-Seinc* 


«  Dans  on  compte  du  même ,  fini  le  30. 
Septembre  1477»  il  eft  rapporté  ce  qui  fuit. 
Si^tion  de  Loges  ,  Chevalier ,  Sommelier  de 
.  corps  de  feu  Monfeigneur  le  Duc  ,  &  fon 
Cruier  de  Bourgogne ,  ès  Bailliages  de  Chi- 
nons, Autun ,  Montcenis  &  Charrolois  aux  ga- 
.  ges  de  100.  francs  par  an  ,  attribués  audit  Of- 
fice furies  rentes  des  Bots  ,  Eaux  8c  Paillons  > 
pouvoir  de  jauger  &  vouer  par  lui  ou  fes 
Commis ,  tous  vaifleaux  que  l'on  feroh  efdits 
Bailliages  ,  de  bailler  marque  aux  ouvriers 
.faifans  iceulx  ,  pour  punir  8c  corriger  les  mal- 
faiteurs en  l'Office  de  Tonnelier ,  en  manière 
«ue  les  Marchands  acheptans  vins  ne  (oient 
«éceus  &  fraudés ,  &  de  commettre  &  pour- 
voir aux  Offices  de  ladite  <Sruerie  foubs  lui 
«Je  telles  perfonnes  qu'il  verroit  eftre  à  faire; 
tout  ainli  que  fouloient  faire  fes  prédecefleurs 
Gruiers  du  temps  du  Duc  Philippe  ,  fut  con- 
firmé audit  Office  de  Gruier  ,  par  lettres  pa- 
tentes du  Roy  données  au  Parc-lez-Tours  le 
Novembre  t477.prefta  le  ferment  entre 
les  mains  de  M.  le  Chancelier  de  France  le 7. 
Janvier  1477.  fol.  16. 

è  II  eft  rapporté  au  compte  de  Jean  Cour- 
set  ,  fini  le  ao.  Septembre  1 474.  ce  qui  fuit. 
Par  lettres  patentes  données  à  Dijon  le  j.  Fé- 
vrier 147J.  par  lcfqueHet  Monfeigneur  lé  Due 
donne  xf .  liv.  de  penfion  affignées  fur  le  Do- 
maine du  Bailliage  delà  Montagne»  chafeun 
an  à  Jean  Valon  ,  demourant  à  Roux,  fa  vie 
durant ,  en  confédération  des  ferviecs  rendus 
à  feo  Monfeigneurlc  Duc  ,  en  ^uaiké  dc  Ay- 

Tome  IL 


de  de  fa  Foorerie  pendant  vingt  ans ,  8c  à  mon- 
dit  Seigneur  à  prêtent  eu  fes  Armées  à  qua- 
tre chevaulx  en  qualité  d'homme  d'armes  , 
fbubs  8c  en  la  compagnie  de  plufieurs  Cheva- 
liers de  fon  Hoftcl ,  i  quoi  il  s'étoit  acquitté 
loyalement ,  8c  avoit  fupporté  de  grans  frais. 

c  Scion  un  compte  de  Jehan  de  Vurry,  fi- 
niflanc  le  30.  Septembre  147^.  fol.  197*  Jeam 
de  Mafillcs  ,  Ecuier  ,  Panetier ,  fut  envoié 
par  M.  le  Baftard  de  Bourgogne  le  premier 
Juillet  1476.  par  toutes  les  bonnes  Villes  du 
Duché  8c  Comté  de  Bourgogne  t  leur  porter 
lettres  ;  il  leur  donnoit  advis  de  la  roupture 
de  l'Armée  de  Monfeigneur  le  Duc  contre 
les  Allcmans  (  Suiffes  )  8c  que  en  icclle  n'avoit 
eu  guiere  grand  perte  de  gens  de  nom.  Ba- 
taillé deMoratle  it.  Juin-147^. 

4  II  eut  no.l.  de  penGon.fa  vie  durant,par 
lettres  de  Monfeigneur  le  Duc  données  à 
Utrech  fur  Meufc  le  1.  Juin  1473.  Ctmft* 
de  RtgnMud  fjiul/emt»  ,  fini  U  JO  $«»*#*»- 
brt  147  J- 

t  Au  compte  de  Jacquetmn ,  Jacqueau  ; 
Receveur  de  Bar,  fur  Seine  ,  fini  le  ai.  Juil- 
let T4<î8.  il  eft  dit:  Noble  homme  Antoine  de 
CernoIIcs  ,  Ecuier  ,  Seigneur  de  Vitry-le- 
Croifié  ,  inftitué  Bailly  8c  Gruier  de  Bar  fur 
Seine ,  par  lettres  patentes  données  à  Bruxel- 
les le  4.  Janvier  1407.  aux  gages  de  f  o  liv.' 
par  an  ,  au  lieu  de  Maiftre'Eticnne  JoffVon  , 
Licentié  en  Loix ,  Conféiller  de  M.  le  Duc  » 
8c  fon  Bailly  dudit  Bar-fur-Scine  :  8c  ce  par 
le  trépas  de  Monfeigncar  le  Duc  Philippe  g 
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ijG        Etat  des  Officiers  &  Domeftique* 

ECHANSOXS. 
Jean  de  Mafillcs ,  Ecuicr ,  fiebanfon  de  Monfeigneur  le  Dtic.  ** 

ECV1ERS    TRENCH  ANTS. 
Premier  Ecuier  Trencbant. 

il  ippe  Bouton  .premier  Ecuier  fini  le  jo.  sept.  ^74.  fil.  18». 
trenchant  de  M.  le  Duc,  &:  fon      Philibert  de  Vcyre,  ditlaMouf- 

Baillyde  Dijon  au  lieu  de  Médire  che ,  premier  Ecuier  trenchant  de 

Philippe  de  Courcclles,  Seigneur  M.  le  Duc.  Compte  de  l.Vurry  ^. 

de  Pollans.  Compte  de  Jean  Vnrry  fini  le  30.  Sept.  1764./]  z69» 

Ecuiers  trenchant  s  ordinaires» 

MelhTc  de  Gorroy ,  Ecuier  tren-      Claude  de  Plaine  >  Ecuier tren* 

chant  de  Monfcig'  le  Duc.  Compte  chant  de  Monfeig*  le  Duc*  Compte 

de  Jean  Vurry ,  f**t  le  30.  Sept  cm-  Audit  de  Vnrry ,  jini  le  30»  &cpum~ 

bre  1476./»/.  127-  ht  1477.  fol.  48. 

Qxeftx  de  Bouche. 

Guillaume  le  Grand ,  Queux  de  Compte  de  fean  Druet,  finiffant  fe 
bouche  de  Monfeigneur  le  Duc.    30.  Septembre  1467./0/.  f4. 

€vkier. 

Philippe,  Ecuier,  Epicier  &  Duc.  Compte  de  Jean  Vnrry  >fi ni  1e- 
Talet  de  Chambre  de  Monfeig?  le   30.  Septembre  1476.  fol.  169+ 

Ecuier  s  d'écurie. 

JeandeSaubier, Ecuier d'ecurie      Jean  Poinflbt ,  Ecuier  d'écurie 
4e  Monfeigneur  le  Duc.  Compte  de   de  Munie  gneur  le  Duc.  h 
fean  de  i'EJeaghe ,  finifftnt  le  30.      Noble  homme  Jean  Régnier  » 


Septembre  1471./0/.  54.  Ecuicr,  Se  gneur  de  Montmercyv 

Panctier  &  fon  Bailly  de  Bar-fur-Seine. 

-  Jean  de  MaGHes,  fc  Marftre 
Billocart ,  Licencié  cdLoix  ,  CoofeiUer  du  dit 
Duc,  mirent  e»  la  main  de  M.  le  Duc  le* 
places  de  Montfort ,  Mont  S.  Jehan  &  V  lion- 
nes ,  lituée*  au  Bailliage  d' Auxois  ,  appaxte* 
naiu  a  Dame  nthoine  de  Bdfroy  mont,  Corn* 
telle  de  Roufly  &  de  Chatny.  Com,i«  d* 

b  Eut  30.  francs  en  don  chacun  an ,  pur 
lettres  de  M.  le  Duc  .  données  à  Lille  4e  8» 


an  moyen  de  quoi  les  Offices  eftoient  vac- 
cam  j  à  la  charge  que  le  Lieutenant  qu'd  com- 
mettront icroit  perfonne  fum(antct  notable  & 
idoine!  &  appieuvé  par  Mcflcigntur*  les  Prc- 
£dcns  des  Parlement  Se  autres  gens  du  Con- 
fed  de  Bourgogne ,  &  dc&Comptcs  de  mondit 
Seignoui  le  Duc  à  Dijon  >  duquel  Lieutenant 
ledit  Badly  refpondroit.  U  nomma  pour  Ion 
Lieutenant  Guillaume  de  Ctuflé  ,  dudit  Bar» 
fur  Seine ,  en  ladtttc  Baillie  &  Grurie.  C*a.p. 
ti  d  t>.-m  ,  j\ni  h  il  J  <i<iet  14- J.  Mon- 
feigneur le  Duc  eferivit  à  Mcflcigncurs  des 
Comptes  de  ton  camp  ,  le?  la  Rivière  le  14. 

Septembre  147*.  de  faire  payer  les  gages  de  j  Semur  en  Brionnois , 
jo  li»,  a  noble  homme  Antoine  «Je  Cernollcs  ,  I  laio  à  JfAA  FoJttfti. 
tftti»,  Scigoçuidc  Vitry-le-Cfoilié,  fonj. 


Février  1+6%.  en  contfdcration  de  ce  ou'il 
avoit  quitté  fon  Gouvernement  du ChafteJ  d« 
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éc  Charles  ,  Duc  de  Bourgogne.  177 

.ConfeUlcr  &  Ecuicr  d'ccuric  de  M.  le  Duc  &  Bailly  d'Auxerrc.  * 

Chevauchmr  de  ttîcun'e. 

Martin  Baillct,  Chcvaucheur  de  Compte  de  Jean  de  Vurry^  finijfant 
lVcurie  de  Monfcigneur  le  Duc.   le  30.  Septembre  1474.  fil.  177, 

HERAVLT     D'ARMES.  \ 

Jean  de  Sainte  Aldcgonde ,  dit  Lothicr ,  Hérault  de  Monfcigneur 
le  Duc,  b 

ARTILLERIE. 
Maîtres  de  (Artilhiie. 

Jacquot  de  Venieres  »  Ecuicr  ,  Chevalier  ,  Maître  de  l'Artillerie 

Mc  de  r  A  rtillcric  en  Bourgogne,  de  Monfcigneur  le  Duc ,  au  Comte 

Compte  dej,  de  ÏEfcaghe  ^finijjant  de  Ferrcttcs.  même  compte  ^ol.  104» 

le  30.  Septembre  147%,  fol.  %i  s.  Jean  de  Roficres  ,  Me  de  l'Ar- 

Etiennc  de  Rofieres  »  Ecuicr ,  tillerie  de  Monfeigncur  le  Duc. 

Me  de  l'Artillerie,  même  compte  ,  Compte  de  Guillaume  Char»ot,Re- 

jol.  113.  Compte  de  Je  an  de  Vurryt  ceveur  du  Domaine  des  Bailliages 

fnifant  l e  3  c.Sept.  1 474  fol.  204.  d'Autun  &  Montcenïs ,  Jtnijfant  le 

Mcfljre  Gauvain  de  Baillocl ,  $o.  Septembre  147 j. 

Armurier  de  Monfeigncur  le  Duc. 

Noble  homme  Alexandre  du  Monfeigncur  le  Duc,  avoit  izo. 
Pol ,  natif  de  Milan ,  Armurier  de   é  eus  de  penfion.  e 

VENERIE. 

Maitre  Vewtr  du  Duc. 
Mcffire  Jacques  de  Montmartin,  Chevalier,  Confeillcr,  Cham- 


m  Fut  mandé  à  Dijon  par  noble  &  puiflant 
Seigneur  Monfeigncur  Jean  Joard  ,  Seigneur 
d'Efchevannes ,  Chef  du  Confcil  .des  Parle- 
ra ens  de  Monseigneur  te  Duc  en  Tes  pays  de 
Bourgogne  ,  &  les  gens  du  Confcil  &  des 
Comptes  de  M.  le  Duc  à  Dijon,  pour  cftre 
en  ladite  Ville  arec  autres  des  Seigneurs  fit 
Barons  defdits  Pays  »  pour  advifer  fit  conclure 
Ix  provifîon  qui  étoir  à  faire  pour  la  deffenic 
des  pays  de  M.  le  Duc.  Comptt  it  Cl*»dt 


patentes  du  Roy  >  données  à  Soloines  le  19* 
Janvier  147*.  duquel  Office  il  droit  pourveu 
du  vivant  de  Monfcigneur  le  Duc  de  Bour- 
gogne ,  addreflees  au  Parlement  de  Paris  pour 
recevoir  Ton  ferment. 

b  II  apporta  à  Dijon  les  trêves  faites  entra 
le  Roy  &  Monfcigneur  le  Duc ,  au  mois  d'Oc- 
tobre im.&mpt*  4*  itmni»  V»rry,fini]l*n9 
it  jo.  Srpttmbrt  14.7*.  ftl.  ?  Io. 

t  II  t'établit  à  Dole  au  Comté  de  Bour* 


tAbbe  ,  Rtervtm  dit  Dtmrint  £ Anrtrrt ,  jf-  !  gogne.  Il  devoit  fournir  chacun  an  cent  cuit 

nift*nt  l*iuJ*i*  14.7c.  Dans  un  autre  compte  (  rafles  de  guerre  commettes  ,  »  prix  de  ir. 
PtkLi  cur.-..  1.  -  .  t..;_  .   1  1  a.  .  r.i       ...  j  ...—.l  


dudit  l'Abbé ,  finufant  le  i+.  Juin  1 474.  noble  j  écus,&  cent  courfèlcz  ,  au  prix  de  quai 
homme  Jehan  Régnier ,  Ecuier ,  Seigneur  de  J  Ctmptt  it  )e*ndt  Vnrry  /fnijfant  It  10.  Stf- 
Montmercy,  Confciller  &  Ecuier  d'Ecurie  du  I  tembrt  uftyfil.  }f4* 
J>ae,  inftitué  de  nouvel  audit  Office  par  lettres  | 
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178        Etat  des  Officiers  &Domeftiquer 

bclan  &  Me  Vcncur  de  Bourgogne»  Compte  de  Jean  Courret ,  fintfs»t 
U  $o.  Septembre  146*.* 

Veneurs. 

Simon  Damas ,  Ecuier»  Veneur  Thibault  de  Marrignyj  Ecuief ,' 
de  la  Vénerie  de  Monfeigncur  le  Vcncur  de  M.  le  Duc ,  par  lettres 
Duc.  même  compte»  patentes  données  au  fiege  de  la 

Perrenod'Arcnto,  Ecuicr>  Ve-  Ville  de  Nuys  le  24.  Janv.  1474- 
acur  du  Duc.  même  compte.  Compte  du  dit  d' Aubtntonfni  le  30. 

Guillaume  de  Foifly  ,.Etuier     Septembre  1475. 
Veneur  du  Duc.' même  compte. 

Ayde  de  la  Vénerie. 
Antoine  Oudart ,  Aide  de  la.  Vénerie  dù  Duc.  même  compte: 

ÇHAMBRE    DES  COMPTES. 
ZMaiftres  des  Comptes.- 

Maître  Jean  dé  Kufly ,  retenu  Maître  Jean  dé  la  Grange  ,  rev- 

àt  nouveau  Confeiller,  Maître  tenu  de  nouveau  Confeiller ,  Maî- 

des  Comptes  à  Dijon ,  par  lettres  tre  des  Comptes  à  Dijon  ,  par  Jer-^ 

de  Monfeigneur  le  Duc  du  19.  très  du  19.  Juillet  14*7.  pour  en 

Juillet  1 467/  fit  le  ferment  entrt  jouir  tout  le  coursdé fa  Yic.  mème 

les  mains  de  Monfeigncur  le  Prefi-  Regiftre  fol.  161. 

dent  en  l'abfcnce  de  Monfeigncur  Makrc  Jean  Gros  l'aîné  ,  Con-  ' 

le  Chancelier.  Second  Regiftre  de  feillcr  ,Mcdcs  Comptes  à  Dijon,  k 

la  Chambre  des  Comptes  de  Dijon ,  Maître  Girart  Margotet ,  Con-  - 
fol.  \6z+ 


•  a  Scion  un  compte  de  Regnault  d'Auben- 
ton,  Confeiller,  Receveur  du  Bailliage  d'Au- 
xou  ,  «fini/Tant  le*  jo:  Septembre  1468.  ledit 
Seigneur  de  Montmartin  avoit  foubs  lut  1er 
Varlets,  Pages  ,  Soubs- Pages  &  Fournicr  de 
ladite  Vénerie: 

*  Le  ».  Regiftre  s' explique  en  cette  manière: 
Lettres  patentes  données  a  Bruxelles  le  19. 
Juillet  1467.  par  lcfc|ueUes  Monfeigncur  le  Duc 
confiderant  qu'après  le  trefpas  de  Monfeigncur 
le  Duc  Prhlippe  fon  pere ,  le  pouvoir  de  fes 
Officiers  eftott  expiré  &  leurs  Offices  vaccans 
à  fa  difpofîtion  >  a  créé  &  ordonné  de  nouvel' 
fin  Confeiller  &  l'un  des  tjuatre  Maîtres  ordi- 
naires de  la-Chambre  des  Comptes  a  Dijon  , 
Martre  Jean  Gros  l'aîné  ,  pour  exercer  ledit- 
Office-,  ainfi  qu'il  avoit  fait  auparavant  en  la 
place  de  Maître  Jean  Ch appuis- ,  &  que  bon  - 
Si  loy  abConldller  &  M  aitre  des  Comptés  peut, 
doibt  &  a  accouftumé  défaire  -,  a  larcharge  de 
faire  le  feraient  pour  ce  deub  es  rruius  de  foa 

-  •  — •   ■»  ■.-    H       •  tr~  —  -  '   ■»  -^r  -  — 


fciller,  M*-  des  Comptes  à  Dijon,  f 

très-cher  &  fcal  Chevalier  &  Chancelier  le  ' 
Seigneur  de  Goux,  ou  en  (bnabfenceès  mains 


de  fo 


&  fcal  Chef  de  fon  Conieil  &  Dre- 


iîdent  de  fes  Parlcmcns  de  Bourgogne ,  MefUre 
Jean  Joard  qu'il  commit  a  ce-,  mandant  aine 
antres  gens  de  fes  comptes,'  que  ledit  ferment 
fait 'par  ledit  Maître  Jean  Gros  l'aîné,  ils  le^ 
mettent  en  pofleflion  &  faifine  dudit  Office 
Confeiller  Maître  des  Comptes  aux  gages, 
honneurs  accouftumés,  le  cours  de  fa  vie  du- 
rant, à  commencer  dès  le  if.  Juin  précèdent ,  • 
que  leditDuc  Philippe  alla  de  vie  i  trefpas.  fol.  • 
Ki.  U  mourut  le  1*.  Février  1470.  Il  avoir, 
^poufé  Phtlippottc,  delaquclle  il  eut  Antoine,  ■ 
Humbert»  Richart  8c  Jeanne,  qui  époufa  Mai-  - 
tre  Thomas  de  Plaine ,  Confeiller  &  Maître 
des  Requeftes  dei'Hérel.  Ledit  Jean  Gros  fut 


inhumé  dans  l'Eglue  de  S.  Michel  dtf  Dijon. 
A  ArnnUt  AUtluf  i*  i'mmnêt  1471. 


(  emftt 


t  II  eû  dit  dans  un  compte  de  Jeu  Dr  ucc^  ■ 
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de  Charles,  Duc  de  Bourgogne,'  179 

Stiml  Kegifire  fol.  nouveau  retenu  Maître  desComp- 

Maître  Mongin  Contault,Con-  tes  extraordinaire  ,  c  aux  gages  ou 

feiller,  Maître  des  Comptes  par  le  penfion  de  100.  liv.  par  an  >  & 

décès  de  Maître  Jean  Gros ,  m  par  jufqu'à  ce  qu'il  foit  pourvû  d'un 

lettres  données  à  Lille  le  ro.  Office  de  Maître  des  Comptes. 

Avril  1 46  9.  &  depuis  par  lettres  Maître  Nicolas  BoueOeau,  Con- 

dcmonditSeigncur  données  en  fjn  feiller,  Maître  des  Comptes  aux 

Camp  lez -Amiens  le  18.  Mars  honneurs,  «j* 

1420.  Maître  Guillaume  Jorrart  fut 

Maître  Jean  Guyot  pourvu  d'tm  pourvû  d'un  Office  de  Confeillcr , 

Office  de  Maître  ordinaire  en  la  Maître  extraordinafre  en  la  Chant» 

Chambre  des  Comptes,  b  bre  des  Comptes ,  e  par  lettres 

Maître  Bernard  Noifoux  fut  de  données  à  Bruges  le  24  Decem- 


ïhî  !c  3 i .  Mars  1467.  fol.  S6.  que  Maîtres  Jean 
Kufiy  ,  Girard  Margotet ,  Jean  de  la  Grange 
&  Jean  Gros  l'aîné ,  tous  Confeillers  Maîtres 
des  Comptes  ,  fe  trouvèrent  à  Auxonne  le  10. 
Novembre  14*7.  en  l'aJfemblée  qui  s'y  fift  de 
ti  part  de  M.  le  Duc ,  pour  délibérer  avec  les 
"abbles  Se  grands  Seigneurs  de  Bourgogne  > 
jllec  alfemblés  pdur  le  fait  de  l'Armée ,  raife 
fils  cfdits  pays  pour  aller  au  Liège.  Lefdits 
Sieurs  des  Comptes  eftoient  lors  retires  à  Ta- 
lent Se  y  tenoient  leurs  féances  ordinaires,  à 
caufe  del'épidimie,  quilort  regnorta  Dijon. 
Et  au  fol.  88.  Mcifieurs  du  Confeil  Se  des 
Comptes  envoyèrent  un  Meffager  exprès  ,  ad- 
venir M.  le  Prirfcc  d'Oranges  qui  étoit  en- 
Comté  ,  Se  tousles  Seigneurs  &  bonnes  Villes, 
Ae  la  viâoire  obtenue  par  M;  re  Duc  fur  les 
Liégeois ,  fuivant  les  lettres  qu'ils  en  avorend 
reccu  du  Duc.  II  mourut  le  4.  Juillet  I47*« 

4  Ledit  Maître  Mongin  Corrtanlt  fut  inftitué 
pour  joiiix  dndit  Office  le  cours  de  fa  vio  du- 
rant. ».  Ktgtftrt  fol.  101.  Dans  un  compte  de 
Jean  de  l'Efcaghe ,  finile  30.  Septembre  1473. 
fol  x  o.  Maîtres  Mongin  Contaut  Maître  des 
Comptes  ,  &  Laurent  BUnchart ,  Clerc  des 
Comptes  ,  furent  envoyés  par  M.  le  Duc  au 
Comté  de  Ferretcs ,  pour  ouir  les  comptes  des 
Receveurs  dudit  pays  acquis  par  M.  le  Duc, 
«lu  Duc  Sigifinond  d'Autriche» 

b  Par  lettres  patentes  données  en  la  Ville  de 
tfeTdin  le  premier  Oâobre  1470.  ledit  Maître 
Guyot  Clerc  &  Auditeur  des  Comptes,  eft 
pourvu  d'un  Office  de  Maître  ordinaire  en  la 
Chambre  des  Comptes  qui  efcherra  vaccant 
par  mort ,  refignation ,  ou  autrement  après  la 
psovifion  de  Maître  Mongin  Contault  :  fit  le 
forment  14  4.  Juillet  147*.  ès  mains  de  Mcf- 
S^urfdesÇompccs,  &  futreçeiiau  U^ndcfcu 


Maître  Girard  Margotet  qui  mourut  ledit  jour* 

c  Fift  le  ferment  ès  mains  des  Meilleurs  des  ' 
Comptes  ,  par  lettres  patentes  données  le  8; 

Mars  1467:  x.  Regiftre  fol.  174. 

d  Par  lettres  patentes  de  Monfeigncur  le 
Duc,  données  en  fon  logis  devant  Beau  vais  le 
ao.  Juillet  147a.  pàrlefqueues  Maître  Nicola* 
BouefTeau ,  en  confédération  de  pluficurs  fer- 
vices  par  lui  rendus  à  mondit  Seigneur  ,  en 
qualité  de  fbn  Secrétaire  en  ordonnance ,  &  câ 

Itlufîeurs  ambaflades  où  il  avoit  été  envoyé  par  \ 
edit  Duc  ,  aufqueflcril  avoit  fait  tout  loyal 
acquit  Su  debvoir  fie  fervy  à  très-grand  labeur  Se 
danger  de  fa  perfonne ,  lui  a  donné  un  Office 
dcConfeiUer  fit  Maître  en  la  Chambre 'des 
Comptes  a  Dijon ,  aux  honneurs  ;  affin  de  au* 
cunement  ufer  de  recompenfatibn  fit  rémuné- 
ration envers  lia  ;  affin  auffi  qu'il  ait  occupa-' 
tion  honnefte  durant  le  temps  qu'il  fera  en  fon 
mefnage ,  &  qu'il  piaffe  apprendre  &  Ravoir 
le  ftile  fit  manière  de  faire  obferver  en  ladite 
Chambre  j  à  cet  effet  aura  entrée  Se  yfluc  en 
ladite  Chambre ,  touttefois  que  bon  lui  fem- 
blera  ,  pour  délibérer  fie  vaequer  en  toutes  les 
affaires,  ainfîque  font  les  autres  Maîtres  or-"' 
dinaircs  ,  a  la  charge  de  faire  le  ferment  è»  ' 
mains  de  Mefficurs  des  Comptes ,  promettant 
mondit  Seigneurie  Duc  que  le  premier  Office  1 
de  Maître  des  Comptes  ordinaire  qui  viendra-' 
à  vaequer ,  il  en  pourvoyra  ledit  Maître  Nicolas 
BouefTeau ,  aux  gages  ,  droits ,  fie  honneurs  y 
appartenans  :  fift  le  ferment  dudit  Office  de 
Maître  des  Comptes  aux  honneurs  ,  le  \fr.  J  au»  ' 
vier  1472.  Rtgiflrt  1   fol.  i4x 

e  Mourut  le  ia.  Juin  1^9.  Aaeortpte  Ae  ■' 
Jean  de  Vurry  ,  finiflant  le  30.  Septembre  ' 
1  I47H-  f°f«  2*6-  il  eft.  dit  qu'il  fut  envoyé  par 
1  M.fePut  ver»  le  BajUj  ^Aaootaji  ^ 


-- 
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i&o       Etat  des  Officiers  &  Domeftiqucs 

bre  1472.  au  lieu  de  feu  Maître  1er  ,  Maître  des  Comptes  a  Di« 
Bernard  Noifoui  ,  aux  gages  ou  jon.  Troiféme  Regifire  de  ls  Cham- 
penfion  de  ico  liv.  par  an.  Second  bre  des  Comptes  de  Dijon  ,  fol.  7. 
Regifire  fol.  14$.  Maître  Jean  de  Molcfmcs, Mai- 
Laurent  Blanchart  ,  Confcil-  tre  des  Comptes  aux  honneurs,  * 

Clercs  Auditeurs  des  Comptes. 

Maître  Lienart  du  Crct ,  retenu  Odo  Lure^ul ,  Clerc ,  Auditeur 

de  nouveau  Clerc  &  Auditeur  des  aux  honneurs  de  la  Chambre  des 

Comptes  ,  par  lettres  patentes  du  Comptes,par  lettres  patentes  don- 

29-Jmllct  1 467.2. Reg. fol.  \Gz.b  nc'cs  à  Bruges  le  11.  Juin  1468. 

Maître  Laurent  Bianchart  fut  Regifire  fécond. 

pourvu  d'un  Office  aux  honneurs  Jean  Margotet .  retenu  Clerc 

de  Clerc  des  Comptes  à  Dijon,  c  aux  honneurs  de  la  Chambre  des 

Maître  Jean  Regnault ,  Clerc  ,  Comptes  à  Dijon ,  par  lettres  pa- 

Auditeur  de  la  Chambre  desComp-  tentes  donnc'cs  à  Gand  le  premier 

tes  à  Dijon,  d  par  lettres  données  à  Janvier  146  9.  2.  Reg.  fol.  15?  7. 

Bruxelles  le  19.  Juillet  1467.  Re~  Droyn  du  Crct,  Clerc  ordinaire 

gijirc  fécond  foi.  167.  de  la  Chambre  des  Comptes,  par 

Etienne  du  Crct,  Clerc ,  Audi-  lettres  données  à  Dijon  ,  le  i*. 

tcur  des  Comptes.  2.  Reg. fol.  181.  Janvier  1 47  3 .  Reg.  3.  fol.  8. 

G  RV  £  RI  E    DE  BOVRGOGNE. 

Gruters. 

MelTirc  Claude  de  Toulongeon,  feigneur  le  Duc  &  fon  Gruïer  ci 

Seigneur  de  la  Baftie ,  Chevalier,  Bailliages  de  Dijon  ,  Auxois&  Ja 

Confciiler  ,  Chanibclan  de  Mon-  Montagne ,  e  aux  gages  de  150» 


de  Bourgogne ,  pour  mettre  fus  te»  gabelles  & 
importions  pour  le  recouvrement  de  looooot, 
eficvcnans  accordées  par  le»  Etat»  de  Bour- 
gogne chacun  an  pendant  fix  ans. 

«  Sans  aucuns  gages  ,  &  cependant  qu'il 
aura  entrée  &  fera  appelle  a  la  confultation 
«îes  bvibngncs  fit  affaires  dont  l'on  traittera  en 
ladite  Chambre ,  par  lettres  patentes  données 
à  Bruxelles  le  14-  Janvier  1467.  i.  Regijlre 
ftl.  189.  Mourut  le  5.  Jantier  147?.  Campte 
d$  Rrxneu't  a" A<hcnt«*  itt  tannit  147). 
t  II  mourut  le  it.  Juillet  1477- 


ehafeun  an.  Et  depuis  Jacques  le  Varier  fore 
Clerc  &  Auditeur  des  Comptes,  icaufcdefè* 
maladies  continuelles ,  au  moyen  de  qnoy  f| 
ne  pouvoir  exercer  ledit  Office  ,  le  refigna  am 
proffit  dudit  Laurent ,  en  refervant  par  ledit 
Jacques»  les  gages  fie  antres  droits  fit  profit 7 
apparrenans ,  ce  qui  fat  confirmé  par  ledit  Dnc. 
Et  depuis  le  ii.  I  ■evrier  147c  Marftre  Monçin 
Contault  ayant  été  receu  en  un  Office  de  Me. 
des  Comptes  ,  par  le  décès  de  Maître  Jeaa 
Gros*  ledit  Bhnchart  fat  receu  en  un  « 
de  Clerc  Auditeur.  1.  Regifire  f$>.  i*i 


e  Par  lettres  patentes  de  Monfeigneur  le  |  »  H  avoit  épotrfc  DamoifeRc  Martine  àt 
Duc  du»  h.  A  ouïr.  1467.  mi  octroyant  le  pre-  |  J* Hôpital.  Rcpflrt  t.  fol.  T7j. 
rnier  lieu  de  Clerc  ordinaire  &  à  gages  qui  pre-  |  t  Dans  un  compte  de  Jean  Vurry ,  rminamï 
«nier  efcherroit  par  mort,  reGgnation  ou  au-  I  le  o.  Septembre  1477.  fol.  54  «*  eftraporté 
trement  en  quelque  manière  que  ce  fuft  fit  juf-  I  que  Jean  Vurry  comptable,  far  établi  Gruier 
qnes  à  ce  qu'il  fut  pourveu  d'un  Office  de  Clerc  I  de  Bourgogne  èsBaiHiages  de  Dijon,  Auxoi» 
'  \  i  lui  donna  40.  francs  de  penfio»  |  A  la  Montagne,  au  fieu  de Mcflire Claude  d«j 
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3c  Charles ,  Duc  de  Bourgogne.  z  S  i 

francs ,  par  lettres  patentes  du  melicr  du  corps  de  M.  le  Duc  & 

Duc  données  au  Chaftel  de  Huy  fon  Gruïer  de  Bourgogne  es  Bail- 

au  Liège  le  6.  Décembre  1 4.67.  liages  de  Chalons,  Autun,  Mont- 

Compte  de  J tan  Drue  t,  fini fiant  le  cenis  &  Cbarrolois  »  aux  gages  de 

|i.  Mari  1467.fil.6t.  1 00.  francs.  Compte  Ae]e  an  Vurrj%  ' 

Simon  de  Loigcs ,  Ecuîer ,  Som-  finijfant  le  30.  septembre  1 474, 


VOVRGOGNE. 
fe  Dijon. 

MouTenans  &  de  Chafilly.  * 

Philippe  Bouto^prcmicrEcuier 
trenchant  de  Monfeigncur  le  Duc» 


7}  AIL  L  I F  S  DE 

Hai/iiff  i 

Mcflirc  PhUippe  de  Cburccllcs , 
Seigneur  de  Boufleiangcs,  de  Poul- 
lans  &  d'Auvillars,  Bailly  de  Di- 
jon,Ecuier,Confeillcr,ChambclaD.   Bailly  de  Dijon,  b 

Philippe  Bouton  ,  Seigneur  de 

^Bailîifs  à  Autun. 

Noble  homme  Pierre  de  Thoify,  Sci^  de  Conforgicn  &  des  Tours  • 

Seigneur  de  Gamay  &  de  Pantieres,  Confeiller.Ecuier  d'écurie  de  M.  le 

Bailly  d'Autun.  Compte  de  Guil-  Duc,  fut  inftitué  Bailly  d'Autun  & 

htume  Charnot ,  four  l'année  finie  de  Moncenisau  lieu  du  précèdent» 

U  30.  Septembre  1468.  le  a  i*  Mars  1467.  mime  eompte.  t 
ÎSoble  hommcHugue  de  Clugny* 

Lieutenants  du  Tïatllif  a^Aatun. 

Simon  Lombart ,  Ecuicr ,  Scigr  Guillaume  de  Montfarin,  Ecuîer, 

de  Riglois, Lieutenant  de  Monfci-  Lieutenant  de  Monfeigr  le  Bailly 

gneur  le  Bailly  d' Autun.  Compte  de  d'Autun  au  fiege  de  Montceni*. 

Guill.  Charnot  pour  l'année  I466.  Compte  du  même  pourl  année  1471. 

de  Meffirc  Jacques  Bouton ,  Chevalier ,  Sei- 
gneur du  Fay  &  deCourbeton  ,  Confeillcrd« 
Si.  le  Duc  ,  6c  Gouverneur  du  Bailliage  d* 
Dijon  ,  ladite  Bavarde  condamnée  à  eftrc  brû- 
lée, 6*  laditte  Jehanne  fuftigée  &  bannie. 

b  Meffirc  Philippe  Bouton  avoit  cent  franc* 
de  gages  chacun  an  pour  avoir  remis  fon  Of- 
fice de  Bailly  de  Dijon  à  Philippe  Bouton  , 
premier  Ecuier  Trenchant  de  M.  le  Duc.  Comp- 
te à'jt'ntuitt  M*rl.te»t  d*  14.-0.  fo!.  119. 

r  Dans  un  compte  dudit  Charnot  de  1475; 
il  cil  qualifié  Capitaine  &  Garde  du  Chaftel 
de  Riveaul  d'Oftun.  Dans  un  compte  du  mê- 
me Charnot  pour  l'année  1471.  il  eft  qualifié 
Lieutenant  de  Monfeigncur  Philippe  de  Sa- 
voye  }  General ,  Gouverneur  de  Bourgogne. 
Au  même  compte,Monfeigncurle Bailly  d'Of- 
tua  en  garnifon  àTournuc. 


Toulongeon  Seigneur  de  la  Baftîc,  lequel  avoit 
commis  crime  de  Leze-Majcfté ,  l'étant  déclaré 
rebelle  &  défobeiflant  fubjet  ;  &  pour  mettre  à 
exécution  fondamnablc  propos,avoit  tellement 

Krfuadé  &  fuborné  aulcuns  des  vafTaulx  du 
>y,  qu'ils  s'eftoient  femblablement  eflevés 
&  mis  en  rébellion  contre  le  Roy. 

-  Fut  fait  Bailly  de  Dijon  en  14l9.au  lieu 
<Ac  Philippe  de  Courccllcs ,  auquel  monJit 
Seigneur  donna  100»  francs  fa  vie  durant ,  Se 
la  qualité  de  Concilier  &  Cbambclan.  Compte 
éT J*'»»ultt  ..îatlotct ,  Rictvmr  Ah  B*il!iA£t 

d*  Di  m  prur  ft.nnit  1 470.  fil.  (*•  Le  même 
compte  fol.  13  .dit  que  Jehanne  la  Bavarde 
&  Jehanne  femme  de  Jean  Moingcon  >  furent 
déclarées  Ramafficrcs  &  Hérites  ,  &  après 
avoir  cfté  prefehées  &  murées  à  Ntiys  par 
^loquifitcw  4e  b  Foy  t  furent  par  Scntcucç 


jit£       ïtat  des  Officiers  &  Domcftiqùës 

M elîî r c  Jean  de  Clugny ,  Chcva-  tenant  gênerai  de  Monfeignenr  1e 
lier ,  Seigneur  de  Sanvignes ,  Lieu-  Bailly  d'Autun  &  de  Monccnis.  « 

Vaillifs  de  Qiâlons. 

y>t  Noble  Seigneur  Jean  de  Goux  ,  dit  de  Rupt ,  CpnXciller,  CJum-î 
lan,  Bailly,  &  Maître  des  foires  de  Cfcalon,  b 

HaMtfs  'ctAuxois, 

Noble  Seigncur,Meflirc  Hugues  le  Duc  du  18.  Janvier  146$.  fie 

<ide  Thoify,  Chevalier ,  Seigneur  de  de  nouveau  le  ferment  es  mains  de 

la  Mothc  de  Toify  &  de  Mim cures,  Mcflèigneurs  des  Comptes  à  Dijon» 

Confcillcr  ,  Chambelan  &  Bailly  le  1 6.  Mars  1468.  Compte  de  Re- 

cfAuxois,  confirmé  audit  Eftat  de  gnnult  £A*benton  ,  fini  le  50. 

jBailly ,  par  lettres  de  Monfeigocur  Septembre  1 46  8 .  e 

rBaiîlifs  de  Çbaflillon  ou  U  Montagne, 

Noble  Seigf ,  Mcflire  Antoine  dïfchieUojCoDfeilIcrjChambelai 

de  Vauldrey ,  Chevalier,  Seigneur  de  M.  le  Duc  ,  inftitué  Bailly  de  la 

de  l'Aigle  &  d'EfchieHo  >  Coner ,  Montagne ,  par  lettres  données  k 

Chambelan  de  M.  le  Duc  &  fon  Tjiionyille  le  3.  Avril  i473.avant 

Eadly  de  la  Montagne.  4  Pâques  ,  par  le  dc'cès  de  Melïire 

Médire  Claude  de  Vauldrey  ,  Antoine  de  Vauldrey  fon  pere. 

Chevalier ,  Seigneur  de  l'Aigle  ÔC  Compte  du  même  de  l'Année  147  j, 


«•  «  îl  cft  dît  dans  un  compte  dudit  Cfuroot 
»our  l'année  IJ74-  qu'il  fit  l'eftimation  dé  la 
uvtc  de  cire  à  treize  blancs ,  fuivant  le  rap- 
port des  prud'hommes  ,  à  caufe  de  la  cire 
<jue  M.  te  Duc  doit  à  l'Eglifc  d'Autun. 

t  Au  compte  de  Gurry  de  Malain  pour  l'an- 
née 1469,  il  eft  rapporte  ce  qui  fuit ,  fol.  9%. 
Mcflîre  Jean  de  Goux,  dit  de  Rupt,  auquel 
puis  n'a  guier.es  Monfeigneur  de  Goux ,  fon 
pere  ,  a  réfigné  l'Office  de  Bailly  &  Maiftre 
des  Foires  de  Châlons  ,  ayant  cfté  confirmé 
audit  Office ,  par  lettres  de  mondit  Seigneur 
le  Duc,  données  a  Matines  le  19»  Aouft  1467. 
lequel  Seigneur  de  Rnpt  exerça  ledit  Office 
lie  Bailly  &  Maître  des  Foires  de  Châlons  de- 
puis le  17.  Janvier  1468.  jufqu'au  30.  Sep- 
tembre i+tfy.  fuivant  la  ceflïon  qui  lui  en  fut 
faitte  par  ledit  Mcffire  Pierre ,  Seigneur  de 
Coux  &  de  Contreceur ,  Chevalier  ,  Con- 
seiller ,  Chambelan  ,  Chancelier ,  Bailly  & 
Maître  des  Foires  de  Châlons  fon  pere.  Au 
compte  du  même  pour  l'année  1470.  il  cft  dit 
.qu'il  avoit  100.  francs  de  gages  en  qualité  de 
JÉailly  ,  &  16.  rx*>cspoW  la  maitrifc  de»  Foi- 

1  * 


res  froides  &  chaudes. 

e  Au  compte  dudit  d'Aubenton  de  Tannée 
147a.  il  eft  dit  que  Monfeigneur  le  Duc  lui 
donna  400.  écus  d'or  fur  les  biens  de  Jaccottc 
Marciot,  jadis  femme  de  Maître  Lancelot  le 
Robert ,  elchcus  a  M-  le  Duc  par  confifeatio» 
i  caufe  du  meurtre  &  homicide  que  ladittç 
Jaccottc  puis  aucun  temps  a  fait  perpétrer  er* 
la  perfonuc  dudit  feu  Maître  Lancelot,  for» 
mari.  Au  cornute  de  Jean  M uûrccolle ,  Rece- 
veur du  Bailliage  d'Auxois ,  il  eft  dit  que 
Mcffire  Hugues  de  Thoify ,  Bailly  d'Auxois, 
fê  déclara  du  parti  contraire  au  Roy  ,  le  30. 
Avril  1478. 

d  II  fut  confirmé  audit  Office  de  Bailly ,  par 
lettres  patentes  données  à  Bruxelles  le  4.  Fé- 
vrier 1447.  à  la  charge  de  faire  de  nouveau 
le  ferment  entre  les  mains  de  Monfeigneur  de 
Goux  ,  Chancelier  ,  qu'il  fit  le  14.  Février 
audit  an.  Compte  de  Je*n  Centrée  pomr  /'«*•> 
mie  finit  le  jo-  Septembre  14*8.  Il  mourut  le 
*7-  Avril  147} .  Mcffire  Claude  de  Vauldrey  „ 
Chevalier,  fon  fils.  Compte  dm  mime  de  t***^ 
nie  1474. 
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de  Charles,  Duc  de  Bourgogne.  zî 3 

Lieutenans  du  Haillif  de  ta  Montagne* 

Honorable  homme  &  fage  Me  gneur  le  Bailly  de  la  Montagne.  « 
Jean  Remond  ,  Licentié  en  loix  >  Compte  du  même  Ceurret,  pour  i'art- 
Lieutcnant  gênerai  de  Monfci-  née  1471.  a 


mH  eft  dit  dans  un  compte  dcJeandeVur- 
Ty,fitu  le  30.  Septembre  14.76.foL  391.  Maître 
Jean  Remond ,  Lieutenant  de  M.  le  Bailly  de 


fa  Montagne  à  Chaftillon,  pris  ptiionnicf 
par  le*  Loxrain*. 


Ordonnances  de  Monfeigneur  le  Duc  Qjarles  ,  faites  à  Monfeigneur  le 
Marefchal  de  Bourgongne pour  le  fait  de  l Armée  >mife  Jus  en  Bour- 
gongne  en  Juillet  1468.  en  la  manière  que  s  enfuit, 

MOnfeigncur  le  Duc  a  ordonne  à  Monfeigneur  le  Marefchal, 
que  s  il  ne  trouve  l'Armée  de  Bourgongnc  aflcmble'c  ,  que 
preftement  la  face  alTemblcr  >  &  leur  face  à  faire  leurs  monftres  &  le 
payement. 

Item  ,  Qu'il  die  &  déclare  auxChiefs  de  Capitaines  que  mondit 
Seigneur  veult  que  faditte  Armée  fe  tire  devers  lui ,  à  l'cntour  de 
S .  Quentin ,  à  toutte  diligence  &  par  les  plus  convenables  chemins  que 
faire  fc  pourra  »  &  que  en  alant  on  ne  preigne  <}uc  vivres  gratieufe-» 
ment  &  fans  faire  exploit  de  guerre ,  combien  que  triefvcs  foient  fail- 
lies, ou  cas  touttefois  que  de  la  part  de  France  ne  feroit  encommcncc 
par  rué  gens  jus  defdittes  routes  de  laditte  Armée  ou  autrement. 

//*«,Qiieès  pays  de  Bourgongne  ne  foit  fait  quelques  pilleries, 
rançonnemens ,  batures,  mutilations  de  gens,  violement  de  femmes 
qu'elles  elles  foient*  &  fc  aulcun  eft  convaincu  de  l'avoir  fait  qu'il  foit 
exécuté  à  mort. 

Item  j  Que  nuls  ne  preignent  loigis  fans  avoir  l'étiquet  de  Monfei- 
gneur le  Marefchal ,  foit  en  Bourgongne  ne  ailleurs ,  fur  chemin,  en 
allant  devers  mondit  Seigneur. 

Item  y  Que  l'on  foit  de  bonne  ordonnance  en  chevauchant  de  nuit, 
félon  qu'^l  fera  necelTaire ,  &  que  par  mondit  Seigneur  le  Maré- 
chal fera  ordonné. 

Item  y  Que  les  Capitaines  s*envoifcnt  ou  envoyent  tous  lesjouri 
devers  mondit  Seigneur  le  Maréchal  pour  lavoir  le  nom  du  Guet  5c 
cry  de  la  nuit ,  &par  l'étiquet  du  logis. 

Item  ,  Que  l'homme  d'arme  compté  pour  une  paye  ara  trois  che- 
vaulx,  &  fur  un  fera  un  Couftillier  armé ,  fourni  de  javeline. 

Item ,  Deux  hommes  de  trait  bien  en  point  &  fornis ,  feront 
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comptes  pour  une  paye  ,  &  n'en  fera  nul  pafle  s'il  n'eft  foufEfant; 

Item  ,  Deux  Couftilliers  feront  comptés  pour  une  paye  ,  ou  cas 
qu'ils  foient  montes  chafeun  d'un  cheval  qui  vaillent  vingt  florins 
d'or  la  pièce  ,  fouffifamment  armes  &  fournis  de  javelines. 

Item  1  Ceux  que  Ton  dira  compter  pour  Banncrcts  »  Chevaliers ,  au- 
ront huit  chevaulx  ,  entre  lesquels  aura  un  homme  d'arme  non 
compté  pour  porter  leur  bannière,  &  ceux  qui  ne  feront  Chevaliers 
auront  quatre  chevaux. 

Item  ,  S'il  y  a  aucunes  gens  de  trait  à  pied  fouffifans  &  armés  &era* 
baftonnés  ,  pafTés  trois  pour  une  paye. 

Item  »  Autres  gens  de  pied  fouffifamment  armes  &  cmbaftonne's  cfe 
longues  picques,vogcs  &  javelines  feront  pafles  les  quatre  pour  une  paye. 

Item,  Gens  de  trait ,  Couftilliers ,  ne  autres  ne  porteront  bagues 
(  hatdes  )  quelconques  fors  celles  qui  appartiendront  à  leurs  perfonnes. 

Item >  Mondit  Seigneurie  Maréchal  mènera  douze  ferpentines  for- 
îiics  chafeune  de  cent boleaux  de  plomb,  &  bien  attintés,  trois  gua- 
gues  de  poudre  ,  quatre  Canonicrs  chacun  fournis  d'un  Varlct  qui  fe 
faichent  aidierdumeftier. 

Item ,  Cent  Piétons  bien  embaftonnés ,  entre  lefquels  aura  douze 
Charpentiers  &  douze  Maçons  fournis  de  leurs  utils ,  &  les  fourniront 
les  Baillis. 

Item  ,  les  Baillis  envoyeront  par  efeript  dans  le  vingtième  jour  de 
ce  prefent  mois  les  noms  &  furnoms  de  tous  ceux  qui  tiennent  fiefs, 
xerefiefs ,  franc  alleu ,  ou  veuillent  vivre  noblement  ebafeun  en  leur 
Bailliage. 

Item,  Les  Baillis  mettronten  la  main  de  mondit  Seigneur  toutes  les 
jnaifons  &  terres  de  nobles  gens  &  autres  tenans  fiefs  ou  rerenefs  ,  qui 
rie  feront  en  l'armée ,  &n'cn  feront  quelque  main-levée ,  fc  non  par 
les  lettres  patentes  de  mondit  Seigneur  ou  de  Monfeigncur  le  Maref- 
chai  :  &  affin  qu'ils  en  foient  advertis  ,  mondit  Seigneur  le  Marelchal 
envoyera  les  noms  &  furnoms  de  ceulx  qui  feront  en  ladite  armée,  les 
monftres  faites. 

Item  ,  Emmènera  foixante  pelles  ferrées ,  vingt-quatre  pics,  vingt- 
quatre  haches  à  coperbois  ,  douze  franchies,  fix  grandes  fées  à  relTef  , 
vingt-cinq  pieds  de  chèvre,  vingt-quatre  marteaulxà  Maçon  ,  deux 
cent  lances,  douze  falots ,  cinq  cent  tourteaulx  ,  fix-vingt  toifes  de 
cordes ,  en  deux  pièces  de  la  grofleur  d'un  gros  trait  de  char. 

.  Item  ,  S'il  y  aaulcuns  nobles  Bourgeois  ne  aultres>de  quelque  cftat 
qu'il  foit ,  tenant  fief ,  franc-aleu ,  ou  voulant  vivre  noblement ,  que 
par  debilitationde  fa  perfonne  nepuifle  fervir ,  quepreftement  mon- 
dit Seigneur  lcMarcfcbalcn  foit  advcrty,&  il  ordonnera  aulcuns  Gen- 
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tîlshommes  qu'ils  feront  tenus  d'habiller  &  mettre  en  point  pour  fer- 
vir  en  leur  lieu. 

Item  ,  S'il  y  a  aucuns  hommes  ou  femmes  qui  tiennent  terres  ès  pays 
de  mondit  Seigneur ,  &  qu'ils  foient  d'autre  pays ,  &  demeurent  hors 
des  pays  de  mondit  Seigneur ,  pourtant  ne  feront  tenus  pour  excufe's , 
mais  foient  tenues  leurs  maifons  &  terres  en  la  main  de  mondit  Sei- 
gneur^ les  rentes  &  revenues  relevées  à  fon  proffit,&  comme  on  a  fait 

es  fubjets  de  mondit  Seigneur quiont  terres  ou  Royaulme  Ex- 

tr*it  d'un  Reg.  de  U  chambre  des  Comptes  de  Bourgogne  cottê  t  Reg-  2. 

Ordonnance  de  Charles  y  Duc  de  Bourgogne* pour  la  levée  de  dou^e 

cent  cinquante  Lances. 

CHarlcs,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Duc  de  Bourgongne,  de  I  othîcr 
dcBrabant,  de  Lcmbourg  &  de  Luxembourg,  Comte  de  Flan- 
dres, d'Artois ,  de  Bourgongne  ,  Palatin  de  Haynaut,  de  Hollande, 
de  Zcllande  &  dcNamur  ,  Marquis  du  S.  Empire  ,  Seigneur  de  Friîc , 
de  Salins  Se  de  Malincs ,  A  nos  Amcz  &  feaulx  les  Prcfidcnt  &  autres 
gens  de  noftre  Confeil  à  Dijon  :  falut  &  dilc&ion.  Comme  pour  le 
bien ,  feurté  &  defrence  de  nos  pays,  terres  &  Seigneuries  nous  ayons 
délibéré  &cncommeacé  de  mettre  fus  une  ordonnance  de  douze  cent 
cinquante  lances  garnies ,  chafeune  lance  de  fix  perfonnes ,  alfa  voir  , 
trois  Archers  à  cheval  ,un  Crcnncquinier ,  un  Couievrinier  &  un  Pic- 
quenaire  pour  les  enrretenir  à  nos  gages  &  fouldc'es ,  tant  en  nos  pays 
depardeçà  ,  comme  en  nos  pays  de  Bourgongne  ;  nous  veillans  icelle 
ordonnance  fournir  &  parfaire ,  aflin  de  au  moyen  de  nos  bons  fubjets 
cjui  nous  y  ferviront,  garder  &  préferver  nofdits  pays  de  toutes  op- 
pre/ïions  &  voyes  de  fait  que  nos  ennemis  &  mal  veillans  vouldroicnt  ou 
pourroient  faire  fur  iceulx  ,  vous  mandons  &  commettons  par  ces 
prefenres,  que  par  tous  les  lieux  &  mettes  de  nos  Bailliages  de  nofdiz 
pays  de  Bourgongne  >  Charrolois ,  MafconnoisSc  Aucerrois,  vous  fai- 
tes fignifierêc  publier  de  par  nous ,  que  tous  ceulx  de  nos  feaulx,  vaf- 
iàux  &  fubjets  foient  ftcfvcz,  arrière- ficfvez  ou  non,  qui  voudront 
cftrc  à  nous  en  icelle  noftre  recepte,  fe  viengne  prefenter  au  chef 
lieu  du  Bailliage  dont  ils  feront  pardevant  notre  Bailly  d'ilec ,  ou  fon 
Lieutenant  &  Commis  que  y  ordonnerons ,  en  dedans  le  fécond  jour 
d'Aouft  prochcincmcnt  venant ,  montés-  :  aflavoir  l'homme  d'arme  de 
trois  chevaulx,  armé  &  habillé  félon  l'ordonnance ,  laquelle  vou^  fera 
déclarée  &  publiée  de  par  nous  ,  en  faifant  la  publication  de  ces  pre- 
fenres ;  &  auflî  ceulx  qui  vouldront  cftrc  en  noftrcdite  ordonnance  en 
État  d'Arbaleftrier  àarbaleftcs ,  d'Archicr ,  Crauncquinicr  &  Picquc* 

Nn  jj 


iS6  Ordonnances  Militaires 

mire  à  pied  auflî  habillés  (Selon  noftrcdite  ordonnance  »  auquel  jour 

moyennant  qu'Us  foient  trouvez  eftre  ydoines  8t  fouffifans  >  &  lcidits 
hommes  d'armes  montes ,  armés  &  habillés  fbumTamment  &  félon 
noltrcdite  ordonnance^  auffi  lefdits  gens  de  trait  habillés,  comme  dit 
eft,ils  feront  receus  par  nos  Commis  que  y  ordonnerons^  panes  à  nos- 
gages,  pour  dès-lors  en  avanteftre  de  noftre  ordonnance  ;  &  fie  ilsne 
font  !  >rs  en  habillcmens  fouififans ,  nofdits  Commis,  fe  ils  les ....  en, 
aorres  wholes  loufn'ans,  les  recevront  &  mettront  en  noftrcdite  ordon- 
nance,  en  leur  baillant  terme  compétent  »  pour  eulx  fournir  &  ha«- 
biller  félon  noftrcdite  ordonnance  :  &  aufli  pourra  chafeun  defdits 
hommes  d'armes  amener  avec  lui  outre  fon  Couftillier  &  Paige  à  che- 
val,  un  Arbalcftricr  d'acier,  Crennequinier ,  un  Coulevrinier  &  un 
Picquenaire  ,  lefquels  feront  receus  avec  luy  ,  fc  ils  font  trouvés  à  ce 
fouffilans  ,  en  leur  déclarant  que  nous  entendons  &  voulons  eftrc  re- 
ceus en  icelle  noftre  ordonnance ,  auffi  bien  que  cculx  qui  tiennent 
fiefj  fit  arrière- fiefs  de  nous,  que  autres  gens  de  guerre  ,  ja  (bit ,  ce  que 
par  cy-devanr  ayons  fait  publier  nos  mandemens  par lans  au  contraire* 
Tourcs  fois  ceux  qui  tiennent  fiefs  &  arricre-fiefs de  nous, &  qui  fe- 
ront de  noftrcdite  ordonnance  ,  auront  charge  d'entretenir  habiJic- 
racns  pour  la  deiTertc  de  leurs  fiefs  ,  félon  l'ordonnance  que  nous  en» 
ferons  ci-après,  &  Ci  cft  noftre  intention  de  faire  payer  &  entretenit 
les  gens  de  guerre  de  noftrcdite  ordonnance  bien  &  fouffilammcnt  » 
aiofi  que  en  tel  cas  appartient  ;  de  ce  faire  vous  donnons  povoir , auto- 
rité &  mandement  efpecial.  M  ndonsfic  commandons  à  tous  nos  Ju (li- 
ciers, Officiers  ôtlubjers,  que  à  vous  en  ce  faifant  &lcs  dépendances», 
ilsobéiflênt&entcndentdiligemmenr.Donné  en  notre  Ville  d'Abbevil- 
le  le  29.  jour  de  juin  1 471.  Signé  par  Monfcigneur  leDuc.Dommcfent* 


Autre  Ordonnance  faite  far  Monseigneur  le  Due  de  Bourgongne  ,  fur 
U  fait ,  conduite ,  gouvernement  ,  manière  de  vivre,  de  Ugts  ,ha>~- 
btllemtns  &  autrement  des  douze  cent  cinquante  hommes  d'Armes^cr 
avec  chafeun  h  mme  etarme  trois  Archers  à  cheval ,  un  Coulevri* 
nier,  un  A>baleflricr  &  »»  Picquenaire  k  fie d,quc  mondit  seigneur 
veult  mettre  {us  &  entretenir ,  four  le  bien  ,  jturté  &  deffenjes  dû 
fes  Pays  r  Seigneuries  &  Subjets* 

C>  Harles  ,  prr  la  grâce  de  Dieu  ,  Duc  de  Bourgongne,  dcLothicr» 
^  de  Brabanr ,  de  Lembourg  &  de  Luxembourg,  Comte  de  Flan- 
dres, d  Art<  is,  de  Bourgongne ,  Palatin  de  Hnynaut ,  de  Hollande,  de 
lellande  &  de  Namur,  Marquis  du  S.  Empire,  Seigneur  de  Frife ,  de 
Saliub  Ôi  de  Malines,,  A.  nos  amez  &  feauk  les  Prcûdent ,  gens  du 
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Confeil  5c  des  Comptes  en.  noftie  Ville  de  Lijon  :  falur  &  bénédic- 
tion. Comme  pour  le  bien  >  feurté  ôc  defFcncc  de  nospays ,  Seigneu- 
ries &  fobjets ,  &  aifinde  prcûcmcnt  les  préferver  &  garder  des  dom- 
mages &  invahifFcrnens  que  nos  ennemis ,  adverfaires  &  malveilians  y 
wudr  oient  faire,  nous  ayons  advifé  &  concludde  choifir  ,  mettre  fus 
&  entretenir  noftrc  ordonnance  de  douze  cent  cinquante  hommes- 
d'arme  9&  pour  chafeun  homme  d'arme  trois  A-rchiets  à  cheval,  un 
Arbaleftrier  ,  un  Coulevrinicr  5c  un  Picquenairc  à  pied,  des  meilleurs 
&  des  plus  experts  en  fait  de  guerre  que  pourrons  trouver  &  choifir  en 
nofdits  pays  5c  Seignories ,  pour  lefqucls  entretenir  &  fouldoycr  nous- 
conviendra  mettrc5c  employer  grandes  fom mes  de  nospropres  deniers, 
oultre  l'aide  qui  pour  ce  nous  a  efté  accorde  par  aucuns  de  nofdits  pays» 
&  touchant  la  conduite  &  manière  de  vivre  defdits  gcnsdegucrrc.fait 
de  leurs  vivres  &  logis  ;  nous  déiîrans  de  tout  noftre  povoir  préferver 
noftrc  peuple  de  foule  &  opprcflion ,  avons  pour  le  CouJagcment  dice- 
luy  ordonnc,5c  ordonnonspar  cesprefentes  les  chofesqui  s'enfuivenr». 

Premièrement,  touchant  l'habillement  de  l'homme  d'arme  ,  il  aura, 
blanc  harnaz  complet ,  monté  de  trois  bons  chevaulx,  dont  le  moin- 
dre foit  de  trente  efeus  ,  5c  aura  du  moins  une  fclle  de  guerre  5c  un 
chaurrrain  ,  5c  fur  falade  plumats  de  couleur  blanche  5c  bleiie  pac 
moitié  ,  &  la  plume  du  chauffrain  de  mefmes  j  5c  fe  iesaulcuns  ont 
puiûance  d'avoir  baldes ,  mondit  Seigneur  leur  en  fçaura  bon  gré. 

Le  Couûallier  de  l'homme  d'arme  fera  arme  par  devant  de  plac- 
quart  blanc  à  tout  arreft  5c  le  derrière  fera  de  brigantine  ,  5c  i'ii  ner 
peut  trouver  ledit  habillement,  fe  pourvoie  de  corfet  blanc  à  tout 
arreft  i  &  s'il  ne  peut  recouvrer  que  brigandincs  pour  la  première 
monftre  ,  foit  fourni  d'un  placquart  defliis  à  tout  arreft  ,  5c  fera  l'un, 
des  trois  hab  llen  ens  fouffifant  pour  1  dit  Couftillier.  Son  habille- 
aicnt  de  tefte  fera  d'une  bonne  falade  5c  d'un  gorgerin  ou  houfeou  r 
aura  petits  gardes-bras,  avant-bras,  gantelets  ou  mitons  ,  félon  l'ha- 
bill  n  ent  du  corps  qu'il  pourra  recouvrer  ,  Ôc  aura  au/fi  bonne  jave- 
line à  façon  de  demie  lance  qui  aura  poingnie  &  arreft  de  lance 
avec  une  benne  efpée  de  moyenne  longueur ,  qui  foit  deftre  &  de 
taille  pour  foy  en  aider  à  une  main,  5c  bonne  dague  à  deux  taillans, 
dVn  pied  d'aleirclle. 

L'A  cher  fera  monté  fur  un  cheval  de  dix  efcusdu  moins  ,  habillé, 
d'un  iacque  à  hault  collet  en  lieu  de  gorgerin  à  tour  bonnes  manches x 
baubergerie  dedans  ledit  jacque,  qui  fera  de  douze  toiles  du  moins  , 
dont  les  trois  feront  de  toile  cirée,  5c  les  autres  neuf  d'autres  toiles 
communes  Aura  bonne  falade  fans  vificre ,  bon  arc,  5c  bonne  trouflè 
de  deux  douzeines  5c  demye  de  flèches  ,  une  bonne  longue  efpée  4 


Digitized  by  Google 


iSS  Ordonnances  Militaires.' 

deux  mains  ,  avec  une  dague  à  deux  taillans  de  pied  &  demi  d'ale- 
melle  :  &  s'il  advient  que  à  la  première  monftre  qui  fc  fera  >  il  y  ay  t 
aulcuns  Archiers  qui  pour  la  brieté  du  temps  ou  autrement  ne  puiflent 
recouvrer  l'habillement  tel  que  dit  cft ,  viennent  à  la  première  mon/Ire 
habilles  de  brigandincs  ou  de  jacques  ,  au  mieux  &  le  plus  honnête- 
ment qu'ils  pourront ,  &  pour  cefte  fois  mondit  Seigneur  s'en  conten- 
tera, pourveu  qu'ils  promettront  &  fe  obligeront  que  à  la  féconde 
reveue  ils  feront  tous  habilles  en  la  manière  deffus  ditte. 

Les  Coulevriniers  ,  Arbalcftricrs  &  Picquenaires  feront  de  pied,  & 
auront  les  habillemens  tels  qui  s'enfuivent;  aflavoir,  le  Coulcvrinier 
un  haubergeon ,  l'Arbaleftrier  un  haubergeon  &  le  cret,&  le  Picque- 
nairc  un  jacques  ou  haubergeon  lequel  qu'il  voudra ,  &  s'il  choi/it  Je 
haubergeon  ,  il  aura  avec  un  glaçon,  &  auront  habillement  de  tefte  , 
chafeun  félon  l'on  cas. 

L'homme  d'arme  à  trois  chevaux,  habillé  comme  deflus,  aura  pour 
mois  de  gages  quinze  francs  de  trente-deux  gros  le  franc»  &  les  troit 
Archers  à  cheval  habilles,  comme  dit  eft ,  feront  une  paye,&  auront 
fcmblablcment  quinze  francs  par  mois,  qui  eft  à  chafeun  cinq  francs 
ditte  monnoyc  :  le  Coulcvrinier  &  l'Arbalétrier  auront  chafeun  quatre 
francs  par  mois  ,  &  le  Picquenairc  deux  patars  par  jour. 

Tous  lelquels  hommes  d'armes  ,  Couftilliers  8c  Archiers  que  mon- 
dit Seigneur  retiendra  par  fadite  ordonnance  ,  fe  présenteront  devers 
fcsCommisen  Bourgongnc  ,  qu'ils  treuveront  en  chafeun  Bailliage,  le 
fécond  jour  d'Aouft  prochainement  venant ,  montés  &  habillés  , 
comme  dit  cft ,  pour  eft rc  veus  &  paifés  à  monftrc  ,  &  pour  entrer  en 
payement  ledit  fécond  jour  d'Aouft  ,  lequel  payement  pour  commen- 
cement &  pour  entrée  leur  fera  fait  d'un  mois  entier  qui  fera  ledit 
mois  d'Aouft  à  quinze  francs  pour  mois,  pour  chafeune  paye  ,  dont 
l'homme  d  arme  &  fon  Couftillicr  à  trois  chevaulx  feront  une  paye , 
&  les  trois  A  rchers  un  autre  paye. 

Et  pour  ce  que  mondit  Seigneur  entend  ladite  ordonnance  cftre 
brief  mife fus ,  pour  icelle  entretenir ,  fera  ordonné  aufdits  Baillisde 
IBourgongne  ,quc  par  tous  les  lieux  de  leurs  Bailliages  ilsfacent  à  toute 
diligence  aprefter  ceux  qui  voudront  eftrc  de  ladite  ordonnance  ,  8c 
qu'ils  foient  habilles  en  la  manière  avant  dite,  pour  eulx  reprefenter 
chafeun  pardevantlc  Baillydu  lieu,  ou  fon  Lieutenant,  audit  fécond 
jour  d'Aouft  prochainement  venant ,  mondit  Seigneur  y  envoyera 
aucuns  commis  de  par  luy ,  pour  les  voir  fie  paficr  à  montres  ,  fe  ils 
font  en  l'état  deflus  dit. 

Au/fi  leurfcuadit  &  déclaré  que  mondit  Seigneur  fera  faire  palctos 
fie  deux  couleurs  ;  aflavoir  de  bleu  &  de  blaacpar  moitié  a  tout  la 


Digitized  by  Google 


de 'Charles,  Duc  de  Bourgôgnc.  1S9 

Croix  S.  Andrieudc  rouge ,  lcfqucls  il  donnera  pour  la  première  fois 
auxArchiersôc  Couftillicrs ,  quant  ils  feront  leurs  premières  monf- 
tres ,  pourvu  que  dcs-lors  en  avant  ils  les  entretiendront  à  leurs  def- 
pens ,  efquels  palctoz  chafeun  pourra  mettre Tenfeigne  que  fon  Capi- 
taine portera  en  fon  eftandart. 

Et  pour  les  hommes  d'armes  ,  mondit  Seigncnr  fera  faire  Croit 
faint  André  de  velours  vermeil  qu'ils  mettront  fur  leurs  harnois,  & 
les  donnera  à  icculx  hommes  d'armes ,  lefquels  femblablemcnt  les  en- 
tretiendront dorefnavant. 

Et  quand  lcfdizgensde  guerre  feront  ainfi  eflcus&  choifis  en  la- 
dite ordonnance  ,  mondit  Seigneur  ou  temps  defius  dit  leur  baillera  & 
ordonnera chiefs  pour  les  conduire,  c'eft  afiàvoir  que  mondit  Seigneur 
leur  ordonnera  un  Chevalier  ou  autre  tel  qu'il  lui  plaira»  lequel  fe  nom- 
mera Condutier ,  &  aura  ledit  Conduticr  neuf  hommes  d'armes  de  fa 
chambre  ,  6c  lui  fera  le  dixiefme  ,  &  avec  chafeun  homme  d'arme  fe- 
ront trois  Archicrs,  un  Coûlevrinicr  ,  un  Arbalcftrier  &  unPicque- 
naire  :  aura  autfi  fous  lui  neuf  Dizeniers,  lefquels  Dizcniers  auront 
chafeun  neuf  hommes  d'armes  de  leurs  dizaines j  aflàvoirjcinq  hommes 
d'armes  de  leur  chambrc,&  lcfdits  Dizeniers  feront  le  fixiefmc;  &  des 
autresquatre  fera  faiteune  chambre,  dont  le  plus  fouffifant  defdits  qua- 
tre fera  Chef  de  ladite  chambre  &  Lieutenant  du  Dizenier:  ainû  feront 
lefdits  Compagnons  enfemble  cent  lances  fournies,  comme  dit  cfr  , 
defquclles  cent  lances  aura  la  charge  icelny  Condutier,&  fe  conduiront 
tous  en  la  manière  contenue"  en  l'ordonnance  cy  après  déclarée. 

LcConduticr  aura  pour  fon  état  chafeun  mois  cent  francs  de  trente- 
deux  gros  avec  la  paye  de  fa  lance.  Le  Dizenier  aura  neuf  francs  dite 
monnoyc  pour  fon  cftat  chafeun  mois  outre  fa  paye ,  laquelle  paye 
avec  ce  lui  fera  fait  à  piètres  de  dix-huit  fols  pièces  ou  lieu  de  francs 
de  trente-deux  gros,  &  le  Chef  de  chambre  du  Lieutenant  du  Dize- 
nier fera  aufli  payé  à  pierres  de  dix-huit  fols  pièce,  &  moyennant  ce 
ledit  Conduticr  ,  Dizeniers  &  Chiefs  de  chambre  ,  ne  prandront  au- 
cuns droits  fur  les  Compagnons. 

Quant  lcfdits  gens  de  guerre  feront  ordonnés  pour  loger  èsbonnes 
Villes,  ils  auront  le  choix  de  prendre  leurs  logis  en  holtellcries , ef- 
quclles  les  hoftellains  feront  tenus  de  les  recevoir  ,  ou  hors  hoAcllc- 
ries  du  confentement  de  ceux  ès  hoftels  defquels  ils  viendront  loger  , 
ou  s'il  n'y  avoit  hoftellerie  en  nombre  fouffifant  pour  loger  lefdits  gens 
de  guerre,  &  que  autres  habitans  defdites  Villes  feroient  refufans  de 
les  loger ,  lors  ils  fe  logeront  par  l'advis  &  ordonnance  des  princi- 
-  paux  Officiers  de  mondit  Seigneur  &  des  loix  des  lieux ,  &  prendront 
leurs  vivres  au  pris  commun  du  marché  du  lieu.  Se  ils  font  ou  com- 
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mettent  aucuns  cas  criminels  ou  autres ,  ils  feront  pugnis  &  corri- 
ges par  les  juftices  des  lieux  où  lefdics  cas  auront  eiïé  commis. 

Et  eft  à  entendre  que  s'ils  veuillent  eftrc  logés  en  hoftellerie,  ils 
auront  chambres ,  nappes ,  linges ,  pots ,  paclles  ,  el  eue  lies  &  autres 
utencils  d'oftel ,  en  payant  pour  chacune  lance  fournies  de  neuf  per- 
sonnes &  fix  chevaux  &  pour  eux  neuf,  quatre  lits&  les  linceuls  pour 
coucher  ,  trente-quatre  patars  par  mois,&  feront  telle  provifion  que 
bon  leur  femblera  pour  le  vivre  d'eux  &  de  leurs  chevaulx  }  &  quant 
il  n'y  aura  que  l'homme  d'arme  &  les  trois  Archers,  ils  payeront  par 
•mois  vingt-ïept  patars. 

Se  ils  veuillent  eftrc  logés  hors  hoftellerie ,  comme  en  maifons  de 
louage  ou  autrement  à  leur  plus  grand  advenrage  >  le  corps  de  la  Ville 
fera  tenu  de  leur  bailler  &  livrer  franchement  lits  ,  linges  »  nappes  3c 
autres  utencils  de  mefnaige  pour  leur  aifance  &  par  invenroirc ,  lcf- 
qucls  ils  feront  tenus  de  rendre  à  leur  parrement ,  &  fe  ils  enpcrdent 
aucuns  ,  ils  feront  tenus  de  les  payer  raifonnablemenr. 

Quant  lefdits  gens  de  guerre  changeront  logis  &  iront  de  lieu  à  au- 
tre par  l'ordonnance  de  mondit  Seigneur ,  ou  d'autre  ayant  de  luy  po- 
voir  j  ils  auront  &  payeront  vivres  au  pris  &  en  la  manière  qui  s'en- 
fuit .  eux  eftans  aux  Villages.  Aflavoir  ,  la  char  d'un  mouton  pour 
quatre  patars  &  demy ,  en  rendant  la  peau  &  le  fuif  à  qui  appartiendra 
ledit  mouton,  une  poulaille  pour  fix  deniers,  un  oyVon  pour  frx  de- 
niers ,  un  cochon  pour  douze  deniers,  &  au  regard  de  Beuf ,  Porc, 
Veaux  &  autres  groftes  chars,  ilsles  auront  au  pris  qu'elles  vauldront 
au  lieu* 

Auront  aaffi  logis  pour  eux  &  leurs  chevaulx ,  enfemble  foin  & 
«ftrain  daventage  en  paflant  pays,  comme  dit  eft ,  &  au  regard  de  l'a- 
vene  >  ils  la  prendront  par  mefures  &  par  picotins  au  pris  qu'elle  vaul- 
-dra  au  lieu,  &  ne  fejourneront  en  un  logis  que  un  repas  ou  un  gifte  , 
&  feront  tenus  de  chevaucher  &  faire  deux  journées  raifonnables  d'un 
tenant, chacun  jour  cinq  lieues  du  moins,  &  huit  lieues  de  plus ,  &  le 
tiers  jour  ils  fejourneront  feulement  fe  bon  leur  femble  ,  &  ne  pren- 
dront en  chacuns  logis  vivres ,  finon  en  tant  qu'il  leur  fera  neceflaire 
fans  rien  emporter  de  provifion  avec  eulx. 

En  chevauchant  par  pays ,  comme  dit  eft  ,  fera  ordonné  avec  euli 
un  Commiflaire  qui  aura  le  regard  à  ce  qu'ils  fe  conduisent  &  gouver- 
nent ou  fait  de  leurs  vivres  ,  logis  &  autrement  en  la  manière  devant 
ditte  fans  faire  autres  dommages,  pillcrics  ou  rançonnemens  fur  le 
peuple  ,  &pour  eulx  faire  reparer  &  amcnder,&  en  certifier  &  infor- 
mer le  Trcforier  ou  Clerc  qui  fera  leur  payement ,  lequel  fera  fatis- 
faûion  des  dommages  fuir  le  payement  des  gages  de  celui  ou  cculx  qui 
les  auront  faits.  Et 
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Etquane  ledit  Tréforier  ou  Clerc  iront  faire  lefdits  payemens  ,  ils 
enquerroot  préalablement  ou  logis  defdits  gens  de  guerre  s'ils  deb- 
vront  aucunes  chofes  àleursHoftcs  ou  ailleurs  à  caufede  leur  dépenfc , 
&  s'il  eft  trouvé  aucune  chofe  eftre  deiie ,  mondit  Seigneur  ycut  qu'elle 
foit  payée  par  ledit  Tréforicr  ou  Clerc  premièrement  &  avant  toute 
euvre  fur  lesgaiges  des  debtcurs,&  que  le  demeurant  leur  foit  délivré. 

Se  par  congé  6c  licence  lefdits  gens  de  guerre  vont  voir  leurs  mef- 
nages  ou  en  autres  leurs  affaires ,  ils  feront  tenus  de  payer  par  où  ils 
paieront  foient  Villes  ou  Villages  tous  vivres  &  autres  chofes  qu'ils 
prendront,  ainfi  que  feroient autres  gens ,  &  n'auront  pas  les  adventa- 
ges  dcûus  dits,  en  alant  ,  fejournant ,  ne  en  retournant  pour  leurs  dites 
afàires. 

Quant  lefdits  gens  de  guerre  requerront  avoir  ledit  congié ,  mon- 
dit Seigneur  vcult  qu'il  leur  foit  baillé  en  la  manière  qui  s'enfuit  ; 
e'-cft  aflàvoir ,  que  le  Condutier  qui  cft  Chef  &  principal  de  cent  lances 
pourra  bailler  ledit  congé  pour  un  mois  à  ceux  de  la  chambre  ;  mais 
a  ceux  qui  feront  fous  les  Dizeniers ,  il  ne  pourra  bailler  congé ,  finon 
qu'il  en  foit  requis  par  le  Dizenicr  :  &  quant  le  Condutier  fera  abfent, 
chafeun  Dizenier  pourra  bailler  ledit  congé  à  ceux  de  fa  dizene  ,  6c 
ne  excéderont  point  plus  de  trois  mois  chafeun  an  en  temps  de  paix. 

Et  cù  à  entendre  que  de  chacune  compagnie  de  cent  lances  ne  fera 
donné  congé  pour  une  fois  que  jufques  au  nombre  de  vingt  hommes 
d'arme  >  &  fe  le  Condutier  veult  avoir  congé  pour  aller  en  aucunes 
fes  affaires,  il  lui  conviendra  prendre  6t  avoir  de  mondit  Seigneur  ou 
de  fon  Lieutenant  gênerai  :  touttes  voyes  s'il  eftoit  apparence  de  guerre 
ou  d'aucun  danger ,  lefdits  congés  céderont  &  ne  feront  point  baillés. 

Les  Dizeniers  6c  Chefs  de  chambre  ne  pourront  partir  de  la  Com- 
pagnie fans  licence  du  Condutier  ,  &  cculx  qui  ainfi  auront  congé 
feront  tenus  de  lahTcr  au  logis;  aflàvoir ,  l'homme  d'arme  le  meilleur 
cheval  qu'il  ayt  avec  fon  harnaiz  6c  habillçmcnsdc  guerre ,  6c  l'Archer 
tout  fon  habillement  de  guerre, 

Pour  faire  les  mon  lires  &  reveiies  defdits  gens  de  guerre ,  mondit 
Seigneur  ordonnera  pour  chacune  Compagnie  de  cent  lances  un  Corn* 
minaire  tel  qu'il  lui  plaira,  6c  lefquellcs  monftres  &c  reveiies  fe  feront 
de  trois  mois  en  trois  mois,  ou  pluftoft ,  s'il  plaid  à  Monfeigncur  ,  ès 
lieux,  où  leldits  gens  de  guerre  fe  tiendront,  au  moins  fi  ptès  defdits 
lieux  que  icculx  gens  de  guerre  y  puhTent  aler  befongner  6c  retourner 
en  leur  logis  tout  en  un  jour. 

Le  Tréforier  des  guerres  ou  le  Clerc  qui  y  fera  commis ,  feront  te- 
nus de  faire  les  payemens  defdits  gens  de  guerre ,  ès  lieux  où  iceulx 
gens  de  guerre  fe  tiendront,  6c  à  chacun  en  particulier  ,  &  fc  feront 
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lcfdits  payemens  de  trois  mois  en  trois  mois ,  ou  quant  lefdîtes  monf- 
tres  fe  feront ,  excepté  que  s'il  étoit  guerre  ouverte,  iceulx  payement 
fe  feront  de  mois  en  mois. 

Et  pour  faire  lefdits  payemensen  la  manière  que  dit  eft  ,  le  Tréfo- 
ricr  ou  Clerc  qui  les  fcront,auront  6c  prendront  pour  leurs  falairesdeux 
patars  par  mois  fur  chafeune  paye  ,  fans  prendre  ne  avoir  autres  ou 
plus  grans  droits  ne  adventages  fur  les  Compagnons. 

Mondit  Seigneur  ordonnera  un  Notaire  ou  Auditeur  pour  chacune 
Compagnie  de  cent  lances  .  qui  fera  prefent  à  faire  lefdits  payemens, 
&  en  fera  Se  expédiera  les  quittances  en  tel  cas  ncceflàire  pour  l'acquit 
dudit  Tréforicr. 

Chafcun  Notaire  aura  de  gages  quarante  francs  par  an,  &  chafeun 
Commis  à  faire  les  monûrcsou  reveues ....  francs  par  an,  à  la  charge 
de  mondit  Seigneur ,  &  fe  payeront  par  le  Tréforicr  des  guerres. 

Lefdits  Commis  à  pafler  les  monftres  &  revues  feront  faire  ferment 
aufdits  gens  de  guerre  d'eflre  bons  &  loyaulx  à  mondit  Seigneur ,  & 
qu'ils  lo  ferviront  envers  &  contre  tousj  auffi  feront  ferment  que  les 
chevaux  &  harnois  &  autres  habillemens  qu'ils  auront  feront  à  eulx,& 
qu'il?  ne  partiront  du  fervice  ne  de  la  Compagnie  (ans  congé  ,  ainfi 
que  mondit  Seigneur  l'a  ordonné. 

Aulïi  leur  fera  demandé  par  ferment  s'ils  tiennent  aucune  chofe  de 
fief  ou  rerehef  dont  ils  doient  fervice  à  mondit  Seigneur,  &  cculxqui 
tiendront ,  déclarent  combien,&  facent promefle  qu'ils  entretiendront 
les  habillemens,  &  feront  fairc.à  caufe  de  leurfdîts  fiefs  ,tels  &  en  la 
manière  que  par  mondit  Seigneur  fera  ordonné  cy  après ,  nonobftant 
qu'ils  foient  de  l'ordonnance  avant  dite. 

Si  vous  mandons ,  commandons  &  expreflement  enjoignons  que 
no/lrc  prefente  ordonnance  &  tout  le  contenu  en  ces  prefentes  vont 
ifaites  fignifîer  &  publier  par  tout  en  nos  Duché  &  Comté  de  Bour- 
gongne  &  autres  nos  pays  de  par  delà  ,ès  lieux  accouftumés  de  faire 
cris  &  publications  ,  afin  que  chafcun  en  foitadverti,  en  faifant  faire 
exprès  commandement  de  par  nous  par  cry  publique  &  autrement  auf- 
dits gens  de  guerre  de  noftredite  ordonnance  ,  éc  à  toutes  manières 
de  gens,  tant  de  bonnes  Villes,  Villages,  que  autres  à  qui  la  chofe 
pourra  toucher,  que  icclle  noôre  ordonnance  ils  entretiennent ,  gar- 
dent Scobfervent ,  fans  enfraindre  en  aucune  manière  ;  &  s'aucuns- 
font  trouvés  avoir  fait  chofe  au  contraire  ,  les  pugnnTés  &  faîtes  pu- 
gnir  &  corriger,  comme  au  cas  appartiendra,  &  en  manière  que  cer 
foit  exemple  à  autres  ;  car  ainfi  nous  plaift  &  le  voulons  eftre  fair- 
Etpour  ce  que  de  ces  prefentes  l'on  pourra  avoir  à  faire  en  pluficors 
lieux,  nous  voulons  que  au  vtdimus  d'icelles  fait  fous  fécl  autentiouc 
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foy  foit  adromée  comme  à  ce  prefent  original.  Donné  en  naftre  Ville 
d'Abbeviile  le  dernier  jour  de  Juillet  l'an  de  grâce  147Ï.  Signé  par 
Monfeigncur  le  Duc  .  .  J.  de  Molcfincs. 

Autre  Ordonnance  faite  par  mtndit  Seigneur  9  touchant  la  conduitte  & 
gouvernement  des  Condutiers  ,  Dizeniers ,  Chefs  de  chambre  &  au- 
tres gens  de  guerre  de  ï  Ordonnance  dejfns  dttte. 

PRemieremcnt,  veult  &  ordonne  mondit  Seigneur  fur  peine  de  déf- 
obcùTance,  que  tourtes  manières  de  gens  de  guerre  tant  homme» 
d'armes ,  gens  de  trait  que  autres  de  fadite  ordonnance  ,  obcïflent  les 
uns  aux  autres  félon  le  degré  qu'ils  auront  en  icellc  ordonnance  ,  <5c 
tous  au  Condutier  de  la  Compagnie  dont  ils  feront ,  &  par  l'ordre  qui 
s'enfuit. 

Aflàvoir  que  tous  hommes  d'armes  t  de  trait  ou  portans  picques  » 
obeïflcnt  à  l'homme  d'arme  fous  qui  ils  feront  ordonnés ,  &  les  hom- 
mes d'armes  enfemble  &  leurs  gens  de  trait  ôtPicqucnaires  obeïflent 
aux  Chefs  de  chambre ,  Dizeniers  &  Condutiers  de  qui  ils  feront  or- 
donnés par  les  Corn muTaires  de  mondit  Seigneur ,  &  que  tous  Chiefs 
de  chambre  obeïflent>&  facentpar  tous  ceulxdcleur  chambre  de  quel- 
que eftat  qu'ils  foient  »  obeïr  le  Dizenier  fous  qui  ils  feront  >  lequel 
Dizenier  mondit  Seigneur  leur  a  ordonné  &  choify  en  ion  Hoftel  pour 
les  gouverner  de  conduire  ;  &  aufli  que  tous  Dizeniers,  enfemble  tous 
cculx  de  leurs  dizaines  obeïflcnt ,  &  facent  par  iceulx  obeïr  le  Condu- 
tier fous  qui  mondit  Seigneur  les  ordonnera. 

Veult  &  ordonne  icelui  Seigneur ,  que  tous  les  Condutiers  facent 
que  tous  les  gens  de  guerre  de  leur  Compagnie  logent  chacun  fous  & 
avec  celui  lousqui  &  quelle  chambre  ils  feront ,  &  les  Chefs  de  cham- 
bre ou  quartier  de  leurs  dizaines,  &  les  Dizeniers  fous  leur  Condutier 
en  la  marche  qui  pour  fa  Compagnie  lui  fera  ordonné  ou  qu'il  choifirar 
fe  par  mondit  Seigneur  pour  aulcun  exploit  &  durant  icelui  ne  lui 
citait  ordonné  Capitaine ,  auquel  Capitaine  durant  la  commiffion  veult 
que  tous  Condutiers  obcïûcnt  comme  ils  feroient  à  lui-même  :  ôcauflï 
ordonne  que  tous  Dizeniers  fans  le  confentement  du  Condutier  n'a- 
bandonnent ,  ou  efloingnent  leurs  gens. 

Les  Condutiers  feront  conduire  les  Dizeniers ,  Chiefs  de  chambre 
êc  ceulx  de  leurs  Compaignics  ,  tant  en  vivres  que  autrement  félon 
les  Ordonnances  devant  dittes  ,  &  ce  fur  peine  d'eftre  pugnis  de  la 
perfonne  ou  de  l'E/tat. 

Au  defloger  nul  n'yra  devant ,  fmon  ceulx  qui  avec  les  logeurs  fe- 
ront par  le  Condutier  ordonnés ,  fur  peine  de  perdre ,  fc  c'eft  en  pays 
4'amis  ,  fes  gages  de  la  journée  :  &  pour  leur  rabatre ,  veult  mondit 
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Seigneur  que  ceux  à  cui  il  adviendra  ou  de  demourer  darriere  âprèt 
eftendart  tiré  aux  champs  foient  par  le  Condutier  rayes,  &  feront  te* 
nus  les  Dizcnicrs  fur  la  même  peine  de  aceufer  ceulx  de  leur  cham- 
bre, &  lemblablement  le  Chef  de  chambre  ,les  Cens  a  fon  Dizenier  » 
s'ils  ne  font  debvoir  &  ils  le  deflervent  :  &  fe  c'eft  en  pays  d'ennemis 
3a  pugnition  fera  à  la  volonté  du  Condutier  ou  du  Capitaine,s,il  y  en  a 
aucun  par  mondit  Seigneur»  ou  par  mondit  Seigneur  même  s'il  y  eft» 

Et  ainfi  la  Compagnie  fe  deflogera  cnfemble  ,  fans  aller  devant  ne 
demourer  darriere  quant  la  Xrompettefonnera,  (mon  par  ordonnance 
ne  fans  faire  autre  chofe  »  fe  contrainte  &  grande  utilité  ne  le  fait. 
Quant  la  Trompette  fonnera  pour  mettre  fcllc  ,  chafeun  trouffera 
fes  bagues  pour  preftemenc  monûer  femefticr  eft.  Quant  chafeun  fera 
habillé ,  les  gens  de  trait  &  Picquenaires  tireront  chafeun  devant  leurs 
hommes  d'armes  en  leurs  logis ,  ainçois  qu'ils  vuidentôc  qu'ils  fe  met-  . 
tentauxchamps,&:  les  hommes  d'armes  devers  leurs  Chefs  de  chambre, 
Dizcnicrs  &  Condu tiers  :  fie  les  Chefs  de  chambre  avant  faillir  aux 
champs  tous  prefts  fe  tireront  au  logis  de  leurs  Dizeniers ,  &  iceulx 
Dizcnicrs  à  toutte  leur  dizenc  entière  >fc  tireront  au  lieu  &  place  que 
par  le  Condutier  leur  fera  ordonné. 

Après  que  les  Dizeniers  feront  venus  à  l'cnfeigne  de  leur  Condutier» 
ils  envoieront  leurs  gens  de  trait  fous  le  guidon  du  Condutier  ,  lef- 

Suels  gens  de  trait  iceulx  Dizeniers  feront  conduire  par  un  homme 
'arme  de  leur  chambre,  lequel  portera  fur  fa  falade  en  unebannerole 
l'en  feigne  que  fon  Dizenier  portera  en  la  cornette  de  fa  lance  pouc 
enfeigne  ,  &  marcheront  foit  en  front  ou  en  train  de  dizennes  ou  de 
chambre  >  comme  la  ncccfiïté ,  le  temps  &  le  chemin  le  requerra,fans 
entremefler  les  Dizeniers  des  hommes  d'armes ,  ne  pareillement  les 
gens  de  trait  d'iceulx.  Ainfi  figné ,  Charles.  Ces  Ordonnances  font  fi- 
ries  à* un  Regifre  de  U  Chambre  des  Comptes ,  cottè  \  Régi f  te  2?. 


S   E  R  M   E  N  S. 
C eft  ld forme  du  ferement  O*  de  dommage  que  les  'Barons  <s*le$ 
Nobles  du  pays  de  Bourgongne  font  au  très-noble  Duc 
vr  V rince  de  Bourgongne. 

LE  Noble  qui  veut  reprendre  fa  terre,  doit  venir  au  Chambellan 
du  Prinee,&  dire ,  je  veult  faire  hommage  à  Monfeigncurdem* 
terre  qui  cfl  de  fon  fief,  s'il'cft  en  état,  je  fuis  preflde  reprendre. Le 
Chambellan  doit  alcr  pardevers  le  Seigneur  compter  la  nouvelle  ,  & 
Je  Prince  doit  rcfpondrc,  nous  forâmes  prcAs.  £n  aJant  quérir  le  Va.- 
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vafleur,  le  Prince  fc  doit  lever  tout  droit  &  ofter  fon  chapperon,  & 
que  le  Vavaflcur  le  treuve  en  tel  eftat  >  car  la  caufe  cft  car  honorable- 
ment il  doit  recevoir  Ton  Vafial  tous  droiz ,  car  il  foit  droit  par  droi- 
ture la  te/le  découverte  .  pour  luy  baifer  humblement  &  reverem- 
ment.  Le  Vaflfal  doit  venir  devant  fon  Prince  ,  en  lui  inclinant  par 
Vraye  humilité*  fon  chapperon  ofter  en  vraye  obéiiïance,  &  venir 
tous  droiz  vers  le  Prince,  comme  droiz  en  feaulté  ,  fes  deux  mains 
jointes  entre  les  mains  du  Prince  par  vraye  foi,  &  aufli  comme  les 
deux  mains  du  Prince  en  oucoufant  les  deux  mains  du  Vavaflcur,  la 
Court  du  Prince  &  la  Court  du  Vavafleur  doivent  eftrccncloux  l'on  en 
l'autre  par  vraye  amour  &  dilcélion.  Après  le  Vavaflcur  doit  bailler 
le  Prince  en  la  bouche ,  &  le  Prince  le  Vavaflcur,  pour  cftreplus  fer- 
mes en  amour ,  en  tranquilité  Se  en  loyaultéfans  nulle  corruption ,  en 
difant  de  par  le  Vavafleur ,  Chier  Sire ,  je  reprent  &  entre  en  vof- 
tre  foy  ,  &  en  fay  homage  de  ma  terre  de  tel  lieu  ou  de  tel ,  &c  &  le 
Prince  doit  rcfpondre  ,  nous  vous  y  recevons  ,&  vous  enjoingnonsfic 
vous  commandons  fur  la  feaulté  que  vous  nous  avez  faite,  que  dans  tel 
jour  vous  nous  bailliez  foubs  voftre  feel  la  déclaration  devotre  terre 
&  fief,  &c. 

Serments  des  Auditeurs  de  Bsaune. 

Quant  le  très-noble  Prince  de  Bourgongne  crée  les  Auditeurs  do 
Beaunc,  un  ou plufleurs  >  ilprent  le  iercment  fur  fain&s  Evangiles ren 
difant  que  en  tous  cas ,  en  tous  procès ,  &  en  toutes  chofes  touchans 
Juridiction  ,  ils  feront  droit  à  ung  chacun  fans  nul  comporr ,  &  en 
abrégeront  &  délivreront  les  caufes  au  plus  briefment  que  il  pour- 
ront pour  cfchever  les  mifes  des  parties, &  qu'ils  ne  fc  corrompronr, 
tic  fourTrcront  corrompre  par  dons,  ne  autrement,  mais  garderont 
droitures  contre  quelconque  perfonne  que  ce  foit ,  foit  contre  le  Prin- 
ce ,  ou  foit  contre  autre,  &c. 

Serment  du  Chancelier  de  Bmrgongne, 

Après  vient  le  Chancelier  de  Bourgongne  quieft  undesgrans  &  no- 
bles Officiers  du  pays,qui  jnre,&  eftle  ferment  tel  ,Que  bien  &  loyaul-  Tom.IL 
v  ment  il  confcillera  le  Prince,  qu'il  maintiendra  droiture,  qu'il  fera  ?■  * 
bonne  garde  des  feaulx  dudit  Duchié ,  que  toutes  lettres  il  enregiftrera 
au  profit  des  parties ,  &  qu'il  ne  prendra  du  droit  de  féel ,  fors  que  la 
tauxacion  ancienne,  &  que  en  la  Juridiction  delaChancelerie  *  il  gar- 
dera l'onneur  &  le  droit  du  Prince  &  des  parties  fans  emport,  &  exer- 
cera la  Juridiction  en  fa  perfonne ,  ou  par  Leftenans  fages ,  diferets 
&  convenables  à  tel  office,  &  qu'il  ne  fe  corrompra , ne  fouftrera cor- 
rompre par  dons,  par  pendons ,  par  robes ,  ne  par  promefles. 


Digitized  by  Google 


i$6  Sermens  des  Officiers 

Serment  du  Grujer. 

Tom.  II.  Le  Gruycr  de  Bourgongnc  en  fa  première  création  ,  eft  tena  de 
f*g'  «j.  jurer,  de  bien  &  loyaulraent  gouverner  l'Office  de  laGrucrie  au  prof- 
it du  Prince,  bien  &  loyaulment  faire  garder  les  bois  ,  &  les  cftangs 
faire  vuidier ,  6c  là  où  il  appartiendra  faire  cmpoiflbnner  les  cftangs  • 
6c  faire  vendre ,  quant  mclrier  fera,  fouftenir  6c  mettre  en  eftat  au  prou- 
fit  du  Prince  i  la  juridiction  bien  &  deuément  garder  fans  emport  , 
&  rendre  bon  compte,  quant  meftier  fera  ,  &  qu'il  ne  mette  Foref- 
tiers,  ne  Sergents  en  office,  qu'ils  ne  foientbons ,  loyaulx6c  de  bonne 
confciencc,  a  fin  que  en  leurs  rapports  l'en  puifle  adjoufter  bonne  foy  » 
&  que  icculx  Sergens  ouForefticrs  efleus ,  comme  dit  cft ,  jurent  fus 
faincts  Evangiles  de  Dieu  bien  6c  loyaulment  garder  les  bois  &  les  ef- 
tangs  auproufit  du  Seigneur,  &  qu'ils  neprendront  ne  aceuferont  au- 
cun fans  bonnes  caufes ,  ne  feront  rapports  qui  ne  foient  bons ,  juftes 
&  convenables,  6c  que  toutes  fois  que  le  Gruyer  tendra  les  jours  de 
la  Gruerie  qu'ils  y  feront  en  leurs  personnes  pour  honorer  le  Siège,  6c 
pour  cftrc  plus  prefts  6c  plus  preux  à  faire  les  commandemens  da 
Gruycr  ou  de  fon  Lieutenant,  ôc  que  du  Siège  ne  fc  départiront  fans 
licence ,  &c. 

Du  Serinent  des  Hailus  de  Bourgongne. 

Tom  il  Monfeigneur  le  Duc,quant  il  met  premièrement  fon  Bailll,ou  aucuns 
pag.  «7,  de  fes  Baillis*  celui  Baiili  cft  tenu  de  jurer  bien  5c  loyaulment  gouver- 
ner le  Bailliage  à  lui  commis,de  garder  le  droit  du  Prince  6c  de  fon  hé- 
ritage en  tout  &  par  tout ,  envers  tous  8c  contre  tous ,  de  garder  Juri- 
diction, félon  ce  que  raifon  vcult,  faire  mifericorde  là  où  il  appar- 
tiendra de  raifon  ,  adjuger  les  caufes  des  parties,  6c  tendre  briefment 
es  diffinitions  pour  moins  miflionner ,  &  qu'il  aura  fa  manfion  en  fon 
Bailliage ,  &  qu'il  tendra  fes  alîifcs  fouvent  pour  expédier  les  procez 
&  en  faperfonne,  ou  de  fon  Lieutenant,  qu'ils  bailleront  confort  6c 
confeil  à  la  poure  partie  qui  n'aura  quoy  miflionner  ,  &  fon  exploit 
efeript  6c  fecilépour  l'amour  de  Dieu,  qu'il  ne  perde  pas  le  droit  de  fa 
caufe. 

Du  Serment  des  "Procureurs  de  Monfeigneur  de  Hourgomrnc. 

Tom.  IL     Quant  Monfeigneur  le  Duc  conftitue  ou  ordonne  fes  Procureurs ,  il 
pag.  7*     eft  tenu  de  jurer  de  bien  6c  loyaulment  garder  l'héritage  du  Seigneur  , 
de  demander,  requérir  6cdcrïendrcicellui,  6c  qu'il  ne  mettra  en  ju- 
gement lenz  licence  du  Seigneur,  ou  par  fon  grant  Conlèil ,  qu'il  ne 
mettra  nuls  en  caufe,  s'iln'cft  premièrement  informé  du  fait  par  bon- 
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gens  dignes  de  foy >  &  que  il  foit  confeiilers  que  ou  fait  le  Sei- 
gneur y  ait  droit ,  &  qu'il  ne  donnera»  ne  vexera  nul  »  ne  travaillera 
lans  bonnes  caufes  ,  &  qu'il  ne  prolongera  point  fes  procès  par  conti- 
nuations ou  autrement ,  pour  miffionner  plus ,  &  qu'il  aidera  à  con- 
feillcr  les  caufes  bien  &loyaulment  fenz  emport. 

Item»  Que  nuls  de  nos  Procureurs  ne  s'entremette  de  prendre  ou 
d  arrefter ,  ou  faire  fait  de  juftice  fans  licence  &  commandement  ex- 
près &  Singulier  de  nos  Jufticiers ,  ou  de  cedlui  d'eulx  à  qui  il  appar- 
tendra ,  &  ne  mette  en  caufe  ou  en  pourfuite  ou  nom  de  nous  aucune 
perfonne,  dont  il  ne  foit  informé  foufHfamment  de  fon  meffait  ou 
cjrTenfe  faire  contre  nous,  par  information  fignée  de  Notaire  publique , 
&  dont  il  puiffe  faire  prompte  foy  à  noftrc  Juftice ,  &  s'il  fait  le  con- 
traire, qu'il  en  foit  pugny  à  rendre  tous  coulx ,  dommages  ès  parties. 

Item  ,  le  Chancelier  ,  ne  le  Bailly  de  Monfeigneur  ou  leurs  Lieutc- 
nans  ne  tendront ,  ne  pourront  tenir  joues  ,  ne  aflifes,  quant  les  Audi* 
teurs  de  Monlcigncur  feront ,  &  quant  ils  tiendront  leurs  jours  *i 
Bcaunc. .  . . 

Item  ,  Que  toutes  &  quantesfois  que  les  Auditeurs  tendront  leurf- 
diz  jours,  le  Maire  de  Bcaunc  avec  luy  deux  ou  trois  de  fes  Sergens  y 
feront  perfonnellement  pour  l'onneur  de  Monfeigneur  &  de  fon  Au- 
ditoire. 

Du  ferment  du  Maire  0*  dit  Prewfi  Cr  des  Fermiers  3tT  de  tous 
ceulx  qui  ont  en  garde  aucune  Juridiction. 

Le  Maire  &  les  autres  Officiers  Fermiers  ou  en  garde  en  leur  pre-- 
mierc  création  font  tenus  de  jurer  bien  &  loyaulment  garder  le  droit 
du  Prince,  qu'il  ne  cognoiftront  ne  tefmoigncront  de  caufe  ,  dont 
l'amende  paflefept  fols,  ne  ne  la  lèveront ,  ne  ne  la  jugeront ,  cen'cft 
par  le  Bailli,  ne  ne  feront  accord  à  partie  de  chofenc  de  fait ,  dont  la 
puiflanec  appartiengne  au  Procureur  ,  ne  ne  traitteront  nul  pardevant 
culx ,  feil  y  a  bonne  caufe ,  ne  ne  donront  à  nul  vexation  ,  ne  travail 
pardevant  eux  pour  ce  qu'on  leur  donne  aucune  chofe. 

Item,Qu  'ûs  ne  s'entremettront  de  caufe  qui  touche  rcalité,mais  la  met- 
tront devant  leurs  Baillis,  &  qu'ils  ne  requerront  à  faireScrgcns  en  leurs 
faveurs,  qu'ils  ne  foientbons  &  convenables  &  efprouvcz  en  l'office. 

Item ,  Qujih  ne  vendront  juftice  ,  ne  ne  amoiflbnneront  foires  n© 
anarchies. 

Item  y  Qu'ils  tendront  leurs  jours  en  leurs  propres  perfonnes ,  ou 
par  leurs  Licutenans,&  ne  pourront  avoir  que  ung  Lieutenant. 

Item  ,  Il  eft  ordonné  que  nui  des  Prcvofts  de  Monfeigneur  ne  reçoi- 
vent de  cy  en  avant  dons  ou  compofitionspar  manière  de  dons  des  iub- 
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giez  de  leurs  Prevoftez  j  &  ou  cas  qu'ils  feront  le  contraire ,  Monfcî- 
gneur  déjaveult  qu'ils  foient  nuls&  de  nulle  valeur ,  &  commande 
&  enjoint  à  fes  Baillis  qu'ils  ne  fourTrent  foire  le  contraire,  &  que  lcf- 
dizdons  &  compofitions ,  quant  ils  vendront  à  leur  congnoùTant, 
déelairent  nuls  &  de  nulle  valeur ,  &  mettent  au  néant,  femeftier  cft, 
&  leur  face  payer  à  Monfeigneur  &  à  partie  amende  convenable  pour 
cette  caufe. 

Item,  Que  dorefnavant  lefdiz  Prevofts  ne  feront  ou  pourront  faira 
adjourner  d'office  aucuns  des  Habitans  de  Ville  par  manière  d'Habi- 
tans  ou  autrement  tout  cnfcmble ,  ou  la  plus  grant  partie  d'icculx  à  une 
fois ,  &  fc  ils  font  le  contraire  >  il  fera  mis  au  néant  par  les  Baillis ,  ôc 
l'amenderont  comme  devant. 

Item ,  Lefdits  Prevofts  de  leurs  offices  ne  feront  ou  pourront  faire 
adjourner  i  fe  n'eft  à  jour  de  Fefte  &.  hors  huit  jours,  &  en  ce  cas  ou- 
vreront à  la  première  journée,  &  feront  tenus  de  ouvrir»  5c  propofer 
leurs  demandes  d'office  à  celui  qui  fera  adjorné ,  fans  continuer  au- 
tre jour  ou  journée  >  Se  ou  cas  qu'ils  feront  le  contraire ,  tout  fera  mis 
au  néant ,  &  l'amendront  comme  devant. 

Item  ,Et  ne  arrefteront ,  ou  pourront  arrefter  d'office  aucuns  d« 
feurs  fubgiez,  fc  n'eft  par  cas  de  terme,  offcnfes  ou  rébellion  ,  def- 
quelx  ils  foient  premiers  informez  ,  &  lefqucls  cas  ,  termes  ,  offenfci 
&  rebellions  ils  feront  tenus  de  rapporter  incontinent  àufdiz  Baillis  ou 
à  leurs  Licutcnans ,  cnfcmble  les  informations  pour  en  ordonner  feloa 
raifon. 

Item  y  Lefdiz  Baillis  pourverront  aux  fubgiez  qui  feront  grevez  par 
lefdiz  Prevofts  contre  les  ordonnances  dc(Tus  dites  fouverainement  & 
de  plain  fans  long  procès  &  ftrepitc  judicial,  &  feront  amender  à  Mon- 
feigneur &  à  partie  félon  raifon  &  coûtume  de  pays  j  &  ou  cas  que 
lefdits  Baillis  feront  negligens  ou  delaians  de  faire  raifon  aux  parties 
çomplaignan tes  fur  les  chofes  deffus  dites ,  ils  en  feront  pugnis  par 
Monfeigneur  arbitrairement ,  &  feront  tenus  lefdiz  Baillis  &  autres 
Officiers  de  Monfeigneur  faire  continue  réfidance  en  leurs  offices ,  ôc 
ou  plus  principal  lieu  de  leurs  offices  faire  leurs  demouranecs ,  ou  au- 
trement ils  ne  prendront  nuls  gages  par  le  temps  qu'ils  y  feront  faultes» 
&  fi  mettra-t-on  aultres  en  leurs  offices  ,  &  fu  ordon  né  par  le  Roy 
jehan  l'an  13  54.  en  Parlement. 

Item ,  Les  Prevofts  ne  congnoiftront  point  d'héritage. 

Item  ,  Le  Prcvoft  n'eft  point  creu  feul  d'avoir  aucun  adjourné  pour 
luy  &  pour  fon  fait.  En  noflre  Parlement  par  la  délibération  de  noftre 
Confeil  avons  ordonné  &  ordonnons  par  Efdit  perpétuel ,  &  voulons 
quelcfditcs  ordonnances  foient  tenues  &  gardées,  ôc  entérinées  de 
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point  en  point  ;  &  mandons  &  commandons  à  nofdiz  Bail  liz  que  icci- 
lcs  facent  tenir  6c  garder  &  accomplir, tiennent,  gardent ,  entérinent 
&  accompliflent  feion  leurs  teneurs. 

Item»  Pour  ce  que  nous  avons  entendu  que  lefdiz  Prevofts  &  Ser- 
gens  de  noftredir  pays  de  Bourgongnc  font  fouvent  adjornement  ôcaf- 
lîgnation  de  journée  à  plufieurs  parties  pardevant  iceulx  Prcvofts  ou 
leurs  Lieutenans ,  &.  quant  les  parties  fe  comparent,  lefdiz  Sergens 
pour  fraude  &  malice,  &  pour  donner  vexations  Se  travaux  aux  bon- 
nes gens ,  varient  les  journées  dcfdiz  adjournemens,  &  dient  iceulx 
adjournemens  à  cftrc  à  aultre  journée ,  dont  grans  inconveniens  5c 
dommages  pourroient  venir  aux  bonnes  gens  pour  amendes  ou  aultre- 
ment.  Nous  avons  ordonné  &  ordonnons  que  dorefnavant  lefdiz  Pre- 
vofts &  Scrgcnsqui  feront  lefdiz  adjournemens ,  foient  tenus  de  bail- 
ler aux  parties  adjournees  par  brevet  ou  ccdulc  féellée  de  leur  féel 
fans pronit  ou  falaire  le  jour  dudit  adjournemcnt,&  à  requefte  de  qui 
ils  auront  fait  lefdiz  adjournemens  j  &  s'ils  ne  le  font,que  lefdits  Prc- 
vofts n'auront  point  d'amende  pour  la  journée  ,8c  s'ils  s'efforcent  d'a- 
voir ladite  amende ,  ils  l'amenderont  à  nous.  Canart. 

Item ,  Avons  ordonne  que  nulz  de  nofdiz  Prcvofts  de  cy  en  avant  ne 
facent  adjorner  d'office  aucun  hors  de  fon  Siège,  &  s'ils  font  le  con- 
traire ,  ils  payeront  les  defpensaux  parties  adjornecs ,  &  foixante-cinq 
lois  pour  amende  à  nous  chafeune  fois  qu'ils  le  feront ,  &  pour  chaf- 
cunc  perfonne  qu'ils  feront  ainfi  adjourner.  Canart, 

Item ,  Nous  avons  ordonné  &  ordonnons  que  tous  1  es  trcs*noblcs 
Officiers  dcftiisdiz,  ceulx  qui  fontordonnésà  gouverner  iceulx  cha- 
cun par  foy,  font  tenus  de  jurer  &  tenir  les  poins  &  ordonnances  qui 
s'eniuivent. 

Premièrement ,  ils  jurent  tous  que  tant  qu'ils  tendront  la  Juri- 
diction de  l'office  qui  leur  cft  commis ,  ils  feront  &  rendront  droit  à 
toutes  perfonnes  grandes,  moyennes  &  petites,  cft  ranges  &  privées,  à 
fubgiez  fans  exception  deperfonne ,  en  gardant  les  us  &  les  couftu- 
mes  approuvées  ès  lieux. 

Item ,  Qu'ils  ne  recevront  dons  par  culx,  ne  par  nulle  perfonne  en 
or ,  en  argent,  ne  en  autres  meubles ,  ou  non  meubles ,  ou  bénéfices 
perfonnels  ou  perpétuels ,  hors  vins ,  viandes  ou  autres  chofes  ordon- 
nées à  boire  ou  à  mangier ,  &  de  cculx  atrempeement  félon  la  condi- 
tion; c'eft  afllivoir  en  telle  quantité  qu'ils  puiftent  cftrc  defpcndus  en  ice- 
luy  même  jour,  &  fans  faire  excès  ne  gloutonnie,  &  qu'ils  ne  procure- 
rontqucdon  ou  bénéfice  d'Eglifeou  autre,  foit  donne  à  leurs  femmes, 
enfans ,  frères ,  fuers ,  ncpvcux ,  niepecs  ,  coufins  ou  coufines ,  êc 
ainfi  des  autres  de  leurs  lignaigci  j  ainçois  toute  la  diligence  qu'il* 
Tome  IL  P  p 
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pourront  en  bonne  foy  que  leurs  femmes  ou  les  perfon nés  deflus  nom- 
mées, nepveux ,  niepees ,  cou(ins&  aultres  defeendans  d'eulx  ne  re- 
çoivent tel  don  ,  &fe  ils  le  font ,  ils  les  contraindront  à  rendre  fi-toft 
qu'ils  le  fauront,  ne  ne  pourront  recevoir  vin  que  en  barils  ou  en  pots- 
fans  fraude  5c  fans  vendre ,  &  feront  pugnis  de  la  chofe  raaulvaife- 
ment  prinfc  ,ôc  ceulx  qui  leur  ont  baillé  auflfj  &  un  chacun  en  amende 
arbirraige. 

Item,  Avons  ordonnée  ordonnons  que  nuls  de  nos  Jufticicrs  qui 
aura  à  rendre  droit  ou  Sentence  fur  aucun  procès  en  noftr édite  Court, 

combien  qu  ils  foient  grans  8c  ne  demandent  ou  preigne  par 

nom  de  chandelles  ne  d'efpices ,  denier  ou  autres  chofes  pour  étudier  ce 
confeillcr  ledit  procès,  mai*  par  le  ferment  de  fon  office,  &  fur  fes 
gaiges,  face  droit  &  raifon  aux  parties  le  plus  briefrnent  que  faire  le 
pourra. 

Item ,  Que  de  ceulx  qui  de  leurs  Faillies  ou  admini  irrations,  ne  d'au, 
tre  qui  aient  eau  e  devant  culx,  ou  qu'il  fâche  qu'il  la  d'oie  prochain 
avoir  ,  ils  ne  recevront  preft  par  culx  ne  par  autres  petits  &  grans  , 
oultre  cinquante  livies  de  tournois  >  lesquelles  ils  rendront  dedans 
deux  mois ,  après  ce  qu'il  les  auront  receuès  ,  toutfuft  ce  que  les  cré- 
diteurs lui  voulfift  plus  croire,  ne  oultre  plus  ne  pourroit  recevoir 
tant  qu'il  foit  paye  _ 

Item ,  Qu'ils  ne  donneront  ne  adroîeront  riens  à  nul  du  Confeil 
JMonfcigneur  le  Duc ,  ne  à  leurs  femmes  ,  ne  à  leurs  enfans ,  ne  à  leurs 
 ne  .1  autres  qui  feront  envoiez  pour  vifiter  la  terre,  pour  en- 
quérir de  leurs  faulx  faiz ,  feulement  vins  ou  viandes ,  ou  autrc>  chofes- 
ordonnéesà  mangicr  fie  à  boire,  lefquclx  ne  puent  paflfer  plus  d'une- 
journée. 

Item ,  Qu'ils  n'auront  pas  part  en  nuls  des  vendages  des  Baillies  ou 
des  Prevoftés ,  ne  des  autres  rentes  appartenais  à  Monfcigncur  le  Duc , 
fe  ce  n'eft  de  fon  propre  confentement. 

Item,  Que  les  Prevofts  &  autres  Officiers  qui  font  deflbubs  eulx  qui 
font  déloyaux  ,  tortuercs  ,  ou  exaucionnaircs  ou  fufpettenez  d'ufure 
ou  qui  mandront  deshonefte  vie  emperrinent ....  ils  ne  fortiront 
en  leur  honneur ,  mais  corrigeront  leurs  excez  en  bonne  foy  fans 
emport. 

Item,  LePrevoft,  Fermiers,  les  Maires,  les  Scrgens,  les  Foref- 
tiers  &  tous  autres  Officiers ,  foit  à  ferme  ou  en  garde,  jureront  qu'ils 
ne  donront  riens  es  Officiers  fouverains  defTus  eulx  ,  ne  à  leurs  tern» 
xncs ,  ne  à  leurs  enfans  ,  ne  à  leurs  prochains  ,  ne  à  leurs  .... 

Item ,  Que  tous  les  grans  Officiers  dcfliis  diz  ne  feront  tenus  de 
prendre  gilte  chiez  Prévoit ,  Maires,  ne  Sergcns ,  foient  f ermiersou 
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§n  gardes,  ne  nuls  aultres  dons  quel  qu'ils  loient  *  car  il  n'appartient 
pas  au  fiailiy  qu'il  ait  grant  familiarité  au  Prévoit  qui  eû  en  fon  Bail- 
liage &  defloubs  lui»  duquel  moult  de  clameurs  fi  pevent  venir  ,  6c 
bien  advenir  qucaucunfe  piaindroit  du  Prévoit  au  Bailly  qui  s'en  laif- 
feroit  à  plaindre  ,  pour  ce  qu'il  verroit  hebergier  le  Bailly  chiez  le 
Prevoft. 

Item ,  Que  les  Baillis  nepuiflènt  hebergier  chez  les  Parties  qui  plai- 
dient  devant  eulx  ,  ou  de  quoy  ils  ont  elperancequ'ilsplaident  parde- 
vanteulx  prochainement. 

Item  »  Que  des  Relcg  ...  ou  autres  de  leurs  adminiftracions ,  les 
chofes  en  ccft  article  cy-deflbubs contenues  ne  recevront,  ce  n'eft  de 
cculx  qui  habonderont  fouftifamment  en  richefles  une  fois  ou  deux  en 
l'an  ,  &  non  plus  fe  ils  n'en  font  priez  à  grant  requefte  »  &  c'eft  à  en- 
tendre des  Chevaliers ,  Efcuicrs  ,  Bourgeois  &  autres  gr  ans  gens. 

Item  9  Qu'ils  n'achepteront  par  leur  ,  ne  par  autres  en  leur  Bail  lie  , 
ne  adminiïtracion,  tant  comme  elle  durera,  ne  en  aultres  nulles  penf- 
ilons  par  fraude ,  &  s'il  le  font  le  achaz  fera  nulz ,  &  feront  les  penf- 
iîons  applicquées  à  Monfcigncur  le  Duc ,  fe  il  lui  plaiit,  &  que  durant 
Tadminiitrationilsne  feront  mariage  d'eulx  ne  de  leurs  enfans,  frères  > 
nieps ,  niepees,  confins  »  cou  fines ,  ne  de  nuls  de  leur  maignie  es  per- 
fonnes  de  leurs  Bailliages  ou  adminiftracions,  ne  les  mettront  en  reli- 
gion ,  ne  ne  leur  requerront  bénéfice  d'Eglife,  ou  poflcfllon ,  fe  n'efi: 
de  la  grâce  cfpecial  &  de  l'ottroy  Monfeigneur  le  Duc  ;  exceptés 
tourtes  voies  icculx  qui  ont  office  ou  adminiftration  ès  lieux  là  ou  leurs 
maifons  font,cfquelx  il  laira  faire  mariage  &  achetter  poflelfions;  mais 
qu'il  le  fàccnt  fanz  mauvaife  convoitife  ,  &  fanz  contrainte  ,  &  que 
le  droit  de  Monfeigneur  le  Duc  &  d'autruy  n'y  foit  bleciez. 

Item  y  Qu'il  ne  mettront  nul  en  prifon  pour  dcbte ,  fe  n'eft  pour  la 
debtc  Monfeigneur  le  Duc ,  ou  fe  le  debteur  ne  s'y  cil  obligiez  cfpe- 
cialment. 

Item,  Ils  jureront  les  conftitutions  des  Prcvoftcs&  des  autres  rentes 
de  Monfeigneur  le  Duc  baillées  à  ferme  à  perfonnes  fouffifantes  &  non 
à  aultres, des  feaulx  des  eferiptures ,  des  fergenteries,  des  fourefterics 
de  leurs  lettres  cinc  gros ,  &  non  plus  pour  leur  falaire. 

Item  ,  Que  touttes  les  chofes  deflus  dittes  ,  ou  aucunes  d'icelles  il 
ne  venront  ,  ne  feront  venir  par  eulx  ,  ne  par  autres  en  aucune  ma- 
nière ,  ne  fraude  ,  ny  feront ,  ne  fou/feront  à  faire. 

Item,  £t  congnoiftront  &  pourront  congnoiftre  Iefdits  Prevofts 
des  amendes  dcfoixante-cinc'fols  fanz  adjugier  icelles,  &  remettront 
les  adjudications  pardevant  lefdiz  Baillis,  ou  leurs  Licutenans  :  &  fc 
lcfdiz  Prevofts  proecdoient  à  l'adjudication  d'iccllcs  amendes ,  ils  1  a- 
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mendcroient  à  Monfeigneur  8c  à  la  Partie  pour  ceûe  cau/c  arbitraire* 
ment  comme  devant. 

Des  Avocats. 

Item ,  Pource  que  nous  avons  trouvé  par  plufieurs  procès  de  noftre 
Court ,  &  veu  par  experiance  de  fait  que  plufieurs  qui  fc  font  fàizr 
Avocaz  en  nos  jugemens  pour  leur  default  &  non  fachance  ont  per- 
dues les  caufes  de  leurs  Parties  ,  &  à  iccllcs  pour  ce  fait  plufieurs 
griefs  &  énormes  dommaiges ,  avons  ordonne  &  ordonnons  que  do- 
refnavanr  nul  ne  foit  receu  comme  Advocat  en  aucunes  de  nos  Cours 
de  la  Chancellerie ,  de  nos  Bailliages ,  de  nos  Auditoires  >  &  de  noftre 
Parlement  ou  d'autres  nos  Cours ,  s'ils  ne  font  efleuz  ou  efprouvcr 
comme  fouifizans  ,  8c  expers  Avocas  par  nofdiz  Chancelier  8c  Bailiiz, 
2c  l'éle&ion  ou  approbation  du  Chancelier  foumra  en  Tune  de  ce» 
Cours  pour  touttes  les  autres  :  8c  ainfi  l'éleûion  8c  approbation  qu* 
fera  faitte  par  l'un  des  Baillis  tendra  en  tous  Bailliages  &  en  la  Court 
de  nos  Auditeurs  &  de  noftre  Parlement  ,  fe  pour  jufte  caufe  fuxvc- 
nant  n'en  cftoient  depuis  debouttez. 

Item ,  Lcfdiz  cflcus  8c  approuvez  Avocas  feront  eferips  &  regiftrez 
en  l'ordinaire  Rcgiftrc  du  Chancelier  &  des  Bailiiz,  &  feront  publiez, 
en  plains  jours  8c  en  plaines  attifes ,  &  en  auront  lettres  tcftimonialcs, 
fe  avoir  les  veulent,  8c  jureront  auxSS.  Euvangiles  de  Dieu  que  pour 
profit  ou  autre  caufe  ils  ne  maintendront ,  ne  plaidieront  caufes  qui 
ne  leur  fembloit  en  leurs  consciences  eftre  juftes  6c  raifonnables ,  & 
cependant  ladite  caufe  qui  à  l'encommen cernent  leur  fembloit  cure 
jufte,  8c  depuis  la  congnoiflënt  eftte  injufte,  ils  la  delaifleront  du  tour. 

Item ,  Jureront  que  de  tout  leur  povoirôc  de  leur  fcicncc,  bi  le  plus 
curieufement  &  diligemment  qu'ils  pourront  r  ils  maintendront  8c 
plaidieront  les  caufes  dont  ils  fe  chargeront ,  8c  autant  pour  le  poure  > 
commepour  leriche,  8cneprendront  falaire  exceffiz  oultrc  leur  jufte 
peine  8c  labeur  ;  attendue  la  faculté  des  Parties  &  la  quantité  de  la  caufe; 
Et  pour  cette  Ordonnance  plus  fermement  maintenir  avons  donné  , 
&  donnons  à  touttes  les  parties,  8c  une  chacune  d'icellcsdc  qui  falaire 
exceffiz  feront  prins,  ou  éxigé  parlefdiz  Avocas,repctition  pardevant 
tous  nos  Juges  $  foit  que  ledit  falaire  foit  levez  8c  payez ,  ou  qui  fbit  à 
payer,  avec  tcle  amende  à  nous  comme  il  fera  regardé  par  nos  Juges  » 
ou  par  nous. 

Item ,  Tous  lcfdiz  Avocas  8c  un  chacun  d'eulx  feront  tenus  de  plai- 
der pour  Dieu, 8c  fans  falaire ,  pour  routtes  perfonnes  misérables ,  8c 
qui  ne  pourroient  riens  payer  qui  en  feront  creuz  par  leur  ierment  f« 
meftier  eft. 

Item,  Que  quelconque  qui  demandera  diûribution  du  Confeil  ta 
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aucune  de  nofdittcs  Cours,  elle  lui  fera  faitte,  excepte  un  noftre  Ad- 
vocat  qui  plaidera  pour  noftre  Procureur ,  qui  ne  cherra  point  en  dif- 
tribution  ,  &  prendra  le  premier  cilz  contre  qui  l'en  demandera  la- 
dite diftribution  ,&  le  demandeur  d  icelle  prendra  le  fécond. 

Autre  Ordonnance* 

S'il  advient  que  on  vende  ou  baille  à  ferme  aucunes  Prcvoftez , 
Mairies,  ou  autres  de  nos  fermes ,  nous  commandons  qu'elles  foient 
baillées  à  perfonnes  faiges &  loyaulx  ,&  de  bonne  renommée  d'avoir 
bon  nom  &  lcal  ,&  non  à  ufuricrsne  diffamez  ne  foupçonnez  de  faire 
oppreflîons  ès  fubgiez;&  Te  telles  perfonnes  les  veulent  enchérir ,  fi  ne 
voulons-nous  mic  qu'ils  y  foient  receuz  ne  baillées. 

Item  ,  Que  nuls  Prevoftsne  taxent  amende  en  leur  jugement  que 
de  fept  fols  en  aval  :  mais  les  Baillis  ou  cculx  qui  font  Juges  ordinaires  >. 
ils  les  jugeront  félon  ce  qu  il  eft  accouftumé  és  lieux  à  faire  les  juge, 
mens ,  &  deffendons  qu'en  nulle  Prcvofté  ou  en  autre  ferme ,  n'y  ait 
qu'un  Fermier  &  un  Lieutenant.  * 

Item ,  Nous  commandons  que  les  Baillis ,  Maires  ôc  Efchcvins,  Pré- 
voit, &  autres  Jufticiers  de  noftre  Ducbié  ,  reçoivent  nos  comman- 
demens  revererament  &  dévotement ,  &  Jes  mettent  diligemment  à 
exécution ,  fe  ils  n'ont  caufe  lcal  &  vrayepar  leurs  fercmens,  parquoy 
ils  ne  le  doivent  faire  ,  laquelle  fe  il  onr  ils  reftitueront  les  lettres  à 
cculx  qui  les  leur  porteront ,  ou  les  tranferips  foubs  leurs  feaulx ,  ou 
fc  non  fe  Us  en  cftoient  en  négligence ,  en  malice,  &  en  deffail lance , 
nous  voulons  qu'ils  en  foient  contrains  à  rendre  les  coulx  &  defpcn» 
es  impetrans ,  &  qu'ils  foient  par  leurs  deffàulx. 

Item 9  Nous  voulons»  &  eftabliffons ,  que  nos  Baillis  ,  Prevofts ,  Vi- 
guiers ,  Maires  »  Efchevins  ,  Juges  &  tous  nos  autres  Jufticiers  quel 
qu'ilz  foient ,  facent  perfonnellement  leurs  Offices,  &  par  eulx  mef- 
mes  ,  ne  nfaient  Subfutut,ne  Lieutenant ,  fe  ce  n'eft  par  adventurc 
en  cas  de  neceflité  ,  de  maladie  ou  d'autres  pour  lefquelxils  ne  puif- 
fent  faire  perfonnellement  Office  ;  ainfi  comme  fe  par  neceffité  il  les 
convient  abfenter  de  leur  Office,  ou  quel  cas  ils  font  tenus  de  retour- 
ner tantoft  cefTant  la  neceffité , par  leur  ferement,  fans  fraude,  &  lors 
ils  mettront  pour  eulx  jufqu  à  leur  retour  aucun  prudomme  du  pays 
qui  ne  foit  mic  Advocat ,  ne  empefehié  d'autres  befoingnes  grans, 
ne  chargié  *  d'amis  ou  de  faiz  &  du  povoir  de  la  Juftice  ,  feront  tenuz  *  tu  d'am- 
ies Parties  à  refpondre  à  ceulx  qu'il  y  mettront  pour  eulx  :  &  com-  R*cu 
mandons  que  eulx  ne  leurs  Clercs»  ne  nul  autre  Commifîairc  ne  prai- 
gnent  riens  pour  leurs  feaulx  fur  peine  de  perdre  leur  Office,  ne  ne 
louèrent  à  recevoir  argent ,  ne  fervice  ,  ne  prouffit  quel  qu'il  foie 
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Item  ,  Que  nos  Prevofts,  ne  autres  Fermiers  ne  praignent  riens  § 
fe  il  ne  leur  cfloit  offert  de  leurs  fubgiez  ou  des  E&iiics  qui  lont  eu 
leurs  gardes  par  raifonde  fubvention  ou  vente ,  ne  ne  aillent  en  Eglifes, 
ou  Abbayes  en  leurs  juridictions  pour  dilner ,  ou  pour  gifle  fans  grant 
caufe,  ne  ne  facent  convenantes,  ou  marchics  à  nulz  de  leurs fubgiez 
de  certaine  fomme  d'argent  à  culx  donner  pour  touttes  leurs  amendes 
que  Icfdiz  en  pourront  ou  pourroient  encourre  tout  le  temps  quelef- 
diz  Omcicrs  feraient  en  l'Ofticci  car  ce  feroit  donner  occafionôc  har- 
dement  aux  fubgiez  de  mal  faire  :  &  qui  feraie  contraire  foit  gricfmcnc 
pugny. 

item  y  Nous  commandons  que  chacun  de  nos  Baillis  ,  Viguicrs  f 
Maires,  Prevofts  &  autres  Gouverneurs  dejuftice,  tiengnent  leurs 
attifes  de  deux  mois  en  deux  mois  au  moins ,  &  que  en  la  fin  de  leur 
affile  ,  il  facent  favoir  quant  l'autre  fera  j  &  ne  vculons  pas  que  ils  les 
tiengnent  ès  terres  de  nos  Prc'az  ,  Barons ,  feaulx  ou  fubgiez  ou  il  n  jr 
ayent  Jufticc  ne  Scignorie  ,  ne  Gardc,fen'cftès  lieux  ou  ils  ont  accouf- 
tume  devenir  pafle  à  trente  ans ,  ôc  ne  les  tiengnent  ès  lieux  ou  il  n  ait 
habitation  de  gens  es  Villes ,  &  fe  il  le  faifoient ,  nous  voulons  qu'il 
ne  tourne  à  aucun  en  préjudice ,  en  propriété ,  ou  en  pofleiTion. 

Item  3  Nous  ordonnons  &  eftabliflbns  que  nul  ne  puiûc  élire  Baillf, 
Viguicrs ,  Efchevins ,  Maires ,  ne  Prevofts  ou  l'en  cft  nez. 

De  Tabellionibus. 

Item  y  Nous  oftons,  H  interdifons  à  nos  Baillis  5c  autres  Officiers, 
feaulx  5c  fubgiez  5c  aultres  quels  qu  il  foient ,  povoir  de  faire  Notaires 
publiques  fans  notre  audtorité  j  car  nous  avons  entendu  que  trop  grant 
multitude  en  a  eue  fait  ou  temps  pafle  ou  grant  grief ,  préjudice  5c 
domnuige  de  nos  feaulz  &  fubgiez.  Et  pour  ce  tel  povoir  refervons* 
nous  à  nous ,  ôc  fucccflcurs  Dux  de  Bourgongnc  perpétuellement  & 
à  toujours ,  5c  entendons  à  amena rir  cculx  qui  ja  (ont  faiz  en  fi  grant 
multitude,  5c  mettre  prochainement  remède  convenable  pour  le  prof» 
fit  commun  ,  ôc  par  la  délibération  de  noftre  Confeil. 

Item ,  Nous  voulons ,  inftituons  5c  eitabliuons  Ôc  ordonnons  que  tous 
nos  Tabellions ,  Notaires  Ôc  Coadjuteurs  de  noftre  Court ,  inftituez  & 
ordonnez  par  nous ,  puiflent  joir  5c  ufer  de  leurs  Offices  ,  tant  qu'ils 
vivront  s'ils  ne  fe  meflont ,  de  laquelle  forfaiture  ils  foient  condam- 
nez :5c  fe  par  aucun  meffait  font  condampnez  pour  caufe  duditOffice, 
nous  les  pugnirons  de  touz  jours  mais  d'icclluyôt  de  tous  nos  aultres 
Offices.  Et  fe  par  aucune  adventure  nous  leur  remettions  le  crïmepar 
gracc,ou  autrement,  Ôc  nous  les  rapellions  en  noftre  Office,  nous  vou- 
lons que  tel  rappel  ne  vaille,nc  grâce  que  nous  leurs  façons,mais  foient 
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perpétuellement  pugnizlans  rapel  de  tous  Offices  à  nous  apar  tenans. 

Item  ,  Voulons ,  conftituons  &  ordonnons  que  tous  nos  Notaires , 
Tabellions  &  Coadjuteurs  de  noftre  Court ,  foient  frans  de  nolirc  feel 
&  reg;ftre  ,  de  touttes  lettres  à  eulx  appartenans ,  &  leur  deftendens 
fur  peine  de  perdre  l'Office  que  lettres  appartenans  à  eulx  ne  groflent, 
ne  faignent ,  car  ou  les  tend  roi  t  pour  fulpecz. 

lum  ,  Nous  commandons  &  eftroittement  enjoingnons  à  touz  nos 
Notaires  ,  Tabellions  &  Coadjutcurs  qu'ils  reçoivent  leurs  contraux 
en  lieux  honeftes  tant  comme  ils  pourront  de  jours  devant  perfonnes 
ydoines  &  non  devant  femme  :  touttes  voies  nous  ne  les  reftraignons 
pas  qu'ils  ne  puiflent  recevoir  en  tous  lieux  ou  ils  font  requis ,  &  ou 
Partie  le  veult  obligier,  foit  en  lieu  deshonefte ,  de  jour  ,  ou  de  nuit 
fe  aultrement  ne  le  puet  amender»  La  caufe  fi  cft,  car  il  eft  en  ].t 
voulcnt  ê  doj 'obligent  ;  car  en  quel  lieu ,  ou  en  quelque  heure  il  lie  veult 
obliger  ,  il  eft  à  recevoir. 

Item ,  Les  Tabellions  de  Monfcigncur,  ou  leurs  Coadiuteurs  ligne- 
ront de  cy  en  avant  touttes  lettres  ou  contraux  receuz ,  tant  ceux  qui 
font  ja  reccuz  qui  encore  ne  font  fccllées ,  comme  ceux  qui  de  cy  en 
avant  feront  receuz  foubs  ledit  feel ,  par  tel  que  les  lettres  ne  feront 
point  rendues  à  parties  fans  feel  ,fur  peine  d'amende  arbitraire  à  Mon- 
seigneur ,&  Ci  paieront  les  Tabellions  &  Coadiuteurs  de  recepregroflè 
&  feel  defdites  lettres  &  contraux  >  en  la  manière  &  félon  l'ordon- 
nance 8c  taxation  ancienne  fur  la  peine  deflTus  ditte. 

Ittm ,  Nous  voulons  que  lefdiz  Notaires  &  Clcrs  des  Bailliages  » 
Prcvortés  dcflîis  diz  ,  les  autres  Notaires  ,  cfcripveurs  eftans  en  leurs 
dits  Offices,  praignent  pour  leurs  eferipturcs  falaire  convenable  :  c'eft 
aflavor  des  lettres  appartenans  à  juridiction  comme  actes  de  procès  ; 
premicremenr ,  une  citation  fix  petits  tournois,  un  mémorial  autant 
le  il  neft  exceflîf  en  eferipture  ,  &  s'il  cft  exceflîf  en  eferipturc  il 
payera  au  feur  de  Pefcripture  j  d'un  mémorial  fimple ,  ou  mémorial 
contenant  commilTîon  cinq  fols  Touttes  eferiptures  comme  d'infor- 
mations, cxamimtions  ,  demandes  ,  refponfes,  replications  ,  raifons 
de  droit ,  d'un  arpent  d'eferiture  douze  deniers  j  d'une  relation  anne- 
xc'c  ou  attachée  en  aucun  meudi  fix  deniers  ,  &:fc  elle  cft  expreflèment 
en  efeript  Pins  au  feur  d'une  "  entence  interlocutoire  cinq  fols  i  une- 
Homme  diffinitive  fur  aucun  principal  dix  fols;  une  lettre  de  Sergent 
ou  de  Lieutenant  dcPrevoft,  ou  Maire,  ou  Subftitut ,  cinq  fols  de  petir 
tornois.  Et  voulons  que  noflre  prefente  tau  xation  foit  publiée  &  tenue 
par  t<  ut  noftre  Duchié  fans  corrompre. 

Item,  S'enfuit  la  tauxation  des  lettres  obligatoires  de  noftre  Chan- 
cellerie fccllées  dcfdiz  feaulx  tant  noftre  droit  %  le  droit  de  noftre 


Digitized  by  Google 


3  06  Scrmens  des  Officiers 

Tabellion  ,  le  droit  de  noftre  Regiftre  comme  d'e/cripfure.  Prcmie* 
rement,  de  touttes  lettres  obligatoires  de  foixante  fols  en  aval  fe  doi- 
vent fcellcr  de  noftre  feel  ès  caufes  &  ne  valent  par  tout  que  douze 
deniers.  Autres  lettres  de  foixante  fols  jufqucs  à  dix  livres  fc  fccllcnt 
du  grant  feel ,  &  vault  chacune  par  tout  trois  fols ,  des  dix  livres  jut- 
ques  à  vingt  livres  quatre  fols ,  des  vingt  livres  jufques  à  vingt  &  cinq 
cinq  fols.  Et  depuis  en  montant  de  cent  fols  douze  deniers  jufqucs  à 
cent  livres,  c'eft  tout  compte  pour  une  livre  de  cent  livres  vingt  lois, 
Se  nulles  lettres  des  cent  livres  en  amont  ne  montent  point  en  avalant 
que  à  vingt  fols.  Dj  cefte  taxation  font  exceptes  tous  contrâuk  de 
convenances  de  mariages ,  vendues  de  bois ,  teftamens ,  lesquelles  ne 
font  point  tauxé  >  ou  pource  qu'il  y  a  chofes  qui  ne  font  point  tauxées» 
ou  cxceflîvcté  d  eferipture ,  ou  chofes  obfcures ,  par  quoy  telles  chofes 
font  en  la  difpofition  de  noftre  Chancelier  ou  de  fes  Lieutenants;  car 
à  iceulx  peut  apparoir  l'euvre  parmi  les  eicriptures  &  efclarcir  icelles: 
uns  inftrumcnt  ne  vault  que  trois  fols  fc  il  n'y  a  excelïivcté  d'eferipturc» 
laquelle. fc  tauxe  par  le  Chancelier ,  une  tutelle  ,  une  curatelle  ,  une 
procuration  en  forme  commune  ne  vault  que  dix  fols  :  fe  il  y  en  la 
procuration  que  les  inftituez  puiffent  fubftituer ,  tranfiger ,  mettre  ou 
ofter  Officiers ,  la  procuration  vault  cinq  fols. 

Du  ferment  des  Sergcns» 

C'eft  la  forme  du  ferement  que  les  Sergcns  ou  Foureftiers  doivent 
faire  quant  ils  font  premiers  inftituez  6c  ordonnez  à  Office  de  Sergenr 
crie  ,  tant  par  Monfcigneur  le  Duc,  ou  du  Chancelier  ,  duGruicr,  ou 
des  Baillis,  ou  des  Eflcus  de  la  commune. 

Premièrement,  ils  jureront  garder  le  droit  de  Monfcigneur  le  Duc 
&  l'autruy. 

Item  ,  lis  feront  loyament  leurs  Gnices ,  les  lettres  fcclle'es  du  feel 
de  la  Court  de  Monfcigneur  le  Duc ,  ils  mettront  fans  delay  6c  dcfport 
à  exécution  fans  prendre  riens,  ne  faire  convenances  jufques  à  ce  que 
l'exécution  foit  faitte. 

Item ,  Qu'ils  ne  adjourneront  nul  fans  jufte  caufe  &  raifonnable,  les 
gaigneurs  à  quinzaine  &  à  jour  de  fefte. 

Item  ,  Ils  ne  contraindront  nul  ,  ne  feront  contraindre  en  aucune 
manière  ,  que  len  leur  doint  aucune  chofe,  fe  n'eft  de  la  vouienté  à 
cellui  qui  vouldra  leur  donner. 

Itcm-i  QujI  s  te;  ont  bon  s  rapports  de  leurs  Offices  &adjourncmens. 

Trois  chofes  font  neceflaires  à  ce  que  les  Sergcns  fc  puiffent  entre* 
mettre  de  fergenter.  La  première  cft,  car  il  convient  qu'il  foient  nom- 
mez en  plaine  aiïifc  par  le  Bailly.  La  féconde  t  qui  porte  lettre  pen- 
dant 
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<lant  du  Bailly.  La  tierce ,  qu'ilsportent  bâton  paint  de  nos  armes ,  <5c 
s'ils  lergentent  fans  ladite  lettre  &  bâton ,  nous  voulons  que  nulz  ne 
foit  tenuz  d'obéir  à  eulx. 

Item ,  Les  Sergens  feront  feu  &  leu  &  convenable  dedans  leurs  Prc- 
voftés ,  en  telle  manière  que  l'en  les  puiflfe  trouver  touttes  les  fois  que 
l'en  aura  meftier  ,  ne  ne  demourront  an  autre  juftice  »  fe  n'eft  par  la 
voulcnté  du  Jufticier  à  qui  eft  la  Juftice* 

Item  ,  Les  Sergens  ne  pourront  gaigier  ne  faifir  fanz  le  comman- 
dement de  leur  Prévoit,  ou  de  leur  Bailly  >  ou  d'aucun  par  deflus,  ne 
ne  pourront  gaigier ,  faifir  ne  fergenter  hors  des  poins  &  des  termes 
de  leur  Prevofte' ,  &  s'il  advenoit  qu'ils  fergentaflent  hors  defdiz  poins 
&  termes  ,  le  Sire  de  la  Juftice  ou  ils  fergentent  puet  mettre  la  main 
à  eulx  pour  bailler  &  délivrer  au  Bailly  ,  lequel  Bailly  les  mettra  en 
prifon  fanz  délivrer ,  fe  n'eft  par  nous  ou  par  noftre  commandement, 
&  par  cellui  du  Bailli  ou  de  Ion  Lieutenant. 

Item  3  Nos  Sergents ,  ne  nos  Prevofts  ne  gaigeront ,  ne  faifir  ont  en 
autre  Juftice, mais  que  en  l'augmentant  feulement ,  fe  n'eftoit  pour  le 
dcnSiult  au  Jufticier  ,  lequel  Juflicier  feroit  mis  en  defiàult  huit  jours 
paflez  après  ce  qu'il  en  feront  requis  &  en  autre  manière ,  ne  pourront 
gaigier  en  autre  Juftice  contre  ce  prêtent  cftabliflcmcnt  :  pour  ce  ne 
les  pourront  pas  prendre  les  Jufticiers ,  ne  mettre  main  à  eulx  ,  mais 
s'en  plaindront  au  Bailly  ,  lequel  les  pugnira  comme  en  l'article  de- 
vant alant. 

Item  ,  Les  Sergens  ne  pourront  gagier  en  noftre  Juftice ,  ne  en  l'au- 
truy  fans  araignicr  ou  amonefticr  le  debteur  s'il  cil  prefent ,  &  s'il  nVft 
prefent  il  fouffift  qu'il  le  face  à  fa  maifon  &  à  fa  maignie,  &  du  fait  des 
lettres  le  Sergent  fera  fa  monition  en  la  forme  deflus  ditte  en  la  Juftice 
qu'il  pourra  ad  journer  le  debteur  à  certain  jour,  pour  dire  &  pour  prou- 
ver caufe  peremptoire  s'il  allègue  peremptoire. 

Item  ,  Le  Sergent  ne  le  Prevoft  ne  pourront  adjourner  homme  de 
condition  taillablc  oucenfablcdemourantenlicux  qui  n'eft  pas  frans  , 
lequel  homme  foit  homs  à  autruyque  à  nous,'fe  ce  n'eft  pour  cas  du- 
quel la  congnoiflance  appartiengne  à  nous  pour  aucune  adventure. 

Item ,  Nos  Sergents ,  nos  Prcvofts  mettront  diligemment  à  exécution 
les  lettres  fcellées  du  feel  Monfcigneur  le  Duc,  félonies  commande- 
mens  qu'il  auront  fanz  riens  recevoir  de  la  partie ,  fors  que  leurs  droits? 
c'eft  aflavoir ,  le  Sergent  à  cheval  trois  fols  pour  la  journée,  &  dix- huit 
deniers  s'il  eft  à  pié  ôc  non  plus,  &:  s'il  font  contre  ce  prefent  eftabliflè- 
ment  ils  paieront  cent  fols  d'amende  ,  defquclx  celui  qui  fe  méfiait 
denonceroir  auroit  vingt  fols  pour  guerredon. 

Item»  Défendons  efpccialcmcnt  à  nos  Sergens  qu'il  ne  advouent  nou- 
Tomcll.  Qq 
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veaux  bourgeois  des  hommes  deflbus  nos  fubgiez,  car  cette  chofe  nou* 
mettons  du  tout  hors  de  leurs  Offices  ,&  donnons  tel  forme  d'advuer  , 
car  celui  qui  fc  voudra  adveuer  pour  nous  vendra  au  lieu  ou  il  le  vou- 
dra advouer ,  &  lors  fe  ad  vouera  pardevant  le  Prcvoft  ou  pardevant  le 
Majeur ,  &  prendra  lettres  dudit  Prévoit  ou  de  Majeur  de  fa  bourgeoi- 
se,  &  aura  en  la  lettre  contenuz  trois  tefmoings  qui  auront  efté  pre» 
fensàla  bourgeoificfaitte,  ou  à  l'ad  vouement,  ou  au  jour  de  l'ad  vouer. 

Item  »  Défendons  à  nos  Sergcns  &  à  nos  Prcvofts  qu'il  ne  teignent 
commant  ne  bourgeois,  fc  il  n'eft  couchant  &  levant  au  lieu  ou  il  fe 
ad  vouera  pour  bourgeois  ,  fc  il  ne  les  y  avoir  tenuz  par  trente  ans  our 
plus  ;  &  fe  les  Sergcns  des  lieux  ou  ils  feront  trouvez  les  praignent 
couchans  &  levans  en  leur  Juftice ,  il  les  puct  prendre  &  exploiter  fans 
noftrc  rappel  \  gardé  touttes  fois  les  parcours  félon  les  ufages  du  pays 
&  des  lieux. 

Item ,  S'il  advient  par  aucune  adventure  que  aucun  de  nos  Sergent 
foit  mishorsdenoftre  fervice  pour  fon  mettait ,  il  fera  perpétuellement 
infamcj  &  pour  ce  nous  voulons ôc  cftabliifons  qu'il  ne  foitreccu,neea 
portant  parole  ,  ne  en  requefte  faifant  pour  autruy  pardevant  nous» 
ne  pardevant  nos  gens,  &  ces  eftabluTcmcns  nous  faifons  pour  refréner 
nos  Sergcns  &  Prevofts,  &  voulons  &  commandons  à  nos  fubgiez  qu'il 
les  facent  tenir  &  garder  à  leurs  Prevofts  &  Sergcns  6c  Chaftcllains  en 
leurs  Chaftellcnies  :  &  fc  il  ne  le  font,nous  commandons  à  nos  fubgiez' 
qu'il  les  y  contraignent  à  tenir:  &  pour  ce  que  nos  fubgiez  (ont  aucu- 
nes fois  grevez  par  les  cfpeciaulx  Sergcns  que  nous  donnons  aucunes 
fc  is  ,  ou  noftre  Bailly,  ès  Religieux  &  es  autres  perfonnes  ,  nous  dé- 
fendons que  nulz  Religieux  ou  Séculiers  aient  baftonniers  cfpeciaulx 
pour  eulx  garder,  fe  n  cftoit  pour  caufe  manifefte  congneue,  &  fceiic 
par  le  Bai)  y  :  &  pour  ce  que  l'en  touftès  perfonnes d'Eglifc  cfpeciaulx, 
nous  défendons  à  tous  nos  fubgiez  fur  peine  de  foixanre-cinq  livres  ou 
plus  grant,  félon  la  qualité  du  mcrTait  qu'il  ne  facent  ne  confententà 
faire  forces .  injures  9  ne  violences  cfdites  perfonnes  de  fainte  Eglife, 
ne  en  leurs  biens ,  mais  le  lcfdites  perfonnes  leur  font  torr  ,  fi  s'en 
plaignent  à  nous  ,  ou  à  nos  gens  &  nous  leur  ferons  amende. 

Irem ,  Par  le  Duc  Robert  en  fon  Parlement  à Beaune,  l'ande grâce 
1286.  fu  ordonné  par  ledit  Monfeigncurfic  par  les  Nobles ,  Religieux 
&  Bourgeois,qiie  on  cllabîira  Sergcns  efpeciaulx  ,  fages  &  difercts ,  5c 
qui  fe  puiflenr  plcgier  jufqucs  à  cent  livres, fe  ilmerraifoient  pour  exé- 
cution de*  lettres  fceilées  du  fccl  de  Ja  Court  dudir  Monfeigneur  »  ÔC 
ir  aucun  rr-onltre  lettres  fcc'lécs  du  fccl  de  laCourtjl'engaigefaenpre» 
fent  le  debreur  quelque  caufe  qu'il  mette  avant,  ne  ne  fera  l'en  rc» 
créance  jufques  le  debteur  ait  prouvée  caufe  fuâfaûtCa&pcremptoirci; 
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c'eft  aflavoir ,  paie  ou  quittance  ou  faufleté  de  lettres ,  laquelle  choie 
ou  l'une  d'elle  prouvccl'en  lui  rendrait  fes  gaiges,  &  contraindrait  l'en 
celui  qui  mift  fa  lettre  avant  à  rendre  tous  coulx  &  dommages. 

Item  *  Couftume  cft  en  Bourgogne  que  un  Sergent  cft  creu  de  fbn 
adjournement  par  fa  relation  faitte  de  bouche  ou  par  efcriptfcelléede 

fon  feel  fans  autre  preuve  ,  &  n'eft  point  creu  de  faire  un  

par  fa  relation  s'il  ne  prouve  >  la  caufe  de  la  Couftume  eft  que  un  Ser- 
gent en  Bourgongne  cft  creu  iufqucs  à  cinq  fols,  &  de  fon  

qui  ferait  enfraint  pourroit  iflîr  amande  de  foixante-cinq  fols ,  pour-  c 
quoy  il  n'eft  creu  s'il  ne  le  prouve. 

Item  y  Nous  défendons  que  Sergent  ne  face  adjournement ,  fe  n'eft 
du  commandement  du  Prevoft ,  ou  duBailii ,  ôc  fe  Prcvofts  font  faulx 
ou  torçonneux  adjournemens,  ils  feront  griefmcnt  pugniz  &  rendront 
les  dommages. 

Item ,  Nous  dépendons  que  nos  Sergcns  ne  fergentent  ès  terres  de 
nos  Prelaz,  de  nos  Barons,  ou  de  nul  autre fcal,  efquclles  il  ont  toutes 
Juftices  moyennes  &  battes ,  fe  n'eft  en  cas  de  reflbrt  ou  autres  appar- 
tenant à  nous.  Et  ce  c'eft  en  la  leur  ,  que  ce  foit  premièrement  du 
commandement  &  congié  de  leur  Bailly  ou  Prevoft,  ne  ne  demeurent 
en  icellcs  terres  contre  la  voulcnté  des  Seigneurs  >fe  ils  ne  font  nez  du 
lieu ,  ou  fe  il  ne  font  mariez;  en  tel  cas  ,  fi  ne  pourront  ils  faire  nul 
Office  de  Sergent  en  icelles  terres  :  &  fe  cas ,  reflbrt ,  ou  autre  appar- 
tenant à  nous  advenoit,  tels  Sergens  ne  s'en  pourraient  entremettre» 
mais  fera  ce  cas  mis  à  exécution  par  autres  Sergcns,  &  pourront  nos 
Prelaz  ,  nos  Barons,  nos  aultres  feaulx  Jufticicrs  ufer  contre  eulx  de 
leur  Juridiction  temporelle  &  cfpirituelle  fans  fraude  ,  ainfi  comme 
d'autres  privées  perlonnes ,  ès  cas  qu'ils  ne  contenront  leurs  Offices, 
£c  les  pugnir  de  leurs  excès  &  de  leurs  meffaiz  qu'ils  méfieraient, non  pas 
en  fet-gentant  par  raifon  de  leur  Office. 

Item  ,  L'ordonnance  que  nous  avons  pieça  faite  d'ofter  la  fuper- 
fluité  de  nos  Sergens  ,  &  tamener  à  fouffilant  nombre ,  nous  voulons 
&  commandons  qu'elles  foient  garde'es,  accomplies  &  mifes  à  exécu- 
tion j  c'eft  aïïavoir  que  là  où  ilfouloit  avoir  huit  Sergens,  n'en  a  que 
quatre,  &  du  plus  plus  ,  &  du  moins  moins ,  &  les  Sergens  qui  ont 
nos  lettres  >  qui  font  auffi  que  font  les  autres  ,  nous  voulons  qu'ils 
foient  des  demourans,  ledit  nombre  toutesfois garde,  &  feront  ceulx 
quidemourront  es  Baillis,  &  les  pourront  les  Baillis  punir  &  corri- 
ger pour  leurs  méfiais ,  fie  ofter  de  l'office  du  tout ,  fe  le  cas  le  requé- 
rait, ja  foit  ce  qu'ils  aient  nos  lettres  ;  ôefes  Sergens  qui  deroourronr» 
nous  voulons  qu'il  donne  bonne  feurté  ès  mainte  nofdiz  Bailliz  de 
faire  leurs  offices  bien  &  loyaulment ,  &:  de  relpondrc  &  d'efter  à 
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droit  furquanque  on  leur  demanderoit  pourraifon  de  leur  Office  $  & 
quant  aucun  de  fes  Sergens  mourront ,  ou  laiflcroit  l'office»  ou  crt 
feroitofté  pour  caufe  raifonnable,  le  Bailly  mettroit  autre  fouffifant 
en  leur  péril ,  &  refpondroit  de  leur  fait  que  il  feront  en  fergenrant , 
irais  ils  ne  croiftront  point  le  nombre. 

Item,  Nous  ordonnons  que  les  Sergens  preignentfalaire  à  trempe , 
c'eftafïàvoir,  ceulx  à  cheval  trois  fols ,  cculxà  pie,  dix-huit  deniers 
de  la  monnoie  courante ,  &  plus  n'en  pourront  prendre  par  jour 
pour  leur  falaire ,  combien  qu'ils  facent  plulieurs  exécutions  ou  au- 
tres procès  de  leurs  offices  par  plusieurs  pcrfbnncs  &  par  diverfc» 
befoingnes. 

Item  ,  Chacun  Sergent  aura  de  gages  pour  jour  >  c'eftaffavoir,  le 
Sergent  à  cheval  quatre  gros,&  le  Sergent  à  pie'  deux  grossie  le  Ser- 
gent fait  plufîcurs  offices  en  un  jour ,  s'il  ne  prendra-il  point  pour 
jour  que  la  tauxation  deflus  dite ,  &  s'en  fera  déduction  convenable 
fur  chacune  partie  fur  laquelle  il  aura  officié. 

Item%  Le  Sergent  du  Bailly  pourra  exécuter  la  citation  ou  revoca- 
tion des  Auditeurs  empêtrée  de  l'Audience  du  Chancelier  ,  &  

parmy  ce  que  les  Auditeurs  par  leurs  lettres  de  ladite  impetracion 
manderont  &  commettront ,  fc  mefticr  eft  ,  aux  premiers  des  Ser- 
gens de  Monfcigneur  le  Duc  cftabliz  tant  ou  fait  de  la  Chanceleric  » 
comme  des  Baillis  de  Monl'eigneur ,  faire  &  accomplir  ladite  impe* 
tracion. 


PHilippes,  fils  de  Roy  de  France,  Duc  de  Bourgogne,  Comte  de 
Flandres,  d'Artois  &  de  Bourgongnc  ,  Palatin  ,  Sire  de  Salins  , 
Comte  de  Rethel  ôc  Seigneur  de  Malines  ;  fçavoir  faifons  que  comme 
en  noftre  Parlement  de  Beaune  tenu  par  nous  en  l'an  commentant 
1370.  &  anffi  en  certains  nos  autres  Parlemens  fuyans  par  la  grant 
délibération-  de  noftre  grant  Confeil  cftans  en  iceulx,eufTcntefté  fait- 
tes  certaines  Ordonnances,  &  publiées;  entre  les  autres  Ordonnances 
&  Ldiz  pcrpetuelz  defquclles  ci-après  eft  faire  mention .  &  depuis  foie 
venu  à  noftre  notice  &  anffi  de  noftre  Confeil  que  lefdittcs  Ordon- 
nances n'ont  point  efté,ne  ne  font  tenuës ,  accomplies,ne  interrinces  : 
pource  eft-il  que  par  la  délibération  de  noftre  grant  Confeil,  eftant 
en  noftre  préfent  Parlement  de  Beaune  ,  commençant  le  dernier  joue 
de  Septembre ,  &  pour  ce  le  bien  publique  garde, &  maintenu,  avons 
ordonné ,  voulons  &  ordonnons  par  Ordonnance  &  par  Edit  perpé- 
tuel à  tous  nos  Baillis  &  autres. Juûiciers  &  Officiers  qu'ils  tiennent, 
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gardent  &  accomplirent ,  facent  tenir ,  garder  &  accomplir  &  main- 
tenir lcfditcs  Ordonnances  &  celles  qui  s'enfuyent,  &cà  ncs  Procureurs 
&  à  chacun  d'eulx  ,  fi  comme  à  lui  appartiendra  ,  que  ou  cas  qu'il 
trouveronr  faifant  le  contraire ,  qu'il  pourfuive  les  amendables  fclon 
lefdittes  Ordonnances ,  &  y  gardent  nottre  droit  par  touttes  les  voyes 
qu'il  appartiendra. 

Et  premièrement ,  que  comme  en  noftredit  Parlement  courant 
1 37p.  nous  cuflbns  ordonné  avoir  en  tous  Bailliages  de  noftreditc  Dn- 
chic  ,  le  nombre  des  bergens  ci  après  contenu ,  8c  fur  iceulx  les  Or- 
donnances qui  s'enfuyent. 

Ou  Bailliage  du  Oigenois  quarente-buit  Sergens. 

Ou  Bailliage  de  Châlon ,  quarente  Sergens. 

Ou  Bailliage  d'Oftun  8c  de  Montcenis,  quarente  Sergens*. 

Ou  Bailliage  d'Auxois,  quarente-cinq  Sergens. 

Ou  Bailliage  de  la  Montagne  ,  ving- quatre  Sergens. 

Et  feront  lefdits  Sergens  nommez ,  efleus  &  inftituez  par  nos  Bail- 
lis, &  chacun  en  fon  Bailliage  en  leurs  confcienccs  le  plus  honorable- 
ment &  profitablcment  que  faire  fc  pourra  ,  Se  distribueront  lefdits 
Sergens  par  Prévoirez  chacun  Bailly  en  fon  Bailliage  julqu'au  nombre 
delTus  dit  fans  le  paffer,  Se  iemblablement  le  Chancelier ,  ou  fon  Lieu- 
tenant ,  institueront  les  Sergens  de  cculx  qui  feroient  inftituez  par  lef- 
dits Bailliages  en  leur  Bailliage  le  nombre  deflusdit,  6c  non  d'autre  > 
fans  paffer  ledit  nombre ,  &  que  chacun  Sergent  au r oit  par  jour  de  ga- 
ges ;  c'eft  aflàvoir  Je  Sergent  à  cheval ,  quatre  gros ,  &  le  Sergent  à 
f  ié  deux  gros  :  &  fcledk  Sergent  faifoit  plufieurs  Offices  en  un  jour , 
ne  prendroit-il  par  jour  que  le  falairc  avant  dit,  &  fi  on  feroit  dé- 
duction convenable  fur  chacune  partie  pour  laquelle  il  auroit  officié. 

Item  y  Que  un  chacun  de  nos  Chaflellains  qui  ne  feroit  mie  fer- 
miers ,  ne  pourroit  inftitucr  en  fadite  ChaHellenie,  6c  ou  fait  d'icelle* 
plus  de  deux  Sergens  ^  &  s'il  y  a  aucun  CHaftcllain  qui  teigne  plufieurs 
Chaftcllenies  il  fera  &  inftituera  un  ou  deux  Sergens ,  &  non  plus  en 
chacune  defdittes  Chaftellenics ,  félon  que  befoing  luy  fera ,  &  fe  plus 
yen  faut ,  il  querra  des  Sergens  generaulx-  de  Monfeigneur ,  faiz  pac 
îefdiz  Baiilis  du  nombre  deflusdit. 

En  noftredk  Parlement ,  par  la  délibération  que  defiiis  pour  ce  que 
nous  avons  entendu  que  nofdiz  Baillis  ,&  aufli  le  Chancelier ,  ou  Gou- 
verneur de  la  Chancellerie  dudit  Duchic  ,  ont  accouftume  de  eftablir 
.  &  inftitucr,  c'eft  aflavoit  JcfdizBaillisen  leur  Bailliage,  &  leidiz Chan- 
celier ou  Gouverneur  ou  fait  de  ladite  Chanccler-ic,  oultrele  nom- 
bre dcfdites  Ordonnances  jadis  fur  ce  faites ,  très-grant  quantité'  de 
Sergens  en  excédant  le  nombre  comprins  elditcs  Ordonnances,  ou 
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granr  dommaïge  du  peuple  :  Nous  voulons  &  ordonnons  dcija  par 
Edit  &  Ordonnance  perpétuel  à  tous  nofdiz  Baillis ,  Chancelier ,  ou 
Gouverneur  .  que  dorefnavant  ils  gardent,  &  teignent  icel les  Ordon- 
nances en  ladite  quantité  comprinfe  efdittes  Ordonnances,  &  que  ils 
élifent  de  Jeurfdiz  Sergcns  les  plus  notables  &  preudommes  qu'ils 
pourront  eflirc  jufqu'au  nombre,  quantité  des  deflbs  dites  Ordonnan- 
ces feulement  &  non  plus,  &  iceulx  efleus ,  appelle  noftrc  Procureur 
chacun  en  fon  Bailliage,  établùTcnt  leurs  Sergens  chacun  Bailly  en 
fon  Bailliage,  &  ledit  Chancelier  ou  Gouverneur  ou  fait  de  la  Chan- 
cellerie, fans  les  dcfappeller  ou  muer  fans  cauferaifonnable,&  iceulx 
feront  eferipre  en  leurs  Rcgiftres  de  leurs  cours ,  &.  aulTi  en  tableaux 
attachiez  en  chacun  de  leurs  Sièges  ,  &  iceulx  publier  en  leurs  pre- 
mières aflifes  ou  grans  jours,qui  leronc  apiès  ic  premier  Parlement  ge- 
ncrallemcnt ,  &  iceulx  Scrjgcns  receus  &  eftablisne  feront  dorefna- 
v-mt  révoquez  par  ledit  Bailly  ou  Gouverneur ,  le  n'eft  ou  cas  deflus 
dit ,  &  jureront  lefdiz  Baillis  &  Gouverneurs  pardevant  les  gens  te- 
nans  noftre  prefent  Parlement ,  qu'il  n'excéderont  dorefnavant  ledit 
nombre ,  &  qu'il  tendront  fermes  lefdites  ordonnances  :  &  ou  cas 
«qu'il  nous  plaira  inftituer  nouveau lx  Baillis  ou  Gouverneurs  efdiz  Of- 
fices Amplement ,  ils  jureront  tenir  &  accomplir ,  de  garder  lefdites 
ordonnances  en  faifant  les  fermens  &  l'exercice  de  leurs  diz  Offices 
ou  pardevant  les  gens  de  noftre  Confcil  à  Dijon  ;  &  par  ces  prefeme* 
leur  dépendons  que  dorefnavant  ne  facent  le  contraire. 

Extrait  d'un  Manufcrift  contenant  d'anciennes  Coutumes  de  Bour- 
gogne* f.  4o.  lequel ejl dans  le  Cabinet  de  M.  de  la  Marc,  Conseiller 
an  Parlement  de  Dijon. 

CHANCELERIE. 

Sigiâum  Curie  fancellarie  Vucatus  rBtirgtmdie ,  que  vocatur  fort* 
Domini  Ducis,  confuevitregide  mort  O*  confie  tudine , 
de  fiilo     more  in  hune  modum. 
RegiftreTN  primis  Cancellarius  habet  fex  fedes  proprïas,  inquibus  Jurif. 
de$Comh  X-  ^l^loncm  dicUfigillati  excrc  ?tpcr  fc  bis  vel  ter  ad  minus  in  anno; 
cm  d^oT  videlicet  in  Divione  ,  Belna,  Cabilone  ,  Edua  ,  Scnimuro  &  Caftcl- 
ion.        lionej  &  iniftis  locis  habet  locum  tenentem  fuos  fingulos  in  fingulis 
&  folempnitis  ibidem  refidentem  quos  per  fe  députât ,  qui  in  ejus  ab- 
fentiam  didtam  Jurifdictionem  exercent  tam  in  executionibus  fupec 
litteras,  quam  incognitione  eau  (arum  que  obveniunt  occafione  figil- 
lati ,  &  quelibet  fedes  habet  fuos  terminos ,  inter  quos  habitantes  fél- 
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ibtriuntur  in  locofic  fede  predicta ,  non  alibi,talitcr  quod  fierctremif- 
£0  de  fede  ad  fedem  ,  prout  in  Baillivacibus  ,  vel  forfan  Cancellariatus 
vcllct  cognofecre  de  eau  la  in  perfona  fua  ex  caufa  aliqua  quod  tune 
non  fieret  remulio ,  fed  cognofeeret  ubi  veilet  de  ftilo  &  more  predic- 
torum. 

Item ,  In  fingulis  fedibus  fupradiûus  Canccllarius  inftituit  ôc  ordi- 
pat  libelienfero  Curie  illiusfedis,prout  de  meliori  provideri  poteû,qui 
Jcict  ftilum  Curie,  &  obfervantias ,  &  rci  prefenti  deflervire:  illc  dé- 
bet cflè  continuus  pro  querellisaudicndis ,  &  pro  dando  executiones, 
xnemorialia  >  6c  alia  que  incumbunt. 

Item  y  Clcricus ,  feu  Libelleras  cujufiibet  fedis  per  manum  Cancel- 
larii  habet  euftodiam  figilli  diûc  fedis ,  de  quo  figillantur  executiones 
&  alia  munimenta  di&c  fedis.  pro  quofigillo&  emolumentum  ipfius 
&  omnibus  profc&ibus  que  poflunt  refpiccrc  Cancellarium  occafione 
dicli  figilli ,  five  fit  pro  prcfcntationibus.cxecutionibus ,  fententiis  vel 
feripturis  aliis ,  Canccllarius  recipict  ab  eodem  penfionem  confuetam 
fecundum  plus  &  minus ,  fecundum  qualitates  di&arum  fedium  que 
conftitute  lunt  dîu  cft ,  quanivis  augere  poflet  &  diruinuere  fi  veilet  r 
&  emolumenta  furpeterentdiâe  fedis. 

Kccipit  enim  primo  pro  penfione  figillorum  fedium  predi&arum  à 
Clerico  gubernante  figillum  Divionenfeœ  »  criginta  francos. 

In  Belna ,  fexdecin  francos. 

In  Cabilone  quindecin  francos* 

In  Edua  ,  oûo  francos* 

In  Scnimuro  antiquitus  quadraginta  francos  propter  tenuitatem  va- 
loris  reduxî  nuncad  triginta. 

In  Caftellione  fexdecin  francos  quos  folventCierici  qui  fedem  def» 
ferviunt  in  duobus  terminis,  videlicet  in  I  urificatione  béate  Marie 
Virginis  medietatem ,  &aliam  medietatem  in  Fefto  béate  Marie  Mag- 
dalcne. 

Item,  Cancellarius  confuevit  habere  ducento^  francos  tantum- 
modo  pro  penfione, quos  femperrecipit  in  duobus  terminis, videlicet 
in  menfe  Pafche  medietatem,  &  aliam  medierat  m  circa  Fcftum  beati 
Martinj  yerrali*,&  .....  dcdidlis  ducentis  franequis penfione  fuc  de- 
ducere  tenentur  eidem  receptori  triginta  in  quibus  cidem  receptori 
tenerur  predictis  figillis  omnium  fedium  prediftarum. 

Item  ,  Singulis  fedibus  &villisfupradic~tis  Cancellarius  conftituit ,  Se 
în  pluribus  aliis  villis  ...  etiam  Si  Domino,  &:  villisaliorum  Domino- 
rumubi  vultNotarios  principales  quos  inftituit  &inftituerc  débet  ex 
fao  cfficio,qui  de  emolumentis  figilli... ..  Littcrarum  refpondet  Can- 
cellarius a  &  Canccllarius  Doinino  in  hune  modum  5  videlicet  quod 
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dicti  Notarii  principales  quilibetintra  fuos  terminos  Coadjutores  plu- 
res  qui  per  commilïioncm  quam  habent  à  Canccllario  ad  nominatio- 
ncm  &  periculum  notariorum  principalium  récipient  litteras  fub  fi- 
gillo  predi&o  ficut  Notarius  principal is^addico  hoc,datum  in  prefentia 
talis  Coadjutoris  ;  &  omnes  ipfi  tam  principales  Notarii  quam  Accef- 
forcs  fui  tenentur  apportare  litteras  ad  ligillujn  faltem  bis  in  anno,  in- 
ventarium  feu  Regittrumfaclumlitterarumquasfigillant  à  propria  ma- 
nu, in  Regiftro  feu  inventario  fupraditto  fignant  obligationem  quam 
faciunt  de  emolumento  folvendo  Domino  feu  cjus  receptori. 

Item  >Quod  ficut  tenetur  bisfigillare  in  anno,  itatenctur  Cancclla- 
rius bis  in  anno  in  terminis  fupradictis  videre  cedulas  3c  Rcgiftra  om- 
nium &  fingulorum  Kotariorum  principalium }  qui  folvent,  &  rcfpon- 
dent  quilibet  pro  fe  &  Coadjutoribus  fuis  extraere ,  &  quartulareom- 
nia  Rcgiftra  eorum,  &  videre  quantum  quilibet  débet  Domino,&  ce- 
dulam  extra&am  receptoribus  fingulis  fedium  predi&arum  in  Bailliva- 
tibus  tantummodo  conftitutis.  Super  qua  ccdula  quantum  lit  extra- 
hit  Canccllarius ,  fit  executio  precifa  contra  Nofarios.  Eteftfcicndum 
quod  cum  emolumenta  figilli  cedularum  &  regiftrorum  Notariorum 
ponuntur  ad  partem  in  rotulo  vel  extra dictumCancellarium,  videtur 
cmendefique  fintfcu  evenient  in  fedibus  fupradictis,&  periftum  mo- 
dum  recipit  Dominus  Dux  emolumentum  fui  figilli  per  manum  fui 
Canccllarii,abfque  hoc  quod  Cancellarius  recipict  denarium  ,  nec 
teneatur  computum  reddere  nec  aliam  rationem.Canccllarius  confti- 
tuendo  Notarios  principales  habet  pro  fuisLitteris  unam  marcam  ar- 
genti ,  commifliones  Coadjutorum  confuevit  dare  gratis  ad  requeftam 
&  periculum  Notariorum  ut  prefertur  >  omnia  emolumenta  funt  Cle- 
xico  fedis  pro  penfione  reddenda.  preterquam  fi  petens  litteras  reffici 
adufte  vel  caufa  alia  contingat  reffici,  Se  hoc  non  competitClcrico; 
fed  Canccllario  committere  débet  ,  &  recipit  quinque  folides  quod 
committitin  ufus  propriôs;&  confimilitcrquandorefigillanturlittere, 
quod  tune  emolumentum  îumitur ,  &  habet  &  recipit  duodecim  dc- 
narios. 

Canccllarius  etiam  conftituit  &  inftituit  circa  feftum  beati  Johan- 
nis  Bapti/tc  in  fingulis  fedibus  fervientibus  pro  litteris  fuis  recipiendis 
quinque  folidos  &  non  ultra  :potcft  etiam  in  fua  novitatc  deftitucre  & 
inflituere  fi  velit. 

Vigor  vero  Sigillati  privilegium  etiam  mox  cx^cutîonis  ipfius  talis 
eft  vidclicetquod  contra  debitorcmviventem  creditore  mortuo  velvi- 
vente  datur  executio  precifa  deferenti  litteras, qui  tamen  abco  caufam 
fehabere  prétendit  j  nec  auditur  debitor  quicquid  contrarium  propo- 
nere  voluerit ,  nili  de  falfo  litteras  arguât  &  quod  inpromptu  paratui 

habcat 
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feabeat  probationes  fuas  in  quo  cafu  portent  littere  fufpendî  &  de  caufa 
cognofci  ,  alias  non  fufpendentur  executioncs  iitterarum  prœditta- 

rum  i  ctiamfi  allegetur  lolutionem  nifi  per  litteras  quibus 

velletftare  credens  fine  allcgationc  contraria  vel  dubitationequacun- 

que  :  nam  û  in  dubio  litterc  de  quittancia  vcl  folutionc  litrerc 

executorie  preciiemandarentur,  cum  cautionc  tamen  quam  creditor 
vcl  impetrans  darc  tenctur  de  folvendointcretïc  parti  adverfe&  emen- 
dam  condignam  Domino  Duci ,  fi  reperirctur  litteras  fuas  indebitc 
executioni  demandante. 

Hercs  vero  debitoris  non  mandatur  precife  excqui ,  fed  cum  alle- 
gationc  câufe  ex  co  folverequod  in  caufe  cognitionc  vertitur,  an  fit 
heres  ,  &  pro  qua  parte.  Quapropter  de  ftilo  &  more  in  prima  corn- 
miflionc  mandatur ,  quod  ii  caufam  allegarc  vo!uerit,afllgnctur  ci  dies 
ad  pretendendum  candcmA  ad  refpcndendum  fi  fit  hercs  &  pro  qua 
parte  ipfius  debitoris  :ad  quam  fi  refpondcrit  diûa  die  quod  lit  hercs, 
datur  executio  precifa ,  pro  ut  fupra  contra  eum  pro  toto  ,  vcl  parte 
qua  fucrit  refponfum  ,  nonobftantibus  quibufeunque  allcgationibus 
fuis  &  per  cautionem  ut  fupra  :  poteft  tamen  ante  tclponfioncm  ejus 
peterc  unam  dilationcm  ad  refpondcndum  dictis  interrogationibus 
quam  habere  débet  fi  petit  ;  &  tune  injungi  fibi  quod  veniat  reiponfu- 
rus  fecundum  ftilum  &  obfervantias  curie  qui  talis  efi\  quod  nifi  re- 
fjpondeatdabimrexccutoria  precifa  contra  cum  fi  prefens  clhvel  fi  fuc- 
rit coutumax  in  veniendo  venientem  j  finegaverit  fe  heredem  ,agenti 
creditori  incombit  probatio ,  in  quo  cafu  opportebit  e  pe&are  inquef- 
tam  ,  fed  non  dabitur  petitio  in  feriptis  ex  quo  de  figillato  dependet  * 
fed  femper  in  eo  cafu  opportebit  ad  executionem  tenditur  :  contra 
vero  tertium  polfeflorcm  fi  agatur  ,  ypothecaria  petitio  locum  habet, 
fed  in  hiis  &  omnibus  aliisque  in  caufe  cognitione  manentur,  appunc- 
tamenta  ,  atfeflbria  &  dilationes  amputantur  &  ad  execu- 
tionem Iitterarum  quantum  ....  facerc  poteft  modis  omnibus  ob- 
viare  débet                                      Emolumentum  vero  magni 
fîgilli  dicte  curie  talc  eft ,  videliect  à  duodecim  libris  &  infra  debent 
Notarii  pro  fingulis  litteris  duodecim  denarios  ,  &  à  duodecim  libris 
fupra  pro  qualibet  libris  unum  denarium  ufque  ad  decem  folidos,  ul- 
tra quos  fi  littere  continentur  mille  millia  exigentur  ultra 

pro  figillo  ,  fed  pro  regiftro  pro  qualibet  littera  debet  Notarius  Domi- 
no quinque  denarios.  Pro  fumma  vero  fexaginta  folidorum  &  intra 
confueverunt  ficri  littere  que  figillantur  parvo  figillo  dicte  curie,  & 
pro  qualibet  diftus  Notarius  debet  fex  denarios  Tu  ronenfes. 

Item  y  plurcs  funt  Notarii  qui  tenentur  Domino  ad  penfionem  in 
i cfto  bcati  Martini  Yemalis. 

Tmt  II.  R  r 
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Primo ,  Notarius  Divionenfis  quadraginta  libras. 

Item,  Notarius  Belne  ,  trigenta  libras* 

Item  y  Notarius  Nuciani  vigenti. 

Item,  Notarius  Montisbarri  decem. 

Item  ,  Notarius  Vitclli  vigenti. 

Item  ,  Notarius  Avalonis  duodecim. 

Item ,  Notarius  Senimuri  vigenti. 

Item ,  Notarius  Flavignicnlis  vigenti. 

Item ,  Notarius  Cabilonis  vigenti  fex  libras  cum  fcx  folidis. 

Item,  Notarius  Notai;  quadraginta  folidos. 

Item  ,  Notarius  Chaignci  fex  libras. 

Item ,  Notarius  Educnfis  duodecim. 

Item  >  Notarius  de  Buxiaco  fexaginta  folidos. 

Item,  Notarius  de  Belneolis centum  folidos.  Et  omnibus  iftis  dé- 
bet remitti&defalcari  ccra  videlicet,  pro  quolibet  centum  litterarum 
decem  folidos  falvo  magis  &  minus.  Scquuntur  Notarii  quibus  non 
débet  defaleari  nec  remit ti  cera  pro  figillo. 

Notarius  Rome  ,  Notarius  de  Auxona ,  Notarius  de  Perreria ,  No- 
tarius fandti  Johannis  de  Laudona ,  Notarius  de  Pontccifco  ,  Notarius 
de  Chaucins  ,  Notarius  de  Lonvico,dc  Sageio  ,  de  Frontenaiz&i  de 
Mernanco  ,  Notarius  Montifcincrij  ,  Notarius  Tholonis  »  Notarius 
Borbonenfis  ,  Notarius  Uxellis,  &  Notarius  Caftellionis  qui  debebat 
triginta  libras  penfionis ,  fed  fueruntrcmhTc  ad  vitam. 
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Et  des  Noms  des  Familles  les  plus  confiderables ,  donc  il  eft 
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L'Abbc  ,  Contenter  du  Duc  de  Bourgogne , 
fes  emplois  :  b,  xé% . 

Achy  (  te  Galoisd'  )  Chevalier  du  Corps  du 
Duc  de  Bourg.  t>-  4;. 

Agnès  (  la  beDe  )  Maiftreflc  de  Charles 
VII.  ».  104. 

L'Aigle,  Chambclan  du  Duc  de  Bourgogne  , 
fes  emplois.  b.  40. 

Alain  ,  Evêque  de  Léon  ,  fc«  negotia- 
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plois. *•  31 
.Vienne  (  Guillaume  de  ) Chevalier  ,  Confeil- 
ler &  Chambelan  du  Duc  de  Bourg,  ligne 
le  Traité  de  Poilly.  0.  X13.  i»o.  Accom- 
pagne le  Duc  a  Montereau.  s.  au.  Y  cil 
tait  prifonnier.  ».  1*3.  Sa  dépoiirion  fût 
la  mort  du  Duc  Jean.  ».  »8t.  Ses  emplois. 

107.  »4i.  M*'*»  ïi~i7-96.  100.  xof. 
180.  no„  Vtttx.  I*  mtmt  »m.  b.  38.  110. 
Ul  130-  l8£. 
.Viefville,  Chevalier,  Confeiller,  Chambe- 
lan du  Duc  de  Bourg.  &  Bailly  de  Dijon  , 
fes  emplois,  b.  111.  113.  181.  10p.  Vtitx. 
».  *41.  b.l10.106.H4.  tu- 
iVignicr,  Secrétaire  du  Duc  de  Bourg,  eft 
pris  par  les  gens  du  Comte  d'Armagnac. 
#.  114.  Fait  entrer  des  vivres  dans  les  Châ- 
teaux de  Vinccnnes  &  de  laBaftille.  ibtd. 
Vtitx.  h.  19t. 
Vitlaimont ,  Commandant  de  Chaftillon  en 
Barois  pour  le  Duc  de  Bourg.         ».  355 
ViHarnoul ,  Ecuier,  Chambelan  cV  ConlcUler 
du  Confcil  Etroit  du  Duc  de  Bourg.*.  171 
Villeroy  ,  fes  emplois.  b.  48 

Villers  de  HAc-Adam,  Maréchal  de  France, 
Confeiller  &  Chambelan  du  Duc  de  Bourg, 
fes  emplois,  s».  x8o.  xo8.  Lt  mSmtmem.  b. 
*f.  134-1^8.  171.no.  47.  >3C  r%9.  14L 
ifx.  171.  178.  183.  i8j.  x07.  108.  111,. 
Vtttx.  rifle-Adam. 
Ville-fur-Arce,  Chambelan  du  Duc  Je  Bour- 
gogne 43'<*'4f 
ViUey  ,  Maître  d'Hôtel  du  Duc  dcSourg.  les 

k.  xi» 


Villicrs  ,  Chevalier,  Confeiller  du  Duc  de 
Bourgogne.  b.  108.  Vtitx  b.  173 

Vinaulx ,  Chevalier ,  Confeiller  du  Duc  de 
Bourgogne  b.  191.  117 

Vincent ,  Confeiller ,  Maître  des  Requêtes 
du  Duc  de  Bourg.  b.  199 

Vinceftre  (  le  Cardinal  de  )  vient  à  Paris,  e. 
108.  Sacre  le  Roi  Henri  VI.  dans  la  Cathé- 
drale. ».  14* 

Vion  ,  Confeiller  du  Duc  de  Bourg,  fes  em- 
plois. 188 

DeViry,  lès  emplois.  ».  141.  x4x 

Virnemboure  (  le  Comte  George  de  )  fes  en- 
treprifes  fur  le  Duché  de  Luxembourg.  ». 
3^. 

Vifth  ou  Vifque  des  Comtes  de  S.  Martin» 
Chevalier,  Confeiller  8r  Chambelan  du 
Duc  de  Bourg,  fes  emplois.  b.6x.  i$o.  117 

De  Virel,  Receveur  gênerai  des  finances,  fes 
emplois.  b.  xx 

Vivien ,  Secrétaire  du  Roi,  Confeiller  du  Duc 
de  Bourg.  b.  \9 

De  Viviers  ,  Cardinal,  Prieur  de  S.  Marcel 
de  Chatons.  b.  24 

Uncey ,  Chancelier  de  Bourgogne.        b.  % 

L'Univerfité  ,  s'entremet  pour  la  paix.  ».  if. 
\6i  Maltraitée  par  les  Officiers  de  Pfclcc- 
tion.  ».  19B.  S'engage  de  travailler  à  venger, 
la  mort  du  Duc  Jean.  a.  304.  Sa  lettre  à  Ut 
Ducheffe  de  Bourg,  fur  la  mort  du  Due 
Jean.  *.  ttt 

Voiricre(  Jeanne  la  )rédufe.  *  19% 

Voudenay  ,  Chevalier  ,  Chambelan  du  Duc 
de  Bourg.  Ces  emplois.  b.  11.  &  4» 

Vroilant ,  Ecuier ,  Maître  d'Hôtel  du  Duc  de 
Bourjr.  *.  47 

LcVathier,Secretaire  duDuc  deBourg.  198 

Vuarin,Chef,  Capitaine  &  Gouverneur  gê- 
nerai des  Vaiflcaux  &  Galères  du  Duc  de 
Bourg,  fes  emplois.  b.  toj 

VifTot,  Chevalier, Confeiller  ,  Chambelan 
du  Due  de  Bourg.  b.  xio 

Vurry ,  Confeiller  8c  Maître  des  Requêtes  de 
l'Hâte!  du  Duc  de  Bourg.  *.  i9x, 

Uxelles.  Vtit^  Du  Blé. 

Vyon ,  Procureur  gênerai  de  la  Chambre  du 
Confcil  de  Dijon.  *.  xx7.  *.  \9 $ 

Y 

YMble,  Seigneur  de  Challant,  Confeil- 
ler &  Chambelan  du  Duc  de  Bourg. 
Amiral  dcFlandres,fes  emplois.  (.31.36. 41 
Yrolandes  ,  Maître  d'Hôtel  du  Duc  de  Bour- 
gogne. *.  47 
Yvroy,  Chambelan  do  Duc  de  Bourg.  M» 
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APPROBATION. 

J'Ay  lu  par  ordre  de  Monfeigneur  le  Garde  des  Sceaux  un  Manufcrit  intitulé  f 
Journal  de  Pans  fous  Us  règnes  de  Chartes  VI.  &  de  Charles  Vil.  auquel  on  a  joint 
une  Htfloire  du  meurtre  de  Jean  fans  peur,  Duc  de  Bourgogne,  avec  Us  preuves  j  un  Etat 
des  Matfons  des  Ducsde  Bourgogne  de  la  dernière  Race  ;  des  Lettres  adreffées  au  fiemr 
du  Fay ,  Gouverneur  de  Luxen.bourg,  &  quelques  M onun.ens  hiflonques  pourli  XIV. 
&  XV.ftede.  Ce  Recueil  m'a  paru  très  utile  pour  l'éclairciflement  de  notre  HV» 
itoire.  Se  je  n'y  ai  rien  trouvé  qui  puiûcen  empêcher  l'impreflïon.  Ce  4.  Juillet 
1718. 

Signé  ,  Secousse. 


PRIVILEGE   DU  ROY. 

LOUIS,  par  la  Grâce  de  Dieu  ,  Roy  de  France  Se  de  Navarre  :  A  nos  amez  Se 
féaux  Conlcillers  ,  les  gens  renansnos  Cours  deParlemens ,  Maîtres  des  Ré- 
opères ordinaires  de  noftrc  Hôtel ,  Grand-Confeil ,  Prévôt  de  Paris,  Baillifs,  Sé- 
néchaux, leurs  LicutcnansCivils&  autres  nos  Jufticiers  qu'il  appartiendra.  Salut  ; 
notre  bien-nmé  Julien- Michel  Gandouin,  Libraire  a  Paris  ,  nousayanc 
fait  remontrer  qu'il  lui  auroit  été  mis  en  main  un  Manufcrit,  quia  pour  titre  t 
^Mémoires  fur  la  non  de  Jean ,  dit  fans  peur  ,  Duc  de  Bourgogne ,  Journal  de  Paris 
fous  Us  Règnes  de  Charles  VI.  &  Châties  VIL  avec  preuves  ,  &c.  qu'il  fouhaiteroit 
taire  imprimer  &  donner  au  Public  ,  s'il  Nous  plaifoir  lui  accorder  nos  lettres  de 
privilège  fur  ceneceflaires,  offrant  pout  cet  effet  de  le  faire  imprimer  en  bon  pa- 

))ier  &  beaux  caractères  fuivant  la  feuille  imprimée  5c  arrachée  pour  modèle  fou» 
e  conrrc-fccl  des  prefentes.  A  ces  causes,  voulant  traitet  favorablement  ledit 
Expofant,  Nous  lui  avons  permis  &  permettons  par  ces  prefenres  de  faire  imprimer 
ledit  Ouvtage  ci-deflus  fpecifié  en  un  ou  plufîeurs  volumes  ,  conjointement  ou  /e- 
parément ,  &  autant  de  fois  que  bon  lui  femblera  ,  Se  de  le  vendre,  faire  vendre 
Se  débiter  par  ront  notre  Royaume  pendant  le  tems  de  fîx  années  confecutives ,  à 
compter  du  iour  de  la  date  dcfdircs  prefentes  i  faifons  défenfes  à  toutes  forres  de 
perfonnes ,  de  quelque  qualité  &  condition  qu'elles  foient ,  d'en  introduire  d'irn» 

ErefCon  étrangère  dans  aucun  lieu  de  notre  obéïflànce ,  comme  auifi  à  tous  L>» 
raires  Se  Imprimeurs  &  autres,  d'imprimer  ,  faire  imprimer  ,  vendre,  faire  ven- 
dre ,  débiter ,  ni  contrefaire  ledit  Livre  ci-deflus  expofé  en  tout  ni  en  partie,  ni 
d'en  faire  aucuns  extraits  feus  quelque  prétexte  que  ce  foit  d'augmentation,  cor- 
rection ,  changement  de  titre  ou  autrement ,  uns  la  permifCoo  expreflè  Se  par 
écrit  dudit  Expofant ,  ou  de  ceux  qui  auront  droit  de  lui  à  peine  de  confifea- 
tion  des  exemplaires  contrefaits  ,  de  trois  mille  livres  d'amende  contre  chacun  des 
contrevenans ,  donr  un  riers  à  Nous ,  un  tiers  à  l'Hôtel-Dicu  de  Paris,  l'autre  tiers 
audit  Expofant ,  Se  de  tous  dépens,  dommages  Se  intérêts  i  à  la  charge  que  ces 
prefentes  feront  enregiftrées  tout  au  long  fur  le  Regiftredc  la  Communauté  des 
Libraires  &  Imprimeursde  Paris  dans  trois  mois  de  ta  date  d'icelles  ;  qucTimpref. 
fion  de  cet  Ouvrage  fera  faite  dans  notre  Royaume  Se  non  ailleurs ,  Se  que  l'Im- 
pétrant fe  conformera  en  rout  aux  Reglemens  de  la  Librairie  ,  &  notamment  à 
celui  du  dixième  Avril  171;.  tSc  qu'avant  que  de  rcxpofcr  en  vente,  le  manu- 
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fcritou  imprimé  qui  aura  fervi  de  copie  à  l'impreflion  dudit  Ouvrage,  fera  remis 
dans  le  même  état  où  l'approbation  y  aura  été  donnée  ès  mains  de  notre  très-cher 
&  féal  Chevalier  Garde  des  Sceaux  de  France  le  fieur  Chauvelin  ,  &  qu'il  en  fer* 
enfuite  remis  deux  exemplaires  dans  notre  Bibiiotheque  publique  ,  un  dans  celle 
de  notre  Château  du  Louvre  ,  &  un  dans  celle  de  notredit  très  cher  &  féal  Che- 
valier Garde  des  Sceaux  de  France  le  fieur  Chauvelin  ,  le  tout  à  peine  de  nullité 
des  prefentes  i  du  contenu  defquelles  vous  mandons  &  enjoignons  de  faire  joiiir 
l'Expofantou-fes  ayans  caufe  pleinement  6c  paifiblemcnt ,  fans  fouffrir  qu'il  leur 
foitrait  aucun  trouble  ou  empêchement.  Voulons  que  la  copie  defdites  prefente» 
qui  fera  imprimée  tout  au  long  au  commencement  ou  à  la  fin  dudit  Ouvrage,  foie 
tenu  pour  aûe'ment  fignifiéc ,  fie  qu'aux  copies  collationnées  par  l'un  de  nos  amez 
&  féaux  Confcillers  âc  Secrétaires,  foy  foit  ajoutée  comme  à  l'original.  Com- 
mandons au  premier  notre  Huiflîer  ou  Sergent  de  faire  pour  Pcxecution  d'icelles 
tous  acte  requis  ôc  necefTaircs ,  fans  en  demander  autre  permiflion  ,  6c  nonobftant 
Clameur  de  Haro ,  Charte-Normande  fie  Lettres  à  ce  contraires  ;  car  tel  eft  notre 

Slaifir.  Donné  à  Fontainebleau  le  vingtième  jour  du  mois  de  Septembre  ,  l'an 
e  grâce  mil  fept  cens  vingt-huit  ,  fie  de  notre  règne  le  quatorzième.  Par  le  Roy 
en  Ton  Confcil. 

SAINSON. 

Rcgijlrè  enfemble  la  Ccjfon  furie  Regiftre  Vîî.  de  la  Chambre  Roy,ile  des  Libraires 
&  Imprimeurs  de  Paris  ,  A",  z  4. 1 .  fol.  201.  conformément  aux  anciens  Rgltmens  con- 
firmés parcelui  du  28.  Février  1723.  A  Paris  ledouzjt  OUobre  mil  fept  cens  vingt-huit. 

Coicnard,  Syndic. 

J'ay  cédé  la  moitié  du  prefent  privilège  au  fieur  Pierre-François  GifFart  é  Ce 
Ion  l'accord  fut  entre  nous.  Fait  à  Paris  ce  14.  Septembre  1728. 

M.  Gandouim. 


F  JUTES  A  CORRIGER. 

TOane  L  fsgi  a  4.  Ugmt  5.  t'en  »U  Ufit  l'en  alfoit.  Ug,  t.  feu  on ,  Uf.  ou  feu.  !tg.  1 8.  te  fine  ,  Rf.ttûtm 
p.  27  tig.  3&  prince  t  Uf.  prinfe.  p.  3  3.  /«>.  ».  ban»  t  Uf  b*hu«».  Ug,  17.  Vaubrs  ,  Uf.  Vanbcs.  p.  63.  Ug. 
7.  pour  on,  l-f.  pour  qui  on.  p.  74,  Ug.  g  fur,  art  ,  '/.  fur  lea.p.  88.  Ug.  37.  neuvième  jour  d'Oâobre  ,,Uf, 
•axiome  jour  d<  Novembre./  loi.'tf.  6.  ledit ,  /'/.  le  dit.  p.  tôt.  Ug.  14.  trois  ques  .hftx. crois  queufi.  p. 
•'1-  '*X«  î-  l*>u«e"s,  l'l  (p-uteras.  p.  141.  Hg.7.  mal  retir  ,  Uf.  malle  erreur  Ug.  «9  lc»fecrcz  ,.'»/.  le»  le- 
Crcts.p.  141.  Ug.  8.  &  fes  chevaulchnit,  Uf.  &  chevaukhoic.  p.  14*.  Ug.  nerult.  ne  fi  un  ,  U\.  ne  fi  nu.  t. 

Ug  17.  Loci  -  ,  Uf.  LaCum.  p.  1  59.  Ug.  1 1.  des  tombereaux  ,  Uf.  oeftourher  aux.  p.  164.  Ug.  1 5.  le 
cacqué  ,  tèj.  le  cacque.  p  181.  */.  i.  tendirent  ,  Uf.  rendirent,  p.  109.  Vtux.  l'tvti  **i  rf  il*  ftgt 
*4f.  p.  115.  Ug.  <6-  Compa^noi  grave,  Uf  Compagnon  Grave  p.  ajo.  ai.  ces  ville»,  Uf.  fer 
villes.  Ug  a  deDuifc,  Uf.  de  (r-  ilc.  p  131.  j$.  préférence  du  feu  ,tif  préférence  ceux  du  feu.  p.  34B. 
kg,  en  Courtltve  ,  U  .  en  cour  laye.  p  zi9-  it.  ci-devant  •  li>.  ci  devant  p.  755.  f.  a-i.  17, 
Mares  Cali  ,  /t/.  Marcfcallos.  p.  156.       3j  George  de  Luxembourg  .  Uf.  George  de  Virnembourg. 

Tome  M  <*gt  "J  '»/•  6.  a  roettee  Uf.  »  tretire.  Ug.  1  6-  H  irottrut  ca  Hongrie.  O/t*  r«  ■«*.  p.  iif.  1» 
noie  l  doit  tue  mile  »  la  fuite  de  la  note  W  page  1       f  «4*  P°«  »•»• 
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